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des  Sçieftces  hnmatms  'V^çnn^nt  $om  Us  jours 
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AU  SOUVERAIN  SEIGNEUR 
déà^  leun  oMvré^  émpt  ef^sns  des  h^mmei, 
qu^il  itn  .tm$V€  éu  moins  qmlqms^ns  aai 
cwtficftnf  les  kms  à  VOTRE  DIVINE 

AdAjE  STE\  Il  efi  bien  jufie  quil  y  en  ait 
t^m  UAj  rendent  hommage  »  ^  en  leur  nom  >  ^ 
â.T.c«r.4.  même  au  mm  de  tous  ,  pour  ce  qu'ils  ^  tiennent 
9i\,Th$f,tom  uniquement  dElle,  Car  ceft  VOTRE 
5.         SAGESSE'^  les  éclaire^    qui  les  inflruity 
h.Joa.i.   qui  fe  répand  fur  leur  belles  &  ^  fçavantes 
£,Fr9v.t,  penfees  ,  &  qui  préjïde  aux  ^  jugemens  éxaéis 
qu'ils  forment  en  eux-mêmes.  Et  la  gloire  n'ap-, 
é.uMi£.i, p^rtient  qua  VQV  S  feul  d'être  le  ^  Seigneur, 
^ff>%9'      /p«  Maître,  &  le  Dieu  *  des  Sciences,  ef  le 
10.        Tére  de  toutes  les  '  lumières.  Il  efl  vrai  que 
('J*c,  I.    l'honneur  de  VO  V  S  faire  une  confecration  fi  pu- 
blique  ^  fi  générale  appartiendroit  plus  juge- 
ment à  d autres  qu^à  moy.  Alais  la  dignité  de 
mon  mintfiére ,  qui  me  permet  d^ offrir  à  VOTRE 
ETERNELLE  GRjtNDFVR: ce  qu'elle  a 
de  plus  cher  y  ^  ce  qu*ily  a  de  plus  Saint  dans  la 
Religion ,  me  donne  quelque  droit  à  entreprendre 
ce  qm  ne  s  efi  prefque  encore  jamais  fait  chez, 
les  Sfavans  du  fiécle.  fefpére  que  la  piété  de  • 
ceux  qui  bront  ceci ,  bien  loin  de  me  dejk'uoiier^ 
approuvera  monxJk^  ^  fofe  croire  que  s'unif  - 
g,rf.if.^  fant  de  cœur  avec  moy  ,  ils  glorifieront  8  cette 
SAGESSE  SOVV ERAINE,  qui  efi 
c,iw.k  la  fouTce  des  t  helks connoijfance4  ^  ^  qu$U  Isêy 
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DES  5CIENCE& 
fendront  de  juftes     d'humbles  aBïons  de  grâ- 
ces ^  four  toutes  celles  quEiie  aura  bten  wWi^  ii.  i.  7*r/. 
leur  communiquer.  Je  fiai  que  mes  ouvrages  s. 
ne  méritent  pas  d'être  offerts  a  V  NE  S I 
HAVTE  MAJESTE,  Carqm  - Jms-je?  i- 
a*  que  font  tous  les  hommes  en  fa  Prefence,  pour 
luj  faire  un  prefent  de  ce  qut  eji  '  tout  a  Elle ,  ^ 
de  ce  qutls  empruntent  de  fa  Libéralité  i  Mais 
je  fiai  auffi  que  les  cœurs  fmcires  a*  recomwif- 
fans  luy  font  agréables,  ^  ^  quElle  aime  la 
Jimphctté,  Je  fiât  que  fis  Veux  Dtvms  ,  qui 
-vojent  a'vec  méprts      comme  de  fort  Un  tout 
ce  que  la  'vaine  préfomptim  des  efbrits  ahiers 
&  ^fuperbes élevé  devant  Elle,  ahbatjfent  dou-  k.-P/.ii7. 
cernent  leurs  regards  favorables  fur  ceux  qm  fin- 
tent      reconnotffent  auec  ^  humilité  qutls  nont 
nen  d'eux-mêmes  qui  [on  digne  d^Elle.  Cefl 
ce  qmme dam»,  Q  MON  DtEV,  une  cm^ 
fiance  fimtte  que  VOTRE  INEFFABLE 
MONTE  agréera  le  dtfem  qu'Elle  m'a 
fptrédc  luj  dédier  le  fruit  de  mes  travaux  y  ^ 
que  mime  Elle  voudra  bien  cmfidérer  U  confié^ 
crattonque  fenfais  a  f  t  gloire  comme  une  mar- 
que publique,  pe,ifétuelle ,  ^ineffaçable,  que  je 
me  mets  entière?, ,  eut  fous  fin  heure  ufi      fainte  l  n,  t$ 
Proteùhon.  Accordai- la  ,  S  £  IC  JSl  EV  m^Ff^U 
\r'''fff\  ^  ^^^^^l^  pi(rt.  Que  Vôtre  ^ff.,^ 
Mmn  Ltkérak  ^  Toute-^puiffante  ini  tienne 
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toujours  a  couvert  y  ^  que  remùltjfant  mes  defirs,  - 

elle  me  fajfe  entrer  enfin  quelque  jour  dans  cet 
n.  p/.  I  j.  abime  "  de  lumières ,  ou  fans  travail  y  fans  feine, 

fans  ennui  »  fans  dégoût ,  nom  ferons  étemeller 
o.Pf.  i6.  fnent  nourris  ^  ^  rajfafiez,  de  la  contemplation 

de  la  VERlTE'j  ^  ou  avec  une  foif  deltcteufe 
p.p/.jj.   ^  toujours  nouvelle  nos  effrits  feront  toujours 

enivre^  du  torrent  de  cesfvoluPtez^  toutes  pures  9 

qui  ftirpajfent  infiniment  les  ptatfirs  terre flres  fS 
c^,uCêr,x,  g^^ffl^^^  que  Von  peut  goûter  ici-bas ,  ^  ^  tout  ce 

quon  pourroit  même  ^  defmr  oh  s  j  figurer  d9 

plus  agréahUf 

r. ?/. 85,    Fac mecum Jignum '  in  bonum 
'  0  DQMl^Ei  ^uia  ego  fervus 

t'/."5'       tuus,  &filius^ancilU  tua, 
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PREFACE.  * 

L  femble  qu'après  tant  d'ouvrages  anciens  5c 
modernes  que  nous  avons  fur  les  Mathéauti* 
ques  >  U  vaudcok  mieux  me  taire  que  d'fii  ve- 
nir augmenter  le  nombre  >  &  qu'au  moins  je 
devrois  me  contenter  des  anciois  Elemem  Jet 
Mathém^itiques  que  je  publiai  autrcsfois ,  fans 
les  changer  &:  les  rcnverler  pour  en  produire  aujourd'hui  de 
nouveaux  i  puis  qiie  ce  premier  eiTai  jà  receu  du  publié'  un 
accueil  que  je  n*ou>is  efperer. 

Mais  ce  qui  auroit  du  pi*impo(èr  filence»  où  me  dif^cnfêr 
de  rien  dire  de  plus»  eftcela  même  qui  m*engae;e  à  écrire. 
J'ai  reconnu  par  beaucoup  d'expériences ,  &  reffenti  parla 
mienne  propre  une  partie  des  peines  qu'on  efUiie  ,  lors  que 
ians  avoir  aflez  de  lecours,  on  veut  fçavoir  un  peu  le  fond 
des  chofes.  Et  ce  que  j'ai  loufFerc  m'a  fait  rccncrcher  les 
moyens  d^cpar^ner  aux  autres  une  partie  de  ce  qu'ils  vien- 
droient  à  iouftrir  à  leur  tour  >  s'ils  n'toient  un  peu  mieux 
iecourus. 

Car  les  Anciens  recherchant  moins  ,  ce  me  fcmble  ,  la 
fuite  naturelle  des  chofes,  qu'à  prouver  à  leur  gré  les  unes 
par  les  autres,  jufqvies  à  déduire  en  diverfes  rencontres  les  plus 
lîmplcs  des  plus  conipcfées ,  ne  peuvent  pa^  toujours  préléncer 


 C  trop  limitée  n'cit  plus  au  goût  ,  ^ 

mieux  inftruît ,  6c  où  fans  s'arrêter,  comme  on  le  faifc4t  au- 
trcsfois ,  à  ime  admiratit)n  prelque  fuperftitîcule  de  tous  leurs 
ouvrages,  on  fçait  les  cllimcr  leur  prix ,  &:  s'en  lervir  avan- 
tageuiement  6c  fans  ingratitude  pour  aviuiccr  plus  loin»  pu 
pour  mieux  fuirre  rororcj 


P RBFAC E 

D*autre  part  il  s'en  trouve  peu  panni  les  modernes»  cjp\ 
veuillent  apporter  tous  les  foins,  &  donner  tout  le  temps  né- 
€5^ire  pour  découvrir  les  raifons  naturelles  des  chofes,  pour 
les  rapporter  av'ecor<Jre  à  leurs  véritables  principes»  «Scpour 
les  étendre  ck;  poufler  auflî  loin  qu'il  cit  ncceflairc. 

Car  en  pre  nier  lieu  ceux  qui  n'écrivent  que  par  l'envie 
d'écrire  ôc  tic  le  taire  lui  nom  ,  le  contentent  d'expoicr  au 
haj^rd  ouclques  légères  prôducbions,  ou  ne  Ê^ntprelque  au*- 
tre  chou:  que  fuivre  ou  coppicr  ce  qu'on  a  déjà  fait ,  fans 
donner  aucun  nouveau  Jour  >  8c  fans  rien  apporter  du  leur 
qui  en  vaille  la  peine.  Étceux>  qu'un  imeréc  fordide  éri^e 
en  Anrhcnrs,  en  iifent  volontiers  de  la  même  forte.  Ou  s'ils 
lont  un  peu  plus  habiles  ,  ils  font  bjcn  aifcs  quclqucsfois  de 
fe  rendre  obfcur«;>  6i  de  cacher  à  dcflcin  des  choibs  qu'ils 
cftinicnt ,  6c  qu'il  leur  feroit  aulli  facile  d  ce iaircir  ,  que  d'en 
hire  enviiàgor  &  femir  les  dîfficultez  >  fe  foucianc  moins  de 
payer  la  jufle  attente  d'un  Leâeur  ftudieux  »  ou  de  montrer 
qu  ils  eftiment  le  jugement  du  public  »  que  de  £iire  une  vai- 
nc oftentation  de  leur  fuffifance ,  Se  même  peut-être  dans 
des  chofes  qu'ils  ont  plutôt  acquifcs  pur  hazard  èc  fans  ré- 
î^lcs  que  par  une  méthode  régiilicre  &  fuivîe.  La  plufpart 
mcine  le  contentent  d'une  pratique  aveugle  ou  lans  preuves  j 
ce  qui  cil  peu  propre  à  fatisfaire  ceux  qui  cherchent  la  lu- 
mière» &  qui  ne  veulent  rien  faire  »  dont  ils  ne  fçachent  la 
raifon. 

D'autres  qui  fc  font  une  fois  remplis  de  l'cfprit  de  poly- 
mathie,  qui  s'efForcent  d'acquérir  à  quelque  prix  que  ce 
loit  la  rare  qualité  de  erands  faifeurs  de  Livres  ,  dans  l'im- 
puilfancc  de  bien  remplir  cous  leurs  grands  projets,  emprun- 
tent à  la  hâte  &:  fans  façon  de  tous  les  cotez  ce  qui  les  ac- 
commode I  &  s'cmpreflcnt  de  donner  quelque  forme  6c  je  ne 
fçai  quel  air  de  nouveauté  à  de  petits  recueils»  qu'ils  poui^ 
fent  &  font  pafler  à  force  d'amis  on  d*intrigues»  &  en  dé- 
créditant  d'une  manière  adroite  dcpleine  d  artifices  ce  qui 
leur  fait  ombrage,  quoi  qu'ils  en  fiflent  cas,  ô:  que  peut-être 
même  ils  en  tirent  ce  qu'ils  ont  de  meilleur  &  de  mieux  di- 
gère. 

Quelques-uns  des  plus  officieux  ne  cherchant  qu'à  flat- 
ter la  mollcflc  de  ceux  qui  fuyent  trop  le  travail,  <3c  voulant 
s'épargner  la  peine  à  ^ux-mûncs  d'approfondir  beaucoup 

les 
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les  matières  >  fc  contentent  d'en  effleurer  un  peu  la  furfacc  j 
6c  de  peur  de  trop  prendre  fur  eux,  n'oCcm  pafTer  au  delà 
de  quelques  petites  régies  >  avec  leiquelles  on  demeure  court 
&  dans  PimpuifTance  aeKpliquer  &  de  rcfoûdre  les  moin- 
dres difKcultez.  Et  comme  fi  cela  fuffifoic  à  former  d'excd- 
Icns  difciples,  6c  cu'îI  n'y  eût  rien  au  delà  qui  pût  être  uti- 
le ou  ncceilaire  j  i.ichent  d'inipirer  un  fccrct  incpris  ou 
au  moins  du  dcgout  pour  ce  que  leur  paiciic  ou  icLitwgno- 
rance  les  oblige  dè  taire  î  bien  éloignez  de  la  conduite  des 
Autciu*s  équitables ,  qui  fe  contentent  par  de  petits  ouvrages 
travaillez  avec  foin  de  donner  à  de  jeunes  difciples  les  pre* 
micres  teinture*; ,  &  qui  les  portent  enfuitre  A  av^incer  plus 
loin  ,  ôc  à  fe  perfcclionner  par  la  Icdurc  &  par  i  ctudc  des 
Auteurs  plus  profonds. 

Ceux  qui  loDt  capables  des  plus  grandes  chofes  >  fe  bor- 
nent &  s  arrêtent  K>uvent  à  certains  ilijets  détachez  »  qui 
âipporent  déjadîverfes  connoifTances, £c  s'ils  font  jeunes»  & 
qa  us  ayent  beaucoup  de  feu  &  de  vivacité  »  ou  s'ils  ont  trop 
lx>nne  opinion  d'eux-mêmes ,  il  efl:  à  craindre  que  leurs  vues 
ne  foienc  trop  bornées  :  parce  qu'une  ardeur  impatiente  &: 

{)rccipitcc  ne  leur  permet  pas  de  dii;crer  &  de  mcurir  allez 
curs  penfées.  Et  d'autres ,  dont  la  froideur  un  peu  lente  & 
tardive  n'emporte  rien  qu'à  force  de  travail  ,  detneurenc 
courts  en  beaucoup  dfoccafîons,  nonobflant  leurs  efibrts»  fi 
auparavant  que  de  fc  mettre  à  écrire ,  ils  n'ont  acquis  un 
fond  iolidc  par  de  bonnes  &  de  fortes  études. 

On  en  voit  d'aurrcs,  même  du  premier  vol,  comme  Mon- 
lîcur  Viéte,  qui  puui  tanc  voii  allez,  a  contre-temps  êchors 
de  propos ,  qu'ils  (ont  habiles  dans  les  Langues  >  ne  veulent 
parler  que  grec  en  latin ,  &  dont  le  flile  hétéroclite  &  toû' 
jours  obfcur,  ne  fcrt  qu'à  brouiller  &  à  confondre  les  cho- 
fes les  plus  claires ,  &  qu'à  effrayer  les  elprits  délicats  & 
cendres  des  jeunes  cominençans. 

Il  s'en  trouve  aulii ,  qui  craignant  de  marcher  fur  terre, 
£c  de  luivre  une  route  facile,  ou  ils  ne  icroicnt  paî  ailci  di- 
flinguez  du  commun  >  vont  toûjours  ie  perdre  dans  les  nues» 
&  n*o(èroient  rien  dire  qui  ne  foie  extraordinaire  ou  qui  ne 
leparoiïlè.  Et  fi  d'autres  ont  penfé  naturellement,  plûtôt 
que  de  fe  rencontrer  avec  eux  ,  ils  aimeront  mieux  choifir 
des  circuits  détournez  &  des  routes  clcarpécs  pour  venir  au 
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même  but.  £c  d'autres  >  car  il  y  en  a  de  toutes  les  c(t)éce$, 
ne  s'empreiTeront  quà  chercher  toutes  les  iroyc:>  poflibles^ 

{leuvent  conduire  aux  mêmes  véritez^  comme  files  chemms' 
es  plus  coures  ou  les  plus  commodes  ne  (tiffifbient  pas  >  6c 
ne  devoienc  pas  être  préférez  aux  autres. 

Qiielques-uns  des  Ç)lus  raif  onnaWcs  ,  fçnchant  que  tout  dé» 
pend  d'une  bonne  méthode,  ne  peuvent  fe  rcloudre  à  écri- 
re qu'après  l'avoir  recherchée  fore  loigncufcmcnr.  F.r  alors 
même  les  difficultez  tres-fortcs  qu'ils  ont  cpiouvcci  cii  iia- 
vaillanc  i  bien  débrouiller  &  à  oien  ranger  chaque  chofe, 
leur  donnent  une  juAe  défiance  de  leurs  connoiflàncesi  Se 
ne  leur  permettent  de  propoier  leurs  ouvrages  que  comme 
des  eflais  du  véritable  ordre.  Ils  communiquent  £uit'eft« 
v\c  ce  qu'ils-  ont  de  lumière  >  &  laifTenr  volonriers  aux  au- 
tres à  pertectionner  avec  plus  de  l^ifir  ce  qu'ils  ne  croycnc 
encore  qu'avoir  ébauché  3  fournillant  en  cela  im  éxemple 
importaiic  &:  rare  a  ceux  qui  s'empreilent  d  écrire  ian:> 
avoir  aflièz  médité  >  de  repauèr  fbuvent  fiir  leurs  propres 
penfôes  »  U  d*être  eux-mêmes  les  plus  éxaâs  êc  les  plus 
fèvéres  de  tous  ceux*  qui  peuvent  avoir  quelque  droit  aeo 
juger. 

Et  pour  ceux ,  comme  Monfieur  Dcfcartes  ,  qu'on  paie 
regarder  coinmc  d'exccllens  Maîtres,  parce  qu'ils  ont  eii  les 
plus  belles  vues,  2c  les  plus  érenduëî^s  on  voit  fouvent  qu'ils 
n'ont  voulu  le  rendre  couc-à- fait  uitelligibles  qu'à  trcs-peu 
de  fçavans  -,  de  peur  que  leurs  connoilTances  paroifiànt  trop 
aifées  ne  fijfient  expofées  au  mépris ,  ou  à  l'envie  &  à  une 
injufte  critique  des  petits  cfprits  je  des  demi-fçavans.  Illeur 
eût  même  été  comme  impoiïible,  quand  ils  rauroienc  voulu» 
de  delcendre  à  l'explication  de  ce  qu'ils  ju2;coient  trop  f-ici- 
Ic  >  n'étant  plus  en  étnt  de  bien  dilcerncr  les  difficuitcz  qui 
fcroient  capables  d'arrêter  les  autres. 

De  forte  qu'il  s'en  trouve  fort  peu  qui  joignent  tout  en- 
fefnble  la  clarté»  Tordre»  Se  la  fàeilîté  qui  font  nécef&ires  à 
descommençahs. 

Je  ne  mets  point  au  rang  de  ces  divers  Auteurs  certains 
Avantm-iers ,  qui  pour  fe  tirer  de  la  foule  &  (e  Élire  admi- 
rer, ne  vont  s'att^îchcr  qu'à  des  entreprifcs  qui  paifcnt  les 
forces,  ou  qui  le  Jaifîant  ébloiiîrà  l'éclic  de  quelques  légé- 
ns  découvertes,  qu'on  trouve  même  aiUcurs ,  Oroyent  déjà 
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i'cmporccr  en  tout  fur  leurs  propres  Makrcs,  &  ne  voir  prcf- . 
^ue  rien  qui  ne  foie  ùms  leurs  picds^ 

On  ne  fçauroic  croire ,  {ans  Tavoir  éprouve  »  combien  il 

faut  de  foins  &  de  précautions  »  lors  qu'on  veut  fournir  une 
méthode  claire  &  facile  à  ceux  qui  cnerchcnt  à  s'inftruirc, 
&  qu'on  veut  ménager  en  telle  forte  leurs  démarches  5c  leurs 
forces  ,  qu'ils  y  puilïènt  toujours  avancer  fans  autre  lecours> 
jufques  à  ce  qa'ib  foient  en  état  non  feuicn  eut  de  fc  paûcr 
de  Makres  »  mais  auifi  d'invoitcr  Se  d'inftroire  eux-mêmes 
lesautres^ 

Si  l'cntrcprife  plrolt  difficiïe  6c  bardie  j  c'éft  {knirtant  à 
quoi  on  femble  s'engager  en  promettant  des  Elémens  des  Ma- 
thématiques. Il  n'en  efl:  pas  de  ces  Elémens  comme  de  ceux 
d'une  fcicncc  particulière.  Car  toutes  les  fciences  éxa£tes, 
qui  ont  la  grandeur  pour  objet ,  &i  qui  font  trcs-vaftcs  &  eu 
ion  grand  nombre»  ibnt  renfermées  (bus  le  nom  général  des 
àlathémadques.  De  ibrre  que  leurs  Elémens  doivent  fournir 
des  lumières  proportionnées  à  l'étendue  de  tant  de  diverfes 
parties,  &  unejufte  idée  de  l'ordre  naturel  qu'il  y  f^iut  tou- 
jours obfcrvcr  ,  &i  de  plus  mettre  en  main  des  moyens  ou 
comme  un  inftrumcnr  propre  à  les  bien  apprendre,  ôc  même 
à  les  enrichir  de  nouvelles  découverte:». 

J'euife  fort  (buhatté'qne  des  peribimes  babiles  &la^rteu<-' 
iès ,  &L  fur  tout  panni  nos  Âutneuts François»  m'euflent  pré-- 
venu  dans  un  dcflèin  (i  vaAe  &  d*nne  C\  longue  haleine.  Cela; 
fans  fJ  nire  m'auroir  bien  épargné  de  la  peine.  Mais  ne  voyant 
aucun  de  nos  Autheurs  qui  1  eût  ejnVrafT*  avec  affcz  d'éten- 
due Se  félon  l'ordre  cxad  &  abbrégé  de  l'Analyfe  des  mo- 
dernes 3  je  n:e  fuis  enfin  réfolu ,  après  avoir  apporté  toutes 
mes  dfl^ences  »  de  frayer  le  chemin  à  d*itutres  »  &  de  leur 
^réfènter  ce  nouvel  effai ,  comme  mon  ancien  ouvrage  m'a 
ouvcre  àmoi-^même  le  chemin.que  je  tiens  ici.  Carj^vo&e» 
qu'avant  mis  fous  la  prcfTc  ce  premier  ouvrage  à  l'âge  envi- 
ron de  vint-deux  ou  de  vjnt-trois  ans ,  je  n'ai  pas  cii  tout  fujct 
d'en  erre  content,  quoi  qu'il  m'eût  coûté  beaucoup  de  tra- 
?aji  ^  de  veilles,  quand  au  bout  de  quelques  années  je  fuis 
▼enn  à  féxaminer  de  làng  froid.  Anm  n'ai-je  pu  le  ibuffrir 
ija*atvec  peine ,  quoi  que  des  perfonneS  fincéres ,  fçavante^  & 
ciefmccreiïees  luy  fulTent  âvonibles»  ^ ^e  pluiieufs  en  eo^ 
^tat  ciré  4'a^ei^  grands  iecours* 
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J'ai  donc  travaillé  une  icc  ndc  fois ,  plus  foi  ten-icnt  nicme 
bien  plui  long-cempi  cpc  la.  prcinicic  ,  atia  de  corriger, 
d  cciaircir,  d'alwrcgcr ,  &  de  poulTer  plus  loin  mes  pretnié- 
respenfées.  £c  ne pouvani:  me  lkci2»faire  dans  une éxacle di£* 
cuUion  de  ce  fécond  ouvrage ,  j'ai  crû  le  devoir  Tupprimer ,  & 
j'ai  fait  de  plus  grands  efforts ,  Se  employé  beaucoup  plu-,  de 
temps  pour  mettre  ce  troiliéme  dans  l'état  où  il  clt,  que  je 
n'avois  fait  pour  former  6c  pour  digérer  les  deuK  premiers 
enfemble.  Et  avec  tout  cela  j'aurois  eu  de  la  Peiue  ù  le  pu- 
blier, il  après  un  rude  fie  févéreéxamen,  j'euuè  efpéré  pou» 
voir  encore  mieux  faire. 

Seyante  ou  fe  pique  qui  voudra  d'une  £u:ilicé  d'efpric,  à 

3ui  les  ouvrages  ne  coûtent  prefque  que  le  temps  &  la  peine 
'écrire.  Ce  ne  fera  jamais  là  mon  humeur.  L'elprit  des  hom- 
mes mérite  bien  qu'on  ait  au  moins  quckiuc  cll:imc  èi  quelque 
égard  pour  luy  ,     qu'on  ne  vienne  pas  leur  dire  froidement 

aue  ce  n'eft  qu'à  des  heures  perdues  ou  à  certains  momens 
érobez  qu'on  a  bien  voulu  £c  donner  la  peine  He  les  infbrui- 
xe.  Ceft  tout  au  plus  cequ*on  pourroit  (ouffrir  dans  des  Âu;> 
theiu-s  célèbres  &  du  premier  mérite ,  &  qui  auroicnt  d'ail- 
leurs des  engagemens  plus  indilpenlabies  ou  de  plus  grande 
importance. 

Je  ne  me  fuis  point  propofc  de  rechercher  des  choies  nou- 
vdles  ou  extraordinaires,  ni  de  m'arrèter  trop  fcrupuleulè- 
ment.à  ce  qu*ont  penfé  les  autres.  Mais  £uis  negli|er  les  fè-  ' 

cours  que  j'ai  pû  tirer  des  meilleurs  Autheurs  qui  me  font 
tombé  entre  les  mains,  j'ai  eii  principalement  en  vûc  d'étu- 
dier &  d'ouvrir  la  vovc  naturelle,  d'en  applanir  les  diffictil- 
tcz,  de  la  iuivrc  exadement,  d'v  conduire  ceux  qui  n'ont 
encore  aucune  teinture,  félon  Torare  &  l'enchaînement  na- 
turel qui  fe  trouve  entre  les  véritez.  ]*ai  cherché  à  réduire 
les  chofes  qui  fervent  de  principe  où  quw  ont  plus  d'ufagp 
jufques  au  ciernicr  dégré  de  leur  fimplicité,  &  à  les  étendre 
poufTcr  iufques  au  plus  haut  qu'il  m'a  été  pofîîble.  Mais 
le  plaifir  de  pouvoir  abbrcger  le  travail ,  qui  cfl:  nécelïaire 
lorfqu'on  v  eut  commencer  ,  m  a  etc  bien  plus  doux  que  celuy 
que  j'ai  ^oûté  dans  les  grandes  8c  hautes  découvertes.  £t  mê- 
me la  depenfe  n'a  pas  toujours  été  fi  grande  ici  que  là> 
Car  plus  on  rend  les  chofes  faciles,  &  fur  tout  au  commeui- 
cernent»  6c  plus  il  en  coûte.  £t  telle  aiTez  ionyent  qu'un  Lç* 
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£tcur  cftimc  le  moins,  ou  c^u'il  en  it  aunî-tôt,  tant  clic  luy 

Î)aroît  naturelle  &  (impie,  qu'il  juroit  inventée  d'abord  de 
uy-mcnie,  aura  pourtant  donné  dix  fois  plus  de  gêne  à  i'Àu- 
theur  qu'une  feule  d*aucres  dont  on  ùk  plus  de  cas. 

J*ai  prévû  même  que  plus  l'encrée  des  Mathématiques  dO' 
viendroic  facile  »  &•  phis  on  leur  feroic  de  tort  dans  refprit 
de  quantité  de  gens,  qui  regardent  avec  dédain  ce  qui  n'cft 

f>as  oblcur  ou  myllérieux.  Maisjcn'ay  point  cii  d'égard  à 
eur  caprice  ni  au  goût  corrompu  de  leur  imagination  dcré- 
clée.  Ht  danj,  le  fcul  délit  de  ménager  le  tcnips  &  d'adoucir 
les  peines  des  efprits  railbnnables  >  qui  aiment  fincérement  la 
lumière,  êc  qui  U  recherchent  avec  foin,  je  n*ai  rien  cparcné 
qui  dépendit  de  moy»  défiramde  pouvoir  m'atcirer  fie  méri- 
ter jultemcnt  par  là  ce  reproche  agréable  que  me  fit  un  jour 
un  ami  j  que  j'avois  commencé  de  gdter  le  nK'ticr. 

Je  n'ai  d'abord  établi  qu'un  tres-pctit  nombre  de  principes 
généraux ,  ou  de  iuppofitions  qu'on  reçoit  déjà  par  tout.  Et 
I  ai  pris  foin  d'en  tirer  tout  le  refte  comme  autant  de  confé- 
quences  qui  en  dépendent  naturellement.  J'y  ai  rappcUé  mê- 
me certaines  vérités  qu'on  prend  fc^arément  pour  d'autres 
principes  généraux: ,  pirce  qu'elles  etoient  un  peu  moins  gé- 
nérales ,  &  qu'elles  en  rccevoient  tout  ce  qu'elles  ont  delu- 
micrc&  d'évidence,  comme  leur  étant  unies  immédiatement, 
&  confondues  en  quelque  forte  avec  eux. 

Le  véritable  efprit  de  juftellè  &  de  Géométrie  eft  deména- 
iger  adix>itemettt  les  principes  fans  les  multiplier»  &  de  péné- 
trer vivement  &  profondément  les  confcqucnccs  qu'on  en 
peut  tirer.  Je  ne  voudrois  pas  diftinguer  là  dedans  deux  for- 
tes d'efprit ,  comme  MiMificur  Pafchal  les  a  diftingué  dans 
quelqu  une  de  les  penlécs.  Jly  a  y  dit-il,  deux  fortes  d'effrit, 
fimit  finétnr  vivement  &  profondimtnf  les  tmféquenea  des 
fHmifetté^  e*eâ  U  l'efprit  de  juflejfe:  l*Mitfe  de  comprendre  mm 
grand  nombre  eufrimipes  frm  les  confondre  t  é"  ceJl4À  fefprit  de 
Géométrie.  L'un  e/f  forée  c*  droiture  d'efprit ,  fétutre  ejl  étendu é 
d'efhrtt.  Or  l'un  peut  être  ftns  l'autre  >  l'efprit  fouvMt  i$rt  fart 
étroit,  (jr  pouvant  être  aufjl  étendu  é"  foible. 
Dilccrner  au  jullc  ie  petit  non^brc  des  principes,  qui  (e 
répandent  (ur  le  refte  %  &  tirer  par  ordre  &  chacune  en  ion 
rang  de  ces  mêmes  principes  les  conféqucnces  qu'on  en  oeut 
tirer ,  fie  qui  en  dépendent  ou  immédiatement  >  ou  par  fenr 
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chaîncnficnt  des  une;»  avec  Ici  autres ,  ôc  cela  jufqucs  aux  con-^ 
Aoiflànccs  les  plus  élevées  j  c'eft»  fi  je  ne  me  trompe  >  péné* 
trer  virement  &  profondément  les  conféquences  des  princ - 
pcs  ,  c'cft  jufteflè  &  droiture ,  c'eft  force ,  c'cll  étendue d'el^ 
prit,  c*efl  en  un  mot  rcfprit  de  Géométrie.  Mais  c(Mnpren' 
cire  un  grand  nombre  de  principes  lans  les  confondre,  comme 
s'il  n'y  avoit  aucune  connexion  ou  lubordination  enrr'eux, 
ou  comme  s  ils  ctoicnt  tous  Ci^alement  gcncraux  «x  iiii]ples> 
&  qu'auctui  d'eux  ne  receût  u  himiére  d'cm  autre»  c'eit  jeu 
de  mémoire»  c*eft  étendue  d'imagination j  c*cll  directement 
contre  b  méthode  &;  refprit  de  Géométrie»  c*eft  la  marque 
d'une  rairt)n  étroite ,  &  qui  cft  encore  trop  obrciirc  &  trop 
fdible  pour  voiries  idées  cbns  leur  jour  naturel  >  &pour  juger 
diitindement  de  leurs  divers  rapports:  fi  ce n*eft  qu'on  veuil- 
le que  ce  loit  U  le  goût  &:  le  génie  de  ia  Ucometric  des  An- 
ciens ,  qui  n*éKaminoient  pas  toujours  de  fi  pré»  ks  liaiiôns 
des  choies»  &  Tordre  qui  ie  trouve  enar*eUes«  - 

Car  c'eft  en  efict  un  défaut  qui  n'cfl:  que  trop  ordinaire' 
aux  Mathématiciens  des  fiéclcs  pa0ez  de  fe  contenter  d'cta*- 
blir  leurs  propofitions  £v  leurs  régies,  &  de  les  prouver  fans 
ic  metrre  en  peine  de  donner  à  î'efprit  aflez  de  force  &  de 
kimicrepour  les  inventer  par  kiy-iDcmc.  On  diroic  à  les  en- 
tendre que  toute  la  {cience  confifte  à  retenir  plulteurs  mC' 
nus  moyens  >  &  à  fe  fervir  de  ceux  qui  s'ofmnt  les  pre- 
miers. Delà  vient  cette  multiplicité  confufe  &  ennuycufe  de 
tiiu  de  propofitions  peu  lices  &  mal  fuivies  dont  lapKifparr 
de  leurs  Livres  font  remplis.  La  méthode  générale  elt  ce 
tpon  doit  principalciuent  établir,  lans  le  mettre  inutilcnîent 
en  peine  <fe  toutes  les  véritez  qu'on  peut  découvrir.  Car  en- 
fin (î  Ton  concinuë  à  entafler  dans  miUe  volumes  tontes  les 
déconvcrtcsparticuliércs  que  Fon  pourra  faire  >  on  ne  finint 
jamai5>  &  ntuîe  vie  des  hommes  ne  poiu-ra  fuffire  à  les  lire , 
puisqu'on  en  peut  trouver  une  infinité.  Il  faut  avoir  oublié 
l'ufagc  qu'on  doit  faire  d'uue  vie  suflî  courte  que  la  nôtre 
pour  la  confumer  toute  entière  dans  cette  foule  de  recher- 
ches particulières  j  &  pour  laplulpartdctachées  de  leurs  véri- 
tables principes. 

Si  les  MathématieiensavoieDtto&fonrs  efiatitant  deicrin  der^r 
cherclicr  les  voyes  fimplesdr  abbréc^ées,qu*ilsen  ont  eu  de  nou* 
donner  indiâ'éstfmiaenc  tc»C€e^ik  oat^mnréci^kuf  ehe* 
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ftnin,  on  auroit  aujourd'hui  d  çxceliens  moyens  d'ajpp  rendre  à 

Seu  de  frais  lesMachcmatiques.  Les  Âucairs  ne  doivent  pa.sre 
oimer  la  libené  de  dire  au  hasard  ce  au  ils  pèaièiit  »  quajul 
même  ih  ne  di  roienc  rien  qui  ne  fut  évident.  Ils  doivent  s*ap- 
pl  iqucr  à  régler  les  penfécs  des  hommes  &  à  les  conduire,  non 
iclon  l'ordre  qu'ils  n'auront  fuivique  par  un  pur  hazard  ou 
bien  par  caprice  ,  mais  iclon  l'ordre  qu'on  doit  fuivrc  5c 
qu'ils  doivent  bien  rechercher  avant  que  d'écrire.  Cela 
oiemande  un  travail  immenfe  >  je  l'avoue.  Il  eft  incompa- 
rablement plus  difficile  de  Êûre  un  Livre  éxaft  que  de  corn- 
porer  pluficurs  gros  volumes.  Il  ell  bien  plus  ailé  de  donner 
la  hberté  à  les  penieeSy  &  de  s'étendre  en  des  difcours  diffus 
&  hors  de  propos,  lors  qu'on  a  peu  de  chofcs  à  dire  ,  que  de 
ranger  les  penfécs  par  ordre  ,  6c  de  rcilcrrcr  nicthodique- 
ment  pluhcurs  véricez  en  peu  de  paroles  ou  ious  leurs  véri- 
tables principes  ,  en  forte  pourtant  que  l'on  coniervc  toû> 
joiirs  k  clarté. 

Car  il  y  a  certaine  breveté  ob(aire  &  afTedée  que  Ton  dok 
rcjettcr.  On  ne  doit  pas  expliquer  les  chofes  d'une  manière 
trop  concifc  &  trop  ierréc  ,  fi  ce  n'efl  peut-être  lors  qu'on 
parle  aux  habiles  gens,  qui  fe  contentent  de  quelque  légère 
ouverture ,  Se  qui  iont  bien  ailes  qu'on  leur  laiflc  la  fatisfà- 
'âkm  de  tenter  aulTi  quelques  recherches ,  6c  d'en  fâure  lA 
découvertepar  eux-mêmes.  Mais  ce  qu'on  veut  proportion- 
ner à  rinteUigence  de  tout  le  monde  doit  avoir  une  bréveté 
où  il  ne  manque  rien,  &xine  abondance  où  rien  ne  foie  fu- 
pcrflu.  La  breveté  réveille  l'elpi  ic,  elle  l'excite  à  la  recher- 
che des  chofcs  faciles  qu'on  onnicr  a  deifein ,  &:  luv  donne 
diverfes  occafions  de  s'exercer  iur  ce  qu  il  peut  découvrir 
par  une  applicatioti  médiocre.  Mais  l'abondance  employée  i 
propos  dâ>roûiUe  &  édairçit  fes  idées  >  &  lèrt  à  l'éclairer  & 
a  le  foûtenir,  lors  qu'il  veut  s*élever  aux  recherches  diffict* 
les  &  aux  véritcz  abftraitcs. 

C'efl  ce  qui  m'a  engagé  à  m'ctcndrc  un  peu  plus  en  cer- 
tain-; endroits  qui  dévoient  répandre  leur  lumière  fur  un 
grand  nombre  d'autres ,  aufquels  ils  fervent  comme  de  princi- 
pes &  de  fiMidement.  De  plus  en  remarcniaflcles  difficulteKde 
diverfês  nerlbnnes ,  j'ai  tâché  de  reconnoïtre  la  portée  ordinai- 
re des  éfprits>  &;  de  m'y  proportionner  en  toutes  chofes  autant 
lamcdie  des  véricezou  dcsrechcrchcs  mera  pâ.  pennée^ 
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trc.  Je mefuis  même  arrctéà  dcfleinà  l'explication  de  certai- 
nes chofcs  que  quelques-uns  jugeront  peut-être  inutiles,  mzti 
dont  les  idées  ne  m*ont  pas  parti  aifez  dcbroùillc'e^  >  quoi  qu'on 
les  mette  ordinairement  au  rang  des  plus  fimples  &  des  plus 
claires.  II  ne  fuffic  pas  dans  les  Mathématiques  qu'on  ne  puif- 
fc  révoquer  en  doute  ce  que  l'on  avance.  11  taut  qu'on  puilTc 
encore  en  rendre  raifon.  On  Jugera  d'abord  qu'il  n'y  a  rien 
de  plus  cldir  que  cette  propoucion  :  x  fois  4cftla  même  cho* 
Ce  que  4  fois  i.  Mais  on  feroit  peut-être  aflez  einbarra(fè,  fi 
Ton  en  vouloit  apporter  la  véritable  raiibn.  Que  (î  j'ufe  auffi 
en  quelques  endroits  de  certaines  exprcfîions  qui  paroiflent 
abftraites  &  moins  ordinaires,  je  ne  ferai  point  difficulté d'a- 
voiier  que  je  l'ai  fait  encore  à  dcflein  ,  parce  cju'elles  m'ont 
paru  les  plus  propres  pour  aoiiacr  des  idées  nettes  &i  diitin- 
clkes  )  Se  pour  les  faire  envifaeer  dans  toute  leur  étendue. 

Que  fi  c'eft  une  loy  natureue  &  indirpenfablc  qu'on  éoïyc 
mettre  chaque  choie  en  (on  rang  >  j'aurai  bien  le  droit  >  ce 
me  fcn-'ML%  de  donner  aux  fcicncesaont  Je  traite  le  premier 
rang  entre  les  fciences  humaines.  Je  neveux  pas  cependant 
les  prétcrer  à  la  Morale,  ni  à  auctuie  de  celles  qui  ont  rap- 
port à  l'autre  vie.  Car  je  i»^ai  que  tout  ce  qu'il  va  de  grand 
&  d'éclatant  s'éclipre  &  s'anéantit  à  la  yûê  de  1  éternité.  Je 
neprcccns  pas  même  les  préférer  abfolumcnt  A  la  fcleoce  de 
riioinme.  (Jar  quoi  que  les  Mathématiques  foient  beaucoup 
plus  évidentes,  6:  beaucoup  plus  utiles  à  \a  recherche  des 
vérircz.  cachées  difllcilcs  à  découvrir  j  cepciid<uit  elles  ne 
font  pas  d'un  grand  uU'^c  pour  la  conduite  de  la  vie,  Se  pour 
s*inftruire  de  certaines  véritez  de  pratique  dont  on  a  beibin 
dans  le  monde.  Ces  deux  fciences  font  fort  différentes.  La. 
fcience  de  l'homme  apprend  beaucoup  plus  k  vivre  qu  a  bien 
p enfer }  celle-ci  n'apprend  qu'à  pcnfcr  fans  apprendre  à  vi- 
vre. Mais  fommes- nous  plutôt  faits  pour  vivre ,  ou  pour  nous 
lier  étroitement  avec  les  hommes,  que  pour  pcnlcr  ou  pour 
pous  unir  à  la  vérité  i  Nous  çcilerons  de  vivrc ,  6t  nous  pen- 
ièrons  toujours. 

Si  j'entreprenois  de  juflifier  que  les  Mathcmati<)ues  méri- 
tcnt  le  rang  que  je  leur  donne,  en  les  comparant  avec  toutes 
les  autres  fciences  en  parricalicr  j  je  ferois  fans  do-irc  un  dis- 
cours fort  long;  &i  fort  ennuyeux  ,  6c  qui  (croît  même  aflci 
inutile,  Comine  il  y  a  un  grand  nombre  de  fciences ,  il  fan 
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droit  faire  vin  grand  nombre  de  comparaifons.  Ec  comme  on 
lie  peut  faire  de  comparaifbns ,  fi  on  ne  connoit  les  chofes  que 
Ton  compare  >  il  (èroic  nëceflàire  d'en  donner  au  moinf  quel- 
<pie  idée.  Mais  outre  que  cda  me  meneroit  trop  loin ,  je  ne 
jprouverois  que  d'ime  manière  fort  imparfaite  les  chofes  que 
Tcpfétem  faire  pleinement  connoitre>en  les  expliquant  dans 
leur  principe. 

Il  eft  évident  que  toutes  les  vcritcz  ne  font  que  des  rap- 
ports i  les  vcritcz  connues  des  rapports  connus.  Qui  connoît 
que  €  eft  double  de  3  >  connok  une  vérité,  parce  quMl  con* 
inxAt  le  rapport  de  é  à  3 .  Qui  connoit  que  le  quarré  de  la  dia« 
gonale  d*un  quarré  eil  double  de  ce  quarré»  connoît  une  vé« 
rite,  parce  qu'il  connoît  le  rapport  qui  fe  trouve  entre  ces 
quarrcz.  Mais  tous  les  rapports  ou  toutes  les  vcritcz  connues 
ne  le  font  pas  également.  Il  y  en  a  que  l'on  connoît  éxadc- 
ment,  comme  (ont  celles  des  exemples  que  je  viens  de  dire> 
&  il  y  en  a  d'autres  que  Ton  ne  connoit  que  d*une  manié* 
te  fort  îdiparfidte.  On  connoît  par  éxemple  que  le  Soleil 
eft  plus  grand  que  la  Lune  ,  qu*un  cercle  eft  plus  grand 

3u*un  quarré  ,  lorl'quc  leurs  diamètres  (ont  égaux.  Ce  font 
es  véritez  certaines  6c  cvidcnics  ;  mais  ce  ne  itnit  pas  des  vc- 
ritcz cxadement  connues.  Car  quoi  qu'on  Içachequ  ily  a  un 
rapport  de  plus  grande  inégalité  entre  le  Soleil  &  la  Luncy 
entre  le  cercle  8c  ce  quarré  >  cependant  on  ne  fçait  point  éxa- 
âement  quel  il  eft.  On  fçait  bien  que  le  Soleil  eft  plus  grand»- 
mais  on  ne  fçait  pas  de  combien  au  jufle. 

Les  véritez  pouvant  être  connues  en  deux  manières ,  l'une 
parfaite,  cc  l'autre  imparfaite 5  il  y  a  deux  forres  (ic  feienccs, 
puii  (^uc  toutes  les  fciences  ne  iont  que  des  connoilianccs  d'un 
certain  nombre  de  véritez.  Il  y  a  des  (ciences  parfaites  >  &il 
y  en  a  d'impar&ites.  Les  parfaites  (ont  généralement  toutes 
celles  qui  ont  la  grandeur  poiu:  objet,  les  imparfaites  au  con- 
traire font  toutes  celles  qui  n'ont  point  la  grandcuf  pour  ob- 
jet. Je  ne  parle  pas  ici  de  la  grandeur  telle  que  les  yeux  la  con- 
fidérent,  ou  que  l'imaginarion  route  feule  fe  la  rcprcfcnrcj  je 
ne  parie  que  de  celle  que  l'elprit  apperçoit ,  ou  que  I  laïa^^iua- 
tion  fè  répréiènte)  lors  quelle  eft  conmice  dc réglée  par  Te^ 
prit. 

Li  Métaphyfiquc ,  la  Phyfiqoe)  la  Morale ,  la  Médecine» 

h  Politique,  laChvniic,  5c  ncaucoup  d'autres,  fout  cxi ce fcnv 
iciences  impar^ùtc^».  Car  CACorc  qu'elles  renferment  de» 
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prefjce: 

vcritcz  évidentes,  elles  ne  contiennent  point  des  véritez  éxa.-^ 
ôcs.  Il  n'y  a  que  les  Aîathénutiques  qui  loicnc  des  icicnccs 
parfaites ,  parce  qu'il  n'y  a  que  ces  (ciCQoes  qui  comprctineiK 
des  vérités  éxaâes.  Car  on  neièconimte  pas  dans  les  Mach^ 
màtiques  de  coono^tre  av6c  éridence  que  certaines  chofes  om 
^liis  de  grandeur  que  quelques  autres  ;  on  prétend  aufli  con> 
rioîrre  avec  évidence  les  rapports  cxads  qui  (ont  entr'cUeSB 
ou  de  combien  an  jufte  elles  lont  plus  grandes. 

Mais  il  faut  bien  prendre  ^arde  que  par  le  mot  de  grandeur 
on  n'entend  pas  feulement  Taenduè  en  longueur,  largeur,  U 
profondeur  s  mais  généralement  tout  ce  que  ron  conçoit  coiii# 
me  capable  du  plus  &  du  moins,  &  ce  qui  iè  peut  meCom 
ter  éxaétement ,  foit  parce  qu'il  dl  éxaâemenc  connu,  foit 
parce  qu'il  eft  fuppofé  tel.  Ainfi  letemps,  lapcfanteur,  la  vî* 
tcife  ,  les  qualité/,  même  fenfibles ,  les  degrez  de  perfection» 
&  généralement  toutes  les  chofes  tintes  étant  capables  du  plus 
&  du  moins  >  font  l'objet  des  Mathématiques.  Car  fi  l'oncon- 
coît  éxâCkemcnt  ccS  perfedions  &  ces  qualités  j  on  les  peut 
comparer  pour  en  connottre  éxaâement  les  rapports.  Et  fi  on 
ne  les  connoh  pas  éstaélement  >  on  les  peut  comparer  par  fbp* 
pofition  :  Si  Ton  fçait  qu'un  morceau  de  fer  efl  quatre  fi>is 


lus  pcfant  qu'un  tel  morceau  de  bois  j  en  iiippount  que  le 

ois  eft  mille  fois  plus  pefant  que  Tair ,  on  paît  conclure  par 
cette  fuppofition  que  le  fer  eix  quatre  mille  fois  plus  pciant 
que  l'air.  ,  "  ' 

Tous  les  rapports  éxactcment  connus  fe  pouvant  donc  ex- 
primer par  nombres  »  il  eft  évident  que  les  nombres  rcnfèr- 
ment  toutes  les  grandôics  d'une  manière  intdligible»  6c  qu'ai n- 
fi  la  (cience  qui  apprend  à  faire  dans  les  nombres  toutes  les 
comparaifons  néceffaires  pour  en  connoître  les  rapports  >  eft 
une  fcience  générale  o'^  le  principe  de  routes  les  Icienccséxa- 
êtes.  Car  il  ne  f^tut  qu'appliquer  à  des  efpêces  de  grandeurs 
ce  qu'on  a.découvcrt  en  général  dans  les  nombres ,  pour  fca- 
voir  prefquc  toutes  les  fcienccs  particulières.  Ainfi  ces  nou- 
veaux Elémens  apprenant  à  faire  toutes  les  compasaifons  né- 
ceflàîres  pour  connoître  avec  évidence  les  rapports  éxaâs  qui 
font  entre  les  nombres»  il  eft  évidentqu'ilsiônt  le  principe  & 
le  fondement  de  toutes  les  fcicnces  éxades. 

Mais  encore  que  l'Arithmétique  ou  la  fcience  des  nombres 
foic  line  iciencc  univcrfelle  dont  tant  d'autre^  dépendent  3  on 
en  explique  néanmoins  une  autre  par  k  moyen  des  lettres» 
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qui  edmcompaniblaneoc  plu^  générale  &  plus  étendue.  Cet- 
te fcience  ^oe  je  nomme  Andjîet  &  qu'on  nomme  ordinaire- 
ment Algèbre i  fert  merveilleulcmenc  à  cclaircir  ,  à  étendre^ 
&  à  perredionncr  rArithmctiqnc  même  &  la  GéomcuiC)  ^ 
toutes  les  autres  parties  que  les  Mathématiques  renferment. 
Elle  cft  fi  générale  qu  elle  connâérc  toute  forte  de  grandeur^ 
^  que  ce  qu'elle  démontre  peut  s'appliquer  non  lèulcmcnt 
aux  nombres»  aux  lignes  &aux  Bgures ,  aux  poids  de  auxvî- 
téflès  »  &  à  toutes  les  autres  cfpêces  de  grandeurs  i  mais  en- 
core à  tous  les-nombres >  à  toutes  les  lignes,  à  toutes  lesTÎ- 
telfes)  6c  à  toutes  les  grandeurs  en  paniculier  que*  l'on  paie 
concevoir  dans  chaque  efpêce  de  grandeurs. 

Mais  ce  qu'il  y  a  de  plus  coniidérable  dans  cette  fcicnoî 
n'cft  pas  fon  étendue  5c  fon  univerlalité>  s'il  m'cft  permis  de 
parler  aind;  car ,  comme  nous  venons  de  dire»  l'Arithméti- 
que eft  aflez  générale  pour  les  fçiences.  C'eft  la  facilité  qu'dle 
donne  à  l'efprit  pour  découvrir  les  yéritez  les  plus  cachéeSiL 
&  dont  il  feroit  abfolument  impofliblede  s*éclaircir  par  1*A- 
rithnu'tir»ne  par  la  Géométrie  ordinaire,  ni  par  le  fecouTK 
d'aucune  autre  Icicnce.  Car  comme  on  ne  peut  donner  i  Tcf» 
prit  plus  d'étendue  êc  plus  de  capacité  qu'il  n'en  a  j  cenc 
Icience  apprend  ieulenient  à  l^ménagcr.  £lle  luy  répréfcnte 
jbas  des  expidfions  très-courtes  un  aflèmbiage  de  plufiàus 
Idées  »  <c  Toccupe  ii  peu  par  les  Çtos  »  qu  elle  le  laiflè  en  quel* 
que  /brtctout  entier  à  luy-même,  &  raidc  A  parcourir  avec 
beaucoup  d'adrcffe,  de  promptitude,  ?>:  de  facilité,  tons  les 
rapports  des  grandeurs  qu  il  examine.  Âinii  il  nVchapc  rjcn 
à  l'efprit  qu'il  n'ait  apperceufur  fon  fujec>  tic  la  netteté  clai« 
re  6c  diflinde  de  fes  raiibnnemens  luy  découvre  d'ordinaire 

Èar  la  plus  courte  voye  les  vérîtez  qu'il  cherche  »  lors  qu'il 
ïSr  peut  connottre»  ou  les  milieux  qui  luy  manquent  pour  y 
arriver ,  lors  qu'elles  paflcnt  fa  portée. 

îl  eft  donc  évident  que  cotre  fciencc  &  l'Arithmétique  font 
le  fondement  de  toutes  lc>  k  icnceséxadcs  &  parfaites,  ou  du 
corps  entier  des  Mathématiques,  puis  que  toutes  ces  fcienccs 
n'enfeignent  qu'à  connoitrc  les  rapports  qui  fe  trouvent  en«i 
•ttfÊ  les  grandeurs. 

Cependant  comme  il  y  a  beaucoup  de  fciencespartîculiéret 
qtli  ont  râpport  à  la  Géométrie ,  il  y  a  des  per(onnes  qui  la 
confidércnt  comme  le  principe  général  de  toures  les  fcienccs. 
£c  parce  que  la  Géométrie  àk  aSe^  s^réablc  à  cauié  des  âgu- 
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tes  qui  tombent  {bus  rîmaginatîon*  il  Te  trouve  allez  de  gens 

.  qui  la  prcfcrentinconfidéréonentaux  fcicnces  donc  nouscraU 
Uais  ici.  ILs  s'imaginent  nicme  que  les  démonflracions  géomé- 
criques  par  lignes  font  les  feules  véritables  a  à.  caufe  qu'elles 
fc Kmt  comme  fcntir  à  rcfprit. 

On  peut  même  ajouter  qu'il  y  a  des  chofcs  particulicrcs  à 
la  Gcométrie  qu'on  doit  connoicrc  &:  démontrer  nécelOfaire^ 
ment  par  des  figures.  Mais  il  ^t  avouer  qu'il  y  en  a  fort  peu» 
fi  on  les  compare  au  nombre  incomparablement  plus  grand  de 
-celles  fur  qui  l'Ânalyfe  s'ccend.  £c  même  ce  n'eft  qu  à  fa  fa- 
veur qu'on  explique  &  réfoiit  les  théorèmes  5c  les  problêmes 
de  la  Géométrie  la  plus  compofée.  De  plus  les  démonftrations 
analytiques  (ont  bicu  plus  générales  èc  plus  fimplcs  que  les 
géométriques.  Et  par  conlcqucut  elles  doivent  pauer  pour  les 
plus  naturelles.  On  peut  même  fi  VoA  veut  les  confidérer 
dans  la  Géométrie  comme  un  abbré^ement  ou  comme  une 
cxpreiEon  plus  courte  des  démonftraaons  géométriques. 

On  me  dira  peut-être  qu'on  ne  peut  dccouvrir  ni  exprimer 
les  grandeurs  jncommc  nl  urables  par  nombres*  &  qu  onlepeut 
toûjours  par  lignes ,  qa'ainlï  la  Géométrie  cft  plus  éxacke  Sc 
plus  étendue  <^ue  la  rcienccdci  nombres.  Je  répons  qu'on  peut 
toûjours.  exprimer  lesgrandqprs  incommenuuables  par  des 
nombres  incommenfiuraoles  j  &  que  fi  les  nombres  incommeii- 
furables  ne  font  pas  entièrement  conous^c'efl  que  les  grandeurs  . 
incommenfurablcs  renfermant  quelque  chofe  d'intîni  êcd'ia-.- 
comprchcnlible,  elles  ne  peuvent  être  entièrement  connues. 

Je  répons  en  iccond  lieu  >  que  les  lignes  ne  font  jamais  les 
véritables  exprelEons  des  grandeurs  mcommenfurables  >  ni 
même  des  grandeurs,  commenfurables.  Car  ce  qui  ne  fàitpoint 
connoître  une  grandeur  >  n'en  peut  être  TexprefRon.  Or  les 
lignes,dont  les  Géomètres  prétendent  exprimer  les  erandeurs 
inconnues,  ne  font  point  connoître  ces  grandeurs.  Flics  n'en 
font  donc  point  les  véritables  expreffions.il  eil  vrai  que  le'>Géo* 
métrés  démontrent  que  ces  lignes  font  égales  à  ces  grandeursj 
mais  ces  lignes  elles-mêmes  font  inconnnfsà  Tefprit^quoi  qu'el» 
ks  Ibient  connues  par  les  yeux  ou  par  l'imaginaùon:  &  fi  on 
veut  avoir  des  expreffions  qui  parlent  à  Teiprit ,  êc  non  pas 
aux  yeux  i  on  eft  obligé  de  recourir  aux  nomores  incommcn- 
flirabies.  Donc  ces  nombres  incommenfurablcs  font  encore 
plus  connus  que  ces  lignes,  pLpfque  ces  nombres  les cxpri-i 
jiicnc  £cles  répréicntcut  mieux  a  i  çlpric. 
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11  eft ,  ce  me  femblc  ,  évident  que  ce  nombre  /lo  cfl  beau- 
coup plus  conoLi  t]ue  ia  ioutendantc  d'un  angle  droit,  dont 
les  cwez  font  ^  &  4.  Car  on  (^c  au  moit»  que  «'lo  vaut  en- 
viron 4- .  Et  fi  on  veut  fçaroir  (à  valeur  plus  au  iufle  3  on  la 

fijauri  par  les  régies  de  l'approximation  des  raciiiei».  Maison 
pe  f^aïc  pas  lagrandeur  de  la  lignç  c^ui  fbùtienc  cec angle  droit, 
quoi  qu  elle  iSît  préibice  aux  yeux  ou  à  l'imagination.  Ceft 
la  nÂnie  cholè  de  ces  prétendues  exprefllons  des  grandeurs 
inconnues  q|ae  ron  donne  par  les  ferions  coniques  >  &  parles 
lignes  encore  plus  compofécs,  quoi  que  Monficur  Dcfcarreç 
n  en  tombe  pas  d'accord  >  &  qu'il  prctcodc  le  contraire.  Car 
comme  toutes  les  fcienccs  doivent  tendre  à  éclairer  lePprit  j 
on  ne  doit  pas  beaucoup  cilimcr  l'uiâge  de  ces  cxprefllonspar 
lignes  >  qm  ne  parlent  qu'aux  yeux  &  à  l'im^inationj  quoi 
que  Ton  doive  beaucoup  eflimcr  l'ordre  des  raiS>nnemens>  U 
.1  éyidence  des  vérités  géométriques. 

II  n'y  :i  donc  rien  qui  puilîê  erre  connu  qu'on  ne  puifle  ex- 
primer par  non.bres  autant  qu'il  peut  être  connu.  Et  parce 
que  nous  cnleignons  ici  à  faire  dans  les  nombres  coinmcnlu- 
rables  &i  iuconunenrurablcs  toutes  les  comparaifons  ncccÛai* 
res  pour  en  découvrir  les  rapports  j  il  eflr  évident  que  cesEle- 
mens  comprennent  proprement  la  fcience  générale  ou  leprin- 
cipc  ôc  le  Fondement  de  toutes  les  Mathématiques,  de  non  pas 
la  Géométrie  qui  dépend  en  pluficurs  endroits  de  la  connoif- 
iànce  âcccs  Elémcns,  &  qui  fcroic  l.uis  doute  tres-iniparfai- 
te  &.  tres-limitce,  fi  elle  n  cuipruntoit  le  iecours  des  (cicnces 
que  nous  expliquons. 

Les  Géomètres  n'ont  prefciue  rien  découvert  en  Géomé- 
trie fans  Tulage  des  proportions.  Et  pour  démontrer  la  natu- 
re &  les  propriétez  deçes  proportions ,  ils  ont  été  obligez  de 
recourir  aux  multiples ,  aux  équinuihiplcs,  &:  aux  aliquotes 
des  grandeiws  qucion  compare j  ce  qu'on  ne  peut  détermi- 
ner que  par  les  nombres  :  outre  que  les  proportions  eiles-mê- 
mes  en  génénd  font  une  des  principales  parties  des  fciences 
dont  nous  devons  traiter*  Enfin  ûns  l'alage  des  nombres  les 
Géomètres  ne  peuvent  comparer  leurs  lignes  &  leurs  figures, 
tant  commenfiirablesqu*incommenfurablesj  que  d'une  manié- 
je  fort  imparfaite. 

Mais  il  n'en  cft  pas  dcmêmcdc  l'Arithmétique  &  de  TAna- 
lyict^  Ces  fciences  peuvent  s'étendre  à  l'infini  iàns  le  fccours 
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ni  dc$  lh!;neç,  ni  des  Hgurcs,  ni  d'aucune  autre  chok.  Elles 
font  au  f^eflus  de  toutes  Icî»  autres  rcicnces ,  &;  l'on  nenpeuc 
mcthodiuucmcnt  crsdter  ni  pcrfcdiunncr  aucune  fanseUas^ 
L'Ânalyle  cftinfiritment  plus  féconde  que  les  figures  pour  dé- 
couvrir  les  véritex  ,  &  il  left  comme  impo/nble,  fi  l'on  n'cm- 
pnmte  (on  (ecoa^ ,  de  réfoûdre  cq  âométric  une  infinité 
Ac  problêmes.  Car  quel  moyen  d'imaginer  tout  ce  long  en- 
chaînement de  lignes     de  figures  cmbarraflées ,  &  de  voir 
diftindcnicnt  tantdediftèrcns  rapports,  av.mtquederçavoir 
d'où  dcpend  immédiatement  une  i  cioiuuon  ouc  l'on  veut  dé- 
couvrir. N'eU-ce  pas  là  ce  qu'on  pourroitjuflement  appeUer 
des  rompemens  de  tefte  ?  Nous  en  avons  un  éxeoiple  tout  vi- 
£ble  dans  k  perfonoe  de  Monfieur  Perchai.  Car  oo  croie 
qu  il  n*eft  mort  fi  ieimc,  que  pour  n'avoir  pas  afTcz  ménagé 
les  forces  &  l'étendue  de  fon  imngination.  Les  grands  efforts 
qu'il  éroit  néceflairemcnt  obligé  de  fiiire  pour  imaginer  & 
pour  dcniclcr  ce  nombre  prodigieux  de  lignes  6c  de  figures 
cmbarraiTées  »  &  pour  les  etnbnSTer  d'une  leub  yûé  hif  atti-» 
rérent  cet  épiiifèment  général  du  cerveau  >  qui  Tenlevadanv 
la  fleur  de  (on  âge. 

On  ne  doit  pas  craindre  le  même  danger  des  fcienccs  qu'on 
explique  ici.  Car  quoi  qu'elles  conduifent  plus  loin ,  8^  qu'el- 
les découvrent  beaucoup  plus  de  vcritez.  Se  en  moins  de 
temps  que  la  Géométrie  >  cependant  elles  fatiguent  d'autant 
moins  1  cTprit  qu'on  les  pénétre  davantage,  &qu*on  les  pof- 
féde  mieux.  A  mefiire  qu'on  avance  >  les  véritez  s'arrangenc 
d'elles-mêmes  les  unes  auprès  des  autres ,  dans  le  même  or- 
dre qui  fuit  leurs  liaifons  ou  leurs  dépendances  mutuelles  5  Sc 
à  peine  ocaipent-cllcs  le  plus  petit  recoin duccrvcaU)  quand 
on  Ic^  fçait  dans  tonte  leur  pcrfcè> ion. 

j'avoue  qu'en  connoidaiit  ccctaincs  piopriétez  de  figures, 
qui  paroilient  îott  fimples  >  on  trouve  certaines  réfomtions 
phis  aifôment  nar  la  Géométrie  que  par  f  Analyie.  Mats  la 
connoiffîmce  de  ces  mêmes  propriéiez  fc  découvre  fou  vent 
avec  beaucoup  plus  de  facilité  par  l'Analyfe  que  par  la  Géo- 
métrie i  &  toujours;  avec  cette  différence  qiie  rAnaîvfe  exi- 
ge feulement  les  luppolkions  qu'on  accorde  ,  ôc  quelques  vé- 
ritez communes ,  au.lieii  que  la  Géométrie  fuppofe  déjà  une 
longue  fuite  de  connoiffances  pour  en  tirer  les  réfoiutions 
dont  je  parle.  Il  y  a  des  proportions  qu'on  ne  peut  bienfça-* 
voir  par  ordre  en  Géométrie»  û  on  n'a  lA  des  livres  eadei» 
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qui  demaïuienc  beaucoup  plus  de  temps  &  d'application  v que 
je  n*en  dematiderois  pour  apprendre  prcfque  tout  un  cotp^ 
entier  d'Aoal^iè. 

Or  le  moyen  d'apprendre  tant  de  chofes  ?  £c  comment 

Souvo'f  s'en  fouvcnir,  quand  on  a  cil  \:\  pcînc  de  les  appren- 
rcî  Comment  même  en  pouvoir  toujours  faire  ufagc  à  pro- 
pos, quand  on  s'en  fotiviendroit  ?  Ne  Icroit-ce  donc  pas  man- 
quer de  prudence  ,  fort  mal  ménager  fon  temps  que  de 
pafler  une  longue  (ùite  d'années  >  comme  on  étoit  obljgé  de 
le  Êûre  autresn>is,  lors  qu'on  vouloit  acquérir  dei'eftimei  à 
meubler  inutilement  Ton  cerveau  de  lignes ,  de  cercles,  de 
triangles  &:  de  figures ,  pour  A  avoir  des  chofes  qui  accablent 
lâmcmoîrc,  c^iii  épuifcnc  le  cerveau,  qui  (Jcrôjîent  la  raifon, 
qui  oblcurciflent  le  jugement  fie  t|ui  le  confi'ndcac>  apré« 
tout  qu'il  vaut  bien  mieux  oublier  qu'apprendre  ? 

Four  ceux  qui  n'approuvent  que  le  langage  géométrique» 
ta  vfÀ  le  préreient  aux  exprefHons  analytiques  >  on  ne  doit 
pas  tout-à-fàitles  en  croire  fur  leur  parole.  £t  s'ils  ne  jugent 
celles-ci  peu  utiles  ou  difficiles  que  lur  des  oiii  dire  >  ils  peu- 
vent s'alliircr  du  contraire  ,  ôc  reconnoîrre  par  leur  propre 
cxpëriciicc  cjn'il  faut  incomparablement  plus  de  temps  &;  de 
peine  pour  apprendre  par  U  voyc  géométrique  tout  ce  qu'ils 
poarrotent  apprendre  par  ranalytique.  La  vftê  des  marques 
ou  des  caractères  &  la  diipoiîtion  des  lettres ,  qui  nous  (ont 
ordinaires ,  ne  doit  épouvanter  pcrfimne.  Ces  expreifîons 
n'ont  rien  de  î^Tvftcricux,  &  il  ne  fliur  que  trcs-pcu d'heures 
pour  s'y  rompre,  pour  fc  les  rendre  familières.  Et  j'ofc 
même  aire  que  T  A  rithmétique  >  toute  fimple  &  facile  qu'elle 
cil)  a  quelque  chofe  de  plus  difficile  que  les  opérations  litté- 
rales. • 

Au  rcftc  il  cft  bon  d'avertir  ceux  qui  veulent  commencer 
l'étude  des  Mathématiques  »  qu'ils  doivent  d'abord  avoir  un 
peu  de  fermeté,  Se  qu'ils  ne  doivent  point  -'cffi-rwer  des  dif- 
hcultez  imaginaires,  qu'on  a  coutume  alors  deieligurcr.  Dés 
qu'ils  auront  commencé,  qu  ils  fe  contentent  de  regarder  tou- 
jours fixement  &  par  ordre  les  fcides  idées  ou  les  vérités 
feules  qui  (e  pré(èntent  immédiatement  à  eux  »  6c  qu'ils  n'ail- 
lent point  diicur(îvc»iient  en  chercher  ailleurs.  Car  cela  ne 
fervirott  qu'à  iigmer  des  monAres  dans  leur  imagination 
qu'ils  ne  trouveront  jamais  ,  &  dont  le  vain  phantôme  ne 
manquera  pas  de  «évanouir  »  quand  un  ordre  àuiù,  les  au- 
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ra  fait  avancer  plus  loin.  Qii'ils  tâchent  à  ne  rien  pafTer  d'Im- 
portant Tans  le  concevoir  diftinclement,  &  qu'ils  ne  fc  dé- 
goûtent point ,  fi  cjuclt^uc  difficultc  les  arrête  un  ocu.  On 
n'étudie  pas  les  Mathématiques  y  comme  on  tît  dessftîftoîres» 
ou  des  Romans,  ou  desComédie5<  Mais  Ctf  temps -là  n'eft  pas 
perdu  pour  eux.  On  avance  beaucoup»  lors  qu'on  fçùt  s'ar- 
rêter de  la  forte.  Car  Tatrcntion  rend  rcfprit  plus" ferme,  & 
chaque  éclairciflcmene  d'une  difHcuIcc  >  qu  on  a  rc'joUic  cic  foi- 
même,  diflipc  &  fait  cvanoiiir  de  devant  les  veux  plulicurs 
difHculrcz  qui  pourroient  raître  dans  la  luire,  ce  qwi  arrctc- 
roient  peut-être  beaucoup  davantage.  Si  pourtant  on  fou- 
pçonnc  quelaue  faute  dMmpreflion  dans  les  fupputatiom  des 
nombres  ou  oes  lettres  9  on  ne  doit  pas  s*en  mettre  trop  en 
peine ,  fur  tout  A  Von  conçoit  diftinctement  les  règles  de  ces 
lupputations. 

Ceux  à  qui  ort  enfcigncra  cet  ouvrage  devroient  tâcher 
d'abord  de  concevoir  les  choies  par  eux-mêmes,  &ne  con- 
fulter  leurs  Maîtres  que  fur  les  difficultez  qu'une  attention 
un  peu  raifonnable  n'auroit  pù  refoudre.  Et  pour  ceux  c|ui 
ont  moins  d*ouvmifre  ,  on  ckit  fe  proportionner  i  leur  iiy^ 
bleflè,  &  les  conduire  pas  à  pas ,  jufques  à  ce  qu'ils  puiflènt 
marcher  avec  plus  dwurancc.  Il  fiut  à  leur  égard  u(èr  de 
beaucoup  de  figures  pour  leur  faire  fentir  ce  qu'on  veut  qu'ils 
conçoivent.  Au  rcflc  puis  que  pluficurs  per(bnnes  ont  bien 
appris  fans  fecours  mes  anciens  tlémens  des  Mathcmariqrc, 
je  me  perfuade  aifcmcnt  qu'il  s'en  trouvera  beaucoup  davan- 
tage, qui  n'auront  pasbeibin  de  Maître  pour  bien  entendre 
ces  nouveaux  Elémens ,  puis  qu'ils  font  beaucoup  plus  dairs» 

mieux  ordonnez. 

Que  fi  je  confeille  Tétude  Ses  Mathématiques,  je  puisdira 

que  ce  n'cft  point  par  le  mouvement  d'une  (ccrettc  incUna- 
tion  ,  ni  d'une  complaifance  aveugle.  Mais  je  le  fais,  parce 
queplulîcurs  cxpcricnces  aufli-bien  que  la  raiion  m'ont  piei- 
jicQient  convaincu  qu'elles  font  tres-utilcs  6c  mêmes  nêcef^ 
■faircs  non  feulement  dans  les  fcicnccs  Se  dans  les  arts,  qui  en 
tirent  toute  leur  peirfeélton^  maisanffi  pour  donner  à  l'efpric 
plus  de  force 7  &  plus  d'étendue»  &  même  pour  régler  en 
quelque  forte  les  mouvemens  du  cœur.  Caries  Cens , ïisnar' 
gination,  &:  les  pafïïons  font  les  fourres  générales  des  erreurs 
de  nôtre  efprit,  &  du  defordrc  ou  de  la  corruption  de  nôtre 
cœur.  Or  rccudedes  Iviathcmatiqucs  eil  tres^proprc  pour 

apprendre 
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Sàppretubre  à  diâiper  les  illtifions  des  iêns»  à  corriger  le  déré- 
lemcncde  riinagiiiationt  &  à  modérer  la  fiére  unpéniodté 
e  DOS  paillons.  Uefpric  Se  le  coeur  en  dcvriciinent  donc  plus 

Î»urs }  6c  mieux  dirpcfez  à  recevoir  les  véritez  &  les  maximes 
aimes  de  la  Religion. 

La  vcricé  qu'on  découvre  dans  ces  fciences  efl  route  pure. 
Ce  qui  la  rend  aimable  n'ell  que  fa  lumière  &  Ion  évidence. 
L'amour  de^  plaiilrs  charnels  &i  fentibles  n*y  trouve  rien  qui 
le  flatte  ou  qvû  rentrecienne.  On  n'afFeâe  point  de  luy  don^ 
lier  des  vains  omemens»  ni  de  la  parer  de  ces  beautez  crom- 
peufes  &  de  ces  grâces  fédudrices  du  langage,  que  la  Sa- 
gefle  humaine  femble  avoir  plutôt  inventées  pour  plaire  & 
pour  flatter  que  pour  inftruirc  ôi  pour  éclairer ,  Se  que  la 
Sagefïc  Divine  néglige  ô:  ne  veut  pas  qu'on  cherche,  quand 
elle  nous  fait  entendre  fa  voix  i  ou  qu'elle  nous  manifcflc  fa 
lumière.  Car  nous  voyons  ordinairement  que  Téloquence  hu- 
maine perfuade  plus  par  fentiment  que  par  raîfbn.  Et  il  fe- 
roit  prefquc  avantageux  de  ne  s'en  Icnrir  que  pour  condef- 
cendrc  ri  în  foibleflc  8s'  à  la  dc'îicatefle  qui  font  fentir  au^ 
homii  cs  de  Li  peine  Se  du  dcgoùt,  lors  qu'ils  font  obligez  de 
rentrer  en  eux-mêmes  pour  conlulter  la  vcritc.  Les  perfon- 
fies  railonnables  doivent  tâcher  de  s'élever  de  plus  en  plus 
au  defliis  de  ces  impreffions  fènfibles>  d*en  éviter  toutes  les 
lurpriiès,  &:  de  ne  permettre  jamais  qu'elles  leur  impofent» 
fur  tout  Cl  c'eft  au  préjudice  oc  la  vérité.  Ils  doivent  aimer 
la  vcrirc  route  nuë>  &  prendre  cxrrcmcmcnt  garde  à  ne  ja- 
mais confondre  la  lumière  toute  pure  qui  «raccompagne  &: 
qui  l'environne  avec  cet  éclat  cxtcncur  fie  fcnfiblc  dont  les 
Jbommcs  s'efforcent  de  la  revêtir. 

Cette  forte  d'étude  eft  Tune  des  premières)  à  laquelle  on  . 
devroit  appliquer  de  bonne  heure  les  en£ms  même  &  les  jeu^ 
mes  gens.  Leur  efprit  nui  eft  alors  étrangement  bouché  com- 
mcnceroit  d'avoir  quelque  ouverture ,  6:  débroûilleroir  un 
peu  fes  idées.  Ils  formero'cnt  déjà  peu  à  peu  leur  railon  &: 
leur  jugement.  Ils  apprendroicnt  de  bonne  heure  à  le  défai- 
re des  imprelfions  fenfiblcs  qui  les  éblouiifent  bi  qui  les  fé- 
doiiènt  en  mille  manières.  Ils  fe  muniroient  contre  les  pré- 
juges, 8c  fçauroient  bien  mieux  fé  défendre  des  furprifes  de 
Terreur  ôcde  la  vrai-femblance.  L'abftradion  même  des  Ma« 
thématiques  fcroit  d'un  fecours  merveillaix  pour  fixer 
modérer  cecte  grande  légèreté  de  leur  imagination  encore 
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toute  volage.  Il  ft*y  a  gucres  de  moyen  plus  propre  pour  ré- 
primer la  violence  impccuoritc  des  paffions  >  qui^'irricent  2c 
s'enflamment  par  la  plufparc  des  occupations  ordinaires  aux 
jeunes  gens  ,  &  qui  foni:  même  réveillées  &  entretenues  par 
quelques-unes  des  ccudes  auiqucUes  on  les  applique  alors,  Se 
qui  (ont  des  plus  cftimées  dans  le  monde.  La  froideur  des 
Mathcmariqiics ,  s'il  m'eft  permis  d'ufcr  de  ce  terme,  tem- 
père rallentit  beaucoup  le  grand  feu  ScTadivité  bouillan- 
te de  leur  jeuneflc.  Peu  à  peu  les  vcritcz  qu'ils  v  découvrent 
leur  paroiflcnt  agréables ,  vx.  leur  inipirent  luie  iccrcte  ardeur 
pour  les  connoiSànces  intelligibles  0c  féparées  dés  feus.  Ce 
qui  forme  en  eux  unedifpofitjan  mméAcuCc  à  Vétaé^  de  h 
Philofophie  2c  de  la  Mows  Chrétienne. 

Mais  fi  ces  études  accoûtumcnt  leur  efprit  de  bonne  heure 
à  connoKre  la  vérité  ,  à  la  goûter,  Se  a  r:iinicr  j  le  plaifir 
qu'ils  prennent  en  la  recherchant  elt  encore  u  cs-propre  à 
les  dégoûter  de  mille  occupations  vaincs  &:  dangereufes,  qui 
les  entraînent  au  libertinage  Se  à  la  débauche,*"  Le  fréquent 
ufage  qu'ils  y  font  de  leur  efprit  forme  auffi  en  euxTliabita. 
de  de  penferavec  ordre,  &  de  r^ifônner  éxaâement>  debicn 
diftinguer  en  chaque  fujet  ce  qui  eft  clair  dcce  qui  eft obicur» 
le  vrai  du  faux ,  &  ce  qui  eft  évident  de  ce  qui  n*eft  que  vrai- 
femblable  ;  &  d'en  juger  par  conrcqttctir  :\vec  plus  de  lumière 
&  de  folidité.  Les  difïicalcez  même  qu  on  ne  peut  pcnctrer, 
&  les  limites  qui  borneni  nos  recherches  ,  (ont  encore  tres- 
uciles  pour  arrêter  cette  témérité  prodigicuic  qu'on  n'uirpire 
que  trojp  at|X  e&Êuis  >  6c  qui  s'augmente  toujours  avec  l'âge, 
pe  ne  demeurer  jamais  court  fur  quoi  qu'on  propoie,  d'élu- 
der par  des  diftindions  frivoles  les  raifonnemenslcs  plus  coth 
vainquans ,  &  de  décider  d'im  air  impérieux  &  fier  des  cho- 
fes  entièrement  cachces  qu'on  ne  peut  connotrre.  îl  eft 
avantageux  de  (e  convaincre  par  plufieurs  expériences  iabo- 
rieufcs  &  pénibles  de  l'ignorance  où  l'on  ert:  d'une  infinité 
de  chotès,  &  du  travail  immcnfe  qu'il  fauc  employer  pour  en 
fçavoir  on  tres-pecic  nombre,  lors  qu'cUçs  font  un  peu  con> 
J>ofécs. 

Et  qu'on  ne  craigne  point  en  s'appliquant  aux  Mathéma- 
tiques de  perdre  un  temps  utile  à  d  autres  études.  Loin  de 

reculer  ,  comme  on  pourroit  fc  l'imaginer  ,  on  avance  j  SC 
une  ou  deux  années  bien  employées  dans  ces  Iciences  en  épar- 
gnent plufieurs  quand  on  vient  enfuitc  à  s'appliquer  aux  aur 
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très,  parce  qu'elles  domient  de  grandes  ouvertures,  &  qu'el- 
les rendent  refprit  plus  capable  d'attention  ,  la  rai  Ton  plus 
ferme  &:  plus  amiréc,  &  le  jugement  plus  folidc.  Cependant 
je  n'approuyerois  |>as  apfcs  ce  œmps-là  ^«e  l*on  s*y  àonxâx, 
tout  entier  ,  ny  même  que  l'on  en  fît  toujours  fa  principa-» 
le  étude.  Il  fuffiroit  de  s'y  addoimer  feuleaicnt  quelques- 
fois  comme  à  un  divertilTement  honnête  ou  à  un  jeu  d'ef- 
prit ,  ou  fi  Ton  veut,  comme  à  une  occupation  allez  propre 
à  exercer  la  raifon,  afin  d'en  confcrver  &  d'en  au^nentcria 
vigueur  6..  ia  lorce* 

Pour  ceux  qui  ne  peuvent  approuver  les  Mathématiques, 
&  qui  veulent  >  même  i  r  les  connoîtrc  ,  qu'elles  foient  peu 
dignes  de  l'application  d'un  honnête  hommes  Une  Qexovt^ 
julle  de  les  croire  j  &  ils  n'en  portcroîent  pas  eux-mêmes  un 
jugement  fi  defavâmagcux  ,  s'ils  fçavoienc  ce  que  c'eft.  Ces 
fcicnccs  méritent  bien  au  moins  qu'on  acheté  le  droit  de  les 
nicpriler  par  la  peine  de  les  ajpprendrc,  puis  qu'autrement  on 
s'eicporeroit  au  danger  de  vérifier  en  fà  propre  perfbnne  ce 

Î»roverb6  commun:  SftimtinàfSm  fuod  nequft  ap^uL  Ladé* 
icatellè  de  Tâmour  propre  &  une  vanité  fecrette  engagent 
bien  des  gens  à  condamner  nvcc  ;T,fTtirancc  cequ'iU  n'ont  point 
eii  la  peine  d'apprendre  >  ahn  que  s'ils  ne  h  fçavent  pas,  ils 
puiflcnc  au  moins  fe  flatter  ôc  fe  glorifier  de  n'avoir  rien  ap- 
pris d'inutile.  Comme  ils  ont  alTci  bonne  opinion  d'cux-mê- 
mes»  pour  croirequ'ils  poflfédent  tout  le  bon  fêns  &  toute  U 
force  du  jugement  dont  ils  aurolent  été  capable»;  ils  font  bien 
aiiès  de  pcrfuader  ^roitcment  aux  autres  qu'ils  ont  acquis 
avec  moins  de  peine,  &  comme  naturellement  ,  ce  qu'on  re- 
cherche dans  les  fciences  un  peu  relevées  avec  plus  de  tra- 
vail &  d'application.  Certains  elprits  tout  effcminez  font  bien 
aifes  auflî  de  prendre  ce  prétescte  pour  cxcufcr  la  pareilc  is. 
lamolleHe  qui  ne  leur  permettent  de  goûter  que  ce  qui  flatte 
la  concupifcOBCc  &  les  fens.  Comme  ils  oroyent  qu'il  y  va 
de  leur  honneur  de  fçavoir  toutes  les  belles  chofes,  car  ils 
vaiîent  palTcr  pour  beaux  efprits,  5c  qtt'ils  ont  cependant  le 
cccur  trop  lâche  fc  trop  mou  pour  ce  qui  demande  im  peu 
d'effort  &i  d'application ,  ils  le  rejettent  avec  dédain  comme 
un  rompement  de  tête  inutile.  Mais  ils  font  voir  en  même 
temps  combien  le  jugement  qu'il  leur  plaît  d*en  porter  cfk 
yain&  ridicule,  lors  qu  ils  ne  témoignent  point  d'inclmation  ^ 
Jii  de ps^QJi  plu5Ê>icçque  pour  les  jçux  U  les  divertilfemens 
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qui  les  lendenc  toûjours  de  plus  en  plus  incapables  de  ren- 
trer en  eux-mêmes,  &  qui  corronipenc  en  peu  de  temps  leur, 
coeur  &  leur  raifon. 

.  Il  cft  vrai  y  a  bien  des  gens  raifbnnabks»  qui  dcfap- 
prouvent  rétudc  des  Mathcmatiqucs  avec  moins  d'arcificc  ôc 
par  un  meilleur  principe  que  ceux  dont  je  viens  de  parler. 
A  quoi  bon ,  dilent-ils ,  en  ouvranc  un  Livre  ou  ou  les  enle!- 
gne ,  toutes  ces  coniparaifons  de  nombres  ô:  de  letcres ,  fie 
toutes  ces  figures?  Eit-ce  qu*on  cft  plus  fageou  plus  heureux, 
parce  qu  on  fixait  que  des  grandeurs  font  égales ,  ou  qu  elles 
ont  certains  rapports  entr'ellcs  ?  Sommes- nous  faits  pour  nous 
occuper  à  connoîcrc  dey  vcritcz  fi  fcches  6c  fi  peu  Iblidcs  ?  Et 
ne  vaiiL-il  pas  niicLix  s'appliquer  à  des  chofcs  meilleures  8c 
plus  importances  ?  J'avoiie  qu'on  doit  tt)iijours  préférer  le 
plus  partait  à  ce  oui  l'eft  moins ,  ix.  que  Tctude  des  véritez 
làintes  &  divines  ooit  infiniment  l'emporter  fur  celuy  des  vé« 
ritez  naturelles.  Mais  il  ne  £iut  pas  pour  cela  qu'un  oienplus 
excellent  en  détruifeun  moindre,  ht  puis  que  Li  Sagefle  sou- 
veraine, qui  mériteroit  l'occupation  toute  entière  de  tous  nos 
efprits,  ne  dédaigne  pas  de  nous  exciter  elle-même  à  confî- 
dcrer  dans  une  fimplc  fleur ,  qui  patTc  &  flétrit  en  un  jour ,  des 
eraces  &  des  bcautcz ,  oui  eôacent  ce  qu'il  y  -i  d'éclatant  dans 
les  riches  &fuperbc$  habttsdes  Rots  de  la  Terre  j  n'cft-ce  pas 
r honorer  &  luy  rendre  gloire  que  do  cultiver  des  îciences 
dont  elle  même  prend  Com  de  nous  inftruirc ,  &  qui  font  éter- 
nelles comme  elle ,  &  par  conféqucnt  qui  font  beaucoup  plus 
fixes ,  plus  Itilides,  ôc  plus  elbmables  que  tous  les  objet<;  pè- 
rillables  des  fcns .'  Ne  feroit-cc  pas  Iny  faire  ime  efpêce  d'in- 
jure d*ofer  les  condamner ,  puii  qu'elle  les  communique  aux 
hommes,  &  qu'elle  les  ordonne  Pour  des  fins  qui  Içur  font  de 
la  dernière  importance,  &  qui  tont  dignes  d*dile  ?  Car  il  n'y 
a  rien  dans  l'ordre  naturel  qui  puilfe  imprimer  fi  vivement 
dans  leurs  cfprits  la  forte  5c  terrible  idée  de  l'Eternité,  ni 
leur  f^iirc  admirer  davantage  la  perfection  de  tous  les  ouvra- 
ges que  les  mains  ont  formez,  ou  leur  donner  une  fi  haute  idée 
delà  Toutc-puiflTance ,  de  fa  Grandeur  incomprehenfiblc,  5c 
de  rétenduë  mfiniede  (es  Divines  Perfections. 

Voici  maintenant  Tordre  qu  on  a  fuivi  dans  la  première 
pnrne  de  ces  Elémens,  qui  comprend  douze  Livres,  te  pre- 
mier clt  de  la  méthode  générale  que  la  raifon  obferve,  non 
leulemcnt  dam  les  Mathématiques,  mais  aufii  dans  les  autres 
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{cicnces,  lors  qu'elle  veut  avoir  une  connoillance  éxacVe  & 
claire  des  parcicî»  qu'elle  y  confidére ,  6c  qu'clie  c  lierche  à  u'c- 
tre  peine  trompée.  C'ell  une  elpèce  de  Logique  abbrégée, 
6c  qu'on  a  dégagée  de  tout  Tembarras  ordinaire  des  termes  de 
l'ëchôle  j  parce  qu  on  a  pris  foin  de  proportionner  les  choies  à 
rintelliecncc  de  ceux  œemeS}  qui  n  cm  point  fait  encored  e- 
tudcs  réglées.  Onn  crû  que  ce  petit  traité  ne  fcroit  point  hors 
d'œiivrc  ,  étant  mis  a  la  tèie  d'un  ouvra2,e,  mi  l'on  peut  ap- 
prendre .\  railonner  iufte.  11  y  a  dans  la  railon  comme  une 
eipéce  (ic  pureté  ou  d'intégrité  >  qui  reçoit  un  nouveau luftre 
lors  qu'elle  embraflè  &  reçoit  la  vcrité  dans  (on  (cm,  &  qui 
(e  ternit  &  s'effiiceiors  quelle  fe  h\Sc  féduire  &  corrompre 
par  les  artifices  trompeurs  de  l'erreur  &  de  la  vraî-lèmblan- 
ce.  De  forte  qu'il  ciï  toujours  avantageux  de  luy  apprendre  à 
11"  bien  conduire  dans  le  dHccrnemcnt  du  vrai  Scdutaiix,  Cn 
cxpole  par  occafion  dan:>  ce  même  Livre  les  définitions  prin- 
cipales 6c  les  axiomes  généraux  >  qui  doivent  avoir  cours  dans 
tout  le  reflc  de  Touvrage  ;  &  on  y  ajoute  encore  des  défini- 
tions) des  axiomes,  &  des  proportions ,  qui  appartiennent  i 
laGàsmétrie*  aHn  que ronpuiife  appliquer,  ii  1  on  veut,  aux 
lignes  beaucoup  de  choies  générales,  qui  Ce  trouvent  dans  ces 
deux  volumes. 

On  explique  &  démontre  dans  le  lecond  Livre  les  quatre 
opérations  principales  que  l'on  fait  fur  les  nombres  entiers, 
en  fè  fondant  uniquement  Cur  la  iiippofition  ordinaire ,  qui 
veut  que  les  chiffres  valent  dix  fois  autant  dans  chaoue  rang 
que  dans  celuy  qui  précède  ce  ran^  immédiatement.  On  ajou- 
te à  kl  fin  de  ce  même  Livre  les  déhnltions  de  pluHeurs  lones 
de  grandeurs. 

On  explique  &  démontre  aulli  dans  le  troifiéme  Livre  ies 
quatre  opérationsprincipalcs  que  Ton  fait  par  lettres ,  ou  car 
lettres  &  par  chi£Fres  fur  les  grandeurs  entières.  Ce  qui  lèrt 
de  fixndementà  tout  ce  qu'on  nomme  Ahébre  Se  AnAlyfe  >  TÂl- 
ccbrc  n'étant  autre  chc^  qu'une  Arithmétique  littérale,  & 
l'AnaU  fe  qu'une  application  de  l'Algèbre  pour  refoudre  les 
quellions  qu'on  proptifcfur  toutes  fortes  de  grandeurs. 
Le  quatrième  Livre  cfl  de  la  compofition  des  puilîanccs 
de  leur  réfolution.  Toutes  les  régies  de  l'extradion  des 
racines  quarrées ,  cubiques ,  &  autres  >  s'y  trouvent  renfermées 
dansonleul  problême,  parle  moyen  d'une  Table  qu'on  peut 
£sicilement  continuer  jufqu'où  l'on  voudra»  U  qui  répréience 
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en  abbrégc  ces  divcrfcs  régies  leur  dcmonftration ,  d'une 
manière  qui  n'cft  pas  moins  générale  qu'elle  cil  iimple  ôc  ÉLci- 
le  à  concevoir. 

Le  cinquième  Livre  parle  de  la  eompQfidon  générale  des 
grandeurs  >  ce  qui  fait  connoîcre  la  nature  de  les  propriétés 
principales  des  nombres  compofez.  On  traite  à  fond  dans  ce 
même  Liyrcdctr-  itc^  les  diverlcs  cfpêces  de  combinaifonsfic 
de  permutations.  Tour  v  cfl  facile,  &  poulie  jufqii'à  l'infini. 
On  y  fait  voir  comment  les  rangs  de  la  Table  des  piiillances 
étant  pris  diverfement  peuvent  déterminer  les  nombres  de  la 
plufpart  de  ces  combinai  ions  ou  permutations.  On  verra  là- 
dciîfus  pluficurs  chofes  nouvelles  &curieufes,  &rexplicadoii 
même  d*une  efpêce  entière  de  combinai(bns ,  qui  n'eft  pas 
moins  confîdérable  que  les  autres  9  &  doncnul»  que  je  f^ache» 
ne  s'eft  encore  avifé  de  parler. 

Le  ilxiéme  Livre eft  de  la  divifion  jr^'uérale  des  çrrandcur.^. 
On  y  explique  tout  ce  qui  regarde  les  nombres  limples  ou  pre- 
miers, qui  forment  par  letirs  divers  produits  les  nombres  com- 
pofez. Ce  traité ,  qui  n'cft  qii'iuie  application  du  cinq^uiémc 
Livre,  eft  tres-néceflàire  pour  avoir  aaiïs  la  fuite  une  idce  bien 
clairedeceqa*oo  nomme  fnfortUw  tcprogrejfions  géométriffm. 

On  développe  8c  on  éclairdt  dans  le  feptiéme  Livre  lamatié^ 
re  importante  des  rapports  &  des  proportions  arithmétiques 
&  géométriques.  La  définition  qu'on  y  donne  des  proportions 

féométrîqueseft  fi  générale ,  qu'elle  convient  même  auY  gran- 
curs  qu'on  nomme  incommensurables  aalli  bien  qu'aux  autres, 
ce  qui  eft  d'autant  plus  reniar<^Liabic,  que  le  Pere  Tacquet  n'a 
pas  crii  luy-raême  qu'on  dût  s  mfbtmer  de  qucllemaniére  les 
grandeurs  jncommenfttrablespoavoient  fe  trouver  en  propor^ 
tipn  géométrique* 

On  établie  au  huitième  Livre  iûr  les  mêmes  principes  la  do* 
ftrine  des  rapports  compofez  &  des  progreiïîons.  Et  on  traite 
arrpîcmenr  au  neuvième  des  fractions  ou  grandeurs  rompues, 
qui  ne  font  à  proprement  parler  que  des  rapports  géoniétri- 
ques,  dont  chaque  terme  le  trouve  exprimé.  On  donne  une 
explication  courte  ôc  claire  des  fradious  décimales  de  leur 
tifatre  fur  la  fin  de  ce  même  Livre» 

entreprend  d'expliquer  au  dixième  la  matière  épineuse 
&  ion  peu  connue  jufqu'ici  des  incommenfurables.  Et  au  lieu 
que  les  plus  habiles  >  au  rapport  de  Stevin  >  n'avoient  point  en^ 
coretrouvéfemoyeade  rcibudrelégitimement  certains  trino^ 
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mts  dont  il  cite  un  exemple)  on  trouve  dans  ce  Liyreune  mé- 
rhodc  univer(cllc>  &  qui  pait  s'ccendre  juiqu'à  l'infini^ non 
ieulenienc  pour  Ja  rcfolution  des  trinômes  ôc  des  nudtinomes, 
qui  ont  leurs  membres  engagez  fous  le  ligne  radical  /,  mais  en- 
core pour  celle  des  binômes ,  des  trinômes ,  &  des  multinomcs» 
dont  les  membres  ie  trouvent  engagez  fous  Ici  autres  fignc^. 

Le  Livre  onzième  explique  Se  marque  les  principaux  ula- 
ces  que  Ton  peut  tirer  de  la  connoiilànce  des  proportions  & 
des  progrefSons,  tcllcs*quc  font  les  régies  d'or  ou  de  Trois,  & 
celles  de  Compagnie ,  tant  Hmples  que  compofces.  On  y  donne 
une  manière  a  étendre  &  de  poufler  aufTi  loin  qu'il  fe  peut  la 
rcgic  d'alliage  ,  en  trouvant  loutcslcs  variation»»  polHWcv  des 
rélokicions  qu'un  y  cherche.  On  y  parle  auiîi  de  la  rcglc  de 
ÉiulTc  pofition ,  &  de  la  nature  en  général  des  proportions  & 
des  progrcllions  hannonlques,  &die  iâ  proportion  contr*liar* 
'jnonique. 

Le  douzième  Livre  montre  divers  ufâges  qu*on  peut  îaàtt 

des  nombres  en  Gconictrie,  fie  qui  font  faciles  à  concevoir, 
quoi  qu'on  n'ait  pas  encore  appris  la  Géométrie.  On  y  expli- 
que aflez  en  détail  ce  qui  regarde  le  toifé.  Et  à  l'occalion  des 
nombres  polygones  on  ticcouvrc  un  principe  naturel  ce  trcs- 
clair  qui  vcxt& fondement  à  TArithmétique  des  infinis.  On  en 
déduit  m&ne  démonflrativement  les  proportions  principales 
de  Monfieur  W'allis,  qu'il  n'établie  ne  trouve  que  par  in- 
dnclion,  Et  fur  la  fin  on  réfout  d'une  manière  aifiie  & lort  In* 
tcliigible  le  problème  fviicux  des  quarrez  magiques. 

On  a  cru  devoir  ajouter  à  la  hii  du  volume  une  Table  des 
Logarithmes  &  un  petit  traité  de  leur  ufâgc  >  à  caufe  des  fe- 
cours  qu'on.en  tire  pour  abbrëger  les  opérations  difficiles  dans 
une  infinité  de  rencontres. 

Mais  comme  on  a  principalement  entrepris  cet  ouvrage 
pour  aider  &:  conduire  ceux  qui  ne  font  que  commencer, 
qui  n'ont  encore  aucune  teinture  des  Mathématiques  j  il  ci\  à 
propos  de  avertir  qu'ils  xie  doivent  lire  que  la  plume  à  la 
ma-n ,  &:  qu'il  cft  bon  qu'ils  Eificnc  eux-mêmes  dans  les  corn- 
nièncemens  toutes  les  opérations  des  divers  éxemplest  qui  k 
trouvent  en  aflcz  grand  nombre,  s'ils  veulent  d'abord  s'ac- 
coutumer à  pratiquer  les  régies  6e  fe  rendre  familières  &fen- 
ftblcs  des  matières,  qui'leur  pourroientparoîcre  fans ccUab* 
ilraites  ôc  difficiles. 

U  y  a  cependant  certaines  çbofcs  quQa poic fe  difpenfer 
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de  lire ,  parceqa*dlcs  (ont  commedétachéesdu  fefte>  oU<t*un 

moindre  ufage  >  ou  parce  qu'on  ne  les  propofc  que  pour  un 
petit  nombre  de  perronne«;  qui  ont  un  goût  plus  fin  de  ladc- 
nionilration,  &:  une  pcnctration  plus  perçante  &  plus  vive, 
ou  qui  font  bien  ailes  d'employer  un  peu  plus  de  temps  que 
les  autres  à  ces  fortes  d'étude. 

On  pourra  pailer  par  exemple  la  fin  du  lecond  Livre  depuis 
]apage46c  jufqu  a  la  59c ,  Se  ce  qui  cil  au  troifiéme  depuis  la 
page  66^  jufqu  à  la  7 On  peut  s'épargner ,  fi  l'on  veut,  au 
quatrième  la  pc"nc  de  réfoûarc  1c<î  exemples  longs  S:  tliffici-  ' 
les,  pourvu  cjuc  l'on  ait  bien  rclolu  les  autres,  ^  t^ucl  on  y 
conçoive  bien  clairement  les  iclHcs  âcs  extradions  de  toute 
lortc  de  racines.  Quoi  que  la  niaueie  des  combinaiions  6cdcs 
permutations  {oit  tout-a-Êûtcurieufè)  &  que  Tony  découvre 
des  chofes.  qui  furprennent  5  on  peut  pourtant  (c  difpenlêr  au 
cinquième  Livre  de  lire  tout  ce  qu'on  en  écrit  depuis  1 1  pagd 
1 15?«  jufqu'à  la  i  55?^,  On  peut  pafler  nufli  les  cinq  dernières 
pages  du  fixicmc  Livre.  Mais  le  kpciémc,  le  liuiiicire,  5c  le 
neuvième  contiennent  des  matières  importantes ,  &.t]u ^  'ikIoïc 
bien  fçavoir,  puifque  ce  font  celles  dont  on  fait  plus  d  uiagc 
dans  toutes  les  diverfès  parties  des  Mathématiaues.  On  peut 
ibdj(penrer  de  lire  au  dixiâne  tout  ce  qu'on  y  ait  des  ineom* 
menfurables  depuis  lapage  |  io«  juiqu'â  U33i<.  Pour  le  dou- 
zième j  on  en  peut  pafler  fans  conféquence  tout  ce  qu'on  juge- 
ra à  propos  ,  n'ayant  été  mis  qne  potir  contenter  par  avance 
ie  dcfir  ou  la  curiofitè  de  quelques  amis. 

Pour  ceux  qui  font  dcja  vcricz  daui  les  nombres  6c  dans 
TAIgcbre  commune»  ils  auront  ailèz  dedifcemement  pour  ne 
point  s'arrêter  (ur  ce  qu'ils  fcavent  déjà  ;  quoi  qu'il  y  en  ait 
peut-^tre  qui  ne  feront  pas  fâchez  ,  6:  qui  ne  s'ennuyerooc 
point  dcparconrir  le  tout,  afin  d'avoir  la  fatisfaAion  d'obfer- 
ver  des  cnchaincmens  &  des  liai fons  naturelles',  qu'ils  n'an- 
roienc  pmnr  encore  apperccuès  entre  les  véritez  principales, 
ou  nicinc  encre  diverles  parties  des  Mathématiques  j  &  afin 
auili  d'établir  leurs  connoiiTances  fur  des  principes ,  qui  pour- 
roiént  leurparoître  plus  fimples»  plus  naturels ,  plus  clairs*  fie 
en  plus  petit  nombre  »  que  ceux  dont  ib  iè  feioient  fervi. 
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LIVRE  PREMIER. 

* 

.  É»£  LA    M£THOD£  G£N£RAL£ 

MS  MATHEMArrcrEIfS  ET  Ï>ES  GEOMETRES. 

E.  dcilciD  <^uc  I  ay  cii  d'écrire  pour  ceux  même  qui 
n'ont  aucune  eeinniredes  Idences,  m'engage  i  explî- 
coûtes  cho/ês  ,  qu'un  cl^ric  rai^bnna- 
bfcmcnt  attentif  puifTc  eftre  difpcnfc  de  rien  fiippofôr. 
£c  c'dt  aBja  d'y  mieux  réiiillr  que  j'av  voulu  cx^o^t 
ici  dUt  le  cxMnmencemenc  d'une  ftiameredàtie&  très* 
abbc^^  fes  régies  &  Tordre  du  rai(bnnenienc  que 
cnvnr  !cs  Mithcm.itiqucs ,  &que  les  Mathématiciens  &  IcsGcomc- 
k  croycnc  obligez  d'obicrvcr  inviçlablèmcnc*  pour  éviter  toutes  les 
riics  de  reircarâc  les  faudcs  lueurs  de  la  vrai-(êmblance. 

PREMIERE   REGLE  GENERALE. 

La  réi 
ue 

é<|Bif<K|ll6i 


cgle  géncraiemenc  établie  comme  la  première  &  fondamentale, 
lef  iàées  ibiencnecces  &  diftinâes ,  &  leurs  expreifions  claires  ^ 


ËxPLICATtOli;- 


nomme  M/rV  Tobjet  f^ticucl  ou  intelligible  que  l'ani  envilàee  d'da 
|i  iniénouk  £t  m  fxfnffim  du  idéti  ibnc  ki  %fies  estenciais  fie 
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finfîbki  )  qa^Iévafielll  en  nous  cet  mitoM  idéei *  ou  qui 

préfcjitcs.à  Tcfprit. 

II  dt  vrai  que  les  idées  de  l'eiipik  n'onc  pat  clics-mcmcs  auain  raj^poïc 
ftttx  paroks  ou  aiuc  Êspn  tsoGokg  >  éem  on  &n  fx>ur  les  cxpniner» 
puiiqae  ki  peafôe diffère  eflèndellcmenc  des  (bns  oui  frappent  toro'IIc, 
6é  des  images  ou  figures  qui  fc  forment  dans  l'œil.  Mais  encore  que  h 
liaiTon  de  cnofês  Ci  ditFcrences  Ôc  ù  di(propof  données ,  ou  qui  onc  cnu:  ei- 
les  fi  peu  de  rappon^  fait  pucemaïc  aibiuait»  »  «Ik  TtSt  Qéamnoios  ab- 
fi)liimenc  né<^aire  -aux  hommes  ,  afin  qu'ils  Te  puiflènc  .mucuellemenc 


lavott 

fourni  un  moyen  aux' hommes  de  fc  manifèftcr  leurs  pcnfées  par  les 
fignes  fcnCihksy  aufqucis  ils  fl-  fonc  accoûcumez  â  licx  leurs  idées»  lois 
-qu'ils  onc  appris  à  parler' &  â  iurc. 

Toute  idée  «ft  JrmpU  ou  ttmp^fit»  £Uo  eft^fimple ,  4!  Tobjcc  que 
leiprit  cnvifage ,  cil  fimple -,  &  compofée ,  s*îl  «ft  compofî^.  Et  pareil- 
lemenc  toute  etprciTion  d'une  idée  cft  fimfle  ou  Cfimpefee.  Elle  eu  (im- 
pie ,  lors  qu'on  n'y  emplojre  qu'un  terme  i  6c  compoiée  >  lors  qu'il  en 
eutc  emploies  plitfieurs. 

Et  nous  dirons  auffi que  l'idée  eft  nette 6c  d'tftinStey  C\  leipric  pénètre 
pleinement  Ton  objet,  on  s'il  l'cnvifagc  diftin£tcment  dans  touKs  Tes 
parties ,  ou  par  tqus  les  diiïcrens  cotez.  Mais  l'idée  n  eft  qHobJcure  ou 
ewfitfe  ,  &  rejfprit  n'envîfàge  pas  (on  objet  dans  fbn  jour»  ou  n'en  ap- . 
perçoit  pas  allez  clairement  les  divcrfes  parties  ou  les  divers  cotez,  et 
les  cxprcffions  font  cîalres  8c  fitns  éefMÎvo^fHr  ,  lorfqu'on  les  ^rcnd  gc- 
ncralemcnt  dans  un  même  ièii5>  &que  les  idées  quelles  ccptclciu-nt 
font  nettes  &'diftinÛBS. 

Si  parmi  t^ivcrfcs  cvprcfTîons  claires  d'une  certaine  idée ,  on  clioint  la 
plus  courte  >  &  que  la  même  idée  Toit  cxprir.u'c  plus  cbnhifcmcnt  pr>r  \\n 
lennelcul,  l'cxprelUon  çlaire</«}?ffi|  ou  explique  ou  cdatccic  ce  terme  plus 
obicur  >  &  on  dit  qn'dle  en  dl  m  définition. 

D  E  F  i  N  I  T  I  O  N  S 

CE     Cm,ELQ^ES     TERMES     C  E  N  T  T.  /-  IT 'C 

On  définira  les  Ai^thémati^ues  ,  en  difânc  qu  cik:^  ioat  U Tcicnce 
ijcaâe  des  grandeurs.  Et  on  dira'  que  U  gr4nde$ir  en  général  eft  coue  ce 
qui  eft  cap.ibL  du  plus  Se  du  moins,  ou  ce  qui  peut  recevoir  quelque 
augmentation  ou  diminution.  Il  v  a  <^ci!x  (orrcs  de  ^rindciirs,  Ijs  unes 
iitteUigièies  que  nous  n  apperccvons  que-  par  la  penicc,  conunc  les  nom- 
bres $  Se  les  autres  fenfittut  coma»  les  corps  Se  les  wammaats.  Ex  on 
c  corc  que  Ls  unes  comme  les  nombies  Ibnc  e^irites  OU  mtiwuU 
nues  y      les  autres  concrètes  on  continuer 

Quoique  les  Mathématiques  ioicnt  nomniics  la  tcicncc  cxaâc  des 

Srandcuts»  ne  prétend  pas  pourtant  y  coniloîare  ce  x\ue  font  les  gran- 
eurs  abfoJiuiient  §f9a  ^kuataosi  >  niais  ièitonent  at  qu'elles  ùtoi  Ut 
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rthes  à  ré^od  des  aunes.  On  |»eiit  bien  eonnoftreque  la  grandeard'bi 

pied  furpalTc  la  grandeur  d'un  pouce,  qu'elle  a  onze  pouces  de  plus 9  Oq 

qu'elle  In  conrienr  .111  juikc  dour.c  fo!<;  -,  m,ii<;  on  ne  prétend  pas  pour  ce- 
la connoicic  L  gcaxidcur  du  pouce  ou  celle  du  pied  ab^lunient  &  en 
dOc-mStne* 

Pbof  connoîcie  ce  que  fonc  les  grandeurs  les  unes  i  Tégard  dc$  amxest 
on  les  compare  enfembie,  ce  qui  lUppofè  toujours  au  jnoins  deux  Can- 
deurs. Deux  grandeurs  étant  comparées,  on  dit  qu'elles  fonc  Us  termes 
de  la  compuaifiin,  qui  iè  £dt  ou  ièloA  l'eftc^s  dont  Tune  eft  plus  gran- 
de que  l'autsCj  comme  fi  Ton  confidére  que  ij  excède  8  3e  ce  qu'on 
appelle  d'ffêrence  ;  on  félon  ce  que  Tune  cft  contenue  dans  l'autre  ou  h 
pcuc  contenir  ,  comme  fi  l'on  conûdcrc  que  8  cft  deux  fois  dans  16 ,  ou 
que  16  «enferme  1  fois  8'»  «e  qu'on  nomme  fimplemenc  m  réffm,  jfour 
le  diftinguer  de  la  différence.  Aînfi  chaque  diiférence  ou  chaque  rappotx 
aura  au  mo^  deux  termes.  La  difft^rencc  i\c  \^  à  8  ou  15  moins  8  aui|( 
deux  termes^  &  S  >  &  le  rapport  de  â  ou  de  8  à  x6  aura,  deux  ter-, 
mes  ttf  &  8  ou  les  deux  8  &    .  • 

Si  les  grandeurs  comparées  font  égales,  fcut  rappon  cft  égalité.  Et 
il  dl  d'hiégjlhé ,  lors  qu'elles  font  inégales.  Le  rien  qu'on  nomme  l^éra, 
cft  comme  ujn  terme  ou  un  point  fixe  par  lequel  on  commence  à  régler 
leur  niefine»  ou  duquel  on  procède  à  leur  con^»arai(bn.  On  les  nomme 
réelles ,  pofithes ,  ou  vraies  ,  lorlqu'clles  furpafîènt  U  zéro ,  ou  lui  font 
ajoiktccs  &  valent  plus  que  rien.  Et  on  dit  qu'cllcç  font  AêfeBives .  ni^ 
gatives  f  ou  fauJl'eSt  (ilcur  v.ileur  cft  moindre  que  rien  >  ou  qu'elles  (bient 
lecnmchées  de  zéro.  La  fômme  de  millB  éeus  cft  une  grandeur  réeli<f  ou 
pofitive  ou  vraie,  &:  la  dcbtc  des  mêmes  mille  écus  pour  un  homme  in- 
tblvabicëc  qui  n'a  rien  du  tout»  cft  une  grandeur  défcéltvc  ou  négative 
ou  fauflc.  Ce  qu'il  ell  aifé  de  concevoir  nicnic  dans  le  kng^^e  ordinai- 
re ,  lorfquon  dird'un  homme  qui  n'a  rien  Qc  qui  doit  naue  éov,  qu'il' 
s'en  faut  mille  ccus  qu'il  n'.ut  un  (oiî. 

Lorfqu'on  veut  connoître  les  grandeurs  ou  régler  leur  comparai  ion, 
il  faut  avoir  une  régie  qui  puiiïè  mefurer  la  diftance  ou  l'cloigncmcnt 
qu'elles  ont  du  zéro.  Celle  qu'on  envoie  généralement  eft  l'unité.  Et 
afin  d'en  concevoir  d'ftind.meni:  la  nature,  il  eft  â  propos  de  f.iirc"at- 
Cention  fur  ks  deux  idées  que  nous  avons  de  l'unité  &  ue  la  multitude.- 
On  ne  peut  douter  que  ces  deux  idées  ne  foient  directement  oppoiccs 
Tune  à  l'autre.  L'idée  de  l'unité  détruit  l'idée  de  la  multitude»  èc  l'i»' 
dée  de  la  multitude  détniir  l'idée  de  l'uintc.  L'unité  eft  conccuir  com- 
me nmplc&  indivifible  &  fuis  compofmon  de  parties  >  &la  multitude 
au  contraire  comme  compofée  de  diyerlcs  parties; 

Si  l'unité  était  dividble  ou  qu'elle  eût  des  parties  >  l'idée  de  la  miil^ 
^  titude  luy  convicndroit ,  ft  l'unité  nefèroi;  nlns  unité.  On  ne  fut  pas 
aflcz>  ce  melcmble,  de  réflexion  fiir  cette  vérité.  Notre  elprit  fait  fou- 
vent  un  faux  mélange  des  véritables  idées  qui  font  en  liiy.  Nous  nous 
fimmes  accoûttlinc&  à  coolîdéier'pcefi]n*6n  coûte  icmcotitrc  que  càtcal*' 
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ne  defif^randeuirs  éioit  divifible  en  une  muldtuiie  nombcedê  <ie  dîvêr* 

&S  parties.  L'union  mIc  toutes  ces  parties  n'cft  qu'une  pardcipadon,  ou 
.pour  parler  plus  proprement,  qu'ujic  réprcicnr.itîon  gronîc:re  &:trcs-îm- 
parfaicc  de  la  vcnubic  umtc  i  parce  t^iie  chacune  de  ces  parties  cA  a<^iici' 
lBtMnt<Uftui«iée(le  chaque  aune,  qu'elle  n'en  dépend  point  pourfiilv 
BBtmt  &qu'dDes  nont  toutes  «ocune  lieifim  efloitieilc  ou  nëcei!âiie  lee 
unes  avec  les  nurrc<;  -,  &  néanmoins  cette  union  ou  cette  liai&n  que  nô- 
tre e^nt  imagine  ci^ns  les  grandeurs  >  &  qti'il  n'ywconçpit  mie  «confuie- 
ment»  nous  a  (aie  rc^der  çhaiquc  grandem:  comme  vérîcableRiene  une» 
êc  L'nnicé  coAmevéncablemênt  diviuble.  C'cft  ainHque  nous  nous  fom- 
mcs  accoutumez  aficz  nul  i  propos  à  répandre  l'idée  de  l'unité  fur  cha- 
ue  erandettr>  &  à  oonfoodre  c^Ue  tj^  la  grandeur  avec  l'idée  de  rpni- 
v^tafale. 

Nous  vetrms  £wiienient  en  réfiêchiflànt  far  nos  connoiHànces  ,  que 
JUS  .n'en  avons  point  de  plus  claire  Se  de  phis  diftinftc  rjnc  celle  de 
unité ,  jjuifquc  fa  maire  &:  Tes  proprictcz  font  d'ccrc  mdmliblc  &:  firn- 
ple  ou  uns  coinpoikiun.  Elle  n'a  point  d'autre  régie  ou  mcfure  qu'elle- 
même^  &eUe  eft  feule  U  mefiue  ou  la  régie  immuaUe  9c  h.  plus  nam- 
relie  à  laquelle  on  rapporte  toute  forte  de  nombres.  Et  en  ce  fcns  l'u- 
nité &:  les  nombres  inrcnio;ibles  font  des  idées  cliirc;  ,  qui  font  prcfcn- 
tes  à  nos  eiprits,  &qtfi  nopt  aucUQC éxiftence  rcclle  daii:!>  les  grandeurs 
iênfiUesA  dont'dles  fovcnt  à  régler Îh  iii^fiu3e>  locfque  les  unes  peuvent 
être  merurccs  par-les  aQire8,.coiwe'oBs.iion&çs;'m^^3ries  moi  me- 
Curc/  p:ir  l'unité  o^  par  d'autres  nombres. 

On  tluniltpour  cela  entre  divcrfes  grandeurs  comparées  &  d  unmcrac 
genre ,  quelqu'une  qui'dennela  place  ée  l'unité ,  ou  qui  la  répréftnte  Acifr' 
çoivefon  nom.  'Ilaipvenéannioins.ordinairet);ient  quefunité  étant  ai^ 
jdéteimincc,  on  prend  encore  pour  unité  une  autre  grandeur  difféicnre 
delà  D^emicre.  $i  çe(tc  . nouvelle  furpadè  la  première  &  la  contient  plu- 
fieurs  fois  au  jufte  ou  £ins  leAe,  elle  fica  multicade  â  l'égard  de  Tautie* 
Aiant  pris  pour  onité  U  gnndenc  d*on  pQUce  »  &  enfuitc  auflî  pour  uni- 
té la  grandeur  d'un  pied  ,  cette  unicié  nouvelle  çlt  multitude  a  l'égard 
de  la  première.  Et  fî  la  nouvcUc  eft  moindre  que  la  première,  &  qu'eL* 
le  y  foit  contenue  pluiieun  fcn»  (ans  veùc  ,  la  première  dî  nmldcudc  i, 
l'égard  de  la  nouvelle:  Mats.fi  par  une  abAra^ion  ,  que  l'inu^ination 
/upDofo  ordinairement  ,  on  confîdére  4'unitc  nouvelle  ,  comme  faisant 
iêuKment  partie  de  l'autre  grandeur  priie  pour  unité ,  on  conçoit  alors 
joue  la  première  eft  une  unité  divifiblc ,  comme  lorsqu'un  pied  qui  con- 
tient douze  pouces  eft  pris  pour  unité.  Ces  fortes  d'unités  étant  divi- 
fibles  en  tl."<;  multitudes  fins  nombre  de  diver(és  parties,  ne  font j.  m lis 
patfaitcmcnt  connues  celles  qu'elles  font  en  elles-mêmes.  Et  lorfqu'on 
les  nomme  connues  >  ce  acii  que  conditionclkmcnc  ou  par  iuppqiîtioa 
êc  feulement  pour  juger  des  autres  par  rapport  à  elles.  ' 

Si  l'unité  {uppoTée  &  une  grandeur  quon  lui  veut  comparer  peuvent 
jwoif  une  mefiuc.çomd^iiae  >  ou  qu'une  grandeur  ^uqc  appliquée  ccr<; 


Digitized  by  Google 


DES   MÂTHCMATIQJJES.  ItVMf.  i 

tunes  fois  fiir  dies  paillé  me&cer  dtacoac'ait  /uAe  Ên*  lefte»  4Mi<iit 
xp»  kgnndear  cfl  commenfitrM*.  £c  H  elles  n'one  point  de  nscfUreconi'- 
munc  ,  ou  que  nulle  grancleur  ne  puifïc  mcfarcr  Pune  &  l'aiiae  auJoAe 
ou  ians  reftti,  la  grandeur  câ:  noiiuncc  twfmmenfkrtùiig, 

U  ell,  ce  me  ionbks-aflèziiiiiakde  di^uter  avecStevin  pourfçayoip 
iîTonicédoît  eftre  mile -au  rangdes  diven  nombres.  On  ^  qu'à  expli- 
quer ce  qu'on  entend  par  nombres.  Si  en  s'arrêtant  à  l'ctimoi'o  An 
terme ,  on  veut  que  chaque  Jiombrc  (bit  une  énurocration  de  pluiieurs 
nnitez  >  l'unité  ne  icra  pas  .un  nombre.  Et  fi  par  nombres  on  entend  les 
idées  intdli^fcîles  qui  fi:tventà  régler  la  mefiire  des  grandeurs,  ou  les 
quanticcz  mcmcs  que  l'on  veut  cFioifir  pour  rcprcfcntcr  ces  irléc^ ,  on 
pourra  mettre  alors  l'iinitc  <^ans  le  rm^  de^  nombre;.  Er  < 'cit  en  l  undc 
CCS  deux  icas  »  ou  iclon  l'un  &c  i'aucrc  ,  que  1  uiagc  a  voulu  que  l'unité 
f»t  aiiffi^fionq>ri(6  iôoi^ce  terme  général  des  non£ret>  puifqu  on  dit  or- 
dinairement que  les  crandeurs  coimnenfiualjles  entre  lefqueUes  on  met 
J'imite  la  prcToicrc ,  (ont  entr'ellcs  comme  nombre  à  nombre. 
-  Si  l'unité  iuppoiéc  étant  appliquée  certaines  ibis  Tur  une  grandeur  la 
mefiixer  au  jufleou&u  leAe,  Jagtandeoreft nommée  miére,  par- 
cs que  l'unicé  iiippofife  la  mefine  de  u  m&mfi  feite  que  l'unité  intelU^ 
gible  mefùre  un  certain  nombre.  A  va  nr  pris  pour  unité  la  grandeur  d'un 
pied,  celle  de  çjuatre  pieds  une  grandeur  entière^  parce  quelle  eft  me- 
ibrée  quatre  foK&ns  iefte.par  oçlle  d'un^ied,  comme  k  nombre  inteOi- 

fiblc  4  .par  funité  Hmple.  Er'fi  Funité  iuppofie  ne  mefure  pas  lagran- 
cur  au  jufto ,  &  qu'une  de  leurs  différentes  partie;  mcfure  l'une  &  l'au- 
tre'iàns  liefte,  comme  l'unité  iîmpie  mçfure  deux  nombres  intelligibles» 
la  grandeur  cft  nommée  fr^Hion  ou  porrÎM  de  grAndeur  ou  ^Mtimr  rN»- 
ftu ,  comme  ks  trois  quarts  d'un  pied  ,  parce  que  le  quart  d'un  pied 
cft.4  lfb;s  d.ins  un  pied  ^  }  fois  dans  les  trois  quarts  d'un  pic d ,  com- 
me l'unité  cil  4  fois  dans  4  &  5  fois  dans  5.  Nous  paderpns  pv  pcdcc 
-de  toutes  CCS  diverfcs  c/péccs  de  grandeurs. 

•  SECONDE    REGLE  -GENER.^  LE. 

X.  Lorfque  i  dpnt  appercoit  (ês  idées  d'une  vue  nette  &  dillinde  ,  Qc 
qu'elles  H^nt  exprimées  clairement  &  (ans  équivoque  ,  on  les  compare 
encr^elles  (êlon.  les  rapports  qu'elles  peuvent  avoir  d'égWlité  ou  d'inégal- 
lité  ,  &  lorfqu'on  apperçoit  ces  rapports  tels  qu'ils  (ont  en  eux-mêmes, 
on  conçoit  des  vtritcz.  Et  s'ils  ne  font  point  tels,  ce  qu'on  croit  voir 
crt  faux.  Il  y  a  un  rapport  d  égalité  entre  z  fois  3  &  <> ,  &  d'inégalité 
■entre  i  plus  5  &  ^.  £t /•'vpperçois  une  .vérité  ,  quand  je  conçois  que  % 
fois  5  font^,  ou  que  4  pus  ^  ne  fonf  pas  Mais  je  ne  verrois  qu'u- 
ne faufHrté ,  Ck  f&  m  insaginois  quea  ibis  5  ne  fonc  pas.^^  ou  que  a  plut 
3  font  ^.  jy  £  ^4,^1  T  r  O  N  s. 

Les  cxpreflfons  OU  |es  «xpoGcions  (ènHbles  des  taf^orts  d'égalité  ov 
j^ioéffJwé  qu'on.  iippiC^ic  enttc  dedx  idée»  ipat  9f^ées  proptfitkmi 


é  NôirvfiAttx  elemeWs: 

«mw/»  (î  les  rapports  font  vrais  ou  réels:  Scfitujfes ,  s'ils  (ont  imaginât-^ 

rcs  ou  faux.  Les  Marhcm.itidcns  &  les  Géomètres  diftingiicnt  principa- 
Jcmeiu  leurs  propoiiaons  en  certaines  eipéces  ,  donc  voici  les  noms  & 
rcitplicadon. 

c(l  une  pn>|x>ficion  «lonc  la  connoifTince  c(ï  Ci  claire  que- 
Ton  ne  peutTi  rcvoquer  en  i^ourc.  De  forte  qu'elle  n'a  bcfoin  d'aucu- 
ne preuve ,  tout  homme  r.ufonnable  ct;mt  force  d'en  tomber  d'accord,, 
comme  fi  l'on  dit  qu'un  tout  furp.iflc  une  de  Ces  parties. 

Suppojitim  ou  tUmâneU  eft  une  propolîrioii  un  peo  mcfins  eénénde 
qu'un  axiome  &  moins  évidente,  mais  qu'on  ne  peut  rai(bnnablcmenc 
ni  contell:r  ni  rcfufêr.  Et  ainfi  on  demande  qu'on  l'accorde,  afin  de 
n'êtrcpas  inutilement  oblige  de  prouver  qu'ciie  ell  véritable ,  ou  qu'il 
cft  aij(e  d'éxécuter  ce  qu'on  veacqae  Ton  nfle. 

Froéleme  ou  fHe^^n  ciï  une  propoficion  qui  cfcmande  qu'on  décoù-  . 
vre  quelque  vérité  cachée ,  &  qu'on  démontre  qu'elle  eft  découverte. 

Lemme  cft  une  propofition  qui  n'eft  au  lieu  où  elle  cft  que  pour  ièrvic 
de  preuve  i  d*aBttct  qoi  la  Ibivent. 

'  ùênUiÊirexin.  m^famce  cft  une  propoficion  «lédnite  Ott  drée  namrel* 

lemcnc  d'une  autre,  &  qui  la  fuit  de  prés. 

Comme  les  idées  ne  font  pas  toutes  également  fimples ,  les  propoli- 
tions  font  auffî  plus  ou  moins  corapofées ,  6c  l^urs  véricez  plus  ou  moins 
difficiles  à  connoîtrc,  Çàaa  que  les  deux  idées  principales  dont  cesprp- 

Sofitions  expriment  Je  rappoct»  ren&rment  &  uippo&nc  plus,  ou  moins  • 
'idées  fimpieSk  ' 

TROISIEME  REGLE. 

».  "foutes  les  fcienccs  ont  pour  premiers  principes  &  pour  fondcmens- 
les  propofitions  les- plus  fimples  &  les  plus  générales,  &  qui  font  tou- 
jours les  axiomes  ou  notions  communes  dont  elles  dépendent  plus  uni-  - 
veétèUemenc*  Ec  les  fondemens  on  les. principes  généraux  d'une  fcicnce  ' 
étant  une  fois  {toCz  ,  void«e  qn*on  obleive  poui  la  déduâion  des  vc?^- 
ritcz  qui  en  dépendent. 

En  promet  lieu  on  confidére  attentivement  &  d'une  vue  nette 
te  diftinâe ,  K  on  .cspcunc  dairement  les  idées  qui  tiennent  plus  de  la 
ftnplidté  tcAt  runtveifilité  de  celles  doiic  les  axiomes  cxpofcnt  les  rap- 
ports. On  compare  enfiiite  avec  beaucoup  d'ordre  &  d'cxaélitudc  ces- 
mêmes  idées ,  &  on  marque  clairement  ks  rapports  les  plus  fimples  Sc 
les  plus  génénu  ièloh  klqnels  ifs  appfx>chent  plus  des  axiomes  ou  les- 
touchent  de  ^us  prés.  On  appl'que  enfin  à  ces  nouveaux  rapports  ou: 
aux  propofitions  qui  les  cxprim^K,  ks  axiomes  mêmes  félon  qu'ils  leur 
conviennent.  Et  cette  application  étant  juftc  &  bien-réglée  fait  naître  la 
Vonnoiflànce  des  véritex  fenples  «Se  générales  qui  fiiivent  de  plus>préslês 
axiomes.  On  déduit  en  même  forte  de  celles-ci  les  plus  fimples  &  les. 
plus  générales  de  celles  qui  les  fuivent.  Et  on  tire  toujours  dans  un  même 
ordre  ks  véntcz  ks  ancs  des  aunes  iâtoo  qu'clks  ioac  plus  coœ£oiécs. 
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&  plus  particulières.  Divers  exemples  cdairciront  ces  régies  dans  le  corpa. 
cncicr  de  tout  cet  ouviagc>  &  qucl4^ues>iuis  même  des  la  fui  de  ceprc^ 
œicx  Livrer  •  .  .  ^ 

-QVATRiEME  XEGLE: 

4.  Toutes  les  diverses  applications  des  véritcz  plus  Hmplcs  &  plus 
générales  fur  d'autres  qui  le  font  moins,  peuvent  rcjp;ler  en  cette  forte. 
Si  I  I  vérité  d'une  propoftcion  cft  évidente  par  ellc-mcme,  elle  cft  com- 
me une  cf'pécc  d'axiome  ou  de  (upponcion,  &  la  preuve  en  cft  inutile, 
puifqu'on  n'en  do^  pas.  Ainfi  on  (è  contente  de  renoncer  par  des  ter- 
mes clairs.  Mais  Ci  la  ptopofition  a  bdbin  de  prenve  ,  ou  <^ue  la  véri- 
té n'en  paroifîc  pas  aîlèz  clairement ,  on  l.i  prouve  en  Ce  icrv.int  avec 
choix  &  par  orclrc  des  définitions,  des  axiomes  ou  ruppoflrion^  qniront 
accordées,  des  théorèmes,. des  problèmes,. des  lemmcs,  ix.  dc^cuixtiUi- 
dont  le$  vécins  i>iit  été  déjà  démontrées.  . 

£  X  »  1  j  c  ATI  otr. 

Chacune  de  ces  applications  en  particulier  d*une  vérité  fur  une  autre 
.dl  comme  un  r.  pport  d'égalité  de  l'une  avec  l'anae.  4  eft  un  tout ,  6c 
t  en  r([  partie.  Le  tout  t!t  plus  gr.and  que  Cn  prrfric.  Vo  fl  deux  véritezi 
fi  j'applique  la  Teconde  qm  cil  plus  générale  lur  1  autre  qui  1  eft  moins» 
en  concevant  que  le  tout  4  cft  plus  grand  que  fa  partie  1,  il  eft  vifîUc 
.que  cette  application  égale  en  un  (èns  ces  deux  vcritçz ,  je  dis  en  un  (êns, 
parce  qu^il  y  n  cette  ciincrcncc  que  l'nnc  cft  particulière  A  l'cg.ird  de  l'au- 
tre. .{,t  on  découvre  de  la  même  forte  que  cnaquc  venté  d'un  ordre  in- 
y£îrieur  eft  égale  en  un  fcns  à  chacimc  des  ordres  fupérieurs  ,  donc  les 
.  divedil»  applications  auront  pu  lécvir  k  les  découvris. 

Qinnd  <!c  l'application  d'une  vérité  Cxiv  une  autre,  on  déduit  ou  con- 
clut une  troiiicme  vérité  ,  cela  s'appelle  un  rafonnement ,  comme  dans 
tféxemplc  qui  précède.  4  dt  un  tout  &  a  en  cft  pardc  Mais  le  tout  dl 
•  plus  grand  que     partie.  Le  tout  4  eft  donc  plus  grand  que  la  par- 
tdc  1. 

Les  lailbnnemens  fticccilifs  font  comme  autant  de  divers  degrcz  par 
lefqnds  on  descend  avec  ordre-  des  vérités  les  plus  Amples  ^  las  pus 
générales  aux  vériwx  particulières  2c  plus  compofécs.  Ain/î  on  ne  peut 
jamais  découvrir  une  vérité  nouvelle  &  particulière,  que  l'on  ne  con- 
noiliè  au  moins  deux  véritcz,  l'une  plus  compose,  &  l'autre  qui  l'eft 
.  moins ,  &qù*on  ne  puiflè  égaler  enfiiiie  laptemiéte  avec  la  lèconde*  On 
ne  peut  découvrir  que  17  eft  la  différence  des  nombres  Si?  &  (f^  »  qu'on 
r  fciche  déjà  ces  deux  véritcz  ,  la  première  que  ÎS  furpaflc  ^9,  &  la 
iècoiulc  que  Ci  une  moindre  grandeur  ci^etninchée  d'une  autre,  ce  re- 
ctanebement  laîllè  leur  d^éience,  &  qiran  n'égale  cnfutoî  ces  dieùt  vé- 
rit» ,  en  jugeant  que  17  qu*on  déconvre  en  reeùDehant tf^ de  8^  cftla 
difTércnce  &  %6  Se  6^. 

Il  çft  vrai  ^tie  rappUcacion  de  ces  véiitea       généras  ^  plus.£ffl« 
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-  pks  fur  celles  quî  le  font  moins  &  qu'on  leur  égale,  (cfait  trcs-fbuvchc  * 
^m^iiciccmcnc  pJùcot  qu  explicitement ,  is  veux  dire  oat  une  opératioA 
taate  8c  fccttxxe,  oomme  u  on  ne  réflècntflôit  pas  même  qu'on  y  pcn{è.  - 
L  efpnt  f.iii  cette  ap{Jicadon  avec  tant  de  promptitude  Se  de  facilite ,  que 
•  la  vérité  qu'il  en  :irc  lui  paroît  claire  &  évidente  par  cUc-mcme  ,  Se 

comme  n  ayant  aucun  rapport  aux  axiomes  ,  ou  plûtôt  comme  Ct  elle  - 
^ic  «He-nîême  tm  azicMne. 

L'cfprit  examine  Ci  pcnh  fiincce  «tbs  jiicemens  qu'il  fotnike »  ^  l'or*'  ' 
dre  qu  il  (uit  en  les  formant  ,  qu'il  croit  le  plus  louvcnc  appcrcevoir 
d'une  vue  immédiate  ce  qui  n'ell  en  lui  que  la  iuitc^c  quelque  raifon- 
nonent  qae  l'expérienee  des  lêns  ou  une  vûff  'ctdnrde  ceccaines  véritex 
font  foire  à  tous  ks  honime'; ,  &  qu'une  fréquence  habitude  leur  fait 
réitérer  it  fouvcnc  qu'à  U  fin  ils  n'y  p  'nfcnr  plus  ,  &  qu'ils  rcgart^^e-* 
loient  même  comme  un  amulèmcnt  inutile  le  loin  d'ordonner  un  rai-  - 
ibwwmene  pour  déduire  quelqu'une  de  ces  véritez«* 

£n  jugeant  par  exemple  que  i  eftla  diffcrencj  qui  le  trouve  entre 

4,  on  s'im.iginc  que  ccll  une  vérité  il  claire  &fi  connue  par  ellc-mcmc 

Su'ellc  ne  dépend  ou  ne  fuit  d'aucune  autre.  On  s'avilè  alors  fort  peu 
B  coofidèrer  diftinébsment  8c  Tune  après  l'autre  ces  deux  véritci: ,  la  pre^' 
miéiequetf  Jlîicpallc4,  ôc  la  féconde  qu'ayant  ôté  une  moindie grandeur 
d'une  autre  plus  grande,  le  retianchcmcnt  latll'c  !--ur difFéicnct- ,  ry  cî'c-- 
gali:r  enfuitc  la  première  avec  la  féconde»  en  jugeant  que  1  qu  on  trou-^  ' 
ve  loriqu'on  âte  4  de^ ,  eft  k  différenc6.quf  eft entre  ces  deux  nombres.  Et' 
s'il  eft  vrai  qu'on  ne  pui^  s'empcchcr  de  conlîdérer  cette'  vérité  partt«« 
culiére  que  6  fùipaflê  4 ,  on  la  confidére  néanmoins  Ci  conjointe  &r  unie 
de  fi  près  avec  celle  qu'on  propolè  d'abord,  quon  les  confond enlcm*- 
ble  comme  fi  ce  n'écoit  on  une  même  proposition.  ■ 

L'extrême  facilité  avec  laquelle  on  apperçoit  ces  fortes  de  véritez  eft 
cauic  qu'on  ne  les  rcg.irde  poinr  corrnnc  une  ftiite  de  celles  dont  elles 
dépendent  véritablement.  D'où  vient  qu'on  fe  contente  les  énoncer 
&OS  &  mettre  en-peine  4*cn  dicccher  U$  pKoves  ou  '  d'en  marquer  la 
iiailbn  avec  les  premiers  principes  >  comme  on  fait  pour  les  autres  quf 
.  *  leur  font  fcmblables ,  &c  qui  {ûivcnt  comme  cHcî  des  mêmes  principes 
8c  dans  un  même  ordre  ^  mais  qu'on  ne  découvre  pas  II  facilement»- 
comme  s'il  s'aciflôit  de  trouver  lâ  différence  de  deux  nombres  fort  grands; 
Afin  donc  d  embrailèr  généralement  les  prôuves  de  touffes  les  véritez; 
particulières  qui  font  fcmblables  Se  de  la  même  cfpécc  ,  on  cft  obligé 
d'expofcr  clairement  les  véntez  générales  dont  elles  ont  toutes  une 
ég  l:  dépendance ,  ù  t6&tnttt  ta  liberté  de  fiipprimer  toutes  les  appli- 
cations ei|licices deces  véricei,  bfiqOe  fd^t  y  pàir 'aifimont  ioppléei 
par  des  implidiies*  ^ 

ClNi^IEMi  RÉGLÉ* 

5.  Si  ceux  i  qui  Ton  parle  iont .convaincus  de  la  vérité  d'une  propo- 
éooAy  on  peut    connaicK  de  la  propoiet  fimplemenc  »  pouc  j»é»^ 

le 
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te  temps  Sc  la  peine  qu'on  pcrdiiok  cn  b  leur  prouvant.  Si  on  cmitefte 
la  propoficion ,  il  faut  moncrer  F^galité  «pt'cllc  a  avec  une  aatte  plut 

iimplc&  plus  claire.  Si  on  conicfte  encore  celle-ci  ,  on  en  fait  voir  en 
:inèmc  ibrtc  l'cgaiitc  avec  une  autre  encore  plus  Tmiplc  &  plus  gcncta- 
le  qtt*dle.  On  égale  cn  un  mcmc  ordre  cette  iroifîcmc  propoficion  avec 
une  quatrième  qui  eSt  aufll  plus  lîmplc  £f  plus  claire  »  9c  pareiflement 
ccrrc  cin  nn'cmc  avec  une  cinquième ,  &aiim  dcfuirc  cn  remontant  tou- 
jours |ulL^ii\-nx  premiers  principe;.  Et  Ci  tontes  les  c't^alitez  font  faites 
-avec  juitciic ,  la  vcricc  de  b  propofition  cit  prouvée  uivinciblcn>|at ,  Se 
jquiconqiie.  aiuoit  appecceu  cetce  appUcadon  avec  une  ^îdence  cbdére 
-éc  parfaite ,  ne  poonoit  plus  refufcr  de  confendr  à  cette  yérité. 

Les  Aîathématiciens  êc  ks  Géomt-trcs  fc  conduifant  ordinairement, 
comme  s'ils  Tuppolbicnt  qu'on  letjr  contcftera  chacune  des  propofitions 
qu'ils  avascent  »  excepté  tes  premiers  principes  >  ib  s'engagent  anffi  cou* 
jours  à  les  démontrer  en  fc  Icrvant  de  ct;s  CcvSs  pikicipes  jSc  des  vérités 
icules  qu'ils  cn  ont  dcduucF.  Ils  n'emploient  pour  cela  que  deux  for- 
tes de  preuves  i  les  unes  fofitives  &  4irtEtes  ou  qui  découvrent  à  foud 
ja  namce  Se  toutes  les  railbns  de  ce  que  l'on  avance  :  &  les  autres 
ht£nBes  oa  tiriesdt  îékfmdtt  êc  qui  dépendent  de  cette  notton  conv 
munc  ;  qu'une  mcmc  propofîrion  prifê  leulcmcnt  en  un  (cm  ne  peur 
pas  être  tout  enlemblc  véritable  t*?.:  fauflè.  Ce  qui  arrivcroit  pourritir 
iîéccfliifrcmenc  »  fi  celle  qu'on  avance  ,  &  qu'un  clpiit  oppoic  conteile, 
ii'étoit  pas  vâitable. 

Ces  deux  fortes  de  véritez  ont  cela  de  commun  qu'elles  convain- 
quent l'une  Triutrc  ,  &  (brccnt  la  raifon  .\  donner  fon  confcntc- 
incnt.  Mais  la  dirctke  a  cet  avantage  fur  1  auirc  quelle  ccbirc  encore  & 
fatisfùtrcipric  pleinement,  ne  t^Oant  rien  échapper  i  Gl  connoUlànce» 
Ainfilcs  preuves  dircû-'s  font  incomparablement  plus  eHimsbles  que  les 
indireâes ,  ^L'  doivent /î  fort  leur  être  préférées,  qud'on  n'empu>j& ja^ 
nuis  les  indircâcs,  lors  qu'on  cn  peut  trouver  de  dirc<iUs. 

DEFINITIONS. 

II  y  a  trois  voies  générales  qui  pansent  conduire  i  fa  découverte  des 
,  divcrlcs  véi'itcz  ou  à  ia  reiblutiou  des  qucdion:»  qu'on  propDie<  Là  pre- 
mière cft  nommée  rm*  SjptthMfttf  ou  de  comfojîtmm  ou  iimplcmcnr  Sy»» 
tté/*»  la  féconde  ntudjfUfiu  ou  de  réfolutum  ou  SmçhaaemJtulyfey  ^ 
jb  trpifiémc  eft  mixte  ou  partici;>:  d-s  deux  autres. 

La  Svntliélc  établit  d'abord  les  principes,  clic  cn  déduit  cnfiiite  avec 
ordre  dimiês  conféqucnccs  qu'cfle  tcnoii<^avec  leuis  principes ,  Se  par 
)â  elle  fait  voir  dans  certaine»  formations  générales  ou  dans  les  divcr- 
lcs conipofîtions  des  véritcz  toutes  les  idées  ou  les  parties  fimples  qu'el- 
les cmbrall;:nr.  Elle  en  diftinguc  éxaéVcmcnt  les  diftercnces  &c  les  rap- 
ports ,  èc  détermine  ce  qui  doit  réiultcr  de  leurs  divers  mélanges  ou 
de  certains  aflièmblages  que  l'on  en  peut  Êiire  \  ^^fin  ce  que  la  va* 
li^té  de  leois  conjonâiom  ou  disjonâtons  peut  ou  doit  pn>duire;  &^ 
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par  la  oonnoillânce  «pi*^  cbmic  de  ces  ibctes  de  v^riies  ceiapofie^ 

^  cUo  apprend  i  expliquer  Se  à  rcfoudr-  toutes  ccIIls  qui  leur  (bat  lêtth. 

biibks  .S:  d'un  même  genre.  De  même  qu'un  homme  'bnî  marquant 
en  pacticulicr  la  figure  ôc  i'ufagc  de  chacuii  des  icUbrcs  ou  de  chacune 
des  rouës  0c  des  <Uvcr(c8  pacdes  qui  compoiêne  mu»  cercdiie  pendyle, 
appicndrotc  enfuicc  les  rapports  &  les  communications  diifêicaces  de 
cant  d  •  tlivcrl-s  p  titic;,  rcroit  en  mcmc  temps  connoîtrc  la  aatiKe  9t 
la  conlhuction  ou  la  compolîcion  de  diverles  pendules. 

^'Analylô  lééldt  les  qiM^ons  à  ccfcainet  ^alto  muquenc 
clairement  les  rapports  connus  d'où  dépend  leur  r^fôlution»  £ccoin|Ni- 
rc  enlûite  tellement  les  deux  idées  principales  ou  les  deux  tenues  de 
CCS  égaliccz,  en  fâiiknc  iur  chacun  divers  changcmcns  égaux  de  parc 
<fr  dr«uife,  qu'dk  découvra  onfia  ks  vérifies  do&t  dk  teaee  h  tecaae* 
cJie. 

Ces  fkux  voies  font  fort  différentes.  I^a  Synthétique  fîippore  heau^ 
coup^  plus  que  l'analytique.  Elle  dk  plus  propre  pouc  iiùkuirc  îic-  ccui- 
dttiie  les  aatces  que  potw  s*iiiflnnfe&fe  cbndaice  pas  fiM-mSiiie.  Ceux 
qui  font  éclaires  0c  «pu  fnéeendent  édaictr  ks  aucrfe»-  dinvcat  s'en  lêr- 
vk  dans  les  commencemens  juiques  i  ce  qu'ils  aient  dairemenr  fait 
comprendre  i'ufagc  de  l'analytique.  Mais  lors  qu'on  cA  une  fois  entré 
dhM  la  voie  tnalydquo  &  qu'on  la  pent  fiiivie  »  on  découvre  bien  plus 
allument  les  vérités  cadi^  Cette  yo&c  n*a  rien  de  Sasci  dans  Tes  rat- 
ibnncmens.  Ils  y  font  ordonnez  d'une  manière  toute  fimplc  ,  ils 
Ibnt  faciles ,  toujours  uniformes  Se  d^rminez  ,  &  ne  demandent  pas 
ces  etfom  ft  cette  application  penibk,  qu'exigent  les  raîft>nnenims  des 
la  Synthccique  Io(£qiroia  TCttC  iaftruire.  Cette  voie  cependant  n'eft  pas 
moins  féconde  ni  moins  lumincufê  dans  fês  découvertes  qu^elIe  cft  (im- 
pie Se  facile  à  luivrc  dons  iês  raiibnncmens ,  &  on  a  ration  de  la  con- 
^  ndéter  comme  tme  finuee  înépui&ble  des  découvertes  les  plus  vafèes  ic 

les  plus  fublimcs  des  Mathématiques,  Se  comme  l'indrumeni  le  plut 
|)ropre  non  icukmenç  pour  ks  apptend^  d  fond»  mais  aufll  pour  ks 
inventer. 

Jamais  fa  SynAéfe  des  Géomémes  tfantoit  pu  s'élever  â  un  fi  haut  pomc 

qu'elle  l'a  fait  dans  ce  (îéck ,  lî  l'Analyfc  dos  modernes  ne  l'avoit  fbû-  • 
tenue  ,      n'nvoit  expofc  au  jour  une  infinité  de  belles  découvertes  in- 

^  connues  aux  plus  l^avans  hommes  de  l'antiquité,  iîn  c^cc  il  cU  im- 

poflihk  de  laiiQiiner  dTune  maniéve  qui  foit  tout  enlèmbk  phis  îi^é' 
nieufc ,  plus  niéthodiquc  ,  plus  profonde  ou  fcSvante  ,  &  plus  abbré- 
gée.  Les  cxpreflîons  des  IcPtres  qui  fervent  à  Con  ufaq^c  font  tour  \  fait 
îimplcs  9c  faniilicrcs  ,  &  on  ne  peut  rien  founuc  à  l'cfprit  qui  luy  loïc 
d'un  fi  grand  lêcours  pour  découvrir  les  véricez  i  parce  qn'eiks  (tami^ 
nuent  fon  travail ,  Se  ménagent  addroitemenr  Ion  application.  Elles  k 

•  /ixent  &  le  rendent  artcnttr  fur  l'objet  de  (es  recherches ,  eDcs  lu  y  en 

marquant  comnM^mcnc  toutes  les  parties  ,  dks  ibùdcnncnt  i'xmagi- 
naskin»  dks  raunivclkiit  &  épargnent  ou  ménagent  la  ménoiie  autant 
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qa*il  eft  |iollible  ;  «a  on  mot  eOei  xégletic  9e  coaduiftnc  faAkeam 

feUpric  5c  le  partagent  o»  l'occupent  néanmoins  fi  peu  par  les  Ccns^ 
quelles  luy  laidènc  une  liberré  entière  d  cmployer  clans  {es  rocherchcs 
tout  ce  qu'il  a  de  vjgucur  6c  d  activité.  De  lortiç  que  iicn  ne  peut  échap- 
per i  (kvnë^  8c  la  itifteflè  ou  la  nettaé  de  Icsiaiibiuieinens  luy  <Ucoii- 
vre  d  ordinaire  par  la  plus  courte  voie  les  vcritcz  doni  il  tente  la  fc- 
cherchc,  ou  les  mibeux  «jui  hay  mauquenc  pour  y  amvvp  lorfqu'idks 
paflènt  la  ponéc. 

Il  eft  vrai  qne  k  iriantéte  d'énoniBer  fes  peniiiks  eft  entiéieiiiaK  ar- 
btoraire.  Mais  l' importance  qu'il  y  a  de  ne  pas  employer  mal  à  pro- 
pos les  forces^Ôc  la  capacité  de  norrc  nme  ,  nous  oblige  a  cnoi- 
fir  des  exprcliions  finales  ,  familières  ,  ôc  en  pcttc  nombre  } 
yam  cdks  qai  fbnc  nop  btfbaess  <,  tA  •qm-ne  Kfibiiait  qa'itae  yiSa» 
érudition  :  comme  oefles  où  l'on  n'tâèâc  que  de  parler  en  grec  &  pac 
citadon<;.  Les  termes  ohrairs  cmbarraflcnr  fitnaginanon ,  les  ûxprcffions 
trop  diHu'cs  ou  cxcraordiuaues  fatiguent  uu  cnarouchenc  ia  mémoire. 
L'efpric  veut  être  méaaig/t,  il  A*aime  pas  qu'on  le  diflipe.  On  4oic^te-! 
trancher  tout  ce  qtit  lôccupc  inutilement  ,  ce  qui  le  détourne  de  Çm 
application,  ce  qtti  empêche  ou  trouble  fon  aékiytté.  Il  ne  faut  rien 
employer,  £c  iur  tout  dans  les  Tcienecs  qui  paflènt  ^our  abikaites>  qui 
ne  (bit  pnéciSmenc  nécdflàire  pcrar  le  lendie  attentif  9c  pour- bien  ré- 
gler ics  pcnfcv."*» 

Or  l'Analyfc  a  cctavantn^  qu'elle  exprime  ordinairemmr  en  r>rt  pcu 
de  lignes  &  d'une  manière  trcs-icnfible  tous  lesdii'cours  &  les  r-iiionne. 
mens  dont  Ja  Géoménie  verioit  obtî^  de  fcmplir  de«  pages  cntié- 
tes.  D'où  vient  que  Tcfprit  fe  Catigiis  9c  &  rebutte  aifôm^t  d  u  la 
Géomcrric  ,  loriqu'clle  r(\  un  p"u  trop  compofce  ,  s'il  pr'nd  i'analy- 
(c  pour  guide,  au  lieu  qu'il  r^èm  une  Iccccttc  pic  ioriqu'ti  voit  dans 
Tanalyfe  oeaucaiip  d'idées  9c  de  véritcz  féiinies  dNine  manîéie  lenfible 
fc  trcs-abbrcgce.  Et  cette  vue  hiy  cfl  d'àuunt  plus  agréable  gu'il  (cnt 
mo'ns  de  pctnc  à  (ê  les  ré^éiê&tsr  ,  &  qu'il  Us  peut  embralicr  9c  p6-- 
nccrer  plus  facilement. 

Le  mouvement  de  l'elptit  ftir  avec  une  incroyable  vitcf&.  Sa  v&c 
perce,  pénétre,  &  parcourt  fouvent  en  un  inftant  beaucoup  ^îus  .de 
choies  qu;  la  phimc  5r  h  langue  n'en  pcuvmr  exprimer  en  des  heures 
entières.  Ainfi  la  lenteur  des  cxp:cflians  le  peme  ôc  le  fatigue ,  &  il. eft 
dansnneimpatienceinqfiiéte^lorfquila  multiplicité»  la  longueur  j<c  l'em- 
barras des  termes  ne  peuvent  tout  en^mWe  répondre  i  l'étenduë  delèt 
penfécs  &  fuivre  la  rapidité  de  fon  mouvement.  Et  i!  rcfïent  au  coa- 
trairc  beaucoup  de  ploifir  &  de  (âds£iâion ,  lorsqu'il  peut  propordon- 
ner  en  quelque  ibrte  les  caraAéfes  &  les  (ignés  Knfibles  â  conce- 
ptions int  .lligibles ,  &  marq:ier  par  iin  pelxt  nombre  d'cxprcffions  cour- 
tirs  &  faciles  coos  ks  divers  ^ségjetamt  m  Tes  idées  &  de  iès  cOih 
noiflàoccs. 

H  II 


u  NÔU  VEAUX-  KLEMENS 

DEFINITIONS*      ■  ^     \  .  » 

PROPIl.ES    BM  GXOMBTIIIB* 

.  .  ..  j  -• 

ApRBS  avoir  prescrit  Se  «spliqiié  dans  ce  premier  Livre  les  régW' 
5t:  l'ordre  du  raifonnemcnt  ,  on  a  juge  A  propos  d'y  joindre  une 
expoficion  des  premiers  principes  du  corps  muer  des  Mathématiques  Hc 
4e  la:  Géomecrie-,  &  deiîxer  les  idées  des  ccnnesTes  plus  ga\éj  aux  donc  on  & 
fijrt  en  Gcomttric ,  Sc  celles  des  pairies  principales  que  l'on  y  doit  traittcr,' 
•Géométrie  cft  la  Iciencequi  a  potir  ohjct:  h  mcdirc  dc^ coips>  ottdcs 
divètifis  cjtcrémitcz  &  dimcniions  que  l'on  y  confidcrc. 

Smfut  ou  fHferfiei*  eft  une  efkrenûté  d'un  corps  conccuc  comme  in-^ 
dividble  fclon  «  aimcnfîon  qu'on  nomme  ifaijfeur  ou  prefoadeur,  > 
Ligne  cfl  une  extrémité  du  corps  ou  d'une  {iurface ,  i?^:  qui  eft  con-' 
ccuc  comme  indivilîblc  leioo  deux  dimcuitoiis  qu'on  nomme  frtftfuieim 
8c  larghtr. 

Foin;  ÂîathémâAfiu  ou  fimpicmcnt  foint  cft  une  extrémité  d'un  corps 
ou  d'une  lurfacc  ou  celle  d'une  ligne  ,  &  qui  eft  ronrcuc  comme  intli^ 
vilîbic  ou  faiis  duncfilioa*  oucomiae  n'ayant  ny  fnfoneUHr,  ny  tàrgeiur,- 
ny  longueur.  ... 

On  ne  ptéKndpas  que  le  point,  lalîgne&la  furfacepuiflcnt  fubriilvC 
ftparémcnt,  ou  fe  trouver  rccilcnicnt  difti'nguées  des  corps.  On  prétend 
avoir  ilnilemcnt  droit  d'éxammer  à  part  chaque  dimendon  ou  chacune 
des  fiu&ces  des  corps  fans  pcnfèr  aux  autres ,  coinme  lorrqu'on  me&ift 
la  longueur  d'un  chemin  (ans  xonfîdérer  fa  largeur,  ou  l'étendue  d*uno 
plaine  ou  d'un  clump  (ans  pcnfcr  à  fa  profondeur. 

CrMidcHr  téométriqHe  eft  tout  eipacc  lolide  ,  ou  chacune  de  (es  àa£à^ 
ces  ou  de  Ks  dimenfions. 
JT^Mv  1.  Ligne  ink*  ott  fim^tmiwt  lî^  eft  ccHe  conune  ABZ,  dont  les  cx^ 
trémitcz  ne  peuvent  point  tcrmmcr  une  Ugnc  plus  courte.  Ou  c'cft  la 
longueur  ou  la  dillancc  la  plus  courte  qui  puiflù  iê  trouver  entre  deux 
points  À&Z.' 

f'^.  I.  gmrè»  eft  cijfe  >  conune  AGZ  »  dont  les  extrémités  A  &  Z  peu* 

vcnr  terminer  quelque  ligne  plu?  courte. 
fig.  %, }.  4.     Sitrface  droite  ou  flMte  ou  applanie  ou  pUne  ou  fimpiemcnt  plan  cA 
toute  (îiilâce,  comme  ABC,  fut  qui  Ton  peut  ûter  une  ligne  droiœde  : 

xhacun  de  fcs  points  à  chaque  autre. 

Surface  coHrhe  eft  celle,  comme  ABZY,  fur  qui  l'on  ne  peut  pas  d* 
^'Sr     4-     i'Cr  une  ligne  droite  de  chacun  de  fcs  poii,ts  à  chaque  autre. 

AXIOMES    OU    NOTIONS  COMMUNES, 

ET  PRINCIPES  GENERAI^  DU  CORPS  ENTIER  DES  MaTHEMATIQUêS. 

6,  Toute  grandeur  lurpailc  une  de  fes  parties.  .      .  .  .: 

7.  L'aflcmbla^  entier  des  parties  rend  le  tout»  oulay  eft  égal. 
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DES   M  AT  H  E  M  AT  f  CiU  E  S.  li vue  1.  h- 

t.  Pluficurs  riens  font  é^aux  i  un  rien. .  Ou  plufi-urs  fois  rien  &  une 
fois  rien  font  des  cxpr-îTÏons  cjiii  p'ont  qii*ttn  VfAmz  ièns> 
<>.  Si  à  grandeurs  égales  oji  ajoute  unc  même  grandeur  Ott  Aèi  gran- 
djurs  égales,  les  touts  font  égaux. 

lo.  Si  de  grandctm  égales  on  6tc  «ne  mcmc  grandeur  ou  des  gi-m- 
daus  cg.iLs ,  les  reA.-s  font  égaux. 

lï.  Si  d  gr.i.'n^ctirs  «nci^.iL's  on  en  njoûte  d'ci*alcs  ;  ou  de  pltir;  c;rànncs 
A  celles  qui  font  dcja  plus  grandes  ,  Se  de  inointlres  aux  nlus  petite;, 
les  cottts  font  inégaux.  E't  Ks  plu3  grwds'£>nc  ceux  où  UHit  les  plut 
grandes  de  ces  inégales,  ^ 

12.  Si  de  grandeurs  incgales  on  en  ôtc  d'cgn?cs  ,  ou  fi  on  ôte  moins 
des  plus  grandes  que  des  plus  petites  >  les  rt.ites  font  inégaux.  £t 
plusji^rands  font  ceux  que  Ton  tiie  des  plus  grandes  tnegalis. 

13,  Ec  .<î  de  i^nindcurs  égales  on  en  6 ce  d'in^ales»  les  leAes  Ibnc  mé>. 
gausf.  Ëc  les  pfus  grands  (ont  ccitx  quelaific  h  retranchement  des  moin- 
drcs  de  çcs  incg,ales. 

)4*  Si  des  ^randeuis  fi>nc  égales»  toute  atnveattffi  grande  ou  plusgran- 
de>  ou  moindre  que  Tune  d'cncr'elles  cft  paieillcmenc  aulfi  grande,  ok 

plus  gr.uîdc,  ou  moindre  que  chaque  nutr^*. 

i;.  Une  mcme  propoficion  priiè  iùuicment  en  un  fens  ne  peut  pas  être 
Eoae  entêmbic  véritabb  fauflè, 

15.  Si  /a  confcque.icc  légitime  &  naturelle  d'une  propcficion  cft  ahfurr  • 
d.^  ou  fiuidc,  la  propo£ùoa  eft  parcilkment  fàuâv»  &c  (»■  concradi^oiie 
véritable. 

AXIOMES    OU    NOTIONS  COMMUNES, 

ET    PRlNCirpS    CENTRAUX    DU    tORl'S   }NntR   DE   LA    GeOMETRIE*  ' 

17.  On  peut  tirer  une  ligne  dro  te  &  on  ne  peut  eu  urer  qu  ujie  Iculç  f'^.t. 
d'un  point  fixe  ou  déterminé  A  iûr.un  point  fixe  ou  déterminé  Z*  Et 

on  la  peut  prolonger  de  part  5c  d'autre  autant  qu'on  voudr.:. 

ti.  Si  d'-ux  grandeurs  géométriques  B     Y  [)"nvcnt '"'nit-ft  r  pariaitcment  F/;.  7.  t. <^ 

cnl'crable  ,  ou  fc  rencontrer  da^ii  toutes  kuu  paiUt.j  ,  ou  convenir  au  &tuit. 

fuftc  en  tous  leurs  pomts  >  cflcs  font  parfaitement  égales. 

Ip.  L'c(pacc  ABC  que  peuvei\t  former  toutes  les  lignes  droites  tirées  F/g.ij. 

continucmcnr  du  n<iinr  A  (ur  tous  ceux  d'une  ligne  droite  BC.cll:  luy 

icul  le  plus  court  que  ies  cxtiémitez  Ail  £c  AC  ^c  CC  puiflcnt  termi-       •  - 

ner. 

Pour  concevoir  diftinélcmcnt  l.i  formation  de  cet  cfjiacc  ou  quelle 
cft  fi  nature,  on  peut  s'imnginer  qu'une  ligne  droite  AZ  ay.int  toujours 
Ion  cxircmitc  A  iUr  un  nwnie  point  fixe  cft  mûc  cont'nucmcnt  de  0 
vits  C  dit  la  droite  BC  ,  parce  que  l'elpacc  entier  qu'elle  aura  ibimé 
ou  parcouru  encre  BC&  le  point*  A  immobile,  fera  ceiu  q  il  poiiriofcnt 
former  ronr -s  îcs  lignes  droites  tirées  continuciTient  du  ju)i;\£Alur  toi»s 
ceux  dejjL  ,  ou  pareillement  du  pomcB  fur  cous  ccu|||4e  la  droi:.:ACf 
Ott  du  ppint  C  fin  tous  ceux  de  raucte  droite  ^« 

B  iij 
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PRENflER  CoROlL-AljLE. 

r'-g.t4.       1©.  Toute  partie  AB  d'une  droice  AZ  cfl  une  ligne  dr^ûff.  Car  ladroi-  . 

a.  iffMitfn  te  AZ  cfl 'plus  courte  que  tout:  autre  AYBZ*  Et  6tant  de  part  & 

b.  I».        4*ana«  la  mime  partie  8Z>  la.panie  AB  qui  r^Ae  d'une  part  cfl  pluf 

yourte'*  que  t  uite  autre  AYB  qui  peut  rcftcr  de  l'autre.  D'où  il  tft  évi- 
dent que  cette  partie  AB  tli  une  ligne  *  droite.  Ce  qu'il  fafloit  démon- 
trer. . 

SbcOND  CoROllAlRI* 

F>X-  *i-  ^*  Si  deux  droites  BC  font  égales  >  elles  petnrent  s'ijoftsr  paifiiite- 
ment  cnf  mbb  fans  rompre  leur  droiture.  Car  OflilpiHtant  h  te  appli^ 
quant  l'extrémité  b  fur  1  extrémité  B,  on  pourra  mouvoir  bcy  Text^ém'- 
té  h  demeurant  toujours  immobile  fur  B»  jufques  à  ce  que  Tcxtrépiicé 
r  rencontre  on  point  X  fiir  BC.  Etiet  denx  ^«ts  i&r  ^tanfles  raî» 
a.  i?:  nies  alors  qiie  les  deux  RfcX,  une  droite  fjok  :  pouvant  (cce*  tirée 
k.  iS.  de  ^  ou  B  mr  f  ou  X,  la  droite  BX  cft  la  même  que  hc  ou  f^nc  fbn 
égale  BC  Et  kc  2c  BC  s'ajuftcnt  en  tous  Lurs  points  {jjm  rompre  leur 
Hxotniie*  Ce  qu'il  fàEoit  démontrer. 

Troisième    Corollaire.  . 

XI.  Si  deux  points  B&C  font  fixes  ou  déterminez,  une  droite  feule 
BCD  peut  p.iir.r  par  ces  points. 
f^»  17'  i'-  Car  une  dtoite  pd  qui  luy  eft  égal^- ,  peut  fans  rompre  là  droinre  s'nju- 
fier  *  parfiitcment  fur  l'entière  BcD  ,  ou  la  partie  bc  fur  une  partie  BC,  * 
te  l'autre  partie  çd  fur  la  partie  CD ,  5c  en  mcmc  temps  fur  la  *  partie 
CG-dtf  tdie  droite 6CG  qa*on  voudra  qui  pourra  palfcr  parBC^  ^a- 
kr  BD.  De  forte  ou?  d  tombera  fur  D  ou  G ,  ift  droirc  BCG  isOi 
toûjoors  fantqueBCDquipaflèpar  Jl&C  C^qne/avois  à  démonttec; 

Q^ATHIBKB  COKOILAIRS. 

Ftf.  I».  2$.  Deux  d  vsHcsfgnes  droites' ne  peuvent  fe  rencontrer  ou  le  cooppor 
a.  fta.  qu'en  Un  point.  Et  Ç\  qocîquc  po?nt  C  de  l'une  des  deux  ne  peut  Ce 
trouver  fur  l'autre  ZY  prolongée  s'il  cft  neceflàire ,  elles  ne  peuvent  avoir 
àirplas  qu'un  point  tontnAm.  PaiceqneceDcs  qui  poocroient  avoir  deox 
points  Vômmuns ,  s'ajuAooienc* anm ibr  tons  les  antres»  on  ne  £>aa»- 
xOkii»  qu'une  même  ugns^ 

Cm'QiiiBirB  Coftoi.i>ArRB« 

'^.ao.     1^  Si  u:i  po'nt  A  cft  hors  d'une  droite  BC  prolongés  s'il  cft  nécefla^- 
te,  tout  1  etpncc  ABC  formé  par  les  lignes  droites  tirées  oontjnneaieae 
du^ointAmr  BC  cft  uie  fuiiàce  plane  ou  droite, 
a.  If.  Car  ayant  pris  ilir^  deux  tels  pohst»  D  ft'Ê  qu'on  voudra.  De  wmt» 

b»  s»  les  droiàs  tirées  du  poirit  A  fur  BC,  une  AF  doit  »  psHerparD»  &  une  antre 
*AG  par T:,  ^'  '  ^  «fco  t  s  AF  &  AG'&  la  lii^ne  FG,  qui  ^  ::ff  droite ,  terminent 
l'cipac  ;  AFG  ic  piui  conitt  *^'qa'clks  puiflcit  tenmner ,  ou  ccluy  que  pour- 
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foienf  atiÊ  &nner  ks  <?toices  drées  condnu&nenE  du  point  F  6it  AG. 

Do  (brcc  qu'on  pcuc  tirer  fur  rcfpai  c  AFG  ou  fur  l'aucrc  ABC  donc 
if  cft  pajTtic,  une  droite  FE  i\u  point  î'.iu  patnrE.  Et  parcillcnicnr  dmt 
k  plus  couicAEF  que  puiiicnc  terminer  ks  «iroitcs  La  &  £F  «  &  la  par- 
tie AP  qui  «ft  ^  dioice  ,  ou  qui  eftfenné  par  tomes  les  ctroites  citées  ■  goih 
cinucment  du  poinc  E  (ûr  AF»  on  peut  tirer  une  droite  ED  du  point 
E  aupoIncD.  Csmmc  donc  on  peut  rircr  de  cli.iqtic  poinrE  1  ch>^que 
autre  D  une  droite  ED  dans  rcrpaccAl:F  ou  dani  i  auucAI>C,  ccc  cC- 

5 ace  ABC  doit  citce  une  Cuba  •  dnitis  oatm  fdaot  Etc'cft  ce  que  j'avois  c.  0miim 
démontrer. 

Sixième  Corollaire. 

ij.  Peux  lignes  dro  tes  CE  &;  CF  tirées  !'unc  de  B  fut  la  droite  AC,       »*•  , 
Se  l'inas  de  C  fur  la  droite  AU  >  s  cntrecouppcnt  eo  un  cctui^DOin<  D. 
Car  chacune  traTCr^c  le  plan  ABC  ou  s'y  trouvant^  coûte ,  eUS|nc  peu- 

vcntp.^s  pafl'cr  l'une  au  deflbus  de  l'autre.  Et  comme  CF  ne  ^  rencontre 
CB  Se  CA  qu'en  C  >  die  paflc  f.ii  le  plan  ABC  entre  les  cictrcmitez  B  &  E 
di     dcukcBE»' qu'elle  couppc  par  conTéqucnc  Turun  ccruia  poificO^ 

Septième    CoaoLtAïas*  • 

KS.  Si  deux  points  B  &  C  d'une  droite  BC  fantIUr  unnicine  phn,  cet-  Fif.tt, 
(e  liffae  9C  pcolongée  aufli  loin  qu'on  voudta  ,  QiCA  toute  entière  fut   t  ^t^gmitim 
ce  piaa  écjnau  plus  loin  s,'il  cft  oJcelIàiie.  Car  tuenanc  un  poin^  aibi-  ' 
çrairc  A  du  plan ,  qui  ne  ^KdSSt  efiie  un  des  points  de  BC ,  &  ruppolànc  1|C 
proîongcc  jufqu'enD,  on  pourra  tirer  ^  mr  ce  pl  u»  dci  droites  du  point 
A  fur  cous  ceux  de  BC.  ,Dc  iortc  que  le  pian  comprend  déjà  ^  comme 
une  de  lés  paities  U  fiic&ce  droite  ABC  »  ôc  paiduenwnt^conune  une 
autre  partie  la  (blÊce  tlroite  ACD  que  Ibimeroicnt  les  droites  drécs 
continucmcnc  du  point  A  fur  le  prolongement  CD  de  BC.  Et  ainfi  la 
droite  entière  BCD  clt  furie  même  plan  fur  qui  font  déjà  les  deux  point» 
Q  &  C  £t  c*cft  ce  qu'il  Moit  démontrer. 

Huitième  Corollaire. 

xy.  Deux  droites  AÛ  ^  AC  qui  fe  rencontrent  en  A,  &  toutes  celles  jPijp.ij. 
qui  rencontrent  l'une  &  l'autre  hors  du  point  commun  A  (ont  entière-  «.ts'v 

ment  lur  un  n,c.nc  plan.  Car  les  droites  AB&  AC  font  entièrement 
chacune  fur  le  plan  ABC  fur  qui  font  les  deux  points  A&Bdc  l'une 
&  les  deux  A  &  C  de  i  auue ,  Qc  chaque  droite  qui  reucontrc  AB  6c  AC 
bots  du  point  commun  A,  aiant  dé;a  deux  points  du  U  plan  ABC  s'y 
trouve  toaoB  *^tiéix. 

Neuvième  Corollaire. 

28.  Si  trois  points  fixes  ou  déterminez  A  Jlc  B  &  C  ne  font  pns  chacun  F  j.  »4» 
lurunc  même  ligne  prolongée  s'il  e{l  nccenàirc ,  un  f;ul  pkm  ABC  paflcra 
par  ces  points.  Parce  que  les  droites  tirées  contiiuicjnent  du  point  A 
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Car  BC,  oadcBfiir  AC,  oudcC  fur  AB,  &  proIonî;é^:s  jud-juciiTon 
^  voudra»  feront  toujours  entièrement  chacune*  fur  tel  plan  qu'on  vou- 

dia  concevoir  panànt  par  A,  B,C  De  forte  que  l:  cours  de  ces  lignes 
^tant  toûjoar»nxeAedéwtiniaé»  le  pLui  entier  qu'dlcs  forment  cnfeiiv 
bJc  eft  déterminé  »  &  I->  fctil  ABC  cft  ce  pion  mcm;  qu'elles  peuvent  Fo  nncr 
ou  dércrmincr  ,  Ou  qUi  peut  poiïcr  par  les  crois  points  dcccrnunc^ 
A&Ii&C. 

DEFINITIONS. 

Les  pl.ins  (ont  nommez  reSHUgnes ,  qui  ne  font  tcrm'nez  que  par 
des  lignes  droites  i  curvili^nei ,  qui  nr  C^  ^:  rcnnincz  que  par  des  lignes 
courbes  ;  Se  mixtes ,  qui  font  en  parcic  icriiuhc£  par  des  droites  »  eu 
partie  par  des  courbes. 


un 


fl^.t|.         Lorfqu'unc  droite  CA  immobile  en  Ion  extrémité  C  cft  mûc  fur 
.  .  .     j>!m  ji^ucs  A  fon  retour  d'où  elle  cto-t  partie,  iVTpKc  entier  qu'eik 
aura  parcouru  ou  décrit  fur  le  plao  eft  nommé  ctrcU  ou  fUn  circulaire, 
Ec  Texcrémitc  fixe  ou  immobiK  C  h  centre  Jk  u*dt  on  iîmplemcnt  le 
centre.  Et  la  droite  CA  le  raion  du  ctrcle  ou  Amplement  le  rsi§ll»  Et  It 
elle  paflê  hors  du  cercle,  on  la  x^ommc ftc^m te  on  rouppitnte. 
f'I'ti'         L'extrémué  du  cercle  ou  la  ligne  courbe  A  A  qui  le  termine,  cft  an- 
.  peDée  tignt  eirctiUire  ou  tirewfhwef*  -Et  chaque  parric  de  la  diconM* 
rcnce  a  reccu  le  r.om  d'arc. 

O.i  a  coutume  de  concevoir  chr^qnc  cirrcnfcr  'nce  divifée  en  trois 
cent  fihxante  arcs  cg.iux  qu'on  appelle  degn'^f  Se  chaque  dcgic  en  loi- 
xancc  arcs  égaux ,  qui  s'appellcnc  minutes  û\i  premières  i  &  civique  mi- 
nute en  foixante  autres  égaux,  qui  s*  app  :llcnt j  chaque  lêcon* 
de  en  foixante  troi/îcmes  ;  Se  ainh  ffa  teft  :. 
T'i-  i6.  L'inftrument  dont  on  fe  !crc  pour  tirer  ime  ligne  droite  ,  5c  pour  la 
prolonger  de  part  &  d'autre  autant  qu'on  voudra ,  eft  celui  qu'on  nom^ 
me  règle.  Et  on  nomme  compas  l'infirumcnr  qui  (crt  .1  ilccrirc  les  c'r- 
*confcrcnces.  Et  c'eft  la  longueur  d-  fon  ouveitui-e ,  ou  la  ligne  droite 
terminée  par  lès  pointes ,  qui  nurquc  ou  détermine  la  longueur  du 
raion.  •   •  '  ■ 

Tout  ce  qu'on  peut  tracer  ou  n>efurer  au  jufteavcc  I.i  i(.  "lc  ^:  le  rom- 
^         pas  ou  avec  des  lignes  droites  &  des  circulaires ,  fe  rapporte  a  ia  Géo- 
métrie qu'on  nomme  ordinaire  ou  commune ,  &  tout  le  tvfte  (c  rapporte 
i  celle  qu'on  nomme  cwnfofce  ou  Gémiéi'ie  des  foliées. 

La  Géomérr'e  commune  que  Ton  fubdivid  ouliii.u'rcmcnt  en  pl^ive  Se 
"  filide  (en  lùbdivifée  dans  cet  ouvrage  en  linéaire  ou  fimple ,  en  plane^ 
en  *ir//f  des  fitrfaces  fhpériijtses  ,  comqnes  &  ciUndriaues ,  Se  en  làlide. 

La  Géométrie  linéaire  cft  celle  où  l'on  ne  connucrera  que  les  rcncon» 
très  ou  diftanccs&:  les  rapports  î  <;  IiL^iies  droites  Se  des  circulaire^, 

La  plane  lêra  ccDc  où  l'on  s'appliquera  à  confi<lércr ,  à  décrire ,  Se  i 
comparer  , 'OU  à  mcfiirer  tous  les  divers  plans  terminez  feulement  par 
des  fi^s  droites  &  des  circuiùre»»  ou  les  fcnoonnes  &  ksdiftances  da 
CCS  mêmes  pluis^ 

U 
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Celle  i]iie  je  nonuM  des  furfaœs  courbes  iphériqucs,  coniques  &  ci- 
lindriques ,  tentera  la  mefurc ,  la  comparnifon ,  Se  h  dcfcription  des  furfa^ 
CCS  coiubcs  fur  oui  Ton  peut  décrire  par  chaom  de  leurs  points  dos  circon- 
férences en  tous  icns ,  ou  une  circojuérctvcc  (êulcmcnc  en  un  fcns  &  uac  ii> 

Je  nonymcrai  auffi  Géométrie  {blide  celle  où  l'on  s'arrî  rcra  à  confîdércc 
comparer,  ou  à  conftruire  &  à  mefurcr  cous  le^  corps  folidcs,  lorf- 

au'on  le  peut  faite  stfoc  la  cégle  Se  le  compas ,  ou  avec  des  lignes  droites  Se 
es  circulaiies. 

La  Géométrie  qu'on  nomme  ici  folide  ,  diflfére  de  la  conipofée  à  qui  oa 
a  voulu  donner  le  nom  de  Géométrie  des  folides.  Ces  diyertes  paoKS  de 
Géométrie  ièront  expliquées  chacune  en  fbn  lieu. 

DEFINITIONS 

OK  CERTAINES  lOWGttEllllS*' 

La  inefiice  qu'on  nomme  un  fied gémètriqite  ou  Amplement  impUdoa 
mfitdUnimret  cft  oeDe  des  longiKacs  â  laqudk  onn{ipone  ordinake- 

mcnt  les  autres. 

La  douzième  pattie  du  pied  efl:  appellée  PtHce.  Et  /à  fcizicme  e(l  ce 
qu'on  nomme  jMiMr.  Et  on  nomme  ugntl».  dbuziérae  partie  du  pouce ,  ou 
]a  neuvième  da  doit»  on  la  partie  cent  quarante-quatrione  da  piedliiiiâiîfe. 

La  paûmc  entravers  de  la  main  contient  trois  pouces  ou  le  quart  d'un 
pied>  &  la  paûmc  étendue  en  contient  les  trois  quarts  ou  neuf  pouces. 

La  coud^  ordinaire  eft  d'un  pied  &'demi.  Et  ceÔedn  Temple  ellpir  de 
vingficun  pouces. 

Le  pas  gcomécriqiic  cfl  de  cinq  pieds.  Latoifc  ou  labrailècftdefix*  £t 
l'aune  à  peu  prés  d«  trois  pieds  Se  lèpc  ou  huit  pouces. 

La  verge  eft  ordinaifement  de  ^  oa  douze  pieds.  Et  la  perche  de  dix- 
*  huit  ou  de  V  i  ti  g  ,  &  quelquefois  de  vii^-deax  ou  de  vîng-cûiq. 

La  ftadc  des.Romams  étoitdc  centving-cinq  pas ,  ou  dcuxcent  VÎD^ 
cinqpicds.  Et  la  ftadc  des  Grecs  de  cent  ving  pas  ou  de  (\x  cent  pieds. 

Le  nûOe  dltalie  vaut  huit  ftades-«  Qi^mille  pas ,  ou  cinq^mille  pieds. 

Et  U  lienc  commune  de.Ftance  ou  4*uiK  heuie  ^chemin  cft  de  no» 
niDe  pas  s  ou  de  quime  miUe  pieds. 


9 


JSrOUV£AUX  ELEMENS 

•   .    p  t  s 

MATHEMATIQUES. 

LIF^RE  SECOND. 

DE   LA   SCIENCE  GENERALE 

DES  NOMBRES. 

D£FINITlOMS>   CT    EXPLICATION    D£S  CARACTERES. 

A  mc{urc!a  plus  fimplc  des  nombres  cft  ccflc  cju'on  nom- 
me unité.  Et  ùi  nature  cft  d'crtrc  fnnplc  en  cllc-mcmc  & 
indiviAbleotifânscomporuion  de  parties.  £c  l'idée  qui 
la  répréfénte  eft  oppofee  à.  celle  de  la  multitude ,  chaoo» 
ne  de  CCS  idées  i>c  pouvant  (ubfifter  avec  l'autre. 

On  nomme  nombres  entiers  ou  ndtureis  ou  limplcment 
nomhres  tous  les  divers  aflcmblagcs  de  plu/îcurs  uni; cz, 
ou  les  idées  que  nous  avons  de  divei&s  multitudes.  Et  Tufage  a  voulu 
qucTunirc  nicmc  fuit  comprifc  fous  ce  nom  général  des  nombres  entiers. 

La  kicacc  qui  a  les  nombres  pour  objet  >  ôc  qui  cft  vulgairement  nommée 
Afitkmiti^  ièra  nommée  funplcnKnc  U  fiiaie*  destmAres.  Et  princi- 
pale partie,  ou  celle  dont  l'appljcatioii  découvre  tout  U  |e^»  lénnonv- 
mée  lafciencf  géAiraU  des  nombres. 

Le  caradcrc  i  exprime  &  nurque  i'unité  j  i  hgniHc  l'aflcmMagc  de  deux 
unités  od  k  nonibfe  de  deux  -,  &  ^  celuy  de  trois  ;  6c  4  fignifîc  qu^rc  j  Se 
fdnqi  6c6  iCfCepts  &8huit}  ^^ncuf;  &la  marque  ou  lecahi* 
ôérc  o  ,  que  l'on  nomme  un  ^iw  ,  fignifie  çc  quiVani  gcapdeuf  m  pfO« 
|>nccé  >  c'cH  à  dire  Iç  liça, 
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I.  Ces  dix'caraâcrcs  empruntez  des  Arabes,  8c  qu  on  nomme  des  chlfrftt 
changenc  encore  leurs  noms  &  leurs  valeurs  fclon  la  variété  de  leurs  diipofî- 
dons  ou  arrangcmcns ,  parce  qu'en  les  diipofànt  confccutivcracnt  ou  fcloji 
divcn  rangs  contez  de  droite  i  gauche ,  on  les  fait  vdoir  dix  fois  aucant 
*çn  chaque  rang  q'iî  dans  ccluy  qui  les  prcLcdc  immédiatement. 

Tout  chiffre  écrit  au  premier  rang  qui  cft  plus  à  la  droite  de  ccîtiy  qui  lit 
OU  qui  écrit  >  ne  marque  iimplcment  que  fes  unitcz  j  mais  il  marque  au  fé- 
cond autant  de  dixaiiies  oa  autant  de  fois  dix  qu'il  a  d'unitfiz  i  ccftà  dire 
une  dixaine  ou  dix  s'il  v  a  i  ,  &  i  dtxaincs  ouvmg  s'il  y  a  2  ,  &  j  dixaincs 
ou  3  o  s'il  y  a  trois  ,  ôc  quarante,  ou  cinquante,  ou  foixantc  ,  ou  foixan- 
te  éc  dix ,  ou  qiiatrc-ving  ,  ou  quatrc-ving-dix  j  s'il  )  a  5  ,  ou  (î,  ou  7,  ou  8, 
ou  9.  Pour  ménager  l'imagination  facîKter  en  cela  les  opérations qiw 
I  on  fait  fur  les  nombres ,  on  dira  icptante ,  8c  huitante  ,  8c  nouante  ,  uns 
confulier  l  ufigc  8c  la  délicatclTe  ou  la  pureté  de  la  langue ,  au  lieu  de  foi' 
xante  &<lix ,  quatrc-ving ,  8c  quacrc-vbg-dix. 

.  Tout  chifBrê  écrit  au  troifiémc  rang  vaut  aufll  autant  de  dix  dixaines 
ou  de  centaines  qu'il  ad' unirez  -,  &:  au  qtiacriéme  autant  de  dix  centaines 
ou  de  nulle  -,  au  cinquième  aucant  de  dix  mille  i  au  fixicme  autant  de  cent 
mille  ;  au  ^ciéme  autant  de  dix  centmiDe  on  de  millions  ;  au  huidéme  au- 
tant de  dix  millions  ;  au  neuvième  autant  de  cent  millions  j  au  dixième  au- 
tant de  dix  cent  millions  ,  ou  de  milliars  -,  à  ronziémc  autant  de  dix  milliais; 
au  douzième  autant  de  cent  milliars  j  au  treizième  auc«uic  de  dix  cent  rail- 
liars  )  on  de  mille  milltan }  &  au  quatorzième  autant  de  dix  mille  milliats  \ 
au  dix-neuviéme  autant  de  rouliais  de  milliars»  ou  de  Mims .  comme 
quelques-uns  les  nomment  -,  5:c.  au  ving-huitième  autant  de  milliard  des 
miUiacs  de  milliars ,  ou  de  tritions  ;  8cc.  au  ucncc-fc-ptiémc  autant  de  mil- 
liars des  milliars  de  milliars  des  milUais  1  ou  de  muM^ûm  j  9c  sMufi  de  fiûto 
Julques  à  l'infini. 
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/  COROLLAIRE  Et  PROBLEME  I. 
1.  Pour  lire  un  nombre  ccm  »  00111010^^54^7^8^41}.  On  en  iuppofcra 
iDtiskschiliîescranciicxott  fêptcesilB  tooisca trois [or «les points  ou  par 
dspttciiiet UgBcs fie  deLdioioei  g^uichc, & liTancd^os U tranche  V  trois  cent 
quanintc-cinq  1  on  ajoutera  niilli  irs  ,  &  liiimt  enluiic  .lans  la  tranche  X* 
quauâ  cent  ibixantc-iic^  »  on  ajuùccra  ralliions  i  &  hiâncpai-cillemenc  dans 
.  la  tranche  Ynoif  cent  quatre  ving-trois  »  on  ajoâiecaL  mille  \  Sk  poàr  h 
tranche  Z  on  lica  JûnpKincnt  quatre  cent  ^ 
vinç-cmq.  Dt;  forte  que  ces  chiffres  ainfî  dif-     ^  t     ^  g  ^ 
polcz  expriment  tous  enfièmblc  le  nombre 

trois  cent  quanuue-cinq  milUars,  quatre  cent     •        •        •     '  • 
ibixantB-fept  milliojis ,  neuf  cent  quatre      y       X      Y  *Z 

ving-trois  milîc ,  quatre  cent  ving-cinq. 

£t  on  verra  delà  incnic  locteque  les  chi&es  cxpoicz  ici  cxpninenc  cous 
cnfcmble  le  nombre  vinç  mil-  ^ 
le  dt  cent  viitg*tiois  nufliart  c  ?    S  ^ 

de  milliarsjcinq  cent  millions  ^5  :5  45 

huit  cent  quatre  ving-diîc  mil-  i    S     S     E     ^  ^ 

le  &  quatre  cent  huit  milliars,        *oii|  3008^0  408067  574  ijo 
lbixanee-(èpt-inillioo&»  cinq  ...      •     «  ,   .  . 

centroixantc&quatofzemiL»       Q^R>    S    T     V    X    Y  Z 
k>  deux  cent  trente. 

//  COROLLAIRE  ET  PROBLEAfE  //. 
I .  Pour  écrire  k  nombre  ving  mille  9c  cent  ving-troti  ndliacs  de  mîlliarj^ 
doq  cqic  millions  huit  cent  quatre  vingt-dix  miw;  6c  quatre  cent  huit  mil* 
liars;  fôixantc-fcpt  millions ,  cinq  cent  (bixantc  6c  quatorze  mille,  deux 
cent  trente.  On  luppofera  divers  rangs  marquez  Ci  l'on  yeut  par  de  petits 
points  ,  &  tranches  de  trois  en  trois    de  droite  à  gauche*  Et  aflîgnant  le 
tcrmemitteâlatr.incheY,  &cdtty  de  millions  à  la  tranche  X,  ^\:dcmil- 
liars  à  la  tranche  V  >  &  de  nouv -  ^t  cclii .  ilc  mille  à  la  tranche  T,    de  mif- 
hons  à  la  tranche  S ,  &  de  miUioç^dgto^i  I  lurs  i  la  tranche  R ,  &  de  nulle  i 
la  tranche  QipOn  écrira  dansles<!AIIS|Pi;s  de  la  tranche  QJes  zo  mille  des 
niilliars de miOiars 9  &l<:s  115  milHarstleniilliarsilansIcb  trois  rangs  delà 
rmnchc  R,^  les  5  co  millions  de  milliars  dans  les  trois  de  l\  tranche  SA'  les 
S90  mille  miihars  dans  les  trois  de  la  tranche  T,  &  les  408  miiltars  djni^  les 
■  trois  de  la  tranche  V  ,  &  les  67  millions  dans  les  trois  de  la  tranche  X  >  rcm- 
pliflant  pourcda  d'un  zéro  k  rang  des  centaines  de  milUons^que  6y«À» 
Bons  ne  peuvent  occuper.  -§ 

Enfin  on  écrira  les  5  74  mille  î?  Ç    g        'g  Jg 

dans  ics  trois  rangs  de  U  cran-  :5J5ili5:5^ 
cheY.&ksijOumtezdans       î^g    8    ?    ?  1 
les  trois  de  la  tranche  quirc-        10  115  500890  408  o<>7  574  tiç 


ftc.  Et  tous  CCS  chiffres  .tinfi 
1.  di  (polcz  expriment  *  cn^m-        Q_  R     S     T     V     ^    X  X 
hk  t^ut  le  nombre  au  jufie  qu'on  propuic. 
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III   COROLLAIB-E   ET  PROBtEME  IIL 

MVR  VjiDDlTJON  D£$  NOMBRES:- 

^.  T)  O/iraj0Htereftfemblepi$*Jtetirsiimhti»  mm^imfiàntfitiuifeHl,  m p«m^ 
1  troHVtr  leur  fomme. 

On  les  dilpofc  avec  foin  &  dans  un  tel  ordrcles uns  fous  les  autres  que 
les  muiez  répondent  aux  uuitez ,  les  dixaines^  aux  dixaincs ,  les  centaines 
aux  centaines,  les  mille  aax  mille,  8c  ain/î  duiefte.  Bt  enfiiite  on  ajoute 
fucceffivcracnt  &  par  ordre  tout  ce  qui  eft  en  chaque  rang  en  commençant 
par  le  premier  où  font  !  :s  unitcz  ,  ^  écrivant  fous  le  rang  ce  qui  luy  appar- 
tient ,  on  rckrve  .lut  uit  d' unitcz  <juc  l'on  y  a  trouvé  de  dixaincs ,  Se  on  les 
tranfporte  aaraflg  qui  luit  immédiateinenc.  Et  ce  qu'on  trouve  i  la  fin  écn'c 
(bus  les  rangs  cxpiunc  la  fotnmc  oulcnoMb»  «nacr  qu*on  diecche.  Les 
4éxcmplcs  éoainritont  ces  règles. 

Premier  ezxxivLl* 

Pour  ajouter  cnfêmbic  les  deux  nombres  45  2  &  245  •  Je  les  di!pofê  :iin  - 
{\  l'un  lous  l'autre.  J'écris  j  qui  vaut  j  unitcz  fous  1  qui  vaut  2  un:tez,  &c 
4  qui  vaut  4  dixaincs  fous  3  qui  vaut  3  dixaines ,  z  qui  vaut  2  centai- 
nes Ibns4quivauc4  centaines.  Etjediscnfiiitte  au  pietniecrang':  auni< 
tcz  5c  5  unitcz  font  7  unitez  ,  &  j'écris  7  fous  le  rang  des  unirez.  Et  venant 
au  fécond  ou  font  les  dixaincs ,  je  dis;  5  dixaincs  &  4  dixaincs  font  7 
<!ixaincs,  &j'écris7fous  le  rang  des  dixaincs.  Et  je  dis  pareillement  au 
troilïéme  rang,  où  font  les  centaines:  4  centaines  &i centaines  fimtC 
centaines ,  5c  j'écris  6  lous  le  rang  des  centaines.  Et  le  4^4 
nombre  en  tier  ô-j  7  cft  au  jufte  kfoinmc  OU  l'ailèinblage  2  4  { 

-des  deux  q^ue  i  on  propolc.  fimmtôjj 

Sbcomd  izckplb. 

Pour  ajouter  enfemble  455,  5c  5^5.  Je  les  dilpofc  comme  au  premier 
é.xcmplc.  Er  je  dis  au  premier  rincr  r     5c  p  font  1 4  unitcz  ,  ou  t  dixainc  5c 
4Unucz.  Amii  j  écris  les  4  unicci  ious  le ran^  des  unitez,  &  tranlpoiranc 
1  dixatne  au  rang  des  dixaincs ,  je  dis  :  x  dixauie  &  5  dizaines  font  6  dizai- 
nes, &  encore  (>  dixaines  font  li  dixaincs,  e'efl  à  dire  i  fois  10  dixaines 
ou  I  centaine  ^encore  2  dixaines.  J'ccns  donc  2  (ous  leranj';  d 's  dix.ii- 
nes  y  Si  ttanlportant  i  centaine  à  ccluy  des  ccntanies,  jc  dis  :  1     4  ionc  5 
^  5  font  10  centaines  on  t  mille ,  &  n'ayant  aucun  rcile  pont  le  rang  des 
centaines ,  je  remplis  ce  rang  d'un  zéro  en  y  écrivant  o ,    j'avance  1  miUe 
iousle  rang  des  mille.  Et  le  nombre  1014^(1  ui  juftj  459 
la  fonunc  ou  l'aifembLige  cnc:cc  des  deux  <^ue  1  on  pro-  5^5 

polê.  fmmiôxi 

TJLOISIIUI  BXlMVLt. 

Pont  i^o&iet  eniiènible  les  cinq  nombfesS507  ,  790900,940800* 
tfjoeïoo». 750500.  Jelcsdiipoiiï  coaune  ans  ^«aiifiesprécédens.  Etje 

Si  H. 
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dis  au  premier  rang  que  cous  Us  zéro  qui  ï.'y  trouvent  ne  valent  tous  cnfcm- 
b!o  aucune  imite  ou  lonc  cgaux  à  rien.  Et  ainli  j'écris  o  fous  le  rang  des 
unitcz ,  ëc  encore  o  tous  le  rang  «les  dizaines  pour  l«i  inêine  raifbn*  Et▼<^• 
nanraâtroinéiiie,  jcdisî'y&jifont  itf ,  &8foiit  14,  &(îfont}o,  & 
.«  font  3  5  centaines ,  ou  j  mille  &  encore  5  centaines.  J'écris  donc  5  (bu^ 
k  ra^g  des  centaine; ,  5«:  rranfportant  j  à  ccluy  des  mille ,  je  dis  :  j  toi» 
les  zéio  qui  remphilènt  ce  rang  valent  feulement  j  que  j'écris  Cornu  ruhae 
rang.  Jcdiscnfiiitceatt  emqaicroc raag :  5  &  9  font  14,  ^^fonriS  ,  & 
7  font  Z5  ,  &  <î  font  j  i  ■  J'écris  1  fous^^cc  rang ,  Se  je  retiens  j .  Et  enfin  je 
d'S  au  fixiéme  :  les  j  rélêrvez  Se  8  font  r  1  ,  &  7  font  1 8  ,  &  9  font  i7 ,  Sc 
6  font  î  j  »  &  7  f9Pt  40-  J'écris  o ,  &  j'avance  4.  Etlenonibie  Ottkfbmr 
nK  40 1 3  5  00  réfoutla  queftion. 
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11870;  140x18.  ï47ïî^i-  180^9^8-  109^457* 

DEMONSTRATION, 

L'opération  faflêmbic  fuccclTivement  &  pat  ordre  toutes  les  aivcrfès  par- 
tics  des  nombres  propof  z  félon  les  rangs  qui  leur  conviennent ,  toutes  les- 
uniccz  au  1 
Icsoencaines; 

45^7 

7919 


u  rang  des  uniçex ,  toutes  les  dixaines  au  rang  des  dixaines ,  toutes, 
mes  au  leur ,  fie  ainfi  du  ecOs  en  lejcttaattoùioitts  au  laog  qui  fuit 

immédiatement  ce  qui  c(l  pfopie  à 

fon  efpcce.  Et  ainfi  1-  nombre  entier 


3488 
179^' 

3  J  unite^ 

5-r..  ceatmm 

x6 ...  mUU 
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qui  comprend  toutes  ces  divcrfcs 
parties  ,  &  qu'on  d&ouvre  en  fiii- 
1^7. 1.  vatic  les  t^gks ,  eft  au  jufte  *  ^al  1 
tous  ceux  qu'on propofe. 

Et  cela  le  peut  voir  même  fenûblc- 
inent  dans  cette  cxpoHtion  nouvelle- 
de  VhÊfxa^t  qu'on  propofi:  ici ,  oà 
l'on  trouve  au  premier  rang ,  7  &  9 
&8&<»3c5  0ujj  unitcz  j  &  au  fé- 
cond ,  €  9c  1.  «c  8  Sf  9^  8.  ou  i  f 
dixaines  ;  au  troifiémc ,  ^  &:  9  & 
4  &  7  5t  (î  on  it  centaine^  ;  J^:  au 
quatriéinc  &  acrnier  r-inj  >  4  (bc  7  &: 
3  &  5  &  7  ou  x6  mitte»  Et  taflcm- 
btant  en  mcmc  forte  ces  nonvc'lcs 

fommcs ,  cjui  font  toutes  cnlcmblc  égales  a  tous  les  nombres  qu'on  propoicç^ 
on  trouve  j  unucz  au  premier  rang  j  &  aufecond  3  &  3  oir^'dfacaines}  & 
ait  tfoifîÉnie  5  &  i  ou  4  centaines  >  &  au  quatrième  3  &  tf  Ott9  mille  { 
infift  £  dkÛQiBs  dcnuUe  on  le-  tailk  an  cinquième.  Et  cous  ces  nouveaux 
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DES    M  ATHE  M  ATI  QJJESr  tiVjisIt  if 

nombres  étant  écrits  ou  di  o  i'c  z  par  ordte  8c  chacun  en  Con  rang  •  donnent 
4a  fommc  entière  294(^^5  *  que  l'on  décottvrc  auffi,  mais  plus  ptomtementi 
en  oblcrvant  les  légîcs. 

COROLLAIRE  ET  PROBLEME,  *■ 

Pour  ne  point  fc  hroii^llor  dans  l'opcririon  ,  Iorfc]iron  veut  rafTcnifiîcf 
tinc  crande  miiJtîtudc  <ic  nombres  ,  on  en  f^ra  divers  nart.^ccs  auc  l'on 
icunua  *  chacun  en  une  lommc ,  &:  raflcmblaiîc  toutes  ces  lonuucs  en  Mn^î  «•4 
lêtile,  on  aura  ^  celle  de  tous  les  nombres  qu'on  aura  propofez.  Comme  b.7 
s'il  y  avoir  trente  nomhrcs  à  jjoiucr  cnf<:mWc,  onpourroit  en  faire  trois 
partages  dcdix  chacun  ;  &  alors rafll-mbl an t  en  une  ujmmc  cliacuji  dcsnois 
partages ,  3c  les  trois  Tommes  enfuittc  en  une  fcxûc ,  on  auroii  la  ibnunc  cri- 
tère des  tronie  lk>nd>ies  qu'on  auroicpropofêz. 


IV  COROLLAIRE  ET  PROBLEME  lY. 

TOVR  LA  SOVSTK ACTION  DES  NOMBRES. 

5.  TyOnroter  tm  nuinire  mnArt  £im  éuttn  fins  grand,  ou  pour  trouver 
k  rexctXjUmCun  furfafe  Cdutre. 

On  difpole  le  petit  fous  le  grand  comme  fi  c'étoit  pour  l'addition-,  les 
■unicez  fous  les  unirez ,  les  dixaines  (bus  ks  dixames  »  les  centamcs  (bus  les 
centaines ,  &  ainfî  dutdlc.  Et  oftiecranche  fiicoeffiv^enc  8r  par  ordie  ce 
qui  cil  en  chacun  des  rangs  dapetitdê  ce  qui  eftau  même  rang  du  grand» 
oud'imc  dixamc  empruntée  au  fmvant>  s'il  eft  nifccflliirc;  &  radèmblont 
le  tcfte ,  on  Tccnt  au  deflbus ,  ou  zéro  s'il  ne  refte  rien.  Et  ce  qu'on  trouve 
i  la  fin  écrit  (bus  les  rangs  eft  Ip  lefte  ou  rexoez  ou  U  diffétence  qu'on  chec- 
'<;he.  Les  ésten^kséclaiicitonc  ces  régies. 

Premier  exmple. 

Pour  6ccr244r4<>  de  %y^^^6^]c  dii^jolL-  ainfi  le  moindre  fous  l'autre. 
J'écris  6  fi>ns  6»8c^  fous  4  &  1  fous  5  ,  &  4  fous  >  &  4  fous  7 ,  &  a  finis 
S.  Eciedisaupfeniierrang:  (>  moins  ^ ne  lailTe aucun  rc(le,8e|*écti8den 
ou  o  fous  ce  même  rang.  Et  venant  au  (ccond  ,  je  dis  pareillement  :  4  moins 
4.»  le  rcfte  eft  encore  un  zéro ,  &  j'cchs  encore  o  fous  ce  rang.  Et  au  troi- 
-fiéme»  je  dis:  ^  moinsi,  le  refteefti  que  j'écris  feus  ce  rang.  Et  auqua. 
triàne  :  9  moins  4 ,  le  relie  efl  <«quc  j  e<xis  fiius  cerang*  Et  au  cinquième  : 
7  moins  4  ,  îcrcftccft^  que  j'écris  fous  ce  rang^  Et  en-  De  %j^^^6 
nn  au  fixiénici  S  moins  z  ,  le  relie  ell  6  >quc  j'écris  lous  ôter  144141? 

ce  rang.  Et  le  nombre  ^ 3  5  1 00  eft  i'cxccz  ou  le  rcftc  ou  Refie  (>3  5 1 00 
k  difiSence  qu'on  cherche. 

Second  e  x  î  Nf  p  l  e. 

Pmir  nrcr  4-  t,  4S9  de  841^78.  Je  diipofc  le  moindre  fous  l'autre  com- 
me a  1  ordmairc.  £t)c  dis  au  premier  rang  :  8  moins  9  ou  ôtcr  9  de  8  fiM»- 
potèrimpoflîble ,  pui(qa'uii  nombre  plns  grand  ne  peut  pas  être  retranché 
d'iuijmmdce.  Àinfi  j'empmate  1  dixaîne  au  fi»ona  fur  les  7  dixaipc^  ^ 


14  .NCnrVEAVX  ELEMENS 

s'y  trouvent  «  y  marquant  par  un  point  qu'elles  en  doivent  une,  ou  n'en 

v..!.;nr  i]UL-  6.  Et  rctournajit  au  premier  rang  nvcc  la  liixainc  empruntée ,  je 
cJis  :  les  ic  unir  z  cmpruntccs  moins  9  unitcz  ,  le  rcflc  c(l  i  que  j'.ijoûtc 
aux  S  lintccz ,  ce  qui  taie  9  qucj'cciis  ibus  le  rang  des  uniccz.  Apres  cc'a 

f'  r  dis  au  («cond  ran^  :  De  jmovM  i  ou  ^  fi  Ton  veut  6ter  S  ,  on  (îippofê 
impoilible;  &  ainflj^cmprunt:  du  rang  qui  fuit  immédiatement  une  dixaine 
de  ttixaincs  >  en  marquant  par  un  point  lur  6  qu'il  n'en  vaur  plus  que  5 .  Et 
retournant  au  fécond  >ie  dis  :  les  i  o  dixaincs  cmpcuntécs  moins  S  ^xnincs, 
le  lefte  cft  2,que  j'ajoute  aux  7  moins  i  ou  pris  dans  le  même  ÇsçfMà  rang. 
Celafâîc  8  ^  fef^ris  8  ^ôus  ce  rang.  Et  au  troificlne  je  dis  :  De  moins  i 
ou  j  lî  l'on  vait  ôtcr  4 ,  le  rcHc  tft  t  que  j'écris  fous  ce  rang.  Et  su  (quatriè- 
me :  X  n^oins  5  {uppolc  i  impoilthlc ,  &  j'cmpnmte  luie  dixainc  aucmquié^ 
me,  y  marquant  par  un  point  fur  4  qu'il  n'y  vaut  plusqtc  5  j  &  jc  <fisen 
lecoumant  au  quatrième  :  10  empruntez  moins  5 ,  krelle  w  5  qntiojntà 
zfâit7  que  j'c  tri  s  fous  ce  rang.  Et  au  cinquième ,  je  dis  :  *  •  ■ 

De  4  nio'ns  i  ou  3  ii  l'on  veut  ôter  o  ou  rien ,  le  rtftc  cft  De  841^78 
)  que  j'écris  fous  ce  rang.  Et  au  fîxicme  :  î  moins  4  vaut  4  Ster  40  5  48  9 
que  j'écris  fous  ce  rang.  Et  le  nombre  4.$7l8<)  cft  Texce»  Jtejie  ^^-ji^ff 
ouiexcfieou  la  diffêxence  qu'on  chereher 

Troisième  exempli» 

Pour  ôrer  le  nombre  4S95  i^T  du  nombre  Je  di/po(c  comme  î 

l'ordinaire  le  momdie  fous  le  plus  grand.  Et  je  dis  au  premier  rang:  o  ou 
rien  mous  6  ou  ôter  6  de  rien  l'uppofc  rimpofllble ,  puis  qu'avec  rien  oa 
ne  peut  pas  payer  tf;  &ain{î  j'emprunte  s  cnxatnc  au  lecond  rang,  y  mar- 
quant  par  un  point  qucle  zéro  qui  s'v  trouve  doit  i.  Et  je  dis  cnfuitrc  au 
premier  rang  :  les  i  o  emprvmtcz  moins  C>  v  lîcnr  4  q!ir  l'ccris  Ichis  le  rang, 
des  unitcz.  Et  voyant  au  Iccond  qiie  o  n  u  ne  n  qu  il  doit  i  »  j'emprunte 
t  centaine  ou  lodîxaînesdu  troiftérae,  y  m  rq  iaur  encore  par  tmpoinr 
que  zéro  qui  le  rempli:  doit  r.  Et  je  dis  .m  fécond:  L' s  10  dixaincs  em- 
pruntées moins  I  dixaine  qui  cft  riùc  lur  o ,  ne  valent  plii';  que  9  ,  dont  i'ô- 
tc  encore  les  z  dixaincs  écrites  lous  o  >  &  j  cens  7  qui  ceftc  fous  ce  mcaïc 
rang.  Ecvoyahtdelamèmelbrteau  trofîiéme  que  on*a  rien  &:  qu*il  dotr 
I ,  j'emprunte  i  mille  ou  i  o  centaines  du  quatrième,  Remarquant  par  un 
point  (ut  8  qu'il  n'y  vaut  plus  que  7.  Et  ic  dis  au  troifîémc  :  Les  r  0  ccntai- 
taines  empruntées  moins  une  qui  cù.  duc  iur  o  n'en  valeniplus  que  9 ,  dont 
î*ôte  les  I  écrites  fous  o  >  &  le  rcflc  ^  e  que  j  eciis  (bus  ce  rang  des  centai- 
nes. Et  au  quatrième ,  je  dis  :  De  8  moins  i  Ott  7  (i  l'on  veut  dter  ^rC'eft 
vouloir  rimpoflîblc ,  ^  ainfi  j'empnirte  i  o  mille  au  cinquième",  v  marquant 
par  un  point  iur  7  qu'il  n'en  vaut  plus  que  6*  Et  retournant  au  quatrièmes 
je  dis  :  Les  loen^nuftecs  moins     le  reAeeft  t  j  que  j'ajoute  i  8  moins  1. 

OU  i  7  >  ce  qui  donne  8  que  f  écris  fous  le  quaméme  rang.   

Er  voyant  an  cinquirme  que  de  7  moins  i  ou  6  on  ne  Dt 

peut  ôtcr  8  ,  l'en  pnntc  du  fixiénK  10  dixaincs  demillci        èttr  4f^c)^i6 

&  je  dis  au  cinquième  ;  i  e  moins  8  valc^i      7  moins  i  Mcfiïïïïôj^ 


Digitized  by  GoOgle 
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oa^lbnt  8  q'ie  j'écris  Ibiis  ce  rang.  £c  au  lîxiéme  :  De  moins  1  oa  f  fi 

Ton  ôie  4,  le  rcdc  tft  1  que  j'écris  roii<;  ce  rang.  Et  le  nombre  188^74 
eft  Je  ici^ Otti'exccz ou  !.i  différence  qu'on  cherche. 

Autres  exemples. 
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DEMO  NSr  RATION. 
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L'ope r.acion  retranche  fucceifivcment  &  par  ordre  toutes  les  p.-'.rtics  du 
plu&^tit  nombre  de  toutes  les  p.irtiesdu  plus  grand,  Iclonlcs  rangs  qui 
conviennent  à  ces  mêmes  panics ,  à  quoi  iêrvenr  les  divei&s  unitez  qu'cm- 

Îrunieneles  lai^lesimsrurlesatitres»  parce  que  Toumiflant  toujours  10 
ceux  qui  les  empruntent ,  i!  y  a  toujours  aflèz  dans  les  rangs  du  plus  çrind 
pourpaycc.cc  qui  cil  dans  ceux  du  puis  petit.  Mais  il  cil  égal  de  rctrcuichcr 
uiccemvanent  lotîtes  les  partks  ^on  Ocmc  ^totites  les  P  d'un  .lutrc» 
ôud*6tetcontd*un  coup  l'un  de  l'autre.  EcainH  lenomWc  qui  comprend 
tous  les  rcftcs  racccflîfs ,  qu'on  découvre  en  obrervan|||es  r^es ,  eft  *  au 
juilc  le  rdte  ouTcxccz  ou  la  ditfércncc  qu'on  cherche. 

Etcdsparoîtfêttfiblsmentdans  cette  expofition  noavcDe  de  l'éxcmple 
qu'on  propofc  ici  >  où  Ci  les  parties  du  plus  giand  des  deux  nombres  font 
tcilom^nt  diftribuées  &c  dirpofccs  par  ordre,  encn^runcant  des  imitez  d'un 
rang  à  un  autrctlorfqu'U  cft  néce(Iàire,que 
les  parties  du  moindre  pniflènten  être 
retranchées  par  ordre  Se  chacune  en  fon 
r:îiig    routcs'les  parties  du  grand  lèront 
unitez  tSc  it  dixaincs  >  &  9  ccnui- 
nes  »  &  4  mille ,  8c  5  dixaiiies?  de  mille. 
Et  toutes  celles      plus  petit  (èront  8 
unitez  >  &  quatre  dixaincs ,  &  ?  centai- 
nes t  Scx  nulle  >  &  4  dixaincs  de  mille. 
Oonc  donc  iïicccffivement&  par  ordre 
les  8  unitez  des     unitez ,  &  les  4  dî« 
xaincs  des  1 1  dix.iincs  ,  iSc  les  trois  ccn- 
ujnes  des  9  ccnuincs ,  ôcles  1  mille  des 
4nuM<  »  fie  les  4  dtxaines  de  mille  des  5 
dizaines  de  mille}  les  rcftcs  iëront  8  uni- 
tez ,     8  dixaincs  ,  &  6  centaines ,  &  1 
mille ,  Se  1  dixainc  de  mille.  Et  tous  ces 
reftss  écries  de  (iiitre  &  chacun  en  (on 
rang  forment*  le  r^ft>j  ou  la  iliffcrcncc 
dontlcjrrand  nombre  furp.ilïc  le  moin- 
dre ,  &  que  i  on  trouve  aulîi ,  mais  plus 
promtemenc,  en  fiiivant  les  régies* 
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1^  NOUVEAUX  ELEMENT 

COROLLAIRE  ET  FROBLEME. 

Si  de  pluficurs  nombres  on  en  v^uc  rccnuichcr  un  fcul  ou  plufic.ir?: ,  ou  fî 
d'un  îciil  on  en  veut  rcrranchcr  pluficurs.  Onprcndn  les  Hcitx  'ommcs, 
l'une  de  tous  ceux  que  l'on  veut  ôtcr  i  Se  l'autre  de  tous  ceux  dont  ou  les 
veuc  ôccr:  &i:ccranchant  enfuitte  la  moindre  del'autte,  le  idleou  l'cx- 
ccz  que  l'on  trouvera  réfoudr.i  la  qncrtion.  Comme  SM?'^ 
po  Li  r  ô  c  :r  i>  S  j  8  <>  des  deux  nombres  cnicmble  ^5781  7554?^ 
&  5  5  4j  (î  ,  on  prendra  la  fommc  89218  de  ces  deux  ende^t):.  i  S 

noiià>ies  ,  &  ôtant  alors  rî 8 3  8 (î  de  la  (ômmc ,  le  relh  ^^^^ 6%  'i%G 

10%  ix  qu'on  trouve  en  oblèrviwc  ks  régies»  réCoût  »  ^  ^ — 
kqucftio».  *  R'fi'xoZix 

DE  LA  MVLTÏFLÎCATtON  DES^tlOMBMES. 

» 

Définitions. 

6.  Ç^I  les  nombres  ajoutez  cnfemble  font  égaux ,  on  peut  coiUidércr  deux 
^chofes  ;  la  pcemiere  eft  l'un  de  ces  nombres  égaux ,  &  la  (êconde  ce- 

luy  qui  m.irquc  cc^fhbien  de  fi>is  au  juilo  il  le  trouve  dans  la  (ommc  :  auquel 
cas  la  lommc  clk  nommée  ie  pro^ii'ir  di'-^  c^.mx  nomhrc^  ^  ^<<:  les  deux  nom- 
bres lont  nommez  ou co//^^, du produir.  LtlacUiiion,  donclcs ré- 
gies (ont  alors  abbrëeées ,  reçoit  le  nom  «te  mdt  iplicMien. 

Comme  fi  chacun  tics  nombres  égaiixeft  1 ,  que  la  Ibmme  doive  rcn- 
fcrm  .  r  jiUl:  4  de  ces  nombres  égaux  ,  lus  l'.omhrcs  z  &  4  fi:^nt  les  deux 
lacincs  ou  les  deux  côtcz  du  produit  ou  de  la  iornino  8.  Et  la  multiplication 
de  2  par  4  cft  une  addition  abbréeée  «  dans  laquelle  au  lieu  de  conter  4 
fois  1  fiir  les  doits,  ou  au  lieu  dp  l'écrire  4  fois,  pour  dire  enfuitte:  2 
&  2  fonc  4  ,  5v:  X  font  <> ,  &  2  font  8  ,  on  fe  conicncc  de  dire  tout  d'un 
coup:  4iosit^nt8.  COROLLAIRE. 

Si  on  nuiltipUe  deux  nombres  le  premier  par  le  fécond ,  on  le  fécond  par 
c  premier,  le  produit  cil  toujours  le  même.  Comme  fi  on  nudcinlie  4 
par  2  ou  1  par  4.  Car  le  produit  ou  la  fomme  8  contient  autant  de  fois  z 
^u'il  y  a  d  unitez  dans  4.  Mais  il  y  a  2  unîtes  dans  1  ;  &  par  confisquent  x 
ois  4  unité/,  ou  fimplement  1  fois  4  dans  tous  les  quatre  égaux  2,1,2,  2, 
ou  dans  leur  iommo  8 .  C'eft  à  dire  que  la  fommc  8  qui  concicnr  1  foi?  au- 
t.uit  de  fois  qu'il  y  a  d'unitcz  dans  4 ,  contient  pareillement  .lutant  de  fois  4 
qu'il  y  a  d'unitcz  dans  a.  Ou  ce  qqt  levienc  au  même  ,  il  eft  égal  de  prendre 
4fois  2  ott  1  fois  4. 


l 
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i.  i  ou  1  O  i 

unité  i .  autre  i  ou  i  &  i 
répétée  i .  naeim  2  «m  t  i 

I.  rèpéiée  lOH  i  &  \ 


i^nttuu     réduit  8  «m  4  41 


mdté  1.  a^merV4*ar  t     i  d*  i  i 

répétée  i .    répétée &  i  &  i  &  i 


Digitized  by  Google 


DÈS   M  ATHEMATIQUES.  LiTUt  n.  xj 
Définitions. 

H.  On dcfinn-a gcncralcmcnc  UMdtiflication ,  en di&nt qu'elle  cft  ladd i« 
tion  ou  la  pofttion  d'une  grandeur  déterminée  dans  une  que  l'on  clici  chc, 
égale  à  raddicion  ou  à  la  poûuon  de  l'unité  dans  une  gcanoeur  pareillcmcnc 
décennmée. 

Cette  idécconvienc  en  général  à  toute  (btce  de  imilriplications»  pour- 
vu feulement  fi  les  grandeurs  ne  fonr  p.ns  des  nopibrcs ,  qu'on  prenne  pour 
unicé  quelque  grandeur  acbictaùe  du  même  genre  qu'elles ,  le  produit  doit 
^XK  encore  da  même  génie.  Conrnie  fi  l'on  veut  multiplier  une  longueur  A 
par  u;ie  longueur  B ,  &  que  la  longueur  I  d'un  pied  Ibit  prilc  pour  unité ,  le  fip.  *7. 
produ  c  C  djs  lonjTUCur^  A  B  feiM  une  certaine  lonc^ncur  qui  contiendra 
OU  jufte  autant  de  tois  ou  de  la  même  lorte  la  longueur  A  ou  fi  que  l'autre  B 
Ott  A  coodcndra  h  longueur  Ou  l'unité  déterminée  I. 

r  COROLLAIRE  ET  PROBLEME  r. 

lo.  Pour  mnlripinr  i  un  far  l'autre  deux  des  neuf  pnmters  rmnhres», 

On  cherche  l'un  au  rang  AB&  l'autre  au  rang  AC  dans  la  prcniiére  ta-  i"«  Tahà* 
Ue,  &  confi  iéranda  cellde  qui  répond  à  ces  deux»  on  y  trouve  le  pro* 

duit  ou  ic  nombre  qu'on  chereîie. 

PcM'-  fc^  ivou  pai  exemple  combien  font  6  fois  7  ,  on  prend  r^i  nn^  AB 
Il  teii.  le  <5 ,  &  I  autre  7  dans  l'autre  rang  AC  j  ou  7  au  rane  Aii ,  cv  6 
au  rang  AC  :  &  confidérant  la  celhile  qui  répond  nu  julle  â  ces  deux, 
on  y  trouve  41  qui  vaut  6  fois  7  ,  ou  7  fors  <?.  On  trouve  en  même  fort^; 
quj  9  fois  7 ,  ou  7  fois  f  font  4^3  »  &  que  S  fois  8  font  \  Sx.  que  8  fois 
5>  tbnc  71. 

La  raitbn  de  cela  cft  qu'en  fermant  la  table  >  on  appl  iqus  tmmédUtemenc  ' 

à  chaque  cellule  da  rang  AB  celle  qui  la  contient  1  fois ,  comme  2  à  i  ,  3t 
4f^i,  &  tfà},&8à4,  &c.  Ce  qui  forme  un  fécond  rang.  Et  fiifrtnr  ré- 
pondre delà  mcmc  forte  à  ch  aque  cellule  du  rang  Ali  c :11c  qiii  la  toiiticnc 
f  fois ,  comme  )ài»(8c<?iz»6c9à5,&i2à4,  &c  On  forme  un  nou- 
veau ran;^.  Et  on  en  formera  de  la  me  .ne  forte  un  quarricms  ,  5:  fui  rte 
un  tLnc|uiémc,  après  celuy-ci  un  hxtémc ,  donrcniqtic  cellule  ccmi tien- 
dra 4  fois,  ou  5  fois,  ou  6  fois,  celle  du  rang  à  AB  qui  luy  rcpor.d.  Se 
ainfi  durcfte.  Mais  les  premières  cellules  de  ces  divers  rangs  comprennent 
fucccfTivement  l'unitc' ,  la  première  i  foii ,  la  féconde  i  fois  ,  la  troilîcme 
3  fois ,  &c.  Et  toutes  les  fécondes  comprennent  iiiccefllvctncnt  r  Je  1.-  mê- 
me Ibrtc,  àc  pareillement  toutes  les  tioJiiémcs3,  &%es  quaci  iCiUes  4 ,  &  > 
ainfi  du  teftc.  D'oii  il  eft  vifibic  que  le  rang  AC  qui  comprend  les  premières 
c(l  entièrement  le  même  que  le  ranc;  AB  ,  ^:  le  (econd  r.'nj»  appliqué  au  pre- 
mier AC  le  mcmc  que  le  fécond  qui  eft  ..ppl  q  u-  au  picm'cr  AB  ,  ^'  pTcil- 
îeincnc  le  t;  oiiieine<^ui  répond  au  prcmici  AC  tlt  Icnxmeque  L'trouiem:: 
qui  répond  au  premier  Afi,  &  aiini  du  refte ,  mêmes  ju(qucs  à  l'infini ,  &. 
l'on  vouloir  infiniment  continuer  la  table.  De  forte  que  fi  deux  nombres 
fontpris  l'tni  nu  r.in<"  A  B  jJc  l'autre  au  rang  AC ,  ccluy  qui  répond  à  chacun 
cit  le  produit  Jc^  deux. 

D  ij 
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COROLLAIRE. 

II.  Ec  la  focmaeion  de  la  iiiè.Tie  table  condnu^  fi  Ion  veut  jufqucs  i  Khifi- 
ni ,  |>cuc  fournir  un.-  nouvelle  preuve  '  fembUblc  à  la  ptensiére  ;  que  ft  ort 
multiplie  deux  nombres  l'un  par  l'autre ,  comme  les  deux  nombres  i  iS:  4, 
le  produit  du  prcuiisr  i  par  le  fécond  4  ou  du  iccond  4  par  Je  premier  z  le- 
ra  toujours  le  même.  Car  }a  cellule  ou  le  nombre  1  du  premier  rang  AB  eft  4, 
fois  au  jufte  dans  la  féconde  S,  qui  luy  répond  au  quacricmc  khi  l;.  Ec  la  ccl^ 
lule  ou  le  nombre  4  du  pr^emicr  rang  AB  eft  au  jufte  a  fois  dans  iaquatné* 
m-  8  >  qui  luy  repond  audt  au  (ccond  rang. 

VI  COROLLAIRE  ET  PROBLEME  VL 

,  Ty  0:tr  mi.'l'!p!'rr  ihux  nmhtsCm  fârtmUTt^  wfoMT  trtHwr  h  frim 

1  iJuit  de  deux  nombns. 
On  les  écrie  ou  di  !'pofe  au  juAe  Fun  Ibus  l'autre  ordinairement  le  petit  (bus 
fe  grand»  &en  celle  forte  que  les  unirez  répondent  aux  unicez ,  les  dixai- 
nes  aux  dixaines ,  les  centaines  aux  cencaincs ,  Je  ain/î  du  rcflc.  Et  on  multi- 
plie* fuccefrivcmcnc&  par  ordre  chaque  chiffre  de  l'un  par  le  premier  des 
chiffres  de  l'autre ,  &  cnfuittc  p  ir  le  fécond  ,  &  après  cela  pat  le  troiiicme, 
&c.  Econ  écrie  Ibus  chaque  rang  ce  qui  luy  appartient  >  dunniedansrad- 
dicton.  Et  on  rallcmblc  enfin  en  une  fomme  tous  les  produits  pacctculiers 
qu'on  a  découverts.  Ec  cette  fommc  eft  le  produit  des  nombres  propoiêx. 
Les  cKCmpks  écLùraront  ces  régies. 

Premier  exemple^ 

Pour  miilr-plîcr  840  par  ,  ou  pour  fçavoir  combien  font  2^  fo-s  840. 
Je  dilpole  t6  ious  840.  Et  tirant  une  petite  ligne  «  je  commence  p  ir  6  qui 
fè  trouve  an  premier lan^  >  &  je  dis  pour  le  premier  ran^  de  840  où  (è 
trouve  un  zéro  :  6  fois  o>  le  produit  eft  nul  ou  o ,  ;  écris  o  fous  le 
rang  des  unirez  -,  S<:  venant  au  f-cond  rang  ou  eft  4 ,  je  dis  :  6  fois  4 
dixames  fbnt24dixaines,  &  j'écris  4  lôus  le  rang  des  dixames  a  &jere- 
fervc  X  pour  celuy  des  centaines  }  Et  venant  i  ce  rang  ,  ie  dis  :  6  (bis 
8  font  48 1  &  les  z  que  j'avois  rcfcrvé  font  jo  i  j'écris  donc  o  fous  ce 
lang»  Se  j'avnncc  5  (bus  le  quatrième.  Apres  cela  je  multiplie  840  pat 
les  z  dix  aines  de  16,  en  dilant:  idixaincsde  fois  o  font  o  que  j'écris  fous 
le  rang  des  dixaincs  »  &  i  fois  4,  ou  i  dixaincs  de  fois  4  dixaincs  fojic  8 
centaïjies ,  Se  j'écris  8  fous  le  lai^  des  centaines  ;  8e  x  fois  S  font  i4?  >  on  ^ 
dixaincs  de  fois  8  ceipaincs  font  16  mille  \  j'écris  donc  il6rfir^/iVr  840 
6  fous  le  qiirsrricnK  ranc; ,  &  j'avance  r  (bus  le  cinquic-  par  x6 

me.  Ec  raiiembiaut  alors  les  deux  produits  JO40  ôc  5046. 
itf8oo»  leurlbmmeai84oeftkpioduicdes  lUMutms  14^80. 
8  40    itf  >  ott  marque  combien  valent  a(f  fois  8404  Prtàth  îiS^ 

Second  bxbmflb. 

Pour  fytvoir  combien  valent  1 5  fois  400.     dilpofe  i  c  fous  400.*  c^. 
400  fous  I  j  »  ^  c«ik.  le  plus  ooimnode  >  acen  forse  que  q  du  luig  <ie& 
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prodi 

cond  rang»  je  dis  encore  :  o  par  15  ou  1 5  fois  o  le  produic  cft  o ,  que je» 
cris  Qius  le  rang  des  dixatnes.  Etvenant  auODiitcme ,  je  dis  :  4  fois  j  font 
ao>  j'écris  o  fous  4  &  je  rdêrvc  z.  Et  enfin  je  dis  encore  :  quAtre  fois  i  (ont 
4  &  les  z  réflrvcz  font  S ,  &j  écris  6  Cous  le  rang  des  Mdtiflierti 
mille.  Et  le  nombre  dooo  cil  le  produit  des  deux  que  par^oo 
l'on  propoCu ,  ou  vaut  au  juftc  1 5  fois  400  »  ou  400  Irtdtùt  6000 
(oa  15. 

Troisibuh  exemple* 

Pour  multiplier  j  45  par  179.  J  écris  comme  i  l'ordinaire  le  pedc  fcm 
le  grand  \  &c  tirant  une  ligne ,  je  commence  par  9,  &Je  dis  au  premier  rangt 
p  Vois  6  font 54,  jcais  4  &  jc  rélcrvc  j.  Et  aulecond:  9  fois  3  font 
27,  &  les  5  râcrvos  font  1 1 ,  j'écris  z  je  réfêive  5.  Ec  au  troiiî^. 
me  :  5»  fois  4  font  |  f  »  &ks  trois  rëlcrvcz  font  j  9  ;  j'écris  9  &  jc  rcfcnre  en- 
cote  J .  Et  au  quatrième  :  9  fois  j  font  2  7  &  les  5  rélcrvez  font  j  o  ;  j'écris 
o  fic^'avance  3.  Après  cela  venant  aux  7  dixaincs  >  je  dis  au  premier  rang: 


criéuie  :  7  fois  3  font  ai ,  &  les  3  rcicrvcz  font  14 }  i'éais  4  &  j'avance 
Et  pateillement  pour  les  1  cenndnes  j  je  dis  au  premier  lang  :  1  fois  6  6>at 
II,  jecris  1  fous  les  t  centaines,  &  je  réfecye  r.  Et  Ainttiptùrf^fS 

au  fécond  :  z  fois  j  fout  <>     i  rcfcrvc-  font  7  que  j'é-  fér  xy^ 

cris.  £tau  ttoilicmc:  a  fois  4  ioiu  8  ,  ôc  j'écris  8.  Et  ?oôIÂ 
au  quatrième:  z  fois  j  font  6  que  j'avance.  Etraficm-  14,011. 
blant  alors  ccstroi?  produits,  leur  fommc  ou  le  nom-  tfj^i 
lire  95  8(^44  cfk  le  produit  des  deux  que  Ton  a  pto-  Tr*iliiity^6^^ 

^  QUATRIEME    EXEMPLE*  ' 

Suppofant  2  j  3 1 1 5  00  pcrTonncs  vivantes  Ains  la  Fnuice,&  400  fois  au- 
tant dans  tout  K  monde  «  &  la  terre  toujours  également  peuplée ,  &  renou- 
vcllce  de  i«  en  1 5  années ,  5c  I>i  fin  des  ficelés  après  400  renouvcHcmcns  ; 
on  demande  le  nombre  des  perfonnes  qui  comparoîtroicnc  alors  au  juge- 
ment. Pour  réfoudre  la  quettion,  jedtlpolc  400  fous  ij  3 1  ^500  comme  K«jfijL»fi^t 
auxéxcmplcs  précédens.  Etconfîdérant  o  qui  cftauiai^dcs  unitcz ,  je  dis:  fiùvnit» 
o  multiplié  p  ir  o  même  par  le  nombre  entier  Z  ne  peut  rien  donner  au 
produit  j  &  j'cciis  o  fous  le  rang  des  unitcz.  Et  confidérant  encore  o  qui  eil 
au  fécond  rang ,  j  ^-  dis  encore  o  par  o  ou  par  le  nombre  Z  >  le  produit  cH;  o, 

3UC  j'écris  fous  o  du  fécond  tang.  Eten^cte  confidérant  4  qui  cil  nu  ran^ 
es^  centaines ,  jj  dis  au  prcm'cr  rang:  4  fois  o  le  produit  cft  o  ,  j'cci  is  o 
fous  4  au  troifiéme  rang.  Et  au  fécond  :  4  fois  o  >  le  produit  cft  o.tpc  j'éais 
au  quatrième.  &  au  tcoUiémie  :  4  fois  5  font  10  >  j'écris  o  &  je  réftrve  1.  E^ 

R  Uji; 
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au  qcutnémt  :  4  fois  x  font  8  ,  &i  réfervt»  font  10  ,  f  écris  o  &  je  tcCerve 
I.  Et  au  cinquième  :  4  fois  i  font  4  &  i  rifenré  font  j ,  Se  j'écris  5 .  Et  au  {î<> 
xicmc  :  4  fois  3  font  1 1 ,  j'c>.ris  1  Je  je  véCcrvc  t .  Et  .lu  fcpritmc  :  4  fois  j 
font  10  éc  1  font  1 1  ;  j'écris  1  &  jc  rélcrve  i.  Et  au  huitième  :  4  fois  1  font 
8  ,  &  i  font  I  o  jt/ccris  o  &  j'avance  i .  De  forte  que  fclon  deux  des  fuppofi- 
rioiis,  iiyaucoicaiimottdeiutqucsà  dix  milliars  &  cent  vine-cinq  millions 
lie  pcifonncs  vivantes.  Et  ce  nombre  écaiic  pris  400 fois  tàon  les  mêmes 

règles  4  caufcdes  400  re-  P<.w««F««»2*55 «M^^ 

nouvcllemcns  ,  il  y  auioit  ^  tm 

lelon  toutes  les  Nippon-  ^  — — 

tions  julqucs  \  4  màc  &  Pafimus  0tl  toKt  Umortde  10115000000 

cinquante  nr H!  ',r>;  ,ic  pL-i-  RenoMvellmeru  ^00 
Tonnes  au  pied  duT  hioae  Petfmncsa  U  fn  du  monde  405  0000000000 
fouverain  de  nôtce  Saaveur. 

ClNQO,lEMB  tXEMPLE. 

Salomon  reccut  du  Roy  (on  Pcrc  pour  bât:r  !c  Tcmpîc  jii(v]ucs  1105  coo 
talens  d'or  &  1007000  talcns  d'argent ,  Se  des  Grands  de  l  Ecatjalqucs  i 
5000  talens  d*or&  looooibus  d'or  &  toooo  takns  d'aigenc,  18000  de 
cuivrc,5c  100000  de  fer.  Chaque  talent  d'orvaudroit  environ  54000  !iv.  de 
lamonnotc  de  Francc,ce[nv  d';'rgcnt  environ  45oo,&  le  fou  d'or  à  peu  orés 
6  hv.  le  talcut  d  airain  ou  de  cuivre  j  7  liv.  &  celuy  de  fer  7.  On  demande  le 
prix  de  cottces  les  tnai&s  différentes  ces  dhrets  métaux*  Chaqii»  e<péce 
étant  multipliée  par  Ibn  prix,&Ics  produits  réduits  en  une  (c>mme,on  trouve 
qiic  CCS  diver(cs  maflcs  valoicnt  environ  jufqucs  à  1 04 1  o  iSi^oco  livres.  Ce 
qui  monte  fi  haut,  qu'on  ne  lie  point  qu'aucun  thré^br  en  au  jamais  appro- 
cné.  £c  ce  qu'Alexan<Ire  ccoiiva  dans  tous  cenx  de  Darius  n'en  égderoitpas 
la  quatorzième  pardç*  Car  U  ne  crouva'd'arjgent  qu'environ  3100  takns  ai^ 
tiques  dans  Dam.is ,  4000  dans  Arbclle  en  A^Iyric ,  5  ooco  i  SuCc  avec  9000 
^'or>  I  looooà  Pcrfépolis ,  iiooo  à  Pa(âgaid<;,&  tCooo  au  dernier  camp  d^ 
Darius ,  &  environ  Sooo  que  les  Gardes  dérobc^rcm.  Ce  qui  ne  fait  en  cour 
que  1 1 7 1 00  talcns  d'argent  attiques ,  &  9000  d'or.  Mais  le  prix  du  raient 
attiquc  en  argent  cft  environ  de  1250  livres ,  cduy  d'or  de  17000  livres. 
2  oS  000  talent  {Cor  ioijqoo  d'argent         iSoco  de  cuivre 

à  5400Q Ihm tkéieim       à ^jooBvres  thaeim     457  Uv»  thêcm 

4;ioopooo  iSswi  $08500000  ii<?ooo 

540000 «».«  .40^8000...  poooo» 

J 8)2000000 /«tvM  457^500000 /fswv/      IC16000  livret 

loooofoHsaor  looooo  talent  dtftr  ,. 

À  6  livres  chacHH  ■    à  y  livret  700000 

 ^- 457^500000 

léoooo  Imts  700000  Itwet       j  g  j  2000000  Ik/rtt 

Prix  rmic des  métaux  efue  rereitt  Salon/cn  i  04:  oiîJïîooo /:"r'r/ 
moins  i^fois  ce qsC ^iexMdne filla  furDiinus  1 01406  <  ocoo  /ivres 

Jl  refit  encore  1  <»5 6 3  6 000  livres 
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De  force  que  tous  ces  divzis  tlirclbrs  ne  vaudroient  environ  que  7  j  x  47 5  009 
livres.  Et  14(01$  ceprix  montcroic  (eDlement  i  foi40<f5oooo  livKs»  ci; 

qui  n'arrive  pa<;  .lu  prix  des  iich;lîcs  que  rcccut  Salomon ,  quciqu'onny 
cont.0  p.;s  d'autres  uicn s  Iaxis  nombre  de  cuivre  5^  de  fer  qUc  Li  qrandt'ur 
dupoids  ne pcrmectoit  pas  de  conter,  ni  toutes  Icsj^lcs,  &  les  picirencs 
quelorGrands  i?c  le  peuple  apportërencenibiile,  tu  lapiodigieiiwquannr 
té  des  marbres  les  plus  beaux  ôc  des  pierres  rares ,  des  cèdres  &  des  bois ,  de 
l'ccarlatc,  de  l.t  pourpre ,  du  îfn  ,  Hes  pa"fum<; ,  Se  de  diverfcs  chofcs  qnc 
David  avoir  prcparccs  6c  que  la  uicté  des  peuples  conUaa  au  fcrvicc  ou  à  la 
cotiftmâion  &  à  la  déoocadoa  ail  Temple. 

AuTItBS  BXBMPKBS.. 

MnltiplUr  459879<>       959^<^I77        5998^787  78(»954J 
par  ^çfd  par  i-^i)  par  cfC'si  par 6%^ 

■^759177^      8t>j878i9j       47p894i9<î  70815887 
41)891^4.    tf7»W3î9«    Î599»07*»'  ^i95<^J44- 
1199} 980.»  7<?789i8i(f ^ 988 1083  ..  47117158  . , 

froduh  17408814K?  8457111^185  580^710981^  5411115117 

DEMONSTRATION. 

L'opération  raHemblc  fucccflivemcnt  Se  par  ordre  autant  de  fbis  chseqiie 
partie  de  l'un  des  deux  nombres  qu'il  y  a  d'unitez  dans  f'.iurrc  ,  puirque  cna- 

?[uc  chiffre  d'une  part  cil  multiplié  dans  fon  rang  par  chaque  cKiflre  de 
autte  pris  auifi  dans  lôn  rang.  Mais  deux  nombres  étant  propofêz ,  il 
c(;al  de  prendre  fucccflîvememdf  par  ordre  toutes  les  pâmes  de  l'un  au- 
tant de  fois  qu'il  y  a  d'unitez  dans  toutes  les  parties  d  J  l'autre  • ,  ou  de  prcn-  t.  7.  i. 
dre  tout  d'un  coup  l'un  autant  de  fois  qu'il  y  a  d'unitez  dans  l'autre.  Et  ainit 
la  iômmeqoi  contient  tous  les  divers  produits  crouves  fiiccedîvem7nt& 
par  ordre ,  &  <  [  u  i  e(l  enfin  découverte  en  ob(bvancles  régies  eft  nécelldireu 
mcju  le  produit  des  deux  que  l'on  propoiè. 

Et  ccÎA  nvjme  paraît  icnublcmcnt  dans  cette  cxpoiîtion  nouvelle  de  l'e- 
xemple qu'on  proposé  ici»  où  muIcipIîantfiicoe(Evement&  par  ordre  cha- 
que chifnredu  nombre545tf'  premièrement  par  9  ,  on  prend 9 fois 4f  ou  54 
Tinitez  i  &  9  fois  5  dixaincsou  45  dixaincs  i  &  9  fois  4  centaines  ou  j<j  ccn- 
umesific  p  ^o^}  "liAl^  ou  17  mil'c.  Et  multipliant  aulli  fucceflîvement  &  par  roytx.  U 
ordre  cfiaqnecnifFfc  du  nombre  ^^^a  parles  7  dixaînes  ou  par  7o,on  prend  jinv*Hu. 
7  dtxoinesde fois  ^>ou  41  dixainer  v   lixainesdie^is5djxaînes,oa 70(01$ 
j o  ou  j  5  ccnrtines  -,  &  7  dixaines  de  fois  4  ccnt.iincs  eu  70  fo's  400  ou  28 
millcj^  7  dixaines  de  fuis  3  ooo,ou  70  fois  j  000  ou  1 1  dixaincs  de  m-  lie.  Et 
multipliant  encore  iticceiHvenwnt  &  par  ordre  chaqae  chiflre  de  3  4  5  ^  par 
les  1  centatnes»on  prend  1  cent  fois  6yO\\  1 1  ccntaines-,&  200  fois  5  dixaines, 
ou  100  fois  100  ou  10  miIle-,&:  ioo  fois  400  ou  8  dixaines  de  mill>      1  cent 
fois  3  nulle,  ou  6  centaines  de  mille.  Et  rallcmblant  tous  ces  divers  nom-*  • 
bres  en  un  fètil,  ou  prenant  les  trois  fômmes,  3 1 104  qui  vaut  9  fofi 
545<?i  &  141910  qui  le  vaut  70  fbis}  Sctf9iiooqtti  levautioo  fois^  % 
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raflcmblant  ronr.*:  les  troÏ!;  en  une ,  lenoiubie  entier  ^^4114  eondeilC  att 
jiiftc  xy9  ivjis  3 45  <>  ou  j  456  fois  17p. 

45  .  dixamei 
jè  centaines 
27 . . .  mlU 

4^ .  £xMU$ 
55..  centmuts 
18  . . .  miY/r 

2.1 ... .  di»émti*mlU 
1 1  •  •  temMut 

to . . .  m///;  0M 

8  . . . .  dixÀines  de  mille 
€  *****€9iHéùntt  de  mUt 

Pndmt 


JI104 


9<Î4iX4 


COROLLAIRE 


13.  T  E  produit  de  deux  tinmhrts  a  dans  Jet  dentiers  ran^s  le  produit  àc  In/t 
M^desdeux  psr  le  chiffre  ekrâHtrt  fui  e^étu  dtrmerran^  .'plus  damceme 
{}ui  avancent  d' i-.n  rang  le  produit  dtt  même  nombre  par  le  chiffre  de  l'autre  qui 
avancepareilicm^m  a  un  ran^y  plus  dans  ceux  tfui  avanre>it  encore  dmnoH- 
veait  rang  le  produit  du  même  nombre  par  le  chiff  e  de  l'ant  e  <jt*i  avance 
éUt0  fmtmmnoH  rang ,  &  ainji  du  rtjh. 

Le  proiiuit  par  exemple  des  nombrws  P  C  a  dans  Con  troificme  r.ing  & 
8.x*'  dans  ceux  qui  le  luivcnt  ou  aux  quatre  dernurs  *  un  produit  (jtj  i  î  du  nom- 
bre B  par  1 ,  &  au  lecoiul  &  dans  ceux  qui  le  (iiivcnt  ou  aux  cinq  der- 
niers^ un  produit  i4i9tdunomlMreBpar7  ,  &  au  premier  &  dans  ceux 
qui  le  l'uivent^un  produit  51104  du  nombre  B  par  3.  Et  le  mcmc 
produit  9(741x4  a  auiîi  dans  Ion  qaatiumc  rang  &  dans  ceux  qui  le 
lûivent  ou  aux  trois  derniers*  un  produit  837  du  nombre  C  par  3, 
&  au  troiitéme  &  dans  ceux  qui  fe  fiiivent  oa  SUK  quatre  *  demieia 
un  produit  jïi6  du  nombre 


Cpar4,  &  au  fécond  &  dans 
ceux  qui  le  fuivcnt  *  un  produit 
1^95  du  oombie  C  par  5 ,  & 
au  premier  &  dans  caix  qui  le 
Aiivcnt"  un  produit  1^74  du 
nombre  C  par  6. 


MuU.h  345^ 
pàO^C  179 

$1104 

1 4  T  0  :  . 
6cj  I  2  .  . 

Tndnit  ^6^11^ 


MnltiflierC,  xy^ 
1674 

857... 
f  réduit  ^64124 
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DES    MATïfEMATIQUES.   Livre  IL  55 
DE  LA  DIVISION  DES  NOMBRES. 

•  DlViKlTIOKS* 

Es  deux  racines  ou  les  deux  côtcz  d'an  produit  en  fentauffinom- 

(Hicz  dlvlfcurs.  Et  fi  une  fcuIc  cic  ces  acux  racines  cft  connue  & 
qu'on  clicichc  l'an-rc  ,  on  dira  que  la  connue  cil:  le  divilcur  du  produit,  & 
l'auiic  ouriiKonauc  icccvralc  3iomdVjr^«^r,  parcc  qu'elle  expofê  cotn> 
bien  de  fois  ou  de  quelle  forte  le  dîvUëur  eft  dans  le  ptoduîc  >  comme  4  qui 
cxpofe  que  le  (Uvifcur  z  c(l  4foisaujttftedsuis  %•  Etx  quicxpofè  auffique 
4eft  au  jufte  z  fois  dans  8. 

On  nomme  divijion  la  fouftrattion  abbrégce  qui  cherche  &  trouve 
i'cxpofiuit.  Et  pour  la  définir,  ou  pour  en  donner  une  i^lcc  qui  fitttjv.  « 
ftc ,  on  dira  que  la  divïfion  eft  l'addition  ou  la  pofuion  de  l'unicc  dajis 
une  grnf^ciir  qu'on  cherche,  cîralc  à  l'arUhrion  ou  à  la  pofitioii  d'une  gcaa«^ 
deur  cuiiauc  ou  dctermuicc  dans  une  grondcui  paieJlcincni  coiuiuc. 
*  ï 

DivIJiur  1       $mké  i  Dhi/iur  4       $tnttê  t 

ri  fi  te  1     ripéiic  r  ripiti  4     répit  ie  i 

_i  JPndHit$,  Exftfmtz, 

?ndmt  ZJExfftm  4 

15.  Et  cette  idée  convient  en  gctténl  â  CDUCes^nes  de  diviftons,  potirvd 

Icuicment  f  fî  les  grandeurs  ne  (ont  pas  des  nomhrc<;)  qu'on  prenne  pour 
unité  quelque  grandeur  arbttxaise  de  mcme  genre  qu'clks ,  lorlqu  on  veut 
unexpo(ântdebmrmèmc  gemj.  Comme  s'il  £uitdivtlêr  une  longueur  C  ''i-  *7' 
par  une  longueur  B,  &  que  la  longueur  I  d'un  pied  foit  prilc  pour  uni- 
ré,  rcxpofantdc  îa  divifîon  fera  une  certaine  longueur  A  qui  contiendra 
autant  de  fois  ou  de  la  mèm:  forte  la  longueur  ou  l'uniic  déicrmince  I,  que 
lalonoucarCconrientlalongueurB.  Ou  (i  on Ib  veurencore ,  l'cxpolant 
de  la  ^ivifîon  (êra  un  certain  nombK«'»  quf  contiendra  f  utcant  de  fois  au.  , 
juAe  on  de  la  même  forre  qnr    îon^ncur  C  contient  Pautre  B. 

rm  COROLLAIRE  ET  PROBLEME  VIL 

16,  Pour  dlvircr  H»  mmb'-f  par  H»  4i4tre,  eu  pour  trvHver  Texpcfint ,  lo>f<jHe 

te  divifenr  tiefurp4fej)0itit<^  ai  U  fnMùt  %^i<Sr  ^êu^txffm  m  tUU  mmr  . 
^'un  chiffre. 

On  pr|Qd  le  divi(êur  dans  l'une  des  cdkiles  du  rang  A B  ou  du  rang  AC,  '''^I'^^ 

ik  ilans  un*  de  celle;  qui  rcpumlcnt  A  la  mcme  cellule  le  produit»  ou  Je 
nombre  qui  en  npprorhr  plus  l'ans  le  rurpafTèr  ,  s'if  n'y  cft  pas  an  juftc.  Et 
cherchant  la  ceiiuie  qui  repond  à  cclle-ci  dans  lautrc  rang  A  Cou  AB» 
on  y  rrouvel'cxpo&itqu'o]^  cherche»  ou  te  nomhte  entier  qui  en  appro- 
che pîus ,  flic  produit  n'ellpas  au  jufte  dansfautre  ccDuIc.  Tout  cela*  n'cft  1. 1*.  * 
qu'une  kv.nc  narareilc  de  !;t  formation  ^i-  la  table  même, 
Aiijii puut  uûuvcr  l'cxpofant  de  41  â  6  ,  ou  pour  fcavoir  combien  6  çli 

£ 
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de  foi%  dans  ^  i  >  j^^  prcns  (S  au  rang  AB  &  fi>ns  (f  dans  le  rang  qui  luy  r  j« 
pond  Li  cellule  ou  k  nombre  41  j  &  la  cellule  7  qui  rcpondà  41  d.tn^  îc 
rang  AC  j  cil  l'cxpofant  de  41  à  ^ ,  ou  marque  que  6  eft  au  juiï:  7  fois  dans 
41.  Et  pour  divilcr  6S  par  9  »  je  prcDS  9  au  rang  AB  v'<<:  fous  9  dans  le  r^g 
qui  luy  repond  la  cellule  ou  le  nombte  f|  qui  approche  plus  de  (f8  \  8c  h 
cellule  7  n  î  cpondà  <>j  dans  le  rang  AC,  cxpofc  que  9  cfl  au  ji  fie  7  h>js 
dans  6$  y  ou  7  fois  dans  58  avec  un  rcftc  5.  Et  je  trouve  de  la  même  ibrctt 
que  S  ett  au  jufte  9  fois  dans  72.  Et  que  7  cft  8  fois  dans  5  9  ,  avec  un  refta 
5*  Et  que  8  dl  an  jiifte  8  fois  dans  4?4«  Et  que  9  eft  9  fois  dans  89  avec  un 

IX  COROLLAIRE  ET  PROBLEME  VIIL 

1 7.  T^Okk  Jtvtfhr  MM mmkrt  f»  mmun^  w  f»  mmur  texft/imt 
1  plMs  grand  4»  nombre  »  Mf  fÊmffmr  tmkkiÊ  d*  fils  U  mmdra  tfi 

éémt  le  plus  grand. 

Ayanc  écrie  le  mouidrc  fous  un  dcmi-ccrclc  à  côté  du  grand  »  on  marqi^e 
autant  de  points  (bus  les  derniers  rangs  du  plus  grand ,  que  (on  divi&nr  a  de 
chifiîes,  en  forte  néanmoins  que  le  (uvitèuin'cxcccic  pas  ce  qutcftdansces 
ig,  rangs-,  on  cherche  combien  *  le  dernier  chiffre  du  divifcur  cft  de  fois  dan» 
b.  10.  le  rang  où  e(l  le  dernier  point ,  &  dans  cci;x  qui  le  fuivcnt ,  &  on  '>  multi- 
S'  plie  le  diviiêur  par  TexpoÊnt ,  ou  vu  le  nombre  entier  quW  trouve  &  qui 
n'a  qu'un  chiffre  :  Et  ft  le  produit  niipai&  ce  qui  c(l  dans  les  rangs  (bus  qui 
font  I:.  s  point';,  on  écrit  un  nouveau  produit  du  divifcur  par  l'cxpof-mt  di- 
minué de  l'unuc  j  cju  de  1  unicez ,  li celuy-ci  eft  encore  tfop  grand  j  Se aip/i 
de  fiiitte  jufqucs  à  ce  qu'on  en  trouve  un  qui  ne  (bitpoint  trpp^rand.  Et  <mi 
écrit  alors  au  demi-cercle  Tcxpotant  ou  le  nombre  qui  a  enfin  fcrvi ,  5c  ^  on 
ôre  le  produit  du  divifcur  pir  ce mèmc e^poljuiCj  decequieftioitdansles 
rai^s  (bus  qui  font  lus  points.  * 

Pn  joint  enfùttte  au  rcfte  le  chiffie  du  produit  qui  avance  d'un  rang  en 
le  diJpolânt  en  (on  menu*  '^^g^  &  marquant  de  nouveau  (bus  ce  rang  ôc 
fous  ceux  du  rcftc  qui  le  luivcnt  autant  de  poinrT  qu'il  y  a  de  chiffres  au  di- 
vi(êur ,  on  opère  comme  auparavant  \  &c  on  cent  aulli  au  demi-ccrde  dans 
*   un  rang  plus  i  droite  l'expolânt  on  le  t^iSce  nouveau  qu'on  trouve* 

On  joint  cncote  delà  même  fetce  an  nouveau  relie  &  dans  lôn  lang  le 
chiffre  du  produit  qui  avance  encore  d'un  rang  .  <S:  on  opérc  encore  com- 
me auparavant.  Et  rcïtérant  toujours  la  même  cholw  julijucs  à  ce  que  les 
points ayent  pàrcoum  tons  les  rangs  du  produit,  ce  qu'on  trouve  eniSi^ 
-  écrit  au  demi-oercle  eft  TexpoCinc  qa^on  clierçfae.  Les  Exemples  ^claiivi«» 
sont  CCS  régies* 

Premier  exemple. 
pour  (çavoir  combien  de  fois  j  4  eft  dans  $670.  Je  difpo&  le  divi/èur 
|4(ôusledemi-ceicle  â  cçté  du  produit  8^70*  Remarquant  deux  points 
K^us  96  pour  y  répréfcntcr  les  chiffres  j  &  4 ,  je  dis  :  j  cft  1  fois  dans  8  fous 
quicftL  point  qu!  réprcfentc  3  i  &j'écns  l'expofont  z  fous  le  divifcur.  Se 
nbs  bas  tous  une  pectce  ligne  i  fois  |4«oaIe  produit  69  dn  divifim  pari. 
•  ^t  comme  ce  pfodmt  qui  vM^f  i^is  14,  ne<iirpafrc|>oint8tfi«v$qiitfiuii: 
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Us  detn  points ,  jitcft  2  fois  dans  8tf.  Ainfi  j'écris  Icxpofant 2 ,  qui n*eft 
point  trop  grand ,  dans  k «iendUoercle }  &j  oce  k produit 68  aa  xèois  94. 
ae8<?.  Eticreftccll  18. 

T^Êux  cnTuitte  7  qui  eft  au  fccond  rang  ou  qui  cft  plus  avance  d'un  rang 
que  Zg,  ^jer^crisfous  luy-raèmc  Se  dans  Ton  mftme  rang  à  la  dtoite  du 
reft-'  1 8  ;  &  marquant  les  deux  poiius  l'un  fous  7  &  l'autre  fous  8  ou  fous 
iS)  (chaque  point  étant  confidcrc  non  (culcinent  fous  le  rang  qui  luy  ré- 
|K>iidi  mais  aufli  fous  ceux  qui  le  fui  vent  ou  qui  ibni  à  fa  gauche) 
je  àk:  f  cik  6  fois  dans  18  .fous  qui  cft  le  dernier  des  deux  points ,  ou 
cclny  qui  rc'prcfcntc  ^  ;  &  j'écris  l'expofant  6  fous  le  diviteor  J4,  & 
plus  bas  le  produit  204  d^*3  4  par  6.  Et  comiMC  ce  proHuir  qui  vaut  6 
Ibis  j  4  furpaflê  187  fous  qui  font  les  deux  points  ,  34  n  cit  pas  6  fois 
dans  1S7  ;  &  ain/î  je  fupoofe  qu'ilygeft  fêukment  5  fois  ,  &  prenant 
6  moins  i  ou  5  au  liai  de  rcxpoiant(Jqucjc  trouve  trop  grand,  je  l'écris 
fous  54,  &  leur  produit  170  fous  5.  Et  comme  ce  produit  qui  vaut  5  fois 
54  ne  fiirpaflè  Doint  187  fous  quj  Ibnt  les  pouus ,  ^  4  cil  c  ïois  dans  187. 
£t  ain£  j'écris  l'expofant  5  au  demi-ccick  dans  un  rang  plus  à  droite ,  Se 
i'ôtc  170  ou  5  fois  5 4 de  187. 

Apres 
nier  rang  ; 


ou  5  lois  5  4UC  I  07. 

cela  j'eflâce  encoa-  le  carafterc  o  qui  cft  écrit  dans  le  prc-  - 
,  ou  qui  çft  plus  avance  d'un  rang  que  8 (> 7  ,  5c  je  l'écris  fous  luy-  ' 


-i  —  r  1'"  "j---— 7  ,  v.^   ^  I  ..^  v.v.»  wvw,.  ^  ,-4, 

«leur produit  170 qui  vaut  j  101554,  jcconfiderc  fculcnic;nt  ce  produit, 
&  voyant  qu'il  ne  furpaflê  point  170         Nmkreàdhnfer     £.xfof»nt  • 
&as  ^ui  font  les  deux  points ,  \z  fiiis    onfnéKk  (^55 
ailûieque  546^  5  fois  dans  1 70  fous  .  . 

qui  font  ces  niêmespoi-ics.Etajnlîj*é^         Ôter6%  Divifeur  54 

tris  fexpofant  f  aud.-mi  cerclj  dans  JtiStTtXi  Ptfrx 
•  un  ranc;  plus  à  droite-,  &j'ôrcIcpro-  ^  ^        .  ^ 

duit  170  des  170  fous  qui  font  les  ^trr  t  7  <f  p^gré 

points.  £c  comme  il  ne  refte  rien  5c  «à  ,  — 

que  les  points  ont  parcouru  tous  les         *        '  7P  '  ^04 

rangs  du  produit,  u  n'y  a  plus  rien  à  *   '  f^j 

faii» ,  ôc  je  trouve  au  demi  cercle  que  g^^^  17* 

j4eftan)ufte  255  fois  dans  8<?70.  Ajwooo 

Secomu  exemple. 
î*our  divifèr  2141920  par  352.  J'écris  552  finis  le  dcmi-cercic  ,  Se 
voyant  qii'il  furpaûè  2 14  écrit  aux  crois  dcrniors  des  rangs  de  2 1415)2  o> 
ji'avance  les  trois  points  d'un  rang»  tes  écrivant  fora  1 41  ou  ibus  2 141 
poaryréprédntcrlcschiffi-cs  du  divilêur5  5  2.  Et  je  dis:  3  cA7fois  dans 
2  I  fous  qui  cille  point  qui  répréfentc  3  ,  &  j'écris  7  fous  le  divifciir  552,  v«;ft  la  à0£t 
Se  plus  bas  leur  produit  «4^4.  £c  comme  ce  produit ,  qui  vaut  7  fois  352,  fmwtnu. 
i]iipafl<;i]4i  fous  qui  iôatkstiois  points,  jcprens  feulement 7  moins  i 
OU  6  pout  ezpoiânc  ^  ic  l'écnivanc  fi>tt8  5  5 1  >  9e  ^us  bas  kur  produit  1 1 1 

£  9 
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Je  voi  que  ce  produit qcti  vauc  6  fois j  5  z,nc  fuipo/îl-  point  1141  (bus  qu! fi>iic 
Icspoints,&  ainfi  j'écris  au  dcmi-ccrclcrcxporaiu  (T,  &:/ôcc  2  1 1  z  do  ii4T. 

J  cAlicc  cnTuiccc  9  qui  cft  plus  avancé  dun  rang  que  1141  ,  &  ici  cens 
éaxïs  Coti  rang  à  b  ^ioe dt) leAe  ;  &  marquante  aois  points  fous  299» 
c<ft  à  dire  le  premier  (bus  9  ajoute ,  &  les  deux  autres  (bus  les  rangs  qui  le 
fuivcnt ,  je  dis  :  j  n'cft  aucune  fois  dans  1  ,  fous  qui  eft  le  point  qui  le  ré- 

Jtrcicntc ,  l'cxpolànt  i^fcroit  donc  trop  gr^ind^  &  ainH  je  prens  pour  cxpo- 
îuit  «  moins  i  oti«.  Et  ■coimne  leproiuiic  de  5  5 1  par  o  efto»  qui  ne  fiit' 
paflepas  199  Çaas  qui  font  les  points ,  j'écris  au  demi-ceick  l'cxpoianc  o 
dans  un  rang  plus  à  droite  ;  &  je  xeccanche  k  pcoduttoott  nen  de  299, 
ccauil.ullc  le  rcftc  entier  ipp. 

Tefibce  en  m^me  force  le  chifite  1  icàt  au  (ècond  rang  9  ou  qui  eft  plut 
avancé  d'un  rang  que  1 1 41 9 ,  &  je  l'écris  en  fon  rang  a  la  droite  du  reflic 
'  15)9  »  &:  marquant  le  premier  point  (bus  1 ,  &  1^  deux  autres  fous  les  rangs 
qui  fuivcntJe  dis  :  )  cil  9  fois  dans  19  (qus  qui  eft  le  point  qui  rcprcicntc  ^, 
&f  écris  9  fous  1 5 1>  plus  bas  leur  produit  1 1 4^8  qui  furpaflc  199 1>  ce  qi^i 
m'oblige  À  pnaulse  9  moins  i  ou8  pour  expofitnt.  J'écris  donc  8  fous  351, 
&  plus  bas  leur  produit  x%i6  qui  n'eft  point  tropgrand.  Ainlî  j'ccns  au  dc- 
mi-ccrdc  l'cxpolànt  8  dans  un  rangplusà  dcdice,  &j'6ic  le  produit  18 16^ 
(}ci99t ,  &  te  reile  eft  17^. 

J'etfacccjifin  o  qui  eft  au  premier    N9mht%Mvi^eroH  Expofant 
ranç,&  je  récris  en  fon  rang  à  la  droi-  fndiùt  1141^^^  (  Coli^ 

te  du  rcfte lyC  ^  ^ nurquant  le  prc-  *  .  • 

mier  point  fous  o  >  &  1^  deux  aunes      jSter xitt        X>iviftur  551 
enfuitte ,  je  dts^  J  «ft  J  fois  dans  17,  fS^ST^X^ 
&  j'écris  5  (bus  5  5 1 ,     plus  bas  leur  ^  ^  ^  *4^4 

produit  i-f6o  qui  n'ett  point  trop  Sttr 0  00  fgrS 

grand.  J'écris  donc  j  au  demi^oercle  ^^a^  — -r 

dansiinranc;plu';àdroitc,&jCrctranf  '  ^  ^99^^  ii\z 

chc  le  prociuit  \-j6o  de  lyCo  fous  9.  '  K  f'*^_2_ 

qui  (ont  les  points.' Il  ne  refte  rien,  ^    '  5168 

&  les  points  ont  parcouru  t^ns  les  '  7  ^lo 

rangs  :  Et  par  conlcquent  le  nom-  •  •  •  «  T 

brc  (îo85  écrit  au  demi-cercle  eft  ^''^^  '  7  <?  o  ^^^^ 

râjcpofoiit  que  je  çherchois  >  ou  0000  /''If, 

m'expofe  combien  de  lêiis  au  jufte  ^7^0 
5 5 left  dans ^141 910. 

TrOT5TEM«  EXFMPtE. 

Pour  trouver  l'cxpofaat  de  91414(8  à  T94.  J'écris  ledivi&ur  fous  le  de*' 
<m-cerde*  &  marquant  les  trois  pomcs  fous  9  3  4 ,  je  dis  s  t  eft  9  fois  dans 
9  t&fécxis  9  fous  194,  Seplnsbas  leur  produit  1 74^  qui  forpaÉ9|4.Xé* 
4:ris  donc  9  moins  1  ou 8  fon»;  104,  &  plus  ba«;  leur  produit  i  j  5 1  qui  eft 
encore  trop  grand.  C'eft  pourquoy  j'écris  encore  8  moins  1  0U7  fous  19^ 
&.pla$  basinar  produit  1 5 1;  S  qui.en  auffi  trop  grand.  T^cris  donc  de  noU" 
vmy  moins  ipu^fons  194,  fieplnsbasicocptodiitc  1 1^4^01  eft  pareil- 
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fcmenttrop  granci.  Aùoiî  j'écris  Iculeracnt  5,&:plus  bas  le  produit  970  de 
1 94  par  5 ,  ccquieftenooietrop  grand.  Téais  donc  4  (bus  194,  6e  plot 
•  bas lcuF,prod^jc 77^. auin'cft point crop  grand.  AiDÛjécnsVexjpoùut^aa, 
dcmi-cercIe ,  &  j  otc  le  produit  jj6  de  954. 

J'ciTace  enfuiçce  i ,  &  je  l'écris  en  Ton  même  rang  à  la  droite  du  rcfte 
1 5  8  i  âç  maxaitAnt  lé  pcemier  point  finis  t  &  ks  deinc  autres  «niSiitce ,  ic  dist 
I  ^7  if  fois  oans  1 5  ,  mais  parce  c|uc  Vcxj^oCmt  ne  peut  avoir  qu'un  cniffîc, 
je  prens  feulement  9.  Et  le  confidcrant  dcja  ccrit  fous  t  94 ,  Scplus  bas  leur 
'  produit  l'7^!^  <|ui  fucpaflc  1 5 3i  j  ie ne prcns  que  8  ,  de  le  conndcrant  auflt 
f  déjà  écrie  (ousj  94s.&  plus  ba^'fenr  produit  1551*  qui  n'cft:  point  trop 

frand,  i'éfiçisSattd«nii-cercle  dans  un  rang  plus  iàxoi»,  &j'6ce  155». 
e  I  58Z. 

J'cfTacc  en  même  forte 4,  &ic  l'écris  i  la  droite  du  rcftc  50;  &:  mar- 
luant  le  premier  point  fous  4&:  les  deux  autres  enfui  rte,  je  dis:  i  cil  j  fois 
[ans  5  ,    jugeant aifêment  que  3  eft  trop  grand ,  j'écris  ftokment  a.ibiit 
JF94&  plus  bas  leur  produit  388  qui  efl;  encore  trop  gjtand»  J*6ca  donc  i 
i ,  5c  confidérant  i  qui  reftc  &  fbn  produit  par  194  <^\^i  eft  le  nombre 
'mên^  104,  jc  Toiqu]^  n'cft  point  trop  erand-,  ôc  ainiîj  écris  i  au  dcmi- 
il^'^'tafifi^M  ^  droite  ,  &  j^otc  le  produit  194  ou  i  (bis  194 


^'  .  jefface  cnfuîtte  5  >  &  je  Té  cri  s  à  la     Nembre  a  diuifer  tu  Exfofamt 


^oite  du  relie  110;  &  niarquant  le  fnduit $  i  ^JC^^B 
"^mier  point  fous  5  &les  autres  en- 
Ittc  ,je  dis  :  i  doit  être  pris  dans  1 1 
»Utau  plus  9  fois.  Et  conlklérant  dé- 
WÈA.  écn^        1 94 ,  &  plus  bas  leur 
produit  1746  qui  eft  de  beaucoup 
trop  cnuid  ifC  prens  (culemciit-'S  y  flcw 
^n/îdcr^tcncore  écrit  fous  194,  Se 
flus  bas  l«:ur  produit  1552  ijui  eft . 
§aSi  trop  erana  j  je  ne  prcns^^quc  j,ôc 
x:onfid<^t  anffi'fi>n$  tf^t^fic^tat 
tas  leur  produit  1 358  qiri  eft  paredlp- 
mcnt  trop  grand  ;  je  prcns  6",  &  le 
^vcon/idérant à  fon  tour  fous  194,  & 
"j^us  ^  leur  produit  fi54  qui  dl 
~rop  g^d  >' je  prens  5  >  &  le  conlîdc- 
lant  encore  fous  194  ,  &  plus  bas 
r  produit  970  qui  n«ft  point  trop 
nd  s /écris  j  ais'demi-ccrck  dans 
Jaô^libu  i  droite,  8cf  ètt  970  de 

Eflfin  j'efface  8  ,(Sc  je  l'écris  i  la  droi-* 
l.^îtdle  135 1  &cjc  dis:  ine  peut 
pris  plgk;d>'^  fois  dans  13.  Et 


•  •  • 

iurx  ^  5  z 

■  ^'fin  0I4 
•  .•  • 

■»/^i9  4  . 

•fer  970 

•  •  • 
A^ooo.o 


(48x57 
X>jvj^i94 

174^ 


155* 


£  iij 
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confidéiaot  que  le  pioduit  1741?  ds  i94par  ^cfttrop  grand ,  Se  (on  jrro* 
doit  1552  par  8  encore  trop  gr^nd,&  que  fon  produit  1 3  ^  S  par  7  n'cft  point 
trop  grand ,  j'éciis  7  au  demi-ccrdc  dans  un  rajig  pkis  à  droite ,  5:  j'ôtu  le 
produic  13  5  S  de  1 1 5  8  lous  qui  font  les  joints.  Et  comme  il  ne  rtltc  rien  & 
que  toac  en  fini  >  le  nombre  48 1 5  7  écnc  au  demi-cercle  cft  l'expoiant  de 
5^4245  S 1 1 94»ou  marque  combien  de  fois  au  juAe  1 94  eft  dans  p  1 4145  8  » 

Pour  divifcr  7  5  3  5447  5  par  17^.  J'écris  ibus  le  dcmi-ccrdc  ic  divifêur 
X79 ,  &lcs  crois  points  tous  7  5  5  ^  &  je  dis:  i  eft  7  fois  dans  7  (ôusqui  eft 
le  point  qui  rcprttêntie  i j'écris  7  fous  1 75K  &  plus  bas  leas  produic  1153 
qui  furp.iflè  73  3  ;  ce  qui  m'oblia,*^  à  n'écrire  que  S  fous  175»  »  ?c  plus  bas 
leur  produic  1074  qui  cft  encore  crop  grand.  J'écris  donc  5  ious  179  ,  ÔC 
plus  oas  leur  produit  895  qui  eft  encore  trop  grand.  Je  n'écris  donc  que 
4  lbus  179,  ftplus  bas  leur  produit  7 1  ^  qui  n'cft  point  crop  grandr  £c 
ainfi  j'écris  4  au  dcmi-cerclc ,  &  j'ôtc  7 1   de  7  3  3 . 

J'cftacc  cnfoittc  9  ,  &  je  l'écris  \  la  droite  du  rcftc  17",  &marquanc  fc 
premier  poinc  fous  9  &  les  deux  autres  cnfuiccc ,  je  dis  :  i  cft  i  fois  dans  i., 
£r comme  i  fois  179  n'eft  point  crop  grand ,  j'écris  s  au. dcmi-cerde  dans 
Un  rang  plus  à  dcoice  ;  &  j  occ  une  rois  179  de  1 79. 

J'efface  alors  4 ,  &  je  l'écris  h.  h  droite  du  rcftc  o  ;  &:  rmrquant  tin  point 
^us  4&  les  dcuxauccescniuitce,  je  disu  n'cft  aucunc/ois  dans  o>  &  j  'écris 
au  demt-MfderezpoÊnt  o  dans-  un  rang  plus  à  <boice.  Et  j*efl^ce  encore  4 
qui  eft  pins  aif  ancéd'un  rang  ,  &  |e  Pécris  â  la  droite  du  rcftc  004  ou  04  j  £c 
marquant  les  rrois  points  fous  044 ,  je  dis  encore  :  i  n'cft  aucune  fois  dans 
o  fous  qui  eft  ic  point  qui  répréfcntc  i  ,  j  écris  encore  au  demi-ccrclc 
l'cxpolant  o  dans  un  rang  plus  à  droi-  Nombre  k  Svijèr  Exp»fant 
tc.Aprcs  cela j'cftace  encore  7,& je Pé-  çufrodnitj  j  3  9^4^11  {a^ooi^ 
cris  à  la  droite  du  rcftc  44, 5cnwquant  .  .  . 

le  premier  point  fous  7  &  les  au-  •        iterj  i  6  Dw^tmr  175^ 

trcscnilutte ,  je  dif  :  i  cft  4  fois  dans  Ar/?*  i  7I»         *  /**''7 

4*  Maïs  Toyant  que  le  produit  71^  ii<~7 
de  , 79  par  4       trop  grand  ,  & 

Ion  produit  557  p^r  3  pareillcmcnr  »  ifc"^"^  f  ^^'j» 

tropgrandj&ionproduii  53  8par  z  K*p€oK>o\^  1074- 

aui  n'efl  pas  trop  grand,  j^s^  ai»  «  '  f*^  S 

aemi-ccrcle  dans  un  sang  plus  à  dcoi^  '^'^^  "  ^  ^  — 

te  i  &  j'ôte  le  produit  J  5  8  de  447.  ^ffi<  o  4I4I7  ^21 

Enfin  j'efface  5  ,  &  je  l'écris  à  la  .  •  •  f^^4 

droite  du  tefte  89  \  Se  marquant  le  «    *  *  *  7'^ 

premier  point  fous  5  5c  les  autres  en-  ^  5  5 

fuitrc  ,  |c  L^;s  ?  I  cft  8  fois  dans  8-  Et  '    ÂÏfiit  8  plj-  — 

voyant  que  ic  produit  I  i 5  3  dey^  ...  JJZ. 

par  7  cft  trop  grandjjc  iuge  i  plusfor-  «ter  895  ^^t^ 

te  taifon  que  8  eft  de  b^ncoup  trop  j^^p  358 

|iaAd«  Et^axc^  quel» jiEodni(  1074 
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Et  7  fois  t  jtoiit  i  5  »  &  45  moins  j  j  valent  i  o  »  j'cfFacc  4 j  &  5 
js  5 ,  &  /cens  to  uir4|«  tt  7  f>tt  ifbnt  i4>  &:  104  moins  14 

i  j'efface  104  &:  1  écridous  4 ,  &  j'écris  90  fur  04. 
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1 79  par  e(l  encore  trop  grand  •  Se  que  iim  produit    $  ne  l'cft  point 

op ,  j'écris  5  iu  dcmiccrclc  dan?  un  rang  plus  à  droirc,&  j'ôtc  895  de  89  y. 
r  comme  il  ne  rcftc  rien ,  &  que  tout  cft  fini ,  le  nombre  cciit  au  dcmi- 
crclc  expofc  que  179  eft  au  juftc  410015  fois  dans  73  3 9447 5. 

C  I  N  Qj;  lEME  BXBMPLI. 

Pour  divifor  1  <;  ^  48 1 5  par  j  j  2  >  j'ohfcrvc  comme  aux  exemples  prccc- 
icns  les  régies  duprubicme.  Ou  s'il  clt  plus  commode ,  je  les  abbrége  ainfî. 
écris 551  (bus  1554,  &jedis  3  cft8foisdansi5  (busquiil  cftecric,8c 

gcant  aifcment  que  8  eft  trop  grand  »  je  n'écris  que  7  au  demi-cercle ,  Sc 

dis:  7  fois  3  font  1  r  ,&i5  moins  11  valent  4-,  j'efface  ij  j'écris 
fur  j .  E      "  "      "  "  ■  ■■ 

crit  fous 
|fonr  90  i 

J'avance  enAiitte  351  d'un  r  ing  ,  Se  je  dis  :  3  cfl  5  fois  dans  9.  Et  jugeant 
lifémcntqucj  cft  trop  grand ,  l'écris  feolemcnt  i  au  dcmi-cercle  claiis  un 
Liig  plus  i  droite.  Et  je  dis  :  1  n>is  3  font  6, 6c  9  moins  6  font  $  i  ft^kce' 
Sc  3  écrit  Cous  luy ,  &  j'écris  f  fiir  9.  1  fois  5  font  i  o  >  3  o  moins  i  o  font 
fio  ■■,  j'cffacj  3  &  5  écrit  fous  o ,  Se  j'écris  t  fur  3  laiffant  o  où  il  cft.  Et 
rois  X  font  4,  &  8  moins  4  font  4  î,j'câacc  S  ôci  écrit  fous  8  ,  &  j'écris 
i'ur  S. 

J'avance  encore  d'un  rang  3  52  je  dis:  j  eft  fois  dans  10  j  Etju- 
»CAnt  que  6  cft  trop  grand  ,  j'écris  5  au  dcmi-cerclc  ,  5c  je  dis  :  5  fôis  3  font 
^5  ,  ôLio  mois  1 5  font  5  i  j'cftacc  io&  3  écrit  fous  o,  &  j'écris  5  fur  o. 
tt  y  fors  5  font  15  ,  &  5 4  moins  25  font  19  *,  j'efface  54^5  éctk  fous  ^ 
k  j'écris  i^J^T  54.  Et  5  fois  1  font  10  >  &  9 1  moins  10  valém  81  i  j'cflo- 
Cc  9  Se  z  écrit  fous  I  ,  fi  j'écris  8  (îir  9  laifTint  i  où  il  cft. 

J'avance  enfin  d'un  rang  jjz,  &  jc  dis:  3  cft9^fois  dans  z 8  ,  &ju- 
^>  an  c  que  9  eft  trop  grand ,  j'écris  fimlement  8  an  domi-cercle ,  &  Je  di»:  S 
fois  j  font  if  f  &  tSSnoîftf  a4'6»C4 ,  j'cf&cc  28  &  j  écrit  fous  8  >  ar j'f. 

>••  ^  ^    *  Nombre  a  divifer  Expofant 

OHfrtdnit  i  5  5  45^  /    (  7x58 


«rrr  1 4   4  Divifeitr  3  j  t 


ri: . .  .  \ 

^^^"i  D  ivife» 


•  •  * 

ittrjo  4 

Rejîe  to^\i 

•   ■  • 

I  7  <j  o 


^/ri8  lie? 
♦  »  • 
r  X  8  I  g 

ftooo 
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cris  4  fur  8.  Et  8  fois  5  tom40i  &  41  moins  Aolaiflcnt  i;  j'efface  4 

^  écrit  fous  I  ,  &  je  lai<K  i  od  fl  eft.  Et  S  rois  t  font  i6  y  6c  . 
moins     ,  il  ne  reilc  rien  »  l'efiàce  16  &  1.  Et  tout  étant  fini ,  je  troiK 
ve  nu  dcmi-cciclc  rcxpoiàat7i58>quimaxqatcoinbicn |j&cft<lcfoisaiir  :* 
jufte  dans  25548  i<ï.  ,  •  iÇ*; 

Sixième   eximplEa  ' 

Sslomon  donna  la  valeur  de  ii^doooolivie»  ^ttr  k^prix  en  gros-ife  .  ^-h;-: 
57^00  chevaux  >  on  dcmandv;  l'un  portant  l'autre  a  combien  ch..cun  revc-  ;* 
noit.  Je  f.iis  h  di  vifion  fclon  les  régies  ordinaires ,  ou  je  l'abbregc  ain/î ,  (i  '■. . 
c'cft  le  plus  commode,  j'écris  57^oarous  2^600  ou  fous  i  i9<>oo,  &  je  ^.?^J^ 
5  ell  2  fois  dans  rilôas  qui  5  eftécri&  Ceft  pourauoi  j'écris  x  9»  ^'\jfl| 
demi-cercle  je  dis  :  1  fois  j  fonc  10  ,  ÔC  ii  moins  10  font  i  ;  j'efiàcc  t  -^C 
&  5  écrit  fous  2  ,  ÔC  je  I.  iH:  1  où  il  cft.  Et  2  foi";  7  font  14 ,  &  19  moins  î^' 
14  font  1  j  j  j'crtiice  23  ^  7  cent  fous  5» ,  &  j'écris  1.5,  fiir  29.  Et  2  fois  <î  .  / 
font  I  z  ,  &:  j  moins  r  t  valent  44  -,  j'efface  y6dt6  écrit  iôus  6 ,  Se  j'écctr  ! 
44  &r  5^ laifiânt  i  où  il  cil. 

J'avance  cnUiirtc  K:  divifcur  d'un  rang,  5:  je  dis  r  j  cfl  2  fois  datis  T4, 
&  j'écris  2  au  dcmv,-ceixk.  Et  jc  dis  :  2  fois  j  font  ro  >.  flc  14  moins  lo  font 
4  i  j'efface  1  Se  «écrit  fous  4  ,  &  jc  laiflc4  où  il  cft.  Et  2  fois  7  font  14, 

44  moins  i4rant  ij'cfface  44  &  7  écrit  Tons  4  qui  avance  plus  âdrot-^ 
te  »  &  j'e'cris  3  o  fur  44.  Et  2.  fois  6  font  12,  &  300  moins  H  £oatl99  L 
j.'cfficc  ^^o  5c6  c'crif  lous  o  >  &  j't'cris  2S 8  fui-  ^  00. 

J'avance  enfin  le  divifcur  d'un  rang ,  &:  jc  dis  :  5  cft  fois  dans  0  *  àc 
j'écris  c  an  dcmi-cercIe.  Et  je  dis:  5  fois  ^  fbnt£5  ,  &28.q)pins  25  font 
l  i  ï'cince  18  &  5  écrit  fous  8  ,  Se  j'écris  3  fur  8.  Et  5  fois^y^nt  5  5  >  fiC 
58  moins  j  5  font  3  -,  j'efface  38  5c  7  ccrir  fous  8 ,  &  j'écris  5  fur  8.  Et  ^ 
fois  (»  font  5  G  >  &  3  o  moins  3  o  >  il  ne  reftc  cicn  j  j'efface  3  o  &  d  écrie  fou& 
Q«  Et  tout  étant  fini»  je  trouve  au  demi-oeide  (|aelesdievauat  tevenoient 
chacun  l'un  portant  Tautieà  225  livres. 

Nombre  h  dlvifer       Expofant  /4 
êu  fndmt  i2p^oooo        (  225 
.  .  •  *  . 
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AUTRBS  SXIMPX.CS' 


XQ'omhre  à  divifer. 
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Sx6t 


Expoftnt 
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580^710981^ 


459  S 
8571 


Un  ^ 

•  •  •  H^istzt^iitZ^ 

Sf:^  
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t  •  • 

87x1 

•  •  * 
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7744    0S  .  . 
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I>BMONSTKATION, 

Le  produit  de  deux  nombres  a  toujours  aux  derniers  de  fcs  rangs  unpr<}* 
duit  d;;  l'un  de  ccsdcux  nombres  p.irlc  ch;ftrc  du  dernier  r. m  g  de  l'antre, 
plus  dans  ceux  qui  avancent  d  un  rsng  le  produit  de  la  même  racmc  ou  du 
même  c6té  par  k  chifixe  de  Taiiae  qai  avance paràllement  d'un  rang ,  ptos 
dans  ceux  qui  avaticcfitoicofedfan  rang  le  pfodoir  de  la  même  racine  par 
le  chiffre  de  l'autre  qui  avance  encore  d'un  ranp;.  Et  ain{î  du  rcfte. 

Mais  ^ropo(anc  un  nombre  à  divifer  &  Ton  divilêur  ou  l'une  des  racines , 
Topéranon  découvie  fiioceffiv«A)ent  &  par  ordre  tous  ces  divers  produits 
qui  le  forment ,  &  porte  en  mcmc  temps  au  demi-cercle  &  dans  un  même 
ordre  les  chiffres  dcrcxpofant  ou  dcl'autrc  r.icinc.  Et  par  conféquenr,  en 
observant  les  rcg|lcs>on  ccouve  audcmi-cexd^  le  nombre  ou  1  czpolant  (^u'on 
cherche. 
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Et  cela  le  peut  voir  Icnfiblcmcnt  dans  cette  cxpoiltion  nouvelle  de  ït» 
xcmplequ'on propofc  ici ,  où  divirajsc  iziof  (>  par <fi8  »  on découvte  (bc-r 

ccfljvcmcnc  5c  par  ordre  les  crois  lîivers  produits  »r  i  ioo,&:  7C4C,^<:  iS  ifT, 
du  divilcur  ^  5  i  l'un  par  600  ,  l'autre  par  10  >  Se  le  tioifiémc  par  8.  Et  ces 
produits  étant  ôtcz  luccclUvcmjnt  &:  Iclowlcs  taiigs  qui  kur  convicnncnc 
do  nombre  i  divilêr  ne  Inffcn  t  aucun  reft:.  D'où  il  eft  évident  que  ce  même 

no'r.brc  cft  pn  proi'.u-t  du  divilcur  j  5 1  par  l:nonihrc  entier  ^iS  que  for- 
ment le^  riois  enîcnib.'e  600  &<.  10  !k  S  ,  ccrirs  ou  dilpolez  par  ordre  &  cha- 
cun ca  ion  iai>g  daiis  le  demi-ccrck.  Etcc  icroit  lamcmc  cholè  it  l'on  ài- 
vilbicttiojf  par  151. 

Nombre  4  divifir.  Expofant*  Hmhre  À  div'^*  Bxfofant. 

i-xio^C             (5x8  iiio5<»  (Mi 

D'tv'tJ'eur  Div'JhirCiB 

psr^oo  «884«»        far  ^00 

7°4-  -.rTir  3'40'  ^ 

— 7040   31400 

♦  •  •  *    ^9  •[••  • 


0000  0000 
COROLLAIRE. 

ÏS.  T  Orfjtfm  ihif*  ime  grmuUwr  far  une  antre,  le  pnthtit  Je Têief»' 
lofant  par  cette  antre  fraudeur  ^ui  efi  U  diwfiiÊr  girnid U  n^megn»» 

detir  ijH^on  Aveît  dlvîpe  ,  ou  iny  eff-  f  ç^^Al. 

La  railon  ca  cft  clajrc  ,  ^uir^a  un  ne  peut  fuppoicr  fclon  l'idée  deladi- 
F^.  17.  vifion^quc  l'unité  i  ou  I  fbic  dans  TexpoUnt  A  autant  de  fois  on  de  la  même 
forte  que  le  divifcur  B  cftdans  la  grandeur  C  qu'on  aura  divifcci  (ans  luppo- 
ft:r  aum  de  la  même  manière  (clon  l'idcc  de  la  multipIication,t^uclaerandeur 
ou  le  divilèur  B  eft  dans  la  grandeur  C  <|ui  eft  divifce  ,  autant  de  fois  ou  de 
la  même  force  que  l'unité  i  ou  I  eft  dans  l'expofànt  A.  De  forte  que  le  pro- 
duit du  divilcur  B  par  l'expolarr  A  ou  de  l'cxpofant  A  par  le  divilcur  B 

*-fà>iS-      '  égal  à  la  grandeur  C  donc  B  eft  divikur ,  ou  rend  cectc  mcmc  gran-^ 
deur. 

X  COROLLAIRE  ET  PROBLEME  IX, 

15).  13  Ow  thai^êreertémt  iffieti  de  graniam  i»  «témres  pins  petites ,  0» 
A  de  moindre  videur. 
On  multiplie  les  grandes  par  le  nombre  qui  marque  combien  de  fois  cha- 
cune renfêmie  la  pccice.  Comme  pour  changer  478  livres  en  foiis.  Parce 
que  chaque  livre  vam  ao  lôus  »  on  multipliera 47 S  parzo>  &  k  produit 
95^«ft  le  AOfnfaïc  fks  iiiAs  que  va^cles'478  uvtes. 
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XI  COROLLAIRE  ET  PROBLEME  X. 

io.  Tour  rédui-e  dtsmtmdrct  (ffittié  dMitw  pins  grandit  »  9»  étutuvét- 
ItHrplHS  hante. 

On  divUê  les  moindres  parle  nombte  qui  nmque  cond>ien  de  fois  cha- 
cnnc  dft  dans  la  pins  grande.  Comme  pour  fçavoir  combien  il  &ut  de  pi^ 
CCS  cî  '  1 5  (où$  cnacunc  pour  faire  95^0  fous ,  on  divifc  ce  nombre  par  i  ^ , 
&]c  nombre  63  7  cft  ccluy  dc<  pièces  de  1 5  fous  qui  réfout  la  queftion.  Ec 
Jeiefiej  marque  qu'il  y  aencoie  5  &ûsdefiitplusàa|oâtBr.  Onxéfërveâ 
palier  ailleurs  de  ces  reOes  qu'on  ctouve  en  finiHântles  divifions. 

XJI  COROLLAIRE  ST  PROBLEME  XL 

'21.  MjvHtèr  effemkie  des  gfmiwn  i»  dherftt  efiéeet  »  oh  four  ntrm- 
dttr  les  unes  desMittrts, 

On  réduit  par  ôrdrf  les  moindres      cfpéccs  des  grandes  ,  «Se  on  chan- 

!e  les  cl pcccs  des  grandes  en  celles  des  moindres  >  &  le  rcftc  s'achève  Iclon 
es  régies  ordinaires. 

PRBMI&R  BXIMVtB. 

Pour  réduire  en  une  fommc  diver(ès  cfpéccs  de  monnoies ,  comme  des 
livres ,  des  fous ,  des  deniers.  Je  place  les  dcniv-i  s  fous  les  deniers ,  les  fous 
cniûitcc  (bus  les  foiîs ,  &  les  livres  fous  les  livres  j  &  confuiéranc  que  1 2. 
deniers  font  i  foû ,  écto  foûs  une  livre  ;  je  dis  eh  commençant  par  les  de- 
niers :  4  £^  T  o  font  1 4  deniers ,  ou  1  foû  &  i  deniers ,  &  je  marque  par  un 
pomt  à  côté  de  i  o  qvie  je  rcicrve  i  foû  ,  je  dis  les  1  deniers  relërvcz  &  8 
en  font  I  o  >  &  7  font  17,  ou  i  foû  5  deniers  -,  &  je  marque  un  point  à  cô- 
te de  7  pour  1  toûréfervéj  &  j'écris  les  j  deniers  qui  rcftcnt  fous  les  de- 
niers. Ecre^rcnant  le^  z  points  ou  1  fous  »  je  viens  au  rang  des  fous  3  &je 
dis  :  les  1  refêrvez  &  S  Font  i  o ,  &  9  font  r  9  ,  &  7  font  itf  ;  j'écris  6  &  je 
rélêtve  1.  Et  au  rang  fuivant ,  les  i  rciervcz  Se  i  font  3  ,  &  1  font  4  di-» 
xaifies  de  Ibûs ,  dont  la  moitié  font  x  vincaines  de  Ibâs  ou  1  livres  >  que  j? 
joins  aveç les  autres  livres.  Et  achevant  le  relie  félon  les  règles  ordinaires, 
je  trouve  enfin  que  la  fommc  entière  des  monnoies  livres  foitt  dcn\tr$ 
propofées  cft  de  5 93  livres,  G  fous,  j  deniers.  Pour 
abbrégcr ,  on  marque  dans  les  livres  de  conte  ou 
de  rcceptc  &  dépcnfe  les  deniers  par  une  let- 
tre lesToTisp  ir  la  lettre/ou  par  le  car..in:érc /?, 
&  les  livres  par  la  kttte  /  ou  pat  le  cara,ac-  ^^^Xb  ^ôfi 
feft* 

Sf.  COND  BXKMPLB. 

Pour  réduire  en  une  (t>mmc des  t!cqret ,  des  minutes  ,  des  fcrondcs ,  des 
tro'fîcmesjd  ;s  quatriémcs,5:c.;c  les  place  par  ordre  les  unes  Ibus  les  aiitres. 
Et  cônfidérant  que  6 o  quatrièmes  font  une  troifléme ,  troifiémes  une 
icconde,&  tfo  fecondes  une  minute  ou  prcmiére,&  o  minutes  un  d  -r^ré }  je 
dis  en  commençant  aux  qnatriémes:8  &  9  fl^it  î  7,&  7  font  14A'  G  font  ;  o; 
j'écris  o  je  teferye  j .  £c  au  rang  fuivant  :  les  5  recevez  &  |  font  6  >  &  j  font 

Fij 
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1 1  ,  4  Tont  1 5  ,  &  <;  font  >o  ciixaines ,  ou  j  fois  6  dixaincs  de  quatriè- 
mes ou  ]  iio  firmes ,  &  encore  i  dixaines  de  quatrièmes ,  quejcrplace  en 
leur  rang.  Et  venant  aux  troifiémes  >  je  <lis  les  3  rélerves  8c  6  font  9 1  &  9 
font  18 ,  iSc  5  font  ij  ,  &  1  font  25  j'écris  5  troifiémes,  &  je  réfêrvc  2. 
Et  au  rang  fuiv^t  les  z  réfcrvez  &  c  font  7  ,  &  4  font  1 1  ,  &  3  font  1 4  di- 
xaiaes  de  troillcmcs ,  ou  2  to  s  (Saixainesou  2  -ccondes,  &  encore  2  di- 
zaines de  troifiém::$ ,  que  ;e  place  ^I^^ur  rang.  Et  joignant  de  la  même  ïôr-. 
te  les  z  fécondes  avec  les  fécondes  ,&  continuant  dans  unmêxDC  ordre  Se 
fclon  les  régies  ordinaires  ,  je  trouve  enfin  ^ue  la  Comme  entière  cft 
de  i<4desrèz,37minutes,3  fjcondps,  25  j^^J  ,J  ^J'  ^g'"  x%''*' 
troîfiân3es,8cioattatriémes.PourabDrcg-'r  <?4  30  47  s>  59 
onnv.rque  chez  les  Aftronomw  fesd<»rc» 

par  la  lettre         les  minutes ,  (êconaes ,  |^  ^g- 

troifiémcs,  qu  uriémos ,  ^c.  par  les  caratkc-  y    //     "  ///    '  nu 

THOt&lEME  EXEMPLE. 

Pour  réduire  en  une  fomme  d  verlês  cfpéces  de  longueurs  ,  comme  des 
perches,  des  pieds,  des  pouces,  &dcs  lignes.  Je  les  pbcc  par  ordre  les 
unes  ions  les  autres.  Et  coniîdérant  que  <  i*Ggnes  font  un  pouce, 4c  iipoa- 
tes  un  pied  >  tk.  que  1 8  pieds  font  la  pcrch  j  à  Paris  Se  dans  ri/le  de  Frs}^> 
je  dis  en  commençant  aux  lignes  \  i  \  Se  6  font  17 ,  &  10  font  27  ,  &  7 
font  34  ou  2  fois  12  lignes  ou  x  pouces ,  &  encore  10  lignes  que  j'écris 
ibus  les  lignes.  JEt  venant  àux  pouces  »  je  dis  ;  les  a  rélêrves  &  i  o  font  x  a, 
&  1 1  font  23  ,  je  10 font  3  3>  9  font4i  »  ou  |  fois  iz  pouces  ou  3  pieds, 
&  encore  pouces  que  j'écris  fous  les  ponces.  Et  tran/portant  les  3  pieds 
réiêrvez  aux  rangs  où  lont  les  pieds ,  jc  trouve  5  7  pieds,  ou  3  fois  i  %  pieds 
ou  3  perches»  5c  encore  3  pieds,  que  j'écris  iousles  pieds.  Et  joignant  les 
I  perches  aux  perches ,  5c  achevant  comme  â  Pordinaue  >  je  connois*^ que  la 
«ammcefl:  I2'?d  perches ,  3  pieds  ^  pouces ,  ro  lignes }  en  lîippofant 
X  8  pieds  pour  la  pcrch::.  Et  H  clic  a  20,011  z  z,  ou  z  5  pteds,  comme  en  divers 
<n<uoits ,  il  y  aura  bernent  354  ftrches  i  o  ficds  1  o  fouets  1 1  lifftes 
dans'k  Ibmmç  ta55>  pcr-        X7Z  15        xx  S 

ches  ,  17  pieds  ,  ?cc.  ou  ^4  9         10  10 

izjp  perches  ,  13  pieds,         557  '3  9  7_ 

5cc.  ou  1x59  pçrches ,  7       iTôôJmSTT'ypiêks  6  fouets  i  o 
pied»,  5cc.  .  *  o 

QU^  A  T.  R.  r  F  M  E  ■   F  X  E  M  P  L  F. 


c;i  marquant  p;ir  un  point  fur  5  qu'il  n'en  vaut  plus  que  4.  Et  retournant 
aux  deniers  avec*le  ioû  emprunté ,  je  dis  i^foùou  12  deniers  moins  fo  ,  il 
en  refte  t,  lefqueb  étant  joints  aux  8  en  font  xd,(p]e  f  écris  ibus  les  deniers. 

Et  venant  aux  foûs  ,  je  dis  :  15  moins  i  ou  14  fous  moins  i  8  fuppofe  Fiin- 

poJliMe ,  6c  j'emprunte  x  liyrc  iiu  7  •  en  marquant  par  (Ui  poi^t  iù|  7  q^'il 
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n'Cïi  vaiit  plus  que  6.  Et  retournant  aux  foûs,  je  dis  une  !ivï«  empnntéft 

ou  20  lom  moins  i  8,  le  reftc  cfl  x  ("eus,  Icfqacls  ctr.nc        •  .  . 
joints  à  15  moins  i  ou  à  14  fous,  font  16  loùs  que    i)r  ijyto  i  jfi  84/ 
i'écris  en  leur  rang.  Et  venant  aux  Uvxes  >  je  tetranche  Ster  1 99fb  i  S6  toi 
fclon  les  régies  orainaircs.  V.r  j   trouve  enfin qa'il  XeJiiTTSTëîftô^l 
doicrefitii  aujufte  57!!^  icB  io<^. 

Cinquième  exemple. 
Pour  6tet  $4^  «iegrez,  49  minutes,  $8  iëconcles,  54? trbin^tnes ,  57 
quatrièmes  -,  de  j  59  Jcgrcz  ,  47  minutes ,  3  j  fécondes ,  48  troificmcs ,  i  j 
quatrièmes.  Je  les  dii'pulc  comme  à  l'ordinaire.  Et  comiTicnçant  auxqiia- 
ciiciues,  dis:  15  moins  37  kippolc  limpofiiblc,  Scjcraptuntc  i  tioi- 
fiémeotttfo  quatrième»  Itir  8  troifiemes ,  en  marquant  par  un  point  fur  8 
qu'il  n'en  vaut  plus  que  7.  Etrctournanr  aux  qu.uricmcs  i  je  dis:  i  troifié- 
mc  ou  60  quatrièmes  einpnmrt-'s  moin'^  ^-  quatrièmes ,  valeur  2  3  quatriè- 
mes, leiquelks étant  ajoutées  aux  j  j  quatncmcs  tont  38  quatrièmes,  que 
l'iris  en  l«!Uf  cang.  Et  venant  aux  croifiémes,  je  dis:  48  moins  i  ou  47 
troifîe'nKs  moins  5  6"  troifi^mes  fuppofcrimpofTiblc  ,  &  j'cmpninte  i  lêton- 
dclur  5  lecondes ,  en  marquant  lùr  5  par  un  pomt  nu'il  n'en  rci\eque4. 
Et  retournant  aux  troificmcs ,  je  dis  :  i  leconde  cmpruncée  ou6oCroific- 
mes,  le  reftceft  4trbîfiénies,  lefquelles  étant  jointes  aux  48  moins  x  ou, 
aux  47  troi/îcmcs ,  font  5 1  troiftéiDCs  que  j'écm  dans  leur  lang,  Etcon^ 

Xinuant  le  ïcîïc  de  l.i  même  .... 

•forte  j  je  trouve  eniia  qu'il  J)gjjpd    47'    3  j''^    4Î»''^'  it"''' 

xeile  10  dégrez,  57  minutes»        itgr  148     49     58      ytf  $7 

J  6  fécondes ,  5 1  troificmcs,  '  .a''    tt^^^    r'k"^'  * 

3 8 quatrièmes.  Ktfit  lod  36      51      58  . 

Sixième  exemple. 
Pour  dter  i  ^  perches ,  1 7  pieds ,  i  x  pouces ,  10  b'gnes  ;  de  24  perches, 

l<J pieds ,  1  o  pouces  ,  6  lignes.  Jelcs  diipofêà  l'ordinaire  ,  S;  je  dis  encom- 
mençant  aux  lignes,  6  moins  lo  (uppoTe  l'impriflible  ,  (Je  j'emprunte  i 
point  fur  I  o  ,  en  marquant  par  un  pomt  iur  o  que  i  o  ne  vr.ut  plus  que  ^.  Et 
tetournant  aux  lignes ,  je  dis  :  1  pouce  emprunté  ou  1 1  lignes  moms  10  li- 
gnes J  le  reftc  eft  2  lignes  ,  lefquelles  cMnr  )ointcs  aux  6  en  Fcp.r  ?  que  j'<:i.  ris 
lous  les  lignes.  Et  venant  aux  p(iiicc<; ,  je  dis:  les  10  moms  i  ou  9  moins 
les  1 1  fupj^olc  l'irapodlble ,  &  j'tmpruncc  i  pied  fur  6  pieds ,  en  marquant 
par  un  pomtfiir  (qu'il n'y  reflie  que  5.  Et  retournant  aux  pouo»,  j«dis: 
I  pied  ou  ri  pouces  empruntez  moins  1 1 ,  le  refteeft  i  qui  crant  joint  aux 
10  moins  i  ou  à  9  pouces,  on  aura  10  pouces  que  j'écris  lous  les  pouces. 
Et  venant  aux  pieds,  je  dis  encore  que  moins  i  ou  15  moins  les  17 
fiippolê  rimpoflîble  ,  &  j'emprunte  une  perche  en  marquant  par  un 
point  fur  4  qu'il  n'y  en  r.ura 

que  }.  Et  retournant  aux      J^'  1^  perches  16 pitdt  10 poi*ct s  6iig»n 

picds,je  dis:une  perche  ou  r  8     oter  i  ^  17        ti  10 

pieds  empruntez  moins  j  7  jj^*,  yo  perehfs  16  pMt  ICPMeet  8  AV«a 
le  leOe  eft  i  pied  que  je     '   '      •       *^        '  : 

F  iij 
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fointsinx  15  ou  aux  itf  moins  r,c«qai  fait  pieds.  Et  achevant  le  reAei 
je  connois  enfin  qu'il  d^ezefter  anjiiKc  10  pcrcnes  j  1^  pieds  >  xo  pouce^ 
8  lignes. 

DEFINITIONS 
DE  CERTAINES.  ESPECES  DE  GRANDEVRS, 

DB    DIVERSES    MESURES     DES  TEMPS. 

LEjonreftlamcTure  du  temps  la  plus  naturelle ,  fur  laquelle  on  régie  les 
autres.  £c  nous  appelions  jour  toute  la  durée  du  temps  qui  s't^coule  pen- 
dant une  révolationoidéfe  duSolBÎlàrentotirdela  cette* 

L'Europe  pie/que  entière  eon&tve  la  coûnime  qu  elle  a  receuc  des  anciens 
Romains  de  commencer  chique  jour  à  minuit.  Les  peuples  de  l'Egypte 
ic  commençoienc  de  la  même  lortc.  L'Italie  >  la  Bohême,  Se  la  Sileiîe  U 
commencent  au  lever  du  Soleil ,  conune  les  Jùits  &  les  Athénwns  le  fài- 
ibicnt  autie^ois.  Et  quelques  peaplesaitconrfaitole  commencent  au  cou- 
cher du  Soleiî ,  (5c  fuivcntcn  ccl.i  la  coutume  antique  des  l'crfcs  des  Ba- 
byloniens. Mais  les  Aftionomes  ou  ceux  quiniefurcnt  les  niouvcmcns  ce- 
JcHes ,  le  conimcncciii:  les  uns  à  minuit,&  tus  aucics  à  mi Jy. 

On  part.ige  ordinairement  chaque  jour  en  14  parties  égales,  qu'on  ap- 
peHc  des  hrures.  Et  chaque  heure  encore  en  (Jo  égales,  qu'on  nomme 
m-nine;  ou  premières.  Et  chaque  première  en  60  feandcs.  Et  chaque  ic- 
•  conde  en  Cotroi^imcs,  Et  ainll  du  reftc,  comme  on  l'a  déjà  du. 

OnnommeySNMj^wkiduréedefepcpurs.  L*Egtilèa  nomaé  Dmânebe 
ou  le  jour  du  Seigneur  le  ptcmiet  des  jours  de  b  iêmaine ,  jx^ur  marquer 
qu'il  cftconflicrc  au  culte  divin  ,  5^' à  la  gloire  de  la  Rcfurredhon  du  Sau- 
veur, inluiîtc  clie  a  nommé  le  Iccond  des  fcpt  jours  iaferie féconde  ^  ^Ic 
oo^émc  Uferie  troijic me ,  ôcsAnûém  aottes  iulques  aufeptiémei  auquel 
elle  a  confcrvé  le  nom  de  Samedy  ou  de  joint  an  Sabbath. 

Les  Payons  femblcnt  avoir  dctlié  ces  jour;?  aux  fept  pl-nctcs  ,  nommant 
kjpremier  le  jour  du  Soleil,  &  le  fccond  Lundy  ou  le  jour  de  U  Lune  ,  le  troi- 
lîéme  AUrdy  owle  jour  dé  M*rs ,  le  quatrième  MtnnéM  ou  U }mr  dt  M^r- 
am  y  le  cinquième  J(r«Af^  ou  le  jour  dejitfktr,  le  ftiiOBC  Vafdrtdy  ou  U 
jêie^  def^enns,  ^-  le  f  ptiénic    jour  de  Saturne. 

On  nomme  mois  lutuve  toute  la  durée  du  tanps  <jui  s'écoule  depuis 
une  rencontre  de  b  Lun».-  avec  le  Soleil ,  jufques  a  ce  qu  elle  le  renconta*  de 
nouveau.  Et  ces  nouvelles- lenconttes  font  ce  qu'on  appelle  Ut  nouvelles 
JLunes.  Le  iriOis  lujiaire  cfl  de  19  jours,  &  11  licuies,  tm  peu  plus  de 
44mmures.  PvHH  faire  un  cont;:  un  peu  plusj  i^nii  ,  tous  les  deux  mois  lu- 
naires étoientpris  autrctbis  alternativement,  ion  de  15^  jours,  £c l'autre 
de  |o  jours. 

Mais  te  mois  qu'on  appelle y«/4»ar  «»  /tjJronomî jue  cd^c  jo  jours,  10 
heures,  29  minoDcs,  &  5  rccondes.  £t  ix  deoesmoiscompolcatlc  temps 
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on  nomme  armée fiUtre  ou  troplqutQVL  éifirmnmqtu  ^^çpi  eft  dcj^| 
jours  «  5  heures  )&  45»  minucçs. 

Et  ponr  ointpr  pw^àdfaancnt»  le  pranier  d«s  it  tnoii'Oii  tétf  4b 

janvier  a  rcccu  ;  i  fovact.%  9c\cmcoxkà  ou  Février  en  a  rcceu  tèulemenc  tt« 
Et  le  troiiîcme  ouMarscn  a  rcccii  3 1.  Et  Avril  5  o.  Et  May  3  i.  Et  Juinfo. 
EtJuiiJct  2 1.  £c  Aouft  5 1.  £c  Septembre  |o.£c  Oâobrc  j  i.  £c.Novenû)re 
30.  EcDéceinitfe  5  i.  EtTaniféedvileoiiraifiEanblageenderdeoes  12 mois 
CB  arooeu3(r5.  Mais  pour  conipeiliièr  ce  qui  manque ,  chaque  quacr^me 
annie  reçoit  un  jour  de  plus  ou  comptent^  i66jo\iïs.  Et  tous  Ics^ooan^, 
pafic  trois  années  centièmes  qui  n'ont  chacune  que  j  5  jours ,  conunc 
années  1700,  &c  i8oo  ,  &  ipoo,  &  zioo,  &  iioo,  &2300,  &: 
|Jj^'i5oo,  &  les  aunes  ftmblables*  dont  Jescencainesne  peuvent  étreaujufte  • 
"♦•■'prilcs  de  quacreenquatrc ,  fans  enJaiïTcr  quelques-unes  pour  reftc. 

L 'Egliiê  confcrvant  aujourd'huy  dans  fon  Calendrier  1  ancien  ufagc  des 
•  Romains,  nomme  Ci</«/}^f;  le  premier  jour  du  mois,  du  terme  grec  qwiî- 
gnifie  convoquer  ,  parce  que  les  peuples  étoidît  convoques  dam  kg 
^  fTempIes  au  nouvelles  Lunes.  Elle  donne  auiE  comme  eux  le  nom  de  Noms 
''au  (cptiémc  jour  de  chacun  des  quatre  mois  de  Mars,  de  May,  de  Juillet, 
^^«^d'Oâobre  \  &  au  cinquième  de  chacun  des  8  mois  oui  rtaftcnc.  Ec  cUo 

vrectuxk  JioiciAiiè  dei jonoqu  wtvctt  ktNoMf, 
:!<l'im  vieux  molÂfrlaTo/cane  antique^  £ffd&(At  <iiviiaf,'fttteqiie  ce 
jovu  tombant  au  q^iingi^oïc  da nok ,  on  au  ttâsUact  le  pictagepk  pcdf» 
que  par  la  moitié. 

Le  jour  oui  précède  les  Nones  oulesldes  cil  (Implement  nofmné  le  jour 
avant  les  Noncs  ou  avant  les  Ides,  Ac/anSK^  précède  immédnftemene 

ccluy-ci,  le  rroi/îémc  avant  les  Nones ,  ou  avant  les  Ides.  Erainfi  du  rcfte, 
esa  remotxcant  jurqu^es  aux  Calendes  ,  ou  aux  Nooos  i  comme  on  le  voit  ici. 
Êrb dernier  joordn mois  cft  auffinommé  le  jouravantlesCalendet  derau- 
trcmois/ùivanc,  &lcpenuJdémejourl»fi«/il*«4vtfarXr«C4/m^(;/dumè-  ^y'^-^^Mi* 

Jtocmois  fliivanr.  Etain/j  du  rc/îe  en  remontant  jufqiics  aux  Ides.  Et  lors 
cp'on  int-Tcalc  ou  qu'on  ajoute  un  jour  de  quatre  ans  a>  ^acrj  ans ,  on  le 
^^lace  en  Février  qu'on  fait  de    jours.  Et  aptés  avok  dit  pour  (ônving.. 
i- <^dacdéme  jour  :  ie  6*  étvatttks-  Ctduêdes  de  Mars ,  on  dit  au  vin^-  cnquie- 
me  :  PourU féconde  fois  le  6'  éVMnt  les  Cdendes  de  Alnrs  ,  ou  en  Istm  Usfixt^ 
■•  Ctêlendtts  Martil  Et  Tannée  eft  alors  nommée  bifl'extilc. 
\%'Et  les  treize  premiers  jours  font  aulli  contez  au  mois  de  Février, 
<gnxmi  ib  le  iônt  eà  ^oinrier  ,  Avril^uin  ,  Aouft ,  Scptendiie  ,  No- 
vmbrc ,  &  Décembre.  Ec  pour  les  CÉ^Êki ,  on  dit  auqnatocziémc  jour, 
le  itf«av.uit  les  Calendes  de  Mars.  Et  tout  le  reftc  de  Février  eft  continue 
ordre Jufques  au  dcrnicrjour,  obicrvant feulement  ce  qu'on  a  déjadit, 
que  Fannfe  doitètte  hiflfarite. 
Les  Romains  ootTouhi^jte  00  iuois  fiît  pbs  -oourt  on  au'il  s 'écoulât 
plutôt  que  les  autres ,  croyant  par  une  im.igination  ridicule  &  ruperft:- 
iaeuiii^ ,  que  tous  les  jours  en  étoient  mal-heuicux  ,  &  préjudidoicnc  par 
oBs  infliKnccs  icacctes  à  la  ùmk  des  corps. 
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PovR  Mars,  May, 

JviLLET,  &:OcTOBIlK> 

I .  CédtHtkt. 

1  '    6'  az-atit  iet  Nontt 

3  I      avant  Ut  Nêtits 

4  '   4*  avant  kf  Nvnet 

j  I        a-  .:r.:  !:  i  X  k:s 

C  \  j^ur  de  devant  Us  NOKU 
j  I  Ncfies, 

9*  avamîes  TieS 

7'  avant  Us  Ides 
6'  avant  let  Iles 
5^  avant  Us  Ides 
^  avant  Us  titt  ' 
j«  a-t*nr  l.s  Iles 
OH  >-  de  devant  Ut  Idtt 
\  I  les, 
1 7^  étvant  htCéJendes 
t6^  avant  lei  Calen  les 
i  5  ^  aranr  Us  C^Undes 
1 4''  avant  Us  Cilendtt 


t 

9 
td 
J  I 
11 

M 

M 

M 
t6 

>7 
i8 

19 
io 

11 
*4 

28 

»9 


1 5  '  «tMiir  /m  Ciûenda 
1 1*  4V4nr  /r>  C^UnifS 
1 1'  <tt/rf«r  /fj  Crtlendes 
i  o-         /«  CaUndes 
9«  mtantUs  CéJenétt 
9*nvaitt  Us  Calendes 
y'  avant  Us  C^Undes 
C  avant  Us  CaUnies 
5  «  avant  U$  Cdendes 
4*  avant  les  Calendes 
j  Q  j       av^tit  Us  C:tfenJfs 


PovR  Janvier  ,  Aovst, 

ET  Décembre  > 
CaUtuUs. 

af  avant  Us  NSnis 
avant  Us  N*nes 
jtn^  de  eUvantUs  Hfmes 
Nants. 

8'  avant  Us  Ides 
.  7' avant  Us  Ides 

é^énnutUiFéi» 
avant  les  Idet 
avant  Us  l  its 

i'^  avant  Us  lies 
j^nrJU  devant  Us  liés 
Ides. 

1 9'  avart  Us  Ca'endes 
18'^  avant  Us  Calent  s 
1 7*  avam'Us  Caiender 
1 6  '  avant  Ut  Calendes 
15'  avant  Us  C^Ien  'es 
1 4^  avant  Us  Cédcndes 
I  y  avant  Ut  CaUnàes 
I  2^  07' An:  Us  C.  Un  Us 
1 1*  avant  Us  CulenUs 
1  o'  avant  Us  Calendes 
^'amtntUsCédendes 
8  "  avant  tes  C^Uniet 
7^  avant  les  Cal<n  ies 
6'  avant  Us  Calendes 
5  '  avant  Us  Calendes 
4'  avant  Us  Calendes 


PovR  AvRii,JviK> 
Sept.  .ïcNovemb. 
CaUmks. 

4*  avant  Us  Nnnet 

i'^  avant  Us  Nettes 
fênrde  devant  Us  Nam 
Nanes. 

8'  avant  Us  Ides 

7*  avant  Us  Ides 

6^  avant  les  tdet 
avant  Us  Ides 

4'  avant  les  Id:s 
avant  Us  Ides 
i«nr  dedevam  Us  lits 
Idet. 

r  8"^  avant  Us  Calendes 
i  Y  nvant  Us  Calendet 
1 6*  avant  Us  Caiendtf 
i  avant  Ut  Calendes 
1 4'"  avant  Us  Calendes 
I  j  ■*  avant  Us  Calendes 

I  avant  Us  Catgndet 

I I  '  avant  Us  Calendes 
I     avant  Us  Calendes 

5)f  axam  Us  Calendes 
9*av0iîtUsCMtetaUt 
•f  avant  Ut  Calendes 
6^  ai  ant  les  Calendes 
avant  Us  Calendes 
4'  mmntUs  CaUnd^ 

y'  av.v:r  Us  Cal  (nies 
jourdt  devant  Us  Cdendes-  ^ 


3  avant  les  Calendes 
\  I  j'inrdle  devatét  Us  Calendes  jenr  de  devant  Us  Calendes  ^ 

L«s  Gfecs  iioiniiioi«m  Olym^adk  la  durée  de  4  années  entières ,  à  canic  , 
des )eiix Olympiques  que  l'on  céléiicoit de 4 ans  en4 ansanpiés  d'OI]Nn-'  "Ij^ 

pic  ville  ancionn-.-  du  Pcloponélc.  '  ^ 

Les  Romains  donnoicnr  le  i]||^(ie  Liiftre  i  la  durée  de  4  ou  j  ans»  d'un  „ 
mot  latin  qui  Hii^nific  payer ,  f^Ee  qu'on  payoic  à  chaque  Lu  Are  un  certaiii^Av||^  f 
rhbuc  aux  Ccnfjurs.  Mais  Conllantin  changea  ces  coutumes  de  concr  par 
Lufh-os  &:  par  Olympiades  ,  ordonnant  que  l'on  cont:roit  par  inS&iont^^  \  . 
qui  comprcndroiunc  chacune  1 5  aimées.  £c  cette  coutume  eft  encore  au-> 
jourd'huy  beaucoup  en  ufâge  daos  ks  Bulles  des  Papes ,  ôc  dans  les  Ordoife- 
nances  Impériales. 

On  contoit  parmi  les  Hébreux  les  années  par  fcmaincs.  Et  la  7'^  des  an- 
ftées^uifoimoientla  Temame,  étoit  A^paliés  Sotbathi^ne  ou  l'année  de   -  ' 

•  scpos  ' 


Digitized  by  Google 


DES   M  AT  n  E  M  AT  I  QUÊ  S.  Livre  H.  49 

xcpos  parce  (qu'ils  étoicnt  obligez  de  laiiTcr  alors  ccpofcr  la  terre ,  Se  d'ac» 
corder  k  liberté  d  tous  lents  eâaves.  Et  les  (êmaines  des  années  étoient 
auffi  concccs par  d'autres  (êmaines ,  qui  comprcnoicnt  chacune  7  fois  7  ou 

40  npne;'-: ,  dont  (a  dernière  ou  49*^  qni  étoit  S.ibbathiq'-K  ,  ctoit  encore 
noinu:cu  i  année  dejuff  'ilé  ou  de  rémijjien.  Et  alors  toutes  les  terres  &  les 
poflèflions  diénées  lentroîenc  dam  les  funilles  d'où  cUes  étoient  Gx' 
tic«. 

Les  Htiloricns  l.\  plufpartdu  monde  consent  aujourd'huy  ^afiieles, 
qui  font  de  1 00  années, 

La  tnediTe  des  mottvemens  cft  conipofce  de  ceUes  dei  temps  te,  des  c(pa<> 
CCS  que  parcourent  Icscoipi*  Comme  lors  qu'on  honmie  iàit|  lieaè'sde 
cbemiaoaasi.  heures. 

J>V  CrÇLB  SOLAIRE. 

^  Pour  marquer  dans  chaque  année  les  rcvolurinn^  cîcs  7  jours  ilc  chique 

femaine ,  on  crt  convenu  d'att.icher  la  première  lettre  A  au  premier  jour  du 
mois  de  J.mvicr,  &  la  Iccondc  B  au  lècond  du  même  mois ,  6c  ia  uoilîcmc 
.   C  ail  ttoifiéme ,  &  D  a»  quatrième ,  E  au  cinquième ,  F  au  fixféme ,  G  an 
'x  '    (cptiémc.  Et  de  nouvcnu  A  lu  huitième ,  &  B  au  neuvième ,  D  au  dixième-, 
rt*^^  Etaii'fi  defu  tr-,  en  f  iil'irr  toujours  rouler  les  mêmes  lettres  de  1 1  nt  n-;e  'or- 
^  ' ,  '  t  te  fpr  les  jours  iuccciîirs  de  i'aa£iéo,julqucs  au  dernier  du  mois  de  Dcceiubrc, 
(ùrquitombs  encore  la  lettre  A.  • 

D'où  il  arrive  que  les  mêmes  lettres  marquent  d.  ns  le  cours  de  I' nnéc  ht 
*■     méincs  jours  dc<;  fematncs.  Fr  cfdle  q  ii  tombe  au  Dimrnchc  ell  norcmcc 

•  •fî      Lettre  Do.ttimcaie  ,  ôc  on  l.i  niarqu  j  ordmaircmcnt  de  rouj^e. 

*  Mais  parc?  qu-:  l\-;nnée de  j  (»  5  joUR  comprend  5 1  icmaine^  &  un  jour 
de  furplus ,  ^  qu'ainn  l'année  commence  5c  nnit  aulU  par  un  même  jour  de 
Ulêmkine}  la' uiivante  commsiuw  par  un  autrçiour,  &  reço't  pour  lettre 
Dominicale  celle  qui  jpréoéd'c  ratmtDomimca^.  Et  Tannée  bi/fcxtile  ne 
con  'crvc  1 .1  n  ;nns  qoe  ^niques  ^  la  £n  de  -Février  >  prenant  pour  tout  le  rcfte 

'  k  lettre  ji recèdent.;. 

L'armée  par  exemple  1  ^75,011  le  premier  dv  Janvier  tomba  fur  un  Diman- 
-v^-t  cutlalctxe  A  pour  Dominicale.  Erparce  qu'elle  finît  auifi  par  un  Di- 
manche ,1e  premier  de  Jmvier ,  de  i<;74,marqnédcl\kttre  A  tombafurua 
^imdy  ,  &  L'  7»  marqué  de  la  K;.rre  G  furui  Dimanche.  De  f'nto  que  la  krtre 
..■Dominicalcdccctteanné^futG. Etlcpicmicrdejijnvier, de  iâ7ç, marqué 
,  de  la  lettre  A  étant  tombé  de  b  même  lorte  fiir  un  Maidy ,  le  6*  marqué  de  ia 
^•ii    hatïK  F  tomba  (lu  im  Dimanche.E  t  la  lettre  F  fut  alors  laDomfnicaL-.  Etic 

jour  è^.  l'année  biflcxtile  1 6-7 6  étant  auffi  tombé  fur  un  Dimnnch c,  I  a  lettre  E 
'  *  ...  Bxc  aufll  la  Dominicale  ju(au)îs  à  la  6n  de  Février,  &  la  lettre  D  depuis  le  prc- 
l|ûer  dcMars  julques  à  la  fin  de  Déoemisflie.  Etia  kttre  C  fiit  b  Dominic.  Je 
defilB^iAjé-^j.  Et  ainfi  durcftc  jurqucsàTuinée  1  -  00 ,  qui  auroir  C  &;  B 
pour  lettres  Dominicales ,  lî  c'ctoit  une  amiéc  biûcxciic.  Eclarévoloffioa 
^     .  des  iSchangcmcns  (croit  la  rocm;  tnfuittc. 

'f'-        liais  parce  qus  cctt^  année  1 70  o  cft  une  des  centièmes  qui  ne  (ont  point 
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billèxtiles ,  eUe  n'auta  qu'une  lettre  Domintcde  C*  6c  Us  trois  fiiivancesle» 

kttrcsB.  A.  G.  EtUbiflcxcile  1704ICS  dcuxF&E.  Apres  quoy  fjsir.cmcs 
révolutions  des  18  chmi^erncns  doivent  rouler  dans  le  mc  mc  ordre,  jufqucs 
à  rannco  iâas  bill-xtc  1 800  &  aux  trois  fuivanres ,  dont  Ls  lettres  Dorai- 
nicJes&ntE.D.CB.  &les  deuxdelibilTcxulc  i8o4rontA&G.  Eckt 
jTicmcs  révo  utions  retournent  ju(qucs  à  l'anncc  (ans  blHcxt^-  1900&  aux 
trots  fui  v.intjs, dont  les  Icrrrc";  Dominicales  îonc  G.  F.  E.  D.  F  r  !cs  dcu\  de  la 
biir.-xtdj  I  r>o4  loin  C&ch.  Et  les  i8  changcmcns  font  enluitrc  leurs  ré- 
votudons  ordinaixes  jurquesàTanniSexioo.  Etainii  de  (îiktc  jufqaes  oj& 
Ton  voudra.  Et  le  nombre  des  z  8  .mnécseft  Appdié  Cycle  Silaire. 

La  première  révolution  des  nombres  dtfpofcz  ici  Corn  la  révolution  des 
lettres  eft  pour  les  années  biilèxtiics.  Etlaiècondc  révolution  des  nombres 
cft  poiu: la  {nemiéte  des  antt^  cenci^nies  que  Ton  pâflèenfiiitie  iâiis  btlKx- 
te.  Et  la  troifiémc  cft  pour  lafêcondedcs  mêmes  tuinécs  centièmes.  Et  la 
quatrième  ell  pour  la  troifiémc.  Et  dans  ch.icunc  de  ce?  révoîutions  qui 
mourncnt  to^^ours  de  la  même  forte,  Icch  ifrc  ]  marque  U  première  an- 
■liée du iié^fiiivant ou  celle  qtdfii'tla  centième  ann^,  & Êiettue  domi- 
nkale  cft  écrite  fur  1 .  Et  i  marque  anflî  la  l' année  du  ficclc ,  &  fi  Icttrcdo- 
mtnicalccftfur  z.  Et  ainfi  du  relK-  m  rooren.  ntde  aouveau^SC  condaqanc 
jja^évoluciqndesxS  nofnbrcs  juic^u  a  nn  du  fie  Je. 

C  Y  C  l  B  SdX.AIR«* 

O0  rh^utUa  perpètiuUt  dts  Intrti  DmiUi^àlet, 


C. 


j.  ».  y  4. 


14 


B.  A.  G- 


F. 


J.  <-  7-  *■ 


D.  C.  8  .  ^ 

f,  IO.II.il 


17.  .1 8  (9.10  ^xi.ii.t)  .1^.1  17.18. 


F  .  E.D 


C. 


A.  G*  F.  1^ 


C  fi.  A.  p  |e.  D<  c. 


ii.ii.t|.i4.[if.itf.i7.iS, 


i|.i4.tf.i;t.  17.11.^^0 

t.io.^i.i%,|i|.i4.i5.i*.jiy.it.i».tc.|ii  t1.ij.t4 

y.        7.  8.1  J.io  II  Ti  ftî.t4  If.I^.  17  18. 19.10. 

■j  9.10.1 1.  Il.'lj  14.1  {.K. 


X.  X.  ).  4.    5.       7  S. 


Depuis  la  réforme  du  Calendrier  faite  en  j  5  81  p»r<^ëgo  rc  XIII.  on 
«  commencé  à  conter  les  lettres  Dominicales  par  lesfenzesp&fi  Tuivics. 
4|BS  deux  A  j|c  G  de  l'année  hiiHj.vuk-  1 5  84.  0^ 

PREMIEKEXEMPLE.  ' .  ^ 

F*nrtrmverks  lettns  Dmmmedet, 

Et  pour  trouver  par  cette  cable  la  lettre  Dofnioicak  de  telle  année  qu'on 
voudri,commc  de  l'année  1709.  On  divifjr.!  ce  nombre  p  -r  .^00.  Etlaiflant 
l'cxpolànt  entier  4 ,  on  confidèra  le  rcftc  1 09.  Et  prenant  la  féconde  révolu- 
tion des  nombres  pour  la  centième  année  qu'on  trouve  dans  ce  refte^oo  con- 
tera d^ois  i  ju(qnes  à  9 ,  furquilafettce  Fmarqnola  dominicale  de  1709. 

Second    exemple.  * 
Et  pour  trouver  la  lettre  Dominicale  de  raniiéc  i(ï^{.Ondiviferaccnom< 
brcpar40Q.  Etlatflânt  rezpoûnecnder4,on  coniid.éralereftep5  quin*a  < 
point;  de  cçncaine.  Et  ain0  on  |>iendra  la  piemiéte  rèvolupop  de^  noinbràc^ 
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Ott  celle  des  années  ccnri^nies  billèxrilcs.  Et  contint  depuis  i  ju^gues  à  84 

par  tiois  révolutions  enricres  des  1 8  nombres  ,  &  enfuittc  jufqucs  à  9  ^  qui 
tombera  fur  ;|  i  ^  on  trouvera  fur  1 1  la  Iccctc  dominicale  B  de  Tannée  xtfp j . 
DV  CrCLE  LV^AIRE, 

Quoique  les  nouvelles  Lunes  amvetlt  tons  lef  mois»  ce  n'cft  néanmoins 
•  qu'après  une  révolution  à  pcu^fë»  de  19  années ,  que  le  Soleil  &  Lune  & 
rctrouvonr  conjoints  d.ms  un  mcmc  point  du  Ciel.  Et  c'cftce  qui  afaicdon- 
ner  le  nom  de  cycle  Lunaire  à  la  tévoluuon  des  1 9  premiers  nombres.  £c  ces 
mêmes  nombres  fonc  encore  appeliez  nombres  d'or^ow  parce  que  Méton ,  qui 
découvrit  le  prânier  cette  révolution  >  les  préfcnca  écries  en 
ville  d'Athènes  ;  ou  n.irccque  les  Romains  les  confervoicnt  en  carnéléres 
d  or  dans  Iciu:  Capitoic  fur  un  Calendrier  d'aigem^quc  ceux  d'Alexandrie  en» 
voyerenrà  Rome..' 

Ce  premier  i  decernombres^d'orell  anxibué  â  l'année r<?7i ,  ftleio- 
eond  1  à  I  I  ki-'vantc  itfyj.  Etainfi  de  (ïiittc  en  reprenant  de  nouvcnu& 
commuant  la  révolution  des  19  nombres  d'or,  jufques  ou  ion  voudra.- 
De  force  que  le  même  nombre  i  fera  le  nombre  d'or  des  années  16^1 ,  Se 
1710,  &  1719  »  &  1748  »  &  17^7»  ^  î78ff,  &  1805 ,  Se  r8i4,  fit 
1845  ,  &:  t%èt.  Etcemênne  nombre  i  fcroit  en  rétrogradant  le  nombre 
d'or  de  Tannco  conficrée  par  lia  Naillancc  infiniment  humble  de  nôri-e  Sau- 
veur. Et  le  nombre  2,  celuy  de  laprcmiére  année  depuis  cetcc  hcuicuie 
Kaiflànc«r 

Cycle    i.  n  n  a  i  h  f. 
Oh  rivolittion  pcrpitKuU<  des  i^.mmbm  <r»v 


I.  t.      4.  5»  6.  f.  8.    9.  10.1i.r1.13.i4  1 5. n?.i7.i8'.  15». 


t6yX'j$  •74*73 .7tf»77»78.79.t<g8o.8i.8i«8  5.84^8  5 .8tfi87«8  8.89.1^90. 


Ktmhrtiittr, 


P  R  E        I  E  R      E  X  H  M  P  l 
Four  rroiivcr  le  rstmbre  d^or. 

Et  pour  trouver  ai fémcnr  le  nombre  d'or  de  telle  année  qu'on  voudrai, 
«onune  dei'année  it^^.j  \  on  luy  ajoute  i ,  &ondivjék  £>imne  K^f^par 
Z9  :  &  (ànsconfidérerrexpoûitc  891,  letefte  |tcftlenombrcd*or<le  ran- 
gée 165^3 

•  Second  rxEM PL ï. 

Et  pour  tfonverrenôinbre  d'or  de  Tannée  \6r^o  >  on  Iviy  ajoute  1 ,  &  on 
diviicla  fomme  i<î9r  par  19.  Et  parce  qu'on  trouve  au  juflcou  i^nsrcftC' 
f  expolânc  85^  j  le  div  ifcur  même  1 9  eil  le  nombre  d  or  de  l'année  i ^9 1 «  t  ^ 0  - 

l^ES  EFACTES  ET  J^ES  NOVrELLE  LVNES.- 

Si  les  années  (olairo  &  Lunaire  commencent  d.ms  un  même  jour ,  la  Sô-* 
faire  do  j  ^  5  jour*;  aur:î  t  i  jonr'T  plus  que  la  Lunaire  de  \^  4  jours.  Et  les  nou- 
velle* Lunes  de  l'année  fuivante  arriveront  1 1  jours  plutôt.  Et  la  Sohivc- 
aura  encore  x  £oh  1 1  on  11  jours  an  delà  de  la  C«nairc.De  force  que  les  noo.- 
«din  Lunes  de  la  troiûéœe  année  aniveront  xx  jours  pIûc6c.Ec  alors  la  So^ 
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b.irc  rîura  5  3  jouis  au  delà  de  la  Lunaire ,  c'clk  à  dire  un  mois  Lunaire  de  3  9  .] 
}OLiii>  t  ^  jours  de  liuplus.  D'où  il  arrivera  que  les  nouvelles  Lunes  de  la  . 
c]uacriénie  année  n'arriveront  que  5  jours  plùiôt.  Etaififi  <lu  ri.Aejurqiie»  | 
à  la  ipf  année  du  C\i.lc  Liiiuiiic,  .1  laquelle  on  ajoute  11,^1  de  plusjou  12;  1 
pour  pouvoir  ton.mcn^-i  eilT^iitrc  A  courcr  p.ir  n  conuDC  auparavant.  £t  : 
onrej.ctcia  toujours  ^o,  ioriqu  oalc  iiouvcta.  3 
Et  û  Vi  nnte  Solaise  commcnçoic  un  jour  pltîs  tard  cjue  la  Lunaire ,  où  .  ) 
que  b  nouvelle  Lune  fTic  arrivée  un  jour  plûtôt ,  Tajince  Solaire  auroit  i  x  ' 
jours  au  delà  de  L;  Lunaire.  !>c  forte  que  les  nouvelles  Lunes  de  l'arncc  fui- 
vantc  airivcrpient  joius  pim6c.  Çt  celles  de  la  croiftcmc  ours  plu- 
tôt. Et  celles  de  Ia  quatrième  &ufeniCBt4  jours  plût^,  parce  qu'ayant 
ajouté  1 1  à  z } ,  la fomme  ^4  comprend  un  mois  Liinaiic  de  ^ o  jours,  qu'on 
doit  rcjctter  ,  4  jours  de  furplus.  Et  les  nouvelles  Lunes  de  I.i  j»"  année 
amvcroient  1 5  jours  plutôt.  Et  ainfi  du  rcfte  juiques  à  b  1 9'  année ,  <lans 
laqudle  elles  arxivetOKnt  19  jout£  plutôt.  Et  aîoûumt  afers  11  ôc  1  ou 
Il  >  on  auroic  ;  i ,  ceft^wC  un  mois  Lunaire  de  30  jours,  ^  l'unit  de 
plus ,  par  laqudic  on  coauncncefQÙ  U révolutiQU  de  1 9  années  comme  au- 

p.  tr.vant. 

Le  Cl  l'année  Solaire  conuncn^oic  i  |ours  plus  tard  que  la  LunaHc,ou  que 
lanoQvelie  Lune  Gkt  arrivée  i  jours  plutôt ,  on  tiouvercut  une  autre  révo- 
lution de  nombres  pour  les  1 9  années,  £c  encore  une  autre  nouvelle ,  (î  clic 
commcn^oit  4  jour^  plus  tard.  Etainfi  dureftc,  en  rétrogradajit  toûjourst 
julqucs  à  ce  (ju'on  foic  reculé  d'un  mois  entier  ou  de  Jours. 

Ét  les  derniers  nombres  de  ces  révohitiotts  difiirrentes  >  ^nt  ce  quVm 
nomme  é^éiSêsoueydti  d«s  nonvelles  Luntf.  Et  il  faut  obfèrverque  fik 
nombre  50  s'y  rencontre  au  juftc ,  on  le  marque  par  une  étoile  *. 

La  prémicrc  révolution  des  épaâcs  >  qu'on  expolc  ici ,  icrc  pour  le  fiéde 
ounousibmmcs ,  jufques  à  Tannée  1700  qui  n'y  eO:  pas  comprifc.  Et  la  ^- 
fccondeeft  pour  l'année  1700  &  les  deux  iiéclesqui  la  fuivent.  Et  la  troi- 
ficinc  comprend  au/lî  l'année  1900  &:  les  trois  fiecles  qui  I;i  fu'vcnt.  Ecl» 
/quatrième  comprend  de  la  mC-me  forte  l'année  a  zoo  ^  le  liccic  iuivaaU 

"  '        REVOLUTIONS  OIS  EpACIiS  pE  mVKHS  SIECLES. 


t.  9.  10.  il.  II.  ij.  14:  If.  \é.  17.  .«'t^ 


X.  ly  14.5.  rt.  17.  8.19.  *.it.i.%.  1.14.  x$.jMf«fuei kncixf 
I.  u.  »t.  4.  If.  x6.  7.  IS.  %9  M-  ftt.  1. 1).  14  i»if(juti  -t  1900. 

*.   il    tt   }.    14.  It-     6.17    18.   9    10.    I.  Il    tj   in'i^U<:à  11C«. 

7  i^.xy.  10.  :i.  i.  ij.  14.  s  16  X7-  *.  il-  tt.  jufjutt  à  i^oq., 

E  X  ï  M  P  L  I. 

Pour  trouver  VEpa^e  £  une  cmalite  iifmtc. 

Ec  pour  tmi V  -t  rcn^.ift-  de  telle  année  qit'on  voudra  de  ces. divers  ftét  Tcs^ 
Ot  chereh  .Ta  le  nombre  d'or  de  la  même  année ,  &  Tous  lay  dans  la  rcvo» 
lucionqui  appaiticnt  aufiéclc,  on  trouvera  lep£^de  faiHiéc  propose* 
Çt  cetr.*  épa^  cil  Tâge  de  b  Lune  au  pconici  de  Janvier  de  h,  même  m^* 
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DES  MATHEMATIQtrES.  Liyrb  IL  J| 
Coimne  Ifcn  veut  i çavoir  quel  âge  aurala  Lune  .tu  premier  de  Janvier  de 
l'année  1709.  On  cherchera  fbn  nombre  d'or  cjui  cft  4.  Et  fous  luy  dans  la 
féconde  révolution  des  épaules  on  trouvera  Tcpadic  9  de  1 705*  Oc  ibrce 
^ue  dans  cette  même  année  >  il  y  aura  environ  p  jours  au  pxcmier  de  lan- 
cier que  k  nottveBB  Uuie  &a  «nivéa 

A  n  T  n  p     î-  \'  F  ?i  p  L  B . 
jP(3«r  trmver  Câge  de  U  Lune  cUns  tm  certain  tempt.  • 

Et  pour  trouver  à  tel  jour  qu'on  voudra  de  Tannée  Page  de  la  Lune. 
On  prend  l'épaâe  de  l'ann^.  Se  on  Uiiajoûte  les  jours  écoulez  du  mois 
auquel  trouve  le  jour  qu'on  p;  opofê  ,  &  un  jour  de  plus  pour  le  mots  de 
Février  ou  d'Avril ,  5:  rien  pour  Mars ,  &  1  jours  pour  l^l.iv ,  &  3  pour  Juin, 
&  4  pour  Juillet,&  j  pour  Aouil,&  7  pour  Scptcmbrc,&  8  pour  Oclobrc,&: 
9  pour  Novembre ,  de  i  o  pour  D^einbre }  fi  c*eft  une  année  (ans  biflêxte. 
Mais  fi  elle  cft  biflcxtilc  ,  on  ajoute  un  jour  de  plus  pour  F-:vricr ,  Se  un  pour 
Mars,  Se  i  pour  Avril,  &  j  pour  May,&  4  pour  Juin ,  &  5  pour  Jnil!  t,  &:  i 
pour  Aoull ,  Se  7  pour  Septembre ,  &  8  pour  OAobrc ,  îéc  g  pour  No vcni- 
bre  ,  &  I  o  pour  Décendtre.  Et  la  îbnûne  cndéte  réibuc  la  queftion  f  fi  elle 
ne  furpadè  pas  )o>  Ou  le  (urplus  de  j  o»  fi  elle  cil  plu5  granclc. 

Comme  pour  trouver  quel  (èri  le  jour  de  la  Lune  au  17*  d'Aouft  en 
I.(r85.  Ayant  pris  1  cpadc  so  ou'i'  de  cectc-année ,  plus  ly  à  taufo  du  17* 
d'Aottft ,  ec  encore  5  pour  le  mois  ;  la  famnie  dl  >  dont  ayant  ôté  i  fois 
3  o  ,  le  rcftc  z  marque  qiie  k  nouvelle  Lune  aora  déjà  4  peu  prés*^  JoQrs  au 
X7<  l'année  propofce. 

Secohd  bxxmpli. 
.  Et  pour  trouver  quel  âi^e  aura  la  Lune  au  j  de  Ma]F  e»  i<>9(>.  Ayant 
pris  l'épaâ^  1  de  cette  même  anné" ,  plus  ^  i  pour  le  j  i*  de  May  ,  ou  Am- 
plement î  en  rcj.'ttîint  Ic";  jo  ,  r'"''  î  pourM.iy,  paiccqnc  l'année  cft  bif- 
icxtile,  iaiominu  6  Icra  le  nombre  des  jour$  de  k  nouvelle  Lune  ^1  ji^  de 
May  de  Tannée  propo(2c. 

Limefuro  plus  éxade,  8ch  connoiflànce  diftttiâe&  particulière  des 
tcmps,rappofs:nt  la  mcfurc  des  monvcmcn?  ccl-ftes,  qu'on  ncpcupp  is  c\pK- 
•    quer  dansuneûmplccxpolitiondesdélinuionsgcnéralcs.TÊtCequej'cnai  .  0' 
ditcft  peuc-^relnême  un  peu  trop  approfondi  pour  ce  lieu.  On  peut  paflcr  . 
(ans  aucun  préjudice  ce  qu'on  auroit  de  la  peine  i  y  comproudce  ,  S:  K  diC 
penlir  mêmefnr:;_'/':mcnr  de  le  lire. 

^  DE  LjI  PERIODE  JVLIENNE. 

Son  multiplie  le  cycle  Solaire  t%  p.^.r  le  cycle  Lnnn're  19,  on  aura  un 
I       ptoTlait  55X  »  qu'on  nomme  Ia  période  deDinys  U  Petit  ;  parce  qu'il  tft 

!lc  premier  qui  1  a  inventée.  Et  après  cette  période  d?  ^  ^  t  années,  les  cycles 
Soh're  v5c  I.unaire  fominencerontâroul'jr de lamcme  n)rrc. 
,  Et  ii  on  mnlc'plie  1 1  période  5  j  2  parle  cycle  1 5  des  Indiftions  Romav  .         .  • 

'  ncs>  oti  aura  un  produit  ypSo.  que  Scâli(;er,qui  en  cU  l  lnventcor,  a  nommé 
\  pirUiUJvRftme.  Et  cette  |rérodv>  eft telle,  qu'on  ne  peut  y  crouver  deux 
:  années  qui  rvent  tout  cnTeirblc  un  même  nombre  d*or»  &Ics  mêmes  nom* 
\     hfçtéji  cycle  SobiK  ^  de  rindi^n.  Ce  qui  k  lend  trcs-propiepoor 
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fixer  le*  aimées  des  Hiftorwiis  »  Se  masquée  les  temps  aayÂiSc  &as  iq»^ 

^voqtic. 

L'année  par  Exemple  16^0  aura  le  norr.bi  c  d'or  19  ,  &  te  nombre  cîti 
cjcieSoUirC)  Scie  nombre  15  do  rindiction  Romaine  Edc  nombrcô^o;. 
etlle  lêul  de  roti$  ceux  de  la  période  lulicnno  7980  >  lequel  étant  divifé  par 
k  qrcle  lunaire  i  p  ne  Ia;flc  aucun  rcdc ,  ou  laÛfiï  fi  l'oip  veut  un  rc(bc  19  { 
&  étant  lîivifc  par  L  cvc!c  (1)1  lire  zS,I.\inc  encore  an  r.ftc  19;  l'c  cancaullî 
parle  cycle  i  c  <lc  i'indiétion  Romaine,laiilè  un  relie  1  j  .De  iorce  que  le  noin~ 
oK  6405  cft  le  fcul  de  tous  ceux  de  fa  période  Julienne ,  qui  puillc  répon- 
dre â  Tannée  i6^q,  ou  avoir  lesmftouïs  nombres  ea^Qaableaes  cycles Lur* 
natteac  Sbkkc  ât  de  ripdiÛion^ 

On  flomme  ères  ou  ipoquei  certains  temps  remarqiiaBIëspardegtatu!» 

évcncmcns  ,  depuis  Iclqucls  on  a  conté  les  temps  qui  les  onr  fiiivis. 

Laprcmicre  ih:  ronces  les  coques  cilla  Création  du  monde,  qui  peut 
répondre  à  l'année  7  i  o  de  la pcnodc  7980  >  ou  qui  pouvou  avou*  fc  nom- 
bre 7  du  cycle  Ltmaite  >  &  le  nombre  lq  du  cyde  Solaire  x&  le  nombre  5  de 
rindidion. 

L.\  féconde  ell  la  fin  du  déluge ,  ou  l'année  que  Noé  fort't  de  l'Arche  j 
c  Vil  à  di^  Taimée  16  depuis  la  Création  du  monde ,  &  celle  qui  r^ond 
À  l'année  z  3  6-^  de  la  période  Julienne.. 

La  troiiiéme  «ft  la  vocation  d'Abi  ..ham  dans  Tannée  4  x6  depuis  El  fin  du 
déluge.  Et  cette  année  a.o8j.dcpuis  iaCréatton  répondà  Tannée  275^1  de 
I4  ptriudc  Julienne^ 

La  quatrième  eftiaPaiqneidtacaletifè  des  Ifiaëlites ,  ouIcurpafTagc  an 
travers  de  la  merTouge.  Ou  la  loy  donnée  à  Moylê  fur  le  Mont  deSinai*»» 
4ÎO  .ms  dcpi;is  la  vocAtion  d'Abraham  ,  9U  85^  depuis  le  déluge,  oil^ 
zjij  depuis  la  Création,  ou  l'année  juj  de  la  période  Juhcnnc. 

La  ctflt^uiéme  cft  la  fendation  duTcniplc  de  lérufalcm.l'anriée  47  9  depuis: 
la  loy  rcccuc ,  ou  199 1  depuis  la  Création ,  &  j  701  de  la  période  JiUienne..  ^ 

La  fixiéme  e(l  la  délivrance  des  Jui  's  c.iptifs  en  B.ibvlone  foas  !c  rcgnc 
de  Cyrus,  47^  ans  depuis  b  fondation  duTcmplc  ,,ou  ^4â8  depuis -lau 
Création , ,  ouTannée^i 7S  Je  là  période  lulfcnne. 

Et  laâptiéme,  qui  nous  régie  aujourd*hny ,  eft  la  NailTincc  Divine  de 
nôtre  Seigneur  I  e  s  u  s-C  h  R  i  s  Tj'an  4000  depuis  la  Cré  ui on  n'craqf  pas 
fini,  &  après  la  fin  de  l'année  4709  de  la  ptriod.  Jnhenjic.  Mais  pa»une 
erreur  de  quelques  Hiftoriens  Ectléfialliqucs ,  on  la  lu^poie  arrivée  4  an- 
nées plus  tard..  EtTannée  400^  depuis  la  Création»' 00  47-if  de  I.1  pério- 
de Julienne  cil  celle  que  nous  nommons  communément  tère  ChrctieriMc , 
ou  à  laquelle  nou";  fixons  }f  point  d'où  Ton  commcnccà  contcrlcs  annccs- 
depuis  la  Naillôncc  <iej  e  s  us-C  h  a  i  s  x.  Son  jour  fut  k  z  j'  du  mois 
de  Décembre. 

Il  y  a  d'autres  époques  fameujfês  pàrmi  les  Payens.  Comme  celle  de: 
^  jtbooaflài  &9jr  dies  JSabyioiuenK,.  nommé.  atttKnîait.fiaJadan  »  ^  couh- 


m 
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mcncc  l'aiinéc  j  de  la  période  Jidicnnc  le  x6^  Février ,  ou  ^  z  ^  7  depuis 
In  Création ,  &  746  années  avant  laNoinàncc  du  Sauveur.  £t  celle  de  Na- 
bopofallàr  Pérc  de  Nabuchodono(br ,  ^rondes  fiicceflèuts  de  Nabonaflàr, 
en  l'an  4089110  la  période  Julienne ,  ou  3579  depuis  la  Création.  EcU 
mort  d'Alexandre  l  ui  ^(jSo  depuis  I.i  Crcarfon.  Et  le  commencement  de 
l'Empire  d'Au^uiirc  1  année  55)74  depuis  la  Création ,  ou  4684  de  la  pcno- 
de  Julienne  1  le  3 1'' jour  du  mois  dAoïilL  Et  quelques  aunes  ^uc  je  pallè 
(bus  £lence. 

3>ES  FOIDS  ET  DES  MONl^TES,  • 

LE  poid<;  commun  auquel  on  a  coûciuncdc  nffoiWC  les  anfItSs  t&U 
iivrc  qu'on  divHc  en  1 6  oncet. 
Et  la  demie-livre  ou  le  poids  de  8  onces  cft  ce  qu'on  nomme  Hnmarç, 
On  divîft  1  once  en  8  parties  égales ,  qu'on  nommg  drames  ou  ^^j-w. 
Et  1  1  a'ragmeen  j  égales,  qu'on  appelle ;  &  le  fcrupule  en  toba^ 
les  :  &  l'obole  en  i  »grA'ms.  Et  le  gros  le  d  !  vi  !e  en  drnlers  ;  &  la  denier  en 
1  oboles  ou  en  14  grains.  Et  quelques-uns  dxvuexic  encore  le  grain  6014 
frimes  i  &  la  prime  en  14  fecotuUs. 

On  pé(è  par  efHintanx  les  plus  grands  &tdeatts.  Et  on  nomme  quintal 
le  fardeau  on  la  charc^c  ou  le  poids  de  1 00  livres. 

Lalivre  dci  Romams  n'étoic  que  de  onces.  Et  leur  once  coa^parcc à 
œllc  de  Paris,  qui  contient  57^  grains,  n'en  concenoit  que  5 1(>,  &  9 
primes,  ficimpcu  plus  de  ii  l'econdes. 

L'once  ancienne  éroir  diviféc  en  i  fcles.  le  fuie  en  4  dragmcs ,  ou 
en 4 deniers,  &  ladragmeoule  dénièrent  oboles,  & l'obol- en  x 
Et  £5  fîdcs  Attiques  compofoienc  Icpqids  que  les  Grecs  appcKoient  ntint 
jlttiifHc.  Et  60  mines  le  tAent  ^ttî^ue.  Mais  la  dragme  des  Héhreiix  en  pC- 
•Toit  deux  Atciques ,  ^leurficîc  pa: cillcmcnt deux  Attaques,  &lcur  nyne 
aulUdeux  mines  Attiques.  Ecleur  talent  deux  talents  Attiques. 

Comme  kspiiz  des' métaux  (ont  dtffêren»  chez  tous  les  divers  peuples^ 
&qu*ib  vatienC  ùiu  ceflc  dans  les  mêmes  Elbts»  nous  pourrons  eftimer 
d  peu  prés  8  ccus  ou  14  livres,  le  marc  d'argent  ou  le  poids  de  R  onces} 
ôt  un  ccu  ou  5  livres  >  ccluy  d'une  once  d'argent.  Et  dans  cette  iuppoA- 
tton,  qui  {croit  aflèz  jufte  aujourdliuT  en  France,  le  (îdc  Attique van- 
droit  ^o  lotis.  Et  la  dragme Hébr.Vique  15  Ibûs.  Ec  la  dr  «^tne  AttiquL- 7 
Ibijs  6  deniers.  Et  la  mine  Atcique  57  livres  10  loûs.  Et  l'H.  /ique  7  5  li- 
vres. Et  le  tal  ent  Attiqucii^o  livres.  £c  l'Hébraïque  4500  livres.  Mais 
l'obole  des  Mébrcux  valoit  un  (bû  6  deniers*,  &  l'Attiquc  un  G>a  |  de- 
niers. • 

Ecfî  c'ctoit  dj  l'or ,  on  prendre  r  ri  fol-^.l-  prix  du  même  poith  en  ar- 
gent, comme  iS  Unes  pour  k  hclc  d'or  Aasque,  &  j6  livres  pour  le 
hc!e  d'or  du  T^nipjc  ou  pour  une  once  d'or.  Et  288  livres  pour  le  nuttC. 
d'or.  Et  9  livres  pour  la  dragme  d'oi  du  Temple.  Et  4  livres  lofoûspoiur 
Ijfetlragme  d^oiAtcique,  £k  450  Uvxes  pour  U  mine  d'oc  Attique.  £t  900' 
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livres  pour  ia  mine  d'or  du  Temple.  Et  x-ooo  livres  pour  le  ulcnt  d'or  Ac- 
dque.  Et  5  4000  livret  pour  le  calent  d'or  du  Temple. 

DES  MESVRES  DES  GRAINS, 

/ 

FT    DB    DIVERS    COUPS  SB.CS. 

LA  mcfurc  ries  (olîdcs  ou  des  corps  i  laquelle  on  .1  coûmmc  de  rappor- 
ter les  autrjs  cft  celle  qu'on  nomme  nn  pied  cuh'i<jue.  Et  fon  creux 
ou  fa  capaciic  portJ  un  piea  de  hauteur  lur  un  pied  de  long  &  for  onde 
large      i'ar  un  pied  quarré. 

Ou  (v  on  l'aime  mieux ,  la  première  &  la  plus  fimpic  des  mcfurcs  fera  celle 
qu'on  nomme  un  pouce  cubique.  Et  (ôn  creux  ou  u  capnclré  pnrrc  niilTi  nn 
pou|:c  dj  hauteur  iur  un  pouce  de  long  £c  lui  un  de  ioigc ,  ou  iur  un puucc 
quarré. 

On  appelle  lîtrtn  la  meiïice  des  gra  as  ou  de  divers  corps  (ces ,  qui  con- 
tient au  juib  ^6  pouces cubiqacs.  Ec il  pélê  une  line*iSc  demie  d'eau  de 
puits. 

Et  I  litron»  (ont  au Jufte  ce  ati*oii  nomme  un  bdfleao.  II  pèfi  14  E- 
yrcs  d'eau ,  ic  10  livres  &  x  tiers  ae  froment. 

Les  j  boifïvMux  îon^ tmm'mot.  Et  <>  boiflcaux  ou  i  minotsAc  mine.  Et  4 
minois  ou  i  tnincs  un  ftftier^  qui  pèfe  148  livres  de  froment.  Et  ix  ic- 

E tiers  font  im        de  Paris ,  qui  pêfe  z^^ye?  livres  de  fi>omsnr.  Et  il  rend 
:  même  poids  de  farine. 
Un  fcprier  ou  1 1  hoilTeaux  île  froment  rendent  z:  bo-llè.i.i  x  de  firine, 
c'eft  à  dire  I  o  bojUcaux  de  pure  fannc ,  &  4  d'une  plus  croHiér:,  &  8  dc^ 
Hbnfec  Et  le  boiflèaudc  taiine  puxe  pêfe  11  livres,  celuy  de  Ugroffiérc 
I4  livres ,  &:  ecluy  du  iôn  9  livres. 

Un  fcprier  de  homcnt  rend  170  livies  de  pain  blmc  ,  5,:  80  I  vres"  * 
de  pain  bis.  Ou  Icniuid  1040  livres  de  blanc ,  &  ^ûo  de  b  s.  Et  le  boi(- 
iêau  ou  les  1 1  livres  de  pure  farine  17  livres  de  blanc ,  &  k  boiflèa»  ou  les 
14  livres  de  farine  groflîére  to  livres  de  pain  b  s. 

Le  minot d'avoine  eft  Je  ^  hjillèaux.  Et  L  muidou  les  11  fâptierscil 
font  16  du  bLd.  Son  poids  cil  environ  de  19  t  ^  livr'  . 

Lcmuiddc  p.'àrrecftdc  ^(f  focs  de  4boiflêaux  ciiacun.  Et  lefàcpc.'c  2 
peu  prés  171  livres. 

Lcmuiddu  charbon  trt  d'un  tiers  plus  grand  que  celuy  d'avoine.  Et 
il  k  m  fircà  comM  :,  à  la  difféccnoedu  piatK^dics  divers  grains,  donr 
on  couppe  ou  ra  Je  kis  mcfiîref. 

Lenanocde  iSdpftIc  leolivsest  lorfiHi*on  le  aie(ure  i  la  pèle.  M.-ÛS  il 
péfc  moins,  de  4  ou  de  6  ou  de  8  livres  ,Iotrqu'on  te  me(ûrc  en  faiûntCOU' 
cf  le  ici  par  lu  trémie,  lî  contient:  4  boillèaux  ou  64  litronr. 

DES  M_ESVRMS  DES  LISiV%VRS, 

Laptemi^  œsTusc  des  li^pKim  Un  celle  qii!oa  nomme  fimplemait  um 
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vtr^  d'eau ,  ou  quelques-uns  un  fojfon ,  èic  qui  comprend  6  pouces  cubi- 
ques ,  &  pclê  4  onces  d*eau  d«  poits* 

£c  i  ài  ces  mefbres  ou  8  onces  d'eau  compo(èfom  h  pttUdêm^^ttr 
Et  2  petits  dcmi-fcptiers  /.t  ch^p'.nf.  Et  2  chopincs  une  pinte.  Et  i  pintes 
Mfie  qmrte.  Et  4  quartes  un  grand  Jeft'ur.  £t  3  grands  Icpticrs  de  vin 
pur  ou  iS  8  pinces  font  m  mùd^  on  5  00  pinces  coinpsenaiit  marc  &  lie. 

Mais  aujourd'huyie  nmid  ne  oonrienc  i  Paris  que  x9o  pintes.  Et  le 
wuid  <?,:  demi  ou  410  pintes  font  U  (jurné  de  Bourgogne  ou  ccWc  ^rOr- 
leans.  Et  unmuidôc  un  tiers  ou  373  pintes  font  une  qucui:  de  Chainpa- 

âne.  Lt  le  ^MMTtOMt  de  Champagne,  ou  un  quart  dekqoeaëvautunders 
e  muid  ou  93  pintes* 

.  D£  LA  MANIERE  DE  CONTER  DES  ROMAINS, 

L Es  Latins  marqubSeiK  aînfi  knicmnombres.  Ils  écrivoiencl  pour  i  >  &  H 
pour  2  ,  &III  pour  j  ,  ^  V  pour  5  ,  X  pour  10,  &  L  pour  50, 
te  C  pour  1 00 1  &  ou  Dpour  5  00,  &  M  pour  i  ooo.  Et  ils  n'employoicnc 
que  ces  mêmes  lettres ,  en  tes  dilpo(ânc  en  diverses  manières  ,  pour  expri- 
mer tous  les  divers  nombre*.  Comme  on  pent  l'obierverict. 

1.  1.     3.    4.  5.  6.    7.       8.      9.  10.  II.  li.   13.     14.  15.  16. 

2.  II.  XII.  IV.  V.  VI 'VII.   VIII.  IX.  X.    XI. XII. XIII.  XIV.  XV.  XVI. 

17.       18.       i^.  zo.  ZI.     Z4.     25.     1^.     15).     30.  34. 

XVII.    XVIII.    XIX.  XX.  XXI.    XXIV.   XXV.    XXVI-  »I>  <.  XXXIV. 

40.  4t.    4a.     44.    45.    4^.      49.  50.  ji»  54.  5$.  î6.  59. 

XL.  ILI.  XLIX.  ZI  IV.  XLV.  XLVI.  XLIX.    I..    L1.  IIV.  LV.  LVI.  I.|Z. 

<?o.    6^.      6*}.      70.     80.    90.    5>i.     94.      «79.    100.104.  109. 

tX.    LXIV.   LXIX.     LXX.     LXXX.    XC.    XCI.    XCI V.    XCIX.    C.     CIV.  CIX. 

iio.  114.  ii5>.  izo.  130.  140.  15c.  1^0.  170.  180.  ipo.  zoo. 
ex,  catiy.  cxix.  cxx.  cxxx.  cxl.  cl.  clx.  clxx.  clxxz.  cxc  ce 

joo.  400.    500.       4?oo.      looo*  5990*  f 0000. 50000.  lOOOOO* 

CCC  CCCC«  KtfKl).  lOCWpC.  ««HCIO.   133.  CCI 30^   lOOO.  ccciosa, 

DE  LA  MANIERE  DE  CONTER  DES  GRECS, 

LEs  Grecs  employoïent  diverfismenc  les  lettres  de  leur  Alphabcch  pour 
exprimer  tous  les  divers  nombres.  Et  i!s  y  mcloicnt  au/Ii  deux  on  trois 
autres  caniébércs.  On  peut  voir  ici  la  diipoiîdon  &  la  valeur  de  kors  nom- 
bres par  le  moyen  des  pentes  lettres. 

Ils  lêiênroient  auffi  des  temesca^^tales  pour  es^cimsx  let  nond>iies.  Er 
ils  éajvoicnt  ordinairement  l  pour     Ben  pour  5  >  &  A  pour  i  o ,  &  B 
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pour  loo }  &  X  pour  looo.  Et  iorrqulls  cnfcnnoîcnc  un  nombre  dans  IT» 
ce  même  nombre  enfermé  valoir  5  rbîs  plus  que  s*ileûr  été  (coL 

t.  1.  j.   4.   5>    6.   7.    8.    €f.  lo.  II.  iz.  I).  14.  ic.  16.  17.  18.  19. 
0,  y,   /.  («         ç.   *.   V.   I,   f««  4|.   ly.  M  •  II.   «r.  <c*  «»•  «V. 

10.  XI.  11.  15.  14.  15.       i7<  18.  19.  30.  3 1.  31.  «t.  14.  |€«  «(T.  47.  58.  30. 

«•M   jt^ ,      ,      .  Iti  .  »c.        M,  M.   X»         XP«  hy%hjr.  M»  Kff.         Aa.  Xï, 

40.  4t.  41.  4}.  44.  45.  4<?.  47.  48.  49.  50.  51.  51.  53.  54-  55.  5^.  57.  58.  59, 

fjL,  lia.  up  .  M/  •  y*  •      •  jwî" .  /"Ç  .  i^n  .  /ug.  r  ,   rm  .       .  ty  .  u  ,  rt .  »r .  ;^  .  r».  »'i . 

^O.  61.  (îz.  <Î5.  <>4.  <»5.  C6.  6j.  6%.  6p.  70.  71.  71.  73.  74.  75.  76'  77.  78.  79. 

9o.  8f.  8i*  83.  84.  8 j.  SS.  87.  88*  89.  oo.  01.  91.  5)3.  94.  95.  95.  97.  98.09* 

^5(.  -tH.t/.  -ri.  rrt.  Tç.  rr'/.T»,        V.  Sa.  hjâ'.  S^'.  S/',  V.  hr'.  tj(',  V».  W. 

loo*  loo* }  oo*  400*  50o>tfoo>7oo.  800. 900.  iooo*iooo*  1000*4000. 5000*  tfooo* 
f»        '  •         f  -  X»  ^     •/    f/     r/  y  «y 

joooo*  10^00*  ^(947.  looooo*  ^ijo|ii«  IQOOOOO*  809409^.  ioér75ooo. 
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NOUVEAUX  ELEMENS 

DES 

MATHEMATIQUES 

LIVRE  TROISIEME. 

DE    LA    SCIENCE  GENERALE 
DES  GR^ NDEVRS,. 
Définitions 
Et  explkéuions  de  certaines  m«rfucs^ 

'Appelle  fchncc  générait  des  grandeurs  j  celle  dot  c 
l'application  Ici  t  le  plus  à  découvrir  les  vcritez  ca- 
chas. Plusieurs  la  nomment  {Implcment  Sfiàenfi, 
parce  qu'elle  employé  les  efpcces  des  lettres  pour  mar- 
quer les  grandeurs.  Mais  1  ul.igo  a  voulu  qu'on  Itiy 
donnât  plus  communément  le  nom  d' Algèbre.  On  ne 
'iç.xit  pas  au  vrai,  d  où  vient  ce  terme..  Qi_c!ques-uns 
'j^Wcoident  le  tirer  d'un  certain  Arabe  qu'iH*»»  f'aîc  d'appejier  Gcbc.v 
On  pourroit  nommer  plus  proprement  cetts  partie  des  Machcnudqucs 
wu  ÀrithmctiijHe  liiterJe.    ,        *  ^  - 

On  nomme  grémdtnr  fofitivt  ott  rMh  ou  vnrâr ,  toute  grandeur  (jufc 
ajoute  à  zéro ,  ou  q|ii  vaut  plus  que  rien  \  Se  ^rmiêitr  wigmht  ou  dtftStw 
oa  fMjf<t  toute  grandeur  qui  retranche  de  zéro,  ou  qui  vaut  moins- que- 
rien  j  comme  la  dette  de  mille  t  eu  s  pour  un  homme  qui  n'a  ricndutouR. 
parce  qu'il  s'en  fàut  alors  mille  cois,  qu'il  n'ait  autant  qu'on  autre  qui  nx 

àen  fie  qui  ne.  dôit  rien. 

C^ice marque e(tceQe4*une  grandeur pofit"vc,&:fignifie plus.  Et  u- 

aoutt^e-- cltccUe  d'une  grandeur  défcûiTe»  Se  %nilie  moins.  £c  lots^ 

H-  ij; 
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qu'une  grandeur ,  comme  m  , B*a  point  la  marque  ou  le  figne  -4.  ou  — ^ ,  on 
k>u5-erit.nc!  toujours  qu  elle  a ceuijf  <ia-4>  >  parce  qa*on  la  fiippolê  aiofS 

poCrivc  oiMccilc  ou  vraie. 

>  Pour  comparer  les  aotiibrcs  &Ies  grandeurs  d'une  manière  plus  hiciic, 
plus^énénJe ,  &plus  abbréeée,  on  les  exprime  pat  des  lemes,  «ulîaides 
chifm.'s  ou  des  noms  qui  les  expriment  dans  le  langage  ordinatre.  On 
écrit ,  ou  on  dit ,  par  cvpmpif,  ^  ou  ^  ou  c  >  ou  quelque  autre  lettre  ;  pour  ex- 
primer une  longueur  de  miUc,  ou  di«  mille  pieds  ,  ou  quelque  autre  gran- 
deur, ou  un  octum  nomlnc* 

I   Onnoinmcca',^n«nlMir/irMriif^       grandeur  exprimée  pat  Jetcrea ,  (le 

gréin'ltHr  TjHmiricjue  tout  nombre  exprime  par  des  chiffres. 

£t  coûte  grandeur,  dont  lc{]gnc~f  ou -«-ne  lie  ou  ne  répare  aucunes 
parties  >  fera  encore  nommée  grandeur  aifoluH  ou  gnmitiir  memtplixt  i 
comme  U  grandeur pofidve~«. 4 ou ou  la  négadve^A  Er  lontss  les 
autres  feront  nomme     rr/fn,.^fur(  complexes. 

J'appelle  unité  mméritjHe  ou  limplcmcnt  i  ,  celle  dont  les  divers  aflcm- 
blages  forment  les  divets  nombres }  èc  unité  Arbitrjtirt  ouiîaipkmenti,  la 
^andeur  que  l'on  décecmiho,  pour  luy  comparer  commet  Xxaiix^  cercaiv 
nés  grandeurs  du  même  genre  qu'elles. 

On  ne  doit  point  s'cmbarrafler  ici,  pour  fçavoir  plus  diftinftcnicnt  la 
railbn  de  CCS  abbréviations  que  l'on  fait  par  lettres.  On  la  connoiura  ciai^ 
temenc,  picineavec  admttadon  des  grands.iiècours  que  l'on  petttdicr 
de  ces  expreffions  abbr^ées  >  lodque  nous  en  diécouvrirons  plu^  diftinâie* 
mcncles  n(âgcs 

I  COROLLAIRE  ET  PROBLEMES. 

PottB.  L'AnniTION  DBS  ORANOBUllS  LITTiJtAUS. 

|.  TJO'w  4r/»/îrrrr«/<n»*/^  les  ^rm^kmr»  bicomplèxes  &  réelles. 

X  On  les  ccrit  coniecuctvcmienc»  &  précédées  chacune  de  fim  &i 
gne  -4- ,  excepte  l  i  première. 

Comme  pour  ajoiitcr  les  grandeurs  «  &  ^ ,  on  écrit  k.  Et  pour 
ajo&ter  les  grandeurs  «&^&r&4/,on  écnt  m  g  ^  Ec 

pour  ajouter  4  5c4,  on  écrite— h  «  ou  1*.  Et  pour  ajoiîtor  Se  54,  on 
écrit  14 -f  ^aciwia.  Ce  qui  marque  qu'on  prend  a  loisplus  ^  fois»  0117, 
fois  la  même  grandeur  a. 

II  COROLLAIRE  ET  PR0BL£M£  IL 

Pour  I.A  SOUSTRACTION  DES  GRANDBUat  UTrBRALES. 

♦ 

Z,  p  Our  Ster  les  grandeurs  hcomplixtf  in  HMS  dt$  éttitm  ,  kffym  ttà 
unes  &  les  Mtttrts  font  vraies. 
On  écrie  celles ,  dont  on  ête  les  autres ,  confécutivenient  Se  précédées 
'  diacunc  de  fôn  ligne excepté  la  première  où  on  le  (bus-entendi  |e 
on  écrit  enfuitte  toutes  odUes  qu'on  doit  èter^  cojiiécwdvciiia|ciB(  pré^ 
(^dcss  j;|iaaine  du  iigiic*!^ 
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Comme  pour  ^er  la  grandcnr  à  àc  la^iandeur^i,  on  icsk  Et 
pour  6ter  les  grandeurs  dôce  des  grandeurs  mSc^ôcc.  On  écrier  ^ 
.^d-^e.  Er  pour  ôter^  de  i4,  on  ^cv\t  ta  —  a  ou  fimplAicnt  la.  Et 
pour  ôter  x4  de  ja ,  on  cent  7^1  —  iaou  jo.  Ce  qui  marque  qu'on  prend 
7  fois  moins  t  fois  >  ou  5  fois  fêuferaenc ,  la  mèm«  gcandeur  4.' 

lU  COROLLAIRE  ET  PROBLEME  lU. 

FOVR    L'  A  D  D  iriON. 

T^C^Mr  ajouter  enfemblt  des  grétmUurs  cemfiêxet, 
JL    On  écrie  confiicutiiremeni  contes  leurs  incompKxes  précédées 
chacone  de  Ibn  fiçne  -+  ou  — .  Et  û  quelqu'une  s'y  trouve  plufîeucs  &h 

avec  un  mcmcfignc,  on  ne  l'écrit  qu'une  fois  avecle  même  fîgnc;  mar- 

tuonc  £:ulcment  par  un  nombre  avant  elle ,  combien  elle  cfi  pniè  de  fois, 
cfi  quelqu'une  s'y  trouve  plufieurs  fois  &  fous  divers  fignes,  on  i'cffacc 
ou  fupjprimc  autant  de  foisqu'dleyeft  égakmicnc  avec  ks  iîgnes— Kflg^s 
Et  on  écrit  le  rcft  •  avec  Ton  fignc. 

Ain/î  pour  ajouter  cniemblc  les  grandeurs  /<  h-  ^  <?'  c  -4-  ,^,on  ccrit  4— f-  ù 
-i-  c-f  «.  El  pont  ajoutera  — i> —  * >  ou  ccnt4-— ^— i-  <i 
e.  Et  pour  ajoûcer  ^^j&m— ^>on  écrit  54—^4^;  parce  que  j 4 0e 
14  font  54,5c  que  —  3  ^  &  — -  ^  font  —  4^.Et  pour  aioûtcr  4-^  hèck-+c, 
on  écrite— H fans  écrire  aucun  pircc  quc-+-/ — ^n'cft  rien.  Met- 
tre uiillc  ccus  dans  une  bour(c  vuuic ,  ôc  les  en  otcr ,  la  bourfc  n'aura  rien. 
Et  parciffcmwt  pour  ajo&ter  enfimbie  ^ét^^tk  9c  41^—14,  on  écrit 
a«  H*  a^  i  parce  que  5  4  ^  14  feac  a4  »  0c«-<- 1^    4^  ou  4^  — «  1^  font 

AUTRBS  EXSMPLIS. 

r;w«  —  5^-1-*       ri74*— 11*— tfjff— 17* 


3^ — Z4— "i4^i      674-4- i  1  x^-i- ic  «— jf, 
15*—  ^ 

Db.MONSTR  ATION* 

Pttifiiue  le  fij^  — f  cft  Li  marque  des  grandeurs  pofitives,  on  peut  marquer 

qu'on  les  ajoute  cnfcmbic ,  en  les  joienant  avec  ce  mcmc  Hgnc  i  Se  employcir 
au  contraire  l'autic  (îgnc  —  des  grandeurs  défc^livcs  ,  pour  marquer  qu'on 
les  ajoute  à  d'autres.  Ce  qui  cft  pruptcment  une  fouUraction.  Comme,  fi 
Ton  die  qu*on  donne  on  qu'on  adîgnc  à  un  homme  qui  a  11900  écns  une 
dette  de  1000  ccus  ;  on  conçoit  qu'on  luy  ôrc  véritablement  les  1.000  écus. 
qu'on  reng;^à  devoii»  âc^tt'aiolîil  oeluyidiuKa  plus  q^o  laYaleur  dt 
looooccus,  .  .         ,  .       "  . 

Hiij  . 
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lY  COROtLAIRE  ET  PROBLEME  ly; 
rOVlt  LA  SOVSTRjfCriON, 
4.  irer  une grMntUur emftixt  dmuffmdÊiÊtemfttxetmtmÊmj^lêvt^ 

i      On  change  en  —  chacun  des  figncs-f. ,  &cn  -+  chrtcnn  des  fi- 
nes    de  la  grandeur  qu'on  ôcci  &:onccr:t  cnfuittc  les  grandeur»  confc- 
}■  -cttdveineiit  &  die  la  mène  force  •  que  dans  ^addition. 

Comme  pour  ôtcr  la  grandeur  ^  -h-  c  de  la  geandeur4  ,  ou  ptend*— 1^ 
—  eau  lieu  dc^-+f,  &  on  écrite  —  b  —  c.  Et  pour  ôtcr  la  grandeur 
W-f  e  de  la  grandcujr^-^  ^ c,  on  prend  —  d —  e  au  lieu  de  d~\.  e ,  ^ 
on  écrit  -4-  *  -+  c    d     ».  Et  pour  ô  rcr  la  grajuieu  r  d*—ed.c  l'autre  a  — h 

ff»o»  prend— em  lieu  dc4^^#,  &onécric«— ii-h««-^</>-f-  r: 

Et  poiu-  ôtcr -f  ^  de  j4— ,  ayant  change  les  fîgnes  delà  giandcur 
4— f-  ^ ,  on  écrit  ^4  —  ^  —  4  —  ^;  ou  pour  abbrégcr ,  m — 2^  .•parc-  que 
j  4 — 4  font  i4 ,  &  —  b  —  b  font  — tb,  £c  pour  ô  ter  4     9^  de  3  4  —  j 
.  on  prend — -4*  9k  aa  lieu  de  U  grandeur  «       «     onécnc  |« — 5  ^  * 

2>^  154-4-10^..       574— 20^-f- 4r.  2î4 —  45r. 

^/fr  i9<t--4.   g^..        50^  —  454-4-  jc.  1  ro* — 5  7^ — i^if* 

^fy?«  14* —  44.        824 — 70^-+-  5<-.         *  joi— 884-}.  i68r. 

De  i^M-r  9^-4-12^  12^84-4- 45i?3i> — 2528^-+ 3tf4o^.. 

«f«r  i^+î*^ — 1845^— 2iî654—  755''- 

t  j»      IZ4 —  gg.  t  dj^^H»  yjj^-f    I5>7g~^  J549f. 

^*-t*  5^T4^-+ï»*-  J*^Ï>*«-I-54Î5^ — tfi77ff^i844f. 

DbM  OM'STR  ATI  O  N.. 


moins 
grandeur  p 

pfd&ons  par  éxemple,  7  moins  j  ,  &  7  —  }  ,  ne  /ignifiane 

qu'une  nic-Hiv- chofc.  Etau  contrAirc ,  on  doit  cmployci  l'au- 
tre fignc-  t-  tk-s  grandeurs  pofinvcs ,  poux  marqu.r  qu'une 
grandeur  àttLchvv  cft  retranchée  d  une  auaiv.  Ce  qui  cib  * 
propremenc  une  addidoh  ou  une  ai^mcmation  i  parce  qae  " 
le  retranchement  du  moins  &  l'addition  du  pfof  finit  IHW:  < 
mcnic  choiè.  Otcr  une  dette  de  mille  ccus  ,  ou  donner  —  >• 

nulle  ccus,  c'ell  b  même  choie.  Si  une  perfonne  n  a  rien  &  ne  -4* 
doicrien,&  qu'îine auoe la  fiippolàttc  endettée  de^miUe écos,  2- 
lùy  veiiille  ôter  fa  dette;  elle  ne  pourra  le  faire»  qu'en  Juy  7  ^ 

donnantdequoy  la  payer.  Et  comme  la  pcriônneneiM  dc>  ^  , 

voit  pas,  elle  aura  nulle  écus  alors.  ■ 

Et  ponr  lendn;  encore  cecy  plus  feniible ,  je  dis  que  la  * 
diircrence>q]]te^.eatre  4        3  ,eft4H*  I-007.  Carpour 
«pivecde  4*—  3  ;  oq. ddlccnd  déjà  de  4, imitez  «.pour  venif . 
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DES  M  AT  H  E  M  AT  I  QJJ  E  S.  Livre  III.  Us 
<îe4  jufqucs  au  rien',  &:  en  fil  irt:  encore  de  j  nnitez ,  poiirv:nir  de  4  î»—  j, 
H  cft  vîfibic  qu'un  homme  q  n  a  4000  ccus,  6c  qui  ne  doit  riv-n,  cft 
plus  riche  de  7000  écus  qn'nii  autre  qui  n'a  rieo  »  &  qui  en  doit  3  0  00. 

V  COROLLAIRE. 

5.  peut  recueillir  des  dcmonftrations  que  l'on  vient  d'cxpofcri 

V^qaele  recraachement  du  plus,  Sel'addittondumoittsd'one  md- 
megrendeur ,  font  une  mime  chofe.  Ce  qu'on  exprimera,  en  difanc  que 
— ~-f-&'H*^iônc  éeaux,  çoiiiniBqiie^>H-ii£e-4'*-'i>rottt  iamèioe 
chofe. 

tf.  Ecauifique  le  Tecranchement  du  moins,  9c  Ta^lmon  dn  plus  d'âne 
Ricme  grandeur  »  font  une  même  cboiê.  Ce  qu'on  exprimen *  en  ditant  que 
—  —  &         iônc  égaint  »  comme  que  — «4  ^         4  lont  2a 

même  chofè. 

Cette  cxpr  Jlîon  au  rcftc  >  ^  «  ou  -4-  ^  4  eft  diflTérence  de  l'exprefllon 
M^étêc'^S'^é',  parce  «|^ue  cdle-ci  fî^nifie  (impieracnt,  qu'on  61e 
ôc  qu'on  ajoûcc ,  ou  qu  on  ajoute  Se  qu'on  ote  b  même  grandeur  ;  ce  qui 
cft  égal  à  zéro  :  au  lien  que  l'ainrc  fiit^nific ,  qu'on  ôte  du  rien  une  grandeur 
pofîcvc,  ou  qu'on  luycn  ajoute  une  dct^-^ve  î  ce  qui  eft  moins  que nen. 
£t  ces  autres  exprcflions^— «&  H-  <^  4  foat  encore  diÊ&sâtct  des 
exprt  filons  a—  aÔc-¥  n-i-  a  ,  celles-^  lignifiant  le  double  d'une  graji* 
deur  défc6kive  ou  d'une  pofltive  -,  &  les  autres  qu'on  ote  ntfc  grandeur  dc- 
£:âiveou  qu'on  en  met  une  poûcive  >  ce  qui  en  donne  toujours  une  po- 
lîtive. 

Ces  rorr:s  d*exprcffions  nous  (ont  abfblumcnt  n&eflàires.  Et  l'on  s*f 
doit  accoiutuncr  &  fe  les  rendre  familières ,  f\  l'on  vent  aller  vite,  ficfatm 
à  peu  de  frais  de  fort  grands  progrès  dans  les  Mathématiques. 

Ceujt  à  qui  cet  avis  paroitta  d'abord  peu  de  cholê»  ou  même  inutile, 
Teconnoitrone  iàcilcmen  t  dans  la  fidos  >  qu  il  cft  enooie  beaucoi^  plus  im- 
'ponantqœjenepuis  lediieen«eli6u. 

DELAAiVLTIPLICAnONDES  GRjiNDEVRS  LltTEKALES^ 
VI  COROLLAIRE. 

7*       on  multiplie  l'une  par  Faune  deux  grandeurs  pofidves,  ou  deux 

k3cléfe£fcivcs,  ou  que  chacune  ait  un  même  figne-4-  ou  exprimé  ou 
fous-encendu,  oule  niènie%nc»i  leur  produit  aura  le  figne -i- 9  ouiè- 
ca  ponnf. 

-  Si  a    4«|>ar  Exemple ,  fi>ntles  deux  pofitirtt.  Comme  la  ladne  pofitsve 
a  ou  4  connent  1  pofidvemenc  2  fois  ou  4fbjs ,  le  produit  dois*  aulH  con^  «,  ^. 

tenir  positivement  x       ,  ou  4  fo^s^  l'autre  racine  pofîtivc  -+-  4  ,  ou  2; 
c'cft  i  (ii^e     4&-4-  4>ou  ^-^a^a-fx>  oulcaombtc>  poiîtif-4. 8  b.  tf. 
ottS. 


«4  NOUVEAUX  ELEMENS 

-4-  i  unité  -+  ^  autre  rAclne  — f  imité  -+irMciat 

—h  t  ripétdê        -i-  4  pojîtive  répétée-^,  i  répéiéâ         -4-  x  fojttivt 

Ecfi— 4<ônt  les  radtws  «léfèâives.  Comme  Udéf«âivc-^£ 
ou— >4ContienCifbis  ou  4 fois  K  rcnanchcmcnt  de  l'unité,  le  produit 
t.  7.  ».  <îoic  auflî  *  contenir  1  fois ,  ou  4  f o  ;  ,  I  •  retranchement  de  l'autre  dcfeâivc 
b.*.     — 4,ou— i)C*eftb  à  direz  fois -4-4»  ou  4  fois -+ -f  1 ,  ou  le  nom- 
bce  pofittf  8  oDH*  8* 

^  I  —1  êÊtrt 

— !•  I  N»iV«  j^MUtrerafîne         1  ar^irê  -—i  racine 

r  répétée       —  4  </f^'ff.  répétée  ^  i  répétée      '  •—  z  défetUvt 
-+7  r«*»<  JpndHit  fofitif.  ^i_répétée 

^^m^défeS»  -i  S  produit  po/ît'f, 

VU  COROLLAIRE. 

S,  01  on  multiplie  l'une  par  l'autre  deux  grandeurs  qui  aient  diveis  fî- 
^gncs  ,  ou  qui  û>\€nt  Tiiifee  d^lôftive  &  l'autre  pontive,  ou  l'iine 
•  pofttive 8e  l'autie  défeâive \  leur  ptodnic  auca  le  figne— * ,  ou  leca  détc- 

<aif. 

Si  i  ^ —  4, par  exemple, font  les  Heux  qu'on  propofc.  Comme  Lt  pofirivc 

a.  7. 1.  contient  i  poncivtniciit  z  fois  ,  le  produit  doit  aulîi  contenir  z  fois  pofi- 

b.  S'    dvement  U  radno  défeékhre—- 4 -,  c'eft ^ i dire  1  fois  -f  — •4»  ou— «4 

-—4  >  on  le  nombre  défèûif—  8« 

.   .  -+ 1  H- 1 

—*r  I  ««iVf  ^racine déf<Ei,  -4-  l  «wVe  — f  i 

-4-  I  répétée  4  répétée.         -¥  i  répétée         -+  z pofitive 

-^racine pofitiv  8 produit dé/eSl,  "+  2_  injpéti* 

—  4  rsdtudéfiSkf^  8  pn/bikd^iaf. 

Ec  iî ks  deux  racin«  font— z  &  -f  4.  Comim— ^ i  contient  z  fois  te 
«.7.1-  retranchement  de  l'unité,  le  produit 'doit  aufTi  contenir  2  fois  le  letran- 
huj.    chaDeiitde4i  c'eft l> â dire 48c —Jk*'^^'^^"^!''^'^^^*^'* 


-4. 1  /WTiVf  ^  4  racitttjfo/ttive  -4-  1  «»W  »—  1  r^iî-iw 

-+ r  répétée  ^répété f         --h  i  répéti*  •^idéfMïve 

-^1  racine  défcB,  —1  produit  dé/en,    J_  —xrépétit 

4  TMheptJith^  8  ^tmAmi  «/«y^^i/C 

r///  COROLLAIRE  ET  PROBLEME  VII. 

9.  pOMr  muUïplitrme  fjrânâtwrf4^mMmhr«i  eu  par  une  grandeur  de  fait 
X  mm^eiire. 

On 
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DES  MATHEMATIQITBS,  tiTutiri. 

O .  fc  contente  de  nommer  immédiatement  fc  nombre  avant  la  erandcur 

ou  lafccondc  grandeur  avant  Irt  premic'rc.  D'écrire  par  éxcmnlïon  ^ 

deiirjreft  multipliée  *  pai  le  nombre  4  ,  oapnfe  4  fois: 


b.  f .  ». 

Exemple.  * 


lim»ri^!ni  grandeur;,  par  un  certain  nomlirc  . ;  on  c^crit 

4        ,  fi  on  prend  .  pour  4  ;  "  J^^iW 

&.  100  fois,  ou  1000  fo-s,  fî  pwlenombre^  i 

on  prends  pour  100,  ou  pour  d«j  •  —    -  .  '  . 

^       Aurxis  ixiicpxas. 

Et  çour  muïciplier  en  général  une  ™de„r y  par  une  mnêtur  jc 

fon  mcmc  gmro,  on  écrit,  ou  Ton  Ldc  h  n:4e  man^f"  fit  œ 

dehmêmflorte   que  I  autre  at  contient  l'unirarbitrain:  /.  .  .  ^ 

Etpour  muftipher  un-:  grandeur     parla  même  v;  on  écrit   ou  l'on 
a,t  fimplement^ry.  Et  ce  produit  j^y  fignifîe  que  la  grandeur  Veft  urS 
autant  de  fois  au  j.iftc.  ou  de  Ja  même -forte  ai»v£  1«,L-^   ,  * 
nie  l'uniTc  arbitraire  i.  ' 

Muicip^„.j,.    5  pieds  linéai.,.         M»Irip,,>.    y.  ^ 

Et  pour  multipLcr  la  grandeur  ou  le  produit      mr  un  • 
«rîonéciit,ouroiiart..vy.  E.c.no„L,?I.:Tïï  b.t.». 


autre 


btcei^nécritTSTonaft,^^^^^^^  -  certain  , 

*y  cft  pris  auilintde  ii>i.^^Vly         '  j^^^^^^^^ 
aVunitez  dan. E  p..,r  muîri-  r«d.iio4 

Slicr  le  produit  jr*  pat  une  gran-      •  »  fî'  — 

«uriri  on  éaic  tfo  pieJsIÎDCatfM^ 

Manière  d'adbreger, 

Lorfqu  on  multiplie  une  grandeur  y  par  cllc-m^mc;  au  ficu  d'écrirv  »r 
on  écntquelqucsfoisy*.  Et  pour  nmltiplicr/j  ou»* par»;  on  écrit*»? 
oopIûtôt^^  afin  dab[,réger:  Etpour  Lhipir  Jpar/  on écn>  v'^Er 
ainfidu  t^fte  Où  il  faut^arquïr  qu',1  y  a^beau^co^p  ^di  d^S'il 
m  ce  que  fîgnifacnt  ces  cxprdïïons  yy  ou  y»  ,  &      &  y       y  î ,  x  y  *  &c 
&ccquefîgnifiàitcc$auD:cscxprcrtîonsy^,ou2y/,y,./  çy  L'Zc 
Or  zy  fignifeime  fomme  de  Sea,  gJdeu^î  éga4/J;/a  oûtée/l^r^c 
al  autre;  ficyr  tm  produit  de  ces  deux  égales  mijltipl.ées  f  une  parraotw. 
De  forte  que  fi  on  prend;-  pour  9  .  la  valeur  de  .  y  C  ra  x  fois  9  oi  i  g  ;  mais 
jjf  vudn  p  fou  p  ou  il .  Et  pareillement  5^  vaudront  i  fois  p  ou  1.7  i 
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vau<lra  o  fois  9  fe»  9,  Mufriplier  ^.        51  Ajo&tcr  y-  j 

ou  8 1  fois  9  ,  ou  Î4J.  '   P«*  >         ^  •   *  >  ^ 

Et  4^  vaudront  4  fois  produit  yr      87  fftinir-  iT  iî. 

n  ou  3<r;.  &;^  vaudra  y,/;  ^ 

o  fois  «  fois  9  fois  9,  ou  .          <—      -i  ^  Z, 

24Î  fois  9,  ou  21B7.  x'^tioàun          i4j  x'foirunc3j,.z7 

Ec  .aina  du  relie.  y\      ±  *  Z*  J 

IX  COROLLAIRE, 


10.  S 

Un  cert 


i  on  multiplie  une  grandeur^  par  une  grandeur  x^Zc  îe  produit  Jt^  par 

tiin  nombre    îc  nouveau  produit  exj  fft  îe  mçtre  que  Fon  rrouvcroir 


y  a  d'unitez  numériques  dans  eZt,t  par  conféqiicnt  exy  contient  autant  de 

t".  •  .A          I   l  j   Lj  • 


fois  au  jufte  ou  de  la  mè:nc  forte  la  fcuk  grandeurj'  >  <jue  l'unité  atbicraiie*. 

dans aacanc  de  fois  l'autre  grano^rx^qu^ily  a.  ii*imit«7  mimériqiiet. 
dans  c  Ou  pour  énoncer  la  même  clu>&  d'une  aatie  manière  plus  £ieiie  | 

entendre  ,  la  grandeur  fcuk  y  cft  dans  exy  amant  de  fois  :ni  jnllc  ,  ou  *  de 
lamcmc  forte,  <^uc  l'unuc  arbitraire  i  cil  dans  le  produit  ex  de  l'autre  * 
par  t.  Ou.  ce  qui  revient  toûjours  au  même,  «xy  ^  un  produit  de  lagran-; 
Acur   par  le  pfodnit  #jr  de  l*aocre  X  par  c 

• 

Aiultiflicr  jr,   j  pieJs  liuéaino.  Multiplier        3  picdtiiiiéaiseï, 

par  *^  jt^pleJslÎDiaint.  f**  ' il  ± 

PswlQie  xy.  lypieds  liiifeûrei*  .  Produit  «r.  1 1  pieds  liaiaticfci 

par  ««.4  Ccnidtiplicr  y.   5  pieds  linéaire*. 

'     _       Produit  fA^^iTo'pieas  linéaires.  par  ex.  1 1  pieds  linéaires. 

Uoitc  asbittaire  i.    l  pied  Unéaii^   Produit  txy,  60  pieds  linéaires. 

X  COROLLAIRE,  * 

»  I.  Si  l'unité  arbitraire  i  cft  multipliée  par  foy-mcmc ,  ie  produit  /#  efl  f.i 
même  chofc  que  l'unité  /.  Car  !c  p.  oiiTiit  /«ronticnt  Punitc  *  autant  de  fois 
au  juftc  qu  clic  fc  »  contient  foy-mcmc ,  c'eft  à  dire  une  fois.  Et  par  conlc- 

3ucnt  le  produit  ii  Se  l'unité  i  font  une  inèmc  chofc.  Comme  û  la  gran-. 
eut /d'un  piedeftpriiè  pour  miicé,  le  produit  is  contient  une  fois  au  ju. 
ftc  la  même  longueur  d'un  pied  >  comme  elle  fc  contient  au  juftc  elle-mcmc 
une  fo!<;.  Do  forte  que  Tunitc  arbitraire  /  le  produit  1»  font  deux  cxprcfl 
fions ,  qui  Jic  fignificnt  qu'une  feule  Qc  même  chofc ,  (i  ce  n'cft  que  i'cxpref.  - 
fion  j»  marque  que  l'autre  expreflîon  I  eft  conceu<f  oa  confidérée  comme 
étant  multipliée  parfby-  MaMpUer  l'uitiailûttaijre     i  pied  linéaire, 

même.  Et  c'eft  comme  fi  ».  i  pieJ  linéaire. 

A  umté  arbitraire  *  nwr-  fwdwiTïpicdlinéaijo; 


* 
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qnoit  lanumcrique  r  ,  &quc  runicéf  ou  i  fikmnldpbée  pari  ou  par  j< 
Car  le  produit  liottMfignificcoictiiiefois  f  on  une  fois  2  >  ce  qui  cou- 
jours  I . 

II  y  a  encore  diverfcs  multiplications  des  longueurs,  o  li  l'unité  »  n'cft  point 
«rbitràirc ,  &  où  les  prodiritsne  (ont  pas  du  même  genre  des  longueurs  qui 

en  fane  les  cotez.  Étquoyquc  ndee  générale  de  la  muldj^carion  con- 
vienne à  cés  produits,  on  ne  veut  pas  néanmoins  en  parler  ici,  ou  nous 


COROLLAIRE, 

ï  1.  Si  on  multiplie  un  nombre  e  par  un  nombre  ou  fc  nombre  J  par  l'au- 
tre nombre  e  j  les  deux  produits  de  &c  ed n'en  feront  qu'im  fcul.  Et  ces  deux 
■  Cxpre(Cons^(r  &  ed  Itgnifîeronc  chacune  indiftcrenuiient ,  que  le  nombre  e 
oad  eft  pris  autant  de  fois  au  juftc ,  qu'il  y  »  d'untcer  dans  l'autre  dont', 
puirqii'il  cft  »  égal  de  multiplier  deux  nombres ,  le  premier  par  le  fécond  ,  ou  «•  7-M 
icfccond  par  le  premier.  Comnw  û  on  prend  «|iiBar  4-»  &  4/  pourxj  le 
produit  de  fignifae  1  fois  4 ,  «  ,  •  ,.  j 

duuf  /4toiSi,  ou  4prisr    — z 

fois.    Ce  qui  cft  CoiïjOttrS  '^'•^  Pioduii«</.  8 

une  mèinc  ciiofe. 

De  même  aufli  lorsqu'on  mulofJie  une  grandeur  y  psrun  certain  nom- 
bre/, les  deux  cxpreflions  ey  Scye  ne  marquent q)i*un  ieul  &  même  produis 
ou  figni/î:nc  également  chicunc  autant  de  fois  y ,  qu'il  va  d'imitcz  dans  ^.  , 
Comme  fi  on  prend  e  pour  4  ,  le»  produit  ey  figninc  4  tois  y  ou  4^  j  &  le  a.  >u 

}>todaitye  /îgniiîe  qu'une  grandeur cft  >  prîiè  4  fois»  Ce  qui  eft  toûjours 
a  même  châc,  oir  n'expolê  qu^une  mémo»  idée  ibus  des  eiqpccflîpns  on- 
peudifi^rentes.  .> 

Multiplier  X'   ^  picds  fiii£«i»«.  MskipUer  r.  4 

par   e.    4  .#1^  7'  5  P'^'^*  linéaires. 

Pxodiuc  ej»  10  f  icds  linéaires.  jrr.  j  picdt  iiucaircs  4  fois, 

jr//    C0R0LLu4  IRÏ:.  " 

.  Et  h  on  nmltipîie  une  grandcui  y  par  vy^^tain  nombre  e  ,  5c  le  pro- 
duit ^  par  un  nombre  le  produit  dey  fe^^^^Pie  .que  chacun  des  cuio 
Ae,  tdy ,  eyd^  y  ie ,  jrf^i  Et  ces  Gx  «^(flfiMffll^aiifieiofit chacune indif» 
racemmenc  une  même  grandeur.  Car  multipliant  la  même  *  grandeur  #y  ou 
ye  pzrdy  ce  qui  fe  fait» en  écrivant  d  immédiatement  .au  commencement 
ou  à  la  fin  de  chacune  des  deux  exprclVions  eyScye  ^  les  quatsc  expreilions 
4&jr>  dye,  eyiy  yed\  ne  marquent  déjà  qu  un*  &ul  0c  m£roe  prodoit.  Et  «.ii. 
parce  ^  deSced expriment  un  même  nombre,  les  produits  dty  Se  edy  (ont  b.  14.  j» 
Une  mcmc  »  choie  -,  &  pareillement  »  les  deux yde ,  yed.  Et  par  confcqucnt 
iiesfix  cxgKS^mdey ,  dye,.edy  ,  eyd ,  jde ,  jftd ,  marquent ^  chacune  un 
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me  m  proïlait ,  on  fignifîcnt  chacune  indifféremment  autant  de  fois  au  |u- 
Itc  ta  grandeur  c)^  ou jr« ,  qu'il  y  a  d'unitez  dans</}  ou  autant  la  grandeur 
Jy  ouy  i ,  qu'il  y  a  d'unitcz  dans  e  >  ou  encore  autant  de  fois  au  julte  la  icu- 
le  grand  .ur  y ,  qu'il  y  ad'unitm  dans  le  produit  de  ou  ed  des  nombres  r  &  </. 
Comme  C\  on  prciid  e  pour  4 ,  3c  <^  pour  i  ;  le  protiiiit  dey  on  edy  fignifie  x 
fois  j^y  ,  ou  4  fois  ly  ,  ou  Sy.  Et  ?e  produit  c/yc  on  /-^i/ /îgiiifîe  aufîî  que  la 
ioiiuac  de  i,ou  de  4  grandcuis^,  cil  pnie  4  tois  ,  ou  1  fois  ,  ou  qu'on  prend 

5  (ois y.  ht  le  produit^</«  o\xyed  ngnifieencoce  que  la  grandeur  jr  eft  priiê  A 
fbis  4  fois,  ou  4  fois  2  fois ,  ou  8  fois.  Ce  qui  eft  toujours  la  même  chofê. 

Et  il  on  multiplie.de  L  même  forte  par  un  nombre  0  la  grandeur  014 le  pro- 
duit précédent,  en  écrivant  inunédiatemenc  b  au  commencement  ou  à  la 
fin  de  chaciinedeiÂfizC]n>niflioiis</9'>  dye,  edyf  'yd ^  yde ,yed\Qn  au- 
ralcs  1 2  nouvcllcslip^  »  féfyttMy,  heyà^kyde^  ^ed^dtyk^  dyeb ,  ed/k» 
â  tj.  <rjri/^ ,  ydeè ,  yeJb ,  qui  marqueront  chacune  indiffcrcmment  »  la  même 
b.  li.  grandeur  ou  le  même  produic  /'^«'j.  Et  parce  que  bd  6c  dh  iônt  un  ^  même 
produit  des  nombres  bScd^tc  encore  heQcei  im  même  des  ^  nombres  b  & 
aufO     &  yb  un  mcme^  delà  grandeur^  pnr  le  nombre  b ,  il  on 
rranfpofc  b  après  la  fcc^ndc,     après  la  troifiéme  lettre  des  6  expreflions 
du  produit  préccdcnc  dry  ^  on  aura  encore  les  li  expreflions  nouvelles 
dbey  ,  dbye ,  ebdy  ,  ebyd ,  ybde ,  ybed ,  deby  ^  dybe ,  edby ,  ejbd  ^ydbe  ,yebd, 
qui  marqueront  aiilu*ciiacune  indiflSîrenunent  la  même  giandeur  ou  te 
même  produic  bdey. 

Et  fi  on  veut  multiplier  la  grandeur  ^'.7/'^  par  un  nombre  on  trouvera 
de  la  mcine  forte  j  fois  autant  >  ou  j  fois  24 ,  ou  ju(qucs  â  i  zo  expreflions 
du  même  ptoduit  «Mrjr,  cm  écrivant  m  fiioxifivemene  devante  après  la 
première  lettre ,  &  après  chaque  autre  dans  chacune  des  14  expreflions 
précédent . -s.  Et  on  tiouvcroit  delà  nicme  forte  en  fuivant  Icn.cme  ordre 

6  fois  autant,  ou  (»  fois  iio>  ou  ju^qucs  à  7x0  cxprdlions  d'un  autre 
produic  de  U  grandeur  nbdey'j^ir  un  nombre  s  &:  7  fois  710 ,  ou  504.0  nott- 
veflcs  du  produit  de  ce  dernier  par  un  cectatn  npmbce.  -  Et  ain£  de  mitie  ju(^ 
quesàTinfini. 

Xni  COROLLAIRE. 

1 4.  Si  une  grandeur  ^  ef t  a  u  jufie  autant  de  fois  dans  une  grandeur  y,^*i\  y 
a.  14    7. 1-  ad'nnitez  d:ms  un  certain  nombre  f  ;  Jagiandeurj^cft* h  même  que  le  pro- 
duit   ou     du  nombre  e  par  la  grandeurj^,  ou  de  la  grandeur  f  p.  r  e.  Puif- 

b.  IX  que  ce  produic  contient^^^im^cnt^  autanC  de  fois  au  jufte  qu'il  y  ad'u- 
flitçz  danse.  WÊKr' 

£.  5  v  cd-i  aa  jiitk  4  fois  daot  y»  10  pieds ,  cofnine'l  cft4  fois  iâm  4. 
g*  5  pieds  au  jttftc  4  fnit  étns  «]f .  ao  pieiit  *  comme  i  eft  4  foit  daas  r,  4. 
Xir  COROLLAIRE, 

15.  S' une  grandeur^  cft  au  jufte  autant  de  fois  dans  une  grandeur  qu'il 
y  a  d'unitcz  dans  un  certain  nombre  e,£c  encore  autant  de  fois  au  jufte 
dons  une  ^andeur  x  qu'il  y  a  d*unitex  dans  un  nombre  le  produit  des 
deux  gcandenrs  x  ^y  '  ft  indifféremment  xy  onyx.  City  &  eg  dc^'iônc 

A.  14.  HAC  snltnc  choiiè  »      Sc^d  êc  W^paseiUemoïc  ;  une  mcmc.  Ëc  par  confiU 
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qticnt  le  produit «7 delà piemiérejr ou  «^parlafecondexoui/^ou^^, le 
'inciTie  que  le  produit  £élf£  de  lapieiniÀvr/  par  l'autre  gJ,  hudsdiôced 
font  un  même  produit  cUs  nombres  e  Se  a.  Et  ainfi  ccrivant  ed  pour  Je 
d.ins  le  produit  j^</<;f,  les  deux  cxprcfTlons  gJeg&cgeJg  mn.rqucronc  indit- 
ftremmcnt  «  une  même  grandeur ,  ou  un  même  produit  xy  ou  gdeg  delà 
première  ou  eg  park  keonéix  on  gd\  ou  «icofe  un  mcmcyxongeit 
de  la  féconde  ac  ou  <(ç  par  b  première^  ou^<.  D'où  il  s'enfuit,  que  le 
produit  dos  deux  grandeurs  .v  &  ^  cft  «  indifférenuncnt  xy  ou  yx  \  oii  qu'on  e.  f. 
doit  trouver  un  même  produit  en  multipliant  la  première jr  pat  la  Iccon- 
<de«,  ou  Ufixofidejvpar  kpremiéiejr. 

5  pieds  4  fois  dus  y.  10  pie^ , 

Mslciplier  ^.  5 
.par  4 


«par 

Vrodaic  yciaggrtieg.  aopied«. 

par  X  ou  g^'  1 5  pied*. 
Prodair;^  ou  ^deg.  300  p»*ds. 


Multiplier 


plier  /•  5picdi. 

Pcodoit  X  wgdondg.  15  pied*. 
.    par  7      ou  lo  pieds, 

ou^v    ou   ^«'4^.  joofieda. 


Xr  COROLLAIRE. 

16.  Si  deux  grandeurs  y  5c  xd'u4  même  genre  ibntmuluphccs  la  prepié- 
rc^  par  la  lècondcjr,  &Iaièoondexpar  lapremiâejr,  ftsdeux  pràmiits 
*^!xyScyx  (ont  une  même  chofe«  on  oomiennent  chacun  indifFcrcmment 
ou  ég.Jcmcnt  l'une  des  deux  gran  leurs  autani:  de  fois  au  juftc  ,  ou  de  I.v 
même  Ibrtc ,  que  l'autre  l'unitc  arbitraire  /.  La  dc'moi.llrarion  cft»déja  4.1^, 
.ribliifefte ,  Cl  quelqu'une  de  leurs  parties  comme  g  peut  cire  au  iuile  au- 
.tancdefois  dans  l'une,  qu'ily  a  d'unitez  dans  un  certain  nomore«|  9c 
autant  de  fois  dans  l'.iutrc,  qu'il  y  a  d'unitcz  dans  un  nombre  </. 

Mais  fi  chaque  grandeur  qui  peut  être  un  certain  nombre  de  fois  au 
Julie  dans  l'une»  ne  peut  être  une  oupluiieurs  fois  aujuHe  ou  (ans  redc 
dans  PttitBe.  Pieniitt  dans  l'une,  comme  dam  y ,  une  partie  fi  petite  qu'on 
voudra,  qui  s'y  trouve  plufieurs  foisaujufte,  cent  mille  millions  de  fois 
par  exemple,  fuis  rcftc;  cette  partie  t  étant  prifo  dans .r autant  de  fois 
qu'on  le  pourra ,  laillc  *  un  reflc  /"moindre  encore  que  t.  Et  ainfi  x i.^mffêfitim^ 
'  (wi|nèi(ue»  itax-^t-^f  plus  grande  que  la  grandeur «;  mais, feulement 
d'iitie  panic  infên^ibls  qui  vaut  moins  .que  t.  Mais  t  ed  une  ou  pluUcurs 
fois  iàns  reile  dans  x — f  par  la  fu^pofition  ,  &i  une  fois  d  ■  pUis  dans 
/■»  qui  ajoute  une  parue  r  a  lagrandcur  — y;  Nommant  donc 
-r  la  grandeur   -^Z,       raiitfc*-i.  /— /$  les  deux  produits  ry  Sc  yr 
tif fSn^&fif  quoniëulde  la  grandeur^  parla  grandeur  r,  ou  de  la  gran> 
dcur  r  par  la  grandeur^  -,  Se  les  deux  ly  hcyv  n'en  font  aufiî  qu'un  feiil  f>  de  b.  tf> 
ia  grandeur^  par  la  gtandeut  v ,  ou  de  la  grandeur  v  par  la  grandeurjr. 
C<>mnK  donc  t  eft  atoicMnfiMiiiidéterminM  j  H  pour  t  on  fbpporoit  Sasm 
cc/nvemcnt  une  première  grandeur»)  âcenfuirte  une  féconde  moindre  49 
momé  que  la  picmiece  >  fie  une  ccoiiiàne  moindre  auifi  de  la  moitié  qtM 


X  «ij 
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la^fteomte,  êc  aiiifi  de  ibinejufqucs  à  l'infini  -,  on  trouveroit  fuccefilivc* 

ment  pour  / un  premier  rcflc  ,  S<  cnfuitte  un  (ccond  moindre  que  le  pro^'* 
tnier>  (5c  un  trotficmc  moindre  que  le  f<rcond  ,  un  quatrième  moindre 
iquc  le  ttoiiicmej  &  ainlî  de  (uitic  juiquc^  à  I  xnniiu  D'où  il  eft  aiic  de 
«oncIuiK  querottjir*— /  approcheroit  toûjours  de  plus  pcés  de  la  gran» 
deurjr  en  remontrât  oo  «n  augmentant ,  &  v  ouA*-t-  f  — / en  dcfcendam 
ou  en  diminuant  ;  &  en  telle  forte  que  la  différence  des  grandeurs  rôc  v  fe- 
roit  moindre  ou  plus  mièniible  que  rclk  grandeur  qu'on  poui  oit  concevoir.  « 
-Comme  donc  pour  peu  qu'on  ajoîitcà  la  grandeur  jr  ,  ou  pour  peu  qu'on 
b.  15*  en  ôtc ,  le  produit  de  la  ibnime  v  parjr  eft  **  également  vy  ou  yv  ;  &  celui 
du  rcfte  r  par  l.i  mcmcjr  encore  également  ry  ou  yr.  On  peur  s'nfîiirer  ^  par 
une  ièmblabjjc  induûion  »  que  le  produit  de  la  grandeur  x ,  (  qui  tft  plus  pe- 
ate  que  la  grandeur  v  >  &  qui  furpadè  r ,  )  par  )a  emndcur  ^ ,  cil  cgalemene 
yte^mxy*  Etainfi  il  fera  toû jours  évident,  quefcs  deux  produits  xyScy»- 
(ont  une  même  chofe ,  &  conrienncnr  chacun  indifféremment  ou  également 
Tune  des  deux  gnindems  autant  de£oi$  OU  de  la  même  loice,  que  l'ouac 
^ntient l'unité  arbitraire  /. 

COROLLAIRE  GENERAL  ET  XVI. 

17.  T  ' Ordre  eUs  lettres  ne  change  point  lit  valeur  df  s pro  hnts. 
z.iS.  l_j    Car  en  multipliant  ;i  paxArou*pir^,lepiodu)ccft*indifférem- 

^-  9  •     ment  xy  ou  jf* .  E  t  multipliant  de  la  mcmc  forte  xy  ou  yx  part»,  ou  v  par 

■  ou  pavjr.v,  le  produit  eft  indifféremment  wjr  oui^a:  ou  xyv  ou^-vr-,  àc 
comme  vx  Se xv  font  une  même  t  hofe  ,  les  Lrrmdfurs  vxy  Se  xvy  font  un 
même  produit,  Qc  les  deux ^.vi/  ikyvx  pareillement un  mcmc.  De  iortc  ^ 
que  les  fix  cxprcdîons  vxy ,  vyx^  xvy ,  xyv ,  yvx ,  yxvy  figniâent  cbacttr*  ^* 
ne  indifféremment'- un  même  produit. 

Et  fi  on  multiplie  par  f  ce  même  produit,  en  écrivant  fimmcdiatanent 
au  commencement  &  à  la  fin  de  chacune  des  fix  exprclîions  précédentes 
d^l7.     *>n  aura  les  i  »  nouvelles  tvxy  >  tvyx ,  txvy ,  txyv ,  tyvx ,  tyxv ,  vxyt ,  vyxt, 

xvytt  xyvttyvxtt  yxtft,  qui maraucront  chacune  un  '  même  produit.  Et  , 
comme  tv  8cvt  font  une*  même  cliolc,  &:  encore  r.v        une même  j  fi 
on  écrit  t  après  la  iecondc  lecctCj  &  après  la  troiiiéme  »  dans  chacune  des  fiix 
cxpreflions  du  produit  piécédfiïic  vxy,  on  aura  encore  lés  iz  exprcflions 
noiivdks«t«x»  <r(yr*i.*<vy  ,  9»yvyjtvx,  ytxv^vxty  ^  vytye,  xviy->xytvp, 
•   yvtx  y  yxiv  y  qui  marquent  parcdJoment  chacune  un  mcmc  produit  mvy.. 
£c  écrivant f  de  la  même  Ibrte  avant  la  premiérej  £c  après  chaque  lettre, 
'  dans  chacune  de  ces  14  expieffions  ,  -on  en  crottveta  <  fais  24 ,  ou  1 20  au-  ' 
tcesdu  même  produit jïvjr^.  Et  on  Ktouveroit  paxciUenient  en  lu:  s  mt  le. 
ricrn';  ordre  6  fois  i  lo  ou  jzo  cxpieflions  d'uA  flottveau. produit  ffivxy». 
£c  aixilt  de  foitce juiqurs  à  l'infini. 


Xrn  COROLLAIRE. 

î8.  Trois  grandeurs  y,  Xj  v,  étant  propofécs  ■  il  eft  égal  de  multiplier  là 
jprcmièiej^  pai  kie^ndc  x^Sck  ^toàÀicxy  £a£  la  uoiiième  v",  ou  ia  j^renuc» 
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te  y  parbtioifiàne  V,  êc\e  pfodnitirfparla  Ceconàeseï  ou  h  féconde  x 
parla  croinémcf ,  &  le  produit  «ar  par  la  première^. 

Et  filon  en  propofc  quatre^ ,  r^v^  ti  iîcftcgal  de  multiplîcr  la  pre- 
mière^ parla  féconde  &  le  produit  A;jf  par  la  cioiiicmct/,  6d  le  produit 
ifxypas  ù.  c^uatciême  t\  ou  la  ^remiére^  par  la  troiitéme  v  8c  le  produi  t  vy 
ouhqwmèiacty  &  le  produit  ivjr  par  la  (ècoodex^  ou  II  prcmicte^poi 
la  Cecondcxy  &  le  produit  xy  par  fa  quatrième  t,  &  le  produic  txy  pac 
la  ctoiAéinc  V  >  ou  la  lecondc  x  par  la  Croinéme  t/»  &  le  produit  vx  * 
par  h  fpasàhaet,  9c  le  produit  fv;r  par  la  première^,  ou  le  produit  de 
deux  par  cdttydes  deux  aucics.  Et  ce  (croit  latnème.  chofr  y.  avosc* 
plus  de  quatre  grttndcurs.  Ce  corollaire  cft  à  peu  pcés  le  tnème  que  Iff 
précédent  énoncé  d'une  auucmaniéie*  • 

« 

XVIII  COROLLAIRE  ET  PROBLEME  VL 

Tj^Oitr  multiplier  me  grandeur  complexe  par  une  certâïne  grandeur.  , 

*^    On  multiplie  cnaquc  partie  de  Tune  par  chaque  partie  de  fautre  ;  lef  ' 

fîgncs  »  pat  les  (igncs ,  les  nombres  par  les  nombres  ,  &  les  lettres  <  par  les  a.  7  ft  tV 
lettres.  Et  rallcmbî  înt  tous  les  divers  produits,  leur  jfbmine. entière  cft  b.n.  t. 

le produic  des  grandeurs  propofccs.  -  c 

Exemples   lûrsqu^il  n'y  a  que  des  litthes* 

Pour  multiplier < -f-  ^  par  f.  Je  dis:  4  par  c  donne  ac,  &:|'cais  ac  ;  &  « 
~4-  *  pat  c ,  le  produit  cft  m-  k,  &  j  cçds  H-  k-  Et    fommc  ac-i-h  cft  le 
produit  des  deux  grandeur»  Il  H.*  «te.  Multiplier 
Et  la  grandeur  ac-^  bc-^  ce  feroic  pa^  fsr  e 

reillemcnt  le  produit  des  deux  gtan- 
dcurs  »-~\-càcc. 

<  £tpottrinultbIier<i-4*^  parc-i.^  Jcdis:  <•  parc  donne  4f,  &;ccns 
ée  i  &  «par -f /donne -«-«(i^,  &  j'écris  ~hac{  ,  Sc  cnfuitte-»-*  parr<£ut 

H-  ic,  ôc  j'écris  ~^hc\  Ik-hlf  par  h-  d  f.iir  ùdy  &  j'écris  -h  hd.  Et  la 
fommc  entière <c<r-<-  ad-\-  be~irbd de  ces  divers  produits ,  cft  aufli  le  pro- 
duit des  «candeurs  4 ^&ff-4-  d.  La  dèmonftration  cft  aes-clairc ,  puii- 
qu'en  multipliant  le  Hgne  -f.  par  le  û-  AMtiplier  a-^k 

gnc  — f-,  le  produit  doit  »  toujours  p^y  c-+d*»-7r 

W^^*^"* ^""^'""^      ^"""^  '  .  '^'^ 

Et  pour  multipliera— ^  parc— rf.  Je  dis  :  4  parc  feit  4r.  &j'ëcri$4flç 

&    paj-  —  d  donne  —  4^,     j'écris  ^  ad  y  Se  enfmttc  —  h  par  adonne 

'^^L*  \  r"'^  —  *c ,     —  ^  par  —    fait  H-  M  £t  la.fomme  41I 

W-+  Wde  ces  divcis  produits ,  eft 
anfli  ccUiv  des  grandeurs  4  ^  f'fle  .  Muttlf^é—if 
' —        '^émonilr.itioneft  touee^vi^  C^d 
dejlt« ,  puii^uc  11  oniBuliipacH-por        Irêdiàt  nc^tld'^ èeXêZ 
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a.  «.     ,  ou  *— 'pst  •+  ,lc  procltiit  doit  t.->ûjo:irs  •  avoir  le  fign.-  — .  Etfi  oti  muU 
*»'7'  rpîic  —  pir  — ,  le  produit  aura*» le  fignc  -4-.  Er  il  cft  viflHe  nue  ks 
parties  ti'un  tom  doivent  être  multipliées  chacune  parles  parues  de  l'au- 
tre,  fi  Ton  v:ut  avoir  le  produit  entier  des  deux  touts. 

Et  pour  multiplier      h  h-  cpar  d^h^c*1^êà%xâ^9£*  (àit4»,  9c 
i^cris  .'iA  -,  &   par —  Afâit — ab^  &  j'écris  —  ah  \  Se  a  p3x  -h  c  fa  t  —1  ac.Sc 
j'écris  -4.  ac.  Je  dis  cnfuitte  :  ~+  b  par  4  fait  -i^  aff ,  de  j'cctis        ;  &  -f 
•     par  — /'fait  —  bh  tdc  j'ccds  — bif-y  ôc -+ ^  }[>ai  ~i- c  ûit -+ h ,  &  j'écris 
-».*r,  Etjed's  eiicorâ:  —  rpar4fait-*tfc»&i*éciis««4ffi  &  — cpar 
♦  ^  b  fdic  ^  Itf,  &|*«xis  ^  ic  y  Se  MttIt'fL  4—  «- 
—  c  par  -f  f  fait  —  ce  ,  Se  ?  écris       -)Mr  4-4-  ^—  c 
fc.  Et  raflèmblant  alors  tous  ces  <u  ^^iZjTi'f 

dtv's  produits,  leur  (bimne  entiSie  ^sb-^bb-h  bc 

—         lAr— «r  eft  fe  pro-  — Ar^cr 

duit  des  grandeurs  4  ^  *  h-  ir  &  *  ^.^^it^n-xfe.^^*^. 

— h  r  7f. 

Et  p<Hjr  mukiplicr  44      Ai  par  4  -+  ^.  1-  dis  :  44  par  4^  donne  4t' 
que  j'écris  ;  &  44  par  -4-  A  fùtt  ^  44A,  &  j'écris      4i«A  ;  Se  <— •  li^  pat 

4  fait  —  •A.'^ ,  5.:  jVcris  —  M  \  Se  —  A*  par  -+  *  fiiit  —  »  &  j'^ 
cris  —  /i.       la  tomme  cnccrc  MdtipVer  éu^bh 

M-       —  4^*  —     cft  b  produit  ^ 

des  d  ux<rrandettrs44— 'â^&4H- A  ,      .        /  7—  , 

qu'on  avoir  propo??c$.  "  — 

Er  pour  îTinIr  plier.M — ^^paf/f.t -4.  hh.  Jcdis  :  d^nirrf*»  fi-'r..*,  &  j'é- 
cris    j  iic  rf4  par  -1  bb  fait  -j-  44^^  ^  &  j'écris      «^i'^  j     cnfiTirtc  —  /»^- 
par  4kf  fâit — éuAh ,  &  "^cris  —  44^^  »  &  —  ^ft  par  -t-  M  fait     ^4 ,  &  j'é^ 
cris  — K    Et  la  grandeur  4^  —  b\           MulfîflUr  M*^hb 
qui  comprend  ces  divers  produits,  .féiféM^bb 
«l  le  produit  entier  des  deux  gran-     '                   ^4  ^Jyf, 
detirs  44— •M&4«^fAqu*onavoit  ^ 

AUT&IS  BZIKVtBS. 

^4r  M  —y  b  fitr  *4  -4-  ab'—bb 

é^'^éutb—i- abb  4J  — f-  n^h ^ibb 

— !- 44^  — H- i-f  44^*— t  4^'— 

fnduit  ^      5T  -4.  4*i' — éabf^i^t -{.0tb — i-î» 

Mitlttflieraf-i-mtb-+  ii 

p*-  4t— 44*-».  ^» 
4'.4-4Sl»-+4làl 

-»  4*^1  H- 44^* -4.^* 

MriUr  4*  ♦  "-iiîS*  *4i^j  * 

EXSMCLW 
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duic  34^ >  ce  qui  »  fait  <;4^  i  c  cft  ^  multiplier  3  è  par  i< ,  ou  x4 par  3  è. 

Et  pour  intilc{plieri«^-+     par  54^-1. 8w.  ledibi  24tpar  fent 
s  fois  5  ou  io44^^ ,  &  14^ par  ihhfyat  tSéé^itctMm      par  54^ font 

Ij4^î,  ;^frpar  8^Kont24R  Mltlthlùr  Xéti  -+  M 
Et  la  tonnac  entière  io4«W  •4r    54^-+  8*^ 

-i.  I  i4^f  -|.  i4l»  de  ces  dit«w  ^      -n-r  — 7- 

produits  que)  ai  écrit  lucceflirc-  ,  , 

incnt,cftaafli  le  produit  des  deux  .  — —itii^lztlrl. 
grandeurs  que  1  on  a  proporëcs.  rndm  XOMi^-f- 5  i4^i-f  24^4. 

^Et  pour  multiplier  j44  —  646 H p3t  ^4~+  C^it.  Je  dis:  444  par 
)44,  le  produit  cft  tiit^j  &  44»par«—  (^«^  font— >i44l(j  &  444  par 

'  -f^ifonr-+-  444^^  que  j'écris  encore -,         ^4^  par  1 44  font 18-»^  ;  (Pc 
— f-      par  —  6 ah  font  —  j  644^  j  ^î^r  -f  éÎ4^  par  -+    font  -f  jî4^'£.  l;tia 
fommc  1 144  _  (î4'*--  ,  244^^  ^W/ip//rr  3  44  —  fr4* 
-4.tf4#ieftle  j)rodaitde»granw        W  444 -+  <?4^ 

dcurs  propofccs.  On  rrouvcra  *        '     —  t-  , . 

de  I  I  même  forte  roiK  h".  Hivers               I»4»—  144I*  -+  444^* 
produits  des  grandeurs  cncicrcj     ^   ^  1 84!»  —  3  6MMtk^6^ 

/>4r  14  -y  5^   «-.g   44— 54f-^g 

tf4Î-+444^  —  taÛ  445-1-   

-h  1544^-4-  io4^^— 5*J  — 1044— l54»-f  Ï044    r4 

—  —  24fe^  «g  -4-Z44»-4-  X  844— .114-*.^ 

frtdifk  S  tfl^+TiSdSdJïr MMr  44I.— 174* 741-+ 174-4:  • 
*         3«iP<»a4fcM-My^.  ' 

XIX  COROLLAIRE. 

ie.  ^1  on  mnldplie  deux  grandeurs  égales  A  &  B  par  unyÇnèmc  gran- 
it deur  G  ,  les  produits  AG  &  BG  font  ^  cg.uLx  ;  parce  que  les  égales  -  ,  ^ 
A  &  B  font  l'une  dans  AG  &:  l  autrc  dans  BG  autant  de  fois  au  juAeou         *    ^  ** 
Ja  roèmpfonc ,  que  runué  arbitraire  1  eft  dans  h  même  G.  b.  $.  t. 

XX  COROLLAIRE. 

Xl.  CluncgrandcurCcftniultij  lu  e  pu  deux  inégales  B  &  C ,  &que  B 
Ofoitk  plus  grande-,  le  produit  BG  (lirp.iflc  l'autre  produit  CG: 
parce  qacG  «Kaujflite  autant  de  fois  ou  de  la  même  forte  dans  fc  produit 

90»  4)aeromsé  sirbiaaîxc I (bas »1» standeur h-,  de  GmM autant dcfois  a.  «  t 

K 


Digrtized  by  Google 


74  NO  t7  VEAUX  ELEMEN5 

tLf.x.  Aujùftc  OU' (te  la  mème^fene  daiuCG,  quel'unicé  I  dans  ^  Comme 
^fi^^tîM,  donc  I  e(l  plus  concenuc  dans  la  grande  H  que  dans  lamoilubeC  »  la  gran- 
deur G  cft  plus  contenue  d;ms        MUtipiier  ^.    8.       MultflterC.  6. 
le  produit  BG  que  dans  l  aucrc  G.   2.      I.  i.     par  G.  x* 

CG.  Et  ainfi  le  produic  BG  BG.76.       i'rff<i««  CGTÎI; 

»  iiirpaflèlepioduicCO. 

DE  LA  DIFISÎON  DTS,  GR.^NnFVRS  LITTERALES^  ' 

XXI  COfCOLLAIRE. 

XX.  Ç*  I  on  divifé  ime  grandeur  pontive  par  une  ponrive ,  ou  une  défêéUve 
Op-ir  une  défeftivc-,  ou  que  chacune  ait  im  même  figne  -+  exprimé  ou 
'ibus-cntcndu,ou  un  même  ligne— d'expoiànt  aura  le  iîgne—(-oulèrapo/icif, 
Si  par  éxempleondivifb  8  par  4,        Spoi  t-f  4>  Comme  leno^ 
bie  pofictf  8  concienc  poficivaneiit  a  (bûfi>n  dmfeir4,  Texpofant  doit 
1.  contenir  auïïî  1  fois  *  pofitivement  i.  Ce  qui  donne  le  nombre  même  ou 
i.  t.  l'expofant  poricif  1  ou  h-  z.  Et  li  8  ctoit  divifé  pac-4<  x  >  on  ttouvçroiç 
de  la  mimefbrte  on  expoiâncpoficif -H  4  ou  4. 

•+ ^- 

^  4  divifaaf        -f>  r  mM       ^  x  Hvfm      ^  i  mki 
'+4_rtpété  ^.trifhiê      ^xriflti  r+iripitéê 

8  prôdHttpofitlf.  -^^expùfmtfcft. 

Et  fi  on  divi{ê  —  8  par  —  4.  Comme  le  nombre  défcdif —  8  contient  i 
fois] 
fois'  . 

^toitVlÎTiicpar* 
iezpoiânc  poficif    4  ou  4. 

4  divtfeitrdife^,  -+  i  jum/'         ^  i  jSfîT       "*  » 
^^Hpéti  ^j_rifith       ^^rhhi  ^irifiti* 

—  î  produit  dêftit,^litXfafimtf9ftf 

XXII  ÇORO{.I,AIR£e 

x^.  QI  00  divt&iiiie  erandeivpolîtive  par  ime  défeâive ,  ouunedj^ 
»3aive  par  une  pofitive  -,  ou  que  l'un  des  ngncs  fi>U-4.  ÔC  l'autie—  : 
l'expo^ânc  aura  le  ligne  — ,  ou  fera  dcR'âif. 

Si  on  divifc  par  éxemple  wf  8  par  —  4.  Comme  h*  8  contient  x  Ibis 

le  retranchement  de  fon  divifcur  — -  4,  l'expofant  doit  conrcnir  auffix 
t.îf  1    foivi  le  retranchement  de  l'unité.  Ce  qui  donne  l'expoTant^  dcfcdii — -i. 

b-     £t  il  on  divilè  »  6  par  h*  4*  ÇoipaNf--  8  contient  x  fois  !<;  letpnche- 
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cnt  ac  4^  fexpoiânc  cootiieiic  anffi  x  ibis  le  lecranchement  de  Fiimté, 
-fti>»dite— !•  ^S'. 

4  Jhi/èur  1  imtti  —H  4  Mv^mrf9^,  h*  i 

8 pndu'npojttif. —  8  expofMtJefeSl.—  8  produit  dcfrEh.'—'  i  expoftnt  difeQ, 

Et  C\  on  diviïc  —h  8  par  —  z.  Comme— h  8  contient  4  fois  le  retranche- 
cnc  de  —  1 ,  rexpofanc  coACicnt  *  auffi  4fois  le  retranchement  de  l'unité, 
qui  donne  —  4.  Et  ce        k  m&aae  choie»  fi  on  dxvUoit^S  par  ^ 
nombre  po£cifM*i- 

1_  -+ï  -+1'^  -4-1 

8  /r»i/«/>  /^fl/f.  — ."^r  dèfeSt. — TproduU  dèfeth.  ^^^exptféwt  dèf, 

XXIII  COROLLAIRE  ET  PROBLEME  VII. 

4    T^O^  divifer  nne  grandeur  incamfUxt  fétr  tuu  grândtiur  ÙKmtfltXê 
L  lorpjuil  fi  y  «  ^nt  des  lettres.  • 
On  c£ce  de  celle  qu'on  divilc  c9ute$  les  leOies  de  ibn  dhn&or»  &on 
ir  ncmrexporant  ce  qui  teAepcécédé  du  4gne-f  ou^qoikij  e^fio« 
,  îorfqu'il  eft  ncccfTairc. 
«Pour  djivi^r  par  exemple.  4^  par  h,  Osk  efface  ^  d6  la  grandeur  iA%  9t 
ivantb  kltie^  qui  leile,  onaonv^^rexpoiant.  Carn^ étant  nn  pco-  |,^^ 
it  des  grandeurs  aSc^\  il  eft  vifible  que  è  cft  dans     ,  comme  l'unitc  ar- 
I  aire  t  eft  «  dans  a  :  Se  qu  ainiî  la  grandeur  4  eft  <^  rocpofanc  de  k  diviiîon 
lagrandeur  4^  par  laerandeur^.  Aii* 
■De  même  au/fî  pour  cUvifèr  4^  par  4.  Effaçante  dans  4^,  on  aora^  pour 
ofanr.  Et  fi  on  divine— 4^  par— ^»  on  trouvera  l'expo  fin  t  — f-4ou4 
icftpofitif  i  parce  qu'en  divilànt  —  par—,  rcxpofanteiV  toujours  po-  e,%u 
f.  El  k  ou  -i-  h  par  la  même  raifon  eft  l'exporant  de  la  diviilon  de  la 
idenr  dékOiwc^  4^  par  la  dé^vc  ' 
£t  la  grandeur  défcâivc—  B  eft  rezpolânc  de  la  divi/ion  de  la  grandeur 
iitivc  4*  ou  ~+  éh  par  ^  la  défeftivc—  4 ,  ou  de  la  dcfcftivc  —  ab  pnr  la  f>  H- 
fitive  4  ou     4.  Ec—  4  pareillement  de  la  diviilon  de  la  grandeur  poil» 
4^  par 'la  dâêâhre—**  ,  on  de  Ea  défeÛive  ^4^parla  '  poficive  h-  ^. 


rodaic 
ivifcur 

poiknt 


*b  podcif. 
*  pofidf. 


ab  défcaif.  -+  4*  pofitif.  —  ah  dcfcûif- 
^   hikkm.    ^     iUeœS,  H-  h  podcif. 


loduit  -+  4^  pofitif. 
ivifeui   H-  *  pofitif. 

poûat  *-+  ^  poiïuf» 


—  4^  «léfeûif,    H-  pofirif. 

—  4  dcfeûif.  4  défcflif. 


—  ab  dcizCtïi, 
>-t-  4  pofîtif. 


7tf  .     NOUVEAUX  ELEMENS 

AUTRCt  BXIMptIS. 

Pour  divifcr  MAbyaxM,  On  efface  m  dans  A*b  »  ^  on  écrit  pour  et- 
pofîinr.  Etfi ondivilc4fcpar<r^,  l'expoiàutcftf.  £c ii  on  divifc^t^^rpar 
«4^, r«xpo(ànccft4^ri  comme  ileft  ailede/ugcr,  ayant  çfFacc  éuth  danc^ 

XXIV  COROLLAIRE  ET  PROBLEME  VIIL 

1  j«       Tpur  /dire  U  SmfitM     qml^Hts  ntmbret  précédent  let  grâniimn* 
b.  ti  <c    .         JQ  On  divi (c  les  (îgnes  par  les  ûg^ct ,  les  nombres  *  par  les  nom- 

«.  17-  »•  j  5c  les  lettres  par  les  lettres. 

'  **'  Comme  pour  diviwr  6m  par  j  h.  On  divifê  <-f  ou   par  H-  5  ou  par  f  » 

&4i>par^i^i  6con^ctjtrexp6fa;it  ri  unuiiqucx  avant  celuy  des  lettres»  qui 
.ellrf.  Ce  oui  donne  i4  pour  czpofant.  Et  lî  on  divifc  de  la  même  forte  1 544 

f ar  54^ ,  rexpofant  (cra  544  \  parce  que  5  eft  l'expoiànt  de  i  j  à  5  «  &  4|i^ 
ppoiâac  de  la  di  vîfion  «  de  la  grandeur  4'^  par  4^, 

XXV  COROLLAIRE  ET  PROBLEME  IX. 

x6»  l^Owr  àlvifer  une p'Anitur  cmfUxf  f<r  vne  certatne  gntneleM^. 
*.  14  &  t  r.  1  On  diiviic  *  par  une  partie  du  divilcur  quelque  partie  de  la  gran- 
VftL%.  deur  que  Ton  veut  divilcr .  ^  on  fexpo£ific  au  dend-ccrdc.  On  prcn4 
S|»rés  cela  le  produit  do  aivi(cur<>parfexpofànt»  &on  ôtc  ce  produit  do 
la  {^.indcur  c^uc  l'on  vent  divifcr.  On  rcïrcrc  cnfiiittc  fur  le  rcflc  une  {cm- 
blaole  opération,  &  Cf^orc  une  autre  Tcmbiabic  Tur  le  nouveau  reAe  >  &  une 
nouvelle  fiir  le  rcfte  qu'on  rrouve.  t  ainfi  de  faâxtx  jufaues  i  ce  qu'il  n'y  aie 
plus  de  rcftc ,  ou  qu'on  ne  puini'  pltK  condnper.  £c  aioi;i  ce  qu'on  trou- 
ve au  cicini-ccrcicell  l'cxpolant  qu'on  cherche,  oufa  grandi^.qitjétC qili 
en  approche  plus.  Les  éxemples  édairdfOJit  (c$  r^lcs, 

PaIKIIR  BSBM9LB. 

Pour  diviser  àc  ^  *d  par  f  — t-  </.  Je  dis  :  mc  divifô  par  c  donne  À  pour  «rpo^ 

/anr,&  j'écris  4  dans  1c  dcmi-ccrclc.  Et  miiîrinlianr  le  (livifèur  c-4-  d par  1  cx- 
pofant 4 ,  ic  produit  cii  dc  -f  juif  ^  jc  1 '6cc  de  L  grajidcur  4<--f  *d cjuc  je 

âoisdnrîfer.  àtcomineiIn<fd|<»       /;»^i>4ch-4^       { .  Frpof.ntt 
rien  >  la  grandeur  4  ecnte  au  de*  ,j  •  ,  ^  , 

mi-ccrcle,cftkiuûeeipo£«wd«  -7"^- — —  {c^4D^vif<itr 
ladiviÛQn.  o  o 

Et  pour  «Uviftr  âc^h^âi-\-hdozic~^d.  Je  dis  :  4r  divifë  par 
res|i|iàotcft4 que  j'écris  au  dcrai-cerclc.  £e  multipliant  le  divilèurc^if 
par  rcxf9rant4,  le  produit  eft  4c  h-  4</quej'^te  de  la  grandeur  que  je  dois 

H-^cdivifépar*,  Tex-  *  . 

pofant  cft  4  k  que  j V         _  .  «i?' 
cns«ocofeaud«ini^.       W  0000 
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€ic  Et  multipliant  le  âiviCcur  c-^Jpar  IcxpofantH^  i ,  j»ôcc  dit  telle  fc 
produit H- *W qui  cftlamèmcchofe.  Et  comme  il  ne  rett:  plus  rien,  ic 
connois  que  la  grandeur 4 -4. ^,  qui  cft  au  dcmi-ccrd«,  clU  cxpo{àûCCtt- 
Quqpc  jccMcchc.  ^ 

Second  îxempli. 
Pour  divilcr44— ^i^p.u  w^è.  Je  dis  :  rf^divifc  par  4,  l'cxpoûnt  dl 


me  chofc.  Et  comme  il  ne  i>«*/i«>  44—^^  (  «-+  ^  £'T#/ii,e 
«(k  plus  rien ,  la  oran-  ^  ^ 

demi  cercle  ,  eû  au  ju-  ■'  . 

ik  l'czpo/ânt  de  la  divi- 


Troisiiki  e*xemple. 

Pour  divifèr  il  — il  par^— Je  àn:      divifc  par  4,  Pcxpofant  cfl 
44  que  j'écris  au  demi-cerdc  i  &  muitipiiam  4  <—  ^par  44  ,  ic  produit  eft 
l'^^M^que  j'âie  dehsrandeurjff'— ce  qui  faiflèun  reAe  éuA'^hK 
Je  "dis  en/uirtc  :  44^ diviw  par  4,  l'cxpo/ant  eft— r     que  j'écris  au  demi' 
cercle  ;  &  multipliant  a —  h  p:ir     ,  k  produit  eft  Aah  —  /ihh  que  j'ôtc  du 
rcftc  44^  —  èK  Ce  qui  iaillc  un  nouveau  rcftc  ^tb —  bK  Ainfi  je  dis  encore  : 
éêè  divifii  par  a ,  l'expoûnt  eft  H-  M  que  j'écris  au  demi-cercle.  Et  inuiti-  • 
pliant  4  —  é  par  bb ,  le  produit  «ft 4*1— i»»  auc  j'ôte  du  reftc  abb  — .  K  C« 
qui  ne  laifTè  ricji,  F  c  I.i  grandeur        4&     bb  écrite  au  demi- cercle  ,  cft  le 
Juitc  expolanc  Qu'on  vouloir  connoîuc.  Et  on  trouvcroic  de  la  même  for- 
te ^uo  la  diviuon  de  la giandeiir4)     ^^b^  ^^bb^h  ^^'t'^b  donne 
4oîuife4Sir--Kx4^H- A^pour  cxpoûm; 

ggjh^Méb'^bi     Dh'iftur     Mt/h*j-+3iM^^féiièH^  Dhifimr 
^f^b^nbb      (4 — k  — î44b — léfH  («H-^ 

Xejh  o      o  ^</^~o  Ô* 

Vrtduit    — j44*-t  j4**— Exfeftnt        Produit         h  Exftfmu 
^é»*^lékà  {M^ué^àk,       —  41—  4W^  (éit^ab-i. bk 

-^léék^i^bb  ^44M^  (««H*^ 

K  iij 


4 
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Q«.ATR1EME  EXEUPLE. 

Pour  divifcr/  — 87*  —  ii4^;f—  64  par;7—  ï6.  Je  dis:  >«divi/î 
parjrjr, l'cxpofant  eft^^ qi]cj'éctuaudeini.cerde; &nttiltiplianc yj^i^ 

par  y-» ,  k-  prodaiteftjr* —  KTy*  que  j'ôcc  de  f.i  grandeur  propofêC,  8e  I9 
rcftc  cft  S)f* —  I  i^yy  —  (>4.  Je  dis  cnfuittc  :  fi  on  divifê  8y+  par  «r,  IVi^^ 

'    pofant  cll-f  S^jr  tjue  j'écris  au  demi-cercle  j  &  multipliant  17  i5"par 

%yy ,  le  produit  «âl  874 ^  1 1  gjr y  que  j'ôte  du  refte  ^y^^xj.é^j  64  j  ce 

qui  lai/Iè  un  nouveau  rcftc  j^yy  —  4.  Ainfi  je  dis  encore  :  4^^  étant  diviiS 
yjfy  rexpofàntcft  -f  4  que  j'écris  au  dcmi-ccrclc  ;  &  multipliant  jrr 
—  itf  par4,lc  pro-        Pradmi  ou ^rAndeur  a  divj/ir  jExpofànt 

/    que  jôt»  du  refte  ^y*~+i6y* 
0    ^  477  —  <f4  ,  ce      Afjfe  ^  8y*--i24v/;^^ 

demi-cercle  l'wpo-  -«e/?'-+47;'— ^4  li? 

fanr  juftc^*      87/  — •yj^—- 64 
H^4dcia  diviûoiu  ®  © 

A  U  T  a  £  s     £    E  ^^  p  L  E  s» 
CréftdeuràMvtfer         £xpoffne  .Grandeur  ktUvifer  Fvperane 

«        i  54A'-fi4*4  (j4f_(,J^^  *-+i84ï* — iGaAhb-hSny^  — 6ak 


o         o  a 


Grandeur  à  dtvlfer  Expopint 

1^^1*4^^  344^1  ^  4«4— .^J  (4»  — ^i^è^— vtl. 

y  >«*4^  -f.  6a^bt^6aal>>  ^  lah* 

*  -+  4>^r— T^^^T*^— 

O  O  0  0 

XXVI  COROLLAIRE. 

iy.  CI  deux  grandeurs  égales  C  &  D  font  divifécs  chacune  paruncgfan» 
Odeur  G,  les  deux  expo  fan  s  A  &  B  font  h^wx  ,  puis  qu'ils  contien- 
nent au  jufte  autant  de  fois  ou  de  ia  mcme  iortc  1  unité  numérique  ou 
%^S'%*  r«bittajfe  I ,  que  les  égales  C  de  D  œnti^inent  ^  fa  m&nc  grandeur  G.  Ou 
ce  qui  revient  au  même,  puisc^'imc  grandeur  G  (c  trouve  ratant  de  fbis 
aujuflc  ou  de  k  même  forte  dans  deux  égales  C&D^ 

Ainfi  divifaiit  deux  grandeurs  égales  ,  l'une  de  ^picds  linéaires  >  &rau- 
fBedey^poucesfinéaiiespac  1  pieds UaÂuzet^  TésppiW  cft  5  ,  iîriiaicé 
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numérique  régie  la  diviiion:  parce  que  les  x  pieds  linéaires  k  r  t  nu  juftc  j 
fois  dam  les  6  linéaires»  Se  lesmènws  1  pieds  linéaixes,  ou  les  14  pouces 
linéaires»  aii/n  |  Fois  au  judc  dans  les  jt  pouces  linéaices.  Et  fiTunité  arbi« 

traire  i  pied  Iincairc  régie  ladivinon,  chaque  cxpofânt  cft  j  picHs  linéai- 
res, parce  que  l'cxpofànt  de  chacui^des  deux  divi/îons  Hoir  contenir  au- 
tant de  fois  au  ^uuc  i  pied  linéaire ,  que  la  grandeur  qu  ou  veut  divifcr 
condcnc  ^  San  divifoir  att/ufle ,  c*«ft  à  dice  j  rois.  b.  i;«t. 

férCx  fUdiiàh        «w  j  fûdt  Iku    fâr  G.  xfUit  m  i^ftmu  «*  5  ?'*"^^ 

•  XXVII  COROLLAIRE. 

48.  Ç"!  deux  grandeurs  incc;aIcsB&C  font  divifces  chacune  par  une 
i3grandeur  G,  &:qucBioicla  plus  grande  j  le  premier  expolâncD  fera 

f>Ius  grand  queklêoojidE»  parce  que  la  grandeur  B  contient ^phis  G qnc  h.fi^fffitimi 
a  moindre  C  ne  la  peut  contenir,  D  où  ils'enâiit  que  l'expoûntX)  contient 

plus  auflî  «  l'unité  arbitraire  I ,  que  Tautre  exposant  £  ne  Ja  peut  COAMIur.  c.  if  *■ 

Et  ainfî  l'cxpoiant  D  furpail^  T autre expofanc  E.  d.  14    7*  U 

fiivifèr  B.  ^  pieds  lin.  Expêfani  D.  4.  T>iviferC  6  flfilsîUi.  Exp$/am'E.  5. 
par     i pitdj  lin.       eu  4  picd>        par  G.  i.  pads  ittt-   ou  j  jpteds lin, 

XXVllI  COROLLAIRE. 

TTT  C  dcuT  î^^randcurs  C  &  D  (ont  divifées  l'une  par  F  &  l'autre  par 
XLG,  &  que  la  première  F  fîirpaflè  l'autre  G  j  le  premier  cxpofàntA 
cft  moindre  que  fe  fecond  B.  Car  la  plus  grande  F  eft  moins  contenu?  «kuis 
C  )  que  t>  la  moindre  G  dans  D  qui  eft  égale  à  C.  Et  par  conséquent  l'unité  h'/ii^tfiA 

arbitraire  f  cfl:  moins  «  contenue  dans  l'cxpolanc  Aquc  dans  l'cxpcfant  B.       ^j,  ^ 

*tf>iviferC.  6  pieds  Un.  Expofant  A.  2.  DhiferD,  yxp&Hceslin.  Expofanr  B.  ^ . 
péur  F.  5  pitds  Ou.  ou  x  pieds  lin*     pur  G,  1  pkjslin.    oh  3  piedtUa, 

DEFINITIONS. 

ON  nonsnera  généralement  irmiina^Uiiimre ,  toute  grandeur  qui  n'eft 
point  conccuc  ou  conûdér^  comme  un  produit  de  quelques  autaesi 

la  grandeur  a ,  par  éxcmplc  ,  &:  chacune  des  deux  a-^hSctt  —  ^. 

Je  dirai  aulli  que  le  produit  de  daujgrandcurscilun&/<«»dccesmcmcs 
grandeurs.  Comme  6  un  plan  des  nombres  t&c  }  i  Se  un  plan  desgra»- 
deurs  a  Se  h  y  Se  mtmc  ahc  un  plan  des  grandeurs Mf  Sec» ou  des  deux McêcK 
ou  des  deux  a  Se  bc.  Et  j'appellerai  généralement  grandeur  ptaneow  du 
conâ  degré  toute  grandeur ,  où  ce  qui  eft  fous  chaque  figne  cftconccu  ou 
confîderé  comme  un  plan  de  deux  grandeurs  \  la  gran(Kur  ~+  cd  par 
éxemple,  &  la  grandeur  4^ — fd,  &  la  grandeur 

Et  le  produit  S'unpkn  oud'unegcandeurpianeparune  g^smdcutiinéaiiu 
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lèrinonuiié  yiffir.  Et  on  dira  généfalement  qu  une  grandeur  cft  orQ 
ébttnîfiim  dtgri  ,  ficeqoieft  Tous  chaque  ngne  cil  conceuou  conlîdéié 

comme  un  produit  d'une  grandeur  p!anc  par  une  linéaire.  Le  nombre  jot 
pat  exemple ,  ei\  un  nombre  ioltde  ,  fi  on  le  confidére  comme  un  produit 
du  nombre  plan  6  parknMnbn  liné^  5 ,  on  comme  égalâ  1  fois  j  fois 
5.  Et  éàcc^  un  (blidcdra  grandeurs  T,  ^ ,  c-,  ou  de  la  grandeur  plane 
parc,  ou  de  la  plane  4rpar^,  ou  de  la  plane  bc^atéU  Ëclagcanaeur  4^ 
t-^cdecH  pareillement  imc  grandeur  loliae.  , 
Je  nommerai  encore  furjoUde  owjrAndtur  fitfiUd»  ou  tbi  ^uMriimt  dt" 
fré  toute  grandeur,  où  oc  qui  eft  ious  chaque  fîenc  — fou  -^eHun'  pro- 
tiuit  de  c|UAtrc  grandeurs  linéaires ,  ou  de  deux  planes,  ou  d'une  linéaire 
£c  d'une  lolidc.  Comme  M^d,  Ôc  c||^cune  des  deux  grandeurs  4tbcd'-i-ê^ 
ScMécd — itf^, 

rappellerai  enfin  gtétidiur  de  5  degret  ^  ou  de  fipt ,  ou  de  huit ,  ou  de 

tant d autres  qu'on  voudra,  toute  grandeur,  où  ce  qui  cft  fous  chaque 
(îgne  cfl  conccu  ou  confidérc  comme  un  produit  de  cinq  Unéaixes»  oude 
iîx,  oudciêpt,  ou  de  huit,  ou  d'autant  qu'on  voudra. 

Corollaire. 

|o.  On  peut  fouvcnt  conddérer  un  même  nombre  ou  lamcme  gr.andcaf 
ou  coRune  linéaire ,  ou  conune  un  plan ,  on  un  (blide ,  ou  un  fikrioude  »  «m 
un  produit  de  dtveis  dcgtes.  Le  nombre  144  par  ékemple  conune  vdt 
nombre  linéaire  -,  ou  comme  un  plan  des  deux  nombres  r  &  144,  ou  i 
71,  0U3  &48,outf  &i4>ûu8&:  i8>ou95c  16 ,  ouiiScixy  ou  com- 
me unfolide  des  trois  i ,  x,  71 ,  ou  1 ,  36 ,  ou  x ,  3  , 14 ,  ou x ,  4, 
iS»  OUI»  tf»  i&»oax,  8|  9,  0U3 ,  3  16»  ou|,  4,  IX, on, 
8  ,  ou  4 ,  C ,  6  y  ou  comme  un  furfolidc  des  quatre  i ,  1,5,14,  oh  2  ,  2, 
z  y  i2,oui,  z,  4,9,oux,  }  »  1  &C.  ou  encore  comme  un  nom- 
bre de  5  degrcz ,  parce  qu'il  eft  Un  produit  des  cinq  nombres  x  >  x  >  3  >  3-» 
4, oui»  t.»  t%$9  (4  ècc^  on  comme  un  nombre  de  degrés,  îcaule 
dcs^raciniBXAia  ttt>i9%»  ou  des  6  racines,  i  a  i>»>|>  5«4>^ 
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LIVRE  QyATKlEME. 

HÈ  LA  COMPOSITION  ET'  HESOlUTION 
MS  rVISSjfNCES. 

'Appellerai  fmjfunct  fimpU  ou  l'méAire  toute  gran- 
deur coofidéréc  comme  luiëaiie. 

Et  toutproduit  d'une  grandeur  par  cllc-mcmc  en  /cra 
nommé  le  ^uArré.  Et  les  Gcomctrcs  difcnt  auflî  qu'il 
:n  eft  la  première  puUIàncc.  Mais  quoK^uc  ics  noms 
(bienc  atbitnûies  ;  iiéaiiinoins,  &  le  defir  de 
rendre  ccLivre  des  puiilànces  |dlR  facile  i  entendre, 
m'engageront  \  nommer  féconde  fHijjÂnce.,  celle  qu'on  nomme  ordinai- 
rement la  première  en  Géométrie.  Ainiî  nous  dirons  oue  le  plan ,  ou  k 
produic  '4  an  nombre  i  par  &  >  cft  le  quarré  de  ^ ,  ou  qu'il  en  eft  la^condc 
pniflànct.  Et  144(618  pareillement  le  quatié  ou  la  féconde  puifTance  de  7  2, 
parce  que  11  fois  1 2  font  144.  Et  parcHlemcnt  bi>  fera  le  quarrc  ou  la  fé- 
conde puiniince  de  la  grandeur  ^  »  &  bhcc  ou  hcbc  la  féconde  puiliàxKe  ou  le 
qiunedcla  erandenrfc. 

Et  le  produit  d'une  grandeur  par  (on  quarrc  en  cft  encore  appelle  l§ 
euhe.  Et  nous  dirons  auflî  qu'il  en  eft  la  troifiême  puijf^ince.  Comme  8, 
aui  cft  le  cube  ou  la  troificmc  puiilânce  du  nombre  i  y  parce  que  1  fois  x 
font  4  >  &  1  jfbis  4  font  8.  Et  1 2  5  eft  auJIi  le  cube  de  5  j  parce  que  5  fois 
5fi>nct5,  &^  fbis25  font  125.  Et  pareillement  ;6I  eft  le  «abe  de  ^*  Et 
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Et  le  procîuit  d'une  grandeur  par  fbn  cube,  ou  du  quarrc  de  la  gran- 
deur par  le  ncmc  quarte,  dï  nommé  le  tjuarri  ebt  /fuarré  ou  U  ^natrime 
pHtJpinee  de  cctre  grandeur.  Cominc  1 6 ,  qui  çft  le  quarrc  du  quarré ,  ou  la 
quatrième  puifl'ancc  du  i  -,  parce  qu'il  vaut  i  fois  le  cube  8  ,  ou  4  fois  le 
quj.rrc  4.  Et  8 1 ,  qui  vaut  aulli  j  fois  j  fois  3  fois  j  ,  ou  5  fois  le  cube  27 , 
ou  9  fois  le  qu  irré  9  ,  cft  aujlî  le  quarré  du  quarré ,  ou  la  quatrième  puillaii- 
ce  i^c  j.  Et  A*  d\  le  quarrc  du  quarré  de  la  grandeur^,  ou  fa  quatriénic 
puifTi;  ce  ;  5c  i^c*  1.1 de  la  grandeur i&<?j&  ^"f+l'cft  auffi  dc  la  grandeur  Pc. 

Et  on  dira ,  en  fui  van  tic  même  ordre ,  qucé$  cft  Ucinfuiéme  puiffattce 
dcê>.  ErqviCi^^  enclt  la  fixtéme~  Et  parce  que  é*  cft  encore  le  quarré  du 
cubc/p?,  ou  le  cube  du  quarré  ^^^  ^  on  pooira  dire  encore  qu'il  cft- /f  gtu^ 
dncube  y  ou  le  cuBe  du  <jMrré  de  h.  Et  pareillement  ,  qui  eft  la  huitième 
puifl-tncc  de  C  ,  cft  aufïi  If  (/narré  de  ,  qui  cft  licjA  le  quarré  du  quarrc  dcé. 
Et  la  ncuviçnic  puillâncc  £9  cl\  aulïi  le  cube  du  cuhe  de  b. ,  Et  la  dixiè- 
me h^'^  le  ifuarrè  de  la  ctn^méme  pHiJ[ariC€ ,  ou  la  cin^méme  fuiffance  dn 
quarré  de  é.  Et  le  cube  duejuarrè  de  efHOrré ^  OM  le  efuarré  djt  ejuarri  du 
cuhe  de  h.  Mais  on  (c  contentera  de  dénommer  fimplement  par  leurs  nom- 
bres toutes  l:s  puiflânccs  qui  fnrpaflênt  la  quatrième,  commet?  qui  cft  la 
7'  dcL  Et     qui  en  cft  la  1 1    Et  ^^4  qui  en  cft  la  1 4^.  &c. 

Et  on  dira  que  h  cft  /<•  racine  ^uarrée  oui<*f  dc  fon  quarré  tt.  Ou  U 
racine  cHiijue  ou  y  dc  Ton  cubei^  Ou  la  4'  dc  h*.  Et  la  5"  de       Et  la  " 
dcj.^.  Ec  aij'ii  du  rcltc.  .  , 

FORMATION  DE  LA  TABLE  DES  PUISSANCES. 

SI  on  prend  l'unité ,  <?c  qu'on  mulçiplie  premièrement  i  par  une  gran- 
 deur  cuinplcxc<t— f dciiommcc  des  noms  de  les  parties  «1  &:  ù  ,  &ca- 

fuucc  le  produit  M  -4-  i/»  par  la  n:cmc  grandeur  a—^  h  ,  &c  aufl)  le  nouvcm 
prodinr  pir<i— &  ccluv-ci  encore  par ^ ,  5£C.- Ou  ,  ce  qui  revient 
âumcmc;  li  on  prend  par  ordre  prcmicremcnt  Tiinitc  ,  ^çcnfuirre  l.i  gran- 
deur complexe  h  i  A  ,  Sci  s  putflaticcs  kcondc  ,  croilîcme  ,  quatr:cl•nc^ 
cnquicinc  ,  lIxiL-me  ,  ^uurcs  lliccdlivcs  de  la  mcme  grandeur  a  -j-  i> 
qu'on  les  diilriSuc  p.'.r  ordre  dans  les  r.uigs  liicceiliis  de  la  féconde  Table, 
qu'on  nomme  par/illélfs  y  qui  vont  de  giuchc  a  droite. 
h  ij.  j.  I  .  Chacun  de  ces  rangs  parallèles  aura  une  cellule  pkis^'qu^il  n'y  a  dc  dc- 
grcz  dans  la  puillàncc  que  l'on  v  diftribue.  Le  premier ,  par  .exemple  ,  des 
rangs  parallèles,  où  la  grandeur  linéaire  ib  eft  placée ,  aiua  i  cellu- 
les iSc  le  fécond  >  où  eft  Ion  quarrc  ,  en  aura  3.  Et  le  troiliéme  4.  Et  auiii 
du  rcftc. 

h.Jf.  j.  2.  Et  de  plus  la  puiftancc  dc  la  parties  diminuera  *  toujours  d'une  cellule 
â  l'autre,  qui  la  joint  immédiatement  au  même  rang  parallèle ,  &  qui  avance 
vers  la  droite.  Etiapuiftàncc  au  contraire  dc  l'autre  p.irtie  b  augmentera 
toujours  d'un  degré.  Comme  dans  la  (ccondc  cellule  du  4' rang  parallèle, 
oii  la  grandeur  a  cft  élevée  au  degré ,  &  la  grandeur  è  n'cft  que  linéaire  ; 
Ôc  dans  la  troifiémc  cellule  du  même  rang ,  où  a  n'cft  élevée  qu'au  quarrc, 
&  où  ^  cft  au(fi  élevéç  au  quarré.  Ec  ainA  du  refte. 
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iv  Et  lespuiiîanccsdcs  parties  4  feront  toujours également  cicvccs,  b.  I^, 
Fime  dms  la  première ,  &  l'autre  dans  la  deouéic  des  cellules  d'un  même 

rang  parallèle  ;  &  cnfuitte  encofc  Mnltiflier  i 

^gaîkmcnt  élevées  ,  l'une  dons  la  fârM-^ê 

féconde  ,  &  r    t  c  dans  la pcnul-  TfMttmiéift  imZ^U 

ciémc  -,  Lv'  .ipre.  i  uni-  tî.insla  troi-  p^^.  s—^B 

fiémc,  &  r^uue  daiisi  aatépenul-  ^g^^. 

aènc i  ainfi du  rcftc ,  en choifif-  ~              parZ^ b 

ÙBaK.  toûjours  deux  cellules  éealc-  ^  ^                ,       ' , ,  -  -. 

menr  éloignées  des  extrêmes,  OU  .  i^'^^Mb-^  i^bb-^ 

delaprcmicieôc^dcrniére.  flÈJt 

fara->rb 

I  COROLLAIRE. 

T  n  on  a  feulement  égard  aux  nombres  des  parties  ou  des  produits 
Cl  qu'enfement  les  œlhdei  \  on  oonveta  premiéfenienc  que  la  c^lUe 
1  ,qui  commence  k  t«TabIe)fi>nnerime  &J'.iutrc  des  cellules  i  &  i  du  pie- 
mier  ilcs  ranges  parallèles:  parce  qu'en  multipliant 4^ ^par  I } on foimc 
en  premier  li  n  ^  la  cellule  i4  ,  &  enfuitte  laccUide  ib,  h  tf. 

Et  en  fécond  iicu,  la  première  i  du  premier  des  rang  parallèles  forme  la 

{première  i  du  Êcond }  &  la  premiéie  9c  (êconde  t  &  i  du  premier  pandié* 
e,  forment  enlèmblc  la  féconde  t  du Iccond parallèle ^  &  la  féconde  i 
dit  premier  encore  I.i  troiflémc  i  du  Iccond.  Car  en  chcrcli:înt  \z  quatre  de 
la  grandeur  i  4 —r  ib'.  la  première  cellule  \a  multipliée  par  4  forme  '»  déjà 

'  U  premiiie  i4M  $  &  h  première  tJpar  ^ ,  &cncioi«  u  ftconde  i>  par  «,  (br- 
ment  ^  çs^kaàA»  la  £sconde  a^fr }  A:  enfin  la fioMub  ii^par ^  Ibnne  ^  la tfoi-  b.  i^'. 

fiémc  ibb. 

£n  croilîémc  lieu  >  la  première  i  du  fécond  rang  parallèle  forme  auill  la 
pfemiéce  i  dutroifîéme  ;  &la  première  &(c!conde  i  &a<lulêcond>Ia{ê* 
conde  |  du  troifiémcj  ôcla  féconde  &  la  troifiémc  i  &  i  du (ccond,  encore 
erffcmblc  la  tiroifjcmc  ^  du  troifiémc  \  (Se  enfin  la  troifiémc  i  du  fécond  la 
quatrième  r  de  ce  troifiémc  rang.  Car  en  cherchant  le  cube  de  la  grandeur 
14-+  i^  :laprcmière  cellule  i44  du  quarré  multipliée  par  44,formL  ^  déjà  la  b.  19. 
piemiéfe iiT'dtt troifiémc  rang^  &la  première  144 paré,  Se  encore bic- 
condc  lab  par  4,  forment  ^  enlcinblc  la  féconde  3  a,ib  \  &  la  féconde  14^  par 
Se  encore  la  troifiémc  rdb  par  4  ,  lormcnt  enicmbie  la  troiflème  fâbén 
&  enfm  la  troifîème       par  informe  la  quatiièmc  lù^. 

Et  on  prouvera  de  la  mime  ibice ,  &  fuîvanc  le  même  ordre  $  que  deux 
cellules  confècutivcs  d'un  rang  parallèle,(bnnent  toûjours  celle  qui  cfl  fous 
la  dernière  de  ces  deux  cellules  dans  l'autre  paraBcïe  ,  (]iii  le  fuit  inimèdia- 
^m^i.  Par  éxemplc ,  que  laqu^uiémc  5  é  »  &la  cuit^uiéxoe  70  >  du  liui- 
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tiémedes  rangs  parallèles,  fbnxie&ccniêipble  Laciotjuiéme  ccllble  ii<$4^ 
neuvième  de  ces  rangs  parallâes.  ' 

II  COROLLAIHE. 

5 .         fuppoiant  «ncoie»  qu'on  aie  égard  (èiilenient  «os  nombres  éet 

J^produits  qu'en  fcnncnt  les  cellules.  Chaque  rang  parallèle  aura  toô- 
jours  I  dans  fi  première  âcdnns  fâ  dernière  cellule  >  Scun  mêineaombR 
dans  deux  autres  également  éloignées  de  ces  4çux  extrêmes. 

b.  4.  Caria  cellitle  i  ,^ui  commence  k  ta^,'fermç-(>.  laprémiere  i  dn  me-^ 
niecrang  pacaltéle  >  Se  encore  la  (ècond^  i  de  ce  même  caag._Çt  ces  deux 
égales  I  &  I  forment  ^  auffi  les  deux  extrêmes  i  &  i  du  (ècond.  Et  cencs  ci 
les  ^  deux  extrêmes  i  dc  i  du  troiiîéme  »  qui  forment  ^  à  leur  cour  de  la  mê- 
me force  les  excrèmes  I  &  I  du  cinquième.  £c  aihfî  du  reAe. 

b.  4.     Et  la  première  Se  féconde  enfeqible  i  5ç  a  du  fêcondtfbmmtt  ^  la  iéooiufe 
3  âii  rro'.Cicmc  -,  8c  la  {cconde  tc  trnîfiL'iT.c  2  Je  i  du  fécond ,  encore  la  pc- 
nukicme  j  du  troificme.  Et  par  confcqucntia  Iccoi.dc  cellule  &Ja  feuifl' 
tiéme  du  troifiéme  rang  parallèle  ont     même  nombre,  ) . 
De  ttAiM  aufll  la  première  Se  h  Çscoàà»  enfemble  j  Se  1  du  croifiéme^loF* 

^  4-  mène  ^  la  lêconde  4  du  quatrième }  Se  la  pénultième  Se  ffemiénr  enfemble  jf 
&^  du  troiiîéme ,  la*»  penulricme  4  d.u  quatrième.  Et  enfiiittc  la  féconde  Sc 
troiHéme  cnCstiabie  ^pe.6  du  quacnçme,  forment'»  la  troiiîéme  10  du  cin* 
quième  ;  Sc  rant^ëmildéiiie ,  te  hjpcnaliiénie  enfimUe  SSca  du  quand^- 
me ,  rantepenulnénie  10  du^  dnqmjsnie.J|cc*çft  kmfemççjiofedes  oepolêf 
fembiab^  de  tous  les  autres  laji^s* 

DiJINITlONS. 

On  nammcT:\ premier  rdftf  perpendlcMlalre  ^  cduy  qui  comprend  dans  la 
a^  1  abic  coûter  les  premières  cellules  des  rangs  parallèles  j  &c  fremier  ra»^ 
êUimi ,  celuv  oui  en  compitod  touKs  les  ^^zniéces.  Et  fitmi  r*ng  pa^ 
penaifuLiire ,  celuy  qui  comprend  ibaies  les  lêcondes  1  &  fécond  rsa^  ûàff^ 
fwr»  cekiy  qui  comprend  coures  les  penulcicmes.  Et  ainlidafelfce* 

III  .COKOLLAIRE. 

g.  T  E^rcmier  des  rangs  perpendiculaires  è|^  {Ui  pi:emier  des  obli- 
'  '  XJques^Ae  le  lèoDtsd  (jes  pcrpcndij^ulaites  Ât  &conid  acs obliques,  &  le 
troinème  au  troi/îème ,  Sc  ainfî  du  rcfte;ayant  égard  (êiîlementanx  nombnet 

qui  font  dans  les  cellules.  Car  chacim  des  rangs  parallèles  ayant  (a  première 
b.  f.  cellule  b  égale  à  la  dernière ,  &  la  féconde  à  la  pénultième ,  Se  ainfî  du  re- 
^éfjkdtkn.  ïte;  toutes  les  premières  cellules,  qui  forment  *  le  premier  rang  perpendi- 
d>  f .  «.  cn^jn:  ;.ibiic  <>  èealcs  à  toutes  lés  dernières ,  qui  forment  *  le  premier  pb^ 

que  ,  chacune  à  ^chacune,  le  dans  un  même  ordre.  Et  paredlemeiit  tou- 
tes ic5  Iccondes,  ou  le  fécond^  perp  n  lunlair©,  à  toutes  ^.  les  ^^^uUio*, 
mes,  ou  au  fccond  *  oblique.  Etainlldniclk.      '       '  *  * 

IV  COROLLAIRE. 


7.  T  A  première  ceUnle  1  «ipi  pRmier  rang  perpendiculaire  (orme  la 


dans 
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îes  cellules  ;  &  h         i'^'"  r  &  i4  du  premier  perpendiculaire, fonnent  cn- 
fcmblc  la  i^'  zah  du  Iccond  i  &  les  trois  eniemme  i  &  14  &:  i  <«<«  dti  pre-  b.  4  Icf.; 
micr  perpendiculaire,  encore  enfêmble  ^  la     544^  du  iccond.  Ec  les  (^ua.C£e 
I  ^14 &  liM  &  14'» la  4«  44^^.  Et  .linfî  du  refte. 

De  même  auffi  la  !««     du  fécond  forme  la  i*""      du  5'  j  &  la 

^  fcxond  ,  la  du  j*  j  &  par  un  même  raifonncms-nr, 

les  trois  premières  th  &  laà  Se  itab  forment  eniêmble  U  j<  6dàlfh  -,  puiiquc 
ces  dois    &a4f&j44^((>nc* égales  enfèmUe  aux  deux  }44^&  j4i(^,aui  b.  4.  flc  /. 
Ibnncnt ensemble  la    Cémbh.  Econ  prouvera  de  la  même  forte,  que  les 
quatre  i  fiç  14^  0c  |4M^  6t^      ÊDOiieoc  ^  eniêipble  U  quatrième  lotuà"^*  Et 
ainfi  du  celle. 

Et  ou  démonczet^eneoce  dans  un  mteie  ordieque'la  i***  odluletfti  |« 
lang  peipendiculaire  forme  au/fi  la  i*»  du  4* ,  &  que  les  deux  premières 
lormenc  en(èmble  la  féconde ,  U  les  trois pcemiéies  eofembleia  |S  Et  tcf 
quatre  la  4c.  Et  aiiUI  du  reftc 

Et  paieiUBmeat  que  ie  qaatttéme  rang  per^endiculaûw  forme  le  dn-t 
quiéme  de.la  même  (brce,  &le  cinquième  le  &aiâne>  ou  chaom  en  gé- 
néral l'autre  qui  le  fuit  immédiatement. 

Et  ce  fera  auflîla  même  chofede  tous  les  rangs  obliques  ;  puifqu'iU  b.  ^. 
fiinc  égatix  aux  perpendiculaires  ,  chacun  i  chacun  ,  &  félon  le  même 
ordrcu 

V  COROLLM&E. 

8.  Ql  oa  a  lêiileroent  égsrd  anx  nombres  des^  cellules.  Tout  le  premier 

Orang  parallèle  comprend  1  i  ayant  î  dans  •»  chacune  de  fès  dct!x  ccl-  b.  4> 
Iules,  ,Ec,  cout  le  fécond  parallèle  .coinprci;td  x  fois  2.  ou  ^  j  parce  qu'on 
diftribuêa  Ahs  dans^lb  cejlufes ,  ce  qui  eil  dans  ccflcs  du  pcemier*  Et 
par  la  même  raifon,  le  tro jfîéme  comprend  i  fois  4  ou  3.  Et  le  quatrième 
^foisSouitf.  Etk  cinquième  a  fois  16 00  j».  fit  ain(î du^iefte^ 

DXf  INITIONS* 

'Les  nombres  I  i  1 ,  ^  ,  4,  5  >  (?j  A»/dlllêcondra|ig perpendiculaire, 

ou  du  fécond  oblique ,  te  qui  font  formez  par  une  addition  fucccnivc 
continue' dcs-unitcz  fimpiesqui  font  au  premier,  féionr nommez  mmbres 


miièrfida  gréindmn  SnAwtu 
Et  ceux  du  croifièmc  rangpetpendicnlaiie,  ou  du  tfoîfîème  oblique, 

qui  fonr  formez  de  la  même  ïortepar  une  addition  fucccfTîvc  lV-  ccnrinuc 
esnoip^(es  oatuielsoa  du  premier  ordre  ^férQajtnçnunez  nçmbreidm  fi» 


5» 


Et  eeuxduquetriéme  rang  perpendiculaire,  ou dn^qiutrième oblique, 

,formrz  encore  p:Tr  un"  .idi^irion  fcmMahlc     ceux  du  fécond  ,  feront  nom- _ 
mcz  nojn^fes  du  troijiéme  ordre.  Et  auiii  du  reftc,  Et  tous  ces  divers  nom- 
bres peuvent  être  enporc  d^^ofe^; ,  (i  l'oji  veut ,  comme  on  les  voit  dane 
laaoifiénMTabki» 


U| 
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VI  COROLXAIRE 

Poail  LA   PORIC  ATIOM  .  DIS  iJ^ARRES»; 

*T»tU'  9'  ^T'Out  quarré  d'une  erandciircofttpIèi?&  comprend  le  quatré  de  «die 
X  des  parties  da  c6cé  qu'on  voudra ,  plus  deuxprodoics  de  k  mime 

partie  p.u  toutes  les  ntirrc<; ,  plrs  un  quant-  de  toutes  ces  sutres.  Pnrcc 
qu'on  peut  coniîUcrcr  toutes  ces  autres  parties ,  comme  n'en  faiiànt  ea- 
kmblc  qu'une  (cule.  •. 

Le  qu.irré  par  écemple  m  mt  -^èS^  xse^  ih^efdeh  gran- 
deur rf-t-  ^ —f- £■  comprend  un  quarré  d4  do  I.i  pnrric  a  ;  plus  lalr -i.  lac, 
ou  i  prod  lirs  de  l\  mc.nc  p  utie  a  pac  ^  — i-cqui  leftc»  plus  encore  un 
quarrc  i>h~h  lùc  ^  ce  de  h-^  c.  . 

Ott  ce  médie  qttarré  renfi;tme  on  qctané  de  la'  partie  h^^  plus  24^ 
H-  xhCi  ou  1  plans  de  la  même  partie  ^  par  4  ^  r  qui  feflejplos  no  quarré  m 
— f-  rac—^  ce  de  ce  rcfte  «t  ■~\-  c.  . 

Ou  enlin  ce  même  quarré  comprend  un  quarré  <x  de  la  partie  c  \  plus 
OUI  plans  de  la  même  parties  par«-t'^qtti  refte}  plus  un 
quait^  ^    de  ce 

icfte  tî  \  h.  Et  ce  fcroit  to û-  *  MidùfUer  U  coti  4  <r 

jours  ia  même  choie ,  s'il  y  ^  ****  M-\-b-h« 

avoit  un  plus  grand  nombre-  •  SUjùtni  4ii<^  léà  ^  hêi^  i4c-+  xbc  -i-  et 
départies. .         .  ^ 

PottKrLA*  f ORUATION  D£5   CUBBS.  . 

*.Ttf^k.  T^E  même  auffi  tout  cube  d'une  grandeur  complexe  renferme  ^  un  cu- 
J^bc  de  telle  des  parties  du  côté  qu'on  voudra  ,  plus  trois  foîidcs  dn 

3uarré  delà  mcmc partie  par  toutes  Ic«  autres,  plus  encore  trois  loiides 
C  cette  parge  par  le  quarré  de  toutes  les  autres  >  plus  un  cube  de  tou- 
tes ces  autres. 

Le  cube,  par  exemple,  -^Aab—i-  %abh~x.  ^Mc—i-  6abc—\-  ^b^c 
^  ^4cc~¥  }f>cc  6sh  grandeur  a-i-b^Cy  renferme  un  cube  4'  de  la 
partie  m  ^  plus  5  4uA  ^mc,  ou  |  fbJtdes  du  quarré  «4  de  la  même  partie  4 
par^H-rquirefte  \  plussjiWH*  Sah--*-  j4pf,  ou  j  folides  de  la  parties 
par  le  qitirrc  bb-h  llv*+cC.d9.k^et-pM  On  iube^^  ^hj^  ^  |Acr 
^  ci  du  rcfte  ^  c 

£t  ce  même  cube  lenfitme  aufli-nn  cube     delà  partiel;  plus 
p-f  f  Mst  on  5  (blides  du  quarré  bib  de  la  partie  /&  par  4  H-  qui  tefte }  plus' 
3<i4i&— t-tft^^H- î^ff  >      5  folides  de  la  partie  b  par  le  quaiTc  /i^-h  tac 
-vcc  du  ccfte4H<  ry  plus  uncube        j4(f(r~f  ^4€ç^     de  ce  reltc  4 

Oit  enfin  ce  même  cube  comprend  nnciibe  c'de  la  partie plus  j[4w 

H»  }Acc>  ou  3  folides  du  quatre  ce  de  la  partie  c  par  4-r  b  qui  refte  ;  plus 
}aac—\-  6al-c ^  :^ifr  ,  on  {o1>;^cs  de  !,i  même  pairie  <?  par  le  qmrre  44 
*-t- a«^>-i^i' du.  ceilc4'-i-i'>  p^us  uncubt;*»^— fj^^/r.^  j4^^H^^i  de  ce 
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s  tèf^e  d-ifh.  Et  ce  Êroit  toûjoun  h  même  chofi ,  s'il  y  avok  no  phu  ^and 
nombre  4e  paicies. 

U  cote  a       t  ^  c 

I    P  R  O  B  L  E  M  E. 

20.  TyOur  élevir  me gMmdeitr  comflêxf  mt  qu4rri »  »H4UCMhy9Mà  ielh 
1  4Mf;v  fm0kit€i  tiHonjmudra, 

On  n'aura  ,  pour  le  c]uai  i  c,  qu'à  multiplier  »  la  orandciir   par  cllc-mcmc  a.  r?.  j. 
-Et  pour  !c   cube  ,  qu'à  iViuIcipli».!   le  quarrc  par  le  côté.  Et  ain/i  <{n  rcfte.  difmitu^ 

Ou  plûrôr,  afin  d'iibbrcgcr  Uc  beaucoup  lonopéi-cion.  On  k  icglcra 
-  parle  rang  parallèle,      repond  à  celle  ces  Duiflànccs  que  l'on  veuc  dé- 
couvrit} pour  la  première  &  féconde  partie  au  coté  propofe.  Et  encore 
cnftiitte  de  la  même  forte  pour  les  denx  premières  enfemble  5c  pour  fa 
troiïicinc.  Ei  aulli  de  la  même  forte  pour  les  trois  premières  cnrcmblc  & 

Îoitr  la  (quatrième.  Et  ainfidu  lelfe.  Les^éxemplesdiivaiis  pomxontfisGr 
céclauar6:s  r^les. 

Premier  ErB-iç»i'«* 

Pour  trouver  le  quarré  de  la  grandeur  hb  -f  rbc^  Chi^  ^ce.  Je  confît 
dére  le  /ccond  rang  pirnîîcîc  .sa tab^ bb  des  quarrcz  ,  écmç  réglant 

Sar  fcs  trois  cellules,  )  cens  ic  qLurrcj4  de     i  plus4^'C,  ou  2  produits 
e  tb  par  3,bc\  plus  le  quarré  ^bbecde  itc»  Après  oda  ne  conlîdéxantplus 
que  les  deux  cellules & du  rang  parallèle ,  que  j'ai  pnsdani 
"  la     T.^ble  ,  de  me  réglant  par  ces  deux  celfules ,  j'écris  1  produits  de  bb 
.-J.  zùc  par  ùbd,  ou  1  xb^d-+  x^bceli  Plus  un  qu^irre  ^6hbdd  de  Cbd.  Et 
me  réglant  enooce  par  les  deux  cellâles  xâb  6c  bb  ,  j'écris  8M«rH- 
.     ^Zbccdy  ou  1  produits  de  bb  -4-  xbe^  6bd  par  ^c.  Plus  un  quarré  1 6ck 
*jdc.4CP.  £c^ia  {bmme  eodécedc  ces  divers  produits  ^réfout  laqucftioa.  b.^; 

•  Racine  ffu  côté  bb  — f  ibc~^6bd^^cc 

tîlitfiniCt^^  ^bh^  ^èbcc  H-  ïM  -f  i^bcd  ^  $6bbdd  H-  Ubcs 

Sbcomo  IXaMPLI* 

Et  pour  trotiver  le  ciibe  de  la  mime  gnmdew^^^  i^c-f  6b ^rc, 

'Je  confidcrele  troifiéinc  rang  parallèle  :  &  me  réglant  par  fcs  cellules  ,  j'è- 
crt";  le  tube  b^  de  bb.  Plus  5  protUiirs  du  quarré  ^4  de  Z-;6  p  r  '.^r ,  ou  5^V. 
Plus  î  autres  produits  de  bb  par  le  quaiTe  ^bcc  de  ibc,  c'cit  à  dire  i  ib^ce* 
'Plus  le  cube  8éV  de  i^^r.  Après  cela  ne  confîdérant  plus  la  première  celkt* 
le  du  troiflémeiUi^  parallèle ,  deme  i^^lantlêulcment  par  l:s  autres  qui  ^ 
rcfl;iu,  j'écris  j  procfuits  du  quarré ^4-+  4i'r-f  ;;'/'^c  dc/j^— f- i^r  par 
ou  lUU'^-jibicd      jxJ^eed,  Plus  io8^4(i<^-i-  xiCPcdd,  oa| 
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sucres  ptochiics  de  M  H-  k^par  Fe  qùmé^HMtl  de  siJ.^Vhs  ti^S, 

ou  le  cube  de  6bd.  Et  me  réglant  encore  de  la  même  forte  par  les  crois  ccl- 
Iitles  j  A.ib  Se  ^abb  Sc  b^  du  même  rang  parallèle ,  j'écris  3  pro(1uits  dit  quar- 
rc  i»4  H-  4i»'C^H-  ^bce i i^bbcd^^  }6bidd  de  bi  — f  1^— {•  6bd 
par  4ev  ,  ou  ïxè4ce  H*  48P«''H'  48^^  ^4*  i^^^ccd  H-  iSSiM 
—i-j^^ilbccdJ.  Plus48i6é<r4— t-pG^fî— i-i88/^cW,  ou  5  autres  produits  de 
^^-f  lir-^-  6ùd  parle  quarrc  i^c4  CÎC4CT.  Plus<:n/în  le  cube  ^4^*  de  4cr. 
£t  la  (bmme  entière  de  ces  divers  pru  juits ,  clt  le  cube  de  la  grandeur 
pLopofée.  Et  il  en  eft  ainfi  'des  aunes  puinam:cs ,  en  réglant  leuis  patuet 
par  ics  luigspttallâes  qui  GonvieiiiiGnt  àxes  paifl*aiices.> 

^,   \  -jiti^ccd  ►+   ixSb^d^  -t  iiMff  -F  48^^^  ,  : 

*^  J  H-  48^^4-1-  I44^Vc</h-  i88^^c'i/-+4J  i^itfoW 

D  ï  F  1  N  1  T  I  O  N  s. 

On  dira  que  le  frtmUr  chiffre  ou  cérd^ére  d*un  nombre  dl  ccluy  qui 

efl  plus  à  gauche  ,  &  le  fécond  celuy  qui  avance  d'un  rang  vers  la  di  oitc. 
Et:  nmfi  du  rcfte.  Comme  dons  le  nombre  5425  le  premier  chiffie  0  t  c.^- 
lactcic  cil:  5  écrie  au  dernier  rang,  èc  le  fccoud  chilFrcou  caiaCicre  cit 
4  écrit  au  pcnukiéme ,  &  le  oeifiénieeft  t  ^cric  au  fecond  lang»  Sc  le  qoâr* 
triéme  ^  écrit  au  pfemier  rang. 

Si  un  nombre  eft  la  racine  quarrcc  d'un  non'ibrc  qûarré  ,  ou  !a  cùlîiquc 
ou  tioiAéme  d'un  nombre  cubique ,  ou  la  quatrième ,  ou  autre  linéaire  d'u> 
ne  puiflànte  <]hacriéine ,  ou  d'une  autre  plus  haute  \  la  lettre  «  tépré((îbteni 
le  Dtcmier  chiffre  ou  caraâére  de  cette  racine ,  &  ^  le  {ccohd ,  &  B  maju& 
culcles  deux  f>rcmicrs  cnfcml)le4&^;  &  c le  troifiémc ,  ^  C  les  trois  pre- 
miers enfemble ,  &:  <^  le  quatrième ,  D  les  quatre  preriiiers  enfcmble  ;  £c 
«infiduieAc*  Comme  dans  k nombre  5413  lalettnsJtcéprelbitefaj  )  Zci 
le chiffis  4  »  &  B  réprélenteta  5  4  ou 4-4-  ^*  £t  parciUement  on  ptendra  e 
pour  2 ,  &  C  pour  a  ^  ^  -•  c  ou  pour  5  42  ;  Se  a  pour  3  ,  &  D  pour  — +•  i 
-4-fH-<^oupour34i3.£t  ainiî  du  rcltc ,  s'il  y  avoic  encore  d'autres  chi^ 
fies. 

Et  lïippoËinc  tous  les  i^i^KS  on  caraâéns  ^us  noiubte  tcantllezde 

deux  en  deux ,  ou  de  trois  en  trois ,  ou  de  quatre  en  quatre ,  &  ainfï  du 
rcfte ,  S-:  dp  droite  1  gauche  -,  on  nommera  Z  la  tranche  oui  fera  plus  recu- 
lée vers  U  gauche ,  Qc  Y  celle  qui  avancera  d'une  tranche  vers  la  droite  ,  6c 
XceOe  qui  avanceca oicok  drone  ciaïu^eveisla  dioice»  &  Vcelle«uffi. 
qui  avance  <l*ujie  nouvelle  tcanche.  Et  ainlî  du  cefto. 

2TX     2YX        Z       t        X  V. 
«9I48I49.  Itfo]oo3|oo7.       541^595  )1i  8^4J|o^odo. 

Et  on  dira  qn'iui  nombre  cft  déins  un  ntng  x!r  dans  ceux  f  w'  U  fiÊhfem^ 
ou  qui  jonc  «ranca  vos  la  gauche  %  lotiqu'on  voudra  dé^goer^Ni  marquer 

^  le 
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DES  M  A  T  H  E  M  A  T  I  QJJ  E  S.  L  1  v'R  1  I V. 
le  rang  où  ce  nombre  commence  à  le  trouver,  fans  ùke  attention  s'il  a 
plufîeuK  chiffres ,  ou  s'U  n'en  a  qu'un  &nl  Comme  dans  15?  48  49  ,  on  dira 
qoe  9  eft  au  piemicr  ran  g  &  dans  ceux  qai4e  fiuvent.  Et  ainii  des  anocs. 

PREMIER  THEOREME. 
11.  CI  Icqu.irrc  d'un  nombre  cft  tranche  de  deux  en  deux  caraïbe  re  s  & 
Udc  droittc  i  gauche.  1°.  le  quarrc  aa  du  premier  chiffre  a  cft  dans  h 
tranche  Z,&  2«*oa  x  plans  des  deux  premiers  4  &  ^  loju  au  fecond  rang  de 
la  tranche  Y  Se  dans  ceux  qui  le  fiiivent  5  &sle  quané  M  du  (ccond  chffîc 
éed  nu  premier  rang  de  I  i  mono  tranchj  Se  dans  ceux  qui  Icfuivenr. 

a"  Les  deux  plans  des  deux  premiers  enfcmblc  4  ^,  ou  de  B,  par  k  2' c 
c'eftâdiît  iBtf,  font  au  fécond  rang  de  la  tranche  X&  dans  ceux  qui  le 
Ittivcntj  ôc  le  quarré  «  de  la  |«  r  au  premier  rang  de  la  mëne  franche  3c  dans 
ceux  qui  le  fuivent. 

3"  i^s  i  plans  des  trois  premiers  4  &  ^  &  r,  ou  de  C,par  le  4*  c,  ou  lOL 
font  au  fécond  rang  de  la  tranche  V  ik  dans  ceux  qui  le  fuivcnr  ;  &  1  •  qunr 
ré  du  4C  r  au  premier  rang  de  U  même  tranche  V  &  dans  ceux  qui  le  iuivenc 
£t  amli  dttxdle ,  s*il  y  avoit  encore  d'autres  chiffies.  •  • 

•  Démonstration. 

^  En  qna^nm  un  nombre  comme  5  4  5  •  i    Le  quarré  de  5  centaines  *  doit  b-  «.  ». 
être  précède  de  deux  tranches  de  deux  zéro  chacune  ,  &  par  confcqucnt  re- 
letté-dansla  trtacheZ,  qui  eft  la  plus  avancée  des  trois  vers  la  eauche 

z".  Les  1  pîahs ,  l'un  des  4dixames  par  les  5  centaines ,  &  l'aucrc  ites  c 
eenramcs  par  les  quatre  dix  unes  ,  doivent  êire  rcjcttcz  k  au  4*  ran<»   ou  atf 
fcconddcla  tranche  Y  &  dans  ceux  qui  le  fuivent;  &  le  q  narré  SJs  4  di- 
xami»-att  »  premier  de  la  tranche  Y ,  parce  qu'U  doit  être  auffi  précédc^d'u-  b.  xuu 
ne  ttaoche  de  deux  zéro.  ' 

3".  De  même  auHl  1  plans ,  le  pre- 
n^r  des  5  unùcz  p^^s  4  dixaines  & 
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pÂi  les  c  centaines  ouj>ar  les  54  dixaines ,  &Ic  fécond  desautces  54  dixat- 
ncs  par  les  |  anoes  imitez,  doivent  être  rejettcz  au  fccond  rang  de  h  v  an- 
che X  &:  Hans  ceux  qui  le  Tuivent;  Icquarrc  des  3  unitcz  doit  enfin  fc 
trouver  ^  -il  premicide  la  cnmcheX.  Ecainii  durcûc*  s'iijr  Avoic  encoie 
d'ames  chii&c&i 

II  THEOREME. 

Adroite  i  gauche  1**  Lecube^i'  du  praaûcï  cacaâére  dft  dans  far 

tranche  2. 

1*.  te  j  tblides  du  cjuarrc  du  premier  caractère  par  le  fccond  i»,  oit 
j  Md^ ,  lent  au  n:oi£éme  rang  de  la  cronch-;  Y  Uaus  ceux  qui  le  liiivenc.  Et 
I  nouveanx  iciides  du  premier  caraâ:ére  a  par  le  quanré  du  lêcoiutcant^ 
âcrc,  ou  5^Af ,  fonr  au  lècond  rang  de  la  tranche  Y  &  dans  ceux  qui  le 
ftiivcnr.  EcIl  ^.ui^c  Aii  fccond  caraâ^cc  c^saftewisf  xang  dclamènift 
tranche  ôc  dans  ceux  qui  le  laivcnc 

â^.  Et  3  auCKsicifides  du  quarré  B8'<l«t'<tent psemic»£3nâÀeS4<8t  f»  oot 
elitpatlctroi^émer,  ou  |BBr>(Q]icau  troidcme  r.ing  debtnmchc  X  Se 
dans  ceux  qui  le  fuivenr.  Et  f  nouveaux  folides  des  deux  premiers  enfcirt^ 
bic  4  &  ^,  ou  de  B>par  le  quarré  du  tcoiiîéme  r>  ou  5  Bec,  ibm  au  (ècood  rang 
delaccaaeheX&daBS  ceuxqai  leÂtiTent.  Ettecube^  du  uoifiénie  cm»* 
âérc  cfl:  aupidnier  rang  de  |a  même  tranche  Se  dans  ceux  qui  le  (itivenb 
•  4*.  E:  j  nouveaux  ^oJidcs  du  qnnrrc  CC  des  trois  premiers  caraftércs4& 
^  &  r  >  ou  de  C,  par  le  quatrième  d,QU  ^CCd ,  (ont  au  croilîcmc  rang  de  la. 
tranche  V  &  dans  ceux  qui  le  {îiivent.  Et  trois  fblides  des  trois  premiers 
cnf  cmble  4  &  ^  &  r,  ou  de  C,  par  le  quarré  du  quatrième  d^ou  3  Cda  (ont  au 
f  cond  rang  delà  trancheV  &dans  ceux  qui  le  fuivent.  Et  lo  cubc</'da 
qu  iiriémc '^dt  au  premier  de  la  rmnchc  V&:  dan*;  ceux  qui  le  luivcnt.  Et 
ce  icia  toujours  la  mune  ciiulc,  s'il  le  leacuntic  encore  du  nouvelles  uan<^ 

DlKOMStlL  ATIO  V* 

En  Cttbanc  un  nombre  >  comme  54),  ou  multipliant  fon  qoacré  194S49» 
oalesdiverfes  parties  qui  le  forment,  parle  côte  même  545  ;  i".  Le  cube 
I».  I*.  !•  145  des  5  centaines  doit  erre  précédé  de  deux  tranches  ^  de  trois  zéro  cha- 
cune ,  puilqu  lUâ  formé  par  une  multiplication  du  quarré  des  5  centaines, 
ou  de  a 5  dixatJiS  de  mille ,  par  tes  ^  cçnodnes^  Pc  Ip^rtc  que  le  cuIm  lay  eft 
dans  la  tranche  Z« 

z®.  Et  comme  on  multiplie  parles  5  centaines  les  40  mille ,  ou  x  plans  des 
5  centaines  par  les  4  dixaines ,  ce  qui  faiftoo  cenuines  de  mille  ^  Se  cnco- 
*  re  le  quatre  1 5  dixaines  de  mîlte  par  les  4  dixaines ,  ce  qui  £»t  zoo  ceiw 
y.  ti.  X.  taines  de  mille  :  on  doit  ^  trouver  |oo centaines  de  mill: ,  on  >  au  troi* 
ficme  rang  de  la  tranche  Yf^  '^it;  ceux  qui  !"  firvent.  Et  au  &  dans  ceux 
qui  le  fuivcntjon  trouve  auiTi  un  produit  des  40  mille  par  4  dixaines,ou  1 60 
fois  10  milles  &  un  des  i  centaines  par  5  centaines,ou  806^1$  10  mille  :Ca 
qui  donne  140  dixaines ^  de  milk  ,  ou  j^ift^,  aa  1*  sang  <|ela  ttanche  Y&i 
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txax  qui  le  fiiivcnr.  Et  on  prend  aufli  un  produit  des  i  centaines  par  lej  ^  i»,», 
^^dixaines*  ce  qui  donne  ic  cube  ^> ,  ou  ^4  mille    pour  k  premier  cang 
de  h  ccanche  T  «pour  ceux  qui  le  fiii  venc, 

I*.  Et  on  tnultiplie  «tffi  «5  dacaioes  de  mille»  & 40  mille ,  8^  centai- 
nes, par  j  unirez;  on  le  quâiréi^K?  centaine; ,  des  54  dixaincs,  par  y. 
ce  qui donne  7^  dixaines  de  mille,  &  120  mille 4$  centaines  -,  ou  b.»».». 
8748  centaines»  ou  iBlk.  Et  on  multiplie  enccNce  5i4dixaines,  ou  i6<^ 
par  4  dixaines >  de  par  5  ceataiiiea ,  «a  par  5 4  dixaines:  ce  qui ^donne 
ii9<j  centaines ,  &i(îio  mille-,  ou  1749 <Ç centaines,  ou  iBBf,  Dcibrte 
que  1^144  ccntnincs  ,  ou  3  BBr  ,  qui  font  les  ^  (ol,dc<;  du  quirrc  t^l6 ,  dcç 
^4  dixaines  ,  ou  de  B ,  par  ^  i  iom  ^  au  ^'^  rang  de  la  tranche  X,  &  daos 
ceux  qotle  fiiiveiit*  Ctonnudpliede  la  mime  (btteie  qnanré  9  par  5  oen. 
raines ,  &par4dnpdncsi;  ou  par  54  dixaines  :  ce  qui  donne  45  centaines» 
?!?■  dixaines;  ou  48^  dixaines,  ou  iBcc.  Et  on  multiplie  auffi  félon 
leurs  rangs  les  5 14  dixaines^»  ou  iBc,  par  j  :  ce  qui  donne  5)71  dixai- 
JKs,  ouiBiv.  Deiôive  qaffPon  doit'QKmverau  ftcond'rang  de  la  tran- 
che X  &  dans^  ceux  qui  les  foivent,  r 45 S"  dixaines,  ou  );B<v,  qui  fbnc. 
les  trois  folidcs  des  j  4  dixaines,  ou  de  B,  par  3 .  Et  enfin  le  cube  >  7  d  :  j  cft 
jUipcemierrangdelamcme  tranche  âcdaos-ccux^kiûiveau  Ëtonpour- 
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raie  continuer  ladcmonftr.n'on  rl  •  la  mcmc  forrc- ,  s'  1  v  v/oir  encore  d'au- 
tres clulfrcs.  Dcfbitc  que  te  cp'ûji  |>ropolî;  auchcoicmc,  doit  toujours 
arriver  n^oplHtitemenc. 

Et  on  pourra  former  de  feitihlablcs  théorèmes  pour  les  puiflanccs  qui  piP. 
fcntlj  rroifiémc  degré,  5r  jurqucs  i  l'infini -,  en  le  râlant  par  les  cellules 
^  des  rangs  parallèles  >  qui  lonc  clc\    aux  dcgrcz  de  ces  mêmes  puiâimccs. 

Définition. 

On  nomme  extrailiên  déracines  y  ourifAution  des  puijfancesy  lamétho-" 
tic  quichcrclic,&  qui  découvre  les  racines  linéaires  des  divcrlcs  puillia- 
oes. 

•PROBL&ME  II  ET  GENERAL. 

'  I  j .  T}  Our  trouver  U  .râche  Ihùàh*  Jtme  €méSru  p^émee  fmmérifMêm 

1  On  la  fcparccn  pluficurs  rranrli  qui  aient  chacune  autant  àc 
chiffres»  excepte  celle  queiiQ|js,appclioni  Z  »  que  la  puiflance  aura  de  de- 
grcz  -»  8eon  dte  m  dcX,  prenant  en  cône  ciranche  la  plus  grande  puiflàncc  qui 
s'y  trouve ,  &  d'autant  de  devrez  que  la  propofî^:  éprenant  aullî  dans  U 

4''T.iblela  racine  Iini'.i'rc  de  la  mcmcpuilTànce,  on  écrit  au  dcmi-ccrcle 
cette  même  racine.  Ëc  ôcznt Ta  puiflànce  de  la  crancjb,ej^y  on  écrit  la  crao» 
che  Y  au  côte  droit  du  rcftc.' 

1*.  On  prend  d.ins  la  5*  T^ablc  le  rang  de  la  puifTance  proçofcc  ;  &  on  ^crit 
fcparcmcnt  fa  ifcclluk-,  ou  le  nomoïc  qu'on  luy  (uppol  ;  ég.il.  On  divife 
par  ce  nombre  le  dernier  r  tri':^  de  la  tranche  Y  &  ceux  qui  le  (uivenr -,  &  nom- 
rnanc  b  i  cxpoiaju  de  la  divilion ,  on  écrit  la  féconde  ccliulc  fous  la  premic- 
ze>  en  Tavançant  d'un  rang  vers  la  droicce  ;  &  la  |«  auffi  ù>m  h  ttcondc 
en  l'avançant  encore  d'un  rang  vers  la  droi'ttc^  &  la  4''  (ôus  celle-ci 
cnTavançant  d'un  nouveau  ranq  vers  la  droite.  Et  ainiî  du  rcftc.  On  prend 
la  i^rome  de  tous  ces  nombres  ainil  dUpolcz ,  on  la  multiplie  par  ^,  ôc  ocaac 
k  poNlinc  .de  la  tranche  Y  &  des  rangs  qui  la  fiiivenc  >  on  écrit  la  vanche 
X au c6c)é droit  du  reflenouveau,  Scoa  tran^orte  Texpolant  è  au  dçntt* 
cercle. 

3*.  On  réitère  une  ^cmbhble  o^^ération  fur  tous  l:s  rangs  de  la  trai\^hc  X 
&  fiir  ceicc  qui  les  {ûtvent  par  le  moyen  de3  >  .ou  des  deux  pccniiers  chif- 
fres ,  &  du  trotliémetf  que  donne  urdivifieno  <Et  on  écrit  u  ttancheV  au 
côte  droit  du  reftc. 

4°.  On  réitère  encore  une  fcmblable  opération  fur  tons  les  rangs  de  la 
ttancheV  &fiir  ceux  qui  lesfuivent  par  icmoy*n  de  Cou  des  trois  pre- 
miers chiffres.  Se  d'un  quatrième  d  que  fournit  l.i  divifîon.  Et  on  écrit  la 
tranche T  au  côte  droit  du  4=  rcftc.  On  rcïtcre  jufqucs  à  la  fin  de  femhla- 
blcs  opérations.  Et  rc  qu'on  trouve  enfin  écrit  au  drmi-ccrcle  xéfout  U 
queftion.  Les  exemples  éd  lirciront  &  fixeront  ces  règles. 

PREMIBR  BXEMPLB. 

Pour  tirer  la  racine  quarrcedc  104849.  Je  le  tranche  de  deux  en  deux 
caraâ-érc5,      de  droite  à  qatichc.  Er  je  dis  :  le  plus  e;rand  des  nombres 
<  T*ilt.  quaiicz,^  que  comprend ou  la  ira^che  Z>  cft  25.  tt  j  encft  U  lacuic 
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quacr^  y&  j'&ris-j  au  demi'^etde  j  Bc  étant  fon  quarrc  1 5  tic  2  ou  de  z^, 

le  rolV:  ctl  4 ,  &  j'écris  48  ou  la  tranche  Y  au  côte  droit  <ic  ce  rcfte. 
l".  J  ;  prons  dans  I.i  r  T.iHîc  le  rang  parailéic  ra~-h  des  puiflànccs  quar- 
rcciij  aummant  4  le  chitiic  5  qui  cil  au  cicmi-ccrcle,  j'écris  réparcmenc 
la  cellule  ^ ,  &  je  marque  deux  points  pour  réprétoer  10  ou  14 ,  fous  4 
éaic  au  Cxond  rang  de  la  tranche  Y  Se  Cous  4  qui  le  luit.  Et  je  dis  :  i ,  que  le 
premier  des  deux  points  réprc fente,  cft  4  fois  dans  4.  Et  p<rnant  4  pour  1 6, 
je  l'écris  fous  10  clans  un  rang  plus  à  droittc.  Et  je  multiplie  14 -f  ihy  on 
•104,  par  4  ou  i  (?c  J  ôte  le  procluit  41^,  ou  -i,  bh^  de  448  ou  de  la  traA> 
chcY&  du  fang  quilafuit.  J'écris  enfuitte  l'expcfant  b  au  dcmi'OCïcIc, 
c'cflà  dire  4  que  je  liiy  fuppolè  égal»  &jc  dii^oil^-la  a:andieXoa49  au 
côté  droit  du  refle  5 1. 

Prenants  pour  54  écrit  au  démi-cerclc ,  j'écris  iB  ou  108  féparé- 
meut»  c'eftàtlirc  i  fois  5  4  j  &  je  marque  alors  trois  points  pour  représen- 
ter 108  ,  ou  iB  ,  ious  le  fécond  rang  de  la  tranclu  X  fîms  ceux  qui  le  fult- 
vcnt,  c'elt  à  dire  fous  5 14.  Et  je  dis  :  i  que  le  premier  des  trois  points  rcprc- 
/enteeft  j  fois  dans  3  ,  èc  prenant  c pour  l'expolant  5  ,  j'écris  c  ou  5  fous 
108  dans  un  rangplus  à  droite;  Scjemulriplie  i3>+r,on  loSj  ,par  5  ou 
c  -,  &  j'ôte  le  produit  3 149  ,  ou  i  -4-  ce ,  de  la  tranche  X  3c  des  ran^  qui 
la  fuivent,  ou  de  j  249.  Ec  comme  je  ne  trciivc  nicun  rcftc ,  je  reconnois, 
après  avoir  encore  écrit  3  ou  eau  denù-ccitie  ,  que  j4j  rélbut  la  qucftioni 
OU  qu'il  «ft  la  racûie  quairée  du  nonbce  propofe. 

2  y  X 

Refit  4}48 

,  ,  FmtU  tranche  Y  J'eur  la  trMcheX 

ittr  4itf  I®*  10$.  aB 

jif/rjïi^<f   ^     ±  L  ,  i  1. 

^       fmme  104    Z4f-f*  fommt  1083  aBH>tf 

Ster  3149  rrtHhipl.f/it  4  ^       miUtipliée  far  j  r 

^'fif  0000   ■?^<'«'*^>  4iû.    z>ib-\.bb       fndmt  ^ij^^  iBe-i-tt 

Second    BxaMPLi.  « 

Pour  tirer  la  ricins  qnarréc  du  nombre  ç)-;^i<^Si^.  1".  Jclctr.tnchc 
de  deux  en  deux  caraâércs  ^  en  commentant  à  droittc.  £t  k  dis  :  le  plus 
grand  des  nombres  quairez ,  que  comprend  97  ou  la  trancne  Z ,  cft  8 1» 
&  9  en  cfl  la  racine  *>  quarréc.  Et  prenant  a  pour  9 ,  j'écris  9  ou  4  au  de»  b.  4*  T«Mw- 
mi-ccrclc,  &:  j'ôte  fon  quarré  4*  ou  8 1 ,  deZ  oude^/^&lexefleefti^» 
&je  dilpofe  à  fon  coté  droit  la  tranche  Y  ou  y  i. 

1".  prends  xa-^b  dans  la  j«  Table  ;  &  j'écris  Cx  première  cellule  j  S 
0Ui«  fëparémcnt,  &je  marque  deux  points  pour  18,  fous  5  écrit  an  flè* 
conJ  rang  de  la  tranche  Y  &  fous  ceux  qui  L  mivcnr.  Et  je  dis  :  t  ne  peut 
ccce  pris  au  plus  ^  9  fois  dans  16 1  fous  qui  le  premier  point  fc  trouve^ 


M  iij 
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^4  NOUVEAUX  ELEMENS 

£c  prenant  l'eipoCuit  9  ou  ^ ,  je  l'tcns  fous  iS  dirts  un  nmg  phj<;  à  f^roîr- 
te.  Ëcjcnuilupu::  139»  ou  z«— i-^,par  c)  ou^.  Mais  voyant  que  ic  produit 
i^ûi  uupaflè  14^5 1  dont  ilfiudro»  fetetnmcher,  je  condos  queT^mv 
iânt  ^  cftnof  grartc) ,  &  )c  ne  picns  que  S  pour  ^.  Ec  écrivant  8  ou  f  Ibus 
18  dans  un  ran^  vhn  à  Jtoirrc  ,  je  multipl  e  î88  ,ou  i^r-f  ^,  par  8  ou^ .  & 
fôu:  le  produit  1504»  ou  jj^^hk^  de  ia  txaociieY  &  des  rangs  qsi  U 
InÏTenc ,  00  <Ic  i ^5 1.  Ecfécris  l'eicpoiâiit  froa  #aa  dpmûcerck , 
pofc  5  <;  on  la  mncbe  X  au  cÂté  «iroit  i  r  '  fl  -  1 47. 
3*.  Pr^nanr  B  pour*— f  ^ ,  ou  pour ^  qui  dl  au  dcmî-<:ercîc  ,  j'ccris  (c~ 

Sarémci .t  lË  ou  1 96  >  & ;c  maxque  ttou  points  ious  5  ccru  au  (êcond  rang 
a  Utranchc  X  &  fous  ceux  ^  K  fiiivcnC  Et|6  dis  :  b  ne  {jeut  être  pris  plu» 
ditf  ^febdans  14,  mais  me  levant  pour  X  avec  9  comme  l'ai  fait  pour  T»jt 
reconnais  que  9  dl  trop  grand  ;  À^cnfuitte  que  8  même eft  encore  trop 
grand  ;  ic  prenant  7  pour  r,  je  i'ccris  fous  t^C  dans  un  rang  plus  i  droit- 
tc*,  ôcjtiauIcipUp  19^7  >ouiB-+f  >  pary  ouc,  &;'6tc le  produit  1 37^^ 
ou  xBc  -4  cr>  dtf  14756 ,  ou  de  k  tranche  X  &  des  rax^  qui  la  fuivenc 
Et  j'écris  7  au  doai-aacki  èift^^goSa  ii-ou  kttandkelTau.  cocédxoic 
durcft;987. 

^L**.  Praiant  C  pour*— f.  #-fr,oupour  qui  cil  au  dcmi-ccrcIc,  j'ccn» 
le|»aréinenra  fois  987,  ou  197400  aB>&jemarque  quatre  points  pour  Je» 

2tiatre  chiffires ,  fous  z  écrit  au  i'econd  rang  de  la  tranche  X  3c  fous  ceux  q«i 
i  fuiVcnt.  Et  je  dis:  i  cÇi^  foisd.ms9.,  nuis  voyant  aifcircnt  que  9  cft 
trop  grand  \  ^  recoiinoiflânc  auilt  en  Tuivant  les  régies  que  8  ell  trop  grandi 
&  que  7  cft  encore  trop  grandi  dcqoetf  mlineeft  pareillemsnttrop  grand) 
pt  ne  prends  que  5.  pour/*  AcMvatic  ^m.â finis  1 9  74  dans  un  rang  plus  i 
dro'trc,  je  muItipBc  19745  ,ou  îC— i</,par  j  ou  ^,  &j'ôte  le  produit  iC4f 
H-  ou  987»  5  >  de  la  tranche  V  lie  des  rangs  quTla  (uivent  «  ou  du  oombce 
«^Ime  98725)  ce  qui  nelaiflSaiiciiii  icÉs;  Et  aloR  ^vanc  enco»  | 
diiBt-cecde.,  j'y  ooaveJa  aadacqaafEée       du  nomlke  popofiL 

ZYXV  b    E   c    C  d 

^wr  >  1 
ifnfit  1  ^jj"  I 

Stir  1504 


1,^'    ■Ld  t  8  .  14 


j« «Fifo  9871*5       *t*«  »J«-€  i-^H-M^ 

•  •  •  • 

Srer  98715 

'^tefo  00000 
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TourlU 


  ^  9         _    _ 

Jl^ïJT  iCd-^^dd  xgtif^it  tCd'^dl  iafBxxi  iCd^dé 

PoMrV  Tour  y 

.   ^     d   S  ± 

^xJdjf^^  %Cd^dd  98715  xQ-i-dd 

TAOrSlIXf  BXSX^tJt. 

Pour  drcr  la  racine  quarrcedu  nombre  9175 14)04.  i*.  Je  le  tranche 
deux  en  deux ,  &  de  droitte  â  gauche.  Er  je  dis  :  la  racine  du  plus  grand 

auarré  9  ,  que  comprend  9  ou  la  tranche  Z ,  cil  j  que  j'écris  au  dcmi-cer- 
&j  6ce  (bn(iaaiié9da  nombre  9  qui  cftdws  latsaneheZ,  fcîl  ne 
feftc  rien. 

Je prends  dans  la  j^Tablclc  rang  la-^hAa  pwirTiticcs  icconclcs  o« 
auarrces  ;  &/écris  fcparowsnt^à  celluie  i« ,  ou  1  iuis  j  ou  6  ,  à:  marquant 
un  point  pour  ^ ,  Tons  t  écrit  au  ttoiGéme  rang  de  U  ctanche  T ,  je  dis  ; 
n*cft  aucune  foif  dans  1  ;  Se  j'écris  o  dans  le  dcmi-cerclc ,  fans  être  obligé 
de  rien  rccranchcr.  Ce  qui  laiffc  !a  tranche  Y  ou  17  toute  en  fon  entier, 
j*.  Prenant  B  pour  30  écrit  au  dcrai-cercie  -,  j'écris  IcparcmcnC  iB  ou 
60,  iJf  je  marque  deux  points  fous ^  écmattftcond  rang  de  la  trancheX 
tctam  ceux  <pà  k  iiiivent.  Et  je  dis:  «eft  4  fois  dansi7.  Etprcnantc  vcftzUf^ 
pour  4 ,  l'écris  4  ou  c  fous  <fo  d  ms  un  ranf!  pî"s  à  droitte  ,  &  je  multiolie  fiman» 
£04,  ou  iB-f  f,  par  4  ou  par  f ,      ote  le  produit  i4i<î,ou  iBcH-^jclcia 
tranclic  X  &  dçs  rangs  qui  la  fuivent,  ou  de  1751.  Et  j*écri«  au  demi-cer- 
cle rexpoânC40ur,  &  je  difpofe  la  nancke  V  ou  4$  au  cAté  du  rcfte  ^  i  <î. 
4».  Prenant  C  pour  j 04, ou  pour 4-  *^  f,oupourD-fc-,)'ccrsréparc- 
ment  iC  ou  (îo8,&"  je  marq.ic  trois  points  fous  4  écrit  au  fécond  de  la  tran- 
che V  &  Tous  ceux  qui  la  luivenc  Etjedis  :  (»  c-ft  j  fois  dans  3  i.  Et  pcenanc 
dpout  s ,  j'écris  coa4lloa»tfo»d.iiisuntaiigpl«itàdtoita:,  &jc  mulc»^ 
pfo  W«5p«50Oii,«çfôiakpf0diii«ji»4*J<«*CiH-4«»d«i4Ciant 
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chzV  ^  Ac':  nn^?  q'ii  l.i  fuivcnt.  Et  j'-cns  ?\\  ilcnn  cercle  rcxpofaaC  j  ,  fic- 
j;:  cMpoleo4  0U  UcrantlicT  au  cô:é  tlro:cdurdlc  iziS. 

E:  pKtianc  eii£fnD  pou^  3  04  j  écrit  au  demi-cerdci  f écris  fé^^mmc' 
2Dou^090,  êc  j^Burqas quatre  point.^  fou^  o  écrit  ..u  fcconcf  rang  de 
la  tranche  T  5c  fou^  ceux  qui  h  fuivent.  Se  dis  :  ^  trt  1  fo  5  dans  n. 
Et  prcaanc  e  pour  1 ,  j  cens  1  ou  r  fous  60^0  dans  un  rang  plus  à  droictCt 
&  je  multiplie  6  o  90 1,00  iD  ^  r,  par  #  ou  1,  &  de  la  cnftdie  T  &  «les  ran^ 
qui  la  ruiveat|*6rBleptDduit  121804011  xDf-t'f*  &|'é«xisiaa  denu- 
cercle.  Et  comme  I  ne  rcft.^  rien,  je connois enfin qofi  1045a  cftlaïaô- 
ne  âu  jufte  que  je  cherche. . 

Z  Y  X  V  T 


tmk^€    C  d    D  r 

iT&i^rf/?*  7li7lja  î  }  o  jo  4  504.5  5045  a- 


«/cr  9 


?«srY 
6  .  %4 

Ôter  2  4  I  ^  o      ^  FourX. 

~    ~    €0*  xB 
4  * 


j'rf//  5  I  6i4  3 


*iir|04r5  4^04  aB-fr 

4«  nrjfe-  iitSio4   f 

....  1416  xB(h-+et- 

oter  I  z  1  S  o  4 

^".rtfli  000000. 

p0MrV  PourT 
aC                     tf-090.  aD 
 5   a  < 

^©«5      aC-f^  4c  9  -  1  aD-+* 

304x5       iC</  — f-  Wo/  121804  zDr— I- 

Qjl  A  T  R  1  E  M  B    E  X  E      r  I  E. 

Pour  tirer  la  racine  quart  ce  du  nombre  568(^4000000.  Je  le  tranche 
ée  d:ux  en  deux  caraâércs  ^  &  de  droitte  à  gauche.  Et  je  dis  :  la  racine 
du  p4u^  g'-andquarrc,  que  contient  5  oalatiIndieZ»  cft  i  que  j'ccris  au- 
demi-ccrclc  ;  &:  j'6t--  Ton  qu.irrc  ,  qui  tft  encore  1  ,  de  la  tranche  Z  ou  de 
5  qui  s'y  tîouve,  &  je  àHpodt  6%  ou  la  tranche  Y  au  côté  dcoic  du  le- 

a*.  J3  picm  le  rang  pafa71éba4'4^^'de  la  5  «  Table,  Ze  fiippoûnt^pour 

I  qui  cft  .'.u  demi-ccrclc,  j'écris  i« ,  ou  z  feparémenf,  &écnvant  un poinc  ■ 
pour  2  fôus  le  fccoad  rang  de  la  tranche  Y, je  dis:  on  ne  doit  prendre  1. 
au  p'us  qn^;  p  ibis  dans  xi.  Et  prenant  b  pour  9  ,  j'ccris  9  ou  ^  lous  2  dai« 
00  ran^plut  â  .droilte ,  &  je  multiplie  2^»  ou  14  H-  ^>p^ 9  ou  ^  ^  £^  j'ooe le 

ptodiiîc 
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DES  M  AT  H  E  M  AT  1  QJJ  ES.  Livre  IV.  ^7 
produit  tàciêS  ,011  de  la  rranchcY&cîu  rang  qui  la  fuit.  Et  aprét 
avoir  placé  9  audcmi-ccrclcj  je  diipo&ia  tranche  X  ou  ^4  au  côté  oroic 
du  tdic  7. 

Prenant  B  pour  1 9  »  on  pour  4  -f  ^  >  J'écri«|l^arcraenc  ;  8  omB  ;  je 
marque  deux  points  fous  C  écrit  au  fécond  rang  de  la  tranche  X  &  (but 

7  qui  la  fuit.  Et  je  dis  :  3  cft  z  fois  cim';  7.  Er  prenante  pour  2  ,j'écrrî 
A  ou  c  fous  j  8  dans  un  rang  plus  i  droictc ,  ^  jc  muicipUe  3  8 1»  ou  ifi  ^ 
par  1  ou   &  j  oce  le  produit  7<;4,ott  iB^h>  <r>de  \z  nwchc  X  &  des  rangs 
qui  la  fuivent ,  ou  de  7^4  -,  fie  j'écris  7  au  dcrai-cerde. 


chacune  ,  lans  être  oblige  oe  OMuapuer  on  ctoier  quelque  cnoK 
connois  enfin  que  la  juin  cadne  du  nombre  propofé  cft  i^iooo* 

Z  Y  X  V  T  S   râche  fumé*.  tàèBçdêf 
Sittâni  }ié8|tf4|ooloo|oo  (  191000        |i  $        %  o  o  % 

«ter  X 

l»njh  X\6^\  p^y 

^  1.    2«  j8.  iB 

7^4   .  i7^k         y%i    iB-+<r  &c 

,   ^  ^ — ^  a«»-+W     7^4  aB*-+<if 

|<r£j?#  000  '  ^ 

CtKQU,iSK£  SXBMPLB. 

On  rrotTvcradc  U  nicine  (bxttq|M438oodklaiaane  quactécdunoB^ 

bre  1^18440000. 

Z  Y  X  V  T 

QuAtri  I  pji  8|44iooto  o(4j8oor0V«'M(r4fÂ/>^a'  (4^B  r  C  «ff. 
0/«r  itf  ?45  45  8  438e« 

<.        *  .    i> .     a4  8  6 .  aB 

«ter  6^X4,        '—2.  —      '    — 

i*  refit  0000  ^  ?-r-r 

Sixième  exemplb. 

On  trouvera  auifi  {êlon  les  mcmes  régies  que  4874  cft  aujuilc  la  ra> 
«sm  q^aorée du  nombre  23  74  5 87^, 

N 


^             NOUVEAUX  ELEMENS 

Z  Y  X  V 

Sf^  ^              .  t0  à  B  c  C  d 

7.7$  M  «  4«  7  4»74 


Iter  j  8  9  7  (j 
rtjie  0000  0 

7  ^  f*-  4 

Pour  rirab  ndae  quanée  <]u  nombre  i9i84^oock>)  on  peac  fuivie 
les  régies  comme  au  cinquième  çxcmpk.  Ou  afin  d*aA>brcgcr  ,  apréi  l'a- 
voir tranché  comme  à  Tordinaire,  je  dis:  laracmc^uorréc.  du  plus  grand 

4  fim  4  font  i6 ,  8c  19  moins  1^,  k  selle  cft  5  }  fcfice  19  «.  & j  Ms  f 

fur  9 

a<*.  Je  du  :  1  fois  4  font  8  >  &  /  ecns^  loos  i  qui  cfl  »i  fécond  rang  de 
,  la  cranchc  Y.  Etjc  dis  :  8  eft  3  fois  dans  3  t  ,  &  j'écris  ^  aadcnû-«ack,i0c 
je  t'écris  encore  fons  S  qui  eft  au  premier  rang  de  la  tranche  Y.  £C'| 

fois  8  font  24  ,  &r  ^  I  moins  14,  lercftecftj  ;  j'cfficc  5 1  8  ccn'cfous  i, 
&  j'écris  7  (ai  I.  Er  5  fois  ;  font  9  ,  &  78.  moins  9  »lc  icficeft^^,  jj  c&ce 
78  &  I  écrie  fous  8  ,  èc;  cens  69  iur  78. 

,1*.  Je  dis  s .  1  feu  41  font      Se  j'écris  |^  feiu  k  ftoond  rang  de  la  ctaO' 

chc  X  &:  fous  ceux  qui  le  fuivent.  Ec  je  dis  :  8  eft  8  fois  dans  «^9  ,  5v:  j'écris 
8  au  dcmi-ccrclc,  &  fous  4  qui  eft  au  premier  rang  de  la  tranche  X .  Et  je  dis: 
8  fois  8  font  64 ,  &  6<f  moins  ^4  ,  le  rcftc  eft  5  i  j'efiàcc^9  &  8  cent  lous 
9 .  &  j'écris  5  Iur  9.  Et  8  fols  6  font^S  .  &  54  moins  48,  kiefle  «ft  6i 
j'cKàce  54    ^  ccric  fous  4,  &  j'écris  6  fur  4.  Et  8  fois  8  foDttf4 1  ^  ^ 
motn»6'4  ,  le  rcftc  eft  c  -,  j'efface      ce  S  ,  &  j'écris  o  fur  4.  Et  parce  qu'il 
^  ne  reftc  rien ,  ôc  que  les  tranches ,  qu'on  n'a  pomtparcourucs ,  n'ont  plus 
«ifjue  des  zéro  i  jéctit  une  fois  o  pour  chacune  an  demi-cccdc  ,  Se  jt 
^Kaanois  enfin  que  43  809  eft  au  jiûfee  b  cactne  qu'on  cherche. 


ui^uï^cù  by  Google 
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H  U  1  T  I  E  M  l    E  X  B  M  P  L 

Pour  tirer  la  racine  ^uarréc  du  nombre  1375  587^  j  on  peut  fuivrc  les  rc« 
glSs  comme  au  iiziémè  éx«mplc.  Ou  afin  tt'abbrcgcr  >  après  Tavoir  tranché 
somme i  rordiiudre,  je  dis  :  la  racine  du  plus  grand  quarré  i(>  renfermé 
dans  1 1  ,  cil  4  que  j'écris  au  demi-cercle.  Et  4  fois  4£>nt  16,  ht  3,^ moîna' 
Itf  ,  le  rcfte cit  7  i  ;'eiFacc  1 5  *  &  i-éais  7  fiir  5 .  ' 

1*.  Je  dis  :  xioii  a.  font  8 ,  que  fiais  (bus  7  iu  &cond  Rmgdc  la  cnuichc  Y. 

Et  je  dis  :  8  eft  9  fois  dans  77  j  mais  juecant  alTcz  que  9  efl:  trop  grand  » 
jï-ciis  (culcmcnt  8  au.  dcmi-ccrdc ,  &  fous  5  écrit  :m  fccorid  rang  de  h 
tranche  Y.  Et  je  dis:  8  fois  8  font -^4,  &  77  moins  ^4  valent  15  ^  ycifacc 
77  &  8  «^crit  Ibas  7  ;  &  j  cens  15  fur  77.  Et  8  fois  8  font  6^^  &  1 5  5  moins 
^4  valentyi }  j'efbce         8  «rit  tous  j ,     j ^  ns  7 1  fur  j  5. 
j*.  Je  dis  :  1  fois  4^  ront^if ,  que  j'écris  fous  k  fcconti  rmg  de  la  tran- 
,  che  X     foiif  ceux  cjui  h  (liivonr.  Et  je  dis  :  9  cft  -?  fois  J.^ns  y  i  -,  j'écris  7 
au  dcmi-ccrcic ,  C5c  (ous  le  premier  rang  dç  ia  aaiiciic  a.  £:  jc  dis  :  ^  fois  7 
fonctfj  ,  &  7inioillsd)  vakncS^Y'B^^  71  &9  toit  fous  i,  Scfécris 
8  /ùr-i.  Et  7  fois  (î  font  41 ,  &  8 5  moins  41  valent  4-j  ;  j'efface  85  & 
écrit  fous  5  ,  &■  j'écris  45  fur  85.  Et  7  fois  7  font  49  ,  <?c  4^8  moins  4^'. 
font  3 80  i  j'efface  4j8  &  7  écrit  fous  8  ,&  j'écris  3  3o  fur  45  8. 
4*..  Je  cUs  :  a  fois  487  f.»nt  5^7  4 ,  que  j  écris  fous  le  (econd  rang  de  la  tran- 
che V  &  fous  ceux  qui  la  fuivcnt.  Et  je  dis:  jcft^  fois  dans  j  8.  J'écris  4.. 
au  demi-cercîc ,  &  fous  îc  premier  rang  de  h  trancne  V,  &  je  dis  :  4  fois  9 
font 3<î ,  &  5  8  moins  jfir  font  r  i  j'efface  38  &  ^  écrit  fous  j ,  tV  j'éais  1^ 
for  8.  Et  4  fois  7  font  18  ,  &  19  moins  18  fonti  *,  j'effiue     <5c  7  écrit' 
fous  9 ,  &  j'écris  i  fur  9.  Et  4  fois  4  font  i  (î ,  &  1 7  moins  16  font  1  i 
j'efface  17  &:  4  écrit  fous  7  ,  &  j'écris  1  fur  7.  Et  4  fois  4fonti(î, 
moins  iC,  lercdc  eft  o.  Et  parce  qu'il  ne  rcfte  rien  &  qu'on  a  parcoure 
mis  les  rangs;  je  connois  enfin  au  dcmi-cerclc ,  que  4874  eft  aujufte  la 
racine  quatree  Ott  nonibrc  propo(2.  ' 
EtOB  troaven  auflipar  la         metiiode  que  9875  eft  ia  racine qqar< 

il    T  :if  ^  T       f  r/ieme  2  $  r  ij    ij         (  racine 
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rée  dn  nombie  97  c  1 5  2  5 .  Ec  que  3  045 1  cft  celle  6n  nomlMre  9^71 14^04. 

Mais  cette  mcthodc  n'cll  facilement  employée  que  par  ceux  qui  ont  déjà 
quelque  habitude  à  opérer  ùu  les  nombres. 

ife^  <(i  045  * 

NlUVlEMl  EXBMPLI. 

Pour  tifer  fa  ncine  cubique  dunombce  1^0103  007*  i^*  Je  le  trsnditf 

de  trois  en  [rois  caradlcres,  &  dcdroitteàgaudie.  Et )e dis,  enjettant  let 
yeux  iur  la  4"^  Table,  le  plus  grand  cube  que  comprend  160 ,  ou  la  tranche 
Z,  cft  115  ,  &  5  eneftlaracinc  cubique.  Et  prenant  4pour  5  ,  j'écris  5  au 
deini<<ercle ,  &  j'oie  (on  cube  ai,  ou  125  ,  de  itfo  ou  de  la  tranche  Zi 
êcfs  clifpolê  103  ou  la  tranche  Y  au  c6cé  droic  du  leAe  5  5 . 
2".  Je  prcns  dans  la  5*TabIc  le  rang  parallèle  jrf^— f  j^p  -4  hh  des  puifTan» 
ces  cubiques,  &  qui  doit  me  rc{;lcr  j  &j'ccris  féparcmcnt  fâprcmKic  cel- 
lule 3  44  ou  75,  c'ejft  à  dire  3  fois  le  quarré  44  pu  2  ^  du  nombre  j  ou  a.  Et 
marquant  d»x  points  fous  lej^iangde  latcaiic|ieYftfbos  ceux  qui  la 
faivent,  poury  répréfênter  le  nombre  75  oU|«<i  jedist  7  que  le  preniicr 
des  deux  points  répréfcnte,  cft  5  fois  dans  j  5  ,  (bus  qui  le  même  point  Co 
trouve  j  &  prenant  ^  pour  l'expofant  5 ,  j'écris  fous  75  dans  un  rang  plu* 
âdioittela  cenule34^ou75  ,  c'eftidfrej  fois  le  plan  25  dunonibie40tt 
j  par  l'expo  Tant  h  oui  eft  encore  5  ,  &  fous  75  ou  ibus  |4>'CnC9K  dans  un 
rang  plus  à  droittc  la  cellule     ou  2  5.  Et  raflcmblant  en  une  fbmmc  ces  trois 
nombres  ainfi  diipofcz ,  je  multiplie  la  fbmme  827* ,  ou  34*-^- 
par  5  ou  k  Et  parce  que  le  produit  41 57  5  ,  ou  544^-!+  }a^-+    ,  iûrpaffif 
^5101  qui  fe  trouve  dans  latrandieY&aux  rangs  qui  lafuivent,  &ç  du- 
quel le  produit  dcvroit  être  retranche  ;  je  conclus  que  la  fuppoG- 
tion  eft  trop  i\.  1  c ,  ou  que  Texpolant  5  cft  trop  grand  i  &  je  ne  prends 
que  4  an  lien  de  5  pour     Et  fcion  cette  fuppofition  nouvelle,  j'écris  la 
cellule  54^ ,  ou  3  fois  le  plan  20  du  chifie  5  09»^  par  le  nouveau  ^  ou  4,  - 
c'eft  à  dire  60  ,  fous  3  44  ou  7  5  dans  un  rang  plus  ù  droitte ,  &  la  cellule 
ou  le  quarré  1 6  du  nombre  4  ou  ^ ,  auflî  dans  un  rang  plus  i  droitte  fous 
60  oulous  34^.  Et  raftcmblanc  ces  trois  nombres  7  5  , .  6cEo .  Ôci6  ainiS 
dilpoièz ,  je  multiplie  knr ibmyne  81  itf  >  ou  $é4-^  34^ -t*  M ,  par  4  ou ^ } 
&  j'ôte  le  produit  3  24^4  du  nombre  1 5 103  >  qui  eft  dans  la  tranche  Y  & 
aux  ranj^s  qui  lafuivent.  J'écris  cnfuittc l'expofmt  4 oui  au  demi-cerdet 
&  je  diipofe  007  ,  ou  la  trançhe  X  au  côcc  diroit  du  refte  263^. 

Pienant  fi  pour  j  4 ,  ou  pour  «h-  qu  on  trouve  an  demi-ceicle ,  fé" 
cris  fiparément  jBBy  ou  8748  qui  vaut  3  fois  le  quarré  1916  de  ^  4.  Et 
nuf^aant  fjpaxsç  foiaufwt  i^tdèpGer  8748  lôiu  le  j«iang  de  la  oa»- 
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chc  X  &  fl  us  ceux  qui  ia  fuivcnt ,  je  dis  :  8  ,  que  ic  premier  des  quatre 
points  iéprclënie ,  cft  5  fois  dans  lofons  qui  ce  point  &  trouve^  &  pre- 
nant cpour  i'cxpo  anc f  ,  jeais  $6» >  ou  48^ »  iôus  8748  ou  fous  3GB  ' 
dans  un  rang  plus  à  dlroicre  ,  Se  encore  ou  ce  dans  un  r.mg  plus  i 
droitte  ibus  jBc  ,  ou  fous  486.  Et  laiîcmblant  ces  crois  nombres  àii;/! 
^fyoC  z ,  je  multiplie  leur  iônune  879^^9  >  ou  ^BB  h*  jBc-t^ff>  } 
OU  ^.  £c  de  !a  tranche  X  Se  des  rangs  qui  la  fuivcnt»  j'ôte  le  pioduk 
2^59007  qui  cft  k  même  chofc.  Et  j'ccris  l'expofant  5  ou  c  au  demi-cer- 
clc.  £1  comme  il  ne  reftericn^  je  connois  cnhn  que  543  cent  au  demi- 
cercle  eft  au  juftc  la  patine  cubique  du  npmbrc  propofe. 

« 

Z     Y      X  ^  4    *    B  r 

Cnbe  i6o|io3|oo7  (j43  eité.  tié  râckse  cubi^Ht.  2j     ^'^pr^r  i. . . 
iter  I  1 5  ...  f    .    .  - 

5  5I1  o  j  '  l?fliw'Y  Pair  Y  • 

.  .  75;.  ^iM  7  5 

•ter  3  1 4^4  7  J .   z**»  ^0.34^ 

refit  x6i  9.007       ^±L  -  Jj 

....  8  i  7  j  8  I  I  34M'-f 

Ster  2    3  9  o  o  7  jf  "  ^  par  4  ^ 

i«rp/tf  ©0OQO9O  4IJ75  l'****-**  f^^'-i'^î  i  *4^4  |4(i*H-i«^*H-i! 

PwrX 

8748..        ^BQ  -, 

 9         »  ■ 

$7€f66(^       3BB-4.  iBrH-A» 

2<jj90O7         3 BBc  — f- 3 Bflf fl 

pour  rircr  la  racine  cubique  du  nombre  i8i}?797054o8.  r'.  7^-  !c 
cranchcde  crois  en  crois  chiffres ,  &  de  dioitcc  à  gauche.  Et  je  dis  :  k  plus 
fUCaXhA  cube  que  comprend  i8  >  ott  la  tranche  Z  >  eft  17 ,  &  3  en  eft  la  radne 
cnbiqpe.  £c  prcnanc  a  poui\3 ,  j'écris  3  au  demi-cercle ,  &  j  occ  (on  cube 
27  ,  ou  ai,  de  il  crancheZtmdeaSi  &je  ^ofei^SoukoancheX 
cote  tiroitdureftc  I.  1 

i°.  Jeprcnds  dans  la  5*  Tablc'le  rang  parallèle  544  -+  34^-4.  W ,  ^  ;  écris 
fil  première  ceUide  ^44»  on  vf  qui  vaut  3  fois  9.  Et  marquant  deux  pointi 
pour  17  ,  fous  2  écrit  au  3' rang  de  la  tnnclicY,  &fbus  i  qui  la  fuie;  je 
dis;  i  n'cft  aucune  Mis  dans  i  Cous  qui  le  premier  poi|lC  te  trouve,  Al 
j'écris  o  dam  k  ticiui-cciclc,  &  fans  rien  retrancher. 
I«  Prenant  6  pour  30  éprit  au  demi-cercle ,  féçric  fêparànent  |BB  oa 
tTOO»  &  )e  mat^ie  q^iatre  points  ibtts  8  écxicw  CKoifiéme  ranç  de 
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chc  X  &  fi>ns  ««x  qui  \x  fiiivent^  &  je  dis:.i  cft  au  plus  ibis- dons  ri 

&  jugeant  aifcmcnt  que  5  cft  trop  granci-,  &  rrouvanr  mcmc  cnfuirtc  que 
j  clt  encore  trop  grand;  jç  prends  Iculcmcnt  4  ,  ?c  le  nommant  c,  j'écris  " 
3<7o ou  ^Bc,  fous  1700  dans  un  rang  plus  à  dioiccc;  cs:  encore  dam  un  • 
lang  plus  À  droitte  x6  00  ce  fi>us  360 ,  ou  feu»  ^Ba  Et  raflèinblànt  ces 
trois  nombres  ainfi  difpofcz,  je  multiplie  leur  (ômme  ly^^CiS,  ou  3BB  ' 
— f  ^Br-^-rf,  par40Ur;  5c  du  nombre  12^8879  qui  tft  dans  la  tranche 
X  Si  dans  les  rangs  qui  la  lujvcnt  ,  j  ôtc  le  produit  1094464,  ou  }RBc 
-h  jfi^«4-et$  9c.|%nscn(uitterexpo&htcou4«tidenii-cerck,  &  je  dtf-  - 
pote  705  ou  là  tranche  V  au  côté  droicdurclVc  14441 5. 
4°.  Prenant  C  pour  504  écrît  au  dcmi-ccrclc  ,  j'écris  féparcmcnt  jCC,  ou  ' 
177148  qui  vaut  trois  fois  Iç  quarrc  <fi^i  6  de  504  ou  de  C  i     marquant  ' 
fix  points  tons  le    rang  de  la  tranche  V  le  fims  ceux  qutla  finvcnt ,  je  dis:  : 
2  e»  7  lois  dans  1 4  fous  qcùle  premier  des  ûx-  points  &  trouve»  mais  ju-  - 
geint  aifémcnrqiic  7  cft  trop  grand  ;  5c  rcconnoillant  encore  que    cft  trop  - 
gidnd  i  jcprcns  iculeniem  j  pour  d  y      écris  45^0  ou  ^Cd  dans  un  rang 
plus  à  droict?  fous  177148  *,  &  encore  dans  un  rang  plusà  droitte  1  j  ou  dd  * 
fous  45^0.  Et  raflèniblant  ces  trois  nombres  ain/îmlpoièzyjeinultiplîe  leur  ' 
fbmniJ  17770415  par  5  oady  &j'6te  de  la  tranche  V     Jcs  rangs  qui  la  .. 
lUivcnt  le  produit  i  ^ 88  5  î  t  i   ;     j'i-crh  l'cxpofmt  d ou  5  au  dcini-cecde»  » 
&  j:di(porc4o8  ou  U  tianchc  T  au  cote  dro:t  du  relie  j  5^3580* 
5*.  EtenfiiM>reaintDpour  504 j , j'écris  reparément3DD>ott  1791^075  r 
qui  vaut  j  fois  le  quarré  9171015  de  la  valeur         dcD;  &:  marquant 
huit  points  fous  le  5»  ran^  de  la  tranche  X  &  Ions  ceux  qui  la  furv-nr,  je 
dis:  1  cili  fois  dans  5  fousqui  le  pretniçi;  des  huit  points  (c  trouve  i  èc  " 
prenant  e  pour  1  >  j'écris  1 8170  ou  jDf  dans  un  rat^  phis  à  droitte  îam 
2781^075}  fleencocedansuntang plus  â  droitte40uerrous  18170.  Et 
lauèmblant  coi  trois  nombres  ainfi  difpofjz  ,  je  multiplie  leur  fomme 
X78i75>ozo4,  ou  50!)-+-  ^De—yeey  part  ou  i ,  &  j'ôte  de  la  tranche  T*-' 
^des  rangs  quila*&ivientle  ptdduitjj^^  ^80408  qui  cft  la.  m&me  ùùa&i 
2    Y    X     V  r 
CtA*  1      f  1B1^7        II408  (10451  racine  CMhl^Ht  §11 
Ster'ij  tm  à        c  C   d    D  e 

i«lTj?/7ii3  8I87P  I3  a  jo  4JP4j  3945  ^ 

...  FohtY 

a"7»* 

Stir  io>9  44^4  PéurX^ 
44rrjl»  144.4 1' 5:70  5:  4700..  jBB 
  5  40  •  jBc 

r  -  Ster  138851115  3^  _ff 

yirfie  5  5^3  5  8o!4©8  a75  43<î  ^BBh- jBc-f» 

-  *  •  •  •  •  •  •  pi«r  ^ 

45/vj9ir  oooooooooo. 
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"Se  fécrif  rcxpofanç  1  au  dnd^^aHfcle.  ïc^otntae  iliuR  nefte  plus  iicn>  je 
connois  enfin  que. .304»$  ^cm  M  dnmr>cttdc <ft U/Bfke  lacîne  ^nombie 
qtt*on  piopoCb. 

Onzième  exemple. 
On  trouvera  de  \x  même  (brce  que  «^875  ellwjuâ»ia  racine  cubiquc 

du  nombre  j><>i^<î796875. 

Z     Y     X  V 
Cn^ir      i\^6  6\y  5  6^Î8  7  5   (  P  8  7  5  rdcine  cubiatu. 


«rtr  719 

oter  1  T  2  I  9  2 

!<*      t  »  7  7  4I7  ?  * 

•  •  •   •  * 

•/*r  1  o  j  I  i  8  o  j 
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P*MrY  TitrX 

145  .  .  .^44  X  8  S  1  z  .  .  5BB 

116 ,  .}4^  x6 ^6  .  ;Bc 

€  ^  bh  %  i  ce 

155*4    ^AM-\^éb-^bk        a  5>  0  7  7  4  i     jflB-f  jBf-i-» 

for  8        *  far  ^  ^ 

Jt88i2.>   i|BB  '  2881&'-  |BB' 

1  ;  5  t  •    |B^  2058.  jBc 

_  6  ^      ce  ce 

19047  84    5BB-+|Br-+«      1    o  ï  8  1 V  5B^-fjBr-4« 
^  ^       i,,.  .*v  •  xf^  7  1 

13258271    ^BBf  4>5B«r-+«f    2  0  j  I  »   ô  3  5BBC-4 

25^22507 .A  ^CC  25»  11 5 07..  jCG 

<77^<«  X48o5* 

2^l4i859(î    jCC-f  jC/^'^U*     2^1598775  jCC-i-sOi-i-irf 

'75457057^  jCCV-îjCi^*/'  1461993875  3CC-fGW-+W> 
^Douzième  exbmplb; 
Pour  tirer  la  racine  5»  du  nombre  i  J5  t?;;  ;  i« î4;;oooco.  i**.  Je  le 
«canchc  de  cinq  en  cinq  ciraâiéics  >  &  de  droite  a  gaucne.  Ec  jctunc  les 
yeux  for  la  4' Table,  je  dis:  la  plus  grande  des  «inquiémcs  pwiflince»  qiw 
conucend  i3^54>  onlatrancheZ,  cft  1024^  ^  fa  racine  5^  cft4qiicfccft# 
au  ifcmi-ccrclc.  Er  prenant  pour  ^,  j'ôtc  l'i  puifl'ance  1024,  ou  <»^, 
de  1 3  5  4  ou  de  la  uajichc  Z  »  &  je  dilpolè  155)^3  oa  la  ttancke  Y  au  coté 
droit  du  rcftc  lyn. 

Je  DKods  dans  la  5*  Table  fc  rang  patafl^e  c4*  m-  ro*'*  -+  ic^^*^ 
^  54^'^^4descrnquic'mes[mi(Iànce"s,  &  qui  doit  me  régler  -,  5:  j'écris 
{à  prcmicrc  cellule  «44  ou  1180  féparcmcnt.  Et  marqiKini  qn  'rrc  points 
pour  le  rcpiciènccr  fous  le  5*  rang  de  la  tranche  Y  &  lbu«  ceux  qui  u  fui- 
vent,  je<us:  I  eft  ffois  dani  fixisqai  le  pronierctes  points  cft  «ar- 
que. Mais  jugeant  allez  que  3  cft  trop  grand ,  je  pKns  (êidement  1  qiie  ie 
nomme  b  \ Se  j'écris (ous  5«*,  ou  (ôws  1 2 8o>  dans^un  rang  plus  à  droittc ,  la 
cellule  io<'^  ou  1 280  &  encore  au  dcilbu«d.^-  un  rang  plus  d  droittc  la 
ccDde  10441^  ou  640  -y  Se  fous  celle-ci  dans  iBinoa?eaa  sang  plusà  droit- 
tc la  cellule  on  i6o  \  Se  (bus  160  encore  dans  un  laag  pins  1 
droittc  la  cellule  ^4  ou  L-  nomSrc  Et  raffcmbrint  ces  cinq  nom- 
bres ainA  di{polêz ,  je  multiplie  leur  l'omme  1 4 1 4  5  6 1  par  2  ou  ^  i  &  ]&te 
lepuodoîciSij^iijidc  koancbc  Y  &dcs  rangs  qui  U  fuivenr-,  j'écris' 
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cnfuitte  l'cxpofanc  i  ou  ^au  demi-cercle,  &jc  diijpoie  18543  OU  la  Ciaiv- 
chcX  au  coté  droit  dureftc  47^470*. 

§\  Prenant  B  pour  41  écrie  au  deim-ceutlc ,  j'écris  réparémem  5  64  ou 
11558480  )  qui  vaut  5  fois  le  quarré  du  quarré  àc^i  ow  du  nombre  B  y  Se 
marquant  huit  points  pour  répiélèntcr  les  chiffr.s  de  ce  nombre  fous  le 
y  rang  de  la  tranche  X  &  Tous  ceux  qui  ks  fuivent ,  je  dis:  i  cft  4  fois 
dans  4 ,  (6m  qui  le  prcmior  des  huit  jpoints  Ce  feticoncre.  Mois  jii^ 
geanc  auffi-iôt  que  4  eft  trop  g^and  >  je  piens  feulement  3  ,  &  js  le 
nonune  c»  &  j'écris  fous  1 5  5  584^^0  dans  un  rang  plas  i  drotttc le  nom- 
bre loBV  ou  121XÔ40  >  &  lous  ceiuy-d  dans  un  rang  plus  i  droicte 
I  ôBUce  ou  1 5  8  7^0  >  Se  CooM  luy  «ncoie  dans  un  rang  plus  i  droitte  jBs' 
ou  5^70  ,  &  fous  ce  nombre  ennnSi  oaK.  Et  raflenvuoi  ces  cinq  nom- 
bres ainfi  dirpofcz,  jo  multiplie  leur  fômmc  157825571781  par  j  ou  r,& 
de  la  tranche  X  ôc  des  rangs  qui  la  iûivcnt  j  otc  le  produit  47  5470 1 1 8  5 45 
qui  cft  h  même  cholè.  Cequi'ne  faille  aucun  rcftci  j'écris  cnfuitte  l'ex- 
pofaac  ;  ou^  au  demi-cercle ,  Scfy  écxis  encore  une  fois  o  pour  la  tran- 
che V,  parce  qu'il  ne  rcfte  rien  des  tranches  précédentes,  &  que  les  Iculs 
zéro  rempUfltfnt  b  tranchj  V.  Ft  mur  ér  inr  fini ,  je  découvre  en£n  au  de- 
mi-cercle que  le  nombre  4130  ciï  au  juiic  la  lacuic  j  '  de  celuy  que  j'ay  vou- 
fa  ré&udxe. 

Z      Y         XV      trédite^^  {a  k  B  C  d 


^tr  18191152 
i*«Jfe  47j470iii  S  } 4  î 

ôtcr  473470Î  1854J 

1^ rf/?^  000000000000 

«ce. 
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l  ^  S  y  6  o  .  . 

1 5  7  g  i  3  3  7 17^  « 

475470*  »«>47 


1 1 80  . .  • . 
X  a8  o  >  . . 
640  •  . 
I  ^o> 

lé 


5** 
lo^» 

\0Mbb 

1*4 


I  4  I  4  5     I  () 


•-+  1  C4<î^'  ^4*4 


5B4 

lôBV 
loBBcc 

c 

S^~¥t6B>tç^  loBB^H-iB^H-tcl 
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Autre  exemple. 

b.j*r«iiV.  Et  j'aurois  trouve  en  nie  vcgi.tnt  cîc  !,)  mcmc  forte  par  le  rang''  p.iral- 
Jclc  44»-+-  Ctiatf^  ^ahb  ^  lù^  tics  cjuatncmcs  puiilânctis  >  que  le  nombre 
545  cil  k  iacine4*d«S69^59jiSoi. 

Z      Y  X 

i(*fmftme  8  5  9(3  5  9  ||t  8  o  i  (54)  nuim^* 

ittr  (Si  $       «t  PûMrY 

i^rtfi  i44j3  5  5>7  50..,  4«l 

•  .  .  .  ^  o  o  •  . 

itir  '  1 1  ^  ■{  o  ^  510.  4<»^^ 

x^rtfif   I  90  5  5  7j2  S  o  I  ^4 

  5^ 3  2<?4  4'«JH-tf4M*H-4'tWH- 

ôter  1905371801  f i»*  4  1^ 

^  ^t'v^  0000000000  £»5305  5  4«!M-4fAiM--)-44^M';^4 

Tout  X 

I  9  8  5  (î  .  .  .  4B» 

51488..  Chhc 

T  9  4  4  .  46rv 

 17  I' ' 

£351 14  £«7  4B^-^dBBtfH*4B«ri»i>i^ 

1 90^^7x^01  4Blr-4-6BB0p-t-4B('H-<c4 

I  COROLLAIRE  ET  PROBLEME  IIL 

14.       Our  trtuver  âHtrment  la  racine  4'  d'un  nombre  comme  du  précédent 
Jr  m  U  râàm  6'»  m     m  10'»  «ucelte  ejitmt  voudra ^  ^Um  Us degrffL 
fironr  an  jnfie  divijîbles  far  x* 

Si  c'cft  pour  la  4*.  On  tire  en  premier  lieu  faradnequarr^c  194849»  dp 
enfui tcc  la  racii^quarrcc  de  cellc-ti  qui  cft  545. 

4^  fKi^3«w*869}593  28oi.  (1948^9  Quarré.  (545  rameUtUMn» 
Et  pour  une  6'.  On  circroic  d'abord  la  r»ane  quarrée,  ^enfiiittclad^b^ 
que  ac  !a  quaircc  qu'oJi  auroit  ciccoiivcitc.  Et  pom  tirer  une  S".  On 
tirera  en  premier  lieu  la  racine  quarrcc  ,  la  lacinc  quarréc  de  celle-ci, 
9c  encore  la  quarice  de  cette  nouvelle.  Mais  pour  tirer  une  racine  9<".  Oi^ 
tireroit  d'abord  la  cubique,  8c  la  cubique  cnfiittce  de  cette  cubique, 

pt  pour  trouver  une  racine  10*,  on  tireroit  premicrcment  Uquarirce  ,  &  la 
5*  de  cette  quanéc  réf'oiuiroûla  qucflion.  ht  ainft  du  rcflrc.  Comme  pour 
réfoudrc  une  puilliuice  <>  5^.  On  nrcroit  d'abord  la  cubique  ou  5  - ,  qui  Ic- 
toii;une  11*  puiflknce  de  la  linéaixe  qu'on  voudroit  trouver.  Et  cirant  pa- 
reillement la  racine  cubique  3c  cette  2  l'ptiiâancc  ,  on  auroit  la  7'  puifr 
fancc ,  donc  checcliancpar  les  r^es  ia  caone  7*,  on  auioit  la  réfoluDois, 
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II  COROLLAIRE. 

tj.  ^T*Ohc  nombre  quarté  44 1  phis  1  fois  ù.  racine  4 ,  plus  i ,  donne-» 

1  m  le  qnarrc  <ta-^  i  qni  luit  de  plus  prés  le  nombre  qu  irrc 

aa.  Parce  que  le  nombre  a  éuut  k  racine  linéaire  du  nombre  quairc  a^^ 
&  le  nombre  4  -f-  i  la  linéaire  du  nombre  quané  4MH- -f  i  >  comme 
I  fuie  de  plus  prés  le  nombte4,  auqod  il  ajoûte  feulement  l'urucé,  il 
cfl  viable  que  le  noinbre  quarrc  <f.f -  f  ia~]r  i  {îiitaunTi  de  plus  prés  le  nom- 
bre quané  4rf  :  ou  qu'entre  les  nombres  entiers  Se  quarrez44&:  aa^  la 
«-H  ,  on  uc  peut  trouver  aucun  nombre  entier  qui  foit  un  nombre  quarrc. 

1 6,  Et  par  la  même  raiibn ,  fi  on  ajoute  à  un  nombre  cubique  <r  les  5 
quarrez  de  fu  racine  cubique  4  ,  ou  j^j*  ;  iSc  5  fois  la  même  racine  4  ,  ou 
34  i  ôc  encore  l'uniré  ;  le  nombre  cubique  aJ  -f  5<r4— i  34—-  i  fcrn  cc- 
luy  qui  Cuivra  de  plus  prés  le  nombre  cubique  ai.  ou,  entre  ces  deux  nom- 
bres entiers  êc  cubiques  4^  &  4i  -4<  jM-f  jit-f-  i  »  on  ne  pouna  cromfet 
aucun  nombre  entier  Se  cubique  ,  pois  que  leun  cÀcez  font  4&  4     i . 

Er  pareillement  nul  nouibie  q|p:icr  ne  peut  être  une  puiirincc  4*  entière 
encre  deux  nombres  entiers  en  4*  puiûàncc  44  &  4*  44^  -4.  ^44  h-  44 
-t-i,  donc  tes  radnes4**  &  linéaires  (ontmdc  41  -4*  i.  Et  ce  &ra  toujours  la 
jn^e  cho£»des  auttes  puiilânces»  prenante  pour  un  nombre  entier. 

III  CORbLLÀiRE. 

17.  QI  on  diCpofe  fiiccelfiyement  Se  par  ordre  les  nombres  1*5,  $  »  7» 
O  9, 1 1 , 1 5 , 1 5 ,  &  autres  (emblables  pris  ainfî  de  deux  en  deux }  le  pre- 
mier 1  efl; le  premier c^uarré.Et/i  on luy  ajoure  !e  leconci  .lur.ilefccond 
quatre  4  y  auquel  ajoutant  le     5,  on  aura  le  j=  quarré  9.  Er  air.fit'  du  iclle.  b.  ly, 
Parcequc  le  quarré  i,plus  j, comprend  le  même  quarré  i,Sc  z  tois  ta  racine,  ' 

&: encore  l'unité.  Et  f  étant  au{ïi  égala  1  fois  1  plus  i  ,  les  nombres  4 &:  j  . 
font  le     quarré  9.  Et  amfi  du  refte,  chacun  des  nombres  lliccefllfs  5  ,  5, 
7,9,  r  T  ,  &c.  contenant  au  jufte  2  fois  celuy  qui  luy  rcponiî  parmi  les 
nonihies  lucccflifs  &  naturels  1 ,  z ,  5  >  4 ,  5 ,  &c  j  &  i  de  lluphis. 

Nombres  ndtHrels.  i.  x,  5.  4.  5.  t>.  7.  8,  p.  10.  11.  n, 
fris X fois, fltts un.  t,f,  7.  «>.  11.  13.15.  17.  19.  11.  x$.  25. 
XilmhiSftmt»  1.4.  9.  16.  xj;}6,  49*6^^  Si.  100.  iai.  144.  16^, 

IV  COROLLAIRE. 

18.  TJT  fi  parmi  les  mêmes  nombres  1 ,  5 ,  5 , 7 ,  p ,  &c.  on  prend  le 
.Cpiemicr  i ,  6c  qu'on  en  i^ani-  deux  >  le  4'  7  avec  le  premier  i  for* 

mera  le  fécond  cube  8.  Et  fi  on  palTe  les  cinq  fuivans  9 ,  1 1  ,  15,15,17, 
&  qu'on  ajoute  19  au  cube  8  j  on  aura  le  y  11.  Et  il  on  pafTelcs  S  fuivans, 
&  qu'on  ajoute  ?7  au  cube  17  ;  on  aura  le  4  64.  Ceît  à  dire  que  piUlanc 
de  ces  nombres  lèlon  l'ordre  de  ceux-ci  x»<  jttilii^y  tc  autres  fiiccef> 
fifsqui  croiflcnt  toujours  de  j  ;  &  ajoûtxttt  ks  autres  qui  les  fuivcnt,  7  >  19» 
37 ,  1 , 9 1  »  &c  ;  aux  cubes  i ,  8 ,  2 7 ,  5^4 , 1 1 5 ,  &c.  on  découvitra  lùc- 
ccflivenicnc  &  p<u;  uidie  cous  les  nombres  cubiques. 

9n 
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Nombres   l.  j.  j.  j,  ^,  it.  IJ,  I5,  I7.  1^,  11,  I5.  xy*  19*  JI-  |}*  |jl  37. 

naturels ,  i,     •  g,  17, 

Ofitf^  i.         8.  Z7. 

Définitions. 
On  dira  que  l«s  nombres  quancz ,  ou  cubiques ,  ou  les  autres  puifTan- 

CC5  à:  ccrt  uns  nombres  entiers ,  ^onc  dn  qiutrrez.,  ow  des  ci'hcs  p4^fa'itSy 
ou  puijf.wccs  fdrfMitt  de  ces  mêmes  iu>ixibies ,  qui  en  iônc  lc&  côccz  ou 
les  racines  linéaires. 

V  CORjOXLAIRE. 

I p.  T?  Ntxe  le  premier  quarté  i  &  le  lècond  4  »  on  trouve  i  feis  1  dir 
A^versnoROiresqmne  («mtpas  des  qoanez.  Et  i  fois  x  ,  ou  4  divers 
nombres  ,  ne  font  p.is  des  quarrcz  pamit»; ,  entre  le  (ccond  4  &  Ictroi- 
fiénie  <>.  Et  3  tbis  z  >  ou  ^  divers  nombres ,  eurre  le  j"^  &  le  4'  i  tf.  Et^ 
fofc  I ,  ou  8  divers  nombres ,  entre  le  4'  i  <>  &  le  z  5 .  Et  5  /ois  1 ,  ou  i  o 
des  divers  nombres  ,  entre  le  5'  &te  CxC.  Et  ainii  de  fiiicte  jufquesà 
i'inftni ,  en  nuikiplunt  x  fucccHivcmcnr  ^Hchacun  des  çoinbccs  natiiids 


imnni ,  en  nuiitiniunt  z  lucccmvcmcnt  | 

ou  du  premier  of  cire  i  ,  z  >  3  ,  4  >  <;  ,  &:c. 


^  i*  5*6.7.3.  10. Il, U. if.  14. 1).  17.  I^.ip'iP»  ll'lVfi'M'J^^* 
r*       4.  9»  .        «  i^.  ij* 

Ou  ce  qui  revient  au  même ,  le  iêcond  nombre  z  >  &:  i  fois  1 ,  fbrawnc 

cnfcmblc  le  (ècond  quarré4.  Et  j  ,  plus  j  fois  z  ,  ou  plus  6  ^  le  3*  quaixi|& 

5.  Et  4  ,  plus  C  fo's  1 ,  îc  4'"  i/j.  Et  ^ ,  plus  10 fois  2  ,  le  5'^  25.  Ec  ainf;  de 
(uirtc  jufqu'à  i  inhjii ,  muitiph.mt  1  {uccciltv.en)enc  par  chacun  des  nom- 
J)ic^  conféairi  s  du  fécond  ordre. 

Nmnkni du    trdre    i.  3.    6.  10.  15.  zi.  z8.  jtf.    45.  55.  floc 
pris  xft'ts  t  z.  ^.  iz.  2o.'3o.  41.  5<>.         90.  ito.  9cc. 
NmSmsmtwneb  ?i.  3.    4.    ^  ' '  ■  "v^- 


iVMrrifjMnvc  i.  4,  9.       15.  1^.49.  ((4.  8i-  100.  tit.  Ace 

yi  COROLLAII^E. 

2p.  'CT  pareillement  entre  le  premier  cube  i  &  le /ccond  8  ,  ily  a  ^ 
Xi^divers  nonibres  jion  cubiques.  Et  3  fiais  (j,  ou  iS  divers  nom- 
bres aufli  non  cubiques ,  entre  le  lècontl  S  &  le  3'  Z7.  Et  6  fois  6  y  ou  3^, 
entrele  j«i7&le4'-  ^4.  Et  tofois^,  011^09  entre  le 4' 64  &  le  IZ5. 
ainiî  de  fui.tte  jufques  i  l'infini ,  en  muInpIiantjÇiùccduyeiQenf  parch,;^' 
.     cun  des  nombres  confccutifs  du  fécond  prdrc  i ,  3  ,  (>  >  10 ,  ï  5  >  z  i ,  &:c. 

1.5. 4.  j.  6.7.   9. 10.  II.  lu    14.    x^.  17.  ;8*  i9.2Q.ii4i,j25.i4.).5.z6,  &c« 
OAii  j.  8.  27.. 

Ou ,  ce  qui  revient  au  mcmc  j  le  fécond  nombre  z ,  &  i  fois  6 ,  forment 
enCèmble'IeKcondcubeS.  Et  3, plus  4  fois  6  ou  14,  le^^cube  xy,  Ec^ 

plus  10 fois  6i  le  4*  ^4.  Et  J,  plus  zo  fois  6  ou  1  zo ,  le  5^  iz  5.  Etainfi  de  U 
Initrc  jufques  1  l'infini,  en  multipliant  fuccefllvcmcnt  k  inèmc  aomblC^  ^V- 
par  chacun  des  nombies  cpniccudfs  du    ordre.  ■  <^ 

•  • 

•T.  . 
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J^jmh-rs  -Ih     o>dre     r.     4.    10.     10.     j^.     s6.     84.    ixc  i^^. 

p  is  chdcuti  6  fois  \6.  Z4.  60.  ixo*  liO.  536.  504.  720.  <)90. 
NmAmnmmrtls  \  1.    3.    4.  5.      g.      7.      8.     9.  10. 

JlfmÊémad^Êus  1,  %.  17.  64.  115.  tnî.  545.  511.  71p.  looo* 

VII  COROLLAIRE. 

il.  T  A  fommc  de  tous  les  nombres  cubi<^ucs  &:  confécutifs  depuis 
J^i  jufques  à  t«?I  autre  cçaon  voudra,  égale  au  juftc  le  quarré  de 
cckiy  des  nombres  du  1'  ui\Uc,  qui  répond  rai  côcé  linéaire  du  dernier 
de  CCS  nombres  cubiques.  La  fommc  par  exemple  des  j  premiers  cubes 
1  »  8  ^  27  >  e(l  égale  au  quarrc  3  6  du  nombre  6  qui  cft  le  ^  «•  de  ceux  du  fé- 
cond ordre.  Ec  la iômmc des  premiers  1,  8,  27,  ^4»  11^  ^  2i(>  cille 
quarré  441  dn.^*  nombre  2  z  du  fccond  ordre. 

Ntmint mutÊnls  u  i,  4-  S.  fj*  %, 

Hmiilkrts  âHftçmii  wdn  z.  10.  15»   11.  a8.  45. 

Nombres  cnhif^Hes  i.  8.  17.  <j4.  115-  îi<î.  34J.    512,  729. 

J^eurs  fommesj'mfjlîvfi  1.9.  5^.  100.  225.  441,  784,  12^6.  xot^, 

III  PROBLEME. 
Al-  ^^/otdrt.  Us  grémàtm^  jem/iftëxft ,  w  fwr  en  4inr  Ut  nanti 

1  Unéains,  , 
On  obfcrvcralcs  mêmes  régies  qui  ont  été  prefcrites  pour  les  nombres, 
ûns  avoir  néanmoins  égard  à  Tordre  <hi  à  la  difpoHtionde  divcrics  par-. 
tics;%  que  comprennent  ces  puifTinccs  complexes.  Ou  s'il  eft  plu» com- 
mode» ayant  choilî  l'une  des  puillknccs  partaitcs  les  plus  faciles  à  rclbu- 
drc ,  que  comprend  la  puiHimcc  complexe  j  on  en  prendra  la  racine  li- 
néaire; &  oncherchçra  par  fon  moyen  les  autres  )>arties  que  Ton  veut  dé- 
couvrir. 

Ou  fi  on  le  juge  encore  plus  ronimodc  \  on  prendra  toutes  les  racines 
Ijncaircs  enfcmble  des  puiflanccs  parfaites ,  que  comprend  la  grandeur  com- 
plêxe,  ayant  égard  anx£gnesH-&— ^  Et  on  verra  ii  la  paiflknce,  que 
peuvent  rendre  toutes  ces  racines  linéaires  enfcmble,  cft  celle  que  l'on 
veut  réfoudjre.  éxempies  (îiivans  pourront  fixer  .&  édaircic  ces  divci- 
(cs  régies.  . 

'Premier  iximyli. 

Pour  tirer  la  racine  quarréc  de  la  grandeur  44  —  ééb'^  tfbb  —i-  lae 
—6h^  «e»  Je  dis  :  «  eft  la  racine  linéaire  du  quarré  m }  9c  j'écris  4  dans 

le  demi-cercle ,  &:j'efïàce  ou  je  retranche  <f,î. 

2*.  Je  prends  2  fois  4  écrit  au  dcnii-cercle  ,  &  je  dis  :  —  (Î4^».diviléc  par 
24,  1  oxpofaiit  cft  —  &  j'ôtc  —  6aéf ,  ôc  eniiwttc  le  quarrc  t^bb  de 
—~.^ki  Se  f écris  —  5^ dans-Ie demi-cercle. 

j°.  Je  dis  après  cela  :  xac —  Sbc  étant  divifée  par  la  —  tf^  double  de  ce 
qui  eâ  audemi-cecdie»  l'expoiânteft^f»  quej'icàs  au  demi-cerdc.  Et 

O  iij 
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j'ôrc  lac—  6hc  i  Se  cnfuittc  le  qu.irrc  ce  de  VcxpoCmi^c.  Et  comme  il 
ne  rcflc  rien  ,  je  connois  que  la  ncinc  cherchée  cil  nu  luftcrf—  jA— rr; 
ou  qu'elle  cft— -<i.-4-3^— fi  3^  luïpairc  rf  — t-c,  &  que  la  racine  doive 

i^Mtri  <I4—  6ét  H-  9 -f  Skc  «-+  «se  Ç  r««»#  ^udrrie. 

^  Ma^6alf  —      — lac^ôhc  —  ce  ^<t  — 

1     ô     5     Z     ô     Z  *-+^*— 

Sjscomd  exempls*  ; 

Pour  titer  k  racine  quarrée  de  i6ff4s  H*  1084^  —'4414c  271^ 

iS^cc-\-  6^bb.  Je  choifis  le  quarré  parfait  6^hb  comme  oduy  qui  cft 
plus  facile  à  réfoudre ,  j'écris  m  demi'Oecde  fa  cacînc  quarrée  S^, 
j'eftacc  ou  retranche  le  quarré  6^bb. 
'  1^.  Jcptens  ifbisS^,  aatCb^  parlcfqu.K  je  din&io84^<— »7i#r',  & 
pcenancrexpo£uitz$4*— 17«,  je-retrancheioS^^— 271^^:,  Se  eninicte 
le  quatre  \6^ttd —  44i.fr-f  ifÎ9rr  de  ce  même  cxpor^nr  i  —  ijc.  Et 
après  avoir  écrit  134—  17c  au  demi-cercle,  la  grandeur  %b^  134—  17c 
réibutau  jufle  la  qucftion  ,  puifqu'on  ne  trouve  aucun  refte. 

Jôtfoa -4-1084^— 1 6j^bb •—  4414c  —  ijibc—i-  i&^cc  C  racine ijuarrée 

^^I<g5>44— 2084^—  ^4^^-'  4424r-f  iri^c— 289(» 
o  Q         o  o  o  •         o  * 

TROlStXMS  SXSMPLl* 

Pour  tirer  la  racine  quarrée  de  494^  «-4  7044M  ^  i$44^4  — i*  r  2^44^^ 

^udfie '-^  ^  ï  aabbcc.  Je  rire  d'abord  la  racine  de  chacun  des  quarrce' 
^f)M^ Sci^éub4  iiaabbee.  Et  fomiint  de  kurs  trois  racine*;  &  ^abb 
éc^^c  la  grandeur  complexe  74' h- 5 ''^^-f  p^^r,  je  prens  le  quatre  de 
la  mime  grandeur  ,  qui  rend  au  jufte  M  puiilîuice  complexe  que  je  veux  re- 
fondre. Dod  fe  cojuiois  que  la  compl&ce  ,  que  )Ay  découvcnt,  74^ 
H*  9tdte»  en  eftla  radne  quarré. 

^^^joà^^^i^aAl>*-^  \3jSé^kc--^^oêiéie--i^uuA6ee  \  racwe  tjuarrêe  ^ 
74*  54^^  ^âke  \ji^-^yikk^^4éa 

QUATIIIBNB  BXBMPLl!. 

Pour  rirer.la  lactne  cubique  de  la  grandeur  4^  ^  muh  ^  ^Sé^t 

<>4^'-+ 544f— f.  14.7/^-  :  ^Sbhc-A-  ^/(cc~+  iibce-^  c^.  J'écris- AU  de- 
mi-cercle la  racine  cubique  4  du  cube  .1'  ,  !S:  ji'  retranche 
-  1®.  Je  prens  3  fois  44 ,  &  ic  divife  pat  344  ia partie  1 244^  j  Se  /'écris  au  de- 
mi-cercle i'ëxpofant-4>4^.  J'âce  en&icte  la  partie  ix44é>  8e  ^  autres  pro- 
duits du  qiuiré  tôbbpara,  ou  484^^;  &:lccubc<>4^  de rexpoiânt4f. 
3".  J  -  prends  3  fois  le  quarré  44-+  Sab  \  6l>h  de  la  grandeur  4 4^, 
<^uititaudcmi-cerck  j  &jc  diviicpar  344-+ i44^H-48^^,  iapaiuc344( 
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-h  i-^affc^  ^%bbc.,  &  j'écris  rcxpofanr  H-cau  Hcmi-cei\!c  ;  &  jo  rftmnche 
loucc  la  partie  divifcc ,  plus  encore  ^acc^  i  ibcc ,  ou  j  produits  de  la  gran- 
deur par  le  quarn^  ce»  6c  enfin  le  cube  del'cxpoùnt  c.  Il  ne  xc- 
fts  rien  >  &  ia  grandeur  ii-i>4^-4-f  résout  b  quefHon. 

o  o         o  o  o*o  00 

racine  cubique  ^   -♦■  4^  H- 
■  .  *  * 

ClKC^ISMS  BXBMPLS. 

Pour  cirer    la   racine  cubique  de   b  grandeur  15470478754^^^ 

JK+  I  ;  s,oGjfi  yt^bhidd  -  j-  2|050  5<»4^fC:/4  — f  i  ^  ;  jfJ;i*  r-f  S^6jji^a^bbci 
^  2y  j  370<i<i^c4<^</— f.  i5  4icW4— f.  <)^^/^^aaLc^  -\-  \6\-c'idd  —i-  54;^*. 
1°.  Je  tire  la  racine  cubique  -jc^  de  la  partie  j^jc' ,  qui  me  parojt  la  plus 
facile  i  réibudre  »  &  j'écris  "jé  au  demircercle  >  &  je  retranche  fon  cube 
34JC*. 

z".  Jl-  p'.cns  ^  hns  Icquarré  49^*  de  -'r' ,  ou  i^jc^y  par  qui  je  divifc  les 

f)aitjci  ^jj^jaahc'j  &  i6i-/cfddj  ou  f  monte  au  plus  haucdcgrc  >  &  où 
a  <livifion  fe.  peut  Âtre  ùns  reÙc  ;  &  j'écns  i*exjpo(ànt  6$^éUP  -i-  tiaU 
au  demi-cercle  ,  &  je  retranche  ^  les  partietdivifêes ,  plus  84(^772 5«4^ftl  b.  f'TiaNiw 
-f  295  ^-fo^abc^dd'-+  z^4i(rV4,  ou  5  autres  produits  du  quarrc  dcTcxpo- 
fant  6}^aab  ^  i  icdd  par  ycî ,  plus  auflt  le  cube  du  mcmc  expo(înt ,  ou 
z^6o^-^Sy^a*bi i5jo<>4i5<i4ifcftciW-f  i^o^o^Mtecd*  --^  ijjif'i*. 
£c  comme  il  ne  rcftc  rien  >  la  grandeur  yt^'-^C^  $4Uib  -4>  i  icdS  rclout  la 
qucftion.  S'il  y  avoir  quelque  rcfte  ,  or»  pourroit  rcntcrunc  rcnibî.ible  opc- 
racion,  en  choififTant  au  lieu  du  cubcycJ,  un  des  autres  que  comprend  la 
gKUideur  complexe ,  û  ce  n*eft  qu'il  y  eût  encore  aflcz  de  parties  pourcon^ 
«cttttter  1  opération  précédmte. 

S  I  X  1  £  M  E  EXEMPLE. 

Pour  tirer  la  racine  cubique  do  f  (;l,^c ij^^-icc^  ^i^^'c'— f  j8b^d 
-i-  jih*cd  ^  xiôbkcd  -i-  loU^dd-i-  xiôbicdd  ^  iiOiid'  ^(f6bb(* 
^  ii%bb^4-^  4^  thbecMl^  ^âbci  -4-  t88M</-4  64e*,  Je  dre  d'abord  la 
racine  cubique  de  chacune  des  parties  b^  8cn  6biJ^  £^  j  &  fonnant  de 
ces  trois  racijKs  ùh  &  cbd  8c  ^cc  h  grandeur  hb  6bd^  4rf,  je  cherche  (on 
jcttbc b^^iHU-i-  loZb^dd ^ri 1 6bidi -+ 1 2^4Ér-f  i ^j^Lixd -1-43 ibbccdd 
•>-f  48Me4  i-l-ASSieW  ~h  6^.e^i  &  je  le  retranche  de  ccluyquon  pro- 
pofc.  Je  confidére  eniiiitee  le  rcftc  6b^c—{-  nb-^oc-^  yibud-h  jxUccd 
H-  iiôb^cdd  ^Cùi  i  ^  4^^^'c4  -4-  tSSbbcid  -+  t)6bc^ ,  &:  je  conJldcrc 
aulTi  le  quarrc  de  bb-i-ôbd-i.j^cc  pris  j  fois  ,  ou  lôulemcnt  la  partie 
3^4  ,  pai'  qui  je  divilc  6l^c  ;  Et  rélcrvant  l'cxpofànt  ibc  jc  multiplie  par 
ce  mctne  expoiànc  ih  la  grandeur  entière  jk*  ^  ^6^4  loSlmdd 
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x^yhc  — (•  i^j^bccd  -f-  48^4  ,  &  j'ôtc  le  produit  de  la  grandeur  pré* 
cédcntc  qui  rcftc  :  ce  qui  \x\ÇÇc  un  nouveau  relie  iik^tcc  — +•  jihkcJ 

ih^e^  — 48  >  dont  jote  encore  3  fois  le  produit  de  hb 6bd 
— f  4<rcpar  le  quarrc  4^^ff  de  ibc ,  &  aufli  le  fcul  cube  8  de  ibc.  Et  com- 
me il  ne  refte  rien ,  la  grandeur  bb  — i-  6bd  -+  4Cf  -+  ibc  cft  la  racine  cubi- 
que de  la  grandeur  entière  qu'on  propoic. 
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NOUVEAUX  ELEMENS 

DES» 


MATHEMATIQUES. 


'LIVRE    CINQVIE ME.  ' 

Dfi  LA  COMPOSITION  GENERALE 
JBt  de  twtet  fortes  de  eomhinMjimi  ét  de  fertmUéUinu* 

DlIlNiXlONS. 

Ë  dirai  que  tous  les  plans,  que  l'on pcdt fônner,  en 

multipliant  deux  à  deux  >  ou  chacune  pu  chaque  au- 
ne ,  4ivcrics  giwdcurs ,  font  les  flans  alternaiifs  de 
ces  mêmes  grandeurs.  • 

Et  que  tous  les  folides ,  que  ?on  peiitfonitfr,  eu 
les  mulripliant  trois  i  trois  ksulles  par  les  aotreSt  n>nc 
leurs  folides  altertiMifs, 
Et  que  tous  les  Ilufolidcs,  que  l'on  peut  former,  en  les  multipliant  qua- 
tfe  i  quatre  les  unes  par  les  autres  •  Krnt  kurs  fmfittdts  édunuu'^  ,  ou 
leurs  produits  altermtlfs  de  4  defr:"^ 

Et  que  toutes  les  grandeurs  de  j  dcgrcz  ,  ou  de  fîx,  ou  de  fcpt,  ou 
ci'-^ucanc  qu'on  voudra,  que  l'on  ocut  fomwr,  en  les  multipliant  les  unes 
par  les  autres  ânq  i  cinq  t  oavxiSx,  ou  (cpt  à  Icpt ,  &c.  en  iônc  les 
frtiuits  étltemâi^  de  «Mff  'irpv^»  oa         >  oto  dtfeft ,  ou  d'autant 
qu'on  voudra. 


ti4  NOUVËAU3C  ELEMENS 

-  Ec  je  rfiial  eifcorc^g&'M^  quir/«if»'/«i  produits  Altenuuyï     ces  ' 

rncmc.ç  c^randcurs  ,  (owt  toutes  !ss  grandeurs  que  I  on  peut  former  ,  en  mul-  ' . 
tiplianc  les  unes  par  les  autres  deux  à  deux  ,  8c  trois  à  trois  >  8c  quatre  i 
quatre ,  &  jufques  cù  elles  ie  pcuvojt  être ,  en  fuppofant  toujours  qu'au»  " 
euoe  d*eotc'<llcs  n'y  foie  multipliée  par  fôi-inènie. 

PREMIER  THEOREME. 

I-  T  Es  nombre:  du  fccontl  ordie  font  toujours  i  lo  premier  i,  celuyda  '\ 

l_-.(cul  plan^^ou^  ,  que  l'on  peutiornver,  en  multipliant  chacune 
des  deux  granileurs  a  Se  A' par  Tautrc.  Et  le  (ècond  5  ,  ccluy  des  plûns  al-*''  ^ 
tcmecifs  des' crois  grandeurs  a  y  If.,  c.  Et  {e.|*^,  celuy  des  plans  aller-  • 
natifs  des  quacco  4,  A,  ^  <L  Et  Je  4'  i  o  ,  ccluy  des  plans  alternatifs  des 
cinn  a ,       ydy  e.  Et  le  5"  1 5  ,  ccluy  des  plans  alcernatws  des  ^  gcandeuct 
't*  î'»     d,  e,f.  Ecainii  du  teilc  juiî^ucs  à  l'infini. 

^  DtM.pN.$Tft.AiriO]f. 

*  Pour  av6ir  lesdbfls  akernâcifsdes^grandenn^^^,  c.  On  prend  déjà  le  plm 
Mh  des  deux  a  Set,  8c  encore  les  deux  plans  ac  Se  h  des  deux  4  &  ^  parf; 
ccrti  dire,  autant  rju'îl  y  a  d'unitcz  dans  la  it«  &  t^'  cellule  i  &  1  des 
b-  7-  4-  nombres  du.  gprcm^icr  ordre  ,  ou  dans  la  ^  i*'^  j  de  ceux  du  fécond. 

Et  pour  avôir  les  ^aOK  4-^  qu^crc  grandeurs  àjk,     On  pnnd 

déjà  les  trois  alternatif  4^»  «C^*'^ff  des  trois  ^ ,  b  &  encm«  ks  trois 
autres rfi,       cd  des  mêmes  a,  hiC  par  d j  c'cft  à  duc,  autant  en  tout 

3u']i  y  a  d'unitcz  dans.ies  .trois  pccn}iére$.  ceUules  i  «  z  >  j  »  dcsnpmbres 
a  premier  ordre  *,  ou  'dahs't^  la  'j*  S'âb  'ida%  du  (ccond. 
Et  pour  avoir  los  plans  alternatifs  â<s  dn({ét  \.k,c^  d^  e*  On  prend  d^/a 
îc<;  G  prcccdcnts  ab ,  ttCy  tc-y  ad,  hd ,  cd\  Se  encore  les  quatre  de,  be ,  ce, 
de  y  des  qii  itrc  grandeurs  4  ,  ^,  Cyd,  pxte\ c*eft  \  dire  ,  ntirintcn  tour  qu'il 
y  a  d'unitci  dans  les  quatre  premières  cellules  i  ,  2,  ^  ,  4,  des  nombres 
^  7'  4*  du  premier  ordre  »  ou  dans  1&^  quatrième  10  de  ceux  du  ucond.  Ec  ain0 
du  rcifce» 

*   Il  THEOREME. 

1.  I"  Es  nombres  du    ordre  font  auffi  toujours  ;  le  premier  i ,  ccîuy  du 
X-^fcul  foli  lie  ««/'r,  que  l'on  peut  former,  en  mulripliant  troisà  trois  le» 
trois  grandeurs  4,  ou  en  multipliant  chnquc  plan  de  deux  d'oti- 

cr*dles  par  Tautre  qui  refte  ;  4i(  par  c ,  ou  mc  par  ^ ,  ou    par  0,  Ec  le  Ce* 
cond4  du     ordre,  celuy  des  lolidcs  alternatifs  des  quatre  grandeurs 4, 
b  y  e ,  d.  Et  le  5*  10  ,  ccluy  de;  f^Hdes  alternatifs  des  cinq  a  ,  b  yC, 
dy  e.  Et  le  4'  20  ,  celuy  des  folidcs  alternatifs  (Us      m  p  If,  t,  d  ,e 
Et  ainfi  du  telle  jufques  i  l'infini, 

Dbmonstratiom. 
Pour  avoir  les  folidcs  alternatifs  des  quatre  geandeuiff  â  tè  ^ 
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Il  faut  que  chaque  plan  de  deux  d'cnir'cUcs  foit  multipbc  par  la  grandeur 
qui  reftc  :  ce  qui  donne  nn  ibltde  éikeda  fhîiéUf  par  e,  ou âc^puk,  . imite 
far  A 'y  Se  encurc  crois  folides  dhd  ,  acd^  M\  l'un  .d'on  plan  4^  par  4  >  ou 
/r^/par^,  ou/'c^par^  ,  Str.iutrc  du  plan  M  par  dy  ou  aaparct  onbd  pat 

j  &  le  dernier  du  plan  bc  par  ^  >  ou  ^«i^par  c  »  oa  cd  par  /».  De  forte  qu'il 
y  a  un  iblidc  abc  des  grandeurs  4»  ^,  &  tfois  autres  4itd,  scd,  bcd, 
de  jeurs  crois  plans  alternatifs  ah,  MC^  Ac»par  la  grandeur  «i:  c'eft  i  dire, 
autant  qu'il  y  a  d'unitez  dans  la  i'"  &  i'^*'  cellule  des  noiiDbfes  dn 
iccond  ordre,  ou  dans  ^  la  1'^  4  de  ceux  <^u  b. 

Et  pour  avoir  les  folidcs  aitaiiatifs  des  cinq  grandeurs  4  ,  ^,  c,  d,  e. 
On  prend  déjà  les  quatre  alceman'is  téit  nei,  hci>  des  quatre  gran> 
dcurs4 ,  b  y  c,  dy  Se  encore  les  ûx  autres  abe,  ëett  hi»  àd^i  édgytde^ 
des^rpl.ms  alternatifs  ab,aCybc,adj  b:i ,  cd,  de  ces  quatre  î^rrindeurs  par 
la  cinquième  e:  c'cft  à  dire,  que  l'on  prend  autant  de  folidcs  alternatifs 
en  tcmc  des  cii^i  grandeurs ,  qifîl  y  a  aunitti  dans,  les  tcois'pieiniéiu^  cèU 
Iules  1 ,  3  ,  des  nombres  du  iêcond-OKdse  »  ou  daiu^ir|f'  iode  ceux  b. 
du  j  •  ordre.  Er  .lir.fi  du  icftc. 

Et  on  dénionn  Jiii  de  la  même  forte,  que  les  nombres  du  4*  ordre  font 
ceux  desfutfuldes  alternatifs  -,  le  premier  i,  de  quatre  grandeurs  ,  b  yC  ,d. 
Etie  fioond  5,  des  cinq  grandeurs  ir>  d^e*  £t  le  3*  1 5,  desiix  gran- 
deurs dy  tyf,  Etainfi  du  r  (1:. 

Et  pareillement  les  nombre;  dn  5'  ordre  font  ccirx  des  produite  alrcrna- 
tifs  du  5  e  degré  >  le  premier  i ,  des  cinq  grandeurs  <r ,  ^ ,  c,  ,  e .  Et  le  Iccond 

>  desfix«<  h,  Cy  dyty  f,  Etle  j'^i ,  des  ^t<i»  ^,  dy  e,fy  p.  Et 
ainfi  du  rcik.  Et  c'cft  la  n^me  diojc  des  attoes  nombres  de  tous  ces  divers 
ordres  jufques  à  l'infini.  '  ' 

Membres  des  grandeurs  linéaires  1. 1.^,      5.  C   7.  8.    5.  10.  11.  11. 
J^vmbrf  dff  pf*ttts  aîiernatifs  i.j.d'.ic  15.  11 .  iS.  ^6.  45.  55.  66. 
Nombres  des  foUdes  alternatifs  1.  4- 10.  zo.  35.56.  84. 1 20. 165. 120. 
Ntmhts  des  fiai^dtt  élnrnâtifi  i.  5.15-55. 7o.ii4?.iio.j  5  o.  4^  5. 
Des  produits  édtfnuttifi  de  ctn^  degrex.  s.  (>.  a  i .  5  <>.  1  z tf. 1 5 1. 4(>2.  751. 
Des  fràbûtt  éUtmuttifs  dt  fix  degre:^  u  7.28.  84.^10.4(^1.91:^. 

PREMIER  PROBLEME. 

T^Onr  trouver  métbedi^uement  tons  les  produits  alternatifs  de  divt.j}s 
gnudtitrs» 

On  multipliera  chacune  par  chaque  autre  de  celles  qui  la  fuivcnt,  d'où 
naifîcnt  déjà  leurs  '♦plans  alternatifs-,  &r  chacun  de  ces  plans  par  chaque  b. 
grandeur  qui  fuit  la  dernière  des  deux  qui  le  compofcnt.  Ce  qui  fournie 
«DUS  ^  les  tolides  alternatifs.  Et  chacun  de  ces  divers  fôlides  par  chaque 
grand  iir  qui  fîiit  la  dernière  des  trois  qui  le  compofenc  Ce  c|iii  donnis 
auflî  les  furfoîides  a'tcrn.uifs  -,  qui  fcrv-nt  ù  leur  tour  de  la  même  forr.', 
pour  trouver  cous  les  ^  produits  aiccuuufs  de  5  -degrés  chacun.  Et  ainii  da 
rcfte.  '     '        ■  '       '    '  '      '  *  ■  .  •'^  •  ■ 

P  i) 


n  .  N  OU  V  Ë  A  tJ  X   É  L  E  M  E  N  $ 

Ou  s'il  eftplas  commode  ;  on  mulaplie  lapcmiéte  dcs  grandeurs  pro*? 
poicçs  par  la  ^conde  y  6c  Tune  &  Tautce  «^encore  leur  plan  >  pu  la  troî» 

liL-mc  ;  S:  chacune  des  trois,  Se  encore  ch:Kiin  des  pro(1aîts  c.éj  i  cUcou- 
vcrrs ,  par  Li  quatrième  -,  &c  pareillement  par  ia  cmquicme  les  quatre  ptc- 
iiiiércs ,  £c  chacun  des  produits  que  Ion  a  trouvé.  Et  ainlî  du  refte»  • 

Exemple  de   tA  première  manierf. 

■  pour  trouver  tous  les  produits  alternatifs  des  Hx  grandeurs  4,  ^,f,  d, 
Cy  j  .  J  J  multiplie  la  prcmictc  a  par  chacanc  des  cinq  «utccs  j  &  la  îccpn< 
,>de  ^  pat 'chacune  des  «quatre  qui  la  (iiivent  ,  &:la  troiiîcme  rpar  chactme 
des  trois  qui  laliiivcnt;  &  la  quatiicnic  par  chactme  -  es  deux  qui  h 
fuivent;  la  cinquième  <r  par  la  dcmiétcy;  Ccqai  rac  donne  déjà  les  i  j 
plans  alternatifs  des  fix  erandcurs.  •  •  • 

;  £t  alors  je  multiplie  le  premier  pkui  4^  par  diacunc  des  quaise^, 
-/».  (iiivcnc  la  Icconde  é  des  deux  &  ^  qui  compoflnt  ;  5:  cnfh  tCtf  (e 
{ccond  plan  4»cpar  ch-uunc  des  trois  <■,/,  qui  fcivcr  tla  r\  !  •  tioi- 
ÛémçadDU  chacune  des  deux  /,  qui  fuivcnt  la 4  d  ;  &lc  quatnemc  4« 
pat  f.  Et  le  fixiéme  Iv- par  ,  &  par  r  ,  &  par  /;  Se  le  itipdéine  èd 
par      &  par/;  &  le  nu  t  ome  te  par/i  &  le  dixième  cd  par  e,  ic 

f^r/i  Se  le  onzicmc  ce  par  /  -,  Se  k  treizicir.c  de  p.ir  f.  Er  j'ai  après  cc- 
a  les  20  foliclcs  alternatits  ;  que  je  multiplie  de  la  n.ême  forte ,  le  prcmiçr 
éhe  par  a',  &  pm^  ,  &  par/;  &  le  &conàM)paîe  ,  &  par/;  &  le  trot- 
lîémetf^par/;  &  le  cinquième  p.ir^,  &par/i  &Ie  fixicme  par/i 
&  le  huitième  4//^  on r/";  &^c-</par^,  &par/t  &  ^cepatf;  SchJepnfy  Se 
cde  par/;  Ce  qui  founut  les  r  5  fùrfolides  alternatifs  j  que  je  multiplie  pa- 
reillement, le  premier  abcd  par  e.  Se  par/>  &  le  (ccond  par/j  & 
Me  f  i  ÔctcdeDOxf,  Ce  qui  donne  les  produits  alternatifs  de  5  de- 
>grezcIiacaÀ»-dontle  premier  feul  4^c</tf  étant  crfîn  multiplie  par/,  ^'on- 
ncIcprodu'tuni7iCi»^f</</detf  degrez,  que  les  grandeurs  peuvent  fou- 
iner, en  ûiivant  les  fuppontions. 

C  ^y^ndeuf!  pmpnfeef    (  <f.  (r.   c,  d,  f»  / 
j^Uns  alternatifs  X      ac-  *d,  xe.  af.  te.  bd.  te.  if.  cd.  ce.  cf.  de.  ^.  ^ 
X^  jelUts  t  Ac.  «W.        Àf*  Md.  Mce.  acf,  àde.  mdf.  aef, 
Murmuifs  7  bcd.  bee.  bcf,  bàe.  bdf.  hef.  cde.  cdF.  af.  ^ 
\^  fùrfolides  (  étbcd.  abce.  abef.  ^bde.  abdf.  *hef.  ac^e.  acdf. 
Altentéitifs    7         Acef.  ndef.  bcde.  bcdf.  bctf.  bdtf  cdef. 
6  pndmts  4tertuuifs  de  «  Jeçre7  (  abcde,  4ike^.  éhef  dbdgf.  «sdef.  bçdef, 
^  VHfeidfnéiitiU4dignx.  iéhdef, 

■ 

IXAMVXB  trk  SSCOMDE  KAMIBRX. 

Pour  trottver  les  produits  alrcrnadfs  des  6  grandeurs 4,^,  c,  da  tyfi 
Je  multiplie  4  par  *  j  &  chacune  des  deux  a  Se  b.  Se  leur  plan  ab ,  par  c ,  &  . 
chacune  des  rrois  a.h,  c.  Se  chacun  des  produits  db,  aCybc,  abc,  p.ir  d^ 
&  chacune  des  quatre  4 ,    ,   ,   ,  &  chacun  iks  produits  4^ ,  4f ,  bc,  étbe^ 
éid.  M,  cd.  M,  éed.  M,  ahd,  par«.  &  ainiiikiefte.  Et  je  cravve  4 
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h.  fin  coiu  ^  ji  .  n^  -iri   lirrrmfifr  '■  *^  l'attUB  HMOi^ 

^.  f.  (4^.  4^.  Ir.  àtc.  {4^.  M.  of.  «f/.  aU,  M,  ééU. 

(te.  h',  c.  ^r.  dhe.  «ce,  hce.tihce.  Mde.  bde.  cde.  éibde.  tude.  bcde.  ahcde, 
\  n\  hf.  cf.  4f.      ahf.  acf.  b<f.  *hcf.  Mdf.  hdf.  cdf.  abdf.  »cdf.  bcAF.  4lc^. 
\  atf.  bef.  cef.  def.  é^ef.  ncef.  bcef.  abaf.  adef.  bdef.  edcf.  «bdtf.  uedef.  bcdef,  iécdtf, 

II  PROBLEME. 

4*  TJ*^  /  ^  on  vtHt  ffafoir  feultmmUntmirt  tUtom  ces  fndàiti  «Utr' 
Xlê natifs  de  diverfes  grandeurs. 

On  prendra  le  rang  paraJléle*  0&  bftccmde  ccUuIe  enferme  le  oonw  ^  TMe, 

bre  des  j^randcurs  :  &  on  trouvera  dons  la  (iiivante  ou  croitiéme  cellule 
de  ce  mcnic  ring,  le  nombre  des  phns  alternatifs}  &:ccluy  des  (oliUes 
alcci  natifs  dans  U  t^uatricmc»  &  dans  ia  cinquième  ccluydes  rurfolideg 
afcet&ati&$  &  dans  la  jfixiéme»  ooJépdéme»  oa  initi^tne,  &c.  le  nom* 
•bittiles  pcoditits  akemadfs  <le  5  d«^»s,  on  dctf,  oade7>  Stc 

Sion  propo^  les  6  gttodeu»  prkétleiices  4  ,  A,  r,  Poof 
Içavoir  le  nombre  de  tous  leurs  divers  produits  alternatifs  $  on  pEenda 
le  des  rangs  parallèles ,  où  6  cft  dans  la  i<*«^  cclluh.  Et  la  j«  15  marque- 
ra ic  nombre  tics  i  j  plans  alternatifs  de  ces  mêmes  grandeurs  ;  &  la  4*  zo 
■du  même  ran^  patallclc ,  le  nombre  des  10  folidcs  alternatifs  ;  &  la 
ccluydes  15  (uruilidesalceiiuitits j  &la^'celuv  des  6  produits nltcrnatifs 
de  j  degtez  chacnn}  &Ia7«  i  qniln'|r.a  «^aun.iêulpcoduit  tikdtfJ»S 

Second    e  x  e  m  p  l  B. 

Si  on  pro|>o/ô)t  les  i  o  grandeurs  différentes  tt,b  ^c^d    ^  f^g  ^  b,itl^ 
fOn  prendroit  le  10*  des  rangs  parallèles,  où  10  eft  dans  la  uconde ceffu' ' 
|e,  ou  dans  la  pcnuldéme.  *Ec  la  troifiéme  de  ce  même  rangmar<]ucroitIe 

nombre  des  45  plans  alternatifs  de  ces  10  grandeurs  ;  &  la  4',  ccluyde 
leurs  I  zo  folidcs  alternatifs  ;  &  la  5^  des  z  jo  furfolidcs  alternatifs  ;  ScuC^ 
des  ij  i  produits  alternatifs  de  5  degrez  chacun  j &la  7'  des  1 1 o  alternatifs 
fàs  6  dcgrcz  chacun }  &  la  S*  des  1 10  alternatifs  des  7  dcgrcz  chacun  ^  &  la 
,  ^*  des  45  alternatifs  de  8  dcgrcz  chacun  ,  &  la  10-  des  10  alamacifs  de  9 
-  .d<^icji chacun»  &  laderniérc  i  (lu  produit  unique  de  i o  degccz 4ibcd^ghik^ 

m  PROBLEME» 

5.  01  les  gfandears  ibot  toutes  égales  .,  comme  fî  on  propoil-  les  fîr 
4,4,4,4,4;  tous  leurs  plans  alternatifs  ne  font  qu"un  (cul  & 
-,  fncme  quatre  44.  Et  tous  leurs  fohdcs  alternatifs  qu  un  UiC.nc  cube<iJ. 
%t  leurs  (nriblides  alngmanfs  qtt-im  même  qtiané  de  qiiarré^f.  Et  km 
produits  alternatifs  de  5  degte^  tihaaui ,  ou  de  fix  ,  ou  de  fcpt ,  &cu 
qu'une  même puifliSnoe  c«  4^ ,  ou  qu'une    éfi  »  ouqu'unc  f  »i ,  &c. 

P  iij 
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6*  Ec  /i  les  gtandBup^pivp^J*»  fluùi  |i  i^t^^u^ ,  ce  en  partie  iné- 
gales ;  pour  trouver airémcnt  tous  les  divers  produits  alternatifs ,  comme 
ceux  i^es  gr.indeurs  «f ,  •« ,  ,  ^ ,  ,  r ,  c,  ^.  J  ;  multiplie  la  première  a  p.ir  la 
fccondc  4 ^  &  la  grandeur  4  >  le  quarrc  >  par  4»  qui  fuit  4  j  &  caruitic 
by  6c  chacun  des  produits  «^^  par  ^»  il  leroic  inutile  de  multiplier 
de  nouveau  4,  te  mm^  par  ^  :  puiique  cela  fôttmtroit  les  mêmes  44,  44A, 
que  l'on  a  déjà.  Enfuiite  commet  fc  trouve  tmc  rro^fi'inc  fois,  jcmul- 
tiplicles  derniers  produits  l>h,Al>hi  aabby  pari».  U  ferojt  mutile  de  mul- 
tiplier auflt  les  grandeurs  ptcccdcntcs  par  Mais  jemultipliopar^cfcact^ 
ne  des  gr.mdcurs  aôcb,3t  chacun  des  9  produits  que  )'ai  déjà  trouvé;  8c 
encore  p  ircli  qr.-ndcur  r,  &  chacun  des  1 1  tkinicrs  produits  Jccnfinpar 
</cliacuncd  s  £;r;ii;dcur,s  ^ ,  ù  ,  c ,  8c  chacun  lics  5 1  produits  dcj.i  dccou- 
verts  :  £c  cela  tournit  3  j  produits  nouveaux.  Et  rallcmblant  tous  ces  di- 
vers produits  »  j'ai  aulB  tous  les  divers  akematifs  des  erandeuts  propofiie^ 
DU  les  ^7  qui  fuivent-,  en  fuppofant  toujours  que  diaque  grandeur  n*ait' 
point  une  puinànceplns  élevée  que  le  nombre  qui  marque  combien  eDe 
cftprilc  du  fois.  Q^'  le  quané  44  par  éxeaiple 

Ibit  la  puil&ice  la  plus  haute  de  ta  grandeur  41}  é,    0.  (m,  t> 

&  le  cube  P  la  plus  haute  de  ^  ;  &  le  quarté  b.  (  4^.  44^.'^ 

ce  1  1  plus  hnurc  de  c;  Hclsi  grandeur  luiéai-     L  (bb.MU-.  a,éi>.>  & 
rc<^  la  plus  haute  de b.  \bK  MbK  Mb\j  • 

e.  (  4r.  bc.  Mc.  abc.  aabe.  bb:.  abbc.  ââbbc.  b^:.        44^V.  7 
(cf.  acc.  b^c.  âacc.  nbcc,  a^bcc.  bbcc.  abbcc.é^bLcc.  b^ccub^cc.  aab^cc.^ 
4y.  u  cl  a.vl  abd.  aAU.  hbd.  ahU.  ^abbci.  iU.  ALhi  a.éU.4cl  Lcd.-\ 
Mcd.  abcd.  Méibcd.  bbcd.  ahbed.  aabbed,  b'^cd,4b''cd.  a/il>i:d.ccd,acfd.^  ^  f 
hccd.  éiaccd.  abccd.  Mbccd.bbccd.  abbccd.  dabbccd.b^ccd.  aLiccd.  éUibkcdJj 

COROLLAIRE  ET  IV  PROBLEME» 

7»  ^T'^our  froKt/fr  le  nombre  fenl  de  ces  divers  produits  alternatifs. 

JLé    J'.'.joûtc  I  au  nombre  1  des  grandeurs  claies  a  5c  a.  Et  j'ai  j  ,  qur 
je  prcns  5  fois  pour  les  5  égales  btb,b.  Et  raflèniblant  ces  nombres  i  $c$j 
fP  trouve  1 1  -,  que  je  prens  1  fois  pour  les  égales  «  &    Et  raflèmblant  en-  .s 
cote  ces  trois  nombres  5  ,    >  X4  '>  j'ai  jf,  que  je  pcens  feulement  x  fois 
pour</  qui  ell  feule.  Et  raîlemblanr  alors  tous  les  qu.itre  5  ,  9  ,  14,  3(>>  «iVii 
.  je  trouve  71 ,  dont  je  retranche  4  plus  i,  ou  j  »  c'eft  à  dire  le  nombre  des  di- 
veriês  grandeurs ,  oui  eft  4  »  &  une  Ibis  funité.  Et  le  reftc  ^  7  eft  au  jufle  ^  le  ^  -  ;; 
nombre  de  tous  les.  divets  produits  alternatifs  des  grandeurs  propo>^  ;-  .- 
iîfcs.  '  V\ 

AUTRlEXEMPLS.  ^r"* 

Et  pour  trouver  le  nombre  de  rous  ceux  des  1 4  granHcurs  4,4,4,4, 
Mfbj  b,b»b,  c,e,  c,d,  d.  J'.'jautc  ï  au  nombre  j  des  égales  4,  4,. 
M,  ét,  é\  écf^6,  qn j  je  picns  4  fois  pour  les  4  égales  à»  b,  b,  Et 
raHèmbtant^  &  14  ^  j'ai  3  o  >  que  je  pcens  5  Ibis  pour  ks  égaks  e,  t»  c- 
£t  lalSemblont  d«  la  mime  iôxie     14»  50}  j'ai  iao>  que  /e  prens  a 
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dùiir  l'ôtc  4  plus  I ,  ou  j  ,c'eft  i  dire  le  nombre  4  de  toutes  les  divcrfcs  gran- 
deurs M  i  b»  dy  Se  une  fois  l'unité.  Et  le  rcftc  ^  5  5  eft  le  nombre  de  tout 
les  prodtiics  alcautcifs  des  grandeurs  propojGfes. 

Définitions. 

J'aDp:;lIcrai  ctmhimùfons  tous  les  diffcrcns  aficmblages ,  ou  cous  les  di- 
vers choix  ,<|ueron  pcat  faire  de  cerrsines  choies,  en  les  prenant  en  di» 
Teifis  manières  un  :  à  une  >  ^  deux  à  deux ,  Se  trois  à  trois  »  Se  quatre  k 
quitte.  Etainfidu  rcfte ,  nourvû  que  l'orilic  n'y  foit point  ob^c^^'c. 

Mais  (î  l'ordre  y  cft  oburvé  >  comme  dans  les  tran^ritions  des  lettres 
ondes  chiffices »  oa doimera  i  tons  lears  divers  choix  k  notn de  fvfmné'  ' 

ftOHS, 

V  PROBLEME. 
H.  T^Ourmttver  toutes  Its  comhïnaîfnn^  de  divcrfes  ch^fet. 

■L     On  dcligncra  chacune  par  une  lettre.  Et  prenant  cnfuitte  chaque 
lettre  >  Ar  chncun  de  leurs  divers  »  pf  odiucs  akematifs  »  on  aura      toutes  b.  ), 
les  eombinaifons  des  chofcs  proposes. 

Comme  fî  je  veux  fçavoir  rourc;  l"s  rcnconf<"5  nu  ccnjon^'onspoflîbîcs 
des  Pionét.-s.  Je  nomme  a  le  So\ci\  qui  cft  I.i  prcmicie ,  5e  M.i  Lune ,  &  c 
Mercure  ,  6cd  Venus ,  e  Mars , /Jupiter ,  g  Saturne.  Ec  cherchant  cnfuitte 
les  divers  produits  alternatifs  de  ces  7  lettres ,  leurs  ii  plans  alternatifs 
marquent  les  diverlcs  rencontres  des  Planètes  conjointes  deux  1  deuï» 
comme  ,  ou  ^4 ,  du  Soleil  avec  la  Lune ,  ou  de  !a  Lune  avec  le  Soleil.  Et 
ainii  du  rcftc.  Et  les  55  Curfohdes  alternatifs)  toutes  les  divcrfcs  cunjon- 
âions  de  quatre  des  7  Planètes.  Et  les  z  i  produits  alternatifs  du  5*  de- 
eré*  toutes  les  oonjondlions  de  cinci  d'encr elles.  Et  les  7  produits  detf 
^egrcz  chacun  toutes  celles  de  Etle  produit  unique  dey  degrez  la  coifr- 
jonâ:ion  des  fcpt. 

Lès  7  Planètes.  Le  Soleil,  L*  Lune.  Mercur*,  Venus.  ÂiArs.^uf  Uet.  Saturnt 
•j  prifesumkmu     <s*  C,       dé      e.     fi  g, 

ai  cvnjti^hiis  Jeêx  À dmx, 
éh.  *e.  ad.  ae.  af.  4/.  he,  U.  i*^  if.  bj^,  ci.      e/;  tg,  de,  df,  d^.  ef.  e^.  fg. 

.    rt.      i^aic.  nbd.  tfbe.  abf.  ab^.  acd.  .".ce.  acf.ac^r.  ait.  anf.  adg. 
3  5  c^»}f»»»on^  >^  y,^^  /^,/,.  ^,7^  ^     i„f^  y,. 

mus  mu  ^  c^f^  c^^,  f  ^y:  c,^.  c  f^^    f.  de  (T.  ^f  -,  ef(. 

}  j     Cabcd.  abce.  abcf.  abcg.  abde.  abdf.  abdg.  ab'f.  fibtg.  eif  \  mde.  acdf. 
^fueun-lacdg,  /uef»éC9g.  acfg.  adef.  adef  .  adff.  atfg.  bcde.  bcdf.  bcdç.  bctf. 
kfjMrt  (        hc0g.  bcfg.  bdtfi  bdeg,bdfg.  befg.  cdéf.  cdeg.  dfg,  eefg.  d,fç. 
ai  cincf  \abcde, abedfé abcdj^.  abcef.  abceg.  abcf'.  ^^b'i'f.  rL  lej.  ,'[Af'-.  ri  f.^.Ac^^.ef, 
à  cinc}    c         acdeg.  acdf  g.  acffg.  âdefir,  bcdef  brde  \  ùcd^^.  bief'.  b'lcfq,cdefg, 

■j  ftx  À  fix  ^abcdef.  abcdeg.  abcdfg.  nbc^fg.  abdtf^,  >icdef:.  bcdrfg, 
i  fiftàfept  {^abcdefg. 
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5.       T  ftur  trtttDtr  U  nmmbnfetU  dtt  etmiaiéffms  w  eus  dmx  dl§tftmdé 
Eédrverfcf  chtfif» 

On  prendra  le  rang  parallclc ,  où  la  (ccottde  cdliik  i«iifeniele  noirbre 

dcccschof.s.  Erîarr.cmc  ccUulc  ou  \c  mcm-:  norrbrc  mirq-crs  coœbieii 
on  peut  faire  àc  choix  diâcrcns ,  en  kspicoanc  Icuknicnc  imca  une  \  &la 
ttoi&éstK,  combien  il  y  aura  de  conciliai  oos  de  COE  mêmes  cbo^  pn^ 
dc4zx  i  deux  -,  &]a  quatrième;  con^icn  il  yen  annotant  pdiês  Dois  â  oras^ 

&  la  cinquième  .  comhicn  cr^iu  pf  fl'S  quaac  à  quérir.  Er  a-nfi  du  rcftc, 
Ecôt^n:  I  de  l'^il.mbL'^c entier  f:  r:>i;t:slcs  cc!ît:!cs  du  line;  piraCcle ,  on 
aura  k  oombrc  ^  au  juil:  des  comuiu^oos  ou  dA:s  divcis  choik  q^u'oupcuC' 
£ms6  dcsciioftspiofolëes» 

Pour  r^avoir  cmnliiBif  op  peut  £Ufe  de  diff&ens  choiz ,  00  &  maimut'  ' 
CoM  de  1 1  chofes  propofiie&  La    ceflnleda  1 1*^  lang  parallckfinle  Bon- 

brc  des  ti  choix  diffcr^ns ,  que  l'on  en  peu:  foire,  en  les  prenant  une  à 
une  ^  &  la  Is  nombre  des  66  combinaifons  qu'elles  peuvent  recev  oir 
^cant pn£:s  à  deux  -,  &  la  4' ,  des  iio  étantprifês  crois  i  crois  ^  £c  la  5  %  des  • 
495-ecàDCpcâes  quatre  à  qu.ure  ,Sch6'f  des  792  étant  prifês  cinq  à  cinq; 
&li7',  dv"5  914  étant  prilcs  iix  à  l]x)  Ii  8",  des  791  ciont  prifcs  fcpt 
a  fcpt  i  &  b  o  ,  cncor::  des  4  ç  t,  î  t.inr  prfos  hu.t  à  hu)t  ;  5:  r  o  ■  ,  d-^s  220 
étant prifcs  ncui  a  neuf  i  la  i  des  6^  ctantpnfcs  dixa  dix  i  <S:Iai2'y 
des  iiitaoceriftsoiize  i  ooze-j  9cU  deouefe  ou  i^r-,  <hi  fini  choix  des 
oies  prilcs  douze  i  douze»  ou  toutes  enlcmble.  Etôtant  i  du  nombre 
4Cf}6 ,  que  comprend  tout  le  rang  pir^lU-lc  ;  le  reftb^Api  cftJenombiede-, 
tous  les  divers  choix  des  12  choies  duic  tentes. 


^      <4    ét     a     é$      M     S      a     M      a   A     A  a 


'  *  2*    5»    4*    I*  7>  5>.  to.ii»ii. 

«My  1. 12«  tftf.  tto.  495. 79t.  f  14. 792. 49 »a.     tu  \. 

I  COROLLAIRE. 

to.  Çionjpfcnd  fiicceffivement  &  par  ordre  les  diveriès  puiflàaea  dir 
t^AoniDR  2, 5f  qu'on  ôte  r  de  chacune^  les  rcftcs  marqueront  ^  fuccdE^ 
iîvemcnt  H  par  ordre  ,  le  premier  1  ,  le  choix  unique  qu'on  peut  fliirc  d'une 
cboib 9  s'il  m'cft  permis  de  m'cxpliquer  amfi  ;  &  le  fécond  5  ,  tous  les  choix 
diffibens  de  deax  diveiftsdioKS}  &  le  7  >  tous^  les  choix  différens  dç 
trois}  &  k4'  15  ,  tous  ceux  de  4  chofes.  Et  ain/îdu  ftfte.  <V»«nm^  |t 
II'  4095  ions  les  choix  diiRicn»  de  1 4  dtreciès  choies. 

Ntmhtyêti th^ts  1.1.}.  4.  5.  6,    7*    S.    9*    19.    iT.  rr.' 

I.  1*4.8.  i5»  11.^4»  ix^irytf»  5 11.  1014.  2048.409 *^ ■ 
fêmUmfm  u ^•y»  ty  jt*6^»  ny* zjj, ^ii^iot}*  2047. 405*7^ 

il 
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II  COROLLAIRE. 

I  r.  T  Es  nombres  naturels  ou  du  premier  ordre ,  (ont  ceux  des  choix  que 
JL  l'on  peut  faire  ;  le  premier  i  ,  d'une  (èulc  chofe  j  &  le  iccond  z, 
cclujr  des  choix  de  i  diverfcs  choies  prilcs  une  à  une;  8c  le  croifiémc  3,  ccluy 
des  choix  de  trois  div^rfjs  choies.  Etainfi  du  rcfte ,  jufqucs  à  l'infini. 

Et  les  nombres  du  j=  rang  ou  perpendiculaire  ou  oblique,  ou  ceux  du 
(ccond  ordre,  Ibîit  aulTi  les  nomorcs  des  combiruilbiis  qui  le  peuvent  fai- 
re deux  à  deux  -,  le  premier  i  ,  de  deux  divcrlcs  chofes;  8c  le  fécond  3  ,  de 

3  diverlès  chofes  -,  &  le  tro'lîémc  6  ,  de  4  divcrfes  choies  -,  &  le  quatrième 
lo  ,  de  5  divcrlcs  chofes.  Et  ainfi  de  fuitte,  jufques  à  l'infini. 

Et  les  nombres  du  4'  rang  ou  perpendiculaire  ou  oblique ,  ou  ceux  du 
troificme  ordre ,  font  aufli  les  nombres  des  combinailbns  qui  le  peuvent 
faire  crois  àl  trois  -,  le  premier  i  ,  de  3  diverlès  choies  ;  &  le  lecond  4  ,  de 

4  divcrlcs  choies  -,  &  le  troificmc  10,  de  5  divcrlcs  chofes  i  &  le  qua- 
trième 10  >  dc(>  divcrlcs  choies.  Et  ainfi  du  relie  julqucsà  l'infini. 

Et  les  nombres  du  rang,  ou  du  4^  ordre  ,  font  de  la  même  forte  ceux 
des  combinailbns  qui  le  peuvent  faire  quatre  à  quatre  des  divcrlcs  choies. 

Et  ceux  du 6*=  rang,  ou  du  5*  ordre,  le  font  aulTî  des  combinaifons 
qui  fe  pcuve/.t  faire  cinq  à  cinq.  Etaijifr  de  tous  les  autres  rajîgs  ou  des 
ordres  qui  fui  vont. 

Nombres  des chofssff^'ifcs  une  a.  tme.  i.  i.  3.  4.    5.    6.   7.    8.     9.  lo- 
1"^  ordre  des cembïna'tfons  deux  à  dcHW   i.  3.  (>.  10.  i  5.  zi.  iS.    ^6.  45. 
3<=  ordre  ff.es combinaifons  trais  à  trois  i.  4.  10.  10.  35.  5^.   84.  izo. 
4=  ordre  des  comb'tnytfons  quatre  k  tjnatre.  i.    5.  ij.  35.  70.  \x6.  110. 
5"=  ordre  des  combinaifon' cinif  à  ci»q.  i.    6.  xi.  ^6.  xi6.  i^i. 
6^  ordre  des  combinaifons  fix  a  Jix.  i.    7.  z8.   84.  zio. 
■j^  ordre  des  combinaifons  fe^t  a  fef  t.   i.    8.   3(j.  izo. 
ordre  des  combina:  fons  huit  A  huit.  i.     9.  4J. 
p«  ordre  des  combinaifons  neuf  à  neuf.   t.  10. 
1  o'  ordre  des  combinaifons  dix  à  dix.  i . 

III  THEOREME. 

iz.  T>Eux  chofes  différentes  a  8c  i  reçoivent  aujufte  z  permutations 
JLx  ctantpiif.s  deux  à  deux  i  &  3  choies  ct.ant  prifes  trois  à  trois  en 
reçoivent  3  fois  autant,  ou  6.  Et4prilcs  quatre  à  qu.atrc  en  reçoivent 4 
fois  autant  que  trois,  ou  14.  Et  5  prilcs  aulTîcinqi  cinq  en  reçoivent  5 
.MS  autant  qu  :  4  ,  ou  1  zo.  Et  6  pareillement  étant  prilês  lîx  i  lîx  en  reçoi- 
vent 6  fois  autant  que  cinq ,  ou  7Z0.  Et  ainfi  du  refte  jufques  à  l'infini. 

Démonstration. 

Si  on  écrit  h  une  fois  avant  a,  8c  une  fois  après  a-,  on  trouve  les  permuta- 
tions/lA  5c  ^4  des  deux  divcrlcs  choies  4  &  ^,  Etfix)n  écrit  une  fois  captés 
haque  Ictcre ,  &  une  fois  avant  la  première  dans  chacune  des  deux  pcrmu- 
.itionsAj)  Scbajon  trouve IvS  6  permutations  abc,  aeb,  bac-,  bca^cab. 
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cb^y  des  j  divcrfcschorcs4,  by  c,  prifcs  toutes  en fcmblc.  Et  ccrivint  de 
b  n  ênic  forte  après  chaque  lettre  ,  &  avant  la  première  dans  chacune  des 
6  permutations  précédentes .  on  trouve  les  14  permutations  abcd^  abdc, 
adbc ,  éichd ,  acdb  ,  /idcb  ,  bacd^  badc ,  bdac .  bcad ,  bcdA ,  bdca ,  cabd ,  caib, 
cdab ,  cbdd ,  cbda ,  cdba  ,  déibc ,  dacb  ,  dbac ,  dbca  ,  dcab ,  dcba  ,  qui  font 
celles  des  4  chofes  différentes  «e ,  ^ ,  c,  */,  prifes  quatre  ù  quatre.  Er  on 
irouvcroit  de  lamcmc  ibrte  les  120  permutations  des  5  diverfcs  ç\\ 

b y  c i  dy  e y  prifcs  cinq  i  cinq,  ou  toutes  cnfcmble.  Et  ainfi  du  reltc 
julqucs  à  l'infini. 

Ou  pour  prouver  la  même  chofê  d'une  autre  manière.  Chacune  <lcs  2 
divcrlës  chofes  4  &  ^  occup.int  une  fois  la  première  place,  l'autre  occupe 
une  fois  b  (cconde  »  ce  qui  donne  les  deux  permutations  ab  b*.  Et  cha- 
cune des  trois  4 ,  b  ,  c,  occupant  une  fois  la  première  place,  les  deux  au- 
tres peuvent  être  permutées  2  fois  ;  ce  qui  fournit  les  ^  permutations  <c^r, 
Âcb  y  béic y  bcAy  caby  cb^..  Et  chacune  des  quatre  4,  d,  occupnnr 
aufli  une  fois  la  première  place,  les  trois  autres  font  permutées  6  foi 
qui  fournit  4  fois  <f ,  ou  24  pciinutations  des  4  choies  prifes  quatre  à  qua- 
tre ou  toutes  cndmblc.  Et  ain/î  du  rede  jufqucs  à  l'hinni. 

Toutet  enffmble.  i.x,  3.   4.     j.     6.      7.        8.  9.  10. 

pcnrmtéttiom.  i.  2.  (>.  24.  i  20.  720. 5040.  40510.  361880.  ^6i%Scz. 

I  COROLLAIRE. 

13.  TP\Ivcrfes  chofes  étant  prifcs  deux  à  deux,  reçoivent  2  fois  autant 
JL/dc  permutations,  que  de  combinaifons  ;  &  6  fois  autant ,  étant 

prilcs  rrois  à  trois  i  &  24  fois  autant ,  étant  prifcs  quatre  à  quatre  i  &  12  ^ 
Foisaut.int,  ét.nnt  prifes  cinq  à  cinq-,  &:  720  fois  autarit ,  l'étant  fix  à  ûx. 
h.  it.  Et  ainfi  du  rcftc.  P^rce  qu'on  trouve  2  permutations''  pour  chaque  com- 
binaifbn  de  deux  de  ces  divcrlcs  chofes  ;  &  6  permutations  pour  chaque 
combinaiibn  de  trois  i  &  24  pour  chacune  de  quatre.  Et  ainfi  du  reflc. 

II  COROLLAIRE. 

14.  CI  on  multiplie  fuccclTlvcmcnt  par  2  chacun  des  nombres  du  fécond 
Oordre  1,  3,    ,  10 ,  1 5 ,  2 x  ,  28  ,  &c.  les  produits  2 ,  (î,  12,  20  ,  ;;o, 

b.  1}  &  II.  41  >  >  &c.  feront  les  divers  nombres  des  ^  permutations  de  ^,  ou  de  j  di- 
verfcs chofes,  ou  de  quatre,  ou  de  cinq,  ou  de  fix,  ou  de  fept,  ou  de 
huit,  &c,  prifcs  toujours  deux  à  deux. 

Nombres  des  chofes.  2.3.  4.    5.   6.  7.   8.    9.  lo.   ji.    ^2.    ij.  14. 
Nombres  du  1^  ordre,  i.      6.  10.  i  5.  21.  28.  3^?.  45.   55.   66.  78.  91. 
pris  chacun  1  fois.  i.(».  ii.  ic.  30. 4t.  56.  72.  90.  i  ip.  132.  156.181. 

Et  fi  on  multiplie  fuccelfivtTment  par  <î  chacun  des  nombres  1,4, 10,  20, 
3  5>  j<>  >  &c,  du  troifiéme  ordre  j  les  produits  tf,  24,  60  y  iio»  xio»  33<'> 
b.  15  Se  11.  &c,  font  les  divers   nombres  des  permutations  de  trois,ou  de  quatre  diver- 
fcs chofes,  ou  de  cinq,  ou  de  fix,  ou  de  fcpt,  ou  de  huit ,  Sc^y  prifcs  toujours 
trois  i  trois, 


Nomb^i'es  des  chofeu  j.    4.  6.     7.  8. 

Nombres  du     ordre,  r.    4.  10.    10.    55.  ^6. 
pris  chacun  6  fois.  6.  24.  60.  110.  ilo.  33^. 


504. 


10.  II. 
I  zo.  1^5. 
720.  990. 


'M 

I  2. 
120. 
13*0. 


Et  pareillement  les  nombres  des  permutations  des  chofcs  différentes  pri- 
fcs  quatre  à  quatre ,  feront  les  produits  dos  nombres  du  4e  ordre  par  24. 
les  nombres  de  leurs  permutations  étant  prifescinq  à  cinq,  Ics^'oro- 
its  des  nombres  du  5'^  ordre  par  120.  Et  amfi  du  reftc  jufqucs  à  l'in- 


Et  le 
duits 
fin'. 

Ou  fi  les  nombres  de  telles  des  permutations  qu'on  voudra  des  diverfcs 
choies  font  multipliez  i  le  fécond  pan  ,  le  3=  par  2,  le  4' par  3  ,  le  par 
4  ,  Se  ainfidurelccj  les  nouveaux  produits  feront  les  nombres  des  permu- 
tations ,  qui  fuivcnt  celles-là  immédiatement.  Comme  fi  on  multiplie  les 
nombres  des  choix  fimples ,  ou  du  premier  ordre ,  ou  les  naturels  ;  le  fé- 
cond 2  par  I  ,  le  troillcme  3  par  2  ,  le  quatrième  4  par  3  ,  le  cinquième  5 
par  4 ,  Se  ainfi  du  reftc  i  les  produits  2  ,  6  ,  12,  20  ,  Sec.  feront  les  nom- 
bres des  permutations  des  div^rfês  chofcs  prifcs  deux  à  deux.  Et  multi- 
pliant ceux-ci  de  la  même  forte  ;  le  fécond  6  par  i  ,  &  le  troificmc  1 2  par 
2,  &  le  quatrième  20  par  3  ,  &  ainfi  du  rcfte  ;  les  produits  6  ,  24  >  6oy 
&c.  fêrontles  nombres  des  permutations  des  diverfcs  chofcs  prifes  trois  à 
trois.  Et  ce  fera  toujours  la  nicmc  cholè  des  autres  permutations. 


z.  1.  3.4.  5- 


6. 


Nombres  des  chofes 
7.  8. 


10. 


prifes 
une  à  uat 


deux  à  deux 
trois  à  trois 
quatre  à  quatre 
cinef  a  cinq 


6*.ii.  20.     30.      42.        5<j.        72.  90. 
tf.24.  60.  120.     210.      336.       504.  720. 
24.  120.  3<ro.    840.     ic^So.     5024.  5040. 
120.  720.  2520.    6yio.  15 120.  30240. 

720.  5040.  2oitfo.  (10480.  X  ^  1 100,  fix  k fix 
5040.  403  20.181440.  60 \%oo.  fept  A  fept 
403  20.3<j2  38o.  18 14400. /'/if/V^  Â«/> 
3i»288o.3<î2  88oo.  neuf  à  neuf 
362 8800.  dix  a  dix 


1 .4.1 5.  <J4.  3  25 .1 956. 1 3  (>99. 1 09(>oo.98<Î409. 98^41 00. fommts cntiirts. 

VII  PROBLEME. 

I  j .  T7  T  p9Ur  trouver  aifément  le  nombre  des  permutations  de  âiverfes 

chofes. 

On  prendra  dans  la  féconde  Table  le  rang  parallèle ,  ou  le  nombre  des 
ciiofcs  occupe  la  féconde  cellule.  Er  multipliant  cette  cellule  ,  ou  ce  nom- 
bre ,  par  I  i  &  par  2  la  fuivante  ou  troifièmc  \  &  la  quatrième  par  6  ;  &  la 
v  iiiquièmc  p.u  24,  &  la  fixième  par  1 20  j  &  ainfi  du  relie.  Ou  prenant, 
s'il  crt  plus  commode ,  le  nombre  des  chofes ,  &  le  multipliant  p.ir  le  mcmc 
.-nombre  diminue  d'une  fi:ule  unité  ,  &  le  produit  encore  par  le  même  nom- 
l».-e  diminué  de  2  unitcz ,  &  le  nouveau  produit  aulîipar  le  même  diminué 
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de  }  unirez ,  &  ccluy-ci  pareillement  par  le  même  diminué  des  4  unitcz ,  Se 
ainlîdc  fu-ctc  jufqucs  à  ce  qu'il  ne  rcftc  aucune  unité.  Et  Icion  l'une  ou 
l'autre  méthode ,  le  premier  produit ,  ou  le  nombre  des  diverfês  choies  fe- 
ra déjà  celuy  de  leurs  choix  lunples  ;  &  le  (êcond  produit ,  le  nombre  de 
leurs  permutations  étant  priiès  deux  à  deux ;&  le  tro'lîéme  produit,  le 
nombre  de  leurs  permutations  éwnt  pnles  trois  à  trois  ;  &  le  quatrième ,  ou 
cin<juicme,  ou  flxiémc,  ou  (eptiéme,  &c  ;  de  leurs  pennutations  étant 
priies  quatre  à  quatre ,  ou  cinq  i  cinq ,  ou  ilx  à  (îx,  &c.  Etia  fbmmc  en- 
tière de  tous  ces  divers  nombres  lèra  celuy  des  choix  &  des  permutations 
po/libles  des  divcrfcr,  choies. 

Exemple  de    la    i'"^'  manière. 

Pour/çavoir  combien  on  peut  exprimer  de  différcns  nombres  avec  les 
tf  chiftres  i)Z,3>4,5,<>,7,  8,9,  en  fuppofant  que  nulle  de  leurs 
permutations  n'en  puiflè  recevoir  un  même  2.  fois.  Je  prcns  le  des  rangs 
parallèles,  où  9  occupe  la  féconde  cellule.  Et  prenant  1  fois  cette  cellule  9; 
&  1  fois  la  fuivantcou  fois  la  4*^  84;&  i4foisla  5*^        &  110 

fois  la.  6^  i2(> ,  &  710  fois  la  7^  84  -,  &  5040  fois  la  8*^  j6  j  &  40J 10  fois  la 


2 


&362880  foisla  lo'^quieli  i  :  les  produits  marquent ,  le  premier  9, 
c  nombre  des  choix  fimplcs  des  chiffres,  ou  qu'on  peut  exprimer  9  divers 
nombres  d'un  fcul  chiffre  chacun  ;  5c  le  fécond  71  différens  de  deux  chif- 
fres ch.icim  ;  &ictroifiémc  J04  de  trois  &  le  quatrième  5024  de  quatrej 
&  le  cinquième  1 5 1  lo  de  cinq;  &  le  fîxiémc  <Jo48o  de  fîx  i  &  le  fèptiémc 
181440  de  fepf,  &  le  huitième  5^2880  de  huit^  &  le  neuvième  enCorc 
5<}288o  de  neuf. 


1.  9.3^.  84.  116. 
par  !•  2.    6.    24.  120. 


84»  y  6.  9*  ^' 

720.     5040.  403  2o.}<ji88o. 


Prodhits  9.72. 504.3024.1 5 i2o.(>o48o.i8 1440. 362880. 3(>288o.  fomme  tfSCj^o^. 

£X£MFLE     DE     LA    2*^  MANIERE. 

Ou  s'il  cftplus  commode.  On  prendra  i  fois  9;&:  8  fois  9,ou  72")  &  7  fo:> 
72,ou  jo4",&:6fois  504,ou  30241 


Se  5  fois  3024,ou  I  j  iji.oi&4fois 
1 5 1 20,outfo48oi&3fois  6^0480, 
ou  181 440-,  &  2  fois  1 8 1 44o,ou 
3tj288o;  &  enfin  i  fois  3^2880. 
Etlaqueftion  fera  réfbluc  comme 
auparav.nnt.  Et  fi  on  veut  raflcm- 
bler  tous  ces  divers  produits ,  leur 
fbmmc  entière  marque  que  les 
9  chiffres  peuvent  exprimer  au 

iuftc  jufques   à.  f^^C^og  nom- 
»res  tous  différens  cntr'eux ,  & 
où  nul  des  chiffres  ne  pourra  fc 


rtt 


par  C, 

produit  9  une  à  une 
par  ^ 

2**  produit  7  2  deux  a  deux 

3  ^  produit  504  trois  à  trois 
par  6 

^'^ produit  3024  ejuatre  à  ejuatre 
par_^ 

j  produit  1 5 1 20  cinq  à  cinq 


I 

! 
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riîbuvcr  qu'une  feule 
tvjis.  Et  on  trouvera 
eoûjours  de  laiTiême 
^rtc  cous  les  divers 
lîprabrcs  dcspcrmu- 
i<tctons ,  qu'on  vou- 
dra découvrir.  Se  où 
uUe  des  choies  ne 
êra  rcpétco  ou  prifc 
luiîeurs  fois. 


I  COROLLAIRE  ET 


^'^  prodmt  15110  cirtqàcif/f 
4 

6^  procùiit  6o^ZoJixkJix 

7^  frêduit  r  8 1 440  ftpt  à /êpt 
par  i 

î*^ produit  5(>z88o  huit  i  huit 
par  I 

t)^  produit  561880  neuf  a  neuf 
PROBLEME  VIIL 


r.         on  'Voulait  feulement /f  avoir  le  nombre  des  choix  fîmples  des  chofeSy 

^&de  leurs  permutations  étant  pnfes  deux  à  deux. 
Le  quarré  même  du  nombre  des  chofês  rclbudra  la  quoftion.  Comme 
ur  fçavoir  combien  de  divers  nombres  peuvent  exprimer  les  9  premiers 
ifïrcs  étant  pris  feulement  un  à  un ,  &  deux  à  deux,  &  nul  n'éta  ntrcpc- 
1  fois.  Le  nombre  9  fois  9 ,  ou  8 1,  eft  ccluy  de  tous  ces  divers  nombres. 
,  Et  en  effet  parmi  tous  les  99  premiers  nombres ,  qui  font  tous  ceux  qu'on 
peut  exprimer  par  un  ou  par  deux  chiffres ,  il  y  en  9  au  juftc  où  zéro  fe  ren- 
t  vDntre,  &  encore  9  au  jufte  exprimez  chacun  par  un  même  chiffie  répété 
deuifois.  De  forte  qu'ô tant  ces  18  nombres  10  •  zo>  50,  40 ,  50  »  ^o, 
JSo,  90 ,  11,  Il  y  35  ,  44  >  55  >  <5<î ,  77  >  88  ,  99  ,  des  99  premiers 
npmbres ,  il  en  rc(b:  au  jude  8i  >  qui  font  tels  qu'on  fuppofe,  ou  qu'on  les 
tlcmandc.  '  ' 

I^ombres  des  chofet  i.  3.  4.  5.  6.  7.  8.  9.  10.  11.  rz.  15.  14. 
^ifes  deux  k  deux  1.  G,  i  z.  zo.  jo.  41.  jtf.  71.   90.1io.13z.  I5<».  i8z. 

femmes  ou  ^uarriT^  j^.  9.  16.  15. 3(1.49.  64.  81. 100.  m.  J44.  1(79.  jptf. 
n  COROLLAIRE  ET  PROBLEME  IX. 

ET  fî  on  voulait  feulement  fç avoir  le  nombre  des  feules  permutations 
des  chofes  prifes  toutes  enfemble. 
t)jn  ne  prendroit  que  le  dernier  des  produits  qu'on  auroit  trouve.  Com- 
ni4  5  <jz88o  ,  s'il  y  avoir  9  choies.  Ou  bien  on  prendroit  dans  la  fiiitcc  des 
nombres  qu'on  exjpofê  ici  de  nouveau ,  &dont  la  formation  a  déjà  été  ex- 
f  iiqiïéc  •>  au  3*^  thcorcrac ,  celuy  qui  répond  au  nombre  des  ciiofes ,  com-  ^« 
1    3  <jz88o  qui  répond  au  nombre  des  9  chofes. 

Nohihtres  des  chofes.  i.  z.  3.  4.    5.     6,     7.        8.         9.  10. 
Fermutafions.  i .  x.  6.x^. i  zo.  7Z0. 5 040. 40 3  zo.3 6 2 8 80. 3  (îi S 8 00. 

III  COROLLAIRE. 

1  Sr'Tp  T  fî  on  voulait  avoir  les  nombres  des  choix  Jîmples  &  de  toutes  les 
;  EZ/permutations  pojfthles  de  diverfes  chofes. 

On  pccndxoit  ^  aufîl  dans  la  fuittc  des  nombres ,  qu'on  expolê  ici ,  ce.  b.  14. 
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)mbrc  des  choies.  Et 


ur  former  continuer  ailc- 
mcnt  cette  luitte  de  nombres  jufqucs  où  l'on  voudra.  On  prendra  i  pour 
la  commencer  ;  &  luy  ajoutant  i  ,  on  aura  i  que  l'on  prendra  i  fois ,  & 
4  fera  le  (ccond  des  nombres  ou  la  féconde  fommc.  Et  ajoutant  paroillc- 
nicnt  I  à  4,  &  prenant  j  fois  5  ,  on  .lura  la  3*^  fommc  1 1;  ;  à  qui  aioût.int 
encore  i ,  Reprenant  4  fois  16,  on  aura  la  4*^  6^  Et  pareillement  5  fbis<»5, 
ou  j  1 5  ,  fera  h  6^.  Et  7  fois  1 9  5  7  >  ou  1 3  99  ,  fera  la  j^.  Et  ainfi  de  fuittc 
jufqucs  à  l'infini. 

N'ombres  des  chefes.  i.  2.   3.  4.     5.       6'        7.  8!  9.  ro. 

Toutes  Us  pennu-  $  ,  ^ 

tations pi>mies   1     ^'  M-<Î4-3M-  ^9^^'  '}^99-  109600.  986409.  9864100. 

*         IVCOROLLAIRE  ET  PROBLEME  X. 
19-  "C  T pour  trouver p AT  ordre  tontes  les  permutdtions pojfibles  dedherfes 
cbcfcs. 

On  écrira  une  fois  chaque  lettre  après,  3c  une  fois  avant  chacune  de 
celles  qui  la  précédent  j  ce  qui  formera  déjà  toutes  les  permutations  polïï- 
bles  des  choies  prilès  feulement  deux  à  deux.  Et  on  écrira  enfuitcc  une 
fois  chaque  lettre  après  chacune ,  &  une  fois  avant  la  première,  dans  cha- 
cune de  ces  permutations ,  dont  toutes  les  lettres  la  précédent.  Et  réitérant 
toujours  julques  à  la  fin  de  femblablcs  opétations ,  on  trouvera  toutes  les 
pcnnutations  des  choies  qu'on  propofe.  Les  éxemples  pourront  fixer  ôc 
cdaircir  ces  régies. 

Premier  exemple. 

Pour  trouver  toutes  les  pcnnutations  poflîblcs  des  quatre  cho/cs  4,  ^, 
r,  d.  J'écris  une  fois  ^'  après,  &  une  fois  avant /fj  &func  fois  après,  & 
une  fois  avint  chacune  ces  deux  m  8cb\  ècd  une  fois  après,  &  une  fois 
av  uit  chacune  des  trois  <i,  hyC.  Ce  qui  me  donne  déjà  les  permutations 
ab  i  ba,  -oc,  ca  ,  bc,  cb ,  ad  ^  da ,  bd ,  db  ,cd  ^  de.  Et  écrivant enfuitte une 
fois  c  après  chaque  lettre  en  rètroeradant ,  &  une  fois  avant  la  prcmic  u, 
dans  chacune  des  deux  premières  de  ces  permutations ,  où  chaque  lettre  cf^ 
une  de  celles  qui  précédent  r;  &  pareillement  une  fois  «/après  chaque  let- 
tre ,  &  une  fois  avant  la  première ,  dans  chacune  des  6  premières  permu- 
tations, où  chaque  lettre  eft  une  de  celles  qui  précèdent  «/j  je  trouve  les 
i4  permutations  nouvelles  abc  ,dcb  ,  cab  ,  bac ,  bca ,  cba ,  abd ,  adb^  daby 
bad,  bdA  ,  dba ,  acd  ,  adc ,  dac  ,  cad  ,  cda  ,  dcn ,  bcd ,  bdc  ,  dbc,  cbd  ^  cdb, 
dcb.  Et  écrivant  enfin  une  fois  d  après ,  &  une  fois  d  avant  chaque  lettre, 
dans  chacune  des  6  premières  de  ces  permutations ,  où  chaque  lectre  eft 
une  de  cell.'s  qui  précédent  je  trouve  les  24  autres  permurations  abcély 
tthdc,  adbcf  d^bc ,  Acbd ,  4cdb ,  adrb ,  dacb  ,  c^bd ,  cadb  ,  cdab ,  dcab  ,  bucd^ 
badc,  bdaé,  dbac^bcad,  hcda  ,  bdca,  dbca^  cbdJ ^  cbdétycdba ,  dcba. 

COROLLAIRE  ET  II  EXEMPLE. 


Pour  lis  Anagrammes. 


ET  fi  toutes  les  permutations  ne  font  pas  nèceflaires  ;  comme  dans 
les  Anagrammes  &  dans  certains  exemples  :  On  aura  foin  de  rctran- 
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cher  adroicH^mcnc  &  par  ordre  toutes  celles  nue  Ion  juoc  .nutilc.. 

Pour  trouver,  nar  cxeniple,  les  pernmtations  cîes  8  ,r.ot;  l!rins  de  ce  vers 
t.ur  a  la  louange  .le  la  tres-fainte  Vierge  Mere  de  Dieu  ,  où  l'on  pou  J'/î^/J^wI 
toujours  conlerver  les  mcfuics  d'un  vers  hexamètre  ;  ,1  fauârott  écrfre"  cV^-^'^-" 
avec  beaucoup  d  embarras,  plus  dequane  cent  trois  pages  d'écriture  de 
cent  vers  chacune  ,  nour  avoir  fes  403  .o  permutation^s  l^es  mot"  pris  i'  " 
tous  cnfemblc,  ou  fcuic  d  huit  ,  au  lieu  qVon  peut  allez  fec  Ccnc  a  tls^ 
foudre  en  cette  (ortc  une  queftion  aufl]  épineuFe  queUe  le  p.uoît  d'à- 

Tôt  tiùi  f,wt  dotes  riRCO,  ^uot  fydera  cal,. 
Premièrement  comme  le  cinquième  pied  du  vers  doit  être  un  dadvle  &: 
iof  ""jP°'>J'^^',^«  fculs  mots/;^.r.  &  ùbl  ferviront  au  cinquSnrsip 
por.nt  donc  que/r^.r^  k  forme  ;  ce  même  mot  Cydcra  occupera  la  j^  pul 
en  mettant       8  un  mot  de  deux  fyllabes  diffe'rent  de  ùïl ,  cui'nfpeu; 
sy  rouver.  On  jj occupera  la. ^' place,  enmettantaux  deux  ç^u  la "  i^  n 
deux  des  mono-rvllabes.  LtfydcrM  occupant  ainfi  hf,  ou  8^"  place  -  ÎJ 
terme  f/^;  parcourrera  fuccelîîvemcm  toutes  celles  qu'il  peut  occuper  Et 
parce_  qu  d  ne  peut  occuper  la  première ,  on  le  mettra  d'abord  i  laVc^on- 
t'J'cTu  '\  <\^^rydcra  cœlo  occupent  les  deux  dernières;  l]  rot 

mono-fylî.be  occupe  la  première,  les  quatre  mots  f..t  dctes  r/RGo/Z 
recevront  Z4  permut.«ions.  Et  fi  l'on  met y7.«r  pour  ter  i  h  l'^^  J"!' 
les  quatre  dot.s  riRGO  ,.,ot  feront  aullî  permutez  x  4  fois.  EtfiFon  r 
met  ^„ot,  ^<^^p  r-;it  d,t,sriRGO  tôt  feront  encore  permutez  .4  s  £ t 
/i  lon  ymet  r^C70,  les  4  A^;.  ^./.,  tôt  ^«.r  recevront  .4  permun  on 
nouvelles.  De  (ortc  nue  l'on  aura  déjà  4  fois  Z4,  ou  9. petmurat  om  .u" 

^^i^An  "  ^  '''^"  '^  y  '-'""nt.  Et  fi  l'on 

y  me,  riRGO,  il  y  en  aura  encore  autant,  excepté  Z4  qu'il  fan  retrC 

r'^F^rÂ  "^"^  °'^^"P^nHa  fl^conde,  nul  mot  dedeix  (yllabes  excc-' 
pte  nRGO  ne  peut  occuper  la  première.  Amfi  tiii  occupam  la  féconde. 

fAi       'u'    ^       "^'^^  ^J?''  9^ Z4  > ou  Z.4  permutations ,  ou 
fonneront  chacune  un  vers  hèxamètre.  On  fimpofe  \L  la  mefure  ou^^à 

fa!  wTr"''T      '^"P-«^om^"ë  ,  lorf^li'il  n'y  aura  point  de  cé 
fuie  après  le  fécond  pied,  ou  après  le  premier  &  après  le  trofième  ainfi 
que  1  cxaditude  r.goureufc  des  règles  le  prefcrit  ordinairement.  ' 

\-  J      ^        ^  ^       7  S. 

r    r      y  n-"^       ^""^         f^JRGO  ,  quot  fyiera calo. 

El  fi  on  laific  /i^/  à  la  féconde  pLace ,  &  que  Cydcra  foit  mis  i  la  on 
n  peut  mettre  a  la  i-  .ue  r  RGO. on  un  moiio-A-llabe,  ni  qu'un  monc-fv" 
l.ibc  dans  chacune  des  dernières.  Suppofant  donc  riRGOÙ  x  i^rr  /.^, 
aux  deux  dernières  ;  les  5  mots  dotes  cœlo  c,uot  recevront  6  permutations.  Et 
i.oncaitaia  i-y;r./ pour  r/^(70,les  j  ^./«rûr/.r/yÇC70,ccevront. au 
t.espcrmut.itions.  Et/Î pour  f.r/îwon  ècrit/?,«r  m,  on  aura  pareillement  2 
toisT,  ouiipcrmut-itions.  Et  fi  on  écrit  ^««r  pour  m,  il  y  en  aura  enco- 
re autant  que  toutes  les  précédentes ,  c'cft  .A  dire  x  fois  i  z  ,  ou  i4  Et  pa 
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rcillement  14 ,  écrivant  ^uet  pour  /un/.  De  force  que  tihi  occupant  la  fccon- 
(L-  place ,  &  fydera  la  6^'-,  on  aura  9  ibis  24  >  ou  7 1  permutations  utiles.  Et 
t'ibi  ne  pourra  plus  occuper  la  z*^  place. 

I  1  5  4  5  <;  7  8. 
VIRGO  ùbi  dotes ,  car/*  ^«of  fydera ,  M/ /«wr. 
Si  on  avance  donc /»^  à  la  3%  &  qu'on  remette  au  1  deux  derrières  fy- 
dera ccslo  ;  on  aura  6  permutations  pour  les  trois  mots  fimt  dotes  ^uot\  & 
cnco:<.'  6 ,  écrivant  tôt  pour  f^/RGO.  Et  paicilLment  1  fois  6,  ou  i  z  ,  fi  l'on 
met  fHtti  pour  tot\  Sciz  nouvelles ,  fi  Ton  y  m-t  ■jH$t.  Ce  qui  fait  en  tout 
^6  permutations.  Et  fi  l'onécrit  dotes  pour  t^IRGO ,  il  y  en  aura  jtf  autres. 
Et  encore  autant  que  toutes  les  précédentes,  c'cft  a  dire  z  foisjâ,  ou 
71 ,  éaivant  VIRGO  pour  coelo  j  &:  autant  ,  ou  71 ,  fi  l'on  y  met  do- 
tes. 

Et  fi  l'on  met  aux  deux  premières  deux  mots  chaciui  de  <lcux  fyllabes  let 
trois  mono-fyll  bcs  recevront  ^  permutations  j  &  encore  (>,  écriv.mt^/ofw 
jiour  ccelo  :  &  riRGO  occupera  néccflaireracnt  alors  la  Et  cela  éranc 
fait,  on  trouvera  en  tout  zzS  permutations  utiles.  Et  tibinc  pourra  plus 
occuper  la  j*-',  qu-:  Jyiera  ne  retourne  à  la(>S  &:  que  deux  mono-fyllabes- 
n'occupent  les  deux  dernières. 

1       i    }     4     5  7  8. 

VIRGO  tôt  til'ifiint  dotes,  ^uot fydera  ccelo. 

Ecrivant  donc  y^<^^r4  ^itnt  fnnt  dans  les  trois  dernières  ;  on  aura  1  per- 
mutations pour  les  mots  VIRGO  tôt  y  ôc  i  pour  les  deux  dotes  ccelo  ;  ce 
qui  fait  déjà  i  fois  z ,  ou  4  ;  &  encore  4  écrivant  fnnt  pour  <jHot.  Ce  qui 
fait  8  en  tout  j  &  8  nouvelles ,  écrivant  ^not  pour  tôt  ;  Se  encore  8  ,  fi  l'on  y 
écrit  funt.  Ce  qui  fait  en  tout  3  fois  Z4  ,  ou  71. 

Et  fi  on  écrit  .aux  deux  premières  deux  mots  chacun  de  deux  fyllabes; 
FiVgo  occupera  nèccflàirement  la  féconde.  Si  donc  dotes  riRGOfom  aux 
deux  premières ,  &  tjttot  fy.m  dans  les  denx  derjiicrcs  i  tôt  ccelo  donneront  z 
permutations*,  &  il  y  en  aura  deux  autres ,  écrivant /«w  pour  ^«p/ ;  Ce  qui 
fait  déjà  4.  Et  encore  4,  écrivaju^xor  pour  tot\  C5c  4  autres  nouvelles,  fi 
l'on  y  met  futit.  Ce  qui  fait  \  z  en  tout.  Et  1  z  autres ,  écrivant  ccelo  pour 
dotes.  Ce  qui  fait  z  fois  1  z  ,  ou  Z4.  De  forte  que  tibi  occup.int  la  3*  pla- 
ce ,  Se  fydera  la  6'^  i  il  y  aura  7Z  &  Z4 ,  ou  f)6  permutations  utiles.  Et  tibi 
ne  pourra  plus  occuper  la  3^  place. 

I        i    5      4       5       6  7 
VIRGO  tôt  tibi  dotes ,  ccelo  fydera^uotfufit. 

Si  on  avance  donc  tihi  à  la  quatrième  ,  Se  que  remettant  .aux  deux 
dernières  les  deux  mots  fydera  cœU ,  les  trois  tôt  VIRGO  dotes  occupent  les 
trois  premières  V  on  aura  6  permutations  pour  ces  trois /or  VIRGO  dotfSy 
&  6  autres ,  écrivant  ^uot  pour funt.  Ce  qui  fait  déjà  i  z.  Et  i  z  autres ,  écri- 
vant funt  pour  tôt.  Et  encore  i  z  ,  fi  Ton  y  écrit  tjutt.  Ce  qui  fait  en  tout 
Et  3<î  nouvelles,  écrivant  f^/^CO  pour  ccelo  y  &cncore  3^,  fi  l'on  y 
met  dotes.  Ce  qui  fait  en  tout  3  fois  ^6 ,  ou  i oS- 

Et  fi  VIRGO  c(t  i  h    y  Se  tôt  fum  aux  deux  premières  i  on  aura  pour 

tôt 
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iot  ftm  deux  penmittdons ,  d»m  &  fwir  ocospant  la  5*  &  4^  place.  Ec 

tranrpofanc  </tff«  après  fwf,  on  aura  1  autros  permutations.  Ce  qui  fait 
déjà 4.  £c 4 autres,  écrivanc  m  poiu ^«0/.  Cc<^uifaic  iz  en  tout.  Ecen-  ^ 
coreiA,  mîvaiit«ar/t  pooriiffcj.  Ceqiii  £ut  m  couc  ifbis  ii>  ou  14.  * 
Ainfi  lî^  occupant  la  4''  pkce^&j^rWiiPiila  7*iilyaura  108  &  14 ,  ou  15X 
pcrmntiîtions  ucilcs.  Et  tibi  ne  pourra  plus  occuper  la  4'  ,  quc/yJera  ne 
xecoume ih, 6*^, Se  que  deux mono-ryllabes  n'occupent  les  deux  dcEmcrcs. 
IX        }    4    5      (î     7  8. 
T^  f^RGO  dotes  tibifmtt,  qmt  ffitré  emh. 
Ecrivant  donc  fyderA  tjU9t  funt  dans  les  crois  dernières  ,  &  rot  VIRGO 
dores  aux  troit;  premières.  On  aura  6  permutations  pour  los  trois  mots 
M  yiKGO  dotes  i      6  autres,  cchvanc  funt  pour  ^not.  Ce  qui  fiit  déjà 
11.  Ec  1 X  antre»,  écrivant  FJRGO  pour  neU»  Et  encore  i  x ,  ii  l'on  y  met 
dûtes.  Ce  qui  fait  ^6  en  tout.  Et  encore  ^5,  fcdvant        pour  m.  £c 
54^nouvdifis,  il  l'oa  y  met  fimt*  Ce  qui  fait  en  tout  io8  pexmucatiôiif 
utiles. 

Ecfi  F7RG0  occupe  h  ^'^^  U  Cûth  d§M  les  deux  premières}  on  aura 
deux  permutations  pour  eœU  d»t*f*  Et  x  autits»  écrivant  fim  pour  ^lur. 

Ce  qui  fait  déjà  4.  Et  4  autres  ,  écrivant  ^wtff  pour  &  cn-orC4  ,  Ci  l'on  y 
mccy^Mf.  Ce  qui  fait  I  z  en  couc.  Ainli  occupant  la  4<J>lace,  Sc/jftUr* 
k  <>*^ ,  il  y  aura  108  &  11 ,  ou  1 10  pcnnutatiom  utiles*  Et  tièi  ne  pourra 
fins  occuper  la  4«  place. 

IX  3     4        5  7  S 

Tôt  P^IRGO  dotes  t'ihi ,  calofydera  qHotfurir. 
Si  on  avance  donc  tihi  à  la  cinquième,  ik  que  rcmeccanc  aux  dernières 
ffdwû  ad» ,  on  écrive  ivrci  i-  la      les  4  premiers  mocs  recevront  14  per- 
mutations. Et  il  y  en  aura  encore  24 ,  écrivant  ^^/^CO  pour  «/o.'fi.  Ce  qui 
fajt4S.  Et  encore  48,  écrivant  FY^GO  pour         £148  nouvelles  on 
y  met  dotes.  Ce  qui  taie  144  en  tout.  • 

Et  Çi  f^lRGO  occupe  la  4^  AcMrla  ^\  les  5  prenuersfflotï  recevront 
permutations.  Et  il  y  en  aura^aurres,  écrivant  ^Mf  pour  m.  Er  encore  tf^ 
fi  l'on  y  met  funr.  Ce  qui  fait  déjà  1 8.  Et  encore  1 8  ,  écrivant  cerlopom 
dotes.  Ce  qui  fait  en  tout  j^.  Aioâ  tibi  occupant  la  5  *^  pbce,  &  fydera  la  7% 
il  y  aura  144  &  Ou  f  80  petniutacions  Utiles.  Et  ri^i  ne  pourra  plus  oc* 
cuper  la  5*^  place,  que  fydtm  Ht  retourne  à  la 4^,  A:  deux  mono-fyUabes 
dans  les  deux  dernières. 

Il        3      4   c     6  78 
Quot  fntit ,  f^IRG<ym  twi  eUtes ,  fydirâ  €teU, 
Bcrivaiicdonc  téï^dera  tfHot  funt  pour  la  fin  du  vers }  les  quatre  premiers 
''mots  recevront  14  permutations.  Et  il  y  en  aura  encore  24 ,  écrivu;!  cfmt 
pont  funt-  Ce  qui  tait  déjà  4S.  Et  encore  48  ,  cciivant  ^««r  pour  tôt.  Hr 
48  nouvelles ,  u  l'on  y  met  fiPJt,  Ce  qui  fait  1 44  en  tout.  Et  tibi  ne  peut 
plus  occuper  la  5*  place. 

I       1  3       4       ^         <î        7  8 

Titf^IRGO  doits  calo  tibi,fyders  quoi  fm. 
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Ecrivint  donc  ttii  i  U  6%  Hc  remectant  atu  deux  dernières  fjderà  eaU^ 
on  aura  i  lo  pennucanoiif  pour  le*  c  premiers  mots.  Et  encore  t  lo  *  ^civ 
,  vant  pour  caU.  Et  i  lo  nouvelles ,  fi  Ton  y  met  F'JRGO.  Ainfi  titi 
occnp.artt  la  ï?*,  &  fydera  Vi-j^,  ilv  uin  permutations  utiles.  Et  tlbi 
ne  pourra  plus  occuper  la  6*^»  que  jyderA  ne  quitte  la  7*^,  &  que  «icux  mo- 
no-{jrllabes  n'occupent  les  deux  demiàwc ,  encore  un  autre  que  k  moc 
fydera  la  5*  place.  Ce  qui  oblige,  Iai0ântfî^f  à  la  <^>  de  faire  parcourir 4 
fyiera  fucccfllvcmcnt  cFi  u  imc  des  4  premières.  Mais  onoe^entlVcnreil^ 
4%&f<^iàla<;%qu'un  mono-fyliabc  n'occupe  la  5 S 

160.  I       t        )     4    j     6      7  $ 

S^mtf  VIRGO  dttes  tôt  [km  fydera  cœ!o. 
Ecrivant  Aonc  pour  la  fin  du  vers  Jydera  <jmt ,  tibi  fuvt  tôt;  on  aura<î" 
permutations  pour  les  3  premiers  mots  j  &  6  nouvelles  écrivit cy^irr  pour 
tôt.  Ce  qui  fait  déjà  i  r.  Et  encore  1 éaivant/«rpour  ^N«t.  Et  i  a  aiures. 
fil'onjrroetyiwr.  Ce  qui  fait  3  en  tour.  Jèxfyitm  ne  peut  plus  occuper  1| 
4^jhce  ,  que  ij^î  n'avance  à  la  7*, 
§€,  Il         ^      4      5  7  8 

Dotet  F'IRGO ,  cœlo  fyderd  4fM9t ,  tibi  furtt  tôt. 
EcRvattt  donc  /ydtfa  à  la  5%  & dansla  4^ &  5* un nono-^Habe  êc  Qb 
mot  de  deux  Syllabes ,  comme  ^not  calo  on  aura  i  permutations  pour  lei 
1  premiers  mots.  Et  1  autres ,  écrivant  y«fff  pour  ror/*.  Ce  qui  fait  dc)a  4. 
Et  encore  4,  écrivant  fuKt  pour  tôt,  ce  qui  fait  8-  Et  8  nouvelles ,  écrivant 
dMt  pour  fforlfi.  Et  encore  8 ,  fi  Ton  y  met  FIRGO»  Ce  qui  fait  14  en  tout» 
Et  encore  14 ,  écrivant  ft  pour  fMf.  Et  l^rJnitief  St  1  on  y  met  ySmr.  Cc 
qui  faiten  tout  5  fois  14,  01171.  Et  ttbl  (^çmcurintd  lu  C^  fhcc  ^fy'ifrt 
ne  peut  plus  occuper  la  3'.  Et  il  ne  peut  aulU  occuper  la  t^' ,  qu'un  ni^c 
de  deux  iyllabes  n'occupe  la  premiâe. 
7»*  Il         3     4    5     (f    7  8 

J)o!n  FI RGO ,  /yderd^Kot  cmlo ,  tihifnftt  m. 
Ecrivant  donc  dotes  fydtrd  au  commencement ,  Se  tibi  fiiitt  M  à  la  fin  dn 
v«c»}lcs  I  mots  qui  leftmt  recevront  ^permutations.  Et  il  y  enauraïf  an**  • 
très,  écrivant /br  pour  M.  Ce  qui  fait  déjà  i  z.  Et  encore  1 1 ,  écrivant 
eoflo  pour  dotes.  Et  1 1  anrrcs  ,  fi  1  on  y  met  F/RGO.  Ce  qui  fait  3  fois  12, 
ou  36.  Et  3<>  nouvelles ,  écrivant  tôt  pour  <fuot  ;  Se  encore  3(J ,  fi  l'on  y 
nKtfitm,  Ce  qui  fait  en  tout  3  fois3<;,  ou  108.  £c//^idemeuiao;  encore 
i  la  ^  place  ,  /ydent  ne  peut  plus  occuper  que  la  première. 

I        i      3     4  5^78 

Dotes ,  fydfra  (jnot  cnelo  ,  VÎÉGO  tibi  funr  tôt. 
Ecrivant  donc  fyiera ia  i"^"  place ,  &  tibi  funt  tôt  à  la  tin  du  vers  \  on 
aura  14  permutations  pour  les  4  mots  quircAent.  Et  14  autres»  écrivant 
fwit  pour  tôt.  Cc  qui  fait  déjà  48.  Et  48  nouvelles ,  écrivant  tôt  pout 
tfuot.  Et  encore  48  ,  fi  l'on  y  met  ftmt.  Ce  qui  fait  en  tour  ^  fois  48  ,  ou 
1 44.  htJjitrA  ne  peut  plus  occuper  aucune  place  >  que  tibi  n'avance  àla  7% 
'44*  i     X     ^        4  5^78 
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Ecrivant  donc  fydera  à  la  i*'*  place,  &  tibi  VIRGO  dans  ks  deux  der- 
nières »  on  aura  1 10  permutations  pour  les  5  mots  qui  rcftcnt.  Et  1  lo  au- 
tres ,  écrivant  cœlo  pour  VIRGO.  Et  encore  1 10 ,  fi  Ton  y  met  dota.  Ce 
qui  fait  en  tout  5  fois  110,  ou  jfîo.  Et  j^</rr4  ne  peut  plus  occuper  la  pre- 
mière place ,  qu'un  mono-fyllabe  n'occupe  la  8S  &  VIRGO  la  6*. 

I       i     }        4     5         7      8  i6o, 
Sydera  tfHotcaU  ,  dûtes  totJUnt  tibi  VIRGO. 

Ecrivant  donc  encore  fydera  i  la  première  place ,  &  VIRGO  tibi  fumH 
la  fiii  du  vers  i  on  aura  14  permutations  pour  les  4  mots  qui  reftent.  Et  24 
nouvelles ,  écrivant  tor  pour  funt.  Et  encore  14 ,  fi  l'on  y  met  tfuct.  Ce  qui 
fait  en  tout  71.  Et  fyderd  ne  peut  plus  occuper  la  première  place.  Et  il  ne 
peut  plus  occuper  au/fi  la  féconde ,  qu'en  mettant  à  la  première  un  mot  de 
deux  /yllabes. 

f       1     3        4    5      <^       7    8  7»- 
SyderM  tjuot  coeU ,  doPts  tôt  VIRGO  tibi  fuat. 

Ecrivant  donc  cah  fydera  sxx  commencement,  &  VIRGO  tibîfunt  i  la 
fin  du  vers  j  on  aura  6  permutations  pour  les  5  mots  qui  rçdent.  Et  encore 
€i  écrivant  dotes  pour  calo.  Ce  qui  fait  déjà  11.  Et  ii  nouvelles,  écri- 
vant tôt  pour  funt,  £c  encore  la  j  fi  l'on  y  met  qkot,  Cequi£ùt  3  fois  ii« 
ou3(>entout. 

Cal$  fydera  if  Mot  t  dotes  tôt  VIRGO  tibi  fnnt. 
Et  écrivant  encore  calo  fydera  au  commencement ,  &  tibi  VIRGO  x  la 
Èn  du  vers  ;  on  aura  14  permutations  pour  les  4  mots  qui  redent.  Et  enco- 
re 14 ,  écrivant  dotes  pour  ccelo.  Ce  qui  fait  déjà  48.  Et  48  nouvelles,  écri- 
vant cor/o  pour  VIRGO.  Ec  48  autres,  fi  l'on  y  met  dotes.  Ce  qui  fait  en 
tout  5  fois  48  ,  ou  144.  Et  fydera  ne  peut  plus  occuper  la  féconde  place. 
Et  il  ne  peut  auifi  occuper  la  5*^,  qu'en  mettant  un  mono-fyllabe  dans  cha- 
cune des  deux  premières ,  ou  dans  chacune  un  mot  de  deux  iyllabes. 

I      i       3       4      J    <î    7       8  -  ,44. 

Calo  fydera  tjmt ,  dotes  fnnt  tôt  tibi  VIRGO. 
Ecrivant  donc  ejuot  funt  fydera  au  commencement,  &  tibi  VIRGO  à  la 
^n  du  vers  5  on  aura  6  permutations  pour  les  j  mots  qui  rcdcnt.  Et  enco- 
re 6  ,  écrivant  tjuot  pour  funr.  Ce  qui  fait  déjà  1 1.  Et  encore  1 1 ,  écrivant 
firorpour  tôt.  Et  1 1  nouvelles ,  fi  l'on  y  met  funt.  Ce  qui  fait  j<>  en  tout. 
Et3<;  autres,  écrivant  <A»fM  pour  VIRGO.  Et  encore  }6  ^  fi  l'on  y  met 
tœlo.  Ce  qui  fait  j  fois  )   ,  ou  1 08  en  tout. 

Et  fi  l'on  écrit  calo  dotes  pour  <fHot  funt ,  on  aura  ô  permutations  pour 
les  3  mots  ef  Mot  funt  tôt.  Et  encore  6  ,  écrivant  pour  calo.  Ce  qui  fait 
déjà  II.  Et  1 1  nouvelles ,  écrivant  calo  pour  VIRGO.  Et  encore  1 1 ,  fi  l'on 
y  met  dotes.  De  forte  qu'il  y  aura  en  tout  108  &  5  fois  1 1 ,  ou  144  permu- 
tations utiles.  Et  fydca  ne  poura  plus  occuper  la  place ,  qu'un  mono-(yI- 
labc  n'occupe  la  dernière ,  Se  VIRGO  la  6^. 

I     i       3      4      5     <î    7  8 
S^Mot  funt  fydera  ealo ,  tôt  dotes  tibi  V IRGO. 

R  ij 
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NOUVEAUX  ELEMËNS  .^^ 

Ecrivant  âonc  m  >  fHir ^Jent  m  camÊamceÊam. ,  &  f^IRGO  ùlifum  k  ' 

h  fin  du  vcr^  -,  on  aura  i  permutations  pour  les  i  mots  qui  reftcnc.  Et  z 
autres  >  écnvâxit  m  pour  fu0t.  Ce  quj  iâit  déjà  4.  £14  autres  ^  égrivanc 
mfùâffimt.  £teficore4,fironytnc{fiMr*  Ce^fidt  i»en  unicEcen^ 
COR  12 1  écrivant  rar/«  dotes  voiiTt9tfii»t,  Etainu  il  y  aura  tfohn  ,  ou 
14  permutations  utiles.  Et  y)'(/^r4  ne  pourra  plus  occuper  l-i  5' place.  Et  il 
ne  pourra  pas  occuper  aulfi  la  4*^  place ,  &  un  mono-lyllabc  la  8*^^  que  Vïr- 
go  n'occupe  la  &  un  mot  de  denx  (yUabes  la  5  ^  place. 
»4»  I      2       j      4     5       (î      •;  8 

Tet ,  <jnor fydera  cala  ,  dates  VIFCIO  lièi  funr 
Ecrivant  donc  fydttAy  dates  VIRGO  tïbi  fmt  à  la  hn  du  vers;  on  au- 
ra 6  pcrmuutions  pour  les  5  mots  qui  rcdcnt.  Et  6  autres  »  écrivant  cttla 
pour  dttts.  Ce  qui  fait  déjà  ti*  Et  encore  1 1,  écrivant  w  fomjkut.  Et 
i  »  nouvelles  »  û.  Von  y  met  f  ««r.  Ce  qui  fait  3  en  tour. 

$Sm  ^  113  4  5  fi"  78 

Tôt ,  c<r/<»  qmtfydtré ,        VIRG.O  tibifant. 
Etccfivam  tiUriRMibifak  duvers,  &  fjdermi  la  4«place.$ 
nofyllabe  comme  /or ,  &  un  moc  de  deux  ryllabcs  comme  d$tes ,  occupent 
nccélTairement  la  5*"  &  6^  place.  Ce  qui  (lonnc  2  permutations.  Et  ilycn  a 
a.  autres  »  écrivant  fiM/ pour  r«r.  Et  i  nouvelles ,  iî  l'on  y  met  fitnt.  Ce  qui 
fait  déjà  6.  Et  encoretf  >  écrivant  V!R<30  ppur  carfc.  Et'tf  nouv^s,  ù.  Ton 
y  met  dotes.  Ce  qui  fut  en  tout  5  fois   s  ou  i  S.  Et  18  autres  s  écrivant 
Wlpfwpour  yiRGÔ.  Ce  qui  fait  jtf.  Et  encore  3^ ,  écrivant  ^Mt  pour  yîwf. 
Et  36  nouvelles  »  il  l'on  y  mQicetU,  Ce  qui  feit  3  fois  ^6 f  ouioS*  Et  cnr 
cote  108  >  écrivant  ^N«r  pour  wU*  Et  aimi  il  y  a  1  fi>ta  1089-oti  %i$  pce* 
mutations.  Etj^ims  ncpeut  plus  occuper  la  4*  place, 
aitf.   •  -rzj4        J^""  8 

Siiietcatl9  fuittfjderd ,  tôt  dotes  tihi  VIRGO, 
Si  on  avance  donc  fyàné  i  la  5  ^  ,  &  qu'un  mot  de  deux  fyllabes  occupe 
la  g*,  comme  VIKGO  \  un  mono-fyllabe  commeyiNir  occupe  la     Et  alors 
on  reçoit  14  permutations  pour  les  4  premiers  mors.  Et  24  autres, écrivant 
^uût  pour  funt.  Et  encore  24 ,  fi  l'on  y  met  tôt.  Ce  qui  taïc  déjà  72.  1 1  -r  i 
nouvelles , écrivant  dotes  ^oxmVIRGO.  ^tencgre  71,  filon  y  met  caio.- 
Ce  qui  faiccntouf  )  fois  ya  >  «a  11^. 
•       -  Il       }     4     5        tf?  8 

Tôt  dotes .  quot  ccrh  Cyderd  .  funt  tiki  f^/RGO. 
Enfin  écrivant  Jjdera ,  F/RUO  tihi  funt  à  la  îiu  duvers  i  on  aura  pouric« 
4piemîihrsniots  14  pcmiuurions.  Et  encore  24,  écrivant  m  pour  fimt. 
Et  14  autres ,  fi  Ton  y  met  4fuot.  Ce  qui  fiit  en  totttyt  permutations.  £c 
pance  que  fydtrA  &  tihî  ont  parcouru  toutes  les  places  en  toutes  les  manié> 
tes  poUibles ,  ou  autant  que  les  régies  du  vers  héxamétre  ont  pii  le  permet- 
tre >  làns  avoir  pourtant  égard  aux  céiùies  )  il  eft  «ifibJe  que  l'on  «  décou- 
vert couies  les  permuutions  unies  que  fi  l'on  raflèmbfe  tous  ks  nom^ 
brcs  qu'on  a  découverts,  leur  fommc entière  iij6  apprendra  ^uc  parmi 
toucçsles  49  j  iQ  pcimuutions  polUbles  des  8  mots  £cis  cous  cnicmblc  oit 
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lîuit  i  huit ,  il  s'en  trouve  au  juftc  j  ly^î.dont  chacune  cft  un  vers  hexamè- 
tre. Et  il  en  rcftc  j  7044 ,  dont  aucune  ne  peut  former  de  ces  fortes  de  vers. 

Une  partie  confidcrable  de  la  méthode  obfervée  pour  ces  vers  peut  être 
employée ,  pour  éviter  la  plufpart  des  permutations  inutiles  ,  lorfqu 'on 
veut  chercher  des  anagrammes. 

Il        j     4       j  6       y     S  femmi  enticre  i^7^ 

T^t  dotes  t  cal»  qMt  fyiem ,  VIRGO  ùbl  fnnt. 

XI  PROBLEME. 

il.  T)0«r  trouver  toutes  les  comhinalfons  Jfojfibles  dt  certéùnts  chtfes  ^  dont 
L  £}HelijHes-unes  font  égales  y  OH  Us  mêmes. 

On  délignera  les  mânes  "J)ar  les  mêmes  lettres,  &  les  autres  par  divcr- 
(cs  autres  lettres;  &  prenant  tous  les  produits  alternatifs  de  ces  mêmes  ^* 
lettres;  ou  leur*  nombre,  iî  Ion  n'en  veut  fçavoir  que  le  nombre  ;  latjue-  7- 
ftion  fera  relbluc.  Et  fi  l'on  y  veut  ajourer  le  nombre  des  divcriês  cno- 
fes,  on  aiiralafommc  entière  de  tous  les  clioix,&dc  toutes  les  combi- 
naifons  polfibles  qu'elles  peuvent  fournir  ;  en  fuppolant  toujours  que  nul- 
le ne  puillc  être  plus  de  fois  dans  une  combinaifon  qu'elle  n'cft  propo- 
féc 

Premier,  exemple. 

Pour  trouver  le  nombre  de  tous  les  choix  &  des  combinaifons  de  S 
choies  M ,  b  y  by  Ci  Ct  dt  j'ajoute  i  au  nombre  2  des  égales  a  Se  m. 
Et  j'ai  j ,  que  je  prens  j  fois  pour  les  trois  égales  by  by  b;  Se  ralfemblant  j 
&  9  ,  j'auray  1 1 ,  que  je  prenaray  i  fois  pour  les  égales  c  Se  c.  Et  raflèm- 
|)lant  encore'}  ,  9,14,  j'auray ,  ^6  que  je  prendray  Iculcment  i  fois  pour 
Ja  feule  chofc  d.  Et  tous  ces  nombres  en(cmble  j  ,  9  ,  14,  }6  ,  formeront 
le  nombre  70;  &  70  moins  i  ,  ou  6^  ,  (êra  le  nombre  des  choix  &  do* 
combinaiiôns  des  8  cho/ês  propofées. 

Second  exemple. 

Et  pour  trouver  celuy  des  choix  &  des  combinaifons  des  14  choies, 
My  Myéti  4,4,  by  by  by  byCy  Cy  dy  dy  dy  ^\3.x\t  ajoutc  I  au  nombre  5 
des  cqalcs  ,  4 ,  4  ,  < ,  4 ,  on  aura  6  \  &: prenant  ce  nombre  4  fois  pour  les 
4  égales  b  y  b  yb  y  b  y  on  aura  14.  Et  ralîembl.mt  5  &  14 ,  on  aura  j  o  ,  que 
l'on  prendra  x  fois  pour  les  deux  égales  c  Se  c.  Et  rafllmblant  <> ,  14,  èo» 
on  aura  90 ,  que  l'on  prendra  3  fois  pour  les  3  égales  d,dy  d.  Et  tous  ces 
nombres  enfemble  y -6 y  24,  60  y  270,  donneront  ^60.  Et  360  moins  ij 
ou  3  j  9  ,  cA  le  nombre  des  choix  Se  des  combinaifons  des  1 4  chofes. 

XII  PROBLEME. 

%i,  "T^T  pour  trouver  tontes  les  permutations  de  ces  mimes  ckofes  dontcer- 
JLdtMines  font  égales  ou  les  mêmes. 
On  en  cherchera  toutes  les  combinaifons.  Et  chacime  en  particulier  b.  n. 
iera  *  permutée  autant  de  fois  qu'on  le  pourra.  cit. 


XIII  PROBLEME. 

15 .  T?    f^^'*'^  trwwr  le  nmkn  fini  dts  ^tnmitâti»iis  de  ces  mêms  «fi^jr 

X_jprifes  toHtfs  etiferphîe ,  comme  lorffftt  on  reut  fermer  des  anA«rémmer. 
7.       On  prendra  chaque  nombre  des  •>  pcrrauutions  (juc  rcccvroicnt  les  cho- 
ies ièmbUbies  prifès  toutes  ensemble  >  il  elles  étoiem  Contes  dHfêiemes  \  Se 
enfiiitcele  produit  de  tous  ces  nombres.  Et  cherchant  anffi  le  nombre  des 

pcrmiu.uions  *  des  chofcs  propofccs,  fi  elles  croient  toutes  différences  Sc 
pnfcî  toutes  cnfcmb'c  -,  on  divifera  ce  nombre  par  le  produit  qu'on  aura 
trouve.  £c  rcxpof.uu  rcfoudra  ia  qucilion.  Les  exemples  pourront  éclair* 
cir  9c  fixer  ces  régies. 

PiLBMIBR  XXIXPLK. 

Pour  fçavotr  combien  de  divers  nombtes  on  penc  exprimer  avec  U$ 
chiftes  5,  5>8>8,  8,  pris  tous  cnlcmble.  Je  prens  i  pour  les  pemùiiift- 

tions  que  rcccvroicnt  5  5^  5  »  s'ils  ctoicnt  diiFércns;  &  pour  celles  que 
recevroient  8,3,  8 ,  ^'ils  ctoicnt  auflU  tous  diâ*éiens  j  ôc  le  plan  1 1  des 
nombres  iix6 ,  ou  qui  vaut  t  fois  €,  Et  prenant  eniiiitte  i  zo ,  oule  nom* 
bce  des  permutations  que  rcccvroicnt  5,5,8,  8 ,  8  ,  s'ils  écoient  diffê- 

rens  ;  je  divifc  1 10  par  1 1 ,  &  rcxpofint:  i  c  cil  le  nombre  de  tous  ceux  que 
peuvent  exprimer  les  5  chiffres  cnfcmM:  qii\m  propofc.  Et  ces  10  nom- 
bres diffcrcns  font  c-ux-ci  558S8, 5i>sa5,éîiSj5  58858 ,58588,85885, 
^8585,  85858,  8558S,  88558, 

SbcOMO  BZIXFJtS. 

Et  pour  Içavoir  combien  de  divers  nombres  on  peut  exprimer  avec  fes  6 

chiffres  4,  4,  5,  5>8,  8,  pris  au<Tî  tous  enfcmblc.  Je  prcns  z  pour  les 
permutations  que  rcccvroicnt  4  4 ,  s'ib  étoicnt  ditfcrens.  Et  pareille^ 
ment  1  pour  les  deux  5  5c  5  j  &  encore  2,  pour  les  deux  8  &  8.  Et  le  folide 
8  de  ces  trois  nombres  i ,  i ,  1.  Et  prenant  cnfiiitie  le  nombre  710  des 
pcrmut.itions  de  6  diverlcs  choies  prifcs  toutes  cnfcmble ,  à  caufc  des  ^ 
chiiFrcsi  je  diviicyio  par  le  ioln4'--  8.  Kr  l'cv-porant  90  mnrqtic  combien 
on  peut  exprimer  de  nombres  dilicrcns  avec  ks6  chiffres  qu  onpropo- 
&  pris  tous  enfêroble,  ougi  6»  Et  il  y  en  aura  50  qui  commenceront 
par8,&  joquicommenceroncpar^i&joanaesqui  commcnceiu par 4, 
Se  qui  font  ceux  qu'on  expofè  ici. 

445588.445858.445885.448^58.448585.448855.454588.454858. 
454885.  455488. 45  5848.  455884. 458458.  458485. 4S8548.  458584. 
458845.458854. 4845  58. 484585. 484855.485458.485485.485548* 
485584.485845.485854.488455.488545.488554. 

Troisième  exempli. 

I.e  Pcre  Taquet  Jéiùtte  propoiè  une  régie  en  ces  termes  pour  les  pcimo- 

tarions. 

m  Si  dans  le  nombre  détéimîné  des  chofes  quelques-uiies  ibnt  les  m&- 
»  mes»  comme Ji Poo  doniie  ce  uaatlimmf  comj^fi  de 8  ktoes»  donc 
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dcDx  /  &  «font  les  mêmes ,  le  nombie  des  pemmtadojis  (èia  décottycRpar 

cette  régie  du  Pcrc  Kirclier. 

Qiic  le  nombre  des  pcrmuucions  du  toucfoii  divine  par  le  nombre  des 
permutations  qui  peuvent  zecevok  les  chofes  lèmblables»  Se  Vtxpofknt 
donnera  ce  qu'on  cherche. 

Les  Icrtrcs ,  par  exemple  ,  de  ce  terme  IgnAt'mt  rccevroient  jufques  à 
40  j  diverics  pcnnuttictons ,  fi  elles  ccoicnc  toutes  dtdérentes.  Mais  par- 
ce^iK  deux  #Aci (bntles  mèines,  IkqtK  a  cho&s  dilKàxnKs  penvcmcfe- 
cevoir  deux  pennutations  ;  on  divifèra  401 10  par  i ,  &  l'eipouilt  loi^o 
/êra  le  nombre  de  toutes  les  pennutations  poflàbles  des  S  fetnes  >  qnicotn- 
pofcncie  nom /^»4rÎM^ 

Cette  régie  me  paroîc  dâfeâxienfê.  Car  ayant  propofé  ks  fix  lettres 
M,  ^9  kp  è»  Elles  lecevroient  720  permutations  ,  Ci  elles  étoient 
toutes  HiflTcfrent^s.  Et  comme  les  deux 4  &  a  font  les  mêmes ,  &  encore  les 
ànux  h  Qc  les  mêmes,  &  Us  deux  c  Se  e  pareiUemenc  les  mêmes i  Ci  on 
yeutquele  nombre  des  peramutions  des  lettres  fonblablcs,  ou  des  mi> 
mes  lettres,  (oit  6  qui  comprend  x  plus  x plus  1  :  Ayant  dtvifè  720  par  6» 
l'cxpcfant  fera  1 10.  Et  fi  on  veut  que  le  nombre  des  permutations  des  let- 
tres iemUabies  foit  9  ,  parccque  les  trois  m  ,  b ,  c,  reçoivent  les  9  permuta- 
tions dby  MCy  béit  hhy  bc  y  CM,  et,  ce.  Ayant  divifc  710  p-^r  lenom- 
brc  9  ,  I  cxpofknt  fera  80.  Et  cependant  ni  1 10  ni  80  ne  peut  erre  le  nonn 
brj  qui  réfout  U  qucflion.  De  Cortc  que  la  régie  de  ces  deux  Auteurs  ne 
peut lervir qu'en  certaines  rencontres,  comme  lorfqu'une  feule  des  lettres 
cfl:  prifc  pluiieur^  fois.  Mais  celle  du  Problème  fert  gcnécaluiient  poui  tou- 
tes iccs  fortes  de  permutations. 

XIV  PROBLEME. 

*4*  pO*""  trouver  tout  et  Les  etmbimifoni  de  dïverfet  ehçfes ,  lorf^ue  chA- 
I  orne  ftm  nvoA'  m  itrt  fr^i  éUÊtemt  Je  fois  tju'm  vêmint. 
0.1  défignera  par  une  lettre  chacune  des  choies.  Se  on  multipliera  la 
première  par  elle-même  ,  &  pir  chacune  de  celles  qui  la  fuivcnt ,  &  la  (c- 
coade  par  elle-même  &  par  chacune  de  celles  qui  la  fuivcnt,  &:la  5*^  par 
cDe^moaie  &  par  chacune  de  celles  qui  la  lîdvent.  Et  ainfi  du  refte.  Ce  qui 
donnera  déjà  toutes  les  combînaiibns  des  chofcs  pri(cs  deux  à  deux.  Et  en- 
fuittc  on  multipliera  tous  ces  divers  plans  par  la  première  <r.  Et  tous 
c:ux ,  ou  n'ell  point  la  première  par  la  féconde  b.  Et  tous  ceux  ,  où 
n'eft  aucune  des  deux  premières ,  par  la  3<  r.  Et  ceux ,  oi\  n*cft  aucune  des 
trois  prem-éres ,  parla  4*  et.  Et  ainii  du  relie.  Ce  qui  donnera  toutes  les 
combin.iifons  des  choies  prilcs  trois  à  trois.  Et  on  niult'plicra  pareillement 
tous  ces  divers  folides  p.ir  la  première  a,  £t  tous  ceux»  où  ii  cO;  point  la  pre- 
mière ,  par  la  fecindc  b.  Et  tous  ceux ,  où  n  eft  aucune  des  d.ux  premières 
p  ir  la  3  ^  r.  Et  ainfi  du  re(b.  Ce  qui  donnera  toutes  les  combinaifons  pof- 
lîbl-'S  des  chofcs  pii'cs  quatre  à  quatre  -,  qui  ferviront  à  I  ;ur  tour  del.i  mê- 
m''.  (  irte  pour  trouver  cjIIcs  de  ces  mcines  cilolcs  pri^s  cinq  à  cinq»  Et 
aiiiiï  de  fuitto  jufques  à  i'mâiu. 
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Exemple. 

Pour  trouver  cous  les  divers  mclingcs  que  Ton  pourroic  faire  avec  di" 
▼ers  giains  9  commcde  fxomcnt ,  de  (cigle ,  d'orge  >  d'avoine  »  en  prenant 
de  chaipie  efpcce  tmt  8c  Ci  peu  qu'on  voudra.  Je  nomme  s  chaque  giaitf 

de  froment,  &:  ^  chacun  des  graMi';  cic  fcif^le  ,  Sec  chaque  graiu  d'orge, 
ÔC  <^ chacun  d'avoine.  Et  je  multiplie  par ,  &  par  ,  ÔC  par  «• ,  &  par  j  & 
^par^,&parr,  &pardfi  &  cpar  r,  &  par  par  tf.  Et  chacun  des 

xo plans <M»  4^,  jr,  éd^  Ui ,  Itc,  M,  €e,^t  àâ,  par  as  &chacajidev 
tf>  où  n'cft  point  4,  par  b  \  Se  par  c  chacun  des  ttoi$>  où  n'cft  point  4,  ni  b  iSc 
parole  Iciil  dd.,  où  n'cft  point  4,ni  ^,ni  c.  Er  chacune  de?;  -l-.  nouvelles  com- 
Oinaifbns  par &par  h  les  io>où  n'cl^ point'  \  ^pai  c  les  <î  >  où  n  cil 
f>oint4,ai^;&  pari^le»  |,oùti*eftpoinc<«>  ni>>iiir;l(i^pac^.  Ce  qur 
fournit  ^  5  nouvelles  combinaisons ,  qui  Icrvent  à  leur  tour  pour  en  trou- 
ver 5  <>  nouvelles.  Et  ainH  de  fuitrc  jufqu'à  l'infini.  De  forte  qti'ily  a  10 
mélanges  poUibles  de  ces  forces  de  grains  pris  feulement  deux  â  deux.  £c 
ao  poffibws  étant  pris  trois  i  tcois.  Et  5  5  quatre  d  quatre ,  &c. 

4  chcfn  (  4.  h.  c.d.       10  mélanges  deux  à  deux  {  sa^ab.  ac,  éd.  hb.  hc.  bd.  ce.  ed.  dd^ 
XO  mélanges  c     aab.  aac.  dud.  abb.  abc.  abd.  mc.  àcd.  add, 
»    tmtàtnit  U'.  A^.  kU  kff,  M,èdd.  ^.  mdl  otf.  d^. 

C  A4.  Alb.  A^c.  é^d.  édkk,  4âie,  éukd.  aacc.  AAcd.  AAdd.  Abi.  Abbt. 

■  ^JIT^^  ^'^ 

fMrrr  « f MMur  ê  ^^^^  ^^^^  ^^j^ 


COKOLL/UB.E  EX  PROBLEME  XV: 

ly  T^T poHT  etumître  Us  fimhti  ftdt  dt  ett firtes  dtemnkÎM^hit»  «S* 
iZchA^He  chofe  peut  être  pr^$  m  rtwmr  flnjienrs  fois. 
On  choiHra  dans  la  lèçondc  Table  !c  rang  perpendiculaire,  ou  Tordre 
des  nombres  ,  donc  la  Iccondc  cellule  renilêrme  le  nombre  des  chofes 
propofécSk  Et  la  même  cellule  on  la  même  nomBie  (èra  cdhiy  def  choix 
ûnpies  des  choftst  &  la  fuivajue  ou  crot£émeduinêmeordfe  >  ou  du  mô-  - 
me  rarq  pcrpcndicuîairc ,  (craccluv  de  leurs  combinaisons  étant  prifès  deux 
à.  deux.  Et  la  4*^,  de  leurs  corabinaifons  ccant  prilcs  à  trois.  Et  la  5   de  leur» 
combinaiibns  ccanc  prilès  «juacce  à  qu.\cie.  El  ainfi.dc;  fuicce  julques  i  Ion- 
fini. 

E  X  1 M  p  1:  S<  ' 

Pour  (çavoir  le  nombiedês  combinaisons  des  4  àmfcs  4 ,  by  cdtté' 

pctcos  commw-  ilans  les  mélanges  autant  de  fois  qu'on  voudra.  Je  prcns  le 
4*^  rang  pcrpemiiculairc  ,  où  4eft  dans  la  lêcondc  ccUulc.  Et  ce  nombre  4, 
qui  cil  le  fécond  des  nombres  du  3^  ordre  ,eft  celuy  des  choix  firoplcs  des 
choies  propo^s.  Et  le  fuivant  ou  j*""  10  du  même  ordre ,  ccluy  de  iem's  i  o 

mélange?;  étant  prilcs  deux  à  deux  ,  en  répctanr  les  ircnies  fi  l'on  veut.  Et  le 
4*^  lOt  de  leur»  mélanges  ieniblablc»  cconcprUcs-croi&à  crois.  £c  le  5^  3  ^  ,dc 

kur« 
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Intrs  mélanges  quatre  à  quatre,  6^  ^6  y  étant  prifcscinq  à  cinq.  £tie 
7^  84  j  étant  piw»  iix  à  Ux.  EiaiiiTide  fuittejufqucs  à  l'inimi. 

O    i  j|     4  5     <>     7     8      9  10. 

4  chofes  mèU»gie$  <k    k  À     s  à     à      à     k      a  * 

Cl*  1*  3-    4>  5*          ^*    8.    5.  jo. 

'Kmi6mdiie«adimi^ifitt,4»  10.  »o. -jj*  5^*  84. 120.  ii;5.iio.i8^. 

Ets  ilyavoit5  chofes ,  on  ptendioicdelamêine  fi>ree  les  nombres  dn 

'4*"  ordre  dont  5  cft  le  fécond.  Et  comme  on  peut  augmenter  |ii(qii*à  l'in- 
iini  rTiis  !:s  divers  mclnr:c^c^.  de  ces  me  me  s  chofes,  les  divers  noxôbscs  de 
conxbiaaiions  peuvent  eue  a uifi  continuez  juTques  à  l'inEnL 

j  ehff/tj  mclani^ti  <  a    à     à      k      k      à      k  a 

C  >•  ^»   I*    4*     5*    tf*     7*    S*  &c 
'limhitdtsm^kktt/hiu  i.  5. 15,  15.  70.  ii^.  210. 3 30*495.  jSrc. 

XVI  PROBLEME. 

itfr  TT?'?"  [^oitr  trouver  enfin  toutes  les  permutations  pofftbUf  Je  ces  fortes  de 
xliàjojesf  dont  chacune  peut  efireprifecH  revenir  autant  de  fois  qnon 

On  dédenera  auilî  chacune  par  une  lettre ,  &  on  appliquera  Hiccefl 
lîvcmcnt  chaque  lettre  avant  cnacune  :  Ce  qui  donnera  déjà  toutes  les 
permutations  des  choies  ptiics  deux  à  deux.  Et  cnfuitte  on  appHquera 
fttcGeflivenient  chaque  kttic  avant  chacune  de  ces  pemmiaiions:  Ce  qui 
donnera  aiiffi  toutes  les  jpennutations  des  dbo6s  oôSbs  tcois  à  trois.  Ec 
cm  apphqiiera  en  même  lorte  chaque  lettre  avant  chacune  de  ccspcrmu- 
CAcions  :  Ce  qui  fournira  toutes  celles  des  choies  prilcs  quatre  à  quatre  ; 
qui  ièrvicont  à  leur  tour  de  la  m&me  (brtc ,  pour  trouver  toutes  celles 
de  ces  mêmes  choyés  piifès  cinq  âdnq.  Et  ain/î  du  fiiitte  juiques  à  fin- 
fini.  L'exemple  qu'on  piopo&  pounaoxecâcéclaiicû:  ces  régies. 

EXZMPIB* 

pour  trouver  toutes  les  permutations  poflîbles  des  cinq  voyelles,  a^e, 
$t  $  Vf  repérées  ou  prilès  chacune  autant  de  fois  qu'on  voudra,  Récris 
avant  chacune  la  première  4,  Scenfuittc  la  féconder,  &  pareillement /a 
troificme/,  5c  aulTi  la  quatricriK  0  ,  &  à  fon  tour  la  dnqiiiémc  t^.  D'où 
je  tire  5  fois  5  ,  ou  z 5  permutations  de  ces  voyelles  prifcs  feulement  deux 
al  deux.  Et  écrivante  de  de  la  même  fitfte  avant  chacune  de  ces  petmuta- 
tions ,  &  cnfuitte  « ,  &  i  fon  tour  la  troifiéme  ôc  pateillement  dc  v^fx.liifMg» 
auih  la  cinquième  ou  la  dernière  v  ;  je  trouve  5  fois  2$  ,  ou  1 25  permuta-  furwaut. 
lions  des  j  voyelles  priies  trois  à  trois,  qui  en  fbumiiTcnt  à  leur  tour  & 
de  la  même  forte  5  fois  1 2  5  ,  ou  ($15  des  mêmes  voyelles  prifcs  quatre  i 
quatre*  Etaiaii  dcfnittcjufquesà  1  infini* 
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j  vtytlhs  {dy  «y  i,  »,  V, 

2j  ^ermutat'ovs  deux  k  denX' 

'      5  '*^'  ^*  ^* 

*  f».    m     M.    «f.    «I.    M.    nr.  W.    "W»    t»*  TO, 

1 15  permMtmiws  tnis  à  trois» 

:  4t.  é4t.  Mm»  M§»  éUfv.  4ted,  4M.  tuL  ét»,  MV>  «M.  dit,  mi, 

l       éfU.  éiîv.  «oa.  aee.  <*o/.  mùc.  mov.  hvm.  avf.  ar  î.  avû.  mw» 

\  CM.  eae,  eai.  es»,  «étv.  eea.    e\  ai.        etv»  tia.  eie.  eih 

\  eîo.  àv,  ««A  MT.  «M.  *m,  etv.  «tut.  eve»  ««*.  rtw.  ew, 
\       Us.  Ui.  Uo.  iav.    Ua.   iee.   ici.   ieo.  iev.  iia.  iie. 

l        iio.  iiv.  104.   ioe.    ht.    ïeo.  m',  ha.  ive.  ivu  Ivo.  îw. 

r  ooM.  oae»  941.  940'  94V'   oe4.  ote,  oei,  oeo.  oev,  oU'  oie.  oiù 

\  oto.  oh.  êoê*  me,  m.  0K  êtp*  ««m»  m*,  «fv.  «tw.  tw, 
{ V44.v4e.  v4i.  vM.tMtf.  «M.  Wt»  véL       vw»  vm.  «if.  vu, 

C        VM.  WV,  «M.  Vf»»  «#/•  VMwtWV.VtM.  Wt,  WÙ  W» 

COROLLAIRE  ET  PROBLEME  XVII. 

%f  TfTpour  trouver  ics  nombres  Iculs  de  ces  pcrmucacions  de  divcrfês 
J2cholë$,d(»it  chacune  jpeut  être  pri&  on  répétée  aucant  de  fois  qu'on 
voudra.  Ccliiy  des  chofes  fera  le  nombre  des  choix  firoples  que  l'on  en 

peut  faiic.  Ec  l.i  féconde  puirtànce ,  ou  le  quarrc:  de  ce  mcinc  ror-nhrc, 
fera  ccluy  de  touccs  les  permucacions  des  choies  pnics  feulement  deux  i 
deux.  £c  la  5*^  puiilànce,  ou  le  cube  de  ce  ;iombrc  des  cho(ês  ,  celuy  de 
leurs  permutations  étant  prUês  trois  â  trois.  Et  iâ  4*,  ou  5',  ou  ^,007* 
puilTàncci  de  leurs  permutations  étant  prifcs  quatre  i  quatre,  ou  cinq 
d  cinq,  qu  iîx  4  iîx  »  OU  iièpc  à  iêpti  ^  ain^  de  fuitte  jaTqpes  à  Tin- 

PRCMISR  BXEMPLB. 

Pour  fçavoir  combienles  10  chiffres  pris  un  à  un ,  deux  à  deux ,  trois  2 
trois»  &ainfi  de  fuitte  jufqucs  â  dix  à  dix,  peuvent  exprimer  de  diiFcrens 
nnnbrcs,  chacun  d'eux  étant  rcpctc.  Le  nombre  10  icra  ccKiy  des  choix 
iimplcs  des  10  chiffres.  Et  (on  rii?j  ré  1 00  de  leurs  permutations  deux  1 
deux.  Eclc  cube  1000  de  leurs  permutations  ccancpris  uois  à  trois, 
loooo  quatre  à  quatre.  Et  ioo-ooq  cinq  à  cinq.  Et  ij^oooop  Jîx  à  fîx.  Et 
10000000  (èpt  à  jêpt.  Et  100000000  hui^à  huit  Et  1000000000  neuf  à 
neuf.  Et  loocooooooo  dix  à  dix.  Et ralïèmblant  tous  ces  divers  nombres, 
l«ur fommc  entière  iiiiiiiiiio  eftie  nombre  des  choix iîniples  &  des 

Seimutations  des  cbtfires  pris  un  i  un,0r  deux  à  denx>8c  trois  â  trois,&  ainfi 
fi  iiiitce  ju^oes  â  dix  à  dix.  Mais  comme  entre  dix ,  ou  de  dix  en  dix ,  il  s*en 
trouve  un  qui  commence  par  o*,fî  on  divife  ce  .oombrc  par  i  o  &r  que  l'expo- 
iànt  iiiiiiiiii  en  ioitretranclîc,lercfte99P9999995fcralenombredc 
tous  les  divers  nombres  que  peuvent  exprimer  les  i  o  chiffres  étant  pris 
comme  ouïe  iûppoiè*  Et  en  efl^  depuis  i  juiques  aunombce  10000000000» 
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quieft  le  moindre  de  tou5  L*s  nombres  exprimez  par  onze  ciraûéfcs  ,  il  y 
enftau  jufte  juTquesà^^pc^p^p^P^P  j  qui  ne  peavcau  être  exprimez  par  plus 
dedixcacaâéiei. 

Pour  trouver  toutes  les  pennutations  des  14  lettres  répétées  &  piifif 
deuxi  deux,  &:  trois  à  trois ,  &  quatre  à  quatre ,  &ainfidc  fuittc  juiqucs 
â  24  à  14.  On  prendra  premièrement  14  >&  enfuitte  Ton  quatre  0(7,  de 
fi>n  cube  15814»  8c  lès  pitiffiuioes  4^  <^^7^  8e  aunes  conuattive^ 
ju/qaesAlai4^.  Et  rafTemblaat  tous  ces  divcanombses»  knr  ibnine  ciw  * 
ticre  1391714188887151999415118495401100  marquera  le  nombre 
des  choix  iiinples  &  des  permutations  dcs^i4  lettres  prilcs  &  répétées  oin/î 
qu'on  le  fiippoiè.  £t  ce  nombre  eft  fi  vafte ,  quoi  qu'il  ne  rempUne  pas  une 
ligne  cntiére,que  fi  toutes  les  minutes  du  temps  compris  depuis  la  Créadoil 
du  Monde  jufqucsd  plus  de  cent  mille  ans  d'ici  >élOiem  changées  chacune  ' 
en  wiUe  millions  de  fois  cent  mille  millions  choix  ftmplts  24 

d«  iîécies  i  il  y  auroit  encore  moins  de  fié-  deux  k  deux  5  j6 

des  dans  toute  tfscteafiieuftdttcée,  qu'il  n'y  trm  à  tms  i|8t4 

auroit  de  pennutations  des  24  lettres  dans  la         ^Hâtre  k  quatre  j  3  1 77^ 
fuppofition.  Car  tout  le  nombre  des  fiécles         cin<f  k  cintj  79^2^24 
immenfcs  dont  je  pàcle  >  en  fiippofanc         Jîx  a  fix   191 10297 
in<medé|aiomilleans  ^uliEXju/qu'â       ,  fip  i  fept  458(^471424 
nous  depuis  la  Création  dn  liAoadB>  hmt  k  huit  1 1 007  5  3 1417^ 

quoi  qu  il  n'y  en  ait  pas  encoxe  neuf  à  neuf  2^41807540214 

^ooo>monteroit  à  un  nombte  dix  k  dix  634055  8  09'$5j7(î 

B,qDeIenonil»feonIafi»ii«'  tmiti  «y^  ijiKïSi  143 169024 

me  entière  des pennaca-  dmtiikioHK^  ^6^io^4^jAfiCo<!,6<^y6 

tîbns  fiirpafïc  encore  treîT^k  treiz.e  8764883 }84<>5 3 57824 

dn^and  nombre  C  fiM09r'^k<jHMtor'^zio}^7ioii^-i69$S-;yy6 

^imtKJt  m  <ji*'m7^  $ o^Z $7 iS  19^60^10661^ 
fèitje  k  felXe    lai  1^574790945 10(5 5 897^ 
d$x-/^t k dix-fepr  2907977949816815  5741 5424 
Mx-huit  M  dix-huit  697914707958438137797017^ 
i^-»<n/4  ^-miff  167499  5  299 1 001 5 1 5  3  07 1 184124 
vifig  k  vbig  40x9988717840^05^7)71082x17^ 
vlng-un k  ving-un  96479729128174488169059713024 
'ving-dfux  à  ving'deux  2315513501 476 1  877 1 605 743  3 1 1 25 7<î 
ving-treis  k  ving-treis  5  5  5 723  2403 5428505  1 85 3 78394701824 
^ing'tjMâmkwng-cjHmt  ijnj)  577^8 502841 1444908x47x84577^ 

fimmmUn  x|9i7a4i88887a5i9994a5X28495402Aoo  A 

ôter  578  x^oooooooooooooooooooooooooooo  B 

nfk  8i55«4x88887A5a^^^4A5 128495402200  c 
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DES 

MATHEMATIQUES. 

LIVKE  SIXIEME. 

DELA   DIVISION  GENERAL^ 
PES  GRANDEVRS. 

E  nomme  grandeur  entière  tome  grandeur  où  Tonne 
conçoit  ancuA  partage,  âcoiènis  chacun  des  nombrec 

entiers. 

Et  j'appelle  divifeur  entier  ,  op  fimplcment  d'tvifeitr 
ou  mefure  d'un  nombre  ou  d'une  grandeur  endcrc,  cha- 
que nombre  coder  qui  peur  div&r  an  jufte  le-nombr^ 
ou  chaque  grandeur  entière  qui  peut  divifcr  la  gran- 
ticurcx/dd  iLiit  &  Cans  reftc ,  &  même  l'unité.  AinTi  i  &  i  &  ?  &:  ^  fe- 
ront chacun  un  divifcur  ou  une  inclure  du  nombre  6  ;  parce  qu'il  y  a 
fois  I  au  jufte  dan|  auffi  i  fois  |>&encore  i  fois  6.  Et  pareillement  i y», 
^  »  font  chacune  un  divifcur  ou  ime  mefure  de  la  grandeur  ah  -,  parceqœ 
ï  divifânt  4*  par  i ,  i'cxpofant  eft  al>  ;  3c  le  divifanr  par  h ,  l'cxpoiant  cft <r; 

*ie  diviiàntpar  ak,  l'expofant  cft  i.  Et  pareillement  i  ,  a^h,  a  —  ^, 
^9  Csot  chfMUie  un  divKêur  ou  une  mefure  de  la  grandeur  éta  —  ^é; 

le  pcemier  expofant cft  Af-,^M»  &  JejgKMwd  ^  le  ttoifiàDC  et  ^à, 

êelc  quacricnie  i. 


Digitized  by  Google 


iXES  24ATHEMATIQ^ES.  LiTiti  VI.  141 

'Et  je  nommerai  aufîil  dlvlf(nr  commun  ou  mefare  commune  i\c  divers  nom- 
,brcs  ,  ou  de  diverfcs  grandeurs  cndércs  >  cuuc nombre  enii  :r  qui  pourra  cii- 
vi&f  chacun  des  divers  nombres ,  ou  toute  grandeur  encicrc  qui  pourra 
■divt&r  chacune  des  diverîês  grandeurs  éxaâemenc  (ans  aucun  refle.  Ainlî 
1 ,  2  ,  j  j  (j ,  fonr  ch.icim  un  divifcur  comninn ,  ou  une  merurc  commune 
des  deux  nombres  18  &  14  -,  parer  qu'on  trouve  en  i  8  qu'il  y  a  au  jufte  18 
fois  r ,  &  9  fois  1 ,  &  6  fois  3  >  5  fois  6  \  &c  dans  S"  '^y  ^  parcillc- 
ffienc  au  Jufte  14  fois  r ,  &  1 1  fois  1  >  &  8  fois  ^  *  &  4  fois  Et 
par  la  même  raifon  i  &  5  font  chacun  imc  mefiire  commune  ,  ou  un 
diviseur  commun  des  trois  nombres  10  ,  15  ,  15.  Et  pnn  ilîcmenc 
j  ôc  a  font  chacune  un  divifeur  <:ommun ,  ou  une  mefurc  commune 
des  grandeurs étSCM»  Et  x ,  4,  ^,  chacuneun  divifeur  conunun »  oa 
une  mefure  commune  des  grandeurs  éik  5c  mp.  Et  i ,  4 ,  ^ ,  4^ ,  chacune 
vn  divifœr  rommtm,  ou  une  meJïirc  commune  des  trois  divcrfês  gran- 
deurs «^r,  ahdt        Et  I  &4— h^des  divifeurs  communs  des  grandeurs 

Je  nommerai  mw^iw  jm^saafrmitn^  ceux  qu'on  ne  peut  dîvifèr  an 
jufte  ou  fans  rcftc  par  aucun  autre  entier  que  par  eux-m^me<:  ou  parronité} 
i;ommc  chacun  des  dixi,  t»3,5j7»ii,i5>i7,  ipjij. 

Et  tous  les  autres ,  ou  ceux  qui  peuvent  être  divifeziàns  rcftc  par  un  3X^ 
tte  entier  que  par  eux-mêmes  ou  par  fnnicé,  feront  nommez  «m  mmifnt 
empofei.i  comme  chacua des  diMue^^  4*  tf*  8  1  5^»  io«  ii>  14,  15, 

Ecoil  ditapiTique  ces  nombres  conipo£:z  font  multiples  de  leurs  divi- 
fiurs.  Et  qu'Oslbnt  dwUes  »  s'ils  les  contiennent  au  jufte  x  foi$>  Et  fjM- 
dmpUs,  ou  ijuuttufUs ,  ou  fixtupUs,  ou  feptiifUt»  ou  dicHfUsi  fi  c'eft  4 
fois  ,  ou  5  fois ,  ou  6  Fois  ,  ou  7  fois  ,  ou  i  o  fois. 

Et  les  divifeurs  font  aufli  nommez  foûmultifUs  de  ceux  qu  lis  diviicnt 
fins  refte.  SâmdêMs  eu  leurs  awi/i/Ç^  s'ils  t'j  trouvent  au  jufte  t  fois.  Et 
foHtriftles  ou  tiers, Si  c'eft  5  fois  au  jufte.  EtfiutfUéidrufles  ou  ijudirti ,  fi  c'cft 

4  fois.  Et  foufcfulmupîes  ,  foujfextHples ,  foujfeptuples  ,  foudécuplfs  ;  fi  r'cft 

5  fois ,  ou  6  fois ,  ou  (cpc  fois  >  ou  10  fais  »  Sec.  Ou  plus  fimplement  cm^ 

? mimes  ,  fix'Umis ,  feftUmes ,  dUaèmSé  Et  pour  les  aotces  paxeiUemenc 
Huiéftm>  nmo^mn,  ni!(Umtt  >  imxjhm,  Se  ainfi  du  tefte  julques  ï 
l'infini. 

On  nomme  nombres  pain  tous  ceux  que  1  peut  divifer  iàns  rcftc.  Et 
fùrement  pairs  ceux  que  1  fois  1 ,  ou  4 ,  divilc  aufti  fans  rcfte.  Et  tous  ceux, 
que  a.'ne  peut  diviferlans  refte ,  iont  nommez mH^nt  mpéàtt.  Et  onnom* 
me  encore  nomhres  palrement  ImpAÏrSy  tous  ceux  qui  peuvent  êtreaujuAe 
diviiêz  par  &  >  &  ne  k  peuvent  être  au  jufte  ou  ians  rcfte  par  4. 

Nmém  fmti  x*  4.  €•  8.  xo*  xi.  14.  1^.  i8*  10*  ii*  24*  i^* 
palremmfén      4*     8*       11.       iC*      to«  14. 

Nombres imptiirs  i.    j.  j.  7,      n,  ij.  ij.  17.  19.  11.  13.  15.  17.' 
pairmtnt  impMts  X»  ZO*      i4<       18.       il.  itf. 
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Je  nommerai  encore  en  gcncral  grandeur  Jhnple  toucc  grandeur  littcfra- 
k  8c  linéaire.  Et  gcandeur  emp^f  toute  ancre,  ou  plane,  oq  (bh'de ,  oa 
•de  liivcrs  dcgrcz.  Aiùû  les  grandeurs  M,tt  4-f^,4  — ^,  (êront  nom» 
mecs  frnplcs,  &  les  gtandeuis  Mk»  édt  M»  ed^.^  — <  ^  fiaront 
app  Jlécs  compofccs. 

Si  divers  nombres  n'ont  point  de  divifeur  commim  aatte  que  Tunit^ 
on  dit  qu'ils  font  premiers  entrenxy  quoi  qu'ils  (oient  rouvcnc  compo(ès 
eneux-mcmc;.  Aiafi  les  nombres  i  &  9  font  premiers  entr'cux,  quoique 
cj  foie  composé.  Et  pareillement  les  deux  (»  &  i  j  font  premiers  cntr'cux. 
£i  auflî  los  trois  i  >  <> ,  ^5  ,  quoique  1  &  ^  aient  un  diviièur  commtui 
z»  Et  les  quatre  S',  15,  95»  49,  (ont  premiers  enct'ettt. 

M.iis  fi  deux  i-ombrcs  ont  un  divifcur  commun  ou  une  mcHire  commu- 
ne autre  quel  unité  ;  on  dit  qu'ils  font  compofez.  entr'enx  ^  quoique  fouvcnr 
l'un  d'entr  eui  foit  un  nombre  iûnpic.  Ainii  les  nombres  }  ôc6  font  com- 
poièz  enti^eux ,  quoique  5  (bit  un  nombte  lunple.'  Et  pareulemencle»  deux 
fScio (ont  compo(iêz-eanr*eux,  fitauflllescfoj»r,  ix»  ilK  Et  les  qua^ 
ireé» ,  18 ,  9  ,  I 

£t  je  dirai  pareillement  que  les  grandeurs  (ont  frtmiérts  entrelies,  û. 
dDesnontancuii  diviftur  commun  excepté  l'unité.  Et  qu'elles  fi>m  em»- 
feflts  emt'Mest  E  elles  en  ont  quelque  aurrc^  Ainfi  Iesgfandeurs4^ 
ibnt  premières  cnrr'cllcsi  &:  les  tit-ux  4  Se  rth  (cnt  compofccs  entr'cllcs. 

Un  nombre  eft  appelle  parfait ,  lorlqu'ii  cil  parfaitement  égal  à  tous 
(es  divifèurs  enfembic ,  qui  (ont  moindres  que  luy.  Comme  6  qui  eit  par- 
Êdtement égal  â>  tous  fts^dtviiînmeiilèinble^i  >  i.»  • 


■  S  COROLLA.IIIS. 

t^^r^Omc  grandeur  peut  hn  divôfiie  i&ns  refls  par  d]è*inâme $  puis: 
X  qa*dkeft  toâ|outs»ijoAe  une  fois  dans  cllfamftmc.- 

Il  COROLLAIRE. 

T  ^  P'^^  grand  diiM(ètir  entier  de  chaque  grandeur  eft  la  grandeur 
%,4,i.      l^mèmei  puis  qtt'eUe  nWpettt^  jamais  conteair  au- jolis  une  autre- 
plus  gtatuie» 

III  COROLLAIRE. 

}.  T  E  moindre  .livifcur  d'un  non-iSrc  cit  toujours  l  unité  ;  puis  quct:oLJt 

h-  dhhtttim,        L^autrc  diviicuj 
'  itephtfieiuS'Uiiica. 


autre  diviicur  entier  eft  coû/ouis  un  nombre,  qui  contient'' au  ju- 
IV  COROLLAIRE. 


4.  T  Ë  plus  grand  divifeur  commun  do  deux  ou  de  plu/îcnrs  nombre? 
I».  1,.    .  M^oc  (iupailê  jamais  le moindre  de  ces  nombres,  ai  i  unité  le  plu; 
«.|.  pctkfdiekuttdivimiiicofiiiniiitf.. 
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V  COROLLAIRE. 


VI  COROLLAIRE. 

64  Q^l  deux  nombres  4       ^>nt  compofcz  cntr'eux,  Se  a  un  nombre  Hm- 
Oplci  il  cft  luv-mêmc  un  <=  divilcur  de!^.  Puilque  le  nombre  limpîc 
M ,  par  la  ^  (uppoiîtion ,  ne  peut  avoir  aucun  divi(cur  que 

fuy-mème  ou  runité^  ni  par  conféquent  les  deux  4  dc^  C*  h.éffmtim: 

auaudiyi&iirjcoinmuiiquele  iioinbce4 OUI.  .  ^*  ^*  ^-f* 

VII   CO  R  O  LLAIRE. 

7.  Ql  deux  nombres  4  &  «  (ont  pMtnien  cntx^cux»  &  qu'un  nombre  g 
J^nicfurc  l'im  fans  rcfte-,  ce  nume  ^  eft^  joetnicri  Tégatii  dc  l'aucre. 
Puis  qu'aucun  nombre ,  autre  que  l'u-  „         ^'  ^/mÙ»* 

nicc,  n'en  peut'' inclurcr  deux  qm  font        A   *•  *•  V^* 

pretniosentr'cuz.  ^.  15.  |.        ^.  15. 5. 

VIII  COROLLAIRE 

9.  QI  un  noinbie  &nple  s  ne  peut  «Imlêr  un  nombre  ^  ùus  icAe;  ces 

L3denx  nombres  4       font  premiers  entr'eux.  Puifqœ  le  n«Mnbre  <* 

n'a  point  ^  de  divifèur  que  luy-rncmc  ou  l'unité,  ni  les  ^  b.d«Ji»mm. 

deux  «  &  ^par  conTéquent  que  l'unité  icuic  pour  mcfu-  ^' 

IX  COROLLAIRE. 

9.  QI  une  grandeur  s  mefimou  divife  fans  refte  uneautte  «andeiir?» 

que  la  grandeur    en  niefurc  auili  lans  refte  unc  tiomén»  yi  U 
|>rcmicrf'  *t  mcfurc  enliiittc  la  rroificmc  v.  '  ^ 

Car  jiomni.uit^  i  cxpolanc  cnncrdc  ladivifiondc  zpata  ,  le  produit  *^  ' 
du  dnrilbir  4  par  f  caepoûnc  ^    ^  égal  à  la  grandeur  7^ ,  &  pcnc  auifi  diviftr 
au  iufle  la  gnutdeorjr.  Si  donc  c  clï  rcxpofant  de  la  diviHon  de  la  gran> 
dcur  y  par     >  ou  par  ^  ;  le  produit       du  diviiéuc  ait  par  l'cxpoUnc^ 
cft  ^CEfll  à  la  grandeur».  Comme  donc  «mciure  .  l  ,t  ^ 

4«eiansrclte,ou  (^elexpolânt^jquieftunpro-       ^        h  be 
duit des  grandeurs  enticires^&r,  eftunegran- 
drni  entière  ,  la  i***  granckw^finéfiiicauflila  .  4  f.  , 

jr  au  ji^tc  ou  fans  rcfle. 

X  COROLLAIRE. 

10.  QI  un  nombre4  divi(c  au  juftc  un  nombre  t  >  Se  qu'un  nombre^di- 
O  vife  encore  au  juftc  l'expofànc  v ,  &  un  nouveau  c  l'cxpon-int  a;  ,  & 

un  quatrième  d  rcxpolânti;,  ifcque  le  dernier  expofant  e  foit  au/Ti  divife 
par  iuy^mci  kaombfe  ^cft  égalaupioduit4#«)^  des  divifeuis  fucccl- 
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ù£st  a,  h ,  c  y  ii  y  e ,  de  peut  avoir  pour  diverfèur  chacun  de  CCS  tn&inCS 
nombres ,  ^  chacun  tic  leurs  divers  produits  alternatifs. 
U  tt.  ».         |y  ciiYifcur  d par  le  dernier  cxpoiimt  e,cl\  égal  ^  aupénul- 

mev.  Et  paretUemienc  le  produit  rv,  onoir,  dvdrHlhirffjpttv,  oaptctU, 
égal  >>  au  pénultième  expoùm  x.  Et  le  produit  bx^  ouMtfr,  eft  ^  égal  1^ 
l'expofantjf.  Et  le  produit  rfy ,  ou  ahcdf ,  du  divifeur  a  par  y,  ou  par  hcde ,  cflr 
égai  ^  au  nombre  mcpic  j&t  les  cinq  divifcurs  iucccflili  4 ,  ^ ,  r ,  ,  f ,  & 
leurs  10  plans  alternatifs  é$e,  nd^  Me,  hc,  hd,  h,  cd ,  ce,  dtiBclâaxt 
10  (blidcs  alternatifs  ahc  y  abd ,  4ke,  dcd  ,  ace,  ade,  bcd^  bce ,  bde,  cdt\ 
&  leur?  cinq  furfolidcs  alternatifs  abcd  ,  éibce  ,  nbdet  Acdey  bcde  ;  &  le 
^9-  produit  mcme  entier  sicde  i  font  chacun  im  «ÛvUicut  *  cxaâ  du  nou^re 
eiMe  ,  00  de  ^  qui  cft  le  mime. 

nbcde.  bcde.  cdc.  d,,        ,.  ^j"**  ^'  ***  ^ 

X      y  «.  10.  35.  H- M-  li- 77- 

*  ,    *.    *  ,     iMc. étbd.  ahe.  acd.  Ace. ade, bcd.  bce.  bde.  cde, 
a,io.(770^.54.(77.(„.(i.  ^^^^^^        ^^^^  70.110.585134- 

^i'      1'      ^'     W  ^4fc^  4^.  4Mf.  ^«/f.  S'*^* 

.14.    l'.    r.    */.  j,, 0.550.115^4^1.770.  Ujio.' 

XI  COROLLAIRE. 

II.  '  I  'Out  nombre  entier    cft  divifihlc  par  un  nombre  fimplc. 

■  ^  Car  s'il  cil  (Impie ,  il  &  peut  diviler  luy-mcmc  •>  au  juftc  &  fans 
refte.Et  s'deft  compofcjun  de  (es  «]ivifem,coinmc^,eft  lîmplc  ou  compofè^ 
û  ce  divileaicflimiple  >  c Vfl  ce  que  l'on  prétend.  Et  s'il  cft  compofé ,  un  de 
fe<;  diviseurs,  commcy,quicft  m  11.  Iiequcluy,cft/împlcoucompofc.  Et 
s'ii  eft  encore  compofê>un  des  lkns>cominc  x,moindre  encore  que  iuy  cft  pa. 
teiUement  ou  /impie  ou  compofé.  Et  comme  on  ne  peut  pas  reïrérer  de  fcm^ 
blabbs  laifimnemens  plus  de  fois  qu'ily  ad*llhitez  dans^  ou  dans  x-jil  cnfiiiw 
dra  venir  enfin  1  un  dernier  Iin  iiau  comme  f  moindre  que  chacun  Je  ceux 
qui  l'auront  prc  cédé,  iSi  qui  n'aura  point  d'autre  divifeur  que  luy-mcme  ou 
l'unitéjou  qui  fera  hmple.  Mais  ce  nombre  t  étvxt  un  diviièur  du  divifeur  v,> 
cft  auin  on  <  divi/cur  du  précédente  que  le  péniiln^ine  v  mefiire.  Et  com- 
me .v  mefure  encore  le  divifeur^,  Âc  1«  pKinîa  noo^MC  «,1e  nom^ 
brc  fimplc  t  mcfiirc  '  au  jufte  v  ,  _  . 

&  *  l'autre  ^  cniuittc  que  loa  ^' 
apropofé,  ^  apo.  770.154- 77."-  »• 

XII  COROLLAIRE. 

la.  QI  deux  nombres  sôc  z.  fontcompo/èz  entr'eux  -,  quelque  nombrc- 
O  fimplc  en  peut  être  un  divilcur  commun.  Parce  que  tout  divi&ur 

conunun  ^  lIcs  nombres  4  8c«  aura  pour  mefure  i.  a  e  r 

a     quelque  *  nombre  fîmpk  e  ou  r  ^  qui  plefiuft  anffi  ^  ' 

h.9-  chactttt«'dece$inèmcs^&::(.  ^*  ^' 

XIII  COROLLAIRE. 
I  f^c  IX  nombres  n'ont  .-lucun  divifeur  commun  qui  (oit  fimplcf  û» 
\iQSit  premiers  eau  cia.  Puifquc  tou&  ceux  qui  ne  font  point  fH»> 

mien 
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Siiers  entr'eii  x ,  oU  qid  fixit  compolra  entc^em  »  peuvent  avoir  *>  quelque  b.  n. 
noildMe  Âniple  pont  «UriTcur  commun. 

XIV  COROLLAIRE. 

I4r  QI  un  nombre  4  mcitivB  clukciine  des  pâmes  X^ôcy  d'un  nombre  ^  il 

OmcHire  aufïï  ce  même  nombre  entier  z~+y.  C?.r  fi  b  cft  rcxpofaat  ' 
enrief  de  la  partie  ^  diviiée  fans  relie  par  4  j  &  c  l'expo llinc  entier  de  l'au- 
tre paniej  aufli  divifcc  par4i  le jproduic  4^  eft  »»  égal  à  la  partie  7,  &  le  b.  if.  ». 
prodinc  4»  à  la  b  partie  y ,  &  tout  le  nombre  alf<^ae  égal  ^  au  nombre  en-  ,f,  ^,  f .  .  ,  . 
ricr    ?c  y.  M  is  !c  (^ivifl  ur  .1  me&w  «I  jttlle  éik'^ée ,  puifijuc  l'expo- 
ùnt  h  -  f  c  vft  un  nombre  entier.  •       .■  ' 


Et  pai  coiiicqucnc  le  même  di-  .         *  »  .     "  ' 

XV  COROLLAIRE. 

ij».        un  nombre  4  mefûre  une  partie  z.  d'un  certain  nombre  a-,  & 

qu'il  n'enpuilîè  mcfurer  l'autre  partie  qui  rcÇcc  ;  U  ne  ^  peut  a*i<.  i. 

mefurcr  au  jufte  ce  même  nombre  x.  Puifque  s'il  le  pouvoir ,  il  meiii- 
fttoit  *  aufli  la  parti»  jr  — y  ^    y    ^      v     ,  Ï'-H- 

qui  reflc.   Ce  qui  icpagde  à  —  « 

XVI  COROLLAIRE. 


^fèpar4,  &M'cxpo{anc  de  la  partie  y  aufli  divifée  par  4;  le  pi 
cfl:  ég.il*'au  nombre  jf,  &  le  produit  ah  égal  à  la^'  partie^.  Et  Ad  —  ab  b.  il.  «. 
cgaleâ  la<=partiex^v  quirciW  Ltpar  conréqaent4,  qui  mefurcauju-  cio.i. 

ftc  4</— 4^,  puiique l'expo-  v  ^     cl  ff 

iânt       ^  eft  un  nombre  en-  *        ^'  7- 

tier,  doit  aulTi  mefuret  Ùm»  ^'  Vi^lll'  ^* 

icflc  la  partie  x — y.  ^  4r. 

XVII  COROLLAIRE.  . 

17.  ckux  nombres  ^  5:  c  font  premiers  cntr'cux  ;  chacun  cft  premier  ' 

L  l'c^j^art^  ("If  h  Tomme ^—fc  des  (km:.  Car  ini!  divilèur  cîc  ^  ne 
pouvant  '  citre  un  divilcur  de ce  n'cft  i'umcc,  nuiauilique  l'unitcicu-  h.ftip^^itim, 
«Mie  peut ineritterauiu(te^1ad»niine^-4*«^  ou  toeon  divifiur  commun  c.14. 
des  deux  nombres  b  6ch~^€.  Et  nul  nombre  pu  fi 
la  niL-mc  raifon  ne  peut  être  un  divifeur  conumn       •  *  ^'      ^  -, 
de$*acux<riSci;H-<:,  ficen  eftl-unité.  M»  7'  J  »  H- 7«59' 

XVIII  COROLLAIRE. 

iS.       I  deux  nombres  bScc  font  pr<micrs  cntr'cux ,  &  qu'on  ôte  une  ou       '  ' 
i^piulicurs  fois  le  moiadic  edsb,  autant  de  fois  ,  par  exemple  ,  qu'il 
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y  .1  d'unitcz  dans  a  i  le  nombre      le  refte  d  iont  premiers  en tr'euï.  C3rs*ilf 
ctoi  jnr  compoicz  entr'eiix  ,  ou  qu'un  nombre  r  pût  ctre  leur  tiivifcur  com- 
b.  9.  mun  i  ce  mcmc  divifeur  e  mel  ui  ci  oit  .luflî  ^  tous  les  nombres  c  exprimez  par 
c.  14.  *iCy  qu'on  attroic  pris  âins  ^  :  &  par  une  Caitxe  n^cid&ire  *11  mefiueroit  tout 
le  nomfait  ^»ou  cnacun  des  deux  hôcc  qui      ,  , 
font  prem'çrs  cntr  eux.  Ce  qui  répugne  à 
.    la  iUnpolicion.  Et  oar  conicquent  c         .Ji»  7»  J»  J  >  -7  W  «  10.  )U 
fiitir^  premiers  entreux.  * 

I  THEOREME. 
I  f^eux  nombres  hSi  c  font  premiers  enrr'eur,lcur  produit  bc  cfîlc  plus 
tpccic  aombcc  que  l'un  &  l'autre  puillè  divifêr  au  jufte  ouùns  rtiib. 
Démonstration. 
Soir  ^  le  plus  petit  des  nombres  que  b^c  meiiiieiic  l'un    Tautw  (ans 
lefte ,     <;  le  moindre  des  deux  bicc.  Afin  que  c  mcfurc  les  nombres  b  colift 
enfcmblc  que  x.  comprend  au  jufte ,  il  faut  que  c  étant  pris  dnii";  chacun 
de  ces  nombres  b  auunc  de  foij  qu'il  s'y  peut  trouver  >  les  relies  à  puijlènc 
•B.  ^  I:  I cncoce  êttecoiss  eniemble*  inemrez  par  c,  ou  que  r  &  à  nwfiuçfic  Tuo 
&  faune  la  (bmmcjr  de  tous  ces  rcftcs  i.  Et  chaque  ^  qui  eft  dans  ^four- 
nilTrnt  une  fois^  pour  y,  il  cft  clair  que  ^  cft  au  juftc  autant  de  fois  dans 
«•  18.  X,  que    dans  y.  Mais  f  écdj  qui  peuvent  chacun  mefiircr   ,  ibnt  *  premiers 
entreux.  Et  a  qui  meûire  aujuAeles  nombres  c  tous  en(ëmblc  quccomr- 
prendjT)  étant  pris  dans  chacun  de  ces  nombses  e  autant  de  fois  qu'il  s'y 
peut  trouver,  mefure  ^  encore  la  fommcjc  de  tout  les  rcftcs  e.  Et  chaque 
c  qui  eft  dans  ^  fournifT-int  aiiffi  une  fois  f  pour  .v,  il  eft  clair  que  <:  eft  au 
julîe  autant  de  fois  dans^  que  le  nombre  e  dans  a*.  £{, continuant  de  la 
même  fi>ite  jufau  au  dernier  refte  auî  eft  toâjottr»  i  »  comroeki  jufqu'av  ' 
demiet  fcfle/>  le  nombre  e  qui  mcfiite  «u  jufte  les  noml»es^liOQS  en/êin-' 
ble  que  comprend  .v  au  jufte ,  mcfure  «  encore  la  (ommc  v  de  tous  les  icttes 
f,  Et  W  eft  dans  x  autant  de  fois  au Juftc  que  le  nombre/  dvis  v,. 

Mais  il  eft  évlden^ue  Tonité  /  nVtft  pas  moins  de  fois  dans  v<|«e  dans 
t  qui  meiùre  v  ai^jutte.  Et  ainfi  d  qui  eft  dans  x  ancam  de  fois  au  ;ufte  qa#> 
le  nombre/ dans  v ,  nVft  pas  moins  de  fois  dans  r  que  l'unité  dans  ^,ou 
d.  i.  1.  que  d  même  dans  le  produit  de ,  puiiquc  d  eft  dans  de  autant  de  fois  au 
jurte  qu'il  y  a  d'unitez  /  dans  e.  Donc  x  n'eft  pas  moindre  que  de ,  ni  ?  par 
confequent  moins  de  fois  dans  x  que  dans  le  produit  de ,  ou  qu'il  y  a^  ao» 
nitez  dans  <^  i  le  nombre  «  étant  au  juftc  autant  de  fois  dans  de,  qu'il  y  a 
d'unitez  dans  Et  on  prouvera  en  remontant  de  la  même  forrc  que  c 
n'eft  pas  moins  de  fois  dans  que  dans  le  produit  cd ,  ou  qu'il  y  ^  a  d'u- 
nfteK  dans  ^  Et  pareilleroent  que  k  n*eft  pas  moins  ét  fois  dans-  k.  que 
dans.  AP)  ou  qu'il  y  a  <>  d'unitez  dans  c  ;  ou  ce  qui  revient aa  même ,  ilfera 
clair ,  que  le  moindre  nombre  ^ ,  que  b^e puiflènt chacun  me(user au  ju- 
fte,  n'eft  pas  moindre  que kur  produit        ^  ^       j  ^  ^  ^ 

«r,  Ottquer&Pcucfont  quunmême      ,,^0^  ,       .  ,^  ,  \ 
nomb^CacIeplus  petit qu?»&rpuir-     "'7^^.  *•'<>• 
iêntme{iiEeranju&.    ^  .  j.  x. 
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•    I  COROLLAIRE. 

10.         dciu  divers  nombres^  &  c  font  rimpk  s  -,  leac  pIodoîcivcftlefibM 

^^pccitaombce  ^  qiw  l'ug  àc  l'autre  pmiic  mdTu».  ,  t, 

ter  au  iufte.  Poi&ut  ces  dcmr  notifies  «  &nt  pw-  ^*     ;      ]?' , . 

Aiicfsaur'eia.  "-7'  77*  ^définMm. 

Il  COROLLAIRE. 

i,i>  ^  I  ilpix  nombres       r  meHirenc  aa  jufte  fim  8c  fflutre  un  même 

^  nombre  a  ;  le  moindre  comme  k  que  chacun  des  deux  h  8c  c  puiflc 
racfurer  aujuilc,  peut  auili  melurer  cet  autre  a  (ans  rclte.  Car  ^  ne  peut 
iiirpaflèr  s  par  la  (uppolîcion.  Et  fi  7  &  «  fbnc  égaux  y  le  nombre  «  ou  «  Ib 
mefurc  Muy-mème.  Et  fi  ^cft  moindre  que  le  nombre  4}  les  deux  if  8cc,^  t, 
qui  mefurent  a  l'un  &C  l'  iutrc  au  juftc  ,  mefurcnt  aulïî  tous  les  nombres  ;t 
cn(èmblc  «  qu'on  pourra  prendre  en    ,  8c  encore  le  refte  <  s'il  s'en  p«ut  c.  9. 
trouver  un.  Et  ainû  Je  nombre      plus  grand  que  le  refte  e,  n'eft  pas  le  d.  i;. 
moindre  que  chadui'des  deux  ^  &  r  puiilè  mefucer         ^   ^  ^ 
au  iufte.  Ce  qui  répugne  àla  fuppofition.  Le  rcftee  '«^ 
•ft^onc'^uulj&^infiliire*  aujullc  le  nombre  a.  '''^        7'  **' 

m  COROLLAIR^. 

jf^.  ^l'im  nombre  ^mefure  au  jufte  un  produit  h  de  deux  nombres  t^e, 

quec  5ic  d  (oient  premiers  entr  eux  i  le  nombre  d  cft  un  divifèur 

deTattaenombrc^.  Car        étant  pemiers  entr'cux ,  ôc  chacun  mcfu- 

«uic  an  Jofle  le  ptodnic  h  \  leur  produit     qui  eftle  moindre  nombre  ^  que  tf» 

rûn  Se  l'antre  puific  mcfurer  au  jufte ,  eft '  un  divi(èur  de  h.  Si  donc  r  efl;  c  11. 

TexpoCant  entier  de  l.i  diviUon  de     par      le  nombre  ^ccft  égal    iu  pro-  d.  »t.  te 

dnitrdr  du  divifèur  cd  par  i'cxpofant     £c  û  on  diviiè  l'un  ôc  l'autre  par  c  j 

les  expo£uis^  &</(r  font* égaux,  ou  ne  font  j  l     l      j  . 

,    *  A  t      »#  •  ^       J   •/•  J  a.  bc.   b.  C.  cd.  e.   e.  *7-j. 

3u  on  même  nombre.  Mais  ii  on  divilc  de  par  „ 
,  on  aura  rexpofaiit  entier*  Ëcainfii^eftun  ^ ^'  7- 

divi&ur  du  nombre  </r  ou  ^. 

IV  COROLLAIRE. 

ijrf  ÇI  deux  divers  nombres  a  Se  b  font  flmplc^  ;  tout  divifcur  de  leur 

^plan  ,  ou  prodiiit  rf^ ,  eft  i  ,  on    ,  on  ^ ,  ou  aif.  Car  nommant 
tel  diviicur  qu'on  voudra  du  nombre  pion  aè.  Si  les  nombres  4  &  ioiic 
premienencreux,  le  nombre^  fera  un         i.t,  *.  ^.      1.1.  j.  ^. 
diyîfenr^  du  nombre  fimpiei-jC  cftà  di-        •  *  •*  4*  -a'      •*  J  À  mL  ^' 
re  I  ou  ^ ,  qui  font  eux  Iculs  «  les  01  vi-         «  -  •        *  à^^tum. 

leurs  du  nombre  limplc  b.  ^ 

Et  fi  les  nombres  45;:^  font  compofcz  cntr'cux  \  le  fimple  4  Icra  un  di-  d. 
vifcurdc^.  Et  nommant  _7  l'expoiJrit  entier  de  la  divifion  dc<.  par  4,  le 
piodnir  4;  eft  égal  ^  au  nombre  «>  &  meftiier  4^ ,  dont  K  eft  di»  e.  19.  ». 

"viicur.  Et  nommant  encore  x  bexpofant  entier  de  la  diviâon  du  nombre 
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t.  it.  ».  4^par  iff  on£>  le  pcoilnic  éijfx  eft  ^gal*  «  nombce     EcdiviTanc  ^^jr  Se 

f.  »7.  §^  paf  4  «  les  cxpoCxnsy»  8c  k  font  *  égaux  ,  ou  ne  font  qu'un  rvxmc  nombre. 
£cpar conicqucnt  i&cb»  <jui lont  les  <iiviicucs de ^, iom auûi  les  kuis  di» 
vîto»  do  nombre jMC  Etiiiifik«ltvireur jr ,  <jdA cpdcryiâ néc^kcmcac 


Icnombrcfimplc  14,  oulenom-  £    ^  î  ^ 

brc  plan       Si  donc  deux  nom-  ^ 
bics4&AfomfiinpIc$,toutdi-        >  *'  7- 

vifeur  *  de  knr  fLn     eft  un  *  \nx 

laid  dcsqmn»!» ^,  4^. 

V  COROLLAIRE. 
a.4.  ^  I  trois  divers  aocobics  4 ,  ^ ,  c ,  ionc  ilmpics  ;  cuuc  dlvue^c  de  leur 


►fclidc  «fir  d(  on  4»  qinne  d|iiKN»faiiB,4^s  oann  dai  piodaits 
de  ces  qnane  |»ar  c ,  c  cd  à  dire  na  dfif  Imit  i ,  4 ,  ^»  4^  >  « ,  «r,     ,  «Ar. 

Car  nommant  ^  tel  divi/cur  qu'on  voudra  du  (blidc  abc.  Si  les  nombres 
r  &:  C  (ont  piemtcts  encreux  ,  le  nombre  ^  içia  un  fliyilcur  du  nombce 
\.  »i.  plant»      onrnncles*  qaaae  t ,  m,  à»  éé* 


j.  30.  r  I.  é>  5.  50*  Tl-  l.t.  <^.5.  50.  Cl.  2'5.  ^.j. 


^  if,         fi  ks  noinbces  r 8e  fiiac conmofcz  encr'cux  -,1e  nombre  c  ÇoA^  on  dî- 
vifcur  de^.  Et  nommant  jrFcxpount  delà  di  v  i  fi  on  du  nombre  *  parc,  le 

e.  it.  1.  £coduicç)r  ^  ell  ég^  à  « ,  &  peut  auffi  divifer  au  ju(te       donc  «.  cft  divi- 

thix,  EtflonuDanrencoiejrrcxpoCuic  deladinfioiidiiiioinbiiEifAp  par^ 
'  k  pcodnit     cft  égal  ^  JB  noam       Et  dîviâiit 

f.  »7.|-  po(âns^;r  &  A  Çovvi  ^  égaux  ,  on  ne  font  qu'un  même  nomtrc.  E:  par  con- 

Icquent  1 1  4,  i,  4h,  qui  font  les  Iculs  diviiêurs  du  nombre  piin^i',  (ônx 
ij.  aufll  les  (culs  duplanj^jt  >  &  ic  divifcur  jr  du  nombreux  cfl  f  nécclTaircmcac 
ou  1 ,  0041»  oa9»ott4^i  6e  le  nombre  ou  ^  qui  luy  «ft  égal»  un  pro- 
duit de  e  par  1 ,  ou  par  4 ,  on  nnr  ^ ,  ou  par  le  plan  dt  i  c'cft  à  dire  un  des 
n^  Tibrestr,  ac,  h,  abc.  Si  donc  trois  divers  nombres  4 ,  ^,  r,  (bnrfim- 
pics  y  couc  divUcur  de  Icpr  folide  mbc  eft  un  des  huit  i  ,4,^,4^,  Ci  4c,  ^ 
4fr,  qui  Ionc  auffi  les  inême^qiie.lcs  ^uam  finales  i>  tf>  r,  Ôc.leacs^ 
plans  ânannâ    4ir ,    ,  acW  fiilide  oniqpeMé^ 
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VI  COROLLAIRE. 

ij.  pourra  démonticr  en  (uivant  le  tncmc  ordre,  que  Ci  quatre 

-  nombres  s,  c,dy  (ont  fimples  ;  lenr  (iicfblide  Aed  ne  pciic 
avoir  jmcondiviiêur  que  l'un  des  huit  du  (blidc  mIk,  ou  l'un  des  produits 

de  ces  huit  par  ,  on  nu'un  des  icizc  i  ,  .<  ,  ^  ,  >t(> ,  c ,  ac ,  l>c ,  ahc ,  d,ad,  id, 
mbd ,  cd ,  ,  ^Ci^ ,  4^<ri/ ,  qui  font  les  lirapics  même  i ,  4 ,  i» ,  c ,  W ,  &  leurs 
^  plans  altematifis ,  &  Icms  4  l'ohdcs  alternatifs ,  &  leur  furfolidc  unique 


Et  parâllement  le  produit  mbcde  des  cinq  nombres  fimples  éyky  c  td^e, 
ne  peut  avoir  que  les  16  prccédcns ,  &  les  produits  de  ces  \6  pnr  r ,  c'cft  i 
dire  que  xfbis  ié,oU3idivireurs,quif6romles  fimples  i  >  ^>  dyt, 
Scletut  10 flans  ^madls,  Se  kots  lôfoUdes  altenuitirs »  fleurs  j  fiip- 
iolidcs  alternatifs  ,  &  leur  pcodiiiciiliiaiie  des  5  degces  nMe. 

Et  le  produit  .ihdef  n'anroir  paretUenicnt que  i  fois  ji,  ou  ^^âiyi-^ 
feats  y  qui  feroioïc  les  fiinpks  i  ,  a»  b,     d,eif,  &  leurs  i  «  plans  alccr' 
natifs*  &  kars  10  IbUifes  «Icénutifs  >  9c  leurs  1 5  fiuîblides  altetnadis 
leurs   produits  alu»iMtri6  de  5  degrez ,  8c  kur  produit  unique  de  5  degics 
^Acii/^  £t  on  peut  continuer  de  la  mène  fi>ne;u<qnetà  l'infini. 

VII  COROLLAIRE. 

1^.  Y  E  plan  de  deux  sombres  fimples ,  ou  le  folide  de  trois  »  on  le  fiir-^ 

X-» folide  de  quatre ,  ou  le  produit  de  plufiourii ,  ne  peut  avoir  aucun 
divifcur  fimple  que   l'unirc.ou  l'un  drs  deux, on  de;  rro!?,ou  des  quatre  fim-  ^' 
pks  ,  &c ,  clone  on  iuppoic  ou  li  cit  un  produii  v  coininc  le  produit  accdef^J» 
desfimpks4>  4»     «,  *if»g»  !»>  aucun divilêur fimple  que  fun  de  en 
Jiuit  meines  >  ou  Tunlté. 

VIII  COROLLAIRE. 

%j,  ^  I  le  nombre  4  eft  fimplc  j  tout  divifcur  de  (on  quarré  Ma cft  fcul 
^jdcs  trois  i  y  a,  m.  Et  tout  divifèiu-  de  ((^n  cube  <t' ,  un  feuJ  des 
quatre  i  j  <• ,  >  Et  de  fon  qtiarrc  de  quarrc  44 ,  un  ftui  des  cinq  i, 
4^,  Et  delà  5^putflânoe4f,un&iddKsfix  r ,  4,  44,  4',«4,4f. 
Et^infi  des  autres  juiques  à  l'infini.  Parce  que  tous  les  divifcurs  fiinplcs 
de  ces  diverd's  pu-fftnccs  ne  font  que  l'unité  ,  &  I;  fcul  iioiiiImc  funple  a  -,  & 
tous  leurs  plans  akcmatifs  qu'un  même  quarré  44  j  &  tous  leurs  iuilolides 
qu'un  même  cube  4*.  Et  ainn  du  rcfte» 

FHtJfittces  i.a.AS.  *  .  a^.  a  .  a",  ai.  aK  a*.       4".  4'-.  &c. 
Nmémdis^'fmn  Ui.  3.  4.  5.  6.  7.  8.  9.  10.  tt.  xi.  ij.  &c. 

IX  COROLLAIRE. 

a8 .  ^  I  les  nombres  4  &  ^  font  iimplcs  j  tout  dtvifeiu^  44^  des  crois  it  >  «S, 
>  cft  un  des  trois  1,4,  44 ,  ou  Tuii  des  divers  produits  de  ces' 
trois  par    c'eilà  dire,  un  des  fix  i ,  4 ,  44,     ,  4^,  «M^.  Parceque  tous 
ksfiânsakeautt&  desfimples  «ytfaiit  fi»nc  mAcjI;  -  ' 

T  iij 
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£c  tout  divifeur  du  furfolide  atdih  des  quatre 4,  «  >  ^,  ^  »  eft'  un  des^ 
précédens,  ou  Tvin  des  procîuirs  cîcs  5  c^crnicrs  pnr^  ;  c'cft  à  d're  un  des 
^  divilêurs  i ,  ,  4<« ,  ih ,  y  aab ,  léh,  sbk ,  Mbk.  Parccquc  cous  les  plans 
atccmatift  des  quacce  nombies  fimples  4 ,  «i ,  é ,  ^ «  icHit  ,  étf  ,wî  ëc 
tous  leiits  /bbdes  aicermdfs ,  les  deux  éta6  ^  éUf  t  Ou  parc6<|iie4es  6  produta 
alcernacifs  <f« ,  S,4ékt  ,  4Uf,Mék,  ioat  tant  ceux  des  4  nombces fiai- 
pics  4  «  4,  ^,  ^.  ' 

Et  paceiflement  codC  diviisnr  du  piodutt  éâM  des 
ples4,  4,  ify  h  y     «ft  tmdes^  prraédens,  ou  on  des  crois  proddîts  des 
trois  derniers  de  ces  9  par  h.  Mais  couc  divifeur  <!\u  produit  /uihh  .luroir  un 
des  II  préccdens ,  ou  un  de  leurs  pcoduics  parc.  £c  tout  pcoduic  du  nou- 
veau At^lfip  des  fepcncunbrcsflmplcs  éif  4,  p,  h,      Cy  Cy  auroicTun  de 


})ar  c.  Et /T/ï^Vcrtf  auroir  ces       &  ih.  ab.   agb,  ^.f 

es  produics  de  ces  j  6  p^r      ou  71  ihi'.  abb.  adbk.   y.     '  * 


divilcurs.  Ec  ainfi  des  aucrcs.  ibi.  abi.  MbK 


ces  t4divilêu£s,oa  Tun  des  produits  des  11  diâniers  i.  a.    44.  5 

5 

5 

U.  se,  mâc.  tèf*  sh.  Oâbc.  ibh»  mMc.  mmUw.  i^'ft  4^.  '44^!^^  rt 
1er.  4rr*  4«er.  i^cc.  4^cr.   éubcc.  ihbcc,  ahbce.  Odbbcc.   ib^ec.  dhee.  aabicc.  iz 

rJ.  itd.  aad.  ihd.  abd.  a-ibd.  \bbd.  ébbd.  (frJbd.  ibid.  dbid.  Aab^d.'^ 
icd.  4cd.  aacd.  ibed'itbcd,  aabcd.  ibbcd,  abbcd-  aobbcd,.  ibicd,  nb^cd,  aab'cdX 

I  PROBLEME, 
a^.  TyOïtr troHver  tous  les  divifeurs  Jimfles  égâux  oh mioaux  d'un  certain 

Onk diviicra  par  i ,  s'il  eft  pais;  &fcipoiântpateiU«iicnt  par  z ,  s'il  c(! 
encore  pair  ;  ^  aufïî  rexpofitnt  nouvciu  par  1 ,  s'il  eft  pair.  Et  ainlî  de 
iîiictcjurqu'au  premier  expoianc  impair.  Ec  on  diviicra  parciJIemcncpar 
s'îl^poflîble  ,  l'cxpoiàat  impair  j  &j>ar  3  encore ,  s'il  elt  poâiblc ,  Texpo. 
iài\c  qu'on  aura  trouve.  Et  airuî  de  (bitte  joiques  an  premier  exporant,  que 
j  ne  pourra  pkis  divifcr  au  juftc.  Et  on  tcnrcra  par  ordre  de  {èmblablcs  di- 
visons par  5  i  &  enfuittc  par  7  &  après  cela  par  1 1  j  &  par  chacun  des 
Amples  qui  les  fiiivcnc ,  jufqucs  i  no.  dcraiec  expoiànc  qui  foit  (Impie.  Ec 
%.t€ii>  xt.  Je  pix>blâiie  alors  /êxa  ^  réfiiln. 

Pua  M  t  EH.  BXBUriI. 

Pour  trouver  cous  les  diviiêurs  Amples  de  ^6x*  Je  dÎTiiê  cemmibiepce»* 
miercment  par  2  ;  &  cn(uitte  par  3  l'expofànt  impair  15 1  î  fie  P*t  7  Texpo- 
iônc  77 ,  que  3  &  5  ne  puvenc  divifer  au  jufte.  Et  comme  rexpofanc  1 1 
t        cft  un  noimm  fimpic }  1  opération  el(  faite,      n    r     ^  1    ,1  r,,f. 
0C  donne  à  connoicte  que  cous  les  diviieim  \  y  \f/\  v 

2>|,7»ii»i»iôiittouslesiiiBp]csde4tfi.  ^     3  7" 

Second  exemple. 
Pout  tromrei  tous  les  dtvifeurs  iîni^s  de  1 80*  Je  le  dtviiè  par  xî  fie  l'cx' 
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Mfittit  90  •  qui  eft  un  nombre  paie ,  encore  par  a  s  &  de  nouveau  l'ezpo- 
wt  impair  45  par  | }  &  l'expofànt  1 5  auffi  par  5«  Et  comme  k  dernier  czpo- 

finr  5  cfl  fîmplc;  je  trouve  enfin  que        "  ,8^(    (         (  " 

tous  tes  divifeurs  iimplcs  cgaux  ou  • 
in^gauxde  iSoiônt  iii»i>3)5>j*  ^*    *   I  J  J 

Et  on  trouvera  de  km^ne  u»ne  que  tons  les  dm&urs  fimples  ^aitx  oa 
inégaux  de  540  font  i>x>Xs|»ja|>5*  toosceitt  de  244  four 

i>  Il  2  >  1  >  Z)  5  >  3.  ,  ' 

i)«rj^54o(l7o(  135(45  (15  {5(1,   Dhi/êr  144(71  fîd(l8(9fj(l. 
pMT  a      X      35     55  p^ir  11x135 

DbMOM  STRATION. 

SI  quelques  puiifancc  s  de  divers  nombres  fiœplc  sa&cb,  comme  le  qiiar->'  ^ 
ré  ,  &  Je  cube  ,  peuvent  l'un  &  l'autre  divilerx.  fans  relie  j  &quc 
rcx^oHinc  de  la  divifion  de  ^par  m  ioic y  :  le  produit  cft  cgal  •>  au  non> 
bre^,  &  on  peut  diviferTun  &i*autrepar  4',  &  rexpofaiu**  encore  par 
a.  Et  comme  4 0c  iftiônt^iemicTs  <  cntr'cux ,  pui(que Von  Bc  i  autre  cft  hm-  ci^ti^ 
pie;  le  cube  qui  mefiireaujuftc  le  nombre*,,  ou  divifc  auffi  fans 
reftc  l'expofant  ji^  ,  fcciiruirte  l'cxpoiant    parla  même  raifon.  Etnora- 


iânt  bx  par  b.  Et  on  démonrrcroit  de  la 
même  forte  que  tout  divifcur  futiple  du  *  •  5*  5 40-  4-  '  3  5  •  ^  7-  5  • 

nombre  M^^oa  7,  &  qui  eft  diflëcenK  ,     ^'  ^' 

des  deux  *  &  b .  p<i»t  cïcorc  diviiêc  «  * 
\aii  ju&e.  Et  atnfi  da  xefic. 

î4ofi7o(r3c    (45(i5(*5(i:  54°  (^70(45 ''M  (  5( 

SX»vifert.(aay(  ay  {y{ffix  {Jobx{bx{x{^i.  £tzfaaPx(ahix(l;ix(bbx{bxCx{i, 
par  a      a       b     b    b   x        far  a      4    b     é    k  x 

*      *       5     3    3  5 

II  PROBLEME. 

¥%0*»*  trtHver  tout  les  dîvlfturs  d" un  certain  nombre  entier. 
\      On  en  prcnrlra  ^  cous  les  divifcurs  fîTnplcs  égaux  ou  inégaux  ,  ^  j,.  i^. 
tous  les  divers  produm  altcriuciis  de  ces  divilèurs  iimples.  Eticprobic-  c  j.  /.  tf. 
meiêra^réfiilii.  Jniivr$s. 

^HSMIBU  eXBMÏLI. 

Pour  trouver  tous  les  divilèurs  de  4()  1.  J'en  cherche  tous  les  /Impies  i  > 
3»7>  Tr>  négligeant  l'unité  qui  ne  charïge  point  les  produits.  Et  je  mul- 
tiplie ic  premier  1  .  ar  le  iôcond  3  -,  &run  &  l'autre ,  &  leur  plan  Cy ,  par 
le  troifîéine  7.  Ec  tiiacun  des  trois  1  >  3  >  7  >  &des  quatre  produits  ,  14» 
X  i  >  4Z  *  par  le  quatrième  7.  Et  prenant  encore  i ,  je  cfDftois  que  tons' 
i^es  diviièinv  de      ibnt Jet     qu  on  vtfok  id. 
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r 

4' 


1  Divifer  4<»x(i5i(77CiiC* 

i6  f»  %        i     f  II 

714.  il>  41* 

1 1  It.  |5«  77.        X54.  15  X.  4^1;, 

M 


SiCOND-  SZBKMI. 

Pour  trouver  tous  les  diviiêurs  de  144.  pcn  cherche  eoos  les  fimples, 
'Xt  Xi  Xt  Xt  I»     Et  je  multiplie  le  premier  z  parle  Êcondquiefteiieo- 

re  1.  Et  le  quarré  4  p.ir  le  troifîemc  i.  Er  le  cube  8  par  le  quatrième  z.  Et 
le  premier  1 ,  &  chacun  des  produits  4  ,  8  ,  16^,  par  le  cinquième  3.  Ec 
chacun  des  cinq  nombres  j ,  <î  ,  1 1 ,  14 ,  4^  ,  parle  fixicmc  5.  Et  prenant 
encore  t  >  jeconiiois'qiiecoiu  les  divifems  de  144  ibnt  les  15  qa  on  es.; 
poitid* 


7' 


&1 


I«»y«ri44(7i(,tf(i8(,(|(» 


6.  12.  14.  48'.. 

5)*  i&*      7x.  144^ 


Et  on  trouvera  de  la  même  (brteles  14  diviieius  (hl  noiidiire  coinpo0 

5  40.  Et  pareillement  les  14  du  compofc  5^0. 


I*' 
7* 


4- 
9, 

6.  1 2.  24. 
p.  18.  72; 
10.  15.  20.  40 


1" 
d 


30. 


5 

60.  6^ 

tJ^45.  90.  180.5^0*  7*^ 

m  PROBLEME. 


4. 

9.  18.  3(». 
27.  54. 108. 


(10.  15.  20.  30. 
*  180.135.270. 


tfo.  45.^0. 

540. 


51.       Ottr  cormoltre  comhim  un  mmhre  compo/é  fcuî 


avotr  de  divers  S' 


b.  19.  On  encfactcfaera^tous  les  rm^les»  prendra* le  nombre  de  toxà' 
4^  '  ks  divers  produits  akematifs.' 


Eziif  plUi 

Comme  pour  (çavoi  r  combien  1 5  8  7  «fcoo  peut  avoir  de  £vers  divi^ciSib  - 
On  cherchera  tous  les  fimplcs  égaux  ou  inégaux  r,  2,  2,  2,  i,  1,3,5» 
5  »  J  »  5  »  5  »  5  »  7  »  7*  prciidia  G ,  pour  i  &  pour  les  5  égaux  2  , 

a;»  Xt  x,tï  écj^faisSi  pour  les  4  égaux  3 ,  3  ,  3  >  3.  Et  lafflèniblani  # 
&a4»  Ja  femme  50  fixa  pn&;  foit  »  pour  les  j  égaux  5 ,  5,5.  EifiaflèiiH 

•  blaot 
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btiuic  encore  6 ,  14 ,  90  »  la  fo mmc  1 1  o  fera  jprilc  encoce  1  feis,  pour  les 
f  ccîwx  7  &r  7.  Et  enfin  fes  nombres  cnfcniblc  6  y  14  >  90  >  240 ,  forme- 
ront lafommc  ou  le  nomhrc  j  60  de  tous  les  diviiêurs  du  nombre  propofé, 
^fifnc  t ,  &IeS4  fimpks  1 ,  5  ,  5  »  7  j  &: consfes 355  produits  iihemft- 
des  14  Amples  égaux  oninégaux  1,2,1,2,1,^,5,5,  5*  S*}* 
5  ,  ^ ,  7.  Et/i on  prend 4  pour  2  ,  & ^  pour  j  ,  &rc  pour  5 ,  (5c  /  pour  7. 
k nombre  pcopofé  i587<?oo  répond  au  produic  À^h^eidd,  ôc  on  le  peut 
encore  exprimer  ainfi  1^4+5  Î7*. 

Divifer     8715000  (7958000  (39^5)000(1984300(991250(49^111 
^1  1  &  11 

;Bf  49(^125  (ï<?5375  (  55^*5  (i8i75(<^"5  (  11^5  (^45  ( 49  (  7  (  f 

f^f       j      I      j     5     5 .  $  7  r 

iV  PROBLEME. 

'j  l.  trouver  tous  les_d*vifeitrs  iwie  grandmt  littir/ât, 

Jl     On  la  divifcrapar  une  linéiiie  ou  fimple ,  ou  par  une  qui  n*aic 
point  d'autre  divifcur qucUe-mcmc  ou  l'unité.  Ec  on divifcra  l'expofànt  de 
la  même  forte.  Ecainh  du  rcft-'.  Et  on  cherchera  enfuittc  tous  ^îcs  divers  ^  i  &  t 
produits  alternatifs  de  tous  les  diviicurs  égaux  ou  inégaux  qu'on  aura  ^  Livrtj. 
oéconvects.  Et'  le  fttoblème  ftca  zéfi>Iii.  Les  émnpks  éclaixckoot  ces 

PrEMIEH  EXE»tPLB. 

Pour  trouver  tous  les  divifèurs  de  l.i  gnnc^ctir  alb^MAbb.  Je  b  divifè 
j^renùéccment  par  4}  &  i'expo(ant  tuth^-^abb  encore  par  4  >,  &  l'cxpofanc 
nouveau  tà^bb  ^zxb.  Ec  comme -le  dernier  expofant  a^  b^dt  Ample  cMI  . 
finëaire:  |e  mulbplie  le  premier  divilcur  «  par  le  fécond  4, &  les  deax 
gmndfurs  a  SC44  par  k-  rroific-mc  b  ;  &  les  deux  4  Scb  ,Sc  les  produits  04, 
Mb,  aab  i  par  le  quacricme  a^b.  Et  je  trouve  cniùi  que  tous  les  diviieurs 
de  la  grandeur  propo/ee  /ont  les  1 8  qu'on  expolè  ici ,  fans  conter  l'of 

4     I    Dk^tr  àa^é0kb{jUÊè^^{4b^bb  (4>^b(t 

^       j4^.  Mb,  .         ■  .  ' 

il 

SlOOND  BXBM»LB* 

Pour  croQver  fons  les  divilêurs  de  la  grandeur  é^'^iéi*cc-{-âM4,  Je  II 

^ivifc  premièrement  par  4;  &  l'cxpofant  a^^ia^ce—hac*  pareillement  pnr 
iT  j  &  1  cxpolànc  nouveau  <i4-+i44ccH-f+  ne  pouvant  être  divifé  ni  par  4 ,  ni 
par  r ,  ni  par 4-f-c-,  ni  par*4-— r  j  je  le  divife  par  4W-f«r*  Ecconmie  Texpo- 
lànt  eft  encore  cette  même  gt.mdeur  44H^>  qui  n'a  point  d'autre  diviieur 
qu'elle-même  ou  l'unité:  je  multiplie  le  premier  divifcur  4  par  le  lèccnd  a; 
&le  pceimci4j  £c*lepi:odaic44,  par  le  ixoiiîcinc  &C(:  cioiiîcmc 


2^ 


c 
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<f/t-+fr,  &:cîi:icnn  des  deux  derniers  produits  a^-i-acc,  S^  aA~^é4ce,  pat 
ic  quatrième  iM-i-cc.  Ec  je  douve  enfin  que  tous  les  divikuis  de  JU  gtia^ 
dcur4M'i<Hr««-+*4t4  font  les  dix  qu'on  expo(ê  ici. 

44-4>MM(iPH<^.  4S-i.JU^*C-+4r4.  4<-+i44«t»-f<lr»+. 

I  COROLLAIRE. 

$1*  CI  on  prend  p^  ordre  i ,  &  x »  êfe  les  piiillâiifies  fiicce^Hves  de  i; 

i3jurc|uesi  ce  qu'on  ait  une  (bmmc  qui  (oit  un  nombre  fimpLcj  le 
produit  de  ce  nombre  (impie  par  la  dernière  des  puiilànccs  lttccç(£vcs  de  f ^ 
quéTonautaprilcs,  cft  tin  nombre  parfait. 

Demonstratich. 
Si  le  nombre  icft  dénommé  par  4,&:que  la  tommc,par  exemple,  i—t-4-4-44 
•-f4'-^<<  t  foit  un  nombre  fimplcjfon  produit  par iapuillancc  44, qui  eftia  der- 
nière des  lucceflives  i  ,4, 44, 4^,44,  que  la  iainme  comprend}  cil  i  <4-4.«5-f<«<. 
H^-l<4*,  dont  tous  ksdivilêiits ,  qui  fontmoincnes  que  luy ,  font  ^  les 

neuf  I  }  4  ,  44,  4)  ,  44,  1-44 -+44 -1.4^— h  44^  l4H*44-4<4'-44'--(l4^3 

-   •      r/frf-+-<iJH-44-f 4^-4-4* ,  1 4î-4.44--»-45— f47.  M.ns  le  fixiémc  de  tous  ces 
divii'eurs  cil  égal  aux  s  premiers  cnfcmble  i ,  4,  44^  4',  44 ,  puisqu'il  en 
cft  la  fomme.  Et  le  ^tiéme  eft  double  du  fjîéine  4-+4-f44-f 4i-}.449 
puifqu  il  eft  un  produit  de  ce  {îxiéme  même  par  >i  OU  par  1.  £t  ainH  ië 
^      k'pticmc  cft  égal  luy  fcul  au  flxicmc  &  aux  5  premiers  cnfcmble  -,  piJiTquc 
le  lixiétue  &c  les  5  premiers  font  aulU  tous  enlembk  le  double  du  lixiéme. 
Et  par  la  même  raifon  j  le  huitième^  qui  eft  encore  le  double  du  G»>tiéme 
•  i<»  |<i4  1 4^-f  #4-1.4^,  eft  égal  aux  7  piemien  cnfcmble.  Et  le  naoeneBOK  pa- 
rcillcment  égal  aux  8  qui  le  précédent.  Et  enfin  le  produit  i44— f4'»4-4* 
-4.47 -+»î*,  qui  eft  le  double  du  neuvième  divifcur  i^î  --j-^4_4-4î-4.^_i.4»7, 
■  eft  égal  à  tous  les  neuf  diviicurs  ensemble  i ,  4,  44,  41,  44  ,  1 -h 4-^44 
'H'4t  |44  ,  14.  |4»  M-  M'-M^  »  14*M4L-M*-M-|.4*  ,  i4'^J4'H>4K 

—hà*  +47.  Et  comme  il  rite  peut  avoir  aucun  divifiur  que  fun  de^  ces^ 

ou  luy-mcmc  *,  il  eft  clair  que  ce  nom- 
c.  dtjtnàie».  bre  eft  «  parfait.  Et  c'cft  la  même  choCc 
de  tous  les  anttes  fanhbtfei  jui^ucs 
ÀTinfinL 

Le  nombre  ô  eft  le  premier  des 
nombres  parfaits.  Et  28,  qm  eft  égal  â 
tom  Ces  aivilêurs  1,1,4,  7  >  H  »  _ 

le  ftcond  de  ces  raines  norobies.  Pndmt  i4*-Hf-M*H-47-H^  -496 

JHpifir  44UHS-H4^-l-4'-t-4'  (4Ï-+44-f  4S-f  4*-f47  (44^'-|'<|4M>4^-1-4Î 
^  »4  14 
Et  44~f^H-<cM4£-f^  (^4  \M  t4**4<t4-f4?  (  IM-4-+-44-+4ÏH-44  ( î 

f 4r  14   .  M  *H-*4-*-*4*H-***'-4^ 


I.  X. 


4'.  44. 


7' 
9' 


I.      4t  4M 

1  — f  4^44.-4.4'_|.44 

1 4— f  4'-+  4'*— f-  4  S 

1 44-HÎ-f  44-i-4$-^^ 

l4>-t'<4  t4lH-1*-H'4y 


I.' 
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Z48 


L.iijui^cd  by  Google 


DES  M  ATHE  M  ATlQUES-tivnL  VI  «5$ 

Et  le  troinéme  eft  49^  égal  i  tous  fcs  divi{curs  i,2,4,S,i<>,3i,  6i, 
1 14,  148.  Et  le  quatrième  eft  8 1 18.  Et  le  cinquic  nie  1 5  ^  n  ;  (T.  Et  le  fixic- 
jne  8j85>8<>905(j.  Et  le  {êpciéme  iij^}Ti6^i  jxH.  El  le  huitième 
138584500815951118.  Etla  letoe^ dànomroant toujours  t,  leoeoTié- 
me  des  nombres  parfaits  cft  4Jt|— c'eft  à  dire  la  puilTance  5 1 1*  <|a 
nombre  i  moins  la  pnilTmcc  tj6^m  La  longueur  du  calôil  n'a  jMupeanti 
dca  trouver  encore  dauties. 

Il  COROLLAIRE. 
^T^Oiît  divi{cur  ûmple  du  produit  h  de  deux  nombres  hëcc  cftim 
±  divi/èur  (impie  de  l'un  ou  de  l'autre.  Car  coutdivifeur  runpk^ 


4tt  pi^oduit       qui  ne  peuc  divilèr  fan  s  rcfte  , 
fun  des  deux  h  &  ç,  eft  orcmicr  à  ^  l'égard  *  ^^f, 

de  ce  m&me  nombre  nu'if  ne  peut  divïfèr,  '        *  TL 

^  -  TfMiJc.  84.(11  ^ 


&  par  conkqucnc  li  cit  uxi  '  dxvilcur  de  fc..  . 

m  COROLLAIRE. 

'j;j>^T^Oac  divifisor  fimplei/d'un  nombre  quarré^^,  oud'im  cubique 

X       ou  d'une  autre  puillance  Ach-,  cfl  auiîï  un  divifcur'' fimple  b.  14^ 
du  même  nombre  b  ;  Puifquc  le  qunrrc  bb  cil  UA  produit  ou  uo  plaa  des 
deux  k^b.  Et  le  cube  bi  un  foiidc  de  b  par  »  .  , 

konanéM.  Ethpaiirance^unfuiibUde  ^  ^'f,  ^ 
dtt-GiihePp«i]eiâm»c6té».  Etainfidpi       ^"^L  v 

IV  COROLLAIRE. 

QI  deux  nombres  4  ôc^font  premiers  entr'eux  «  &  les  dcux^ 
O^ufti  premiers  entr'eux  j  le  produit  ûh  des  denx  yf       &  fenom- 
|)|ie  ^  font  premiers  entr'eux.  Car  tout  divKèur  (impie  du  produit  tA  cft 
au(fi  l'un  des  fimnlcs  ^  du  nombre  4  ou  ^.  Mais  parmi  tous  les  divifcurs  de  b.î4." 
chacun  des  nombres  a  &:b     du  nombre    ,  il  ne  s'en  trouve  aucun  que 
funitc  qui  puillè  être  commun  ^  aux  deux  4  &      ou  aux  '  deux  ^  wS;       r.^,g  . 
Donc  anffipannitDusksfinii^sdu  pxodutc4^  «•/«fMP'M*' 
&  du  nombieft»  il  ne  s*en  trouve  aucun  qui  ^'    ^^'0  ^ 

leur  (bit  commun.  Et  par  confëquent  le  produit  — T    V  7»  ^ 

le  nombre «.Ibnc* premiers  entr'eux.  m^»   6o»  .'  .,1 


V  COROLLAIRE. 

es 

fcun  des  deux 


j|  7.  QI  deux  nombres  a  Se  b  font  premiers  l'un  &  l'autre  .1  l'rgard  de  ch.i- 

Ocun  des  d-ux  ^  &^  >  les  produits  ou  les  nombres  ab  i\  z.y  font  prc-  b-  j<. 
vakn  encE^eos.  Car  le  produit  4^  &  le  nooilwe  «  ibnt  preimeis  ^  entr'ear. 
£t  le  produit  4^  &  le  nombre^  aulE  pre- 
miers ^  cnrr'cux.  Et  pnr  confcqucnt  le  ^*  A*  ^* 
produit  db  &c  l'autre      (ont ''premiers                il*  lll 

V  ij 
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VI  COROLLAIRE. 

3S.  QI  devtx  nombres  a  &  ^^ont  premier»  enn^enxî  chaque  puiflaii« 

iDdc  l'un  de  ces  deux  nombres  eft  première  à  Tégard  de  chacune  dos 

Eiiiflànccs  de  l'autre.  Car  tout  diviseur  fimplc  de  relie  puinancc  du  nom- 
re  a  qu'on  voudra  cft  on  divilcur  fimplc  de  cemcmc  nombres.  Ht  tout 
fimplc  de  telle  qu'on  voudra  de      un  lîrapic  •»  aufli  dcjc  Comme  donc 
panni  toos les  divi&ttfs  éss  nombrés«&^,  il  ne  s'en  CfooTe  aocnn  ijfd 
CpÊff^hhn.   '^'^  ^^ic  ^  commun ,  fi  ce  n'efl  Tunité»  dcitf  ficSla  puiflaoces  qu'on  TOtt. 

dri ,  l'une  du  nombre    ,     !':'iirrc  , 
d.57-  clu  nombre  Anomal  aucun  divUcur       S^  ^.  i?»  8i-  Mr--?*?- UST- 
c.Vr^à quilcorlôitCOmiIl«II,Ouftm'pre-     ;;*^'1"V    ^c' t; 

yil  COROLLAIRE. 

19.  T  E  (blide  ^fi  de  trois  divers  nombres  fîmplcs  ^,  r,  <f, -ffllc  moîn- 
X^die  que  chacun  de  ces  Timpics  puille  meuircr  au  Julie.  Coi  le  tnoui- 
dre ,  que  chacun  des  divers  nombres  (tmpics  ^»     d,  fwSe-mdmcv  au  jvh 

ki^.  fte,  peut  ètrelay-inftinenicruic  pxr  kmotndtef^,  que  chacun  des  deux 
^     c  peut  memrer  fans  rcfte  y  Se  il  peut  être  crvcore  divifcpar  J.  Mais 

c.       ite     d  â)ntc  premiers  entr'cux.  Ecpâr  confcqucnc  hed  cft  le  plus  pccic 
nombre  que  les  deux  ^r&<^puil1èntdi^n  mc(iuer  aujullç.  Et  cemèi^e 
produit  hcd  de^divers  /impies^,  c,d,  eft        .        ^  ^ 
le  plus  petit  nombi«  Qtt lis  puiQêaccaaciio  .  ^ 

melufer  aujuûe.  ^  •' 

•VIII  COROLLAIRE 

y^Q«  T?T  on  démontrera  en  fuivant  le  même  ordre  que  le  fur/blide  de 
£pquatre,  ou  le  produit  de  ,djTeis  .nooù>iies  ûimlcs»  c^.toûjouis  le 
noii^die.que  chacun  d'eux  puille  mefiirer  aujuihs. 

IX  COROLLAIRE. 

41., .       un  nombre  :^cft  le  plus  petit  que  divers  fimples  4,  ^ ,  c ,   ,  puiïTènt 
O^açun  nu-rtircf  nii  juflc  ;  ni;1  :rjtrc  fîmplcn'çft  diviicur  de^  Pajw 
40-   ccquclcnoçabrci^cllicpraciuic  -  iiicmo  ^    a  b  e  d 

ffi  ftf.  ^  cous  ces  divers  (impies  ,  qui  ne  peut    ^        .  4 

avoir  wcun  divi&ur<iiinple que  Ton  aefv  *  ^'   *  ^'  ^' 

tt*cnx>  ou  1/ 

V  PROBLEME. 

4a.  T^Our  mmttr  lé  mjnrt  commmte  U  fluS  ^ândi  de  deux  gnm^, 
JL  deitrt. 

On  Àtera  la  moindre  r  de  la  plus  grande  h  autant  de  fois  qu'on  h 

prnirr;!  ;  &:  le  rcfte  cl  pareillement  autant  lÎc  fois  qu'on  le  pourra  delà 
moiiuire  c,  &:  le  iipuvcau  reftc  r  de  lanxmc  forte  du  premier  KÛedi  Se 
1  autre  sc^ef  du  iecond  te&s  e»  Ec  sdaù.  de  futtce  jui'^ues  i  cdaj  des  ro; 


Digrtized  by  Google 


DES  JtlATHEM  ATIQtTES.  tirnaVI.  tjr 

lies eomiaeg,  qui  n'ài  laiflè  aiioin.  Et  ce  tdb^  fàrisÊdt  ca6n  ao  pro- 
blème. 

DbmonstIiation. 

lia  mefofe  coimmme  la  plus  giande  des  grandeurs  h  ôccâhn&attùaa 
fefte^&:  rL)uteslcs  grandeurs  e  que  Ton  peut  prendre  en*,  mcfiirc  enco- 
re ai^nic  le  premier  rcfte  </.  Et  par  confcqucnt  clic  cfl:  encore  une  m-.Ture  ^- 
commune  des  deux  grandeurs  f&  ^.  Et  pareillement  l.i  plus  grande  com- 
mune des  deux  eSc  âcÙ.  encore  commune  ^  aux  deux  dSce.  Ec  enibicte  atir 
ieftcs*&/. Et  aulîî  ^  aux  dcux/&/.  Et  ainjî âe Initte  iufquau  dcriritr^, 
qui  divife  ou  mefine  au  juftc  le  pénultième/  Mais  le  dernier  rcfte  g  ne 
peut  avoir  une  inckue  jvifte  plus  ^  grande  qu'il  n'cft  luv-mcme  ;  ni  par  con-  *•  *• 
lèguent  ks  deux  relies/  âc^  une  coounune  quifuipalicjg  «  ni  pareillement 
Us  deux  e  tcfi  ni  enmittelêt  deuxd  &:  ni  encotelcs  gtandencs  c6cA 
ni  cnBn  les  deux  kScc» 

Mais  g  tncrtirant  /♦  &  le  mefurant  «  Iuy-mêmc,mcrurc  auflfi  au  juftc  ^  tous  >• 
icstçftes/ qui  font  daAs#>  &lc«rcftc^,  ou  ^  le  rcfte  entière.  Et  par  la  J'** 
même  raiibn  *  il  mefiixe  encore  tous  les  xcAes  «  oui  ionten^/»  &  lefeAejÇ  * 
ou  le  tefteenaer  di  Et  pareillement  tous  les  reAes  «qui  fi>nt  compris  danse» 
&  fc  rcfte  e ,  ou  la  grancîcur  c;  &  enfin  toutes  les  grandeurs  r  qui  font  com- 
prilê s  en  ^ ,  &  le  rcfte   ,  ou  la  grandeur  b.  De  forte  que  ic  tcftc  g ,  qui  eft  le 
^emipr ,  étant  un  divifètu:  commun  des  grandeurs  bS)Cc  \  &ccs  deux^ran* 
deuisAde^  ne  pouvant  en  avoir  un  commun  qui  furpadè^',  il  cil  évident 

Sue  ce  dernier  relie  g  cft  la  mcfurc  coninninc  îa  plus  grande  des  gras^ 
eius^  &  r.  Et  qu'aiiifi  le  problème  a  prefcric  ce  ^uU/alloit  faire. 

XjM  grande  b,  8tf  (  i  i"  txfofunt 

Upetiie  r.  3^  (  i  expo/îu$t 

i"^  refle  d,  «4(1  êx^fit^ 
nfie  t.  8(14'  expofant 

3«  refie  f.  <^  (  5  5'  fxPoftm  jufle 

4«  refie  g.  x  flus  grmi  dhi/hir  ttmmm, 

PaSMlER  EXBM»1B. 

'Pour  trottver  la  meiuie  commune  la  plus  grande  >  ou  le  plus  grand  di- 
vilèur  commun,des  deux  nombres  )  1  &ii4  je  divilè  6^  par  3  z.  Et  parceqœ 
la  divifîon  eft  juftv  ou  fans  reftc  j  je  connois  que  le  divilcur  5 1  eft  luy-mèmc 
k  plus  erand  divilcur  n    r   y-    /    ^  ^  r  ,  ■  n. 

commun  des  deux  noni>  t         t  i-  -f 

Second  ixemple. 
Pour  trouver  le  plus  grand  divifcur  commun  des  deux  nombres  & 
30.  Je  diviic  30  par  ij ,  &  ^5  p^  I^"  reftc  5  ,  qui  Lu  la  divUiou  iàns 
reOe,  te  qui  ^  le 


cdD.  divilêuc  ^  .  a, 

de  to.     *^  f-»-  5  i''''^  inmdiivtffiir 

^  V  iij 
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TaOISIBMB  llBMPtt. 

Et  pour  ttodver  lé  plus  grand  dtviftor  coainuiti  des  deux  nomhnl 
tj  fcii.  Je  divifc  27  paru         par  teteftetf}  ftcetcfle^pu  Tan- 

ncieftc  ;  ,  qui  fait  !.i  niM,  «.  ^.mé^/W  ^ 
diWion  lins  rclk ,  &  ^'^j;;  *7  C  i  «J^^  4| 
qui  cft  auffi  le  plus  /^^^/^  f  l  e^vlm  juf^e 

Grand  rtmteur  commun  i  ■         j  J-  r  .  _ 

Q£  ATRIEME  EXEMPLE. 

Et  on  trouve  de  Umêmc  forte  ^uc  i  cft  le  plus  grand  divifêur  commun 
des  nombres  8(>&  }6»  Ecparallcmcm  que  k  dcrmcr  rcfte ,  ourunitcicu;* 
fc.cftkptasgran*  j^.^.j.        ^  j.^^. 

des    deux    nom-  T  i''^^^ 

^mprcmicis  en-  Iplis^ZdMu^n 

VI  PRaBt£K&. 


4|.  T)  Our  tnMMr  Itf  M^ff  cmmMMt  U  fins  granit ^  M  li  plai  gmi 

JL  divifeur  Commun  ,  Jfs  grândeurs  litttr,ilfs. 


cheichc. 

P&SJiflER  IXBMPLI* 

Pour  trouver  le  plus  grand  divifcur  commun  grandeurs  ithc  y  scd» 
Je  prens  tous  les  ûmples 4 ,  ^ »  c ,  de  l'une ,  &  cous  les  iîmplcs  a,  c,  ,  de 
rauœ.  Et  le  pvodnir^rdesdeuxo&r,  qui  /  *  , 

font  une  fois  chacune  de  pan  9c  d'autre ,  eft         ^  A 
le  plus  grand  divifcur  commun  des  dciUC  *• 
grandeurs  abc6i*cd. 

Ec  pour  trouver  le  plus  grand  diviièur  commun  des  grandeurs  a^ihcd 
BcMJde.  Je  prcns  le  produit  des  ^  (Impies  4 , 4  ,'4,  ^>  ^,  qui  le 
trouvent  é«lcmcmd»  p«t  ' 

Sbcond  xxskplb. 

Pour  trouver  le  plus  grand  diviicur  commun  des  grandeurs  ^^ccn^f 
•^éfimmm  iCMffT^^^fy^.  Je  prens  tous  les  divi&ms  fimples  <i  »  « ,  1^ 
4, 4,  4,c,f,m,m,  9o-t-4>«p ,  de  fîmes  de  «nu  les  (impies  ^,  p ,  7 , 

^ ,  7 ,  r ,  oa-^^p  de  Taucre  Et  parceque  le  feul  M-+-j^mp  cft  une  fois  de 
porc  6c  d  autre,  ^  que  nul  autre  ne  s'y  trouve^  il  cft  le  icui  commun  «  ÔC 
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par  cônféqucnt  le  plus  grnnH  Hc;  grandeurs  propofccs.  Pour  abbrcgcr ,  on 
peut  divifcr  d'abor  1  la  première  grandeur  jpai  ^^ccmm ,  &  la  féconde  par 
fpK,^.  On  Jonxicfa  une  r^gle  plus  méthodique  oxlicurs  pour  trouver  facile- 
ment ces.  plus  graiuls  diduius  oommiins,  iâns  êoe  oblige  d'en  cheicàsc 
tous  les  ûnpies. 

^  fnpOuce  mefure  commane  de  dcas  gmuleuts  divUe  on-tnefiire  aufli 

X  leur  plus  gr.in  de  nti  juftc. 
Comme  (xk  eftunc  mdure  commune  des  grandeurs  é  &     &jla  plut, 
grande  qui  leur  eft  commune  ;  il  eft  yinble  que  k.         h  t 
mefius  an -loftei»  nmces  les  grandeois  *  qu'on  pour-  '  r 

ra  prendre  en  ^  ,  &  le  rdle  à  ;  &  pareillement  »  /  * 

tous  ^  les  rcftcs  i  qu'oFi  pourra  prendre  en  c,  &  *       *o  (  I  ^.jj^ 

encore  le  refte  e\ik.  auili  tous  les  ^'  reftcs  f  qu'on  pour-  1'  *8  /  * 
xaDcendi»<n44&Ienottmufelte/î&ennntons^Ies  ^'  y 
teiUs/qu'on  pourra  prendre  en      le  refte  ou  la  me.  4  v* 

Tlue  connwinelapliis  gcande^  des  grandeurs  ^  &  c         '  ^ 

yn  PROBLEME. 

-45*  '^«jw^    f  lus  grand  Jfmfiur  têuimim  t  Mt  U  m^êrttmmuÊit  U 

1  plus  gr/tnde  y  de  trois  fnTundeuri. 
Comme  pour  trouver  la  plus  grande  des  crois  ht  Cjd, on  cherchera  prc- 
Jniéiemcnc  "  la  plus  grande^  des  gnmdetus  éêecix.  eaSùxxe  ^  la  plus  graa-  b.  4 1    4  j . 
Ae  h  des  grandeois  1^ 5c  ^  Ecla  mefiue  k  teat  ia pins  gcande  conumiae 
des  grandeurs    ,  r  ,  </. 

C^r  la  plus  grande ,  qui  leur  eft  commune,  étant  commune*^  aux  deux  c.fufpêfitim, 
h  Sec,  eftau/C''un  divifêur  de^j  &  par  cônféqucnt  un  divilèurcomiuun  «1.44. 
des  deux  Comme  donc  ib  eft  le  plus  grand  # 

de  CCS  deux  a  Se  g -y  il  eft  aufli  le  plus  grand  des  7*'  ^* 

croisé,  c,  à,  Ecainlî  ona.pre((xu  cequ'dÊd*        \*  à    f*  ^S* 
loit  faire.  4*    •  • 

Et  on  cronvetaen  iîiivantle  m£me ordre  k  plus  grand  divifeor  commun» 
ou  laniefiire  commune  la  pins  grande ,  de  quatre  grandeurs  -,  &  paieJUe- 
mcnr  de  trois ,  ou  de  quatre  divers  nonjyiesj  on  d'aatanc  de  grandeurs  t  ou 
dénombres  qu'on  voudra. 

I  COROLLAIRE. 
4<r.  jP  I  deux  nombres     jr(bntl'un  &  l'autre  divifcz  par  leur  plus  grand 
O  divifcur  commun  ^  \  les  cxpofans  /&  e  fbnr  prcnuers  cntr'eux. 
Car  a  00  divife  premiéremem  x,  biy  par  un  diviicur  Tmiple  4  >  «^ui  leur 
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toic  commun  ;  &  les  deox  ezpo£tiis  xScv  par  un  (îniplc  b  >  qui  leur  (bit  pi-' 
Icillemcnt  commun  >  &  encore  les  nouveaux  cxpouns  t  Se  f  p-ii"  "ni* 
pK*  C'y  &  ainlî  de  luittc  ju(quc<5  aux  derniers  expofans,  comm  '  les  âcuv 
p  $c  qui  foiciit  premiers  cntr'cux,  ou  qui  n'aycnt  plus  autiui  diviicur 
ûmpk  qui  leur  (bic  commtm.  Il  eft  vifîble  que  ces  diviftnrs  fimplcs  8c  fiic* 
ceflîfs  égaux  ou  inégaux  font  ^  tous  coiix  qui  peuvent  ctrc  également  di- 
ftribucz  d;  parr  &  d'autre;  &  que  les  d::xx  nombres  ^,  &^  ne  peuvent 

c.        avoir  '  aucun  divitèur  commun ,  qu'un  des  divers  produits  aicematiâ  des 
iîmples  même  4 ,    ,  c ,  </ ,  ou  Tun  des  llmplcs  t  ,  4 ,  f ,  c ,  /c-  Mais  é^ed' 
eft  le  plus  grand  de  cous  ces  divers  produits  alcci  u  r  A.  Et  ahd  mefiue 

^•44'   g  au  juftc.  Et  par  confcqucnt  g  ,  qui  cfl:  1;;  plus  ^'  gr.md  Je.  Hi\  ifciirs  com- 
9.flt(f^tfM.  njuns  des  nombres      jr,  &  qui  ne  peut  (utpaûcr  le  produit  abcd ,  eft  ua 
même  nombre  que  ce  produit. 

Comme  donc  en  diviûnc  chacun  des  nombres  z  8cy  par  étcd »  on  a  poitc 

1. 10.    expoCins  f  deux  nombres  pdcn*  qui  font  premiers  curr'cuxi  fi  on  divlk 
chinin  tics-  mciiics  z.  tk  y  pir  f  ,  on  trottye* auffi-lcsmêoies  CXJ^QÙDS f  ôcn^ 
onfoc  e ,  qui  iont  premiers  cnti  eux. 

f.  y.  e,  t    z.a.  a*,  f .   t.  t.  nd,p 

X»  lao.  180*  ^-  (i-ao' a. éo>  !•  50. 5- 10.  5<  z.' 

i?«      <^o«  3i8o.a. po.  a.  45»  }•  15- 

Autre  DEMONSTRATION. 

Ou  pour  démontrer  encore  par  une  autre  voie  la  même  propo(ftioni'- 
Si  f  eft  le  plus  giand'divifeur  commun  des  deux  nombres  fgéce^i  les  ex«- 

pofans  /&  e  font  premiers  cntr'cux.  Oir  fi  un  nombre     pouyoït  ctrc  un 
divireur  commun  i  &  que  l'exposant  du  nombre /divilé  par  <i  tulle,  ôcif 
,  h- 1*.  1.    ccluy  du  nombre  *  divilc  par<rf  :.  le  produit      Icrojt  égal  '^au  nombre/;  &} 
Icproduit  Mâ^  raum  nombre  e.  Et  multipliant  /&  rc/  par  ^,  &  enco- 
C      3.  rc  ^  &     P^'^.Ci      protluics^  &  cJ^  ne  fcroicnt  '  qu'un  même  nombre. 

Et  les  produits  er  éc  bdg  parcillcmcnr  qu'un  •  même.  Mais^^^  qui  eft  un 
divifèur  entier  &  commun  des  deux  nombres  bdg  ÔC  cdg ,  oh  des  deux 
Se  fg  qui  neibnt  que  les  mêmes  \  ne  peur  fiirpaflèr  leur  plus  grand  divi- 
icur commun  qui  eft /.Et  «^-parccm-  ,   ^  o  LJ 
fiqucnt  divifcUr  commun  cfes nom-          'J-^^'  ' ' *y * 
bres  ^  &/,  ou  W  &  ci,  ne  peut           %'  ^* 
ÛBù»(ra  I.  Et  ainfi  fcs  dmix  e». 

po»ns«&/ibnc  pxemiecs-<i  en-  / 

IL  COROLLAIRE. 

47.  T7  T  on  démontrera  dans  Un  ordre  femblable ,  que  fi  phfiearsnom- 
Xlbrcs  font  chacun  divifi»  parkatpliu  grand divifearcommoaiks 
cxpolâas  foDt  pieroxcis  entclcux*  • 

Vlll 
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trill  PROBtEME 

4^*  T^Oiir  trouver  le  plus  petit  notnbve  *  que  deiixfc  Scypu^Êêat  Vtmêe 

1    r.mtrc  divifcr  fans  rcflf. 

Si  ^    y  Tonc  premiers  cau'cux  >  leuc  produit  zj.  ^acisfait  au  pio-  b.  tf, 
blême. 

Mais  n  les  nombies  t,  8cjr.&m  composés  encr'cux  >  on  cliercliera'lair  c.  4s. 

fd^^rand  divifcur  commun^;  &diviûncpar^  l'un  des  deux  ^&:y,on 
nifl^>licra  le  premier  expo  Tant  a  par  k  nombre  y,  o:t  îc  'ccond  cxpofant  * 
è  par  l'autre  nombre  ^  ëc  le  produit  ay  ou  hz,  reloudra  le  problème. 

D  ]fr  MO  tf-S  TU  A  T I  O  N« 
Le  nombre  4  étant  TcxpoPant  de  t  divifc  par  | ,  &  i'  de  rauere  y  aafl! 
divifé  par  f  ;  le  produit     &  le  nombre  «font  ^  égaux ,  ou  ne  font  qu'un 
m&me  nombre.  Ët  le  produit    iîc  k  nombrcjrpareiilement  ^  qu'un  même.-   ig.  %, 
Ec  fi  on  nomme  f  le  moindre  nombre,  que  cnam  des  deux  :r  3^7  peut' 
divifcr  au  juilc  -,  ce  nombre  p  eflauflt  le  moindre  que  cbacun  des  deux  Mg(Sc 
kg  puiflc  divifcr  au  juftc.  Ètfî  I»  cft  divifé  par      l'expolant  x  peut'>cn-  h.f, 
core  ctre  diviTc  fans  reftc  par  cnacun  des  nombres  4'&  ^.  Et  ainfîlenom- 
i)frejir  n'cfl;  pas  moindreque  le  nombre  ou  k  pcodott  éA,  qui  eft  <=Ie  plus  c.  ly. 
petit  que  chacun  des  deux  4  Se  b  ptnic  melîicer  au  jufte,  puilqae  ces  deux 
*  &  b  font  premiers  *^  cntt'eux.  Le  nombre  j[jf  ou' ^  r/c!t  donc  pas  moin  J.  4^. 
dreque  le  produit  ay  ou       ou  '«i^,  du  nombre^  ou^^  pai^,  ou  de  e.  iS.  ». 
l'autre^  ou  4^  par  b.  Mais^^ou!^,        ou ^ ,  mefurcm  chacmi  au  )u- 
Ae  Je  nombre  mv^  Et  ainfi'le  le  nombre oway  ou  ^ic,  qui  ne  '  peut  fdfmmftrit^ 
fûrpa/K-T  Je  nombre  ^.vou^,  convient  par^itcnicntavcc  luy.  Et  il  clt  au  tig^i 
jufte  le  pfus  petit  des  noi|||>tes  q^e  les  dcux^&^  puiii^  chacun  diviser 

g.    Il*  ia«  J?. 

r  COROLLAIRE  £t  PROfirLfiME  IX. 

fl5):  I^Obi  trouver  le  plus  petit  n<Mnbic  q^e  les  trois  «>/>  x>  poîlKnt 

I.  chacun  divifcr  {ans  reftc. 
On  cherchera    le  moindre  v  que  les  daix  %  &  j>  puiflènt  déjadivifÏT 
iâns  relie.  Et  eni'uitte  ^  le  moindre  r  que  les  deux  x  Se  v  pui/Icnt  auili  cha-  b.  4S. 
cnn  diviiêr  ùas-  relie.  Et  on  inivioit  un  ordie  («roblabtey  fi  Ton  en  pto- 
poiôic  plitliears: 

Premier  ex^emplï; 
Pour  trouver  le  plus  petit  nombre ,  que  les  deux  7  &  1 1  puiflîwit  diviiêi 
Un$  rclk.      prends  leur  produit  77  ,  «p^arcc         ^      Pndmt  yy 
nu  il*  font  preaiicrs  ente  eux,  7  v  1 1.  ^rwmu  77 
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Ec  nour  trouver  le  moindte  que  71  &     puiflènt  divilci  ims  rcftc.  Je 
prcnsicur  plus  g.aud  divifcur  commun  qilicftii,  &jedivii(;  yz  par  22; 

ciifuitcc  je  multiplie  par  lexpoCint  C  faucre  nombre ^o*  On >  cc^ui  le» 
vient  .ni  môme,  je  divifè  60  par  12;  i*  f  ^ 

&  par  rcx.iolinc  j  ;c  multiplie  le  nom-  7*-     «O-    i  2- 

bre  71,  Et  de  part  6c  d'autre  le  pto-  P^J:  — 

duit3<;oréibtttk  queftîon.  ^'^^  i^<^ 

Pour  trouYCr  le  plus  petit  nombre  que  -yx  te  60  te      puifl&nt  dU 
vifcr  au  juile.  Je  cherche  b  moindce  jtfo  ,  que  les  dtnix  7^  tC  €9 
nuidènt  divilcr  fans  relie.  Et  en-  *^t*^t- 
Ltte  le  plus  petit,  800,  que  5^0       ^f^î^O.     ^5.  5- 
&z5puiflcntdivifct  aujuAe,&  ±.     7^  ^  ,  , 

qui  ûdsfàit  aapuoblème,  ^'i'^  ; 

II  COHOLLAIRE. 

50.  T  Es  nenéres  Jhnfles  vûm  Jufqtik  P infini/ 

Gai;,  iôit  donnée  telle  muldtude  qu'on  voudra  de  ces  nonnibie* 
^49-  fimpfc; ,  comrnt;  les  cinq  4,      f,  ^^e.  Si  on  cKcrclic le  moindre  nom- 
bre ^  c]uc  chr'.ciin  d'eux  pcwi  ilivircr  Tins  rcflc  ,  Jk'  qu'on  luy  ajoîitc  i  y  nul 
c-if-   de  tous  ks4i'^'ei:s  nombres  hmples  qy  on  aura  propoic  ne  pourra*  divifcr 
aujnfteleébuveattiioiBlirQTj-i'T  puifque  chacun  d'eux  divife  la  partie^ 
d.  <.  I.   aujuftef  &ne  peutdiviiêr  «î'au  jufte  l'aurre  partie  r  qui  rcfte.  D'où  il  cft 
e.  II.   évident  que  chtîcun  des  divers  iîtnnles ,  qui  divifcronr  j.ms  ^  refit"  îe  notv.bic 
»  iêra  différent  de  chacun  des  lauj^les  qu'on  aura  propolc.  Etoncii 
pottcra  toûjouis  trouver  de  la  ,     /.     j     .  .  ' 

même  forte  tant  d  autres  quoil  %  ... 

voudrajulqu'à  rinfiuû  ^  Iz.  ^  5-  7-  u-  ^ J 10.  ^5 x 

if  THEOREjME. 

51.  'TT^Ous  les  nombres  entiers  peuvent  être  ciMcun  meftir<^  aujuftc 

J[   par  I,  Puifque  l'unité  (èmefurc  toujours  cnc  ircmcj  &  qu'elle 
mefure  aultî  la  différence  i ,  qui  eft  entre  i  &  2  j  &  parconfcquent  '  le  nom- 
.  C.S4'  bre  même  i  -,  &  cnfùtctc  3  par  «la  mÈme  taiibnj  &:<  pareillement  4»  & 
chacun  des  naturels  ou  confecotiCs  I*a>.|s4>f»ds7>9*5)>  i-O» 

<  2.  Et  ^armi  ces  mcracs  nombres  naturels ,  il  y  en  a  toujours  de  deux  un 
h,«*  I.  ictti  qui  eft  un  nombre  impair.  Car  a  ne  ^  peut  diviiêr  la  différence  i  qui 
ctj.  eft  entre  2  &  5  >  ni  5  par  ^conféqucnt.  Mais  il  peut  di  •ifei  îes  différenccf 

enfemble  1  de  i>qui  (ont  entre  2  Si.  entre  5  &  4;  ou  l.i  ieule  ilifîcrence  », 
i.  1 4.   qui  eft  cntœ  i&  4.  Et  par  conféqucnt  z  qui  fuit  l'uni  té,nie  ure  <'  ou  di  viie  4. 

Et  commeTa  révolution  des  diâer^ces  i  &  i  revient  t  mjours  de  duux'  en 

deuxiil  f  aura  toûjoon  de  deux  en  deux  nonibrcs;^  impair  te  on  aunepatr» 
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RfvoUn'mi  i-4i<"»2>-+i— i-ï»«4»-+i*-^"iff«<î»  &c. 
Membres  naturels  i.  i.  5.  4.  5.  6.  7.  8.  9.  10.  11.  11,  ij.  14.  15. 
ffmahres impairs  i,     |.      5.      7.     9.       xi.       i|.  ij. 
Nmakm  fdn  x.     4.     tf.  ro*       ia<       14.  itf. 

5  3 .  Et  parmi  tous  les  nombres  impairs ,  ily  en  a  toujours  un  ùvl  de  trois 

Cil  trois  >  que  3  mcfiire  au  jnlk ,  en  comrficftçanr  par  3 . 

Car  3  ne  peut  divi(<;c  aujuftc^^la  différence  1 ,  cjui  cft  entre  le  premier  h,f.x. 
impair  i  lo  iccond  3  j  ni  la  diffciencc  i ,  qui  cft  cnttc  le  (Lcoiul  impair 
9  &  le  croifiénne  5  ^  ni  les  deux  enlèmble  x  t  (bnc  entre  3  &:  5 ,  & 
encre  <  &  7.  Et  par  confêquent  f ,  qui  &  divife  ou  mefure  au  jufte ,  ne 
j)cut  iiivifcr  ou  mcfiircr  au  jiifto  ni  j  ni  7.  Mais  comme  il  peut  mcfarcr  au 
julL  k$  difieicnccs  enfcmbkz  &  x  &  1,  qui  ibnt  entre  3  &  5 ,  &  entre  j 
Se  7  y  Se  entre  7  (îv'  9  ou  1*  feule  difKrence  <?  qui  cft  entre  3  &  9  :  il  mcfo- 
iC*au(G  9.  Et  parccque  la  même  révolution  des  tlifTâ-enccs  1 ,  1,  2  ,  rc-  c>i4. 
vient  toujours  lie  trois  en  troi?  ;  il  y  aura  toujours  de  trois  en  trois  parmi 
les  noml^ro';  'p  p  uis ,  en  commençant  par  3  ,  deuxmipaiis  qMcle.iùiiplc  j 
ne  poLK;,i  diviici,  &  un  fculdont  il  fera  divifcur. 

lilomb'-es  imp.vrs  5.  j,  7.    9.  ri.  Ij.  15.  17.  19.  21.   23.  25.  27; 
^tJibUs par  3.  3.  ^^ji  Ij-r  2 ta  27» 

RtwlmiM -ir^x-^x*     xM-i-l».      2H-2-42.  lH-l-t2, 
m  THEOREME. 
J4,  Olqfcptcde  tous  les  noaihrcs  impaire  tous  ceux  qui  fonr  divifîblcs 
i3p'^n  )  'I  y  ^^"^  ^  prcciiémcnc  de  dix  en  dix  parmi  i:ous  ceux  qui  re- 
ftcm ,  clcux  fculs  divifiblcs  par  5. 

Car  <  ne  pjur  divifer  U différence  2  »  quicft'entrc  5  &  7}  ni  les  deux* 
cnfjiublc  2  &  4 ,  qui  font  entre  5  &  7 ,  &  entre  7  &  1 1  i  ni  les  trois  cnfèm- 
blc  2 ,  4  ,  2  ,  qui  lont  entre  j  &  7 ,  &  entre  7  &  1 1  ,  &  entre  11  5:  i    ;  ni 
les  quatre  en fcmblc  2  ,  4)2,4-»  ni  les  cinqcnfembic  2,  4>  2,, 4,  2i  ni  les 

enfembic  2  >  4  >  ir>  4 ,  2 ,  4 ,  ni  ^  par  conféqpent aucun  des  6  nombres  'j- 
7>  ri<  13  »  17».  19*  23.  M  lis  comme  il  peut  mcfiirer  les  (èpt  enfcmblc 
2  ,  4 ,  2  ,  4  ,  1  ,  4 ,  2  ,  ou  la  feule  20  ,  qui  ell  cniro  5^25}  îi  peiu  f  uul^  c  14* 
nicfurcr2  5.  Et  parce  que  rnc  pq^it  encore  mefurer  la  diHercncc  4,  qui' 
cft  entre  2  5  &  29  -,  ni  Tes  deux  ensemble  4  &  2  r  qui  fiwc  entre  2  5  &  29 , 

6  entre  2  9  &  5 1  j  il  ne  peut  ftuflTniddirer  ni  2p<nt  )  i .  Mais  comme  il  peut 
mefiircr  les  trois  en  (cinbl-  4,  2,4,  qui  font  entre  25  &  29,  Centre  29 

&  3  I  ,  &  entT':  3  I  &:  3  5  -,  il  peut  encore  nuTurcr  5  ^ .  Et  conmie  la  mcnie  ' 
révolution  de  fcpt  dilF  r.'nces  2  ,  4 ,  2  ,  4 ,  z  j  4 ,  1 ,  &  des  trois  4 ,  2, 
4i  ou  la  révolution  des  dix  2»4«2>4>  2}4>  2,  4)2>4>  rcvicflt 
trûjoiirs  de  dix  en  dix;  il  y  aura  toujours  de  dix  en  dix  de  ces  nombres 
qu'on  ûippofe ,  Inn't  qiTC  ^  ne  pourra  divikr  (.\ns  rcHj,  deux  dont  il 
fera  diviicur  i  c'eil:  à  dire  altern-uivcment  un  de  fept ,  eiili:  itc  un  de  trois  j 
ic  un  aqtre  de  (èpr,  .&  après  un  de  trois.  Et  ainji  du  refté  Jaiques  si  TinfinK 

Mhotmim  X'-^^r^x-^^^xr^^-^x»  JEr  4H-i-*'4* 

X  jj 


Digrtized  by  Google 


itf4  NOUVEAUX  EI.EMEN5 

IV  THEOREMB. 

55.      T  fi  on  ^ceencoie  cous  ces  nonces  dîvifibics  par  5  ;  il  y  en  M9â 

XZ/huic  au  juftc  panni  cous  ceux  du  rcfte^  4e  cin4uMCC*'fix  en  on* 
qu.intc-ilx  ,  divii^blcs  par  7 ,  en  commentant  par  7. 

Car  7  poutiÂ  icuicmcnt  divifcr  les  1 1  (iilfcrcnccs  cnfèmblc  4. ,  i  >  4  > 
4t6,  4>  1,  4,  Ai  0cen(iiinelcs7  cn(èmble4,  ^4  2  >  (1  »  4>2i4» 
Ôc  encore  enfiiictejes  quatre  cnfcmbic  t  ,  4  >  ,  2.  Et  Jes  7  autres  en- 
fèmbîc  <T ,  4  ,  i ,  4  ,  1 ,  4 ,  Et  de  nouveau*  les  4  enicmbic  1 ,  ,  4 ,  2. 
lEt  après  cela  les  fcpt  autres  en{cmblc4>  i^^tCtZtCt^ht  encore 
toi» les  ri enloiihle  £ ,  4  >  & ,  4 ,  ^ ,  a ,  ,  4 ,  1 ,  4  >  z ,  4.  Et  enfinles 
trois  enicmble  6 1  i>  6.  De  (bxcp  que  pjtnni  les  5  nombres ,  entre  Idt 
quels  on  trouve  fiicceflîvement  toutes  ces  différences,  il  y  aura  Seulement 
8  nombxcsj  que  7  pourra  diviler  lans  reik.  ëc  comme  la  incmc  rcvolu-p 
tion  des  jtf  dfnrences  revient  toujours  de  5 en  5  <>  nopnbces  *,  il  y  en  au« 
jra  auH*!  toujours  48  au  iufte  de  j  <^  en  5  ^  >  que  7  ne  pourra  pas  divifêr  lànis 
rcftc  ,  8  dont  il  Icra  divilciu-  ;  c'eft  i  dire ,  un  de  douze ,  &  un  de  (cpt ,  & 
un  de  quatre ,  &  enfùitte  encore  un  de  lèpt ,  &  i^a  de  .quap?e  j  &  de  nouveau 
im  de  (cpt ,  ^  un  de  douze ,  &  un  de  trois. 

ft-f  4H»tfH-l.(^-f  4-^2  — f4— M-f  4— f  6Ji-~^6^  4-f  i  .(4-42-^-4-+  (S"— fa— i  <»-+4(.' 
(  i -4- 4 -4- i -4-4-+- f -4- i-T- o W- 4 -4- z -+ 4 --i  a -+ 4 .  (  <» — r  1 -+ ^  • 

V  THEPJlEMjE.  ♦ 

5^.  TT  T  fi  on  ôtc  auflî  tons  ces  nombres  divifîbles  par  7  ;  if  y  aura  5  8  dce 
•  nombres  aujufte  parmi  tous  ceux  du  rc^le^  de  43  a  en  45 1 ,  diyi- 

fibles  par  1 1  >  en  commençant  f>ar  1 1, 

Car  on  troveta  coûjouxs  une  même  n^volution  des  48  différences  qu*om 
expofc  ici.  Et  une  autre  révolution  auflî  toujours  J.i  mcme  de  tou- 
tes ces  48  différences  diipofêcs  félon  le  mcmc  ordre*,  &  réitérées  jufqucs 
â  9  fois.  Et  chacune  de  ces  grandes  &  nptnrelles  r^hitions»  oui  com- 

f>rcndra  toûjotus  4^2  différences ,  fournira  au  jufle ^8  de  leurs  divers  aP 
cmblagcs ,  dont  chacun  fera  dîvifiWc  p.u  1 1 .  Be  fbrte  que  de  4}  1  en  4 j  z 
des  nombres  Tuppotcz  y  il  y  en  aura  toujours  594  aujufte^  que  le  nombre 
lïmple  r  i  ne  pourra  pas  divî&r  fàns  refte ,  &  }  8  donc  il  Itfra  divifèur  ;  c'eft 
4  dire  un  premièrement  dei^,  &  enfiiitte  un  de  5  ,  &  encore  un  de  10» 
•  &  un  de  ^  ,  &  un  de  1 1 ,  &  pareillement  un ,  &  de  1 5  >  &  de  4  ,  &  de  kT, 
&  de  1 0  >  &  de  j ,  &  de  .9 ,  &  de  15,  &  de  i  <î ,  &:  d:  5 ,  &  de  r  5  ,  &  de 
10 ,  &:  de  5  ,  &  .de  I  < ,  &  de  1 1 ,  &  de  1 4 ,  &  de  ao  ,  &  de  1 1  ,  &  de  5, 
&de9,  &dc  f  ,&de  ii,&deao,&det4>&de  11  ,&det5  ,arde5» 
de  I  o  ,  &  de  23  ,  &  de  7  ,  &  de  i  o  ,  &:  de  t  ,  ?c  de  1 7  ,  Se  <\c  n.  Ec 
comme  cette  révolution  reviendra  toûjour";  ian^cuK  ■-,  il  y  nnr.i  roûjours  au 
ju^s  de  41 2  en  4^  1  des  nombres  que  l'on  a  Hippuié  >  5  î  diviliblcs  pat  1 1, 
fin  commençant  par  1 1.  £t  on  pourra  éxaminer  de  la  même  (oncles  lévo-:; 


■ 
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Itîtionspour  les  autres  nombres  divinblcs  par  ij  i  &  cnîiitcc  pir  17  ;  & 
par  ip  i  Se  par  ij  j  &|)ar  ij>  -,  &  par  les  autres  qui  les  fuiycnt ,  Ôc  qui  ionc 
WBnâersenô^einc.  Et  s  il  y  avoir  quelque  {ùitte  uniforme ,  que  l'on  puft  ob- 
•Krvcr  dans  ces  révolutions  j  on  en  pourroic  dterians  doute  un  gr.md  jour* 
pour  décoavnr  d'abord  Ci  un  nombre  propofé  eft  compofS  ou  fimpb. 
Réxoluûtn  des  48  différences  prifes  9  fois, 

Îi.  4.  X*  I.  6.  4.  z.  4.  (>.  (».  1.  6.  4.  2.  ^.  4.  6.  8.  4.  1.  4.  2. 

4.  8.  tf.  4.  <î.  1.  4.  ^.  1,  4?,  (f.  4.  1,  4.  <j.  j^,  ^.  ^,  j^.  ^,  1.  10.  2.  lO, 
RivoUtti9H  iUt  ntmêrej  dft  dJfirtneit  fM  fittmiffint  ehêenn  u 
J|  1^.  5.  ro.  5.  II.  1 5.  4.      10.  5.  9.  15.       5.  15.  10. 5.  15. 1  !.  14. 

i  t       iO.  II.  5-.       5.  1 1-  20.  14.  1 1.  ï  5.  ^.  r  o.  1^.7.  lO.  5.  17.  II. 

I  COROLLAIRE. 
17-  î  'AfTemblagc  ^  de  pluficurs  nombres pairsii,     ^,  eftimnoni'' 

^bre  pair.  <Jar  fi  1  divifê  chaque  nombce,  a  divifc  ^  au  juile  la  fom-  . 
me  de  deux,  &enfuitte'»Ia  Ibmmc  * 
de  troi  s,  &  celle  de  quatre ''par  la  mê-  î^-t-^-f  c-+i. 

mcrairon,  &:aiiilidurc%.  li-^^-^Z-^S,  10. 

n  COROIIAIRE. 
jr«.  1~Outc  multitude  paire  de  pluficuis  nombres  impain  4,     c , 

1  donne  un  nombre  pair    Car  ayant  âtéTunifé  de  chacun,  cous 
les  reftcs  ^,  »v,i;,?,  font  ^ 

*  pairs.  De  forte  que  ralicm-  A      1'  '*   ^  * 

^ant  tous  ces  rdlcs  &la  J  7-  *•      3*^— i.  * 

(ômrne  paire /de  toutes  les  f  ^'  f*^ — ^*  ^ 


c  14. 


umtcz  rcciAiH  hccs,  radèrTi-  V  ^  •  \£ — ^  _][;0 

biage  ciiticr  ^.  ou  »■       «ft  a^*  iC— 4.  r 

•uia-^  nombre  pair. 

III  COROLLAIRE. 

^9'  f  multitude  impaire  de  pluficurs  nombres  impairsif ,  ^ ,  f ,  cft 

un  nombre  impair    Car  ountl'un  des  nombrcsjcommc  tf,  rahèm- 
blage  4  _t-  ^  de  tous  ceux  qui  reftent  ^ 

eft  un  nombre  >>  pair;  auquel  ayant-  \  ^  ^*  C lo. 

ajoute  l'impair  c,  qu'on  avoir  rat»  1  ?•  ^'  ^  ^  il 

à  pirr,  tout  raflêmbJage     eft  un  ^  J;  il  ^  *.  15. 

iionibic  «  impair,  15.  «. 

IV  COROLLAIRE. 

.(?o.  ÇI  d'un  nombre  pair  onôteun  nombre  pairj  le  rcftc  cft  un  nombre 
Opair.  Parce  que  H  i  divilc  un  nombre  «i  lân»  rcfie^  &  l'une  de  tics 
p.irtics^}  il  diviièauifiratttce»^  partie  « — b  ,  '  ^.1*. 

4u)ulk*  ^ 

V  COROLLAIRE. 

itf  I .  ¥7  T  fi  ori  ôtc  un  nombre  impair  h  d'un  nombre  pair  m\  le  rcftc 
jLié-^  eftun  nomf»c  pair.  Car  «tant  t  du  nombxe  impair  ^ ,  le  rcfté 
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b.  ji.  if— ml  tftbp.:  r.  E:     rdk  ceint  cettaadié  du  Aoaibfc  pair  <f,  donne  i 

c.  <c.  pur.  Er/îonli^»!,  lerefte  f         '^^^  '* 

i-^cftb  impair.  — 1. 

Vî  COROLLAIRE. 


^i-  "C  T  à  on  ôseunpa-r^  diin  nnp.iîirf-,  lcrcft:«r — ^cftimpair.  Car 
-       ôcanc  I  da  nombie  impair  s  >  le  refte  4— r  isca  ^  p^.  Et  fi  on  lay 
c.  <o •  ôte  *  î  le  nouveau  rdle  fera*  en-  ^ 

corcpa-r. Etapûtar.ti  àccnoavcaarcfte,    '  »*  ^ 

on  trouvera  l;  nombre  impair      «.  *    '         *'  ^ 

VII  COROLLAIRE,  ^ 
in  T  fi  on  ôtc  un  impair  ^  d'iin  autre  impair «»  le  rcftc  — b  e{|<>  pair. 

^  y^,  £2.  Car  ùt^jit  I  de  la  partie  inipoircé^iba  icfle  cft^  pair*  Es  fian 
^^ji,  ôrcccreftc^ — i  du  nombre  impair «r;.  ^ 

le  rcfte  a — h  ^- 1  cft  ^impair.  Et    on  '  '^*» 

luy  oce  I }  le  refte  <^  *  fera  *  pair.  i-  ?— 

VIII  COROLLAIRE. 

<>4.  'nn'Out  produit d'un  impair^  par  unpaftr4  eft^paîr.  Puis  qu^cil 
b  X  prenant  1:  produit  4*^  CCS  nombres, 

on  ne  Eut  aune  cbod*  que  prendre  une  miil-  f  * 
tîcudc  paire ,  exprimée  par  4  »  du  nombre  im-  -1 
pair  K 

IX  COROLLAIRE. 

<î"5 •  C T"  Rrarpro^c     d*im impair b par  un  impair 4ctt^  impair.  Poi j 
^'S9-         JQqu  en  prenant  le  produit  de  ces  nom- 
bres >  on  ne  h.it  aurrc  clmfc  qtie  prcr.ckc  îine  ^'  ' 
multitude  impaire,  cxp^iracc  par  4,  du  nom-  4-  ^ 
brc  impair  b. 

X  COROLLAIRE.. 

un  nombre  impair  b  divilê  au  jufte  un  nombre  pair  %ét\  il'  djc 
b.  11.        3vifebaulIiiâmoitic  4  Tans  i8.  i«.  4.0. 

4»  V. 

XI  COROLLAIRE. 


^7.  TJTfîun  nombre  impair*  eft  premier  â  Tégonl  d'un  nombre  4  i.ii 
k.  )«.       i^rcllcncorcirégard^  du  doublez»  de  ^     A  w 

ce  rncnc  nombie 


1».  1.7. 


7-    5'  '4' 

XII  COROLLAIRE. 

68.  I    Espuiiîàjiccs  fuwccllivcs  du  nombre  limplc  2  n'ont  aucun  divi^wr- 
J^quc-runedefcsbpuiflànce...  g. 

Définit  10». 

Q^tqu!:  les  nombres  divifiblcs  par  4  foicnc  paircmcnt  pairs;  s'ils  fontcn- 
«oic  oiviûblespar  unno.iibrc  impair ,  on  dit  qu'Us  Ibnt  fairtmm  imgdiru. 
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NOUVEAUX  ELEMENS 

DES 

MATHEMATIQUES- 

LITRE  SEPTIEME. 

DES  RAPPORTS  ET  DES  PROPORTIONS. 

DcilMlTXONS. 

• 

O  u  T  E  coiuparaiibn  «le  «leœcgaiuleiiis ,  où  I'oilccmi- 
fuiéxe  lîjnpienient  .de  jcoiribien  rune  «ftaioiodie  ou 
plus  grande  que  l'antre. j  Ccxà  nommée  nfporf  4rwÂ- 

fnéti<jHe. 

Et  n  l'on  coniîdérc  combien  de  fois  l'imc  cil  contc- 
iHiëdans  l'aiil^,  ou  la  peut  contenir,  ou  quelles  Bc 

combien  des  p.iitics  de  l'une  (ont  conrcni  ës  dans  Tau- 
tre  j  ondir.i  que  leur  compaiailun  c(l  un  r..pport  f/'a- 
tnétri.jue,  ou  nmpienient  que  c'eil  ua  rapport.  On  luy  doiuic  ordinaire- 
ment 1*  nom.de  rmifèny  &  (ùr  cpot  paraii  les  Latins ,  par  une  imitation 
trop  affcdéedes  G-i^cs ,  chez  qui  un  mêiiiC  terme  hiy.'s  Hgnifie égal&menc 
la  railon  qui  juge  dvs  tliolcs ,  iJ^  le  rapport  des  unes  .  ux  autres. 

Lapicmiérc  des  grandeurs  comparées  cil  aiîptllce  le  pnM-er  terme  ou 
^  Vantécêdtm  du  rapport  arichméetqoe  ou  gcpmettique,  &  k-^onde  Ufi^ 
con  l  te-  me  ou  le  cot^fltpunt. 

On  dit  que  deux  grandeurs  font  coinmmfttrables ,  ou  eoûime  nombre  k 
nomhre'i  ou  que  lenrraifon  ou  rapport  ejt  de  ncmbic  a  nombre  ^  oucommen- 
fyrakifi  lojrfqu'eUcs  ouc  quelque  mefuie  commune.  Conuic  iîune  gron- 
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h-  Ti^urt  it.  dcur  C  peut  mcfurcr  ^  au  juftc  chacune  dc$  grandeurs  A  &  S  ,  oa  ie  troil- 
ver  auum  de  fbîs  au  jitlK*  dans  Vvmt  qu'il  f  a  d*iinîtex  dans  un  corda 
nombre  4,     auflî  dans  l'autre  r.tir;:rt  de  étt  «o juftc  qn*d  y  a  d'unjtcz- 
dans  nn  nombre  b  \  ks  gr.-Lndturs  A  &  B  font  commenîrr.iWcs  ou  Irer  rap- 

{>ort  cduydes  nombrcijf  &  ^.  La  gtindcur  de  z  pied»  &  cclic  de  i  p.cdj- 
ônt  commciiliirablcs ,  oa  leur  ^  ^  a  ^ 

^^a^s  fi  deux  grandeurs  ne  peuvent  pomr  avoir  de  rociaic  commune, 
'  ou  que  nulle  grandeur  ne  puiflc  inefiirer  au  )uik  roue'  &  Tncn  \  on  dîn 
qu'elles  ibor  meommei^Mr^mês ,  ou  mn  cunme  nsmhtà  jMMifcr}  on  que  loir 

raifon  n'A  r.'pport  n'dï  pa':  </r  >:cml-re  a  rotnh'e  ^  ou  qn'clbs  ontcnctVIIeS 
une  raifon  fom^dty  ou  un  rapport  inc^mintrifHraile  *j\x  faurd. 

Chaque  partie  d'un  tout,  quilcmefure,  ou  s'y  trouve  pluficurs  fois  an 
jufte  ,  en  eft  encore  appclice  ali^Mote\  comme  (à  rooidé  on  Ton  ders  ,  on^ 
fon  quart,  ou  fi  5' ,  ou  ,  ou  ,  ou  autre  p.irric  rcll:  qu'on  la  luppo- 
(c.  Er  ch-q'.ic  p.irtic  cï'un  rout ,  ne  peut  s'v  trouver  plufîcurs  fbîs  .la 
juftcou  laiiircitc,  en  cft  limplcmcnt  appcHcc  pçrrioft  ^  o\x  partie  ^  covûiui 
fci  deux  ners  ,  Cts  trois  quaits  >  fie  aiofi  ou  fefte. . 
*  Si  UPC  grandctir  en  condcnt  une  autre  pluficurs  fois  au  juflc ,  &  qu'u- 

ne troificmi:  en  conriennc  au  ji'ftc  air  nr  il.-  f'^-s  une  quatrième  ,  li  prc- 
micru-      la  craiilcaie  font  nommées  t^numiUifUs ,  ou  plus  proprement 
muttiplcf  partiUtt  OU  finAtéhlts  des^dcox  autres..  Comme  les  nombres  ^ 
qiu  ibnc  muldples  pareils  ou  icmblabk  s  des  nondues  j  6c  ^«  paxcc' 
•  q'ic  Ci  ;c  8  contiennent  1  fois  ?.\\  juftc  ,  l'un  3; ,  Si  l'autre  4. 

£t  ii  la  première  grandeur  eft  piulicurs  fois  dans  la  féconde  an  jufte, 
U  troi£éme  au  jnfle  amant  de  fois  dans  la  quatnéme  \  la  pcemîére  &  la. 
tnoîiiénie  fenc  tiomméei  fiitmHltiples  fumilét  oafhMiàkt  des  deux  au-^ 
rre^.  Comme  ;     4  des  nombres  6  M-j  parceq^c  j  &  4.  fôat  aujuHe  x 
fois ,  l'un  dans  6 ,  &  1  autre  dans  ^. 

Ouanticnicnt,  fi  deux  aliquotesdc  deux  divers  coocs  (ont  Tune  autant 
de  îcàs  au  juile  dans  fon  tout  que  l'autre  dans  le  itcn  -,  ces  deux  aliquotes 
^.ISfiMif.  Çor.i  nommées  p.trr:ïlrt  ou  femlUbïe'.  Qpmmc  un*»  ders  de  la  cr^ncîciu^ 
A,  iSc  un  tiers  de  la  grandeur  B;  qui  ioui  aIiqtiote<;  pareilles  ou  lembla- 
blcs  des  grandeurs  A  &  B.  Et  Icspoiiics  de  deux  divers  touts  exprimées 
de  la  me. ne  forte  feront  auffi  noolnées  ftmiUi  ou  fwMMn*  Comme: 
les  2  tiers  de  la  grandeur  A ,  &  les  2  tiers  de  la  grandeur  D  ;  qui  feni  èsn  « 
portions  ou  parties  pareilles  ou  fcmblabîc,  des  grandeurs  A  5c  B. 

Si  l'on  compare  deux  rapports  arithmétiques  ou  ccomctnquesj  lepre- 
troer  de  leurs  quatre  termes  eft  appctté  prtmtr  mÊittaiait ,  &  lê  (ècond 
premier  corpijutKt  ;  le  troificmc  fectmd  émtécèdcnt^      la  quatrième  feceni* 
Cênficftitnt.  Et  l'on  Hir  z.m^\  que  le  premier  i5c  le  quatrième  (ont  les  deuz« 
extrêmes»  &  Us  deux  autres  ceux  dn  militH  ou  les  deux  moyent. 
X.  Si  lepvemier  tenus  fiirpaflè  le  fécond  d'autant  que  k  txoifiénie  fiirpaflè 
Je  quatrième  >  on  fi  le  lëcond  ioipaft  le  pi«mier  d'anant  que  le  qnacriéine  - 
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fiirpaflè  le  troifiémc  j  on  dit  que  le  premier  eft  sritbmitUptmtnt  :m  fécond, 
comme  ■        "  ' 

mici  .u 
qu'il  y 

le  pr;:micr  fie  le  fécond  >  qu'entiele  ttoiiîémç  &  le  quatriéii^e.  Un  mcinc, 
par  éxanpie ,  encre  &  5  »  qu'èncce  8  &:  5 .  Ec  tm  mime  ent^e  3-^   ,  qu'en- 

3.  f.  3.  3. 

2.*On  dix^  da»sl»riiiRsk,quc  le  pteiniernHne  tSkféwnétritjtumnu  au  (ècoiul» 
comme  letcoinéinc  au  quaniéme  j  ou  ilmplement  que  le  premier  eft  au  (ê- 
cond,  comme  le  troifiéme  au  quatrième  -,  ou  que  le  premier  Se  le  (ëconri  font 


que  le  tfoinéine^  le  quatrié- 

vv:  A  •  Je  I.  fccond  R  autant  de  fois  le  reftc  C  du  premier,  que  le  qiiarrié- 
inc  i  ic  rcA:^  c  du  croihcme  -,  &  le  rdlc  Gauionc  de  lais  le  nouveau  reilc  O 
àa  fécond  terme  B ,  que  le  reftc  €  le  nouveau  reftc  d  du  quatrième  terme 
ài  Sc\c  tdkd  D  autant  de  fois  un  ancre  rdfte  E  du  premier  relie  C  ,  que  le 
reftc  d  un  autre  reftc  e  du  premier  rcft  j  c.  Et  ainfi  de  fuitcc  jufqiics  à  ce  qu'il 
ne  reftc  rien  en  nicm  :  rnnps  ni  d'une  parc  ni  d'nutre.  Ou  Ci  le  (ccond  terme 
B  contient  le  premier  A  auunt  de  fois ,  que  le  qiutticine  h  le  tioiltcme 
tenne  4*,  Se  ht  premiec  A  le  leftc  C  du  fécond  terme  autanc  «le  fois  iquc 
que  le  troiltéme  -4  le  rel^c  c  du  quatrième  ^  ;  &  le  reftc  C  autant  de  (ois  le 
nouveau  reftc  D  du  premier  terme  A  ,  que  le  reftc  c  le  nouveau  reftc  d  du 
troilicmc  terme  41  j  &  le  reftc  P'  autant  de  fois  un  autre  E  du  premier  reftc  C, 
que  le'  tefte  J  un  autre  «  dii  premier  teOtt  c.  Et  ainfi  de  Cvattc  ,  jufques 
ce  qu'il  n'y  ait  plus  en  mlhofi  temps  de  refte  ni  d'une  parc  ni  d'autre ,  ou 
iafques  i  l'infini  ,  û l'on  trouve  toÛjoots  de  nouveaux  ccftes.  ' 

l'nc-me  A.ju  3'  terme  a.        ■  3«  refie  E.   4.  5^  refie  e.  2. 

2''  termt  B.  18.  4*  terme  ^.14.  i-^  re^e  D.  rz.  refle  <L  6. 

V  refie  C.  16.  i"' refie  c.    8.  i"  refie  C  16.  1'' refie  c.  8. 

x*'r»fij},  'ii,        refit       6,  t'*fermA,  x9.  5«»nMi«4r.  14. 

5«  ivjfir  E  4.  |«  réfiè  e,.  x«  ttrm^.-jLU  4?  temg  è.  ^6, 

Ainft  on  dira  que  f  dt  à  3,Comme  8'eftà4  î'pdrceque  6  Se  S  contiennent 

2  fois  .111  juftc  ,  l'un  3 ,  3<:  l'aurro  4  -,  011  p:îrceque  (>  cft  fc  i.loub!c  de  j ,  con  mo 

8  cft  le  double  de  4.  Et  6  &  9  ibnt  pareillement  entr'cux  ,  comme  i  o  &  15) 

parccque  6  &:  lo  étant  une  fois  feulement)  l'un  dans  o^Sc  l'autre  dans  1 5  i  les  k^**  U  fsgt 

fcftes  3  &  5  foat  au  juftc  x.  foir^l'un  dans      Vmvx  (ums  1 6*  Et  les  nombres  fiihmiit. 

3 1  &  1 2  ont  auftl  un  même  rapport  que  14.&  9  i  parccque  1 1     9  étant  2 

fon  feulement ,  l'un  dans  5 1 ,  &  l'autre  dans  24  j  Se  lés  rcftes  S  Si  6  une  fois 

feulement,  l'un  dans  r2  ,  Se  i  autre  daas  9  j  les  nouveaux  rcftes  4  &:  3  iont 

an  ittfte  1  fois  »  l^rn  dans  le  refte  8  v  JSe  l'autre  dans  le  refte  tf.  Ec  on  vsrra 

deu même  Âtfte que 72 & iS  ont  un  même  rapport  que  5^  &  14»  par- 

y 


Dlgrtlzed  by  Google 


170  NOUVEAUX   ELE  htE  N  S 

ccqu«  iS  5»:  14  étant  i  foh  fcnfemcnt ,  l'un  d^ns  71 ,  &  l'autre  dans  j^j 
&  1  s  rcftcs  i(î  &  8  une  fois  reuicmcnt,  l'un  dans  18  ,  Se  l'autre  dans  14-, 
3c  la  nouveaux  rcftcs  nSc6  encore  une  fois  feiilcracnt,  lun  dans  le  relkc 
i(Si9c  r^utrc  dans  le  leftc  8  i  les  derniers  redes  4  &  font  j  fols 
au  jade ,  l'un  dans  1 1 ,  &  l'antre dsn*  ^\  paxeiUcinenc  8  A  Se 60  fimt  «ti<^ 
.  K*eux  comme  ii^  U$9» 

5<î.}.  <?.  9.  ^  j z.i  1.8.4.  Ç72.  îS.Kj.x  1.4.  c  Si.6o.it.i^.6.^t2 
(S. 4.   (5.10.I5'   (14»  9.<>.j*  ^j^.14.  8.  6.1.  1 1 25.^0.5 j.24.p.().5. 

j.  L'éîçalitc  fit:  r.îpports  arithmétiques  ou  géométriques  cft  encore 
nommée  freport^en  y  ar  'uhmîti^ite ,  (i  les  rapports  iont  arithmétiques  i  &c 
gtométri^iUt  ou  timplemcnt  proptrtim»  s*ils  ânc  gÀ>métriqtte8.- Et  les  ,4 
Demies  difpofcz  par  ordre  (ont  nommez  froportitnels  ;  étrlthmétiiiHmtnt, 
ou  gitmétrî^Hement  :  ou  (implemenc  proportionels  ,  lî  c'eft  géoiniéa:il|l|ei< 
mène  Et  l'on  exprime  &  di^lc  aind  CCS  quatre  termes. 

Aritbmitifit*  )  5  fVyT  Sk  tBfw  t  ^  ejt  furpajfé  fêrjf 

1}  '  7  =  '  UantMftt  y  ^fie  10  e}fitrpafé  par  11: 

Pmpmîon  \6.i  :  :  8 .  4.  cefl- k  dhe  ;  6efi-k  ^  ^  comme  8  e(lÀ^. 
giomitri^Hc  )  3  .i?  :  :  4 .  8 .  crft  u  Mre  i  ^  e/}  à  6  ,  cswme  4  ifhi  8. 

4.  Si  les  deux  termes  du  milieu  font  égaux  ;  la  proportion  .irithmctiquç," 
ou  géométrique  ,  s'appelle  continue'}  &  chacun  des  moyens  efl  nouuné 
moyen  proportiond.  Cette  proporcîoii  s'cxprimem  ainii. 

<•  Si  la  proportion  s'étend  audeU  de  crois  termes  »  ou  que  le  premier 
foie  au  (ècond  arithméctqnenaenc ,  ou  gëométriqaemenc ,  comme  le  iêcond 
dlantroifiéme;  iScIe  fccond  pareiUcmeat  autroiHérae,  comme  le  xsoi^ 
me  cft  au  quatrième  ;  Se  ainfi  de  fuittc  jnrqiics  où  l'on  voudra  \  on  nomme 
fngreffim. toMics  ces  proportions  (iiiviçs  prilçs  cnlcmblc.  EcUprogref^ 
fion  eft  Mithméngue ,  û  les  rapports  oomiiMU  ùmt  arithméttt^ies.  Et  on 
la  nomme  ^éomém^M^,  ou  nraplement.pv^j|/?e»»ydsfi>nCgéométtiques, 
Ce  qui  s'exptime  aînJb 

PrâgTfJpon  t-i-  I     n,      y,  g'efi  à  dire  ;  1 5.  1 1  M  l.  9.  Et  -XI'  9  1 9.7.* 

srtthmét!(fue  1       5.   7.  9.  11.  c'f/?  4  dire  ;  5.  7  :  7.  9.  £f  7.9:9.11. 

Pr^i^ri-jf!*»         1.  ifî.  8.  4.  cV/îi^*V  ;  j  2.  i<j  :  :  16.  8.  Fm^T.  8::8.  4. 
géométri^M  H:-   z.  4.  8.  i  <î.  cV/?  i  d'ire  -,  2.    4  :  :  4  .  8.        4.  8  :  :  8.  i 

La  progKfllon  géomécrique  fera  nommée  mnltipie  ,  fi  le  premier  terme 
«ft  muldple  du  lêcood.  IMkU  s'il  en  eft  donbk.  Et  triple ,  s'il  en  c(l  triple. 
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ti  ^uadri^t  s*il  en  eft  quadruple.  Et  fuirtii^lr,  ou fextMple^  ou  feptuU* 
on  dki^  »  ou  ttmuple  ^  s'il  en  cft  quintuple,  ou  fiattuple,  onlêpiuple» 

eu 'décuple ,  ou  centuple. 

Progrefton  donbh-^  1014.  512.  2  5<T.  128.  6^.  ji.  itf.  8,  4.  4.1. 
Fro^rcJ^on  triple  ^  6  (;6ï.    2187.    719.    24J.     81.   27.    9,    j.  i. 
Prtgrefton  ^uituupU^  jiiiy  5115.   625.   xi^.  25.  5.  j. 

Frâffvffim  eiécMple -II-  toooooo*  looooo.  foooo.  1000.  loo*  ro.  1, 
La  progrefllon  gcomcuiquc  fera  nommée  foâmultipU,  fi  le  piemiér  tir- 
jnc  cft  foû'.nultipîc  du  fécond.  Seûdouhle ,  s'il  en  cil  Ibûdoubic.  Et  JiStfU 
pu ,  ou  foHfuaJruple  ,  ovif«H^mnrHple  ,  ou puffextHpïe ,  ou  fouffèptupie  ,  ou 
ftùdècHpie ,  ou  fou^ccmuple  i  s  il  en  cH  foutripic ,  ou  (oûquadruplc,  ou  (ov£- 
quinniple,  on  touflêztuple,  on  ibuflèptuplc,oa  ibûdccupk,  on  k>u(ixin(npICi 
PngrtfiûnfoHdoMble^u'±^^.  %.'l€.$\,€i^t'l9,  1^6.  512.  1024. 
Frogreffîm  feàtnpU  V.  i.  j.  9.  27.    81.    24}.  72^  2187.  ^561. 
Trogrejfion foisfuintHple  \:  i.  j.  25.   125.  ^25.  JI25.  15^25.  7Sr25. 
Progrejfton foùdicuple  W  i.  10.  loo.  1000.  10000.  looooo.  loooooo. 

6,  La  proportion  gcoractnt^c  fera  nonunéc  «/r*i/w,  lorfque  fcs  ccimes 
iêiont  difpofcz  par  ordce  &  chacun  dans  fon  rang.  • 

7.  Et  fi  Icpiennertenne  cfl au  fécond,  comme  dans  unoadcfe  rcnvci^  fe 

qnatricmc  au  rroifi^mc.  Ou  fi  on  tianfpofd  les  deux  premiers  termes  du- 
ne proportion  dro.tcc,  oufesdcux  dcnxicrs  ,  à  la  place  l'un  dcrautic  j  la 

Sroportion ,  quicit«»vtf^>  ,ell:  alors  nonuncerfV«p/»^ii^i  &  on  dit:  que  les 
eux  premiers  tenuea  (onz  ritiprv^ues atuc  deux  autces.  C^^mmam  Q  Ja  propor- 
don  droite  J  ell  <r.  3  :  :  S.  4.  on  dira  que  ^  &  j  font  rédpfoquei  aux  termes 
j^Sc  8  ;  ou  i  Se  6  aux  termes  S  4  ,  ou  que  les  tcruKs  3.  4.  8.  ^nC 
en  propottjoi»  réciproque ,  couiuic  auiii  les  termes  3 .   .  8.  4. 

Froportiin  dmttpê. 55:8. 4,  Pnporùon  réeîprofne  6.  3,  4. 8.     j.  6.  8. 4. 
t,..Si-lc$te£mc$d*une proportion  drotniB  fi>nt  tranfpofez,  pour  comparer 
.  le  fecondau  picmiec ,  &  le  quatrième  au  tioifiémc  ;  on  dira  que  c'eft  en 
WHtém,  ou pArpermmMùen ,  ou  ^Mr im  chAngtmm  Invcrfi  ou  de perrmttMmtg»  • 

Propcnun dmtte  6.  3  .  :  8.4:  Etpérpermutaùon  3.  <î.  4.  8. 
^;  Et  fi  c'elfc  pour  comparer  le  pcenùer  terme  au  croifiéme ,  &  le  fécond  au 
quatrième  ;  on  dira  que  c'eft  f  ier  un  dumgemem  éttenu, 

Prpptrtiort  droitte  6.  ^  :  :  8.  4.  Et  par  un  chAngement  alterne     8.  3 .  4. 
10.  Et  fi  on  compare  le  premier  &  le  (ècond  cnfcmblc  au  fécond,  ^  le 
troifl^me  &  le  quatrième  cnfêmblc  au  quatrième;  on  dira  que  c'cit  en 
amiffiim  >  ou  pmt  ctmffitUii, 

rropBrtîtn  droîtte  (î.  3  :  :  8. 4.  Et  par  comptfttioHy  6-^).  J.  8-ï'4.4. 
ïi.  Et  fi  on  compare  le  premier  moins  le  fécond  au  fécond  ,  5cIctroifiè- 
me  moins  le  quauicmc  au  quaméme  }  on  dira  que  c'cll  «a  divifanf,  ou 

ProptnU^  dnine  ïfj  \  [  \  '  ^'  Et  P4r  dhifim  \  f"^*'  *  "  4- 
■    '  40.  j::  8. 4.  i6 — j.  j.  8^4.4» 
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Et  fi  on  compare  le  pcemkr  ao  premier  mcme  moins  le  (êcond>  Sc  lt 

troifîômc  au  troinéme  mcme  moins  le  quatrième}  on  4ûn  que  c'eft^inr 
emvtrjion  ,  ou  p4r  un  changement  de  converjtta» 

"t^        'g.:;  ^'f'^f^ii^ 

:I  THEOltEME. 

ij.  QI  deux  rapports arithmcdques  (ont  égaux fun. Si ^autMâlm■tïi8-•' 

l3  me  rapport  \  ils  font  égaux  cnrr'cux.  Car  Ç\  A  furpaflè  B-d  autanf» 
que iî. furpaHc ^ i  &  que  la  grandeurs  furpaflc au/îî  d'aucint,  quC^dir- 
paflc  V  i  il  crt  vifîbic  ,  Sc  c'clt  comme  un  axiome  ,.vquc  l'cxccz  dont  A  lur- 
k  S4. 1.  paflè  B ,  eft  égal  à  ccluy  dont  é  Ibrpaflè  ■  Ou  fi  Texccz  dontfi  furpaifc  A> 
cft  égal  à  l'cxccz  dont  >  furpa/Ic  z.\  &  lufTî  l'cxccz  dont^  furpaflc  4,  égal 
â  l'cxccz  àomy  furp.^Hc  JcjixeiQitr  4oacBiittpaflè  A r  «ilc^  au  cio»> 
fiéme  donc  ^  lurpallc  4. 

.  ^      75^.  7^  10. 1  i.       ?4. :  J,0.i*.  7'.4*tf« 

Il  THEOREME 

.14.  T][^  coure  proportion  arichmétiqae'iaiôtmne  des  extrêmes  <ft  éga^ 
JZrle  â  celle  des  moyens.  Car  fi  le  fecond  terme  cfl  ^ ,  &  le  quatrième 
y ,  &  la  différence  dont  le  premier  iiirpaflcle  iccond  b ,  ou  dont  le  troi- 
flérae  furpalTc  ic  quatrième  y }  le  premier  terme  eft  br-^ ,  &c  le  troiiîémc  cft 
y^d»  Er  la  proportion  di^ofôe  par  ordre  eft  kr+di  k  :  yt-^d.  y»  t£  tlesex- 
trimes  cnicmble  b-^à  Se  y  font  une  même  fomme»  q|te  les  moyens  cnicmble 
^  &jr-fW.  Et  fi  le  fécond  terme  ^  furpaflc  le  premier,  .&  que  J  foit  l'cx- 
ccz i  ic  premier  cft  b^—di  Se  le  troiliéme  cft  jr-r-</.  Et  la  proportion  c(l 
é--^  ki  y-^j*  Eties  extrêmes  A— ii^.^  foi^oi^asr^unetq^meibiii* 
me  que  les  deux  moyem  kJBt 


I  COROLLAIRE. 

'5*  X4  ^  toute  proportion  arithmétique. continue ,  la  iommc  des  extrême* 
b.  14.        XZieft  égale  ■>  au  double  du  moyen  proportionelj  parccquc  ce  terme 
tient  ia  place  de  chacun  des  moyens.  Comme  il  ks  ternies  ù>ntf,.y  |. 

aura  un  même  nombre  10,  en  prenant  •  i  A    J  l  .  j 

1  fois  le  terme  moyen      QU  ics  CXttC-  -5^  ' 

nies  çiucmj>ic  7  à:.^.  7*    ■ i* 
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II  COROLLAIRE. 

des  nioycns  b  &  ^ }  les  quatre  iennes«,  *  »  ? ,  7 .  font  proportio- 


j^oes  nioycns  }  les  quatre  iennes«,  *»  7.7.  font  proportio- 
ncls  anthmctiqucmcnt.  Car  ôuntb-^y,  ou4-i^,  de  cÎTacune  des  deux 

--nracs  égaies  4-+^  &*-h^.  Les  rcftes  ou  les  différences  <r  b  «c?— 

^«-+*»--^- 7.  font  braies  entr'd-  , 
,  ouIesterrae5,4j^,'^, jp,  pfiopoxdo-  S''*  *  '  v; 


fomnric 

les,  ou  les  terme*,  ii*,-^,jp°ptop«ccio-  5^*  *  '  ^  b.io.t. 

-  ikfils<anchmétiqiieiiieiit.  j  î  ii.  10. 

Ill  COROLLAIRE. 

**7»  T  "^E»  «pâtre  termes  dune  piopoiiîon  arithmétique  font  i>to&jours 

X^proportioiicls  arithmétiqiicment  ,  quelque  tranfpofition  qu'on 
en  faire ,  pourvu  que  les  extrêmes  ibicnt  toujours  «  xn  t  mcs,  on  tous  deux 
moyens  ;  puis  qu'alors  la  (bmmc  des  extrcmes  <=  ert  t  L;alc  a  ccilc  des  moyens. 
De  forte  guc  fi  la  proportion  arithmétique  eft  a  »  :  ^.  ^.  On  au»  cha^-  •* 

CUJie  des  iepr  nnrrrs  ^.    :  h.  j.  Et  b.  a  :  7.^.  Et  ^,^1  «.  ^.  Et  ^.4:/.  A. 
•■     b»  Etj,b:     a.  Et/.  *  :  é,  4. 


1(7.  j.iz.io.        77.  izrj.io.        45.7:10.1*.  (5,10:7.1*. 
Cii-j-.io.j.       112.10:7.5.        (io.5:iA,7,  410.11:5.7. 


X8.  pO«r  /n>«T*r  /f  iptatritme  terme  iim  fpofrtim  ttrithmtti^  ,  tUnt 
1  hf  fr»is  fremiérs  /hif  déjtt  emnmt. 

On  prendra  la  fommc  des  deux  nioyen*,  &  on  ôtcra  le  premier  de  h 
•fommc.  Vi  II  qucrtion  fera  ^  rcfoluc.  Parceqwe  ce  rcftc&  le  premier  terme 
feront  égaux  cufembleà  la  Ibmmc  des  moyens.  De  forte  que  fi  les  troi» 
ÔKmiejcs  di/pofcz  jar  ordreibnt^,  ^  ,  ^ ,  1- qa.itriéinceÛM.^— 4. 

^PREMIIR  £XEMPLZ. 

.  Pour  trouver  un  nombre  qui  foit  .arithractiqucmcnt  proportionel  aux 
^isi5»  20,  18.  Je  prends  ta  (brome  x8  des  Jeux  moyens  10&;  18, 
j'en  ote  le  premier  ceime  1 5  I  &  le  relie  I  j  «ft  le 
4uatriénie  teiane,  »i' 

Second  exemple. 

» 

Pour  trouver  \m  nombre  proportionel  arithméciqucment  aux  trois  1 
18,  10.  Je  puis  faire  comme  dans  l'exemple  précétlcnr.  Ou  s'il  cil  plus 
^mmode  »  J*âib  le  pcemier  1 1  du  (êcoad  1 8 ,  &  j'ajoute  la  différence  5  an 
troificme  to.  Et  je  trouve  le  terme  i  c  qairéfout  ^ 

kqttcftion.  'y-  '^-'0,1^ 

Et  pareillement  dans  le  premier  éxcmple ,  pour  trouver  le  quatrième  ter- 
me proporâpad  anthmétiquemeat  aux  trois  nombres  i  $ ,  i  o ,  1 8.  Pau- 

Y  ir| 
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rois  pû  ôr-^r  h  Ocond  t:rmç  lo  A\\  premier  1 5  ,  &  ôicr  auilî  la  difTéntnoe 

{riém^tcimci,.  15.10.18.15. 

II  PROBLEME. 

ij).  'pOKr  amimm  mte  fngrt^m  »  ^mr  ém  ttwkStJéfm  Ut  deux  fnmiirt 

L  termes. 

b'if^  On  double  le  (ccon  !  ,  ^  >1-  rr  double  on  '  r-  le  premier.  Et  It*  '*rcftc 
eft  le  croilicmc  icrmc,  qui  toumu  ic  quauianu  j,  ioa  cour  de  la  ^  mcmc 
fbrte.  Et  ainfi  du  xeftc. 

Ou  fi  on  cxïnnoît  feulement  le  premier ,     L  différence  qui  eft  entre 
les  deux  premiers  5  le  premier  a  p!us  ou  moins  la  différence  d  fournit  «  le 
<c-  S-  Hxond  &  L'  fccond  plus  ou  moms  la  même  différence  donne    aulli  le 
tToifiéms»  quilièct  i  ton  tour  de  la  mîoie  iôiie  poUc  trouvée  le  quaoiâiie. 
Et  aîniî  in  refis  iu^ues  où.  Ion  voudra. .  ' 

««w/^  5  r  *• -M-»/. --n* 


ZI.  Cl 


r^Sr'fcnaMiqu.       Jl'^  1^^*  ^Sf- 

IrCOROLLAtRE. 

10.  T^N  tonte  progrcflîon  arithmétique  ,  chaq  lie  terme  ren&mie  une 
Jj^fois  le  premier  plus  ou  moins  autant  dcfoisla  dilî'crencc  qu'il  y 
b>S5'  termes  aviîit  luv.  C,-,r    1:  f  ;conf1  n'cft  quclc  premier  nicrne  plus  ou 

moins  une  ton  ia  ùiticiencc  ,  &c  ie  uoUicmc;  "  aulii  que  k  premier  plus  Ott 
moins  1  fois  la  diffiicnce.  Et  ainfi  du  lefte. 

II  COROLLAIRE. 

'I  l'incervalle  de  deux  termes  d  une  progreflion  arithmétique  eft  égal 
H  cehiy  de  deux- «unes  tenues;  ils  £)oc  tous  quatre  en  progrcllMa 
aothmécique.  P.\rce  que  la  différence  de  deux  termes  ,  qui  en  ont  un  inief 
k  »o.  pofé ,  eft  la  différence  fîmple  de  la  progreflion  *,  ou  le  double  ^  de  J.i  nicine 
différence ,  s'il  y  en  a  deux  incerpofcz  ^  ou  le  ^  triple ,  s'il  y  en  a  trois.  Et 
atnH  du  refte.  Z>6lbiteqtte  &  ladiftance  de  deuztenneseft  é^ale  a  celle 
de  deux  autra;  la  ditferencc  des  deux  d'une  parc  cft  égale  â  «eue  des  deux 
.uirres,  ouïes  quatre  termes  proportionelsaiichmétiquement»  commeles 
i^tcc^'-^ti.  a~+^' * 

_^  a.  m-\-d.  4— fx^.  «-f3</.  «-¥^d.  s^^d.  s-^6d.  s-^yd,  d-+%i, 
T-i*     j*       7*         9'     '.  15-  17. 

III  COROLLAIRE.'  . 

XZ.  ^^Haquc  terme  d'une  progreflion  nri'hmcciqnc  cft  moyrn  propor- 
^^tionel'»  arithmétiquemcnt  entre  deux  autres,  qui  en  font  cgalc- 
éloignez.  Parcequc  la  différence  du  premier  de  ces  deux  au  moyen 
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«ft  *  égale  i  ccUe  du  moyen  à  l'autre  des  deux  termes.  Le  terme  a-^/^d^  par  c.  tx. 
éyemple»  eft  moyen  proponioiiel  encre  les  deux  s^-^^ic  n-^yd-y  ou  les 
trois         s-^4d,  4H-7i  en  proportion  antfaméciqiw>  continue. 

IV  COROLLAIRE. 

2j.         tome  progcdEon  «nthmcriquc ,  laiormne  c!es  extrêmes  ou  dri 

Xlpi'eniier&  du  dernier  4!les  termes ,  efl  cgalc  *  à  celle  du  (ccond  Se  e-  i4&>l^ 
du  pcnulticme  ;  ou  du  iroincmc  &:  de  rantcpcmiiticrae  ;  ou  de  deux  c?^aic- 
ment  dillans  des  extrêmes  ;  ou  au  double  du  terme  du  milieu  >  il  le  jiuin- 
brc  des  cermes.cd  impair.  Puifque  fi  deux  termes  font  également  cloigncz 

-de  deux  autres  interceptez  encr'eux,  on  également  éloignez  d'an  wul$ 
tous  les  quatre  difpofcz  p.ir  ordre  font  en  proportion  •'arithmétique,  ou 
les  trois  en  proportion  arichmcriqt:c  continiu'.  C'cft  ainfi  dans  la  pro- 
grcflion  précédente  que  la—^Sdcit  cgaiemcnc  la  ibramedu  premier  &da 
neuvième  tetme}  ou  celle  dufiîcondêe  du  huitièmes  ou  da  troifijme  9e 

.jdu  (èpoème,}  ou  da.quaméine  £c  du  ûxîéa» }  ou  le  double  du  cinquième 

V  COitOLLAiRE. 

T  £  premier,  noifième»  cinquième ,'^tième ,  neuvième,  Bcvatnt 
JLj  ternies  d'une  pcogteiBon  arithmétique ,  pris  ainH  de  deux  en  deux, 
/ont  pareillement  en  progrefïïon  arithmttique.  Pareequc  le  premier  cft  ari- 
thineciquemcm  >>  au  fécond,  comme  le  fécond  autroiùéme^  &Ie  fécond  b- jr. 
au  trotnème  «  commo^  le  crotiîéme  an  quatrième }  &  ahtfi  du  refte.  -Ou  le 
•premier  .an.troifiènie  «  comnae  je:tioiiiâne<*  au  cinquième  j  &  ainfi  du 
reftc. 

Et  par  la  même  raifon  j  le  premier,  quatrième  ,  {cptiémc  ,  dixième, 
treizième,  (cizicmc,  &les  autres  termes  ,  pris  ainli  de  trois  en  trois  con- 
icciitivcment,  font  encore  en  progreflîon. 

Et  le  premier,  cinquième ,  neuvième  ,  crcizièmc,  dix-lcpricmc ,  5c  les 
autres  coniccutifs ,  &  pris  de  quatre  en  quatre  ,  le  font  parciilcmenr.  Et 
tous  ceux  en  général,  qui  conlervcntLi  même  dillance  cntr'cux ,  &  qui 
pris  par:0rdie* 

III  THEOREME. 

1 5 .       N  toute  progreflton  arithmétique  des  nombres  naturels  ;  le  quûrré 
S2i  du  terme  ,  qui  fuit  de  plus  prèl  le  dernier  ou  plus  grand ,  moins  le 
quarrc  du  premier ,  moins  encore  le  nombre  des  tenues»  vaut  an  jufle  t 
lois  la  foinme  des  termes. 

Demonstr  ATiom. 
Si  le  pfcmier  terme  eft  4,  &  qu'il  y  ait  4  termes  -,  ces  tentes  fonttf, 
M-^  i  ,  4-1-2 ,4H-3.  Et*  ccluy ,  qui  fuit  le  dernier  de  plus  près ,  cft  4  j  ».  1^, 
donc  le  quarrc  «*-4  8 «ï-f  î  ^  contient  dèj.i  une  fois  le  qunrrè  du  pre- 
mier terme  <»;  plus  encore  8  fois  <f ,  ou  i  fois  autant  qu  ily  a  d'unitcz 
dans  4 ,  ou  qu'il  y  a  de  termes*  ou'que  le  terme  m  cft  répété  dans  ]a  pr»- 
gicifion.  Et  ce  même  qtiacré  contient  aulC  le  quarrè  1 6  du  nombre  dcs-nr- 
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^17.4  mes ,  ou Icç  nombres  1,5,^,7,  qui^'lc  forment.  M^is  ileft  rgal  fVôrer 
^oa  le  nombre  des  termes  de  fon  quarte  16,  ou  d  occr  i  de  chacun  de  ces 
nombres  1,5,5,7  ,  qui  forment  ^  en&mbic  ceqiuuré*,  ce  qui'Uîflè  pour 
seftss  le  nombre  1 1  d'une  part ,  &  de  Fautre  les  nombres  o,  2  »  4  >  6  »  qui 
contiennent  m  judc  2  fois  les  cxcci;  1,1,  5  ,  de  la  proç^rclTîon.  De  forte 
que  Icquatré  <*4-+84H-i6  îlu  terme  4-+-4,  moins  le  quatre  4<ï  du  premier 
4$  >  moins  le  nombre  4  des  cerrocs ,  vmt  i<«-+ 1 1  >  ou  x  fois  ait  Jufte  u  Com^ 
ne  ^«H'^'dcs  q;!iaixetennes«,  «-4-1  >  «s^i*  ^M-}*  • 

!V  THEOREME.- 

z(J.  TnN  toute  pioçrcflioil  aritliaiëiiquc  des  nombres  naturels  i  le  cube 
£lda  terme  qm  fitit  le  dernier  on  le  plus  grand  de  plus  prés ,  moine 
le  cube  du  premier,  moins  le  nombre  des  termes  ,  moins  3  fois,  la  Iboia - 
me  des  termes  >  yaucau  )ufle  5  fois  la  fomme  des  quancz.-< 

D  £  M  O.N  s  T  a  A  T  I  O  N. 

Sile  premier  terme 'eft«.  Se  qu'il  y  ait  4  termes;  ces  terme»*  ionc% 
is.  i^.  ,  4H-Z,  <r-fj*  Et>  ccluyqui  fuit  le  dernier  de  plus  prés,  cft  4M-.4Ï 

dont  le  cube  a^-h  i  iM-i-^%dt-i^6^  contient  déjà  le  cimc^l  du  premier  ter- 
me^ d  i  Scii  fois  (on  quatre  44 ,  ou  5  fois  autant  qu'il  y  a  d' unirez  dms 
Je  nombre  d;s  termes ,  on  que  le  mèmeqaarré*i  »  d»ic  trouver  de  fois 
^  10, 4.  i^Dj  bjji  fomme  de  tous  les  quarrez  des  termes.  Et  il  contient  encore  494^ 
ou  5  4  aut.'.nt  de  fois  qu'il  y  a  d'unitez  dans  le  quarré  i/î  du  nombre  des 
;  «-J7-  4-  termes ,  ou  dons  les  nombres  i ,  r ,  j  ,  7.  Et  Ci^oii  ÔK  34  des  484  au» 
tant  de  fois  que  le  terme  a  eft  dans  la  fomme  dn  termes  »  ou  qu'il  y  a  d*u*- 
nitcz  dans  le  nombre  de  ces  mêmes  termes  :  on  aura  encore  autant  d« 
fors  5.*  qu'il  y  n  d'unitcx  dans  les  nombres  o  ,  1 ,  4  ,  6  \  c'eft  à  dire  ,  au- 
tant de  fois  54,  que  le  terme  4  peut  être  diiUibuc  de  foi»  dans  tous  les 
quarrez  44 ,  aa-i- 14-+ 1 , 44  -t-  44h-4^  44  -+  <î4-f  9 .  Et  le  cube  oonÂent  enfin 
4..  1.0. 4'  ■  ^4«  ou  le  cube  du  nombre-des-termes  ic'elV  ^ i  dire  »  i  fois  le  nombre  4  des 
termos,  plus  (>  fois  le  5*  nombre  ro  de  ceux  du  5*  ordre.  Mais  IcsdifTi* 
renccs  i  ,  i ,  5  ,  &  leurs  quarrez  1,4,  9  ,  étant  railcmblcz  -,  &  leurs  fom- 
mes  Zi  6t  11  >  étant  prifcs  ensemble  j  fois ,  ou  les  moitiez  i ,  5  ,  (> ,  de 
ces  mftmes  fommcs  étantpiifcs  6-f^>is ,  valent  poreiUement  6  fois  le  nom- 
c  bre  10  ,  qui  cfl  le  troifiéme  «  de  ceux  du  3*  ordre  ,  ou  qui  cft  ég.il  '  aux  trois 

f.7.4.  premiers  enicmblc  i  ,  ^  ,  ;  du  fecond.  Et  fi  de  ce  rcltc  60  on  6ce  en- 
core la  loav.uc  6  des  dirtcrences  1  3  ,  ou  3  fois  le  lecond  nombre  6 
du  ordre  -,  le  refte  4rvattdra  |  fois-Ja  iônttne  1 4  des  quarrez  i  ,  4,  ^ 
des  trois  différences.  EtainH  lecube4^-4ii44-(-48^»*464  ,  moins  le  cu- 
be ai  du  premier  terme ,  moins  le  nombre  des  termes ,  moins  encore  j  fois 
lafomme  des  termes,  vautaujulle  fois lalonunc  4<4-i-ii4-f  i4de  tous 
les  quarrez^des  4 terme» de  la  piugLcfFion. 

V  THEOREME. 

k  i«  JÂkl*..  17-  T?  T  prenant  pareillement  le  ^  rang  parallèle  des  quatrièmes  puiilànces^ 
X^k$  cellules  i,4^^;4,i,  marqueront  qu'en  toute  progreffion  arithmé»- 

tique 
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tique  des  nombtos  naturels-,  le  quarré  da  qoarré  du  temu^qiii  fait  k  dernier 
de  j>Ius  prés ,  moins  nn  quarré  du  quarré  du  premier  ,  moins  le  nombre  des 
termes ,  moins  4 fois  leur  fonunc,  moins  encore  6  fois  celle  de  leurs  quar- 
ce?i  vauc4{bisau  juâelaibinme  de  Ieancobe$.  Et  aitifi  de  fiiitse  julques 
if  infini» 

THEOUEMË  VI  ET  GENERAL. 

jfJr'TjT  génciaîcmcntcn  toute  progréfllon  arichmétiquea,  «-f<^j«-4*z<^, 
X-j*t-+^d  ;  telle  puiflancc  qu'on  voudra  du  ternie  <«— )-^^,  qui  Owt  le 
dcrruct  de  plus  prés  ,  comme  la  quatncinc  tt'^^iôa^d-i-^Caadd—i-i^Oadi 
'^^KSdA  9  moins  une  fcmblabk  44  du  premier  terme 4,  ^ moins  encore 
nhe  feroblable  de  la  diffcrcnce  d  prife  4  fois ,  c'eft  à  dire ,  moins  4^/4 }  ,8e 
moins  encore  un  produit  i  ôadî-^-i^d-^  de  la  fomme  des  termes  par  ^di ,  qui 
répond  i  la  cellule ,  où  cil  y  moins  auill  un  aucrc  produit  i^aadd-^-yzâdi 
•4-84/^4  delà  lômme  entière  des  quarrez  par  édd^  qui  repond  à  la  ccUuIc, 
oà  eft  ^  doit  enfin  avoir  pour  juAc  valeur  un  produit  iSM~i-y uudd 
M-iô'S^aï— }-i44<i4  de  la  fomme  entière  des  aibcç  par  4/:/,  qui  répond  i 
ia  cellule ,  où  elï  4^.  Et  c'cil  toujours  la  même  ciioic  des  autres  piuilanccs 
de  celle  progreflion  arithmccique  qu'on  voudra  propo^av 

iPro^rejfion  arithtnètitjue'  44*  .     ^  ♦  ♦ 

t^s-^.é-^^d.  a~\^d.  *  * -+ 4</4 

noHveau  terme  a-if^dtjHl  fuit  h  dernier  de  ptiafTii,  ^  *     i6ddi  — {-  i4«'4 
'Su 4« Fmf  m^-^iôéiid^^éaMdci^  1 5  ôad^-^  i^GdA^         t^dd^ 7 i^d}  H-  84^^^ 
«^-44       ♦  ^i^a^dJ — 88W^~-'Ha^4.  ét^^ij^éMdd-{.SHad^^i  i  id9 
Âefie  *  i6^id-ir7XMddr-i-i6iédi-hi^'^d*S^^-^^  ^Mad~+^t«dd-i-}6d\ 

f^S^ht  de  t9Mt  (et  tenues 
4^  é^^ééd-^fM+é*  e^'H^d  VitM-^%d^,  i^'\9^ud-¥X7tM^vjeP, 

III  miOBLEME^ 

kp.  f^OrmoiffAtit  le  premier  &  ledenà&nrmJtti»  fr9fre$m  mhhmè- 
\^ tique,  &  le  nombre  de  fes  termes  t  frttr  trmMT  ié  d^j^lrtnee  pii- 
reffte  ddns  tant  le  conri  de  !a  progrejfia». 

On  ôceta  le  a^oindrc  des  extrêmes  4  &  1^  du  plus  grand  des  deux  >  3c 
i-'du  sombre  n  des  ttrmet.'  Et  le  tmhûet  fcfte  ou  fa»  divifê 
cnfniae  par  l'autre  relie  ir— i.  Et  l'ezpoiânti^  Ctiti  ladiâ^ncc  de  la  pto- 
grcflïon.  Car  le  plus  grand  des  extrêmes  <i  &  ^contient  une  fois  l'autre, 
plus  ^  encore  auunc  de  fois  la  dilFércnce  qu'il  y  a  de  termes  moins  un  >  ou  k.  t». 

&  ^rand  terme  Cm.  i6,         Divifer  11.  Çd.  j.  exp<fant 

k  der/iur  &  moittdre $*.  f»r  in—'  i,    7.  ^  &  différewe? 

wwi»<  des  termes  f  iir.    S.  Termis-i^      ij.  zo.  17.  14-  it.  S.  5; 

.1"  &  memdre  terme  Ci 4.  5.  Divifir  j:^[^i4.  ii.W.  j.  exp^t 
i^iermer& fha grand  <  i  ^.  i<î.  f/tr  z»—  i.  7.  \  &£ffèreneef 

•  mmheJestirmti  (iiv.  $,  Termes-',-  5.8. 11. 14.  ry.  10.  15.  iSi 

2. 
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t.  «e>         f  ft.^'uaiiez  dans  n — i.  Et  pai<>€OiilSqiiene^  (I  on  divine  la  diffé- 
rence       ou     ^  des  cxtthauBi  ptr  jp-^i  »  l'qcppiàiic  W  ràbtuka 

quclbon. 

ExiMPLB. 

Pour  trouver  k  différence  d'une  progr^on  arithmétique  de  157  tco- 
mes,  8c  dooi  les  extrêmes  (ont  184^  Se  $1*  Tà«  51  de  1845 ,  de  t  de 
X57.  Etjc  divifc  le  pc«mercefte  17^2 par  Vamtt,i^6.  £trexpoiKnt7  cik 
latiitFcrence,  donc  le  preottcToa  ic.djsixùfirteime  Jjg4|  ^irp4^ 
ou  le  pcnuluémc  i8|6. 

De  l'extrême  184^  jjwr  i  de  i^j 

ôter  {extrême  5 1  ^Jh 
Dtv't^rle  refte  1791  expo/état 

far  U  refit  2.^6  \^&  MffèrefltÊ  de  U  frt^ffion^ 

Vf  i>ROBLEME. 

jo>  ^^OimoiJfMt  U  différent  am  regnt  dam     prg^rejfitn t  &  let  d«u;$ 
\^extrim€s i       trêuvwr  le  tinArt  de fts  termes. 

On  ôtera  le  moindre  des  extrêmes4&^  du  plus  grand  desdoïK.  Et-fo 
telle  a — r  011  ;ç. — 4  fera  divifc  enfuirte  parla  difFcfcnce  d  de  laprogrcfïîoh. 
Et  l'tixpol^uit  e  recevant  l'unicé  donnerale  nombre^  des  tcmyrs.  Car  le  plu» 
»o.  grand  des  extrêmes  d8c  X.  «onrient  une  fois  raotie ,  t>  plus  encore  autanc 
Où  (ois  U  diÂêxence  dde  h  ^ rogrefl|îoD  ,  qu'il  jr  a  de  termes  raoins  mv 
ou  qu'il  y  a  d'unîccz  daiis  le  nombre  fi^t  ou  dnu  t,  J^  ^xtf  ,^v^  1« 
problènic  a  prefcrit  ce  qu'il  falloir  faire, 

i^f  &  grand  terme  14.  xÇ.  Divijir  :4— -it.21.  Çr.   y.  expûfànt 
lie  dernier  &  me'mdre  i^c.    y,       par  id  j.^^-m.  Z,tiemifrei0, 

S^imitt  léL   $J^emu*r^€»  t^*  ikp,  tf.  14.  ;xi.  Si.  ^ 

r    i*'  ^ mhidre tente  sé.  5.  Dknfir  A>o-i A /ii ■  Ç'*  7 •  expofent 
iheknékr& plus t^rand  par  id.      '  ^,'^e^u%,Mtmhe  tti^ 

4^  éUfémieie  id,  ^,  (TermU'^  tf,xo.x^*iSm 

Exemple. 

Pour  trouver  le  nomîïrc  des  termes  d'une  pro5;rcffion  anthmcriqiic ,  oû 
il  dirtcrciicc  cil  7  ,  &  les  extrêmes  i  843  &  5  8.  j  otc  5  de  i  .  £c  je  dir 
vtiê  le  reftc  178^  parrexcei  oa  par  kapote  7  dont  kp  «ânes  lè&ii» 

padênt  confccuuT»-  r»  p  .  *  © 

L-«-  De r extrême li^i 

ment.  Etlcxpo&nt  "  A--r**#rf««  7Î 

*5 5  recevant  l'unité,  *terr4xtnmej9 

donne   le  nombre  JKwfer  le  re^e  iji^  ^t^^gxptfant 

154;  des  tenues.  p^r  ladifertnce  j\x^6nmèndt*ttrmiSf 

V  PROBLEME. 

1 1.        Onfteijfaat  U  Sfirmcr  ^mI  Ye<rnt  dan)  U progrtffttm  ,  f**  le  n^hrt  dtâ 
termes,  &f  imdts  deux  extrêmes  i  peur  troiever  l'antre  extrême. 
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On  6ten  I  dn  nombre  n  des  termes ,  &  le  rcftc  n — 1  fera  multiplié  par  la 
^érence  J.  Et  on  ôcera  le  produit «4i^x^<]e rmème  connû  4  ou  «!is  cet 
txtrcme  cft  k  plus  grand  des  deux.  Et  fi  c'eft  fe  ntiSiuire ,  on  luy  ajoutera 
k  produit Etlcreftc  i/i— iW-n<^on  it — i»^-f  ou  la  fom- 
me  i4,-¥ind^id  ou  i^~^ind — id  fera  l'cxtrèmc  qu'on  demande.  Car 
tbacim  des  extrêmes  4  &  <  contime  nue  feit  fautrp  »  «•  plus  ou  mo  ins  au-  h- 
ont  dç  fois  la  différence  d  qa*a  y  a  de  ternies  mains  un  >  on  d'unitcz  dâns 
k  nombre  » — 1.  Les  modèles  qu'on  expofc  ici  pour  le  terme  4  fcrviront 
pour  ^  en  mettant  t  pour  4,  &  aanfpoiàiit  ks  mots  premier  &  dernier 
ehacnn  i  laplacedie  rautie^- 

^        IS^  éuiemts         urmlxei^  J*rml  5  pethacirime, 

d^gcrme  i'^-     .  "'^'^         premier  Ç^.     derftkr ^iM^mé^id 

E  X  E  M  P  I,  B* 

Pour  trouver  le  dernier  terme  d'une  progtcflion  de  î^t)  tcrmcf ,  dont  le 
prcmiçr  terme  &  le  moindre  des  extrêmes  cft  58  ,  &  7  h  différence  de 
deux  con^^cuti£^  TÔte  i  de  149 ,  &  je  multiplie  btefte  248  pat  la  diffé- 
rence 7  Et  pircc  k  dernier  "  MAîfiÙr  l+g n»  t^y^i  ■ 
tcn^r  îurp.fTcIc  premier,  pirU^Pref^ce? 

j,/  )ucc  le  produit  173 au-  '   

prcniicrtennccJi&lifom-  ^prUmrf;}&  ; 

2n0i794eftlcdemkc.de»         .  ^jmerj^prmur  terme 

tusmsf,      ,  .  fomme  17^4  dtrmtr  ttrme* 

VI  PROBtEME.  : 

^X.         Omuijfant  la  différ£fiC4 ,  ^    mmbrt  des  ttrmts  ,  &  Pm  dn  êJttfi"  ' 
\t^mes  i  f9ur  trouver  Ufinmê  entière  de  U  proirejptn. 
On  chcrdie  l'autre^  excrèuK ,  &oa  ajoute  eoftniSk  les  dea»exttftm«»  V 

a  «Se  ^.  Etenfuicccon  nniîrîpîic  leur  fbmmc  4-t.;t  par  la  moitié/  dunombcs 
n  des  termes ,  ou  b  feuk  moitié  de  la  fbmme  4-+-^  par  le  nombre  entier» 
des  termes.  Et  le  produit  ^Z-i-/?,  on  la  moiuc  <.iu  produit  4»-i«ç.,6ft  Ja 
femme  radére  des  termes  Cjpe  Von  diecche.- 

Car  la  fomme  des  extrêmes  é^ak «^cdfc  du  fécond  9c  du  pénultième ,  ou  ç. 
du  troiûémc&de  l'antcfK'nultieme ,  ou  de  dcny  nnrrcs  tels  qu'on  voudra 
également  éloignez  des  extrêmes ,  &  même  le  double  du  milieu ,  fi  le  ik^pn 
Ifto  des  tenues  eft  impair.  Do  forte  que  la  fomme  entière  des  termes  de  la 
progreflionvaur  celle  des  extrêmes  prifc  antantde  fois  (|uetoas<ies  termes 
peuvent  être  ainfî  r:ilTèmbIcz  deux  i- deux  »  OU  qu'il  7  «d'unitCS  fa 
moidc  du  nombre  n  des  termes. 


dBÊRftmti.  ^  nenArem^xL  premier^  4.       fomme  ^imI^iM 
Jti.  dhttnmsffa.     terme^^o.  destermn^  ^4^40 

d.  nombre  la  \  iL  dernier  Ç    «,      femme  ÇizJ^iMl^M 
disttrmes  ^60»    ttmte  ^j^Z,  dèitènUil  X4;i40 

Z  ij 
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CXIMPLI. 

Pour  trouver  U  (bmme  cntîc'rc  des  140  ccrmes  d'une progrefEon  aridiJ 
métique ,  donjC  le  pismier  ed  5  8 ,  &  7  la  diffifrence  de  donc  confécutifs.  je 
b.  !i.    pteos  b  fon  dernier tetme  1 794.  Et  luy  ajoû&nt  58  ,  je  prcns  la  moidéde 
la  fommc  1S5 1 ,  ou  91^.  £tje  nuiiciplie  cette  moicieparle  xumibic 
des  termes.  E:  le  ,        _  ,  ,      *  '  * 

produit  130574  fMiXtrhuî  58     794-  Le'irfimme  itsj^ 

ift  la  fommc  in-  ^«/n/'W  /.«r  mokU 

tiére  des  249  ter-      *  f^**  ^-^^  Mo- 

ines de  la  pr<^  -  ^PradHit  130574.  • 

r//  PROBLEME, 

^3.  f^Otmif^nt  U  déférence ,  &  U  premier  term  y  &  U  fmmt  fntîété^ 
^^iU  Uprogrejfion  i  fottr  tTMver  (p  fwmlfv  des  Ume»,  &  te  dernier. 
On  pourra  continuer  Laprogreflîon ,  julques  â  ce  qu'un  c  i  r  in  aflçm-' 

blagc  de  rcrmcs  égale  1 1  fomnic  f.  Et  alors  on  aura  le  dernier  &  le  nom- 
bre tics  termes.*^On  propolcra  une  autre  régie  ailleurs  plus  mcthodî- 

?ue  ôc  plus  abbrégée.  Et  ^ar  çpnfêqueix  cpllc-cy  ne  mérite  pas  que 
on  s'y  mhs» 

^  i"  terme  la.  1.  diffiretiee  id.  i.fomme  if.  ^41. 

JVv^^ri^^-;- jt.4>â>^.  10.11.14.1^.18. 10.  12.14.2,6.2,8.30.31.54.11^.] 

Vin  PROBLEME. 

14.  f^OtmoiJféHtUdiférence ,  &  le  nemhre  des  temrt,  &  U  fimm»  «P- 
X— <fiVr<f  de  U^rogrefflon  ;  feur  trouver  chatjnc  terme. 
On  divisera  la  fomme  entière / par  ia  moitié  /  du  nombre  fi  des  termes.' 
^  M*  Et  rexpofint  9  fera  déjà  la  fbnrnie  ^  des  extrêmes.  EcfîooensetranclieiiA 
produit  idl — id  de  la  différence  d  par  le  nombre  2/— i  des  termes  dimi- 
nue de  l'unité ,  c'eft  à  dire  autant  de  fois  la  différence  d  qu'il  y  a  de  ter- 
-       <  1  o .  mes  moins  un  \  la  moitié  du  rcftc  e^iM-iri  dSctn^  l'un  des  extrêmes ,  qui 
^-  "  '  pomxa&tnr  â  Ion  tom;  i  découyiic  f  autre  de  chacun*^  des  interpoCv» 

ÇDhiferU  femme  if.  loo.  (  le,  ao.  expo/km  &  femm  d» ejetrSmti: 
/     févU moitié  il     5.    le^tdl-^id.  1.  vaitt  1  fih  m  extrimeû 
7<rm«/->  i.j.  5.7.9,11. 13. j[ 5. 17. 1^* 

Exemple. 

Four  trouver  tous  les  termes  d'une  progrcfllion  arithmétique  de  249 
termes,  dont  la  fommc  0(12^0574,  ?*:ou  la  différence  de  deux  confécu- 
p£s  ti\  j.  Je  divifc  U  ùfnm&  23  05  74  par  lamoiué  du  nombre  ^49.  Ou  ce 
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qtùreviendfaaain&iiie,  jcdmfe  lalbimne  entière  250574  par  le  nombie 

entier  5.49,  5:  je  prcns  le  doiihlc  rS  ji  de  l'cxpoGnc  ^irî ,  pour  cxpoiànt 
delà  ionimc  entière  divi(cc  pu  U  inoicic  du  nombre  des  termes.  J'ôtc 
cnfuiccc  I  du  nombre  24^  clc$  termes  ,  &  je  multiplie  le  rcAc  248  par 
la  diffiftenoe  7.  Et  î'ftie  le  produit  1 7  5^  de  r«po£int  1851.  Et  la  moitié 
58  du  rcflc  116  c(l  un  des  cxtrcuMs.  Et  le»  autres  tennes.fèrbnt  £uàk- 
n^cpr  découverts  cnfuirrc. 

Somme  ZJOJ74.  nombre  des  termes  149.  d'ffcrevcej.  {  i"  termr  R  ? 
f^ff^tjfitn -r-  58.  (jj.  7i.  79.  8(>.  93. 100.  107.  114-  121.  iz8.  135.  <:vc. 

VII  THEOKEiME. 
3j.  T?N  toute  proportion  gcoinctri(juc,îa  mefurc  comraunc  la  plusgcan^ 
XZrdedapicniîerdeda  fteond  cetmedl  contenue  dans  le  premier  au 
jolie  autant  de  fois»  que  la  plus  grande  du  troînémc  &  quntriénic  l'eft  dans 
le  troifîéme;  &  pareillement  autant  de  fois  dans  le  iccond  aujuftCy  que 
cette  autre  l'ell  dans  le  quatrième. 

Démonstration. 
I  Soit  A  kpreniier  terme ,  &  B  le  {ècond }  &  «  le  troifiéme  ,       le  qil*- 

tricme.  Et  que  B  foit  dans  A  autant  de  fois ,  qu'il  y  a  S'unircz  dans  un  cer- 
tain nombre  v  avec  un  reitc  C  ^  &  C  autant  de  fois  dans  B ,  qu'il  y  a 
d'titâiiese  dans  on  oertaûA  nombre  x  avtc  un  tdfte  "D;  BcD  dans  C  au- 
tabc  de  fi>is  qu'il  y  a  d'unitez  dans  un  nombre  y  avec  un  nouveau  reftc 
E  j  fvT  crfin  le  reflc  E  autant  de  fois  au  juftc  dans  D  qu'ily  ad'unitcz  dans 
Un  nombre  jc  X-e  tennci»  cit  *>  donc  auflî  autant  de  tois  dans  4 ,  qii'ii  y  a  d'u.  b.  ». 
nhez  dans  v  avec  un  rcftc  c  i  &  c  autant  de  fois  dans  "h ,  qu'il  y  a  d'uni» 
tes  dans  AT  avec  un  leftet^^  &4lf  autant  de  fois  ^  dans  qu'ily  ad'unitcz 
dansjy  avec  un  nouveau  rcfte  e  \  &  enfin  le  rcftc  e  autniit  tic  fois aujullc 
dans  d  qu'il  y  a  d'unitcz  dans     Et  ainii  le  rcilcD  cil  égal ^  au  produit  c.t%.  x» 

du  nombre  par  £  j  &  le  rcftc  d  égal  au  «  produit  du  nombre  z.  par  e. 
EtpareîOenient  le  rofte  Ceft  <^  égal  i  la  (omme^rD-f  £  ouj^^-t  £  du  pro-  à.p»  %„ 
duit  de  D  ou  ?,E  par  ,  &  du  reftc  £  «  &  le  refte  c  égal  ^  pareillement  i  la  d»  *o.  j. 
fomme  yd-^-e  ou  yz.e^e  du  produit  de  d  ou  z.e  par  j ,  &  du  rcftc  e.  Mais 
ces  deux  ibmmes  jrtE-+E  &^ie-fe  font  les  produits  des  relies  E  &  <•  par 
un  mime  nombrejr^^-r-i.  Bt  par  conféquent  E  &  r,  qiii  (biy  les  mefures 
communes  les  plus  grandes»  Tupe  des  deux  termes  A  &  B ,  &  l'autre  des 
autres  4  &  ^  j  (ont  au  iufte  auunt  de  fois ,  l'iuic  dans  C  ou  j»îEh-E,&  l'autre 
dans  c  ou^^«-t-eyqu'il  y  a  d'unitcz  dans  un  même  nombre jr7--f  i  .£t  on  coiv. 
dutra  par  un  raifonnement  fenblable  >  que  cet  mêmes  merarcs  E  5e  r  fi>nt  aa 

»E-+*E-».*7«E.B.i8/*^  "'14.*.  arjpwH- 

E -♦•  »«E.C.itf.^'  *  *  S.c.   yzje  ~h  #  • 
xE.D.ii.'->^*  6,d.  3Le. 
i£.E.  4.5-^-^'  i.^.  i^. 


Digrtlzed  by  Google 


iti  NOUVEAUX  ELEMENS 

joAe  «nuit  de  fois,  l'une  <laos  B,  &  l'aucrc  dans  b\  qu'il  y  a  d'omcez  éam  m 
même  nombre jry^  i  •  ^iqui  cft  unefommc  du  protîuit  Junombic 
par  jr,  &ciu  noKibrc  t..  Et  encore  cnfuirtc,  que  les  n  ê  ncs  E  f  font  au  juftc 
autant  de  fois  ,  l  ime  ci.ms  A  ,  l'autre  dans  a  \  qu'il  y  a  d'unjtcz  dans  un 
mcuic  iioml>ic  vxy^.-^vx—k-vz.'-^yz.-^- 1  ,  qui  cft  une  {bmme  du  produit  du 
nombre  précèdent  xyzr^x^t.  par  v  »  &  da  nombre  jr^H- 1  • 

Et  s'il  falloir  remonter  phis  haut}  on  fuivroit  le  même  ordre,  multi- 
pliant le  nombre  nouvellement  trouvéparcekiy  qui  remonte,  ajoutant 
au  produit  le  pénultième  de  ceux  qu'on  auroit  ccouvé.  Comme  tcijmul- 
tipbanc  le  nombre  vxy'^^^-ir^x^x^  i  par  le  nombre  t-  qui  icmoMc- 
roit ,  &  ajoutant  xyX-^-x^l^-wx  produit ,  pour  avoir  nn  nouveau  nombre, 
dont  le  pro  duit  par /. ivcc  fon  précédent  en  foomit: un  autre.  £t  ainildu 
rcftc  s'il  fiîlloit  remonter  plus  naur. 

^-  • 

I. 

Et  û  le  fécond  renne  ^urpafle  le  premier  terme  A';  OAn'âuiâqu'i'neE» 

trc  A  pour  B  ,  B  pour  A  ;  &:  encore  pour  h ,  &  ^pour  4 ,  dans  toutle 
cours  delà  démonikation  r  ahn  >'.c  cîcmontrcr,  que  la  nicfurc  commune  la 
plus  erandc  des  ceruics  A  6:  ii  elt  au  juitc  dans  B  autant  de  fois ,  que  U  plus 
gran&  des  deux  «  &  eft  au  joffie  dans  k\  9c  pareillement  dans  A  aiH 
tant  die  (bis:  m  juftc,  q^ecette  autre  t'eft  aujuue  dassA 

B  COROLLAIRE, 
toute  proportion  giomécriquc  -,  le  premier  terme  A  contient  le 
(fécond  B ,  comme  le  troifîémc  4  contient  le  quatrième  b.  Ouleprc- 
mio;  A  cd  dans  le  fécond  B ,  comme  le  troifîémc  4  dans  le  quatrième  à. 

Gor  fi  les  rapports  font  commenfiirables }  les  mcfhres  communes  les  plus 
grandes ,  comme  les  deux  E  &  r ,  l'une  des  termes  A  &  B ,  &  l'autre  des 
a  X.  6»      autres  4  &  h ,  font  des  aliquotes  pareilles  *  des  termes  A  ôca  ;  &  elles  le 
b-  }/•        font  ^  aufH  <^s  termes  B  &  k  Et  par  conféquent  k  terme  A  contient  Fali- 
qoote  E  de  B 'amant  de  fois  au  juAe ,  ^  qne  le  tenue  #  contKnt  la  pareille  * 
de  k.  Ou  B  autant  de  fois^  .ut  jtijEk  Taliquote  E  du  premier  terme  A ,  que 
t  la  pareille  e  du  iroinémc  renne  a.  De  forte  que  routes  les  panics  de  B 
que  contient  le  terme  A ,  font  eniembie  femblablcs  '  à  toutes  les  parties  de 
c  iifaùiâm,  t  que  contient  le  terme  4  ;  ou  ce  qui  revient  au- même ,  le  terme  4  contient 

Ç  A .  B  :  :   4.   ^.  Ç  A .  B  :  :  4.    ^.  Ç  A .  B  :  :  4.   ^.  Ç  A .  B  :  :  4. 

.  15.^24.71  ::  15.45.^71.18  ::  3(^.14.  / 28  .72  ::  i^.^S* 
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15.  l    24.       15.  ^4.  1.   d  4- 
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les  mêmes  parties  de  B ,  que  ie  terme  4  de  ^  ;  ou  ce  qiu  fignifie  encore  I« 
même  cho(c  ;  le  premier  A  contient  le  (êcond  B ,  comme  le  croiâdoie  s  con- 
tient le  quatricmc^.  Ou  le  picmier  A  eftdanslefiKond  B»  comme  le  croi-, 

lijmc.-T  (^■ti^<;  le  q'înrricmc  h. 

ht  II  les  lapporns  lont  lutommenluiablcs  ,  &c  qu'on  descende  |u(qu'â 
des  fcftes  ZSct.  égakroenc  abbaiflês }  le  icAe  Z  ^tanc  tttédu  premier  ceraie 
A  ,  fî  A  furpadè  fi  j  3c  l'autre  Z  du  croifiémc  terme  4.  Ou  iî  B  fitrpaflè 
A  i  k  reftc  Z  étant  ôtc  dcB,  &  l'autre  ?.  de  ^  :  le  icftc  A — Z  contiendra 
le  ^  iccond  terme  B  ,  comme  l'autre  <f— ^  le  quatrième  i>.  Ou  k  premier  b.  dtnrn^r»^ 
tenue  A  fènl»dansB— Z  )  comme  le  troifiémc  é  lé»  dans  j*»<.  Et  coni>  ^fU^m», 
me  on  ponna  toujours  taifonncr  de  la  même  fi>ctc  en  prenant  pour  Z  &  ;c 
lucceffivement  &  jufques  à  l'infini  de  nouveaux  rcfî:L^  roùjouis  plus  petits; 
on  peut  auili  cQjïclurrc  avec  ail'ùrancc  ,  que  le  premier  terme  A  ,  dont 
Ap— Z  approchera  toujours ,  contient  le  fécond  B  j  comme  le  troifiémc  4, 
donc<«— approchera  tottiours  >  condenc  le  quatrième  Ou  que  le  pre- 
mier A  eft  dans  le  fécond  B,  dontB— Z  approchera  loûjours  ^  comme  le 
■troiïîcm  :  itcftdins  le  quatrième  ^,  dont  A — t  approchera  toujours.  De 
ibccequc  ic  cheoitrmeefl  gcnéralemcnc  démontre. 

ÎI  COROLLAIRE. 

Vî'  Q}^^  premier  terme  A  contient  le  fécond  B ,  conune  le  troifiémc  4  !e 
43quatriéme  b.  Ou  fi  le  premier  A  efl  dans  ic  fécond  B ,  comme  k 
tioifiéme^  dans  le  quatrième^  ,  les  quatre  termes  font  en  proportion. 

Carafinquele  premier  A  contienne  le  fécond  B  >  comme  le  troifiémeit 
le  quatrième  h  \  il  faut  qucîî  foit  dcja  dans  A  autant  de  fois ,  que  b  clans  <f, 
ic  avec  un  refte  C  ,  s'il  y  a  un  refte  c.  Et  que  le  rcflcC  loit  encore  une  mê- 
me portion  de  B>  que  c  de^j  ou  que  B  contienne  Q>  commet  contient 
t.  "kt  ainfi  de  fùitte  jnfquesm^nei  Tinlini,  s*tly  a  toujours  des  rellM.  Et 
c'cfl  la  mcx-ne  chofe ,  fi  A  vaut  moins  que  B.  D'où  il  eft cUir^  que  lc$  b.  ft. 
xrc  termes  ibnc  proporcionels  géométtiqaemenc. 

t€fm     -j  1.  3*  ttrme  ét.  ^Sm  3*  refie  E.  4.  j«  rtjh  e. 

2^  terme  B.  28.  4'  terme  h.  14.  1^  rffte  D.  11.  i"*  refle  d.  6» 

i«  rejte  C.  16.  i"  refit  c.   8.  .  i'^' refie  C.16.  i"  rtfie  f.  8, 

rtfieD*ix»  î"*  refie  d,  6*  i*ttmiuA.z9.  i^t^im 

njh  El  4.  nfit  i»  t,  i^t*rme]ï,-;z,  ^*  terme  k  $6^ 

VIII  THEOREME. 

|8.  T7  ^  toute  proportion  géométrique  le  produit  des  cjctiêmcs  efi  égal 
Et  au  produit  des  moyens. 

Si  les  rapports  (ont  commcnfiiirables  ;  les  mefures  communes  les  plus 

grandes,  comme /5c  ^,  l'une  des  deux  premiers  termes  A  &:  B  ,  &  l'autre 
des  deux  autres  aSc  b,  font  au  juilc  ^  autant  de  fois ,  k  première  /  dans  le  ^ 
premier  terme  A ,  &  la  féconde  ^  dans  le  troifiémc  terme  a ,  qu'il  y  a  d'u- 
aiisxdsioç  ua  nombre  «|  &  «ococo  «ataat  d«£oi$  ^  an  juile  «/ daas  le  £6* 
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XS4  NOUVEAUX  ELCMENS 

condB }  &^dâns    quatrième     qu'il  y  a  d'uniies  dans  un  oombtc'ii 

Erpar  coîifeqt'cnt  îc  premier  rcrmc  A  cfl:  égrti  «  m  proHtiit  r/dii  nombre 
pai/,  &  I-  trvTilicme  terme  a  cft  éi^al  au  produite^ du  nonibrcc parjf.  Et 
C^kl.i,  pareiBcmcntlcllcond  terme  Bcft  ccal'  au  produit  <^ du  nombre  d  par/, 
&  L-  quatrième  ^  au  produit 'd'^  du  rr^mc  d  parjf.  Et  ainfi  le  produit  ktf  ou 
^-  »o.        ç/c/j  des  cxîiê  ncs  A  ^t' ^  ,  ou         «/^ ,  efl  cg^l   au  produit  Bd  ou^^^dfts 
17-  »,       moyens  B  5c  4,  ou  df  6c  cg.  Et  çcit  ce  que  j'.wois  àdcraoutfer. 

^'  Sf'     ^'^'Pradmitt  Ç'^'^i  "^'^  extrêmes  y  dfcgdes  nuytns, 

.  OM  6 fois  4»       ^4  M»  5  8* 
'  E» 

Et  lî  les  r.ipports  font  incommenfurablcs ,  &  qu'on  dclccndc  jufqu'jl 
des  rcftes  Z  &  ^  c^  ilcment  abbaillèz  ;le  lefte  Z  écam  ôté  du  pzeniieriieiiiitt 
A,n  Akiipalll  Bi  &i*auae^dutro  lîciuetciine  4.  Oufi  Bwipafiè  A}It 
rcft  -Z  Lra.rit  ôtc  de  B,  &  l'auttc  7  de  i».  Le  rapport  du  rerte  A— Z&  du 
iêcond  terme  B  Icra  commcnfurable ,  &  égal  »  an  rapport  du  rcfte  tt — 7 
&du  quatrième  b.  Ou  le  rapport  du  premier  terme  A^  du  rcfte  B — Z 
{êiacommenfiirable ,  égal  ^  au  rapport  du  terme  «  du  lefte  ^ — Et 
«  iêmcn^ra-  pn  conféqucnt  le  produitdcs  extrêmes  A — Z&  ^  fera  égal  «=  au  produit  des» 
tiMfTtcedentf.  moyens  B  &  <t — ^.  Ou  le  produit  des  extrêmes  A  (5é  b — ^au  «  produit  des 
moyens  B — Z  &  4,  comme  ilparoîc  clairement  pai  la  demonflration  prccé- 
dcncîe.  Et  parce  qu'on  pourra  toftjolirs  former  le  même  taifbmieaient  >  eu 
prenaiitpourZ-&!(^raccc(nvcment&  /ufqu'irmfinidcnoiiveaiixieAcs  tou- 
jours plus  petite  i  on  peur  n'ifTi  roncIitiTc  avec  afîùrance  que  le  proHnic  du 
premier  terme  A,  dont  A — Z  approchera  toùjoiurs,  parle  quaciicmei^^eft 
^al  au  produit  du  ficond  B  par  le  troifiëme  4,  dont«— :^approcl)eta  toû' 
îooct.  Où  que  le  pfodait  du  premier  A  par  le  quatrième  h  y  dont  h — 
approchera  roii jours  ,  eftcgal'  au  produit  du  fécond fi>  dontB— i  aj»^ 
proçhera  tolj^ouis ,  par  le  troifîémc  4. 

l  COROLLAIRE 

79'  Qlle  premier  termes  contient  plus  le  (ècondteiaie^»  que  le  tro^ 

llcmc  c  ne  contient  le  quatrième  y  '•,  ou  que  Te  premier  4  (bit  moins 
dans  ic  Iccond  b ,  que  le  troiftéme  dans  le  quatrième jr.  Le  produit  àct 
«Ktrémes  fiirpaflè  le  produit  ^k.  des  deux  moytns. 

Car  afin  que  le  terme  4  contienne  à  ou  ibir  dans     comme  ;c  contient 
y  ou  cft  dansj»  ;  jl  en  faut  «ter  ce  qu'il  y  a  de  rrop  ,  parce  qu'étant  dimi- 
nue il  contiendra  moins  h  qu'auparavant ,  ou  fera  plus  daiu  h.  Soit  donc 
/  ce  qu'il  y  a  de  trop  dans  le  premier  terme  4 ,  ou  l'excez  qui  rempêche 
de  contenir  â  ou  d'être  dans  ^,  comme  k.  contient  y  où  fe  trouve  dans  jr. 
Sir  on  retranche  l'excez    du  terme  4-,  le  rcfte  4—^  &  le  fécond  terme  B 
1».  j7,    auront  un  rapport'»  égal  i  celuy  du  troifié.nc  terme    &  du  qu.irriémc  y. 
ojt.   Et  le  produit  4^ — gy  des  extrêmes  4—^  ôcj'  de  la  proportion  lèra  ^  égal 
au  produit  hn.  des  moyens         Mais  le  produit  «jf  des  piemiersexir^ 
A   I.  mes  s  tcy  ûufaiVt  *  le  podmcfy—fféis$  esixèmcs     ^  &  jr  de  la  pro- 

ponioa 
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CES  M  AT  HEM  ATI  QUE  S.  LiVRi  VII.  lif 

f>ttioii.  Etparconféqueiuil^  fiupaffiauflîlcpiodiiifc^^des  deux  moyens  c.i4>t 

3.8.4.  rj—i.  î  ::8.4.  /^^,v,        —  4.  14.  TiS.  14. 

IX  COROLLAIRE. 

46.  'jn  T  fi  le  premier   contient  asoins  le  (êcond  ^  >  que  le  txotfiéme  t.-  le 
■f^quairiéme^  '>  ou  que  le  premier  ét  foie  plus  dans  le  (ccond  k ,  que 
Te  rroincme  z.  c!:tns  le  qiiatricnic  y  ;  le  produic  4^  des  exCcèniBS  eft  moin* 
dre  <juc  le  produit  i^^t  des  deux  moyens» 

Gsur  ajoutant  g  qui  manque  «  au  tjttme^irppar  contenir  t  ou  pour  être* 
^ans^,  comme  ^  contient  ^  ou  eftdans^jî  il  c(l  clair  que  toute  la  gran-  t.fi^f^^ 
deur<i— f-^     le  ll-cond  terme  A  auront  un  rnpporc  ^  égal  a  cchiy  du  troific- 
mcx.  de  du  quaccicnic  y.  £c  qu'ainii  le  pioduic  *y-^gy  des  extrêmes  }7> 
^/  de  la' proportion  fera  égal  <^  au  produic  h.  des  moyens  ^  &  c  Et  par  e.  %%, 
confcqucnt  le  produit  My  des;  deux  premiers  extrêmes  ét  Scy  »  &  qui^  cft 
moindre  que  le  produit  «j-^-gy  des  deux  cxtrciiies        &  y  delà  ptopor-  d.  t. 
tion ,  ell^  moindre  aufli  que  le  produit  ht.  des  moyens'^  &  e.  14.  », 

5.|.8.4.r5-fi.5::8.4.p^^^.^  rzo-4-4.z4.r10  ^  24. 
,x#tf.  4.  S»  (*H-i  •  ^:  :  4. 8»    ^     CtS^^x^Os  14, 

DiFlKITION. 

41^  Si  le  premier  terme  a  confient  plus  le  Iccond  terme  ky  ou  s'il  cft 
moins  dans  é  ;  que  le  troiilcmc  ^  ne  contient  le  quatrième  y  ,  ou 
a*eil  dans  y  :  je  dirai  que  le  premier  rapport  (urpaflè  le  lècond.  Mais  je 
dirai  qu'il  cdi  moindre ,  lî  ^1  conticntmoms  à ,  ou  il  plus  dans  h  i  que  ^ 
ne  contient  y,  ou  n'eft  dans^.  Je  marque  .lin  fi  que  le  premier  nipport  cil 
plus  gr.md  que  l'autre  ^.j».  c'cil  à  dire,  M  8c  h  ont  un  plus  grand 
rapport  que  T^ëcy.  Et  au  couuairc  cette  cxprcflion^.^.*.  fignifi-ra 
«pie  le  rapport  cftmoindre^entre 4&f  >  qa*entrc  Les nombres7  8c 
^  ont  un  plus  grand  rapport  que  S  ^  4.  Et  5  &  (>  un  plus  gr.md  que  4  &  8. 
Ce  que  je  marque  ainfî  7.3  '•"  8. 4.  tt  5.  (?•.•  4.  8.  Etna  contraire  5.13.*.  4.  S. 
lîgniiîc  que  j  ^  13  ont  un  momdic  r.ipport  <^ue  4  &  S.  Ecz.(>.-.  4.  H,, 
^ne  X  8c  6  ta  ont  un  moindre  que  4  &  S* 

m  COROLLAIRE.  ^ 

42.  QI  le  produit  ay  des  deux  extrêmes  MÔCycÙ  égal  au  produit  des 
O moyens  ^         ks  quitte  termes  (ont  en  proportion.  Car  fi  le  pre- 
mior  a  contcnoit  plus  ou  moins  le  fécond  tcnne  ^,  que  le  troificme  î:  îe 
quaciiémc^i  le  produit     des  extrêmes  Icroit^^plus  grand  ou   uioiiuirv  b.  \f 

Î|ue  l'autre  h.  des-  deux  moyens.  Ce  qui  déccuiroit  u  (âppofitiou.  De  ^  * 
jon»  que'  les  termes  Cont  '  en  proportion. 

iProinlts  égaux  lay.  ibfi,  Pw*-,-'*-       ^  •  *•  ^-  y»  • 

Aa 


d.  lé.  1* 
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IV  COROLLAIRE* 

41 .  Ç}^^  produic4jr  des  extrêmes  fiirpailè  le  prodoit  ^^dcs  deux  moyenj^ 
j!:  rapport  du  premier  terme  <»  au  fécond  terme  h  fuipafîclc  np- 
poït  aa  iroiUcmc  ^au  quatricmc  y.  Porcuquc  Ci  c'ccoicnt  deux  rapport» 
1»-  jS.  cgaiixi  il  y  aurait  unet>  ég.iicé  entre  les  deux  produits  ay  8c      Ce  qui 
rcpuene  â  h  ntppofition.  Et  file  premier  rapport  cru  r  moindre  que  l'ao* 
c.  40.  trejlc  produit  »?)r  des  extrêmes  feroit/^  moi  mire  qucT-uitrc      des  deux 
moyens.  Ce  qui  répugne  encore  à  la  ruppoficion.  Et  par  coaiéqucnc  le 
d.  it.  I.  premier  rapport  des  termes  a&cb  furpaflc  •  le  ftcond  des  deux  X  &  y- 

Et  [>  ircillement  >  û  Icpipduit^y  des  extrctncs  cil  inoindte  que  le  pro« 
duK  l'^  des  deux  moyens  ,  le  premier  rapport  des  cernies.4  &  ^  «ft  moit^ 
drc  que  l'autre  des  deux  z  ôcy. 

4 

CiS.  Î4.     ("7.  ^•.•8.4.     Çio.  14.     Çj.î,'.  8. 4^ 

<  <y  /urpajfe  hi.,  Et^a,  b  •.•  z.,  y.  ^  ay  m»ïnàrt ^ut  hi.,  £^  ^  .•.  t.  y, 
C40.  A4.     Ci..  <?*."4.  8,    C.*^»  (^x»  .••,4» 

y  <:ORpLLAIRB. 

44.        trois  grandeurs  s,  ^,  e,  font  en  proportion  continii!? j  leplak 

^  j  tcdes  deux  cxttcmcscft  égal ''au  quarré     de  /a  moyenne.  Etiî 

le  pl  .ii ,  f  des  cxn  êmcs  a  ^  e  cft  égal  au  quarré  /'^  de  la  moyenne  (f  -,  la 


c  41 


t;r.tiuleui  h  tll*  moyenne  proportioncllc  entre  les  deux  cxiicmcs  a  Se  c, 
à  rHp}>ifiîim.  ^  l'aDOEç  de  pes  (uppofitionsile  terme  moyen  ^  èft  <l  le  fécond 

^  ^V.  >  ^  encore  le  tro^iéne  d'une  propoitiott  >  dont  les  «litres  «  jg^  ç 

font  les  deux  extrêmes. 


^  éi.  b  ;  :  h,  r.    Ç    Pndiftts  é^aux  4C,  bb.  ' 

fnhits  èçAHX  ac.  bh.  „  ^    .    C  ji.  b:  :  b.  A 

r  •  ^    ,      ,  t^'  ,     Proportion  l       ,     ^  ' 


VI  COROLLAIRE, 

45.  y~  T  fi  les  grandeurs  4  &  ^  ont  un  plus  grand  rapport  qu :  les  dcu»  ' 
&  £  >  le  pl  in  /rr  des  exti  ctncs  *  kc  c  lurpalîe    le  quarre  bb  du  tcr- 
pe  moyen  ^*  Et  (i  le  plan  m  descxticmcs  4&  c  rurpaifcle  quarre  bb  du 
terme  movcn  b  \  les  deux  termes  4       ont  un* plus  grand  rapport  qu» 
les  deux  P  St  c. 

c.      ç       If  flan  iMc/ktfffe  le  ^M^r.i  \bb, 

5  if  pt*H  léle  furfajfe  lequarri  ibb,  ^  a.'b*»*  b,  r« 
^11  fiis  4  9H  48.  6  fiis  6  »H  fS,      (_ii,6  *.'^.  4» 

Et  au  contraire,  fi  les  gr.nndeurs  «  £e  ^ont  un  moindre  r.-'.poott  que  !e« 
à.  4P    41.  dcu:^  èôceiiç  plan  4e  des  extrêmes  eft  <^  moindre  que  le  qusvré  Itb  du 
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moyen  b.  Et  fi  le  pl;m  ac  tics  extrêmes  cil  momi^'f  onc  le  quarré  <\n 
teime  moyen     ics  deux  termes  4  &  ^  ont  un  muiiiLkc  rapport  que  les   e.  43. 

1tx,S tf.  ai    2 >^ -/^^  ^  •*  *4»  6  fku  6  9H  jtf. 

^  11^  fus  1 M  i4  4^ )^iif  69»  16,     \l  1« Ak 

yil  COROLLAIRE. 

'4(r.  T  £s  ^tse  tenues  d'nne  proportion  droicie  (bnr  toâjoars  en  «  pto-  «.  4W 

JL^ponioiis  qïidque  tranfpofîoon  qu'on  eniailc,  pourvu  que  les  ex- 
trêmes ibicnttoiis  deux  exticmc-;  ou  tous  deux  moyens.  Parce  qu'alors  le 
produit  des  extrêmes  efl;  coûiours  c^ai  au  produit  des  moyens.  Ain£  la  i».jt« 
propordon  dtoîcie  A.  6  :  :  4,  k  feucnua  cbacnne  des  fepe  autres  qu*on 
poie  ici  apr^s  elle.' 

•ère  J  A.  B  :  ;  4.         t  A',    :  î    *^    ,  \  ti.'  A  :  ?  ^*  A    -  j  B.  *  î  :  A,  «. 
A::f.B.      î  «.  ^::A.B:       t  ^l4:;B.A«  g,  c^.  B;:4*A.- 

Vill  COROLLAIRE. 

^1^7.  Cl  quatre  grandeurs  font  en  proportion  i  elles  le  feront  encore  étant 

Ocranipofi^  {Uon  le  changement  de  pcimucacfoti  »  &  iêlon  le  clian-  ' 

tement  alterne,  dci^oncfaacttn  des  autres  changemcns  de compolirion > 
c  divillon  ,  &  de  convcrfion. 
Car  liippofânt  la  proportion  droitteA.  B  :  :4.^.  on  aura  déjà  par  un  b.  4<. 
changement  de  permutation  B.  A  :     A  Et  par  un  changement  ^alterne 
A.<i::B.^. 

FroptrtîoH  5 A. 

énitt  1 8;  :  :  4»  5.  fnrnutmMi  16,  Sa  3.4*   gtmtntéttnw  1 8. 4  :  :  tf.  j' 

Et  on  aura  anffi  par  un  changement  de  compoiîtion  A-+B.  B  :  :  *-f 

Car  les  produits  A*  &  ISa  font  «  égaux  ,  &  ajoutant  le  commun     de  part    «•  3». 
&  d'autre  i  le  produit  A^-fB!»  Jcs  cxtr&mes  A-f  B  &:  ^ ,  qu'on  aura  d'une 

part ,  efl;  égal  ^ au  piotluic JOd-f-BZ»  des  moyens  B  &  a~^b ,  qu'on  trouvera  d  i- 

de  Tautroï  Et  par  confcquent  il  y  a  un  ttfcme»  rapport  entre  AhtB&B,  e.41. 

.    ,  .     cA.B::4.  ^.   r  >        ^  - .    t  A-+B.B  :  : 

Et  on  aura  encore  par  un  cliangementde  dîvifion*A^B.  B  :  :  a — b.  ^.Car 
Atamx  un  même  produit  B^  «le  chacun  des'  égaux  A^  &  6^  ;  le  produit  f.  jt. 

Aa  ij 


X. 
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.  i.  A^^B^  ^cs  citrcmes  A— «B  8c  ^qni  feflott  d'une  paît ,  Caa,  égal  e  lu  pro-' 
doit  &f  B^  de&mofcns  B       4  qui  nrftcu  de  riiiExe. 

.    j  '    ÇA.Bî:4.^.  r.-^j    /•    ^A^B.B::^— *. 


41.      Et  on  lura  ^  parun  changement  deconTcrfton  A.  A — B  :  :  «.  a — ^.  Cac 

i*-   ôraJU  d'un  même  produit  Aa  prcrruéremcnr  le  produ;:  At  j  Se  cnf  arrc  •  Ton 
c'z,  A  B4  i  le  produit  Ai^—A^  des  extrêmes  A  ôc*—^ ,  quircftc  d  une  parc, 
o.  I-  cit   cg-il  au  produit  A4— des  moyens  A— B  &  m  ,  qui  relie  de  l'aucrc 

DKFiNiTtOMS* 

Si  la  proportion dfoîtte  cft  A.  B  :     ^.  h  première  B.  A  :  :  ^.  4.  (cra  oom^ 
niée  fcn  invtrft  ou  f»  fermutit  >  &  la  (èconde  A.  4  :  :  B.^.CXifera  nommée 

Calîirnf.  F-  '  :r  f'  me  A-hB.  B  :  :  a-^b.  h.  en  fera  U  Cfmfttfit.  Et  l'autre 
A — B.  B  :  :  A — b.  kca     divifie,  £c  la  dcini^  A.  A— '6  :  :  s,  tp^,  ca 

kti  iucui-Ltrfe, 

Pr0^rti§n  tÂ.B::  4.  b.  Invcrfeu  t  B.  A  :  :  b.  4.  f*,,  , ,  5A.4î:B.^. 

IX  COROLLAIRE. 


4S.  "CN  toute  proportion  réciproque ,  le  produit  du  premier  &  du  troi- 
Ciîéme  tenue  eft  égal  >  au  produit  du  lecofid  par  le  quatrième»  Pnil^ 
que  le  premier  9c  le  troifîémc  font  ou  les  deux  extrêmes  ,  ou  les  deux 
movcns  d'une  proportion  ^  droictc  j  dont  ks  autres  Ibnt  les  deux  moyens 

ou  les  deux  extrêmes. 

X  COROLLAIRE. 

49 .  QI  le  produit  Al^du  premier  j£  du  troifiéroe  teme  eft  égal  au  produit 
0B4  des  deux  autres^  les  deux  premiers  font*  réciproques  aux  deux 
aunes.  Paiveque  le  piemier  &  le  troiiicme  Ibnt  les  cxtxènies  ou  les  moyen* 

'.Pro.l^rs  ég^  A*.  B4.  ^  JA.  B.  *.  4. 

« 

iPrvJitlrs  èfOMX  B«.  A^.  c  «  .       '  \  V>..\.  M,'k, 


t 
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d'une  proportion  ^  diokte,  donc  les  deux  autres  font  les  deux  moyens  ou  fat.  7> 
les  dcuxcxcrèmes. 

XI  COROLLAIRE. 

5  0,  T  Es  nppom  de  d«ux  grandeurs  égales  kêcei  une  inSme  g  Cont  d«t 
JL^iapports  égaux.  Parccquc  la  même  g  cil  également  contenue  àms 

chacune,  ou  les  coniicnt  également  l'une  ?c  l'autre.  Ou  parcequc  le  rap- 
port des  égales  h&cccU  égal  ^  au  rapport  des  égales  gôcg.  Et  par  un  chan-   b.  t. 
gement  aheme ,  le  rapport  des  deux  k  ôcg  égal  à  *  œthfy  des  aeux  tBcg,     c.  47* 

£^4lité  entre  ik.  if.       Propmim  ib,  ic :  :  i|.  i^.  Altemeib. ig-  :  :  ic.tj^. 

XII  COROLLAIRE. 

5'T.  Qlune  grandeur^dftiime  gtandeuri»  conunelatn^e^eftiime 

l3erandcur  c \  les  deux  grandeurs  b      font  égales.  Car  les  deux  r  9C 
b  étant 0  proportionclîcs  nuT  clcuy  g^c\  les  deux  g       font '  cntr'ciles,  b./ii^^/i»Ml 
par  un  changement  alterne  ,  comme  les  deux  i'^  e.  Comme  donc  Icpro-  c  47. 
inicr  tenue  j  contient  une  fois  aujofte  fe  ftcond  terme  j^i  le  cro'fiéme  h  , 
contient  une  fo  t  s  <^  aa  jiiflc  k  quatrième    Etpar  confêqucnt  les  gcandeucs  d.  | v. 
h^eù>ai  égales. 

ff^wtUnigAhx  ig,  te*  Altertuig»  tgiii  kicEg^t  etttreig,  ig,ic  mm$,ic» 

p    XX  THEOREME. 

ji*  Ç[I  âeiB  tapports&nc  ^gaox  diacun  à  un  certain  rappmitlfi  iônc 

égaux  cnrr'ciix. 

Car  Ci  k  contient  B  ou  Ce  trouve  dans  B  autant  ^  de  fois ,  c[ue  7  contient  b.  /« 
jffou  îé  trouve  dans  y  ;  &  que  B  oi|  A  contienne  le  refte  C  ftutaiit^«ie  fois, 
que  la  grandeur  ^  ou  1^ contient  le  rdbe  ê(  C  autant  de  fois  ^  le  nou- 
veau rcftj  D ,  que  Je  rcftc  r  un  nouveau  rcfte  v,  3£  D enfin  le  dernier  rcftc  E 
autant  ^  de  fois  au  juùs ,  que  le  rclb  v  le  dernier  refte  t.  Et  pareillement  >  iî 
la  ^andeurtf  contient  ^  ou  le  trouve  dans  I»  autant  de  ^  Ibis ,  que  ^con<^ 
tîentjr  on ic  trouve  dansjr^&^OUiilc  rede  sautant  de  ^  fbis,qi]e  la  jrrandeur 
y  ou  ^contient  le  rcfte  a-,  &  c  autant  de  fois  le  nouveau  refte  dy  que  rnutrc  .v 
le  nouveau  reile  vyScdenBn  le  dernier  rclU-  e  autant  de  fois  au  jullc^que  le 
refte  v  le  dernier'  xeAs  «-t  il  eft  ^dent  que  la  grandeur  A  contient  pareille» 
ment  la  grandeur  B  ou  lié  trouve  dans  B  autant  de  ^  fois ,  que  l'autre  a  con^ 

frgmier  terme  A.  j  1.  ^18.  A'^if.  tnifiémrefie  E.  4.  ^  j.  e.  2* 

fiwnà  terme  B.  18.  jr.  7.  ^.  14.  feeend  refle  D.  12.  v*  $*  d.  6. 

ffremirr  refte  C.  16.  X.  4.        8.  premier  refl^L  C.        a*.   4.  c.  8. 

fécond,  re^e  D.  12.  t/.  j.       <»•  premier  ferme  A.  iS'        7.  <r.  14. 

.  tr»ifihunfi9^  4.  I;  i.      2.  fieendtermeH.  yt.  y.  i^.' b.  ^S, 

r7i.i8::i8.  7.     r3(j.i4::i8.  7.     Çyz.zS  ::  36.14. 
jei*  fr9p9rtktt<  A,  B::  ^  >  i'-J  *•  ^  î*  X:  >  J's  A,  B::  4^.  é. 

C*8.72::  7.18.    (14.54?::  7.18.     (  zS  7^  :  :  i4.3<i. 
*  Aà  ii; 
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rient  ^  on  le  trouve  dans  ^\  8c  B  ou  A  le  rcfte  C  amanc  de  (ôi  s ,  que  ê  ou  d' 

l'.iiitiL  vi:l\cc;  &cC  aur.inrd'j  fois  le  nouveau  rcftcD,  que  r  le  nouveau  rcftc 
d.  Et  D  cnhn  le  tk':ni-'r  rcft.  F.  aut.tnr  de  fois  m  j  tlle ,  que  d  lo  dernier  refttf 
fi't-  eau  juilc.  Et  par  conll-qucnc  le  rapport  des  grandeurs  A  &  B  eâ;  égii  «  au 
rapport  des  deux  autres  a  Ôc  h.  '  • 

DeFINITIOKi 

Ayant  conclu  qu'un  rnpporrcft  c'ca!  .i  un  autre ,  Se  ccTuv-ci  à  un  troffîc- 
mc ,  fi  on  comparclc  prciracr  au  troilît-nic  ;  on  dira  que  c'clt  par  égalité  ou- 
fthn  régaUtè.  Eton  cxpritncia  auni  les  cgalitcz  de  pluhcurs  rapports. 

»  *        i  A,  Ba  CD::  E  F:: G.  H.  ,  «  -  v -  S  Ai  B::  C  D. 

t7aa8;:54.ii.     i71.x8a5tf.i4>     ?i8;7:;54*ii«.     (i8>  7«:5tf<i4. 

I.  COROLLAIRE; 
'lonôterés  panics4& ^'  .runedefû  i  r  uc^,  ftrautxe<delbntonr 

l'B  i  &  que  les  pai  ries  A— <ï  5:  B — b ,  qui  rcftcnr ,  foicnt  cnrr'cfîcs, 
comme  les  parf  cs  aéî.h  les  deux  toiits  A  &  B  ibnt  pareillement  cnn  't  ux, 
comme  les  parties    &      &  aulE  connue  les  deux  autres  A — a  cv  B — 
qui  rcllenc^ 

\t»fufpoJttim.  Car  les  parties  A — rfA'  B — h  ayant  cntr'cllos  un  mcmc  rapport  ^  que  les 
«•47'  deux<i&A;  il  V  en  aura  un  nicni  •  par  un  chan^'Cnicnt  alterna  entre  les 
deux  A — A  ixajôc  entre  les  deux  h — b  &c  Et  par  compo/ition  '  un  nicmc 
encre  A  *-  |<t  Se  «,Aemtxe  B  k-t-ê-Scà }  oucntte  le  tout  A9cûl  pattic  ai. 
&  entre  le  tout  B  Se  fa  partie  h.  Et  par  un  diang^cnt  alterne  >  encore  un 
même  «  entre  les  touts  A  &  B  3  Se  entre  leurs  parties  4  &  ^.  Et  parccque  les 
parties  A— 4  &c  B— ^  en  ont  déjà  un  même  que  les  deux  4  &  ^,  les  deux- 
4is*'  tottts  A  &  B  en  ouc  auiE'  ud:*^  même  par-  ^aucé-,  que  ces  autres  pardcs- 
Af"*d  de  B— A,. 

ProùortioH         Ç        Alterne        Ç  F^retmpêjitlon 
A  4.B — 4.  ^.  ^A— 4.  4  ::  B— ^.  ^.  <  A— 4  -f  4. 4  ::  A— ^-4^.  B. 

.1 5—1 0.^—4::!  o.  4.  V.     5.10;:  4»  '     5-+10.10::  2-4-4.4. 

^    CA.   4.:B./^.  jA.B::  ^.  ^.  5  A.  B  :  :  A-4.  B-^. 

(ij.lo::6.4,  (i5.6::io.4.  egaiitc  U5.6:;     5.  2. 

II  COROLLAIRE. 

54.  f^I  deux  grandeurs  A  &:  B  Ibnt  cntr  elles ,  comme  leurs  parties  aSci, 
^J^n  Cl  la  grandeur  A  Ôc  fa  partie  «  ont  un  mëine  rapport ,  que  la  gran. 

dcur  B  Se  fa  partie  h  ;  i*.  les  parties  A — 4  &  4  de  la  première  font  auln  cn- 
^^7-  tr'ellci  55  comme  les  panics  B— ^  ^  de  la  féconde  B.  Car  la  propoition 
*       droitte  A.a  i  reçoit  déjà  pour  fa  convcric  ^  la  proportion  droutc 

A-^,  ét  :  î  B— k 

'         ix.5. 10.:  :  6*4*  ^   ^ij"»iOi  lotj  <»-^4*4* 
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i*.  Et  la  grandeur  A  ^ft  encore  à  ù  partie  A«— 4  quircflc,  comme  l'autre 
£  cli  à  fa  parue  B — ^  qui  rcftc.  Cm  il  y  a  un   même  rapport  entre  Aiica,  b.  fupfojitk». 
^e&ticB&^.  Etparimchang^cnc  atcernc,  nnincincceiicreA&B,8c  e.  47.  * 
entre  a$<.b.  Et  il  y  a  aufli  un  même  xapporc  ^  cnac  A — a  Sca^  ^  entre  d.  dénicn^rn' 
B— Et  par  chanp;cmcnt  alterne  ,  un  même  «  entre  A — «^vtB — A,  &  tUn  prttédtmtt' 
entre  4  &  i».  Et  par  cgaîitc  s  un  même  entre  ks  grandeurs  A  CJi:  B ,  &  entre  ^-  S 
ieiitt  paides  A-^  &  B>— ^*  Ou  par  un  cksmgeinent  alceme  on  mcme  on- 
tis  A  &        t  &  euuc  B  B— ^. 

^  A.  tf::B.^*    ^A.B::      ^.  ^A— *4^.4::B>^.^. 

r*  ullteme  C  •     Par  égalité  Ç  -.-^It^rr.e 

^A— V».  B — 4.^.  -^A  B::A — 4.B— ^A  A— 4:;B.  E — 
\  y       lu.  :  ;  lo.  4.    O  5  <^  =  :    5*      i.      '15*    5       <»•  i- 

m  COROLLAIRE. 

■55.  Ol  deux  grant^c!irs  A  ^'  B  font  entr'c!!e<r ,  comme  deux  • 

parties  4  &  ^  des  deux  premières  A  &  B  pareillement  cntt'cllesjcom- 
.me  les  deux  K.  ècy  -,  les  deux  pardes  A<i— ^  &  B  i  qui  icftenr  des  deux  ptc* 
iniétes  lônt  encore  cntr'clles ,  comme  les  deux  grandeurs  ^.  &:  y. 

Car  il  cft  déjà  clair  par  la  llippofition  ,  cju'ily  a  p.xrcgalitc  un**  mcn  c  h.ft. 
rapport  entre  les  grandeurs  A  ô*:  B  >  &  entre  leurs  parties  a  ôc  h.  Et  par  un 
cKangcmeut  alccrne,il  cft  encore  le  même*  entre  la  grandeur  A  &  la  partie  4, 
fie  entre  la  grandeur  B  &  fa  partie  h.  Et  le  même  iiuflî  par  converfion  '  en-  c.  47. 
crc  la  grandeur  A  «Se  Ton  aucie  partie  A — ,  Z<cnvcc  la  grandeur  B  S:  (un 
autie  partie  h—b.  Et  par  un  chaiigcmeat  alterne  ,  on  en  trouve  ui.  ^  ntcnie 
entre  les  grandeurs  A  &  B  ,  &  entre  leurs  parties  A — a  &  B— ^.  Et  com- 
me le  rapport  ell\léja  len.cme<l  entre  les  grandeurs  A  &  B»     entre  les  d. fn^futn^ 
deux^  écys  ileflaulTÎ  le  même   par  égalité  cnrrc  les  parties  A — a  B— ^ 
des  premières  grandeurs  A  £Sc  B ,  5:  entre  les  deux  autres  grandeurs  «.&^, 

^  frflpmim     Cx'^'proportl  r.     C  par  égalité       C  jiUerrn 
.   B  :  :  ^  j.     < <î.  b'.  :  z..  y.     "S  A.   B  :  : ^.     <  A.  4  :  :  B.  ^. 
^10.  1 5  :  :4.  3-     (.8.  <>  :  :  4.  3.  15  :  :  S.  (î.     '20  8  :  :  i  j .  (î. 

Par  cvnvtrjion         C  jiltemt  Ç       Pr.r  égalité. 

A.Ai— 4;:  fi.B— ^.  <  A.  B::A«f.B— A,  ^A — rf.JJ— *î:c.  ^. 
10*  IX  ::i5.  ^«     ixo*iy*t   ii-    9,     (  ta.    9    **4' }- 

fsr  COROLLAIRE. 

5^.  Ç I  deux  grandeurs  A  5c  font  proportronellcs  eux  dcuxB&-y;  & 
,^^qu'une  cinquième  <i  &  la  iccondc  <  (oient  encore  cntr'elies,  comme 
unelîxicme^  &  la  quatrième  j^jla  prciuiâe  A  la  cinquièmes  font  enllm- 
b!e  d  la  (ccoiidc  t. ,  -conunc  la  ciçoiûéuie  B  &  k  iuiéiue  b  ibnc  cnfemblc  i  la 
i]uatiiemejr.  • 
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b.  fuffofiiim.  Car  les  grandcars  Aêcz,  ayant  «ntr'cUcs  un  même  >>  rapport  que  les  dotur 
c.4.7.  B&cy  -y  il  y  en  aura  un  mcmc  ^  par  un  changement  alrcrne  entre  A  &  B  ,  & 
cnrrc  ^  5c  y.  Et  les  grandeurs  aScz.  ayant  parcillLnicnt  un  même  ^  rapport 
que  les  deux  &  ^  i  il  y  aura  aufll  par  un  changement  alterne  un  mcmc 
'  ài  ya.  rapport  «encre  ttbckJSc  entier  te  y.  £c  par  égalité  un  mSme'  entre  A  &  S, 
ftoitrc  il  ^  b.  Et  par QQ  changement-altiernc  un  mcmc  encore  ^  entre  Aft«y 
&  entre  D  b.  Et  par  composition  un  mcmc  <^  entre  A-4-<f  a  ,  cnrr* 
h-^&cb.  Et  par  un  changement  alterne  entre  Ah-4  ficB-t-i?,  cnti* 
«Se^.  Etparccqa*il  eftdéja  le  même  encre  aêckf,èc  taoc^  8c  y\  on  en 
aura  un  même  par  égalité  encre  A-<m  &  B-i-^ ,  Se  entre  jc  &  7.  Et  par 
un  changement  alterne  *  un  même  entre  A-M  &     &  entce  Bw-^  &  jr« . 

C i'^ proportion.  Ci^^  ffroportionÇ  i^'^  él terne,  Ç      alterne.    C   Par  égalité, 
•<A.^::  B.jf.<  a.  a.:  :  b.  j.^  A.  B::^.^.<  a.  b  :  :  z.  y.  <  A.  &  :  :  a.  b. 
Czo.  4::  15. 5.  {^iz.  4  ;  :  9.  j.^^zo.  15  ::4  j  •  '  iX'^i    4*  3-  C^JS*  rj     it.  9» 

r     Alterne,      C    Parcompofiti&n,     Ç        Alterne.  C      Par  égalité. 

^  A.  <»::  B.  ^.  <A-f*-  4  :  :  B—M».^.  <A— 1-4.  B-+*  :  :  4.  ^.  <  A-+4.B-f  ^ :: -C./. 

V  COKaLtAIRE^ 

5  7.        deux  gf^andeurs  4  &  ;t.  (ont  proportioncllcs  aux  deux  b     y ,  SC 
^  ]u'un6dnqfiiéme  A*&icâ  la  memiére  4r».ocMnmeuneiixiéme  B 1' 

fa  troitiéme^  j.ta  cinquième h  tfcoode    (ont:  cntr'dles-^ .comme  la 

Axicme  B  &:  la  quatrième  y. 
h.fffft/ttim.      Car  les  deux  aScz.  ayant  un  mcmc  rapport  que  Jcs  deux  b  Scy  -y  le  rap- 
C;  47.  port  eft  anffilemjâne  ^parun  cfiangement  alterne  entrée  lés  deux  dSek'tSc 

cnrrc  les  dcax  z.&yi  Etparcequ'ireft  lcmcme  entre  A  3c  4 ,  ft^cntre  B  &  ^'i 
d.  5*.  il  l'eft  aufll  par  un  changement*  alterne  entre  A  &  B  ,  &  entre  4  &  ^.  Et 

par  cgalitc  ^  entre  A  &  B ,  &  enuc^c       Et  gar  un  changement  alccrn*. 

cntfS  A  dc;c,  &cntreB  âCjr. 


Ç  i' Proportion 
4:  vB.^;. 

.    Ç    s*édtenii  C  Par  égaBti' 

<  A.  B::  a.  b',.  <  A.  B  :  :  y. 


VI  COROLLAIRE. 

5?^  CI"  deux  grandeurs  a  Scz  fontproportioncUcs  i  deux  b  Se  y,  Se  qu'u-l 
v3ne  cinquième  A  &r  la  première  a  Ibicnt  cntr'cllcs  ,  comme  une  lixic- 
oie  B  &  la  troilicmc i  &  une  fcptiémc  Z  &c  la  féconde  ^. pareillement  en- 
tr^elles  >  comme  une  huitième  Y  te  la  quatrième  y.  h  cinquième  A  &  la 
iopciémc  Y  font  auffi  cntr'cllcs  ,  comme  la  fixièmc  B  &  la  huitième  Y  i  ott 
&  dnaaicmc  Adc  la  iùùàne  B ,  comme  Ja  fepcicme  £  &  la  huioànc  Y. 

Car 
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Car  fuppofant  un  même  rapport  entre  4  de       entre  h  5c  y  ;  il  eft  le  mcnnc 
pâr  *>  un  changement  alterne  entre  aôcé,Sc  entre  k.  ôcj^  .  Et  ruppoiàncauiC  b.  47. 
un  même  rapport  entre  A &entreB&^i  ilcftlemèmA^parunchan- 

f;cmcnc  altenie  eocce  A  &  B  >  &  entre  4  0e  ^.  Et  le  même  encore  *  pat  éga-  e.  /t. 
icc  entre  ;ç,       ,  &  entre  A  &  B.  Et  comme  on  fuppo(c  encore  un  mê- 
me rapport  entic  ZÔCZ.»  &c  eniic  Y  &jr  >  on  en  trouve  au(fi  par  un  chan- 

Êcmenc  alterne  un  même  ^  entte  Z  Se  Y ,  &  etittt  «  j£  v.  De  locte  qu'il  eft 
!  même  c  par  égalité  entre  A  &  B ,  &  entre  Zdc  Y.  Ou  par  ttft  change- 
ment alterne^  cuocA&Z»  deenneB&Y. 

l'^proftrtloH     C  x^^frof»rttm     C     proportion      r  i^^  âlttrM 


x'^^  froportim      C     proportion      C  n 
4.'«::^.jr.       A.  4:«  B.  I.    <Z. it:;Y,       ^  a  ^::«.jr. 


A 


x«  alterne     r        alterne     Ç   Par  égalité.     Ç  jllteme 
.  B  :  :  4.     ^  Z.  Y  :  :     ^.  ^  A.  B  :  :  Z.  Y,  ^  A.  Z  :  :  B.  Y. 


VII  COKOIILAIRE. 


QI  on  propofè  piuiîcurs  grantkurs  A ,  B ,  C ,  D  ,  E  ,  d'une  part ,  Se 
O  autant  d  ancres  4 ,  ^ ,  r ,  </,  ^  ;  &  que  les  deux  A  &  B  foient  pro- 
portionclks  aux  deux  4&^,  &  les  deux  B  &  C  aux  deux  b  Se  c,  &  les 
deux  C  &  D  aux  c9c  d\  &  les  deux  D  &  F  .u  ;  x  .1  c  n  x  .1'  <• ,  L  s  deux  A  &  C 
le  font  aufll  aux  deux  4  &  r ,  &  les  deux  A  <Sc  D  aux  deux  aècdy  &  les  deux 
B  âcDaux  deux^  &  ou  deux  telles  qu'on  voudra  d'une  part  aux  d.ux 
qui  leur  répondentde  Tautre  pril'es  dans  un  même  ordre. 

Car  li  prcmiéie  proportion  A.  B  ::  ^.  ^.  aurn  pour  fon   aircnic  A.4::B.^.    b.  47. 
Et  1,1  frcon  'c  B.  C  :  :  ^.  C.  auffi  pour  ^  Ton  alterne  K.    :  :  C.  c.  Ht  la  ci  oilîc- 
me  C.  D:.c.d.  encore  pour  fon'' alterne  C. c:;D.  d.  Et  L  qiutuciv.e 
D.  £::    e.  jparcillemcntpour  alterne  D.  d  ::  E.  i,  Etcomparant la  première 
&  la  féconde  alterne ,  on  aura  ^  pir  cg.ilitc  A.  4  :  :  C.  c.  Et  comparant  cette  e.  y», 
même  proportion  avec  la  troifu-nie  alterne»  on  aura  aufli  «  par  cî;..li:é 

Premiê-e  ÇA-  P  :  :   4.  A.  ^  Ç  B.  C  :  :  ^.      e  ÇC.  D  :  :     i/.  e  Ç  D.   E  ;  : 
froportioH  >  10.  I  5  :  :  I  2.  5).  ^  ^15-  5  :  :  9.  j.  ^   ^  5.  1  o  :  :  3.  6.        10.  3  5  :  :  <î.  1 1. 

Prf/TTlr'f  Ç  A.   a::   B.  ^.     5"  B.  ^ .  :  C.  f.   cJC.f::D.^.  c>D.</::   E.  c. 
-^//f/w  )  10.  j  i  :  ;  I  5.  9.     ^15.  9::  5.5.^  ^  5.  j  ::  10.  <>.     ,^  10.    :  :  j  5.  z  i. 

Téoréialiti^  ^  A.  i»  :  :  C.  c.   c  S  A.    4  :  :  D.  ^.  e  Ç  A.     :  :    E.   r.  ^  Ç  B.  ^  :  :  D.t/. 
Première  )  10. \x     ^.  ^.     ^20.  li  :  :io.<î.  ^     10. 1 1  :  :  3  5.  x r.     ^  1 5.  9  :  :io.i. 

e  5^  B.  /  :  :  £.  ».^c^C.  f  ::  E.    e.  Prtmiére  ^  A.C.:    a.  c    ^  Ç  A.  D  :  :  a.  V. 

^M*  S>     35-»''     <5-3-=35-^**    */if»w#^2o.  j  ::i2.  3.^  ^20.  io::ii. 
«ÇA.  Et:  4.    ^.  c  Ç  B.  D  :  :     4  .  V       E  :  =  ^-  ^     \  C.   E  ;  c.  e, 
'  ^io.35:;i&.&i.     ,^15.10 CM  i5  =  ^  i- :  :  311. 


♦ 
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A*«::D.  </.  dont  Ucomparaifon  avec  la  qtiotnénie  akerne  <]onn«  1  (on. 

t.§%'  tour  pli  <  égalité  A. 4  :  :  E.  e.  Et  comparant  fl-conHe  alr^rnc  iwcc  la  troi- 
(îéme  1  on  trouve  pit  *  égalité  knD.d.  hc^ucili  cunt  coxnpaicc  avec  ii 
quatrième,  dôme aulS par* égaillé B.^:Ei*.  Eccocnpafanti  ùta taarh 
troificme  alceme  avec  la  qti4Ctkme,oa  reçoit  encore  *  par  ^aBcé  C.  c  :  :  E.  r. 
Et  enfuictc  prenant  chaqoe  alterne  de  ces  nouvelles  proportions  ainfi.dc- 
fc.  47.  couvertes  ou  déduites  par  égalité  ,  on  troUTcra  ^  toutes  ces  proponiotu 
A.C::<  E(A.D::AdL  £cA.B::Af.  Lifi,Pi:.ê.tL  EtJ.£::K«; 
EcCE::cvf. 

>D«FtMlTlON. 

Ces  fortes  de  proportions  A. C::tf.  c.  EtA.'D:  :«.  J.       tirées  dîv 
ancces  A*  ^ ;  ;  4. ^.  Ëc.B.  C:; i^.   JBcc*  Coai  appciito  êtàunéisfdm  ti^ 

m, 

VIII  COItOL LAIES. 

^o-       on ptopoiê pluHeurs  grandeurs  A)  6>  C}D,£,ôi:  au î uni  d 

daesZ»Y»X»  ViT;  &  que  la  première  A  &  la  féconde^  lôjeqr 
*d*illie  part  cntr'cUes  >  conunc  la  (ccondc  Y  &  la  croiiîéme  X  le  font  de  ]'au« 
rrc  parti  &  la  (ccondeB&r  l.i  troifi^me  C  de  la  prcmi ère  part ,  comme  It 
troilicOK  X  &  la  quatrième  ]f  de  l'autre  \  &  ix  croiûéme  C  ^  la  quauicme 
D  auÂl  de  la  pianiere^  comme  de  Tancre  la  auatriântC  &  la  dnqniàne  T; 
dCenlSn  laquatriémeD  &la  cifiquicmc£  oe  la  premiéispan»  comme dff 
Taurre  la  première  Z  &  la  féconde  Y  ■•,  la  première  A  &:  Li  dernière  E  fi:tpllC 
d'une  partentr'clles ,  commcla  première  Z  &  1^  dcmiérc  T  de  raucte. 
47>     Caria  première  proporpon  A*  E:?Y.  X.  «va  ^  pour  (on  afeeDW  A.^!'»  B.^ 
.    Et  la  féconde     C  :  :  y.y,ati/&  pour  Ton   alterne  fi.  X  :  :  C.  V*  EtU  BoU 
fit'mc  C.  D  :  :  V.  T.  encore  pour  fon   alterne  C.V  :  :  D.  T.  Et  comparant  la 
c-  f  *.   première  &  la  (ccondc  altccnc  ,  on  aura  *  par  égalité  A.  Y  :  :  C.  V.  qui  èmnc 
pareillement  comparée  avec  la  troifiéme  alterne  '  donne  auffi  par  égalité 
A.Y::  D.T.  Mais  le  produit  AT  des  exuèmes  A  &Tdc  cette  même  pro- 
A  il>  ».   portion  cil  coal  au  ^  produit  YD  il  î,  moyens  Y  5:  D.  Et  dans  la  quatrième 
proportion  D.  E  :  :  Z.  Y.  ic  mcmcproduir  DY  ci-  s  ^rrandcuis  D  &V,  qm  en 
font  les  ex  itcmcs,eil  égal  au '^produit  de  s  moyens  t  «3c  Z.  Et  par  con(équcxit 
«•  >4«  <•  k  produit  des  grandeius  A  0C T  eft  «  é^al  à  ccluy  des  grandràn  E  9l 
C-  4».  il    évident  que  les  dent  A  &  E  ibnt  d'une  part  eDit'elks  •  cumae/  d*  tv^ 
tre  les  deux  Z  &  T. 

fnnùi'e  Ç  A.  B  ;  :  Y.  X.  Ç  B.  C  :  :  X.  V.  c  ÇC.  D  :  :  V.  T.  «  Ç  D.  E  :  :  2.  Y. 
J^nmirt^  A,  Y::  B.X.  eV  B.Xf.CV.  c  SC.V::  D.T.  -  Ç  A.  Y::CV. 

las  :      C,         •     ^iio.l^û«iM*        ^xo.5o::4.  é« 
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DlPIMITION. 

Ces  fortes  de  proporticms  A.  E  :  :  Z.  T.  tirées  des  autres  A.  B  :  :  Y.  X.  Ec 
BVC  :  :  X  Y.  £t  C.  D  :  :  y.  T.>  Et  D.  E  :  :  ZrY,  (ont  zppcWéutr^iêkUtt  film 

IX  COROLLAIRE. 

^i.  ^  I  pluficurs  rapports  font  é^aux  i  toits  les  antccédcns  font  cnfcmble 
cous  les  coni'é<);jeos  >  comme  cha^  antéccdent  cft  i  Ton  oon^ 

Car  fuppoiâiic  un  même  e3pfK>rr  entre  A  8e  il ,  À  ojttie  B  &  ^» 

entre  C&c,  &  ^ïtrc  D  &  1/ i  aa  aura  ^ja  par  tm  changement  alterne 
1111^  nicmc  rapport  entre  A  &  B  ,  &  cotre  a  Se  b,  Er  par  compolîtion  un  47.' 
mènw  entre  A-+B  &  B ,  &  entre  4-^*  &  ^.  Ou  pat  un  changement  alterne, 
m  minier  cmte  A-'Kl'Â^-f  B',<e«mfe  B  Ac  ^.  Et  cotoaie  on  ibppo(ê  dé^ 
un  m^T-Kî  rapport  entre  B  8C  B,  &  entre  C&  ii  fera  paa:  égalité  K  mêm-  ^^^^^ 
entre  Ah-R  ^  a-~^k  y  entre  C  &  f.  Er  pnr  nn  chnn^-ncnc  ahonc  ^  cnrre 
A«^B  6c C > «Se  entre  \h de ^ .  £c par ^  compohcion encre  A— +-B-4'C  & C, 
&  entR  &     Ec  {Nur  un  changement  dheme  ^  on  mène  «bk» 

A-»-B-fC  &  &  entre  C  &  c.  Et  de  nouveau  par  cgaUcé  un  mê- 

ipc*  entre  A— f-B-f  C  &4-^*-+c,&:  cnrrr  DScJ.  Et  parmi  cnangement  al- 
iscne  entre  A-4-B-i-C  0c  D ,  &  entre  M-tb-^c  6c  tl.  Et  par  *  compoûtioa 
«ntre  A-*>B*-kC-4I> Ac  D,  ic^iaméh^^r^d  8c  On  fat  on  ehaagn- 
meat  ^  alterne  &:  par  *  égalité  >  na  même  entse  AHtBh-C-vD  9c 
^^-K-W»  ttentxcD  9t  cntteG&«>  ^  enne  fi  &  encx« 
A  &«. 

fifltiïJjnj  ^  ^*  ^'  •  ®*  jtfhfiui  ^  ^'  °  ■  ■ 

^  lo.  iz  :  :  15. 9      5. 3  :  :  i o-  (T.  ^10.  1 5  :  :  i z,  9. 

riiTiMii  ^^"^^  ^ •  *  -^«^'»     f  A-tB. :  B.    :  :  C  c. 

l  jj.   15::  21.  9.  f^ré^MUtil  jj.      21  ::i5.9-  j.^. 

Corn-  ÇA~t-B-4-C.  C  :  :  A-i-b-^t.  c  Aitern€y&  ÇA-+B-4-C.  :  :  C.  f  :  :  U.  d, 

fofh  l       40.    5  1 :      24.  } .  ^        40  .      14  :  ^  5. 5  :  ;  10.  f , 

"    t  50  .   10::       jo  .  tf. 

î<<ft«»«k,d' ÇA-fB-fC-+P.  JH-*-K-f^:  :  D.</::C.  :  B.  A.  a, 
firi^àtkél       jo*  JO  10.^»:- 5.1::  15.5::  10.U. 

X  COKOLLAIRE 

«1 .  O I  rintavtHb  ês  éem  Mmes  dNine  progreflion  gcom^triqtic  eft  égal 
Oà  ccluy  de  deitt  mOKt  teznmi  cet  qaaae  tenues  dif^&z  pw ordre 
font  en  proportion. 

Car  flics  termes  A,  B,  C,  D,  E,  f  ,  G  ,  H,  l ,  K  ,  font  en  progrci: 
ion  i  let  deux  cemics  B&E,  «nn»  kfi}nBk  (bac  interpofez  deux  termes 
C  &  D  >  font  proponiondt  aux  dciix  G    X ,  c&tt«  Jefquels  deux  H  &  I 

Bb  ii 
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b.  j    (ont  interpolez.  Parcequ'il  y  a  un  même  rapport  ^  entre  B  &  C ,  &  entre  Q 
8ç  H  i  &  un  même  ■>  entxeC  &D>&  encre  H  &Ii  &  un  même  <*  encre  D  &  E, 
&  entie I  &  K.  Ou  par  coiUS^quenc  un  mtme'cntxe^fi     E,  &  eacie 
«i*  G&K. 

^^^^^C  ::XB.  C  D.  E.   F.   G.    H.    I.  K. 

*  ^  "if  5.  <>.  12.  Z4.48.  96.  J  91.  J84.  768.  I  5  y6. 

Et  par  ÇD.  C  :  :   G.   H.    Ç  C.  D  :  :  \{.     I.    Ç  D.  £::.!.  K. 
égiUiié        Il     i^x.  ^,84.  ^12.24  :  :  584.  7^8.  ^14.  48  :  :  768* 

s     ..A       ^6.^S::  1^2.155^. 
XT  COROLLAIRE. 

tfj.        Hiquc  rerrri':  d  une  progrcilîon  cil  noycn  pcoportioncl  entre  dcut 
\w^quieniuiu  cg.ilcmeut  éioigncz^  cu^iun^P  encre  les  deuxB&  F. 
b.  f.  Puifqu  il  y  a  un  même  rapporc  ^  entre  B  Ae  C  ,  &  cntcc  D  &  £.  Et  un  mê* 
me  ^  entre  C  3c  D ,  &  encre  E  &  F.  Ou,or^<yiôantli;|ctn  t'^al^jt,iinjD&; 

p      -«j^  Ç-^A.B.  Ç.'D,'£. -F. -G.    H.  I. 
^  f,j6*  I &4«4S*  94,  x^A*  )84*  7^8. 1 5 

-Erf^ryB.  C  ::  D.  E.  ÇC  D::  E.  F.  «rdMniefe-       D  ::  D.  F. 
r;4/if«  1^6,      :  14.  ^8.  ^  <>*.M  '  *  48*  ^^géditi  ^4. 14  ;  :  14. 9$. 

XII  COROLLAIRE. 

6^  T7  N  toute  progrefiion  géométrique  le  produit  des  cxticmcs.,  ou  du 
JC«pccniier  &  du  dernier  cerme ,  ell  égal  à  celuy  du  (ècond  Se  du  pénul- 
tième ,  ou  Àn  troinéme  8c  de  fancépénuki^me ,  ou  de  .  deux  qui  Coi\f 

égalcxxnt  éloignez  des  dctix  cxticmcs  ,  ou  au  quarré  du  milieu  ,  H  leur 
nombre  efl  impair.  Paifqiic  Ci  deux  rcrmes  font  également  éloignez  de  deux 

b.  ét.  autres  taicipoiez  entr'eux,  ou  d  un  Icul^  les  quatre  cçrmcs  |onc  cn^^rQ*^ 

c.  «|.  portion»  on  les  crois  en  propotcion'Ccondniië. 

X!II  COROLLAIRE. 

5 .  T  E  premier ,  troiriémc ,  cinquième  »  (cptiémc ,  ncijviéç".e  ,.jor.2iéroe, 
les  autres  termes  d'une  progrefEon ,  pris  ainfî  confccucivcmeni 
hétx,   &  de  deux  en  deux»  (bnc  pareillement  en  progreflion.  Puifquc  le  premier 
ell  .m troiïiémc,  comme  le  troinéme  au  cinquième.  Ec  le  croiliéme^aiK 
ciiiqu^mc^,  cooum  le  cinquième  aulcpticme.  Mtainiîdurcfie. 

XIV  COROLLAIRE, 

64»  T^T  par  U  tncmc  raifôn  i  le  pcemier»  quatrième ,  fcptiéme ,  dixième, 
IZ  ct^âzîÀne ,  &  les  autres  ternies  »  pris  ainUi  de  tcois  en  trois  >  Çouf 
encore  en^ogtdÔiôa 
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Et  pareillement kpiemier,  cinquième,  neuvième,  neiziéme,  i]ix-iê< 

pticmc ,  èc  les  antres  rcrn-rî; ,  pris  ainfi  cic  quatre  en  quatre  ,  fcronr  en  pro- 
grelïion.  Ec  gcncralcmcnt  cous  ceux  qui  conlcrvcnc  un  ir.ètiic  iuccrvalle« 
&  qui  font  diipuicz  par  ordre,  le  Icronc  de  la  mc:nc  force. 

XV  COROLLAIRE. 

7.      N  coure  progreiTion  de  plufieurs  fermes  A  >  B ,  C  >  D,  E  »  où  le  vn-^ 

SZ  mier  terme  furpalfc  le  fécond ,  la  différence  ou  Tcxccz  A — B ,  cfont 
ic  premier  furpafTc  le  Iccond  ,  cft  au  fécond  B  ;  comme  la  difFércnce  oa 
Texccz  A— >£,  donc  le  ptemier  furpalfc  le  dernier,  cllàUibmmc  cnciccc 
B-4-C-(-Dh*E  de  cous  ceux  otii  fiiîvent  le  premier. 

Car  le  premier  A  cc<anc  au  fécond  B  par  la  (nppontion  ,  comme  le  fécond 
B  eft  au  troifiémc  C  i  &  ainfî  du  rcfto  :  il  fûut  par  divifion  ^  que  la  diffc-  b.  47 
lencc  A— -B>&  B  foient  entr'dJcs,  comme  6— C  &  C,  &  comme C—D 
ScD,  te  comme  D— E  Se  E.  Et  par  confcqucnt  le  premier  de  ces  anr^cé- 
dens  qui  eft  A — B  eft  à  fon  conféqucnt  B  ,  coiume  «  la  (brome  entière 
A — E  de  rous  les  anréc(^den.s  A — B  &  B — C  &  C — D  &  D — E  clV  à  la 
fommc  entière  B-+C-»  D-+E  de  tous  les  conféquens  B,  C  ,  D,  E.  Et  on 
prouvera  delà  mème^rte,ii  le  dernier  terme  furpaffjie  premier,  que  la 
diifireace  ou  l'exccz ,  donc  le  dentier  fûrpaflè  le  pénultième ,  efl  au  pcnuU 
ticmc  j  comme  h  d'.ffcrcncc  ou  Tcxccz,  dont  le  dernier  furpaffc  Icpccmiei* 
plïàh  ^moïc  Cnciéic.de  tous  ceux  qui  prccé'^ciu  le  premier. 

■Proj^re/ft^f,  <;  A.     R  :  :   B.     C  :  :  C.  D  :  :  D.  E. 
•t»  prgportions  comimés  ^48^.1^1::  1^1.54::  5 4-  i  S  :  :  i  S.  (». 

V       j.  !«-  ÇA— B.  B  :  :  B— C .  C  :  :  C~D.  D  :  :  D— E.  E. 
iMm^es^  514.  i^;,::  ,08.    54::  ^6.    18::    11.  6. 

.  ÇA— .-B.  B  :  ;  A— B-+B— C-fC— D-4-D— E.  B     C  D-i 
l  }X^iSx:i  ^14-4-108    -+  jif       II.  itfi-f  54-f  i8-4*s| 

^  ÇA— B.  B  ::  A— E.B-iCHD-tE. 

X  THEOREME. 

^8.  deux  grandeurs  iné^ilc^  B&D,  la  plus  grande  B  à  un  ç>lus 

grand  rapport  à  une  grandeur  G  ,  que  la  moindre  D  à  la  nicm(fc  ^ 
G.  Pareeqtte  la  grande  B  contient  phis  G  ou  eft  moins  dans  G ,  que 
la  petite  D  no  contient  la  n:cme  grandeur  G  ou  qu'elle  n\  li  tluis  G. 
EtlamcmeG  à  un  moindre rapport  à  !a grande  B  qu'A  I,i  p-ruc  P.  Pt- 
ccquc  G  coniicni  moins  B  que  D  ,  ou  qu'elle  cii  plus  daus  ii  que 
dansD. 


I 


B  ftrpajfe  D.     ^     Ç  B.  G-.-  D.  G.        S  G.  B.-.  G.  D. 

Bb  hj 
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XI  THEOKEM6. 

^9'  TTTs'îl  y  A  un  plus  grand  rapport  entre  une  grandeur  B  &  nnt 

X^dcur  G ,  qu'entre  une  autre  D  5c  h  fccondc  G  ;  la  prcm  èrc  B  fur- 
k4i>    pafTr^b  troîfiémc  D.  Puid^nVllf  conrin  r  nli  s  G  ou  qu'ciléeft moinsdans 
G,  <juc  D  ne  conucuc  G  ou  n  clt  conccnuc  dans  G. 

Ou  RGSc  B  ont  un  motndit  rapport  que  G  &  B  i  lâ  ièconde  B  furp.  Hè 
la  crotric.-ne  D.  Parceqtw  GcoDtieat  moins  B  ^a«D»  OU  cftphs- 
dans  B  que  dans  D. 

ÇB.G-.  D.G.  ^^ÇG.  B.'.G.D.  jy^S^fi"?^^- 

r  COROtXAlRE.. 

ya>       le  rapport  d<  deux  grandeurs  A  ic  W*it  évà  au  nf^fcttt  de  demi' 

^Z.SlY  ,  &  cduy  des  deux  Z&  Y  plas  grrmd  qtîc!r:r:iprort  dcdcux 
aucres  G  &  H  j  le  prcnuer  rapport  des  grandeurs  A  &  B  iurpalTc  auâî  le  aok- 
itéme  rapport  des  grandeurs  G  &  H.- 

Car  Z  contient  plus  Y  ou  cft  plus  «ËuttT  par  là  (ùppontion ,  que  G  n« 
contient  H  ou  n'eu  dans  H,  Et  c'cft  pourquoi  fi  on  ajoute  une  gr.indcuc 
I,qai  mojiqucà  h  c;i  indnirr7,  aEn  que  lagrantkur  Z  contienne  raurrc 
Y^  ou  le  crouvi:  doiu  Y  ,  cumxnc  G      L  contiendra  H  ou  &  trouvera  dans 
W  t7s    Hiilx  aurattnmfimenpporc^CDtfeZ&Y»  A^cna«G-|L'&H»  Oupac- 
c.  ;i.    égalité  Ui.^^ircmecntre  A  &  B,  &entrc  G-f  L  &  H.  Et  le  produit  des ex- 
i  it.    trcmcs  A  &  H  de  cette  proportion  étant  égal  ^  au  produit  des  iroycns  B  &: 
c  f.  t.   G-t-L  »  iurpadèra  k  ftoàaii  Icui  des  moyens  D  éc  G  de  ces  quauc  ict  tnes 
A,  B>  G«  U«  dent  les  denx  A       irac'ai^les  extrêmes.  D*6ù  il  eft> 
f>4|t   clair  que  les  giandcuisA'  StBi^NUi 'uii  plûf  fftnà  ^nppeit  ^  ks  -âeaaf 

ÇA.  B::Z.  Y.  ^^SZ-Y-*  G.ft  f^5Z-Y::  GH^EH::  A:  flT, 

Ç  BG-^BL.  AH.   sAHfurpaft^G.  j,^  S  A.  B      G.  H. 

II  COROI.LAIRE.. 

«7 1  -  Ç*I  deux  grandeiB»  A  &Z  ont  nn  plus  grand  rapport  que  lés  deux 
^JjB  &  Y»      ces  deux  B  B&Y  nn  plus  grand  que  déui  grandeurs 
C  &  X.  Le  premier  rapport  des  gcandcocs A    Z  eft  pins  grand  qeek- 
iroifiémc  des  grandeurs  C  &  X. 

CarfionajouceunegrandemGqtti  manque  iU  grandeurs,  afin  qot 
la  grandeur  A  contienne  Z  00    trouve  dans  Z ,  comme  B^Gcondendn 
b        Y  ou  fera  dans  Y  ,  on  aura  la  proportion  ^  'ro  itc  A.  Z  :  :  B-f-G.  Y.  Mais 
C>  ftft^t*"»-  B  contient  plus  Y  ou  cft  *  moms  dans  Y,que  C  ne  contient  X  ou  n'crt  â?.n% 
X.  £t  à  £lu$  forte  faiTon  E-f  G  contient  plus  Y  ou  di  moins  dans  Y  ,  qut 
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:Cn€«*  conricnc  X  ou  n'cftdansX.  0;î  ce  qui  revient  au  même  ,  B       ^  Y    i  U-»- 
ont  un  plus  grand  rapport  ^  auc  C  &  X.  Ëc  ainfi  puifqu'on  a  dc)a  un  me-   c  41. 
me  rapport  encre  A  &  Z ,  &  ^  entre  B-f  G  &  Y  -,  il  cft  vifible  que  le  rapport 

.«les  grandeurs  A9cZ  Hup^c  *  le  rapport  des  grondeuts  C  6e  X* 

CA^ B,'y.^  CB.y  tC.  X  ÇA.2s î B-i-G.  Y.^^  ÇhXff$rj^feYC* 
^■tf.|*.-9.5.  ^'8* 5  %*|o*zo*?       ::8*-4-»«  !■    (^i6q»  150* 

m  COROLLAIRE. 

71*  .1^1  le  rappcMCtdfi»  grandeiinjA  &  B Jln^adê  le  rapport  des  deux  Z  & 

^^Y;  il  y  aura  un  moindre  rapport  par  pcrmuranon**  entre  B  &  A  l».4|. 

e^u'enœ  Y  &  Z.  Parccquc  ic^uxUut  des  cxtcèmcs  B  &  Z  cit  moindre  «  ^uç  c. 
.«»biy  des  moyennes  A  kT. 

ÇA.  B  •.•  Z.  Y^  <  BZ  wui/r^irf  y«f  AY.  Fat  fer-  ÇB.  A  .-.  Y.  Z. 
C  7*  i'^'iB*        CM*  MMMfjm^j.  7  .*.  474. 

rv  C'OROLIAIRE 

•75.  Ql  le  rapport  des  grandeurs  A  &  S  furpa£fc  le  rapport  ,  des  deux 

i3Z  &  Y  i  il  V  aura  par  un  changement  alcernc  un  plus  grand  rapport 
encre  ^  les  deux  A  &:  7  ou'cntrc  les  deux  B  &  Y  ;  parccquc  le  produit  des    ^  4J« 
«xciêmes  A  (Se  Y  furpailc  ^  le  produit  des  moycjincs  Ji  <!c  Z.  •  c  J^» 

S  A.  B  Z.  Y.  ÇAY  fitrfétfehZ.  Changement  C  A.  Z  •••  B.  Y. 
^  7.  5     8. 4.    ^  18,  14*  7. 1  5.4. 

V  COROILAIRC 
■74*        deux  jirandears  A  &  B  ont  un  plus  grand  rapport  que  deux  gran- 

^jdcurs  Z  Se  Y;  les  deuK  premières  cnfemblc  A  &  B  &  la  féconde  B 
en  on;  un  plus  ç»rand  ^  p  ircompofîtion  ,  que  les  deux  Z  5r  Y  enlcnihlc     la    1>  4). 
qiutncnieY.  Ci.ir  ic  produu  des  cxticmes  A  &  Y  k»rpalk*ic  produit  des    c  jy. 
moyennes  B  &  Z>  Et  ajoutant  de  part  &  d^autteun  mcme  produit  des  detix 
B  &  Y  ,  on  aura  d'uiK  part  le  produit  des  nouvelles  exti'ânes  K-k  B  &  Y» 
qui  furpaflcra  *  celuy  des  raojfennes  B  &  Z-4-Y  »  qu'on  tcottvcra  de  l'au»  ^- 
lté. 

CA.B..-Z.Y.  ÇAY/«^4^*BZ.  ^  CAy-+BY/«7*/*  BZ-4By. 
J7«jv8.  4»  J  *8.  X4.       ^  18-+1*.  S4— hii- 

^   10  .     5  •••    II.  4, 
VI  COROLLAIRE, 
7j.         deux  grandeurs  A  <5c  B  ont  im  plus  grand  rapport  qtic  dcrx 

^^Z  &  Yj  il  y  aura  aufli  par  un  changcmunt^  de  divilîou  un  plus  a 
grandupport  entre  la  prenuere  A  moins  ta  féconde  B  &  la  feconde  Ba 
qu'enne  la  troificrae  Z  moins  U  quatdéaic  Y IK  U  quatdàau  Y.  Cu  le  pto^ 
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duitdcscxticmcs  A  5:Y  fuqjrnc  produit  dos  moyennes  B  &Z.  Ec  ôtant 
I  le  produit  des  deux  D  6c  Y  de  cha^:un  de  ces  deux  produira  înt-' utx -,  le 
«•It»    Drodait  des  cxticmes  A — iS  Je  Y  cil 'moindre  (jue  le  produit  des  jiouvd- 

les  mayeiuKsBfcZ— Y. 


1 


A.  B*.-Z.y.  ÇAY>7/»/*BZ.  p  5AY—BYy47*^BZ— BYj  ! 
7.|>.*S.  4.  ^^$.  24.     '^A8-*t2.  *        24— I 

f  i     4'  3'-'    4*   ^'  I 


VU  COROLLAIRE. 


yi).  CI  deux  grandeurs  A  &  Bontun  pins  grand  rapport  que  detntZBc  Ys 

R.  4t.  wil  y  aura  par  un  changement  de  convcrfîon  un  ^  moindre  rapport  en- 
ttc  la  première  A  &  I.1  première  A  moins  la  féconde  B  ,  qu'entre  la  troifîc- 
uie  Z  ^  la  troiiiéiuc  Z  moins  la  quatrième  Y.  Car  le  piuduic  des  cxtièmei 

^  i9'  A& Y  fiirpaflè  ^  celuy  des  moyennes  B  8c  Z;  Et  6canccliacuti.de.ce»  deux 
produits  du  même  AZ  des  grandeurs  A  &  Z;  le  premier  rcftc  ou  le  pro- 

^  duit  des  extrêmes  A  &  Z — Y  cfl  inoindtc  ^  <]iic  leiccODdscAet.^iueftun 
produit  des  moyennes  A — B  &  Z* 

CA.  B  .  Z.  Y.  (;AY  ftitf40iBZ,^^  C— AY-i  AZ«#&<fr»  BZH-AZ 
^  7.  j     8.  4.  ^zii.  14.     (^~-' iS-h  $6'  ^44— fj^- 

.    .  '     ^  7.7— 3  •••  8.  8-— 4. 

Vlir  COROLLAIRE. 

77,  deux  grandeurs  A  8^  R  ont  un  pîu<;  <:^rand  rapport  que  leurs  pnr- 
vj'iicsZiSc  Yi  ils  en  aiuonc  un  moindre  que  leurs  parties  A— Z  iC 

7).  8-^Y  qui  reftear.  Carie  tout  A  8c  iâ  partie  Z  en  ont  un  plus  ^  grand  que 
le  tout  BScCx  partie  Y.  Et  par  convcrfîon  ,  !c  tout  A  &  (a  partie  A— Z 
c  7*'   qui  rcftc  en  ont  un  moindre  «  que  le  tout  B  5c  fa  partie  B— Y  qui  rcftc.  Ou 
les  tours  A  &  B  un  moindre   que  ces  deux  parties  A>— Z  Bc  B — Y. 

5A.B  .  Z.Y.  SA.Z-.-B.Y.^  A  A— Z.-.B.B^Y.  5A.B.'.A— Z.B— Y. 

IX  COROLLAIRE. 

78.  T7  T  h  A  9<  B  ont  un  moindre  rapport  que  leurs  parrics  Z  5:  Y  ;  ils 
pT^cn  ont  un  plus    and  que  les  parties  A— Z  &  B — Y  qui  relient. 

ÇA  B.-  Z  Y.  s  A  Z.  .B.Y.  SA  A— Z-.-B  B— Y.  S'A.B-..A— Z.B— Y. 
l  5.5.-.  S.  4.  ^  ^.  8     5.4.  ^  p.j,— 8  •.•  5. 5  —  4.  l  p.  $  •.•9—8. 5—4. 

X  COROLLAIRE. 

79'  Cl      propofc  plufî.'urs  grandeara  A,  B ,  C  ,  D ,  &  autant  d'autres 
ÛZ,  Y»  X>  Vi  &  ^u'ily  ait  un  pliû  pand  tapporc  entre  A  8eB 

^  qu'encre 
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^'emre  Z  ôc  Y ,  &  entre  B  &  C  qu'entre  Y  fie  X ,  &  en  tre  C  &  D  qu'cn- 
tteX  &  V  >  il  y  en  avn  airflî  unplus g^and «tu»  A  &  C  quVntic  Z  &  X » 
&«ncreAâeDqtt*cnaeZ&  V.  Étatiwdaxefle;  ^ 

Car  on  trouvera  par  des  changemcrs  nircrnes  unplus  grand  rapport  b. 
entre  A  &  Z  qu'entre  B  &  Y.  Et  entre  B  &  Y  qu'entre  C  &  X.  Et  entre 
C  <Sc  X  qu'ciiurc  D  ôc  V.  Et  un  plus  grand  à  plus  foac  raifon  «  entre  A  &  Z  c. 
qu'eniieb&X.  Etencre A&^ZquehcteD&V.  EcentrBA&Z  qo'en- 
trc  E  &  T.  &c  Et  cnrrc  B  &  Y  qu'entre  D  Y.  Et  entre  B  &  Y  qu'entre 
,  E  &T.  Et  entre  C  X  on  entre  E  &  T.  Ec  ainli  on  verra  par  des  change- 
*  mens  alternes^  qu  il  y  a  un  plus  gianti  rapport  entre  A  6c  C  qu'entre  Z& 
X*  Et  entre  A  D  qtt'entteZ&  V.  Btentre  A  dcE  qu'eno»  Z&T.  Et 
entre  B  5cD  qu'entre  Y&V.  Eceatie  B&E  qu'entre  Y  &  T.  EtcnoeC 
&  E  qu'entre  X&  T. 

^-A*/^- ÇA.  B-.*Z.Y.  p.CvY.X.  ÇC.D-.-X.  V.  j^D.Ev  V.  T. 
JtiioftJ    7.  3  ••*  8'  V  <1  J*        4*  5*  c  ^'  ^  *•'  5*        i.^'  9     ^o*  5** 
^/wr- ÇA.Z-.  R.  Y.   ÇB.Y-.'C.X.   ÇC.X  -.-D.  V.    (;D.  V-.-E.  T. 
nes(^  7.  8  •.•  j.  4.  ^  j.  4'.'  1.  y.  ^1-5  •*  ^-  2c>.         lo  •••  9,  5a. 

D.  V. 


2.  V. 


jp^^A.Z'.-C.X.  ÇA.ZvD.  V.  ^A.Z-.  E.  T.  sB  Y*' 
SB.Y  -.  E.  T.  >C.  X-.  E.  T.  ^^^^^^  ÇA.C-.-Z.X.  ^A.D-.- 

jA.EvZ.  T.    (B.DvY.  V.    CK.E-.-Y.  T.    ^CEs-X.  T. 

C7'9'**S-|2'    0*^*-'4'*°*     C     9  *•'  4- I*-  ^**^**'5*J** 

XI  COROLLAIRE. 

Bo»  in  T  s'il  y  a  un  pins  grnnd  rripport  entre  la  première  A  d'une  part  &  la 
X^Tcconde  B  qu'enorc  la  i'cconde  Y  6chi  croi^émeX ,  &  cnuc  B  &  C 
^*entte  X  &  V ,  &  entre  C  &  D  qu'entre  V  <5cT,  It  entre1>  &  E  qu'en- 
tre la  première  Z  Scia  (ccondc  Y  ;  il  y  aura  un  plus  grand  rapport  entre  la 

première  A  5c  I>i  ciernicre  E  qu'entre  la  première  Z  &  la  dernière  T. 

Car  on  trouvera  par  des  changetiicm  ^  alternes  un  plus  grnnd  rapport  7; 
entre  A  &  Y  qu'cnue  B  Ôc  X.  Et  entre  B  &  X  qu'entre  C  &  V.  Et  cnnc  C 
&  V  qu'entre  D  &  T.  Et  unplus  grand  à  plus  forte  raifon  «  entre  A  &  Y  *"  ' 
qa*cntcc  C  &  V.  Et  entre  A  &  Y  qu'entre  D  &:T.  E:  p.infl  le  produit  des 
extrêmes  A  5r  T  furpafïcra  le  produit  des  mov  r  ne;  Y  &:  D  ,  qui  '  flirpafïc 
déjà  le  produit  des  grandeurs  E  &  Z  j  puH<]u  ù  y  u  ua  plus  gr.uui  r.ipp<i  t 

ÇA- B    Y.  X.  5B.C-.X.  V.  SC.D.'  V.  T.  CD.  E    Z.  Y. 
fittmtl  7.  5  •  •  4'  s-  i  $'  i*'*  S' 2.0-  ^  i.  C*»*  10.^4.  }     9'.'  t.  4. 

^/wr-ÇA.YvB.X.  CB.X-.  C.  V.ÇC.  V-.'D.  T,  ÇDY>;/>#EZ. 
n*f^  7. 4  V  |.  J'  2  J.  5  •••  1. 10.  J  2. 10     €.  ^4.  ^24,  lis. 

ÇA.YvC  V,   ÇA.YvD.  T.    ^  AT f^^rpaJJcDY    ÇA.E'.'Z.  T. 

?  7.  4  V  •?  7.  4'.'  «.^4»    £44**  *4*   C  7-9  i'^4- 

Ce 
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entre  D  &  E  qu'entre  Z  &  Y.  De  forte  que  le  produit  des  extrêmes  A  8c  T 
e.t.t.  furp^c  ^  le  produit  des  moyennes  nQUvdks  E  &  Z*  Etil  /  a  un  plus  guiu^ 
r.  4).  ntpj^  '  «acte  A  &  E  qu'enoe  Z  8c  T*  • 

XII  COKOLLAI&E. 

Si.  Qlon  propose  pIuHeurs  grandeurs  A,  B,  C>  & auc^t  d'autres 
i3Y  »  X  »  &  qu'il  y  aie  un  plus  grand  rapport  entrelapiemiére  A  &  là 

f)remiérc  Z. ,  qu'entre  la  féconde  B  &  la  (ccondc  Y  &  un  plus  grand  entre 
a  fcconde  B  &:  la  féconde  Y  ,  qu'entre  la  troificme  C  Se  h  troiitéme  X.  Et 
ainfidu  relie  s'il  y  en  a  d'autres  i  toutes  les  grandeurs  cjnfcmbic  A,  B,  C. 
ont  un  plus  grand  rappoct  i  toutes  les  autres  Z ,  Y ,  X  »  que  UderniéieC  a 
la  dernière  X ,  ou  que  les  deux  B  &  C  aux  deux  Y  £e  X  cdçtdUè»  5c  un 
inoindte  que  laprcmicre  A  à  la  première  Z. 

Car  en  fiippofânt  un  plus  graiid  rapport  entre  A  &  Z  qu' entre  B  &  Y, 
&  entre  B  &  Y  qu'entre  C  &  X  >  il  y  aura  par  un  changement  alterne  un 

b.  7  ) .   plus  grand  ^  rapport  entre  A  8c  B  <^ii*entre  Z        Et  un  pli»  grand  p^ 

compolltion  entre  A— f  B  5c  B  ,  qu  cnrrc  hY  <?c  Y.  Et  par  un  tliange- 
mcnt  alterne  encore  un  plus  grand  ^  entre  A  -4  B  &:  Z  -+- Y,  qu'cnt^^c  B  ?c  Y. 
71.  Et  un  plus  grand  à  plus  tbrte  raiibn  entre  A-i^û  Ôc  Z-4-Y,qu'cntrc  C  &  Xj. 
Ou  par  un  cfaangônvnt  alterne  un  plus-^ grand  entre  A-i-B  le  C  qu'entie 
Z-rY  6c  X.Et  par  compofitionf  entre  A-^  B—  C  &  C  qu'entre  Z~hY~hX 
&:  X.  Et  par  un  changement  alterne  •>  entre  A-f  B-t-C  &  ^&-t>X'H-.X  Qtt'çBc 
trc  Côc  X.  Ce  que  j  avois  pfemiéremenr  à  démontrer. 

jA.Z  -.  B.Y  -.-C.X.  jA.B-.-Z.Y.  jA-f B.  B  v  Z-fY.  Y, 
Î7.  S  •.•  j.  4      1.  f .         17-5  •••      4-        J  10.  II.  ^ 

cA-4-B.Z-fY-.-B.  Y-.-C.X.  tA-+B.G  .  Zh-Y.X. 
\   10.      Il       5.  4*.*  2.  j.         1  10.    1  ■•■   it.  5. 

îA-fB-+C.  C-.-  Z-f  Y-+X.  X.^^^^  jAH.B-+CZM-Y-rX-.  CX; 

Et  pareillement  B  &  Y  ont  un  plus  grand  rapport  que  C  &:  X.  Et  par  un 
],  yf.   changement  aUcrnc  B  &  C  en  ont  un  plus  grand  que  Y  &cX.  £t  par  com- 

c.  7  4.  p(>lt"on  il  y  a  oicoie  un  plus  ^rand  rapport  *en^  B^-C 9c  C >  qu'entre 
j       Y-f  X  Se  X.  Et  par  «onvcrfion  ^ll  inoindre*'  entre  B    C  &  B ,  qu'entre 

Y-(  X  êi.  Y.  Et  par  confcqucnt  un  moindre  entre  B  '  C  <5c  Y^fX  ,  qu'cn- 
c.  4t.    tre  B^c  Y.  Ou  un  plus  cr.uiid  '  entre  B  ôc  Y ,  qu'entre  B  h-C  Oc  Y-i-X.  Et 
.  f.  71.    un  plus  grand  à  plus  ^  forte  ration  entre  A  &  Z  qu'erine  BHhC  le  Y-+  X. 
Et  par  un  changement  ajteme  un  plus  grand  entre  A  Se  B^C,qu'cn- 
.  rr    7  &  Y-+X.  Er  par  compofîtion  un  plus  grand  ^  entre  A-^  B  rC 
6c  ii-nC,  qu'catrcZ— S-Y-fX  &  Y-+X.  Cç  que  j  avois  cntorea  démon- 
trer. 

Et  un  plus  pcrir  en  lin  pat  convetfib&'entre  A-i>fi*^*C  &  A  qu>*eii. 
tce  ZH'Yri-X^^'Z.  Et^arûttcluuigiuiicm  alcem«un  moindKe  ^  entip 
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A-fB-i-C&Z-i-Y-fX  qu'entre  AôcZ.  Ce  qui  rcftoic  à  démon- 


»ef# 


cB.Y-.  CX.  jB.C  vY.X.  ^  tBH-C. C  V  Y-+X. X. 
?5.4-.*i.  5.        <5'i'-*4'5-        *    5   .  9  .  5. 

iB-H-C.  B Yh-X.  Y.^^  cB-hC.  Y-+X .-.  B.  Y.^^  c  B.  Y-.-  Bh-C.  Y-j-X. 
(  j  .    5  .*.    p  .  4.      15»     9.       3.  4.     î  5. 4V    5  .     ^  . 
ÇA.  Z    B.  Y  %•  B-+C  Y-+X.^^  CA.  B-+C    Z.  Y-i-X. 
i  4--*  5  •       •      ?  7-    i    •••  8.  9. 

J>MC  5^^^'  Z-fY-HX.  Yh-X. 

^  £^  ÇAH^B-fG.  A . .  Zh- Y-i-X.  2.  ÇA-iBn-C.  Z-+Y-f X ...  A.  Z. 

?      I».    7.'.      17  .     S.  J      II.  17  ...7.8. 

PROBLEME. 

jCfnmert  A,  B,Zy  fant  ditenAitz, 

On  prendra  !c  produit  des  ckux  moyens  B  5:  Z.  Etondivi'cri  ce  pro- 
duit par  le  premier  A  qui  rcfte.  Et  I-cxpofànt  Y  icta  le  quatiK^mc  qu'on 
cherche.  Car  le  pioduic  du  premier  A  par  ce  même  expolant  Y  eil  cual  au 
produit  des  moyens  B    Z.      pu  cdnfÂqiuait  les  quatre  tennes'A ,  B^  b.  i  S.  &. 
Z ,  Y ,  font  en  ^  ptopoittoii >  OU-  le  txxmc  V  le  quafriéine'pxoponioiid-  c,^x. 
aux  trois  A  >  B ,  Z. 

i'^.  1^.    J*.  4^  iMultipUer  le  fécond  terme  B.  év 
Ç  A  .  B  î  :  Z.  Yî  ^      ^4r  U  troijtimittm*  Z,  10. 
■\  4 .  6 II  10*  15^       iBiwTtr  h  ff9d»h  BZ.  60.  Çy.  1 5 .  Expofanf 

Cpéirle  premtr.terr/ie  A.  4,^  &^tirm«^ 

II  PROBLEME. 
J F)d«r  trouver  me  frogrejfion  dent  en  comnit  les  deux  premiers  termes 

%    Ji  1^  Bm 

On  mulripliefA  I;  fécond  B  par  luy-mcmc.  Etdivifantlc  proilnit  RR  p,\r 
le  premier  terme  A ,  l'cxpofiînr  C  fera  le  croificme.  Parceque  le  |^i!.ui  ÀC 
cft  égal  au  quarré  BB.  Et  mulupliant  auflî  par  Iuy-mc»tie  le  troilicmc  C, 
Et  divifant  le  produit  CC  parle  jecond  fi ,  l'cxpolànt  D  fe»  le  quatrième 
terme.  Parcse^  le  plan  BD  eft  éffX  an  quaxié  CC  >•  ou  G  moyen  ptopor- 
MtipRerle  $MiêUîpUtrle  f  C.  n. 

pArle  t^^'ô^  l         par  le      C.  11. 

Et  divifer  BB.  3*?.  \C.  ii.expofktU       \Et  divifer  CC.  I44.  JjD-  14.  Expo/kat 
parle  i"  A.   3.  2  &    teriœ         \    far  le     B»     6.  \  &  ^  termt,  . 
^Multiplier  le     D.  14. 

%     fétrtimimD.  ±4.       '  r  fngrejpen. 

Etdh^  DD.  57^.  5E.  48.  Expefâm        A.  B.  C.  D.  £. 

Ce  ij 
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cioncf  ciirre  les  deux  B    D*  Et  le  troificmc  D  foundc  i  loa  tmm^téc  li 
Dièmc  (onc  k  cinquième  teime  E.  Et  aiofi  da  icfte. 

I  CO&OILAIIIE. 

^4.        le  nombfC  A  flTeft  pas  au  jofte  tin  «fivîiêsr  du  produit  BC  dep 
t^  .iombrcs  B  &C  y  le  quatrième  cenne  Y  n'eft  pas  un  nombre  cn- 
b  '^>i5f  "   r  cr.  i^^tlc  qu'on  ne  peut  rrouvcr  aucun  nombre   enncr»  âontic  pioililh 
O»  4»-      par  A  l0!t  égal  au  produit  BC  tics  moyens  B  &C. 

II  ne  fauc  point  s'cmbari^èr  ici  de  ces  divi/îons  qu'on  ne  peut  faire 
au  jufte  &  £uis  rcfie ,  ou  dont  les  jolies  czpoûoi  ne^bnt  pas  des  nouàm 
eotiers  ou  des  erandcurs  endéie^  Poiiqaeii  ea  Aok  donner  iia/Sfvkff^ 
se  ea^catioa  «ms  U  (iiitte. 

cA  R . . r  r *  Phifcr  BC  54  (1  i^v.  Y, 

a,  iv#» 

(      /ndtùtt  igéOÊX  AT.  BC 
Ï4  ji«  I  ifr-h4«  «  S  *^4*«    54  «»  f  9« 
II  CO  R  O  L  LAIRE. 

85.         le  premier  terme  À  ne  peut  «iiviia:  aujuitc  le  quarré  iiB  du  fc. 
^  .ond  tenne  8  île  troifiéme  carme  Ç  de  U  propoitioii  conrinoe  n'e^ 
l4«  pssun  nombre  i>  entier.  £tla  iv  î Dcrai^n  ^oxa  vleat  d'expofër  prouve 
encore  que  fi  les  nombres  A  &:  B  font  premiers  entr'em$  ie  tFoifi^pi^  t!Ct* 
me  C  de  la  progrcilion  n'eH  pa$  1^  Q0Ç:ibre  .cnoer. 

^«rÂf  tf.  1  cxpofufu  ^ A.  B  :  :  B.    C .  //ir  A.  4-  1  expefiM 

III  CpKpLLAIRE. 

^  8<>.  T  E  dernier  des  termes  infinis  d'une  pro^flïon  ,  où  le  premier  terme 
L< flirpafic le  fécond,  eft entièrement inlenfibie  ou  infiniment  petit, 
ou  le  plus  approchant  du  rien.  Parccquc  tel  de  fès  termes  ,  iî  pcot  qo'U 
puii!è  êirc,  qu'on  voudn  concevoir,  étant  multiplié  par  luy-mémcj  &k 
ptodttit  divifc  par  le  premier  terme  eniionnera  un  autre  j  qui  icca  ai^ 
b-  Sj  ^  <4-  éloigne  du  petit   que  le  petit  le  fera  du  premier.  Et  cduy-ci  en  foumiraun 
_  autre  femblablc.  Etainfide  fuitte  jufqucs  à  l'infini.  De  forte  que  nul  dts 

tecmcs  de  .la  progrcifion  ne  fera  le  dernier^  qui  ne  lôic  infiniment  pcdtoa 
le  plus  approchant  du  <éto;  comme  le  point  fi  c*K$t  une  pcoACMioii  dç 
lignes. 

IV  COROLLAIRE, 

tj.  T  E  premier  des  tetmes  ilifinss  d'fme  progrefTîon  double  contient 
JLpcccilemeac  «ne&is'to«s  ceux  q«iie  iiwrenr.  Et  4  bnJSk  c  eft  d'il- 
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M  pvogrc&oa  cripk.  Et  5       ,     cik  clè  quacinipie.  £c  4  ébév^^  cUai  • 
cft  aaiatnpU»  Et  ainfi  «le  iiaicce  juiqucs  i  rinniii. 

Otf  fi  on  premier  on  ôte  le  fircond ,  qui  en  cil  la  iiiomé«  <mie  •ûcut,' 

ou  le  quart ,  ou  fa  cinquième  partie  ;  le  reftc ,  qui  en  contient  encore  une 
moitié,  ou  z  tiers  ,  ou  3  quarts  >  ou  4  cinauictnes  «  àcc  contient  zuf& 
uae  {ois,  ou  x  fois ,  ou  j  fois  >  ou 4  ^ic  fe  woon«l.  Et  leticn  mctne  oa| 
•méa>  ,*<]aVni  peut  prendre  ind^fêiemmcnt  *>  pour  le  dernier <^m  en  ap|»nK  h.  té, 
chc  plus,  ou  qui  cft  infiniment  pcrit ,  étant  auffi  rctr.Tnchc  du  premier,' 
Je  laiîlc  en  fon  entier.  Mais  la  ditFércncc  A*— fi  du  premier  A     dn  {c- 
£DndB  eft  au  (ccoad  fi«  comnac*  la  différence  A  moifisricn  du  prcmicc  <=■  ^7. 
an  demiec  eft  i  la  {bmme  des  ternies  infinis  qui  fuivenc  le  premier.  Coimne 
donc  la  difSrenccA — B  da  premier  an  fccon«i  concienc  aU  jlffte  uodtblt , 
ou  1  fois  ,  ou  j  fois ,  ou  4  ^bis  le  fécond  tctinc  S  ^  Scc  ;  la  différence  A 
jnoms  rien  duprcimcr  au  dernier  >  ou  ic  premier  icul  A  >  contient  pareiU 
lenenc  anjuflenne  fois»  on  t  lbis«  <ni)  fi>is,  ou  4  fois  la  (bnune  en- 
ciérc  des  termes  infinis  qui  le  fuivcnt  ;  une  fois ,  fi  la  progreflîon  cft  dou- 
ble ;  t  fois  ,  fi  elle  cfl  triple  -,  ^  fois ,  fi  die  e^l  ^ÊÊàmpc  i  ^€oiâ  *  fi  dlc  «ft 
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NOUVEAUX  £L£MENS 

DES 

MATHEMATIQUES. 

LIFRE  ffVITlEME. 

DE  Lji  COMPOSITION  DES  RAPPORTS^ 

l  THEOREME. 

I  deux  grandeurs- «rAc  ^  fi>nt  mnkipli^es  Tune  &  l'^u^' 
trc  p.ir  une  mcmc  grandeur  g  \  les  produits  ag  & 
font  cnrc'cux   comme  les  grondeui»  a  ôc  Parccque 
J.i  grondeur  âgb  ou      eft  égalctnebif  le  pcodoic*  der 
deux  extrèm#  4{  &  > ,  &  des  «ieilx  xuoifaam  kg 


Produits égAHx  lagb,  ibgd,  rag.bg'.t^k  t^, 

lo/nsf^w  fov       ntï$  fih  x,    j     710. 15  :: 2.- 1:. 

Ou  autremoit  foitA  lé  produit  de  la  gnmdienr  «  par  g  y  ArBcelny  de 
raucie  ^par^  -,  (clon  l'idée  de  la  multiplication»  Tunité  arbitraire  ;c  doit 
5^  j.     &rrc  contenue  dans  la  grandeur^,  comme  la  grandeur  4  dans  le  produit 
t.  J7. 7.   A  des  deux  4  &  ^.  Et  ainfi    &  ^  font  ente  elles  comme  4  &  A.  Et  par 

la  même  raifon  <.  &  ^  font  >>  encore  «entr'elles ,  comme  ^  &  le  produit 
«L  i  7*  des  gcandenis  kèt  g.  Et  pat  égaficé  les  gcandeucs  a  9c  A-fimt  proporoo-^ 

"i^ Ffffirt,  ïMg.  Ci^  Pfopm.  ikg.  C  Pdrigalitt  C  Fermmée  jtlNrw, 
^Km  g:  t  éL  A,  gui*  B;  <4.  A;:  h»  b,^  Ékatt  B.  ^.  ^  A.  B>:  :  4. 
[t,  •  j  :  :  at*  zo.  (1.  5.  :  1 3*  15.*  (a*  14::  3*  ifp\io.i:  :  2-5.  3»  Qio.  15  :  :  a.  !• 


fc4»-  7- 
«.17.  j. 
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ncllcs  aux  deux  b^H.  Ou  par  permutation  les  deux  A     a  aux*  deux 
B        Et  par  un  changement  alterne,  les  pcoduits  A  &  fi  font  ^  cnti'eux  e.  47.  7< 
cooune  les  gnudeurs  dêcf. 

II  THEOREME. 
^I  deux  grandeurs  AScU  (bncdivififcsTunc  8c  Fautre  par  «ne  mè- 
> tue  grandeur^  \  k  rapport  des  deux «poûiu  »  que  je  nomme m9cK 

cft       au  rapport  des  grandeurs  A  &  B. 

Ou:  {êlon  l'idée  de  la  divilîon ,  la  grandeur  A  contient  Ton  divifcur  g, 
(omme^l'expolânc  «  de  la  diyifion  Tmaicé  arbitraire  «.  Et  l'aune  gcan-  b.  t/.  %. 
deur  B  auHi  fon  divifeur  f ,  comme  brexpo(àiitJ>  de  la  divifion  la  même 

unité  t.  Et  ainll  A  Sc  g  font  cntt'elles  «  comme  aScz;  ScliScg  pareil-  c.  J7*7' 
iemcût  entr'cUcs  comme  t  &      Et  par  des  changemens  alternes  A  6c  a   d.  47. 7. 
(ont  entr'ellcs  comme  ^  &  ^c.  Et  B  &  ^  pareillement  ■*  entr'elles  comme  g    e.  5 1. 7- 
48c  «.  Et  pat  égalité  A  &  4i  fi>nc  entr'ellcs  *  comme  hick  Et  par  ^  permu- 
tation a  8c  A  cntr'c!Ies  comme^&B.  Et  parnn changement akeriie«4(é 
font  CDtc'elles  comme les  grandeurs  A  &  B. 

Proportitn       Çx^  F  ^portUn       Ç  i*^^  Alterne       C  Alterne 

<  A.  M'.'.g, 

(.10.1::  5.  !• 

4;:  B.^*     ^x.  A:  :  ^.  B.      <«.  A::  A.  B.  " 
a::i5*j*  10:  S}*  rj.  C^.|:!to.i5. 

'  COROLLAIRE. 

^.        deux  nombres  aècb  (but  prenficrs  cntr'emc;  ils  font  eux  feuls  les 
Opius  iîmples  ou  ks  plus  petits»  dont  le  rapport  puillê  êcce  égal  au 
leur. 

Car  fi  on  proposé  deux  tels  nombres  A    B  qu'on  voudra,  qui  aient 
cntt'eux  un  m^me  rapport  que  les  nombres  4S  &  ^ }  la  mefurc  commune  la  ^ 
plus  grande  ou  le  plus  gr.iiid  divifeur  commun  g  des  nombres  A  5c  B  fera 
au  juftc  autant  de  ^  fois  dans  A ,  que  la  mcfure  commune  la  plus  grande  ou   b  j  j.  7. 
le  plus  grand  divifeur  commun  1  des  deux  4  &  b  cft  ao'juftc  dans  a.  Etjç 
fera  encore  au  |afte  autant  de  fois  ^  dans  B  ,  qu'il  y  aura  de  fois  i  dans  b, 
'  Comme  donc  1  ne  peut  ^  furpaflêr  g  ;  le  nori'brc  a  ne  peut  ^  aufTv  ;  unais  fur-  c  dr^Hîtim. 
pail'r  le  nombre  A:  m  b  pareillement  furpallcr  l'autre  B.  Er  pnr  ccnfc-  di-?. 
quent  ks  deux  «  &  ^  <^ui  font  premiers  entr'eux,  font  eux  ituls  les  plus 
Amples  ou  les  plus  petits ,  dont  le  rapport  puiHè  être  égal  au  leur. 

iM*  bli  A,  B.Çi.  m::  g.  A.  îi.  b::g,  B.  Çi.^iî  é*  A.  Çi.        h.  B. 
13. S  lixS.  13  li«  8:t  a.  î6*(^t*xis  ij.atf.  ^  i.  x::  9.  ig, 

DBFtNITIOlt. 

4.  On  nommera  expofatts  d'un  rapport  les  nombres  les  plus  fimples  ou 
les  j^s  petits»  qui  peuvent  avoir  un  même  rapport  que  les  termes.  Ou 
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on  «Un  fîmpi  :ineiic  que  deux  aontes  ou  grandeurs  ooc  |KMr  txfoùm  ks 

DOnibrcs  les  plus  dinplcs  ou  Ls  plus  petit*,  qui  poiHèaC  leur  èc^propoN 
tioncis.  Qjjc  Ic5  nombres  4  5v:  o  ,  p.ir  exemple  ,  ont  ppur  expofans  ks 
nombres  x  &  5  ,  cui  iL-ur  ibiic  proporcioncU  premiers  cou'cux.  Ec  p^- 
fdllcmenc  que  les  deux  gctndcnrs , Tdiie  de  1 5  pieds  Se  Panae  de  x  i  pieds, 
OAc  pour  cxpo^âns  les  nombccf  f  7  »  <}(n  £mr  pmniers  cntr'cux ,  &  pro. 
porootM:Ls  aux  deux  notnixcs  1 5  &  2  r  ,  ou  aux  deux  grancfcurs  de  1  5  pied . 
&  de  II  pieds.  Car  comme  i ,  qui  cft  fa  mdtirc  commune  la  plus  piandc 
des  nombres  5  &  7 ,  dl  5  iois  dans  5  ,  &  7  fois  dins  7  *>  de  même  auflî  ) 
ficds,qiri  font  bpliûi^nodeccHnnHine  des  15  pieds  A:  des  21  pieds,eftia 
foài  5  Ibis  dàns     pieds, 8C7  $ms  <bas  ii  piedsr 

Çz  <^  j  exp»fan9de4&6»  ^$  (^7  expofuttii  ij     ix  têmdêlj  pieds  &  ti  fttJk^ 
^  PnfnrtktÊ  1.  5  :  : 4 •  ^  ^    Jtnfêrtim  5.  7  ;  i  i|.  n  ;  :  -  S5  * 

I  PROBLEME. 

5*  jyOur  troHver  ks  dettx  ixffim  de  deux  mmhet  A  &  B. 

^        \.      On  prendra  '  leur  plus  grand  divi(cur  commun^.  Et  diviûnt  cn- 
*  fuittc  fun     rii'.ttc  pnr^;  les  cfcux  expofans  feront  les^'cxpcfans' 

c  X.       des  Doinbic^  A  ^     Parce  qu'ils  leur  lont^propordoncls  >  &  *^  prcuucis 
4. 4^.  entreux; 

férU^^rmddh^msg.  f.^  m,  f.  ffsrUdiv^airTi.  j.^  k  jw 

ÇA.  È:iAk.ÇM:à,*xf^iattdi*dgMx/L 

^I5.*i:îj.7.?5.  7.  ij.  1,1. 

II  PROBLEME. 

6»  YyOMK  muvertes  exfofatn  de  deme  gnmdtms  cmnmtnf$triAles  j4  &  B» 
h  41,  tf.        I       On  clicrchcra^lciir  mefurc  commune  la  plus  t;randc  g.  Et  en» 
€.17.  1.   fuittc  «  les  nombres  <  &  ^,  qui  cxpoiëoc,  l'un  toraoïcn  de  fois  la  mcfiirc 

cft  aa  |ufte  dans  A  >  &c  l'autre  comlHen  ^  eft  de  fois  dans  B.  Eties  roi»* 

bces^rfie^  feront  les  oipoians  du  rapporr  des  grandeurs  A  &  B.  Or  les 
À.  1.  7.    nombres  4&  h  cr  .nt'^  proporrior;  !'  ,^iix  grandeurs  A  &  B  j  leur  plus  grand 

divi(cur  commun  eft  au  )u{\c  aunnc  tic  tbis  dans  a  que  la  mefurc^  cft  auÎD»  . 
«•  îf  •  ?•  Ae  dans  A  ;  &  encore  au  jufte  autant  de  fois  dans  i ,  que  la  même  ^  eft  Stt 

juftc  dans  B.  Mais  ]  eft  au  jttfte  autant 'de  fois  dans  4f  que  ^  dans  A  ^  &  I  cfr.  . 
f.  ij.  1.    encore  au  juftc  autant  f  de  fois  dans^  que^  dans  B.  Etpar  confcqucnc  r 

crtlo  p!i:s  grand  divifêur  S  commun  des  nombres  Et  ces  deux  noni- 

'^kîtr**  premiers  ^entr'eux ,  &  les  deux  expoiàns  *  du  rapport  des  graj\^, 

deufs  A  8r  B>  oii  les  espotâns  des  grandears  A  &  B; 

^  A  B.  •  a,  k     S  g  f     grand  div'^enr  cmnmw* 

(^i^pUds.  11  pkds::  15.  zr  :  :  5.  7.   ^3  p/Vif 

Çi.<i::^.       A.  5'*^-'^*  ^* 

^«•5::3 /tfsifrtc.fifidk»    7 1.  y  :t  9  pieds,  zi  pieds. 

1  COROLLAIRE- 
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I  COROLL<\lRE, 

7*  T  Es  rapports  égaux  ont  les  mêmes  expofans. 

JLi    Car  fi  les  grandeurs  A  de  B  (ont  entc'dfes  comme  les  grandeurs 

MSchjiC  que  G  Sc^  Coknt  les  mefures  communes  les  plus  grandes  >  l'une 
des  grandeurs  A  &  B  >  &  l'autre  des  grandeurs  a        Un  même  nomluc  ^ 
cxpcfe  également  combien  de  fois  '»  au  jufte  G  cft  dans  A ,  &^  dans  a.  El   ^-  7. 
un  même  nombre^  expofe  encore  ^alemem^  combien  dé  fois  G  eft  dans 
B ,  &   dans  ^  au  j  uflc.  E  t  ainfi  les  nombres ^^^^  proportionets  ^  aux    e.  )7  7. 
grandeurs  A  &:  B.  Et  ils  le  font  encore  *  aux  eranoeurs  a  8c  h.  Et  parcequ'ils  ^ 
l'ont  premiers  cuir'eux,  ils  (ont  cgalemeatws  deux'' cxpoiàns  de  chacun 
des  rapports  égaux  qui  font  propolcz, 

C  A.  B  ;:  <f.  k  ÇG.  g»  ^  A.  B  :  :  ^.  y.  Ç  m.  é>  :  :  l^.y, 
^15.11  ::10- 14^       O*  (iM**^*'5'7*  ^ro.i4::5.7. 

II  COROLLAIRE. 

8.  T  Es  rapports,dont  les  expofans  font  les  mcmesjlônt  des  rapports  égaux, 
X^Car  fi  les  mêmes  noinbres  T^Scy  font  éealemenc  les  deux  expofans 
des  grandeurs  A  &  B,  &  des  deux  4  &  ti  il  y  aura  un  ivicmc  rappoit 
entre  les  deux  nombres       y  y  S:^  entre  les  grandeurs  A.      V^.  F,  c  pareille-  ^^^n^fitim. 
jnent  un ''même  entre  ces  deux  nombres  ^&jf,0ccntccles  deux  grandeurs  '  ' 

0  6ck  Et  par  égalité  un  «  a^ètac  entre  les  ^randetirs  A  &  B  ,  &  entre  -les  c.  ;  x  .  7  ■ 
deuxtf&i^. 

^5.7::i5.ii.    ^5.7;;io.i4>  ^      ^15.11  ::  10. 14. 

m  COROLLAIRE. 

f.     I  deux  nombr^4  &  h  Ibnt  les  pins  finales  ou  les  plus  petits,  dont 

i3  le  rapport  puiHIc  être  égal  au  leur  ils  font  ^  premieÂ  entt*eux>  Parce  j,,  3. 
qu'ilsn'ontpoiatd  autres^  expofans  qu'eux-mêmes.  .  t-fmfftftîm. 

IV  Corollaire. 


10» 


DEux  grandcLirs  commcnfurables  A  &:  B  font  toujours  les  produits 
sg  &    de  leurs  ezpoiâns  «  &  ^  par  leur  plus  grand  divîiêur  com- 
mun^. 

Ou  fi  deux  nombresif  &  k  (btut  «mt'''eiix,  Se  proportionels  i 

ésnx  autres  A  (!k  B  ,  les  nomlttes  A  &  B  font  les  produits  mêmes     &  ('g  . 
des  nombres  4  &  A  par  le  plus  grand  divifeur  commun  f  des  deux  A  &:  B. 

Car  &  on  divilc  chacune  des  grandeurs ,  ou  chacun  des  nombres  A  &  B, 
MT leur  plus  grand  divifeur  commun^  ;  les  expofans  de  ces  deux  diviiîons 
jônt  deux  nombres  qui  fi>m  premiers  ^entr^eux.  Et  par  confiiqnenc  ces  b.^«.  t. 


ÇA.  Ç  j,.        Ç*'  ^' 
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C.7      .  deux  nombres  font  l<:s*expoû^s  mêmes  4  &  ^  des  grandeurs  j  ou  des 
4.  «».*.    nombres  A  5^  B  «.{u'on  propofc.  Et  A  cft"*  un  pr^  Hait  ag  Ju  premier  a  des 
deux  cxpoiùiu  par  le  plus  grand  divi(cur  commun^  i     B  un  >^  auuc  pro- 
duic  bg  du  il'cond  b  de  ces  niÀnies  exposons  par  le  plus  grand  divifcui  coaa- 

DsflNITlOMS. 

II.  On  dira  que  divers  nombivs  oa  divet&s  grandeurs  ont  polit  txpt^ém 

les  notr.bres  les  pl'i*;  lîn^ples  ou  les  plus  petits  ,  dont  les  rapports  alterna- 
tifs font  égaux  aux  leurs  oiternauts.  Ec  on  nommera  rilarifi  les  termes  de 
part  Se  d'autre  qui  iê  répondroiut  chacun  à  cftacnn ,  &  Osiati  k  m^mcçjt- 

III  PROBLEME, 


s  X»  XyOïtr  trouver  les  exvofans  dt  éBvns  nêtnbrtsk^  B,  C»D. 

%.  4/.  tf.         *      On  cherchera  leur  plus  grand  ^  divifeur  commun  g.  Et  divifânt 
enfuitte  chacun  d'eux  par/>  les  divers  expolâns 4 >  b^Cyd^  (ont  ceux  des 
c.  47.  tf.  nombres  propofêz  A ,  B  9  C  >  D.  Caries  quatre  4 ,  by  c^dy  font  ^  premiers 


entr'cux ,  &  par  conTcqnent  deux  au  moins  des  quatre  ,'comroc  les  deux  a  Sç 

4.).  d,  'ont  premiers  entr'cux  ,  Se  les  leu'.s  cxpcfans  de  leurs  relatifs  A  &  D.  Et 
les  deux  *&cd  étant  déterminez ,  les  autres  ^  &  r  le  font  pareillement.  Pui(^ 
que  les  deux  d&cb  étant  proportîonds  aux  deux  A  &  B ,  ou  les  deux  dôcb 
aux  ilcux  D  &:  B  *  6c  a^dlcs  moindres  relatifs  des  deux  A  &  D  i  le  nom- 
bre ^  eft  auiTi  le  m<.ii;iclre  relatif  ckB.  Et  c  pareillement  le  moindre  rcl.inf de 
C.  Et  par  conféqucAC  les  noa4>res4»^>  foAckscxpoIkas  desqua? 
tie  A ,  B ,  C ,  D. 

J>ivifer  A.i  5.  Ç4.  Divifir  B.ii.^b.  Divlfer  C.  6.  VV.  J^k  in-r  D.  i  S.  Ç</, 
f>Arig.  parig.  5.^7.       /''«''i^.}.?  1.      f^'-  i^l^p 


Proportions  Ç  A.  E  :  :  a,  ^  r  A.C  :  :  4.  c.  <  A.  D::a.d. 
jiUernatkvts.  ^        j  5 .  i  1  :  :  5.  7.  *    Ji5.6::5,i.  /ij.iSzij.tf, 

r. 


e  5  B.  C  :  :     f.      «  Ç  B.  D  :  :  b.  d.       .         D  .  :  r. 
IV  PROBLEME. 


1 5 .       Tfour  trôuver  Us  exfoftns  de  divetfes  grandeurs  A  ,  B  »  C ,  D. 
b.  4fl  On  chercheraleur^niefbre coRUDunelapIus  grande jç.  Eton  vetr» 

enfùitte  combien  de  fois  au  jullti^eftdans  ch«|iie  grandeur.  Et  les  nombres 
c  j.        4 ,  ^ ,  c,  i ,  qui  expofent  comment  elle  s'y  trouve ,  (ont  les  *  cxpofans  de 

ces  mêmes  grandeurs  y  parce  qu'Us  (ont  premiers  cntr'eux  »  ou  que  leur  mfi« 
<!•  47*      fiire  commune  la  plus  grande  r* 

^  A.         B.        C.        D.    *     Ç^.  Ç*.  ^.  f.  ^. 
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V  PROBLEME. 

^'''T^Els&  tdnt  df  rapports  ej^en  vendra  étÂfttûropofez  ,  trouver  les  nom- 
■  X         les  plus  jirufles  dcm  le  frtmkr  &  l«  fécond  m  (m  un  rapport 
itéi  é»  fremer  rapport  ^uo»  prûp^t.  Et  UfitÊni  &  troiftime  un  rdj/port  • 
égfd  éUÊ  ftctnd  cation  proptfe.  Et  Mnfid»  refit. 

Comme  fi  l'on  propo(e  les  trois  rapports  qui  font ,  le  premier  entre  deux 
nombres  A  &  Z  >  &  le  fecoxui  eauc  les  deux  B  &  Y ,  &  le  troiliémo  entre  les 
deux  C  &  X.On  cherchera  en  pmnicrliettles^expolâiu  m  &  ^des  denx  cer-  !>•  ^* 
mes  A  &  ZSx  enTuitc  les  deux  «  expoiâttt  &)r  des  termes  B  &Y,&  les  deux 
#&  vdcs  ^'  termes  C  &  X.  Etapr^s  cela  on  prendra  lo  moindre  '  nombre  7,  ^' 

2ac  les  deux  ^&^pcuvcnr  dnicun  mefurer  fans  refte.  Et  on  *  chcrcl  1  :  i  ^-  •*-7' 
eux  quatrièmes  termes  /  cv  h  proportionds »  l'un  aux  trois  7,  4 , ^ ,  àc 
i'aittxe aux  trois     y-»  SL'  refoudtott  dé|a  la queftioa ,  ta  Ton  ifa^ 

voit  propofé  que  les  deux  rapports  qui  font  entre  A  &  Z ,  &:  entre  B  &  Y. 

Car  les  deux  exporans        ^font  ^  toujours  divifcurs,  le  premier  4  du  ^- 
premier  nombre ,  &  le  Iccond  ^  du  ^  fécond  des  deux  premiers  qu'on  cher- 
che, &  qui  doivent  être  pioportionds  auxdeuxA&Z.  Et  les  deux  expo* 
iânsé  &  y  font  pareillement divifeurs,  le  premier  ^  du  fpremifa',  &Iei&» 
cond  y  du  (zc^n  \  d';s  deux  nombres  qui  doivent  erre  proportionds  aux 
deux  B  &  Y.  Et  par  coaléqucnt  le  fccoitd  des  nombres  que  1  on  cherche  cft 
divifible  &  p.ir       par  ,  Se  ne  peut  pas  %  tee  plus  petit  que  g.  Mais  il  y  g.  4».  *. 
•tinmcnK  rapport  !' entre  A  &  Z,  ficcntfe/ôcjfj  ou   cntteZ  &  A ,  &  en-  h.  47.7. 
tvcgScf.  Et  pareillement  un  même  ^  entre  B&  Y,  &  entre  (»•    ^.  Et  par  V.fuffêfitii 
confcqilenc  les  nombres  fig^hy  lont  les  trois  plus  fimplcs ,  dont  les  deux 
premiers  puiflènt  être  proportionels  aux  deux  A  &  Z ,  &  le  (ccond  &  troi- 
fiéme  aux  draac  B  &  Y. 

ÎA.  Z::4.^.     SB.y::f.jr.      X  g  Umùdn pif\& h  mtfmtii^ 
i5«ao::|.4*      i^x»^^\i6*y      u-a>  4*  €* 

J  Z.  A::^4«:t  j./  i  B.  Y-.-.b.yi'.  g*  h,  k  k,  Zti  fi  g. 
jto.  15  :  :  4.  )  ::  Il  5*      I41.  j  j  :      5  ::  12. 10.       (15.20: '.^t  it. 

Et  contune  il  refte  encore  un  rapport  des  nombres  C  &:  X.  On  prendra 
de  la  même  (brte  le  moindre  ^'  nomîv  e  1  \  que  les  deux  hîk  c  mcfurenr  eha-      4S  (. 
can  fans  refte.  Et  on  cherchera  un  quatrième  terme  I  proport ionel«  aux  c.Ji..;. 
ttDÎs  tf»     H.  Etdtvt^t  encore  H  par  l>>  on  multiplieni  parl'expoânt  é 
ckocim  des  nofnbfes/&^qui  précédent  h.  Et  les  produits  F  &  G  (?c  les 
deux  nouveaux  termes  H  ife  I  feront  les  quatre  que  l'on  cherche  Cnr^&: 
tf,  qui  doivent  mefurer"^  nécefl'aircmcnt*  le  troiiicmc  des  nombres  qu'on  A.iimmftrA' 
_  ,       .   ,  k  .  ,  -  t.mfrtaimÊê, 

jC.  X  :  :  r.  ?..    t  H  /*  mnndre  ^iie  B  or  c.    ^c.x::  H,    I.    t  f  •  A  C-  e.  xo. 

il  :  :  t.-j.    (10.        "  10.    1.     <2.7::io.5j.  ^x.^.ii, 

F.  G  :  :  /.  ^  :  :  A.  Z  :  :  Ç  G.  H::  ^.  *  :  :  B.  Y.  Ç  H.  I  :  :  r.jc:  -C.  X. 
f  -  12  ::  5).ii::i5.20^  12.10  ;:i 4.10  :  :  42.5  5.  lo.j  j  ::  2.7  :  :  6.11. 
itf^eg,  tg.  H.I.  Let  ebtrçkêHi 

Dd  ij 


Digrtized  by  Google 


lit  NOUVEAUX  ELEMENS 

f  48.  <•     (leimndc  >  n'en  peuvent  mcfurcr  au  juilc  *  un  moimirc  que  le  terme  H  >  qui 
eft  par  confëqttcnt  le  ttoifiéroe  de  ceux  ^*<mi  délire.  De  Cotte  que  le  qua* 

g.  11.  7.  criémc  *eft  I.  Ec  comme  G  &  H  (ont  aum  entr'cux  comme  les  deux  ff» 
^  ;s.  7.    ou  comme  ?  tc^  deux  B  <Sc  Y  ;  le  ccimeG  cilieiècood  desqaatre*  &  Icpre- 

miercilFpar  la  même  raifoji. 

I  COROLLAIRE. 

i  j.       trois  nombres  A  ,  B  ,  C ,  font  en  proportion  continue  ,  Se  dent. 

^nombres  4  &  Mes  cxpoians  des  deux  A  &  B,  ou  dçs  deux  B  &  Q  les 
nombres  A ,  B  >  C ,  Icmt  les  oois  praddts  de  leur  plus  grand  divifi^  ^ 
commun,  l'un  par  lequané  44 dttpvemier  m  des  deux  expoûns«  l'autre 
par  le  pl.in     cks  deux  cx^fans^  êcé»  &ie  txoi&émo  parlequané  hk 
du  (êcond  ^  des  deux  cxpoiam. 

h.  I»  Car  A  &  B  lônc  déjà  les  >>  produits    &     de  leuts  ex  p«fiàns  4  &  ^  par 

e.  y,       leur  pltts  grand  dtvilôur  commun  <.  Et  B  &  C  ayant  aufll  ks  mènK^s  '  cx- 

poians a  Se  b  y  le  nombre  a  mcfurc  B  on  hz.  au  juflc.  Et  comme  4  &:  if  Tont 
4.  t.  premiers  cnti 'eux  ,  le  nombres  mclurcl^au^  )ti!fe.  Et  nommant^  l'cxpc- 
c,  entier  de  la  diviAun  du  nombres  pai  4,  ic nombre  <,  eft  le  mcme 

f.  1 1.  X,    qae  (  le  produ  it  4y  du  diviièur  4  par  Pexpoiânt  jr  >  5c  le  terne  A  ou  stAt 
^  m^me'  que  le  produit  aay  du  nombre  k.  ou     par  ,  &  le  terme  B  ou 

pareillement  le  même  ^  que  le  produit  4{>y  du  nombre  z.  ou  ^ypar  ^.M.iis  btf 

g.  I|.  7.  clt  le  troidim:  proporcioncl  $  aux  deux  «4nr  Sc  4by ,  ou  aux  deux  A  &  B.  Et 
k.  ft^^ttMt.  Q  ^  agUî  le  aoifieinc  propordonel  anx  deux  ^  mcmes  A  0c  B.  Et  par  coq- 

t  10        ^"'^"^     nombres  entiers  M^jr&Cnc(ônt  qu'iinl^même  npipbre.  Mais 
ni.  }S.  <.    y  '^'^  le  plus  grand  divifeur  '  commun  des  extrêmes  a/iy  5c  tby  -,  puifque  cha- 
4/.  t.    cun  étant  divilé  par^,lcs  cxpo(âns44  &  bb  font  premiers  ■»  cntr'cux,les  deux 
nichVimtt.  déjft<*entr'eiix.  Ecainfijreftleplus  grand  dtvifêar " commua 
des  termes  A  >  B  »  C.  Et  ces  termes  fimt  les  trois  produits  de  leur  plus  grand 
diviièur  commun  ,  Vm  par      raiicre  par  ^bpSi  lecDoiiiéoKptf 

5 :^a4j.4byMy.  ^ ^"^ ^  )    *  ^  B     C.  ^4.  ^      14  :  :  a. 3 :  :  14,  . 

II  COROLLAIRE. 

14?.  T^Tfî quatre  nombres  A,  B>  C>  D>  iôntea  prog^effiom»  5c  deux 

£2,autres4  &  b  les  exponms  des  deujr  A  B ,  ou  B  5c  C  ou  C  &  EH 
les  quatre  A,  B,  C,  D,  font  les  quatre  produits  de  leur  plus  grand  divi- 
ÇsMf  commun ,  l'un  par  le  cube  «i ,  l'autre  par  ic  folide  44^ ,  le  troifîcmç 
parle  (blide  4^,  6c  le  quatrième  pac  le  cube  k», 

Caffestrois  A,  B>d,  font  déjà  trois  produits  «f^,  éAy,  Mjr,dcleur 
b'iX»       plus  gr.-md  diviTeuri' commun  y ,  l'un  par  44,  le  fécond  par     ,  tSclccroi- 
lîémc  ^nxbb,  Et  ic  croiliéme  C  ou  bby  èc  le  quatrième  D  (ont  aulii  K:<;  pm- 
e  dtrits  *  de  leur  plus  grand  diviièur  cqmmun  par*'  leurs  cxpofans  aéct.  Lt 

^  ^*       «afi  ét  nefuce  CwHyvi  ju^  Et  comme  4    ^  Ibnt  premiers  ^  eoa*«a^ 
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'ternSc  U  anffi  ofémiers  ■  cmr'eux  i  le  nombre  m  meftuc  y  au  '  juAe.  Et  nom-  t  %%.  #.  • 

mam  x  l'cxpouinc  de  la divifi<m  dil  nombit  j  par  4  *,  le  oombce  y  eft  le  mc- 

me  g  que  le  produit      ,     le  terme  A  o\i  ar.y  !c  mcme  que  •>  le  produit  «'.v  Ç-  *• 

du  nombre^  ou  <fjcpar  m  j  &  B  on  aby  auÛi  le  mcme  que  le  produit  *** 

du  nombre  jr  ou  4tr  par      Et  C  ou      cft  enoote  un  ^  pxoduit  «Mur . 

de  M  ptt)r  ou  4jir*  Mais  ^Ia:  c(l  le  quatrième  ^  pcoportbnel  aux  tcot*  K.t|.7« 

i^x  ,  AJ^AT  ,  0iihx  ,  ou  aux  trois  A ,  B  ,  C.  Et  par  confcqucnt  D  qui 

cft  aufli  le  quatricinc  prouorcioncl  aux  mcmcs  A  >  B ,  C ,  cft  le  nombre 

mime  ■  ou  le  produit  b>x*  Mak  «  eft  le  plus  erand  divifeur   commun  des 

teaxhsaASM^xhch^xs  puifquedivifant  l'un  &rautie  par  at,  les  expofans^  «.  la. 

&: ki  font  premiers  " cntr'cux ,  les  deux a^h TcMnt déjà *" cntr'cux .  Rc par  «• 

confcqucnt  x  cft  le  plus  grand  divifeur  commun  des  quatre  tern  es  A,  B, 

Ç ,  D.  £t  ces  termes  (ont  les  quatre  produits  de  leur  plus  grand  divifeur 

cpmmim  x  par^  nombres 4I,  éiéà^M^i^, 

A»     B::      B.     C::     C.  D'.-a.b,     Ç  y»flHt grMde mefurt 
âJty.  Mby  :  :    tthy.   hby  :  :    hùj.   D  :  :  *r.  é».      ^  ro.  des  trois  A.  B.  C. 
ji»jf.  44^jf  :  :  éulfx.  abéx  :  :  ah^x.  b^x  :  :  4.  b.      Cat.  PIhs  grande  mefkrc 
40.    6o:t    60'  po  :  :  90  .t  j  5  :  :  i.j.  des  qMtre  A.B.C.D. 

Et  on  démontrera  de  la  même  (bite  que  fi  cinq  nombres  A ,  B ,  C ,  D»  ^ 
font  en  progre(Con ,  dcles  nombres  4  &  ^  les  expofîtns  des  deux  A  5e  B  90m 
de  deux  confccurifs;  ces  nombres  fônr  le:  cinq  produits  dclcur  plus  grand 
diyiiêur  commun  v  ;  le  premier  par  44 ,  le  fécond  par 4'^  »  le  tïpiûémc  pat 
le  quatrième  par  4^' ,  &  le  cinquième  par  H. 

*  A.    B  ;:   B.      C  «:    C.     D::  D.     U^i  m*  ê. 
Wx.  éidbx  :  :  44^jir,  éMx  S  :  «Mjf.  btx  :  :  D.     E  i  :  ^. 
iéi^v.  aibv  :  :  4^kv.  tutibv  '  :  aabbv.  ahv  :  :  ab^v.  b^v  ::  0.  h. 
48.    71::     71.    io8t:    T08.  i^^i  :  :  i{jz.  143  :  :  1.  J. 
fins  grande  mefitre  ctmmHtu  Çix.    Plus  grande  commune  Ç  i  P. 
il»  fMrwA.B.C.D.^  ^*    W^«cM7A.BX.D.E.^  |. 
Et  généralement  fi  plufieurs  nombres  ou  grandaurs  font  en  progrcflîdiiî 
«c  Ibnt  les  produits  mêmes  de  leur  plus  gr.ind  divifeur  commun  ou  de  leur 
mcfurc  commune  la  plu<;  c^rnnc'cv  le  premier  par  une  puiflàncc  du  nombre 
4 ,  qui  au  autant  de  dcgitz  moins  un  qu'il  y  a  de  termes  i  &:  le  fécond  pac 
«ui  produit  d'une  puiflâncedunombre  m  moindre  d'un  degré  que  la  précé- 
dente multipliée  par  le  nombre     &  le  troifiéme  par  un  produit  d'une  au- 
tre puidànce  du  mcme  nombre  4  moindre  encore  d'un  degré  <^ue  laprécé^ 
dente  multiplicc  par  le  quarré  hb.  Et  ainfi  du  reftc. 

Çt.'  a.    b.     c.       d.     E.     F.    ^  t 
Ttê9rejfs9n\^,mit.  é,*h,  4>«r.  44*»f.  4*V.  êit.  y-  ^• 

Ctf^4.    9S*    144.    xitf.  $14,48^.  ' 

III  COROLLAIRÇ.  . 

17.        des  grandeurs  commcnfurablcs  fontcnpro^rcflîon  ;  toutemelo- 

^re  commun*  des  cxp^mes  cft  aiiffi  une  mefuce  juilc  de  chaque 
«etcnne.  Dd  iij 
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b  t4.  Car  Icf  «trcmes  ibnt  deux  nrodaics  de  la  foeùtrc  comanme  la  plui 
c        grande  des  ternies  pardffliz  pamânces  ^aleaiem  élevées,  &*pr{nntéTts 

■  cnu  cl!c$ ,  des  CTcpofan";  a  *\:  i>  du  premier  Je  du  Ccca-d  rcrmc ,  ou  c!c  cîcirx 
conUcuvf--.  Et  parconlccjîiem  Lnxfurc  comn  un;  h  phis  c:r.indc  tics«x- 
crôn:::!»  cit  aiuH la piosgraôde  des  uiuk»,,  &  totuc  autre  commuTiC des cx^» 
d  44<^4f  ofanes  commune  auffide  coos '  le»  aunes  tomes.  Ccmme  sM  r  a  dnq 
*"  mmes  A ,  B ,  C ,  D ,  E  i  les  extrêmes  A  &:  E  Ibnt  deux  »>  proJutrs  de  la 
mefurc  commune  la  p!uî  p-ande  r  des  termes  ;  Wm  pir  j*^ ,  &  l'aiitre 
pat^«.  Et  comme  *4&:i*lon««prcro»ct5  ena'eox,  fes  cxpoiâns  rnScèVé- 
«ne*  dcj8icp«r*cu»i  Icsqtt^iMcsA&E,  ott^fcHy,  oncpourmcfoe 
coanviick  pins  giaiid€»Uplaig|Eande«r  de  tom  lestent  Eicotne  ane 
mesure  rommimc  des  extrêmes  me-        /-  ^  D.  E. 

fnranr  v  au  joftc ,  mefurc  aullî  «  cha-  S ii  ^4i..  ^5^.  ojiàbv.  MhH.  l*zù 
«mdaaotiaceanes.  C^4^-  »o8.  «62.143. 

IV  COROLLAIRE. 

it.^I  le  premier  terroe  A  d'une  progrelBon  mcfure  au  juâcle  (coond 
OtcrmcB  >  chaque  terme  raeluxe  au  jolie  chacun  des  ceimcs  qui  le 
finvent. 

V  f  •  7-  Car  le  premier  A  mcfure  le  fécond  B  au  |uftc ,  - r  B  au  jufte  le  troi- 
fiémc  C  ,  &  C  le  quarricmc  D.  Et  ainfî  du  reik.  Et  par  conféqucnt  la  me- 

c.  5.  furc  A  du  terme  B  divifcur  de  C ,  mefurc  C  au  <  ^ftc.  Et   comme  C  mefurc 

eQCorcD;UpE«micceAiiiefiiKDau*jiiftet  &pacciBaneiicE,  AcenAmee 
F«  &  chaoïD  de ttMis  les  ancres  termes.  Maiss*il  y  a  un  terme  interpose, 
ou  deux ,  ou  trois ,  ou  quitte ,  ou  cinq  ,  &lc  ,  entre  Heure  termes  de  la  pro- 

4m  *».  7.  gi^cflion  >  le  prcnucr  des  deux  eft  i  l'autre ,  comme  *  le  premier  A  de  la  pro- 
erdlkmcft  aa  trotfiéme  C, ou  au  quatrième  D,aa  ancinqniémeE,  on  an 
fixiâne  F,&c.  E:  ctil  pourquoi  coixune  le  premier  A  mewiB  an  jolie  efca- 
cwn  dei  termes  C ,  D  ,  E  ,  Fi  le  premier  des  dan  que  l'on  aurs  pris  peur 
coujoius  mefurcr  1  autre  au  jufle.  Ou  ce  qui  revient  au  même ,  chaque  tcr- 
iwde  laprogreflîon  peut  meiiirer  aujoiLe  chacun  <ks  teones  qoi  le 

»      ^    S -77  A»  B.  C  D.  E.  F.     G    H.     I.  K. 
^  ^     l-^  6.  II.  24,  4«.  96.  i$X'  JI4. 7««'  >5  J^'  3i>7i* 

V  COROLLAIRE. 

Jjiaujuile}  nui  anifi  ne  peut  maurer  an jnfte  anotn  d^  tsmiesqw 

k  fuivem. 

Car  deux  termes  d'une  progreiCon  n'ont  point  de  mefure  commune,  qui 
%  tj,  cnclurc  au  judc  ^chacon  de  ceux  qui  font  inrcrpofez.  Et  ain(i  comme 

A  qm  eft  (k  juftc  mcfure ,  ne  mcfure  pas  B  -,  le  terme  A  &  tel  autre  des  ter- 
mes qu'on  voiidra  ne  peuvent  avoir  A  pour  mefurc  commune.  Ou  ce  qui 
fcncnc  au  racine ,  le  terme  A  ne  peut  mclurer  aucun  terme  an  jufte.  Mais 
""""^AaeaMfiwc  feiB»  «danfintflKfiBi  Je  Miue^k  (ûk  immé: 


Digrtized  by  Google 


DES    MATHEMATIQUES.  LivreVIII.  tij 

diacémcnc  puiique  le  premier  A  &  le  fécond  B  lont  «  cntr  cux,  comiix  deux  c.  u  ; 
confccucifs.  Mais  s'il  y  a  un  terme  interpole ,  ou  deux ,  ou  trois ,  ou  qua- 
tre, ou  cinq,  &c,  encre  deujMmies  de  la  progrcflîon }  te  premier  die  ces 
deux  cft  à  l'autre ,  comme  le  premier  A  tic  la  proi^rclTion  dl  au  croifîcme  C, 
ou  au  quatricmc  D  ,  ou  au  cinauicîr.c  F  ,  ou  'xu  (Ix-L'incF,  &c.  Etc'cft 
pourquoi  comiac  le  premier  A  ne  meluic  au  jiutc  aacxi  des  termes  C ,  D, 
S  >  F  >  &c }  le  premier  des  deux  que  l'on  aura  pris  ne  peux  adfi  ^  meliirâr  d.  fx 
au  juAe  aucun  des  termes  qui  le  Cuivcnt.  Ôu  ce  qui  revient  au  même  ,  nul 
ccrmcncmcrure  aujufte  aucun  des  teraaes  qui  le  iuivenc 

&     C.    D.     E.      F.     C.  H. 

584.  57(^.  $6^.  îi^6.  1944*  ^9>^*  4J74> 

VI  COROLLAIRE. 

ïO'Ç^T  plufîcurs  nombres  font  en  piogreffion»  &  qucle  premier  A  divi- 

le  dernier  H  ;  il  divifc  ^  chaque  autre  ,  &  il  eft  luy-nièmc  le  «  plus  b.  17. 

grand  divifeur  ''commun des  ternes.  Et  ks  cxpoiâns  «Se des  deuxprc-  c.  u. 

mers  tenues  ou  de  deux  confêcutifs  '  fimt  lêck.  a.  4. 

rgfc  A.    B,      C.    D.      E.    F.      G.     H.  *'^* 
trogrefion^^  6'    il.    A4.    48.     $6.  i9i.  384.  7^3. 

tiri^-       ï*^-  «**?J  '^'l; 

VU  COROLLAIRE. 

il*       pluficur .  nomhrcs  font  en  progrcflîon,  &:qnc  îc  premier  A  /ôir  r, 

v^tour  div.ie  jr  llinple  du  dernier  1  ou /j'  l'eft  auili  ^  de  tliacundes  in-    b.  a?, 
tcrpofez.    Car  tous  les  termes  ,  qui  iuivcnt  i  ou  A  ,  loni  les  puiHànces 
iuccefllîves  de  ^  ou  fi  multipliées  par  le  plus  grand  diviièur  commun  i  des 
extrêmes  &  de  tous  les  rennes.  Et  ainfi  chaque  divifcur  fimple  de  la  der- 
nière I  de  tourcs  ces  puifl^inccs  Vcft  f  .luflî  de  chacune  des  interpofces.         c.  x<. 

r^A.B.  C.    D.      E.       F.        G.        H.  l. 
Fn^jfton  <  '^1.6.  }6.  116.  11^6.  7776.  ^66{6.  179^)^6. 

i,^  i.  If,  bh.    bK      bi.      bi.        b".  17» 

VIII  COROLLAIRE. 
ti»  Ql  plufieuis  nombres  fi>nten  progrelTion ,  Se  que  le  premier  A  (bit  i, 

le  (êcond  B  ou  ^  ua  noinbce  fimple  j  le  dernier  I  ou    ne  ^  peut  b.  x%» 
avoifaucu.'!  divilèur  que  luy-mèmc  ,  ou  qu'un  des  termes  qui  fontrtvant 
Ittjr,  Parcuquc  cous  les  termes ,  qui  luivcnc  i  ,  font  les  puiliànccs  iucccA 
fivesde^. 

r^A.  B.  C.  D.    E.     F.       G.      H.  L 
frtgrejUiê» ^  i .  <;.  2^.  izf.  6iy  3iij.  I5<îiç-  7812?.  390(^1?. 

t^i.^.  ùb.    b\     b4.      h.       K       i7.  bK 


IX  COROLLAIRE. 
I  pluiîcurs  nombres  lont  en  progreflion ,  &  que  le  premier  A  bit  jj 
le  lêcond  B  ou  ^  melure  chèque  aaae  par  Vvn  de  ceux  qui  préc£- 
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dent  cet  aucre.  Ou  ce  qui  revient  au  même,  le  (êcund^ divine  au  ju(Eè 
fc-  «^t-  chaque  terme,  i5c  TcxpoljiK  e(l  encore  un  des  termes  qui  jprccedent ce- 
Itiv  qu'on  divile.  Comme  fi  le  neuvième  cfti  ou^*,  &quii  Soit  divifé 
par  P  )  rexpofant     eft  un  des  termes  qui  précédent  t*. 

r^A.B,  c.    D.     E.       F.       G.         H.  I. 
fr§irtJlion<-^  i.  6.  }6*  xi6*  iitfS.  7776'  ^66%6*  I7$<fi6*  167^616. 

C-ff  I.  ^.  M.    t9.     6*.     |5.      K    .  i^i  é^. 

X  COROLLAIRE. 

14.  Çlpluiieurs  nombres  font  en  progreflion ,  (Scque  les  extrêmes  A  &: 
01  fôient  preinicis  cntr  cux    tous  tes  nombres  font  eux  Iculs'^les 

fimples,  ou  les  moindres  qui  puificnc  expofer  la  même  progreflion,  oir 
dont  l,s  rapports  alternatifs  foientc^aux  aux  leurs.  Parccque  les  deux  Ai 
'        &  I  lonc  eux.  fculs  <  les  plus  fimpks       le  rapport  lôic  égal  au  leur. 

C-^  A.    B.    C.    D.    E.      F-     G.     H.  I- 

frtffvffùn i ^ .  ^84.  57dr.  Sfi^.  1       1944-  ipuî.  4?74' <»5^r« 

XI  COROLLAIRE.  # 

15.  pluficurs  nombres  font  en  progrclTîon  ,     les  moindres  dont  les 
k3rapports  alternatifs  foicnt  tt;aux  aux  leurs  ;  les  deux  extrêmes  font 

h>JiJm^M.  premiers  cntr 'eux.  Puilquc  ces  nombres  ne  «peuvent  tous  avoir  d'autres 
^piff^mn.  expo  l'an  s  altemaci^  qu'eux-mêmes»  ou  d'autres  divifêurs  communs  que 

l'unité  feule.  Et  comme  Tes  ezcrèraes  n'ont  point  de  divi/êiu-s  communs, 
A.  17.        que  ceux  ^  mêmes  qui  font  communs  à  tous  les  termes  \  les  deux  extrêmes 

font  premiers  cntrcux,  comme  les  deux         li*,  ou  les  deux  1  &  b\ 

fi  on  prend  A  ou  4  pour  I . 

yi  PROBLEME 

2^'  Y\Our  former  une  prtgrejfitn  des  timbres  Ut  plus  Jtmples  &  ttautâtlt 
Jl  ififw  z  fudrAf      te  n^fm  d»  f  renier  &  Ju  fécond  ternit  ^  ê»  dê 
deux  covffCHt'fi  fik  igM  éUi  re^fm  wimn^Me  dedeKxn&iKkru  mgnm* 

délits  A  &  B. 

f.  On  prcjitlra  les  ^  expofms  m  ôch  des  deux  graiîdcurs  A  &  B.  Et  mulct- 

f»Iiant4&  ^  par4 }  Sck  par  h  -,  les  trois  prodoits  «r»  4^,  M,  réloudfOfit 
at  qucftion,  fi  la  progreflion  doit  n'avoir  que  trois  tcnncs.  Parccqu'il  y  a 
^i.  tinnicmc^  rapport  entre  les  deux  cxpofans  <i  «S: /> ,     entre  le  premier  &r 

le  fécond  des  termes  5  6c  encore  entre  le  fécond  &  le  ttoificmc,  ôc  entre 
]«$<idenx  expolans  étStkfÔc  entre  les  nandenn  A  &  B  :  &  que  les  extrê^ 
e.  $t,  f,    tous  4M  âc^^£>ût;premiei»*  «ntr*cuxs  Rs  deux  expo(àtis  m      Tétanc  dé» 
jaentr'eux. 

^  A.  B.  ^a.kexfê//PÊt^^dil»0è::éib-bè::a.in:  A.  B.Xaa.hh.  premiers 

Et 
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Et  fila  progrelTîon  doit  avoir  quatre  termes.  On  multipliera  chacun 
<îes  trois  ai  ,  4^ ,     ,  par   ^  &  le  (krnicr     pir     Er  les  produits  /i' ,  a^f', 
^Mhb ,     ,  rciôudiom  «  k  queftion.  Parccque  les  exrrcmcs     &  hi  lont  pic-   c.  it. 
ntets^encc'etix»  6c  qiuchactiiidesçeniioseftiGelu)'  (^uilefttitimmédiir 
Cément,  comme ^ ro^fimc s eft i l'es^ânc ^*  ci. 

'  C  A.  B  :i  4f .  ^  »  4>wmI       4M  ::  M*  II.  f .  expoptns.  Cm'.  I'.  fnmen 
^10.45    t. f  ::  '8.  ix ::  11.  tS    iS-iy. l^Vj<  2  ^'^7' 

Ët  par  la  même  rai(ôti>  |i!a  progreifioti  idoit  avoir  cinq  termes.  On 
prcnar.i  (cv  produits  des  quatre  prcccdcns  par  a  ,  ?v  ncorc  le  produit  du 
dernier  par  h.  Et  les  termes  «♦ ,  «îi» ,  44^*^^  4^' ,  M,  réioudionc  •  la  quc- 
ftion.  Et  ainfi  <U  (kicte  jufqucs  d  l'infini. 

Ç  A.  B  :  :  4.  *  :  :  44.      :  :  i>h.  M  :  :  Mhb.  4^'  :  :  aÙJ.  ^4.  Ça.  b.  txptjkns, 
^30*45         :  ;  x^*  24:  :  24.   5(1::        54  :  :  54'S'* 

I  COROLLAIRE. 

liy;-     l>r  toate  progteflîûn  des  nombres  les  plus  fîn^ks  ,  où  i  ti*cft  pomt 

JLv  lin  des  extrêmes  ;  les  cxpoGms  éiôcb  des  deux  premiers  termes ,  ou 
de  deux  conlccutifs  ,  font  deux  nombres  diffcrcns  chacun  de  l'unité; 
{^ùifqn'ils  font  «"les  racinës  quarrées  >  ou  cubiques ,  ou  quatciéaiBS  »  ou  cin^  c  a  itf. 
quiémes ,  ou  fî  il  les  >  ou. autre;  lifiéaiies  êès  poiflQitipespttiatCM^fimi* 
Mablesqm  (bocks  deux  extrêmes*-  • 

U  GOROlLAlRE. 

%S.  ne  peut  <»iitiidier  en  nombres  entiers  une  prôgreflum  deaom- 

brcs  rcduitcc  aux  cxpofans,  &  où  i  n'cfl  point  un  cxtrcmi:  A  ou 
C  ir  le  premier  terme  A  cft  au  fécond  B ,  comnvo    le  dernier  F  e{l  au  nou-      S-  7- 
veau  terme  G ,  qui  luivroic  F  en  contiuuaiu  la  progrdlion.  Et  par  confé- 
éaaA  G  eft  l'cxpofant  «  du  pcodknt  des  termes  par  A.  Il  faut 

donc,  afin  que  G  foit  un  nombre  entier,  que  le  premier  tcrm^  Adivile 
au*  juftc  le  produit  BF  des  tcrmrs  B  &  F  ,  ou  qu'il  dîvife  au  juftc  le   féal    e.  tj.  7. 
terme  B ,  les  deux  A  &:  F  étant  premiers  entr'cux.  Mais  Ane  ' peut  divifcr      - 1  < 
B  àii  jiiRe ,  puifque  les  expo(âilSir&  k  Gxat  deux  nombres  diffetens  chacun     ^  ^  ^ 
de  l'imité.  Et  par  conlequent  Tcxpoi^nt  |ttfte  oa  le  terme  itouveaii  G  n*eft    *  ^  7  ^  • 
point  onnombre  entier. 

51.48.  71- 108.162.  Z4J.  3^4-f*»^     jPwrA.     ji.  2l<^4"^*' 
ài.nib.n'bb.oMb^.  4^4,    b^.     G.  RefiTTc» 

m  COROLLAIRE. 

ip.  ne  pciit^  continuer  en  noml)rcs  errier«;  une  proG;rcfllon  qui  b.  ij. 

\^n'cft  pas  multiple.  Parce  quittant  réduictc  auxcxpofaas,  Icjjrc-  cfn^pifnion. 
fcnertenae&'eft^pomti.  &difiiMmh 
■  £c 


î 


Digrtlzed  by  Google 


b.1. 


lit  NOUVEAUX  ELEMENS 

IV  COROLLAIRE. 

TL  fa  toujours  un  nombre  moyen  proportionci  entre  deux  nombMt 

1  quarrcz  mu  &  kb.  Car  le  plan     de  leurs  cotez  4&  ^  eil  moyen  pro- 
portionci cncr'eux ,  le  rapport  étant  le  même  encre  les  nombres  éScb,  ôc 
k  t.      entre  >>  le  quarrc  <m  &  le  plan  tb i  6c  parcilicmcnc  le  même  entre  m  Se  b.  Se 
c.  47. 7.  orne  ^  le  plan  ab  Si  le  quané  bk,  Oa  le  m^e  par  égalité  ame  <  le  quar* 

croule  pion      &  le  quar-  ^  ^^5.  ,4::  „o.  i,^. 

Il  y  a  par  la  même  tddbn  nombres  moyens  pioponionek  éué  9c 
éibb  encre  deux  nombres  cubiques  éi$  Se  bK  Et  crois  moyens  propordoncis 
M^b ,  Mbb  y  abî  encre  deux  nombres  ^uarrev  de  ^oacrez  «t^^      £c  ainii 

du  relie ,  jufqucs  à  Tinfiji!. 

V  COROLLAIRE. 

|I.  pour  rendre  la  propofirion  générale  -,  le  plan  4^  de  deur  gran- 

V^dcurs  a&cbciï  toujours  movcn  propoicionel  entre  leurs  quarres 
j«&ij*.Paiccque  les  rapports         '  ^  ^ 

font  égaux'' entre        4^,  &        s  , 
entre  /f  5c  ^,  &  ^  entre        ^/^.         ^     ^  '     ^  ' 

t.i.  Et  on  prouvera  généralement  &  de  la  même  forte  ^  que  deux  folides 

âab  &  4bb ,  l'un  du  quarrc  éui  de  U  prcuùcrc  4  par  la  (èconde  b  ^Sc  l'au- 
tre de  la  promicrc  a  par  le  quarrc  bb  de  la  (ëooiiae^  »  finit  toûjonn  .deiHC 
moyens  pcopômoneb  encre  leurs  cubes  «s  i^. 

Ç  44^  ::  tf.  ^  :  :  éuibM.^  Ça  >  î  1 4^^.  k\Etpétr  Ç-::-  â$,juéuM»  H. 
^21^.144 ::|.x:{X44. 9^.  9<f*tf4«r/4i!cre ^H7Sitf*i44*9^>^4* 

fc.  I,  Et  parcillciiKiit''  qu'entre  les  quatrièmes  puiltânces  4*  &  i+  de  deux 

grandeurs  a  ^  b,  il  y  a  toujours  trois  folidcs  moyçns  proporrioncls  4Î^, 
éutbb  y  ab\  Et  quatre  furfolides  éàb ,  ^ibb  ,  44^^ ,  4M ,  entre  leurs  dn- 
qniénies  puiflàoces  éUSc  i/S,  Et  ainfi  de  fuicte  jufqu'à  finfint. 

M.  étikéâbb,  dK    b4,  éiS.  ét^b.titbb.déb*.  Mb*»  K 

<'îritpfjS4?4<  $7^*384.  i54?«        ^^fjv  €^*iz9.»x^6.  511.1014* 

4iri.COROLLAIRE. 

31  i.  QI  trois  nombres  A ,  B ,  C ,  font  en  proportion  continue ,  &  rédoitt 
k3à  leurs  expaHins ,  on  les  moindres  dont  les  rapports  alternatif 
foient  égaux  aux  1  eu '•<; ,  chacun  à  chacun  &:  félon  le  mime  ordre  >  Fh«|aip 
des  tro'S  clt  premier  à  l'égard  des  deux  autres  enfcmbic. 

Car  nommant  4  &  ^  les  expofans  des  deux  A  &  B  ,  ou  des  deux  B  &  Ci 
h.tf.      ces  trois  nombres  Infime  M        bb,  èAak  les  deux  4&  é  (ont  <  premiers 
cncr'eux.  Et  par  confcquenr  les  deux  ^H-^-^C^  font  premiers  ^  cntr'cux, 
e'      €.    ^      v.*^  (?■:  h  ?-ulT\  premiers  ^  cnrr'eux  ,  5c  da-^Mb  &  w  ,  ou  A^B  C, 
«ncore  premiers  ^  cncr'eux.  Ec  comme  Aài  b  lont  premiers  <  ent£  eux  j  les 
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'  deux  4-+^  &  4  font  premiers  «^cncr  eux,  &  les  deux  4  aulli*^pre-    i.  17  6. 

unett  entr'enx ,  &  4^4^^  &  ,  ou  B-fC  Se  A ,  encore  premiers  '  en^  cjf.tf. 
à'cux.  £c  pareillement  4  &  ^  étant  premiers  ecocr^eiix  }  les  nombres  m  & 

Bh  (ont   premiers  cntr'ciix  ,  S<:     d<:  l>  le  ^  font  encore  cntr'ciix.  Et  par  con- 
icquenc  d'une  part  a  &  M-k-bb  Tonc  premiers  «'  cntr'cux ,  &  de  l'autre  b  & 
aufll  premiers  entt  eux ,  Sc  Mf  Ôc  éM-+bb  >  ou  fi  Se  Ah-C  ,  encore 
pnqiien  ^  «mr'euxi 


-<^4.  4^.  Af.    Jxw  j. 


4-*ff.  <s«-  K».  isM^^»  Ar-^f^. 
A-fB.  B^C  Ah^ 
.  io.  15*  X3« 


¥11  COROLLAIRE. 

■        g^ncra^menten  toute  pcogteflioiiiédiuttie  mi-  expofans ,  &  oîî 
I2ê  I  n'cd  point  un  extrême}  chaque  tenue  eft  pianici  â  l'^acd  de 

cboi  les  autres  cnf^mble« 

'.  Car  les  expofans  m-9c  kia  deux  premiers  termes  A  AcB  (bma^  premiers  b< 
•  clitr'eux.  Et  les  qoatre  nombres  A.  B.  C.  D.  qui  font  en  ptoi^reflion ,  &  ré- 
duits i  leurs  expoiàns ,  «  font  4' ,  /utb  y  dbb ,  b\  Ec  les  nombres  aScb'  font  «• 
^  premiers duir'cux  j  & 4 mefure  44<^-{-4^^.  Et  tout  diviT^ur  du  nombres, 
"  ^pi-ne  peut^mefurer  II,  meforant*  éncotc âétb-^itbb ,  ne  peut  '  mefurer  t. 

Et  par  conftqucnt  a  &  ««A^^luf^'  font  premiers  s  en-  e,  4.' 
tr  eux.  Et  L-s  deux  44  &  4<»^-f4^A-f  ^'  le  font  encore  ^  cntr'cux.  Et  les  deux  f-  ij  • 
4I  &  it4^-|.^^-4.^^ ,  ou  A  &  B-4-C-f  D ,  le  font  enfin  cntr'cux.  Et  par  h  S- 
'iaftiiieiaifiin».<(les  deux  b^  &  4î-+ 44^+4*^,  ou  D  &  A-^-B-j-C ,  font 
Mwmless  ent»eâx.'Et  les  nombres  ab  &c  4»-W^  \i9  le  font  ^  auffi  entr'ein^*  h.  }<.  f . 
fctpar  conféqucnt4/»^&4'-i-4^^-f/'J,  ouB  â   n   r>  t\ 

(ScA-i-C-fD  ,  font  h  premiers  entr'eux.  Et  „  „ 

Us  deax4M'&  «Jh-Î-*-^^'.  ou  C  &  A  i'  '\  7' 

-4«S-Diefomeiftote<>eiitt'eaz.-  C^5-«'-*»-^- 

*  •      •  •  »  ' 

BI-hCh-D*.  rA'-f  B-f  c.  D.  r  R  Am-C  -t  d.  r  c.  a    b  h-  d. 

Î7'         ^        38.      27.  ^12         57.        -^18.  47-. 
iM^^J^^-i^'.  Os^H-mM^^^.^^  C4«^.4)h^|Mu4.^.  <4^^.4)^«,^^. 

Vm  COROLLAIRE. 

I  deux  nombres  C  &  G  font  proportionefs  d  deux  nombres  c  ^, 
^  _  &  au  il  y  ait  plulieurs  moyens  proportionels  entre  les  deux  C 
,  conune  les  trois  D  >  E;F  >  il  y  aura  pareillement  trois  nombres  ei,eif, 
ytm  fcoportionels  encre  k»  deux  c  êc£. 

Car  nommant  z.  la  mcfurc  commune  la  plus  grande  des  termes 'C  &  G, 
^  des  cinq  C,  D,  E ,  F,  G ,  &  <        les  expofans  des  deux  premiers 

&  D ,  ou  de  déux  confëcutifs  j  ces  mêmes  termes  feront  les  cinq  ^  pro-  b.  i*. 
,  aih. .  éiabU ,        Mt.  Et  fi  on  les  réduit  «  aux  plus  fimples  cit. 
1  cadiviiâaKchaciinpar  lour  pins  grand  diviiênr<  commun  les 

Ee 
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exporoitt  Cernait  les  daq  oombxcs  «4  »       éMt  ti/^  »      dèot  l«s  onA» 

d.  »f.      mes  44  &    Ibnt  premicn  cocr'cux.  Et  par  conféqucnc  ces  deux  cxttè* 

r  mes  rt+  &  ^4  ,  qui  fbnr  proponioncls  *"  aux  cxrrcmcs  C  &:  G ,  !c  font  par 

t  4  7 .  i •    cgalitc  aux  '  deux  termes  c  &  f .  Et  ces  djcux  cermcs  càcg  lont  les  s  produits 
K*  if  - 7>   mêmes «4/ &  ^vdc  leur  plus  (;ratid divifeor commun^ ,  l'un  par44 , 
k>  30*      l'attcrepar^^.  Mais  entre  les  Jeux  nombres  44j)  8cè4f,  il  y  a  les^Oon 
moyens  proportionds  a  l'y ,  ajihty ,  ét^y,  El  ainfi  ces  crois  mêlées 
je  nomme  encore  d  ^  '  ^  /  »  font  P      f    •  • 

moyens " proportioncls encrclcs deux  '  *  '  f*    ^'  ' 

-^C    D.     E.     F.    G.  r^  y  r^^Ç^    *^   ^      »•  / 
—  m.  i58.    15 1. 378. 5^7- <       ^  "  '<'^io.îio.  180. 170.405,.  • 

IX  COROLLAIRE.  * 


f  3  5  •  C    y  ^  piuûcurs  nombres  moyens  proportioneïs  entre  deux  nombres 

Oa  &F»  qui  {bienc  premiecs  cnxr'eux  »  il  y  aura  autaot  de  Jmnbcet 
moyens  proportionds  encre  i  &: le premiet  A,  &  encoïc  aquia  ^t^att 

entre  i  &:  le  dernier 

Car  nommant  «  &  ^  les  expofans  des  deux  premiers  A  &  fi  »  ou  de  dcuf 
b.  u.      confécatifs;  leslîx cermes  A>  B,  C,  D,  E,F,recoiitlesmênies^qcielef' 
6x  nombres  ou  les  (ix  produits  «S ,  44^>  éi^U^  aiP  t  «^4  ,      Et  comme 
c'Jifff^im-  entre  A  ^  F ,  ou  entre  «s  &:    ,  il  y  a  quatre  '  moy  ens  propornontls  B ,  C,^ 
D,  E,  ourt4^ ,  a^èB  ,  tuV'  ^  *Î4  -,  il  y  aura  de  l.i  même  forte  encre  i  Se  A, 
4.  |o.      ou  entre  i  &  «tS,  les  quauc  >^  moyais  proportionels4, 44,4',  44.  Et  par 
feillement  encre  1  0e  ^,     entie  z  &  M>  les  qnatze  moyens  h>  Hf%  fii 

*4. 

<■-::  A.    B.   c.    D.    E.    F.  fi?*-*^ 

j^777tf-M».  5400.4500.  5750- 3^^^^ 

X  COÇ.OLLA1RE.  "  \, 


jnT  s'il  y  a  pluiieors  nombres  moyens  pcopordonels  entre>i'iiiitté.'l[^\  - 
17- un  certain  nombre  A  ,  &  autant  entre  la  même  unité  &  un  m^^^  , 
nombre  F  ^  il  y  en  aura  pareillement  autant  entre  les  nombres  A  &  F. 

b.  1 6,         Car  d'une  part  tous  les  termes ,  qui  fuivent  l'unité  »  (ont  les  puii&niDC^ 

fÎKcedîves  ^  du  fecond  4  ;  &  de  l'autre  part  les  ^  fucoeflives  de  Iw  Ecks  d«y 

c.  t).  7.    nicres  A  &  F  tlcux  puilTànces  égalcmcnf  élevées*  l'une  du  nombre  4,  & 

l'antre  du  nombre  b.  Et  ainfîil  y  aura  entre  ces  deux  puillantes  (embUblcs, 
A.\o-      ou  entre  les  nombres  A  &  F ,  autant  de  nombres   moyens  proportionçjs , 
que  Ton  en  fuppoft  enoe  i  &  A,  on  entre  i  icV,  Comme  s'il  y  a  qo^vt 
nioyens4»44>ir>  44,  entres  &A>  de  quatre  ancres  ^>M>^,^i 
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Ec  on  prouvera  en  fuivanc  le  mcmc  ordre  que  les  quarrcz  des  qawtZ 
dss  cormes  d'une  proponion  (ont  pareillemenc  en  proportion.  Ecleôndi^  ^ 
qiiiémcs ,  ou  fixiémcs ,  ou  (êpdénifis  ,  Ott  huitièmes  ,  ou  aunes  puiSiDCM 
cgalcmenc  élevées  aufli  en  pfoporcioo. 

ÇA:.B:!tf.i.  rw5  A4»  B4: i  «4.^.  Ç   A«    BJ.  ^-^^^c. 
2^.4::  5.  t.-     'lixfi6,x$4ti9i.iS,  ^777^.  1014.::  141. }!• 

Xlli  COROltAIKE; 

15).  QI  pludcurs  grandéuR  ibntcn  pro^reflBon»  leurs  quarcez*,  en  leurs 

i3cubcs ,  ou  leurs  puiflanccs  quatrièmes ,  ou  cinquièmes ,  ou  fixic- 
mes,  ou  fcptiémcs ,  ou  huitièmes ,  ou  autres  également  élevées ,  fontpa- 
.  Î7  6»  î*«  rcillcmcnc en  •» progrcflîon.  Puifquc  le  premier  &  le  i'ccond  terme Ibnt  ca^ 
élSfimiim.  cr'cux,  «commeie  tcccÊÈà'ôc  le  ooifiéme*»  fltlé  féconde  lé  ODJfi&M»,  . 
comme  le  cxo^émcificle  quatrième.  Et  ainfi  ilu-tellé. 

FrogreJfiondesgrMHiemnJ^,  kft.    a4h.   éfittt.  éât^,  §9!*-. 

FrogrejfiondesejUârrez.^  À^^n.  aHhtt.  a^rAtt.  aiù^tt.  h^^tt,- 
Mi^irtfutdgsaées^  étiiiK  4i»P/J.  49j>^tK  n^k^t^,  A. 

XIV  GOROXLAIRE.. 

40*  QI  deUx-gtandeors-  A  &^  B  (ont  égales  ;  leurs  quârrez  KK~U.  BIT.  ^'7 

iZ5  fonr  ^  égaux  -,  puilqu'ils  fonr  égaux  l'un  &:  l'autre  à  un  *  m&me  plaa    *'  ' 
^'  AB.  Et  leurs  cubes ,  ou  qu.uTCz  de  quarrez ,  ou  telles  autres  de  Icun  y^mÇ^i^- 

ces  qu'on  vouilra>  qui  feront  également  élevées,  auront  ->  parcillcincnc  ^  une 
même  valeur.. 

Et  (î  les  quarrCz  AA  &  BB  (ont  égaux *,  leurs  côcez  *bib  font  paceilfe»  .  , 
ment  égaux.  Car  ayant  pris  f  les  cxpofans  4  &:  ^  des  côtcz  A  5c  B ,  &noi&*  .  '  ' 
e.'uk  1.  mefure  commune  la  plus  grande  »  le  côté  A  fera  égal  <^  afiipuodlil^ 

4/>  &  le  c6téB"au<i  produit  %f,  £t  le  quané  ArA  an  *'qnarré  «M^i  & 

R  7-  '  '  *   •        '  -   ■  • 

h.  î  4- 


les  quarrcz  AA  &  BB ,  ou  leurs  ^aux' A^jr  &       >  auront  s  pour  cxdq- 

fans  ^  les  quarrcz  44  &:  Itb  qui  font  premiers  '  cntr  eux  ,  les  coter  4  &  h  Vé- 


'  *  *     tant  déjà  encr'eux.  Mais  1  &  1  i'ouc  les  deux  expolons  i^dcs  quatre^  %A>Br 


AA  &  BB.*  Etpar-ooniêquent  chacun  des  ^^xpcfans  quarrez  éuctc 
^  '  4-      i  ,  U  chacun  tie  leurs  cotez        eft'  pareillement  i .  Et  1^  eft  cftalïSpMtl^:'  ^-"^ 
*•   la  valeur    de  chacun  des  côrcz  rfy        ,  ou  des  deux  A     B.  De  totte^jUir'     '  -v 
les  quairez  égaux  AA  &  BB  ont  aullî  leurs  côtez  A  (3c  B  égaux,       /..^  ,  ^  "  !j 

itAM....    Ç  A.  B::4.  ^  Ç  A;A.   BB  :  :  44.^i  ::  i.  r.  -        '  ^ 
(^ay,by  iiM.b.  ^Myj.hhyy.  -.Aéi.bkx'.i.i.       ^  , 

Et  on  pourroit  démontrer  dans  im  ordre  (cmWable ,  que  les  cubes  é^aox   ,  • 
A'  6c  fi  '  ont  aui&  les  côtez  égaux  A  &  B.  Et  ce  foroic  la  même  cho^  des  • . 
autres  puiflànces  également  âevées  de  ^alescntr'eOes;  v - 

W»  RI  Ç  A.  B::  4. ^.  Ç  A'.   B*ï:«'. 1. 1.  • 
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XV  COROLLAIRE. 

'41.       les  qiurrez,  ou  les  cubes,  ou  quelques  autres  puiilànces  également: 
^âevées^dc  cenaïnes  grandeois  font  eu  pi:ogrcllîon  i  les  grandctm 
foitc  parcilIcmciitenptogreÀion. 

Comme  fi  les  quarrcz  da,  bb^  ecy  ddy  ee ,  ou  les  cubes  ,P  ,  yd^y  f '» 
font  en  progrcfîîon  -,  les  cotez  4 ,  b^  c ,  d ,  e,  font  pareillement  en  pro- 
grdllon.  Carddiisla  proportion  continue  des  termes  m»  bbt  ce,  lepro- 
ouit  4«epdes  extrêmes  eft  *>  égal  au  quarrc  b* du  moyen.  Et  les  racines  quar-  ^  44.  f>;- 
iccs  éiC'Sc  bc,  l'une  du  produit  aacc ,  l'autre  du  quarré  ^-4  ,  font  ^  6^i\cs  ç. 
cntr'clles.  Etparcillcmentdans  la  proportion  conrinuc  des  termes  ,  ^  £*» 
,  le  produit  a^c^  des  extrêmes  eft  égal  ^  au  quixrc  du  moyen.  Lt  ic>  raci- 
nes cubiques  âe&M,  l'ane  du  produit  «Sf>,  &  l'autre  du  produit  ou  du 
quarré  ié^,  font  filles  '  ente  elles.  Comme  donc  le  plan  m  des  grancfeurs 
MÔCcciï  ég.tl  au  quarré  ^^dcla  n;K>yenne^j  il  y  a  im'^mcmc  r.tpport  cn- 
ttcsScbiôc  entre  bQcc.'Bt  on  prouvera  de  la  même  forte  que  c  eft  moyen- 
jie  1>  entre*  les  grandeurs  ktcdt  8cd entre  les  deax  t  &;  <  «  &  qu'^unfi  tou' 
tes  les  grandeurs  4  »  A,  ^»  dt  r»  C»r  en,  <)  ptogreâÎDn.  ^  /• 


^     4*4.  Cf.       âi.        te.     qtuirrtK.^        iicc.  b*. 

771014.2)04. 5184. 1166^.  55)049.       ég4Hx'ly$oS^r6.  550841^. 

é^dd.        c*.         p  Ç    ccee.  d*.     cotez  ^dc.bb. ^^  ^i><i.  ce. 


*'t"^tf4-  •  '*'^'**'"^3l.48.7l.lo«.*4^ 
XV^  COROLLAIRE. 

42.       ime  grandeur  cdivife  une  grandeur  <^  .aujuftej  le  quarré  dclm 
d  première  divisé  au/nitele  qoanDei^i/deraacregzwideariL  Et  le  cu- 
be c^  l'autre  cube  ^.  Et  ainfi  du  ime. 

Car  Ics(>r.inclciu:sr&Si/(bnt  proportionclles  ^  aux  deux  grandeurs  l>.t. 
«W,&.aii>x^deux  cd&cddy  ou  aux  ^  deux  <r'  Scced»  ôcmxdeuxçcdSccdd, 
9c  aux  yàsax.  cdd  ëcd^^  lEx  par  conlSIquent  comme  r  meTure  d  au  juAe  ;  le 
quarré  fc  meruiC''  le  plan  cd  au  jufle ,  Se  cd  encore  au  jufte  le  <\\xmédd.  Et 
par  conféqucnt  Je  quarré     t^ivifear  cx.^â  de  cd ,  qui  l'efl  à  fon  toiu:  du 
quatre  dd ,  mcfure  au  jufte  «*  le  quarrc  dd.  Et  pareillement  le  cube    mefu-    i,  ^ . 
re  ^  au  jnftc  «  le  (ôlîde  ecdt  &câuy-ci  au  jufte  ^  le  (blide  ndtf ,  &  «/(i/mefii-    m  si* 
te  le  cub^  </}aujiiftc.  Et  par  conféquent  la  mefurer'du  (blide  m</>  qui 
loft  aulTidu folidcr^(/,quimefute4^bntoiirlecube^>eftunenieinr6ja- 
As  <i  du  mtrac  cube 

« 

f.dueccd'.xed.  dd.    Ce,  dîîAeediz  €cd.€ddit€dd»  3, 

i-  C'.'.  4.  12  :  :  1 1.  jtf.    "^2.  é  :  :  8.  24  :  :  24.  72  :  :  72.  2itf. 
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b.(. 


c.  X.  7< 
•à.  if* 


43*  (T^I  une  grandeur  c  ne  mcfurc  p  is  une  grandeur  d  au  juftc  i  !c  quarrc  cv 
5  de  la  première  ne  mcfure  pas  au  juftc  le  quarrc  <W  de  Taucrc  gran- . 
deur  i  m  le  cube  o  l'autre  cube     Et  ainii  du  reftfe.  Car  le*  côté*  cHem 
fijht  proportSonels*  ans  denxgrandeacs  tetccdy&c  aux  ^  deux     &  -, 
ou  h  aux  deux  ^9cced,  &  aux  •»  dcox  rc^     cJd ,  &  aux    deux      &  d^. 
Et  ainfî  comme  f  ne  mefnrc  pas  ^/ au  juftc  ;  le  quarré  ce  ne  me&re  pas  «  le' 
plan     au  juftc  ;  ni  le  cube    1«  lolide  tcd  :  ni  par  conféaue^^fe  quâl> 
ré  n  tmtrc  quarré  ddioa  le  cube     Tawrc  cobe  /  ,  i  cmA  4«s 
trois  termes »9cd»  4d»  oadei quarte «»,.arf».«iBf»>iA,  qû  CoQtte  fco-j- 
grcifioii. 

c  ec,  ed.x  td,  dd.Çc.d::  ci,  ccdi:  ced.  cdd:i  cdd.  d>.^ 
4.6::    16.  14::  14.    }(î.<4.tf::  tf4>     961:96,   144*-  '  fl' 


b.xi 
4.17.  ■ 

CI» 


bwl}. 

CI. 


XVill  GORrOLl^ïRE. 


1. 


on 

extrêmes 

ec  &  c</ont  un  même  rappon  '  q|||^  les  cotez  c  8c  d.  Comme  donc  ce  mc- 
&wo/au  juftc,  le       ,       •       ...      .  i... 
cote  f  melurc  <  aulfi-  j^.. 


c. 
1. 


d'.'.A.  b.  rS^^ 
6  - 


1%    -  '  J5tt2«=i' 


XIX  COROLLAIRE.- 


45.  T!l''>uii  ciibe«)nierarewi«ii6e  irfTanjuiteç'kcôtétf  mefure  auflife  v 
•  tlcôté  d  au  juftc.  Car  les  grandeurs  c^ ,  cc^  ycdd,â^,  (ont  une  »»  pro-^  " 
grcffîon  ,  oùtfî  cft  une  mcfure  *  commune  des  cxtrcm:s    &  dK  Et  par  con— 
iéquent  une  jufte  mefure  du  fécond  terme  ccd.  Mais    &  cc^  Ibnt  cncr'eaic^ 
ooimne 


neTuré  <  auilTi'aatrecôcéif  ni|ufte.  Et  il  éft  eft  «Aifi'^n  ««Riti|!!m»r- 
égjdcmeat  âevéet, 

c'.     «Cl/::     «i.    oU::   M   d^  ::  c.  d  4. 


S.     14::  24- 


7i 


XX  COROLLAIRE. 

T?  T.  fion  quarrc  ce  ne  mcfurc  pas  au  jufte  un  quarré  dd\  ni  un  cube  ^^S!? 
£«)aniiia6  cube^^s    «ia&daxcftci  le  c6té «  oe xncfuie »  pas  le  -C^i^;  * 

.  cocà 


- .  * 


■  •  m 
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fibté  d  au  jufte  ;  parccque  c  ne  peut  mcfurcr  d ,  que  le  quairé  cpue  médire 
aufiî^le  ^aaai-dit  <>a  ^ «ubt  ^  l'autie  ^  cube  ^«  Et  ainfida  lefte.  }z*  #* 

i^.     14:^    14.    jtf::  4.  (î::2.j.<V 


64.     «)<>;:     p6.   144  :î  144.  ii^îî  4. 


XXI  COROLLAIRE. 


47.       an  nombre  quarté  ce  divifë  au  iu(le  un  quarte  dd  ;  l'expofanc  e  tk 
d  tto  noà^  quaité.  Car  eeScdd  (bfit  ^  encr'eux  <  comme  t  &  l'ex- 
poùnt  r  Et  un nonihie  plan     eft  moyen   pTOpOtdoncl  entre  ccSCéU^Bx    ^  ^ 
ftihfîily  a  un  nombre :c  moyen*  proportioncl  entre  i  8ce.  Ou  deux  rap- 
jtorcs  égaux  *^  entre  enttc  ;c  &    £t  comme  il  y  a  aulli  deux  rap-    *  3  y* 

focts  ^aox entre  i  entfex:&  lencHnbffeqiiané«t}  lesnombces  >• 

a^&«  (eront  entr'eux  c  par  égalité  comme  k9C^,  6cU  ocnnbireaitiërott  g  7- 
Fexpofant  «  liera  le  m^ae^que  le  nombre  quanéc«.  ^  7' 

'C<r.  di  :î  l*  e*  r-  J    JJ  f  r  -  •  ' 

XXII  COROLLAIRE. 

¥  E  produ  1 L  éci  d  un  iiorabrcquarrè  ^  par  im  nombre  quarrc  <icft  toû- 
L|ours  un  nombre  quané.  Car  le  quarré  kMà,  àsx  pcodidt  ^ieft  un 
nombre  quarré,  lequel  éiant  d  viic  par  le  norobie  qiianré  à<i  Texfoiant  . 
bbd  fH:  parciMcmcnt  un  nombre   qunrré  ;  le-  ||„W  Ud  U  ^At^ 

quel  ecanc  aufii  tlivirc  par  le  nombre  quarrc  i»,  \  *  *  '  *  J 
itx^boA  M  eft  un  b  nombre  quarré;  C4*  9*     *       *44-  3«- 

XXIM  COROLLAIRE. 

^j.       Outc  puiflànce  d'un  nombre  quané  ^  eft  un  nombre  quarré.  Car   b.  4  t. 

1  le  cube  eft  le  produit  du  nombre  quarré  k  par  le  nombre  quarré 
iè.  Et  ^5  du  quané  M  par  le  quané  ottdaqnanéHparleqparré^.  Et 
«ioA  da  cefte, 

'  Qu^e7  S  ^- 

'^^15. <îi5.  15625. 390(^25. 9765(Jz5.a^i40tft5.' 

XXIV  COROLLAIRE. 

|lO,  Q^I  un  nombre  cubique  à  divi(ê  au  iufte  un  nombre  cubique  eP  >  l'cx- 
^pofanr  entier  e  cft  un  nombre  cunique.  Car(r'&:  d"»  font  entr'eux 
comme  I  Qc  i'cxpofant  e.  Et  deux  nombres  plans  scd^  cddt  font  moyens  * 
propoidoneb  entre  les  cubes  «S  &  1^.  £c  ainfi  il  a  deux  nombres;;.  &  v  ^ 

f  f 


b  j<  7. 
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moyens  proportioncls  entre  i  &  r ,  ou  trois  rapports  *^  égaux  encre  t 
&  encre  xjky^  Se  OÊXity  8c  r.  Mail  il  f  t  aulfi  crais  rapports  '  égaux  entre 
X  &  ^,  &  entre  l^Sc  Sc  VDOe  W  &  X!'  ^'^^  nombres  ^&  f  firent 
entr'eux  par  égalité  8  comme  les  deuT  ^  d<  7^  5<:  les  deux  y  &  *  comme  %  les 
deux  TXj^  ^<  I^'où  il  cil  évident  que  le  nombre  entier^  fera  le  même  que 
le  not^re^quairé       &cftlîiitO»]etiondife  .  _ 

entier  ou rexpoûnt«>lcii^tii» qtielcddnibEe  Y'  '^  '*'*  '* 
cubique ;(J.  ^t.  *xtf.:i  i.  *7. 

Et  on  démontrendela  même  (brce  que  fi  une  puidâncx  parfaite^»  ott 
r^,  our<,  &c,  divife  an  jufte  une  autre  {ëmblabieW'^,  ou</^,  ott<^»&<$ 
rcxpofant  ^ra  coûjoucsuiiepiiil&QceparÊùGe^  tebidjfe      ott«f  »  oïl 

&c. 

fâric^.     i6.^  8i.    /J-v  id.     51.^24^.   férie^.  ^^^yi^ 
XXV  COROLLAIRE. 

.j-l.  T  E  produit  Wd'im  nombre  riîhiqiie^  partm  cubimic    eft  un  nom- 
l^brc  cubique.  Car  le  cube       du  produit  èJ  cR.un  nombre  ^  cubi" 
que,  lequel  étant  divifë  par  le  cubique  ^,  i'cxpolant  hbeP  cii  un  nom- 
bre ^çubique;  lequel  étant  encore  divifë  par  le  cubique  é  ,  l'cxpo6nt^<^ 

cd  aufn  lin  nombre  ^  cubique •,  lequel  ctant  parcillemcnr  divîTc  par  le  cubi> 
que ,  l'exporint /■^i/ cft  nr.  nombre  cnbique,  qui  rr.^rr  à  lon.ïourdivi- 
\G  pat  le  cubique  d,  i  cxpoiaiit  ir^i^ cil uxi  iioaibrc  cub/quc. 


{ 


8.  ay»  xi6»  ïOcyyd^S-  1159711.  j^j^6^»  J^J*» 
XXVI  COILOLLAIR^ 


|1.  Hr^Oute  puii&ncc  d'unncnnbce  cubique  ^  eil  un  nombre  *>  cubique. 

J  Cnr  Con  quarré  cceftuo  produit  du  nombre  cubique  c  par  le  cubi- 
que c.  Et  Ton  quarré  de  quarré    un  produit  des  deux  nombres  cubiques 
4xSccct  ou  du  cubique    par  le  cubique  r.  Etts  un  produit  du  cubique 
par  le  cubique  c>  ou  du  cubi-  Ç  c   ce    à    ^     i  t* 

3ue  reparle  cubique  cr*  Etainfi       CttltttK^  ^  V^^* 
es  autres.  ^  ' 

XXVII  COROLLAIRE. 

Si'  T^*^      dcmontrcra  en  (îiiv.int  le  mcmc  ordre  ,  que  tout  produit  rfc 
XL  deux  ptuilànces  parfaites  &:  fembUbleseil  aulH  uiie  puiilànce  par- 
faite &  qui  leur  eft  ^mblablc. 
£c  que  toutes  les  divecfis  puiilàBoes  d'une  puifiance  pacfiûw  ibnt  an- 
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tUA  <b  puifGuicts  pttfiûm  »  qqi  liiy  fime  «nooxe  puccUIei  on  fttnUar- 

^       Ç  ^.  </.    M       ^  c.  ce.    e^.  r*.  fî.    c^.  c7.  c». 
^^FiàféMiees  ^^4,  ^,x.       ^o.  ^4.  41». 

XXVÏII  COROLLAIRE. 

j^.1^T  pour  donner  une  démonrtration  générale  i  le  proc^uic  aaiflf  de 
JC/dcux  nombres  q^uarrez  tuàLhb^Hm  nombre  auarre ,  qui  a  pour 
c^ocç  le  pûn  À  4«  lenn  c6ccz'tf  &  Ecle  pxodnityP  de  deux  csbiqiies  éfi 
&  ^  eft  aul&  un  nombre  cubique,  qui  a  pour  c&té  k  plan  4^  des  c6cez  4  &  ^. 
Et  pareillement  le  produit  deux  puifTanccs  quatrièmes  parfaites 

cft  une  puiflànce  quatrième  parfaite  ,  qui  a  pour  racmc  quatrième  le 
plan  4^  de  fcurs  racines  quatrièmes  4  flc  l'r  Et  ainfi  de  initie  jufqufis  i 
l'infiiii. 

XXIX  CO  ko  LLAIRE. 

^5 .  Q^I  le  cube   d'un  nombre  r  cft  un  nombre  ^uarré  j  ce  même  nombre 

efti>  un  nombre  quarré.  Çtx  C  ^     ce    t  ^^'* 

là  ndmbre  qturrè  à  étant  divifé  par  S  /  '  'T" 

U  nombre  quarré  r.,  l'expiant  /.Ifc  -î. 

XXX'  COR  OLL  AIRE. 

5<>.  T|7  T  fi  le  quarré  ce  d'un  nombre  c  eft  un  nombre  cubique  i  le  nom- 

Xlt      c  ^vûo.  nombcë  ^  cubi^m.  Caj:  le  cube  ^  dti  nombre  f  cft  b. 
nnl* nombre  cubique,  lequel 
étant  divifé  p.:r  ic  cubique 
«r ,  rex||ofant  f  eft  un  »»  nom-- 
•^cnbiqve.- 

XXXI  CbliOtLAIKE.' 

^7.  on  démontrer»  de  la  memefi>ne,  fi  quelque  puifTance  parfaite 
Xld'un  nombre  cft:  encore  une  autre  puiflance  ;  que  ce  nombre  cft- 
|ïareillcmcnt  une  piuirancc  parf.iitc  &  fembkblc.  Comme  fi  la  puiflance 
fcptiéme  c^  d'un  nombre  c  c(l  une  puiHài^  cinquième  ^fc  parfaite  j  le  nom- 
bre c  eft  lujr-mftme  une  puiflance  parfeice  *>  &  cinquième.  Etli  U  ctn^iMé-  h,  fOk 
itiepi^flàncecS  d'an  nombre  e  efl:  une  . puiflance  (cpciéme  &  parjure  >  le 
nbcec  eft  pacdUemmtaoei»paidànceièpciéme& parfaite. 


XXXU  COROLLAIRE. 

Qlun  QMnbre  <|tiarré4&un  certain  nombre  ^^mtptiopoctionels  i 
tjàmiuaxÙm  Q««|CS4  &  y>je  noo^breé  eft  tm  nombre  quané. 
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r<r.  i::  z-  y.  C  ay.  hz.  tl.  h. 
C*».  dil  t         t>».<  <*&t.  *>.  .4^. 


ii8  NOUVEAUX  ELEMENT 

b.  4l'  Car  le  produit  kz.  des  deux  mojrens  ^  &  ^  eft  on  nombre  ^  quarrc ,  ouïe 
c |i-  7-     }  roâuic  iTK  ne     cV:s  cxtièmcs.* ottdes  deoz  quaires      jr.  £t diviiâm^e 

nombic  qiiirrc     ou /ïy        /-A  ^  x  l 

parle  nombre qiiarré 4^        C  A  >  C  *'  *• 

Pexpoûnt  ^eft ianom-      ?  f  2  '  '  y ^       ^fj'^  "^^^^  Îj 

XXXIII  COROLLAIRE. 

^  ^.  TPT  on  dcmontrcfA  de  la  mcme  forte  ,  fi  un  nombre  cubique  4  JnT  un 
J7  nombre  b  ionc  proportioncis  i  deux  cubiques  ;c  &^  >  que  b  cft,au0î 
b.  jo.        un  notubre  ^  cubi- 
<)iie.  Et  il  en  eft 
ainiî   des  autres 
poiflânces. 

XXXIV  CORO^-LAIRE. 

60.  QI  un  nombre  quatre  A  &c  deux  nombres  B  &  C  font  en  proprcnToiç 
3lc  nombre  C     un  nombre  quArré.  Car  nonunant^  Icui  pl  us  grand 
.dtyifêur  commun,  6Cé$  Scb  les  expoCms  des  deux  premiers  A  &  -B}  iys 
h.  fu        trois  termes  font  les  nombres  ^  rncmes  aay ,  al>y ,  bhy-  Et  divifant  le  nom- 
<.  47.        brc  quatre  A  ou  nay  par  le  quarté  aa ,  i  exposant jr  cftun  nombre  <  quatre. 

Et  par  confcqucnt  C  ou  bbvy        .     n..nr-         l  ^  n     \  n 
quicftimpiSdtiit  des  deux  Ç  ^;  ^  "  ^'  ^/'  "-^^  ^^'t- C 
Sombres  quarrcz     & 7, eft  j  »     14  :  :  14.  ,  ^  :  :  1.  3  ^  4.  4.  9  5 (j. 
d.4t.        unnoqAri<isiuarré.   ^  :: -^7.%::-.  ^.  (44.  jr, Wjr. 

XXXV  corolla;r€. 

<îx.         fi  un  nombre  cubique  A  &  trois  nombre?  P ,  C  ,  D ,  font  en  pro^ 
Cl  grefTton  ^  le  quatrième  D  eli  un  nombre  cubique.  Cat  nonunant  je 
leur  plus  grand  divtfetiroonuiiun,  &4  Ac  ^  les  expoUns  des  deux  p^emier^s 
^  J»'        A  &  B  ;  CCS  quaae  termes  font  les  nombres  *  mêmes  tflx ,  Mbx ,  abbx , 

Et  diviflint  le  nombre  cubique  A  ou  4'.r  p?r  le  cubique  ,  rexpo^mt  x  cil 
im  nombre  «cubique,  &  le  nombre  D  ou  ^'x  elk  parcillçinenc pubi<ju^ 
puirqu'il  cil  un  produit  4es  deux  cubiques  ^i&jf. 

Et  on  démontrera  en  (invant  le  même  ordre ,  que  fî  une  puiffknce  qim- 

triéme  Se  parfaite  A  &:  quatre  nombres  B ,  C  ,  D ,  E  ,  font  en  progrcfliom 
le  cinqtticmc  E  c\\  p  irciUement  unejpuiflàacc.guatticmc  &|>a£faùe,  £t  ainit 

dus  autres  juiqucs  .i  l'infini.  •        '  ' 


A.    B.     C.    T>  l  '.éi.  b.r.  '  A.     B.      C.      D.     E  ;  : 
.Î7  ^^4.   ^6'  144.2 1 <j  :  :i.  j.  1-^  25 tf-  384.    57^.  26^^.11*^6:  :  i.f. 
u-  air,  aabx.  abbx.  b^x  :  :  a.  b.  y-H-         *^bx.  aubbx.  db^x.  b^x  :  :  a.  b. 


XXXVI  corollaire. 


SI  plufieuts  nombres  iônt  en  progrcillon ,  &  que  le  pretmaA  ibic  on 
nojnbrc  qaané}  les  xxoifiénie,  cinquième»  Septième  »  neuviém^ 
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Ar  autres  termes  pris  ainfi  de  deux  en  deux  (ont  des  nombres  quarrcz.  Car 

Je  premier  A  ,  qui  cfl  un  quarré ,  &  le  fécond  B  ,  &  le  troi/îcme  C  font  ^  en  b.  fufpofitint» 

progrcliioni  &:par  confcqucnt  le  troi/îémc  C  cil  un  nombre  «  quarré.  Ec     c.  <o. 

paceifleinait le  picmier  A»<iiii  eft dcja  quarré,<&  le croifiémeC ,  &  le  dn- 

qtiiéme  £  ,  fe^nt  ^  en  pn^icmon  >  &  par  confêquent  le  cinquième  E  eft  un    «L  «7. 7. 

nombre  *  quarré.  Er  comme  le  troifieme  C  qui  eft  ik'j.i  quarte  ,     !c  cin- 

quicine  E ,  &  le  icptiémc  G,  (ont  auflj  en  progrclîlon ,  le  lepcicmc  G  cil  un 

nombre' cquatré.  Èt  le  cinquième  E  qui  cft  un  quarré,  &  le  ieptiéme  Gj&  le 

néuvi^me  I ,  étant  encore  en  progreillon  \  le  neuvième  I  eft  encore  UA 

nombxe  quarré.  Et  ainâ  de  l'uiae  )ulques  à  l'infini. 

C    1".  i<*.  j^4«.  j*.tf*.7^  8*.  9*".  Io^  1 1*.  11^        14^  15^ 
A.  B.  C.  D.  E.  F.  G.  H.  I.   K.   L.  M.  N.  O.  P. 
<^  A.      C      E.      G.       L  L.        N.        P.  tiHArrcXj 

XXXVIl  COROLLAIRE. 

4ffj.  "C"^  ^  pîiîficurs  nombres  font  en  progreflîon,     que  le  premier  A 
Je  ioic  un  nombre  cubiauc }  les  premier  »  quatrième ,  l'epriéme  »  di;|cic- 
me  1  treizième  >  (cizième ,  dix-neuviémc ,  &  autres  tennes  pris  ainfî  de 
•Ctois  en  trois  ibot  des  nombres  cubiques.  Car  le  premier  A ,  qu'on  fup- 
pofccubiqi"'  ,  i?c  le  fjcond  B  ,         troifieme  C ,  &  le  qu.itriéiViC  D  ,  font 
en  •>  progrclliou.Et  par  conlcquent  le  quatrième  D  eft  un  nombre  cubique,  b.fiif^fiiim. 
Et  le  premier  A  cubique ,  &  le  troifieme  C ,  &  le  cinquième  E  ,  &  le  feptic-    *  *'* 
-me  G  »  (ont  aulit  en  <>  progreffion.  Et  par  conféquent  le  feptiéme  G  ell  un    ^  tj,  7. 
nombre  '  cuLiquc.  Ec  le  premier  A  cubique ,  &:  le  quatrième-  D ,  le 
Icptiémc  G,  6c  le  dixième  K  ,  (ont  parciH  *nicnc  en   jnogrcfîlon.  Et^ar 
conféqucnt  le  dixième  K  cft  c  un  nombre  cubiqu  ^  Et  comme  le  ciuatrieme 
D ,  &  le  (èptiéme  G ,  &  le  dixième  K ,  0c  le  treizième  N ,  lônt^  en  pro< 
greflîon ,  le  treizième  N  eft  un  nombre  <  cubique.  Et  pareillement  le  ièi- 
ziémc  Qj^t*'''  ^""fuitcc  ^  le  dix-ncuviémc  T.  Er  ainli  du  relie. 

Et  parciiicmcjnc  il  le  nrcmicr  ternie  A  de  la  pro^reilion  cft  une  pui/^ 
lance  qu^ttrième  &pairaite  :  les  premier  ,  cinquième,  neavièmè*  trei- 
zième t  dix-{èpcième,& autres  termes  prisainii  de  quatre  en  quatre  '  font 
des  puilTanccs  quatrièmes  &  parfaites*  Et  ilen  eft  ainfil  des  autres  puiHIui- 
ccs  jufques  à  1  mhni. 

I 1 J.  ^ ^  4^  5'.  ^.  f.  8^  9*.  I  o*".  1 1 M    i  j ^  1 4*. m ^ 1 6^  i   »  8^l  9*- 

A.  JB.  G.      E.  f.  G.  H.  L  K.    L.  M.  N.  O.  P.  (^R.  S.  T. 
)~  A.         D-         G.  K.  N.  T.cuht. 

[t?  a.  e.  I.  N.  K,  4  *  fitffémai» 

XXXVIII  corollaire. 

g^,  QI  pliidc  1rs  iîombrcs  font  en  progrcfTîon ,  &que  le  premier  A  Cok  r, 

^&:lc  'ccond  B  un  nombre  qii  uré  ,  ou  cubique,  ou  une  puili  Jicc  ^ 
p„û,.  -,  tou»  1«  aucrc.  i.^  .u.U  des  uo.ab«.  .  ,ua.«z.  ou  ^a.b^,ucs,  ou   c , .. 


Diglized  by  Google 


C  6%.  7, 


ft|«  MOUVSAVX  ELEMENS 

Jifil^St»  des  puifTinces  parfaites ,  Se  encore  fcmblablcs  d  U  puitTanceB»  pui^ar* 

tous  ces  diven  termes  font  les  pui^Tmces  fucceflîvcs  de  B. 

D.  E.  F.  G.  H.  I.  K.  I  .  M.  N.  O. 
A*»  a*.  4»".  4'^  <»4.  a»^  4".  A»*.  A»«. 

«».  i**.  4".  4»*.  41T.  4î^  4".  4i«.  Kir. 

4«*.  4»<.  d^.  4M.  4««.  4n.  4^«.  d**>»  4**.  4»*. 
«»5.  4»».  4^S.  i^».  4»5.  4^.  4*^.  4l«.    «H.  4«», 

XXXZX  COROLLAIRE. 

tf5.Ql  ptufieurs  nonibrcs  Cmc  en  progreJTion,  &  que  le  premtér  A'iôir  r» 

^& le  (ccondB  un  nombre  non  qunrrci  les  premier ,  troifiéme,  cin- 
qtitcmc,  rcptiémc,  &  autres  termes  pris-  am)i  de  deux  en  deux  (ont  les 
a.  xt*  I.  (i;uls  •*  qui  foicnt  des  quarrcz  paitaus.  Ou  ii  B  cft  un  nombre  non  çabique, 
les  premier ,  quatrième ,  ûmdétafi  ,  dixième  ,  CEcîti^ne,  tt  autres  Mmet 
pris  ainfî  de  crois  en  trois  iotitaolfi les  ^sqttipuiâfiot  ettc  des cabesjOc--- 
Kl'"r«f.  F.c  .l'nfi  Hu  rcflc. 

tar  iî  l'un  de  ceux  qui  ne  font  point  jpris  de  dçux  en  deux ,  comme  là 
douzième  M  eft  on  nombre  quatre.  Pm(^ue  le  premier  A  ou  i ,  qnieft  utf  : 
h.4x.j,     quarré,  &  le  fécond  terme  B  font  cntr  eux,  comme  le  ^  douzii-mc  M^- 
*  qu'on  fiipporo  quarrc ,  &  le  tljeiziémc  N  qui  eft  un  '  qUarrc  ;  le  fecondcer-* 

me  B  cil  un  nombre  quarrc.  Ce  qui  répugne  à  la  fupporuion.  ■ 

Et  pareillement  li  \*m  des  termes  qui  ne  fi>m  point  pris  de  crois  en  trois»- 
comme  le  douzième  M  eft  un  nombre  cubique.  iPuifque  Ic  troinémcC» 
fc-  qui  e!l  àèja.  ^  cubique  ,  &  le  fccond  terme  B  font  cntr'cux ,  comme  ^  Je  trci- 

riémcN,  qui  cft  dc;a  ^  cubique ,  &  le  douzième  M  qu'on  iuppote  cubi- 
que j  le  focond  terme  B  cft  un  nombre  ^  cubique.  Ce  qui  répugne  à  la  fup- 
pofition.  Et  il  c'cft  l'onzicme  L  qu'on  fuppofe  cubique.  Puifque  le  prenaicr  " 
A  ou  i,qui  crt  cubique,     le  fccond  B  font  cntr'eux,  comme  le  dixième  K»- 
qm  cil  (!c).i cubique  ,  (?c  l'on,' iéme  L  qu'on  iiippole  cubique  i  le  fécond 
terme  B  cft  un  nombre  cubique.  Ce  qui  rcpu^oe  encore  à  la  luppo/îtion.- 
£c  il  en  eft  ainfî  des  autres  puiflances. 

Ç    i^.!^.)"".  4^  5^      7^  8^  o«.io*.iî^ii^i3'.i4*.i5^itf'.i7^ 
l-^  A.B.CD.E.  F.  G.  H.  L  X.  L.  M.  N.  O.  P.  Q^^R,*^ 

B  mnfiunri»  Sénlt  ^Mrr^  i;  C.  E.  G.  L  L.  K.  P.R.  &c- 

B  non  cnhi^ne.  Senis  cithes  i.D.  G.  K.  N.  Q/T.  Y.  ê^c 
Bnon  ^^pHiJfince.  SfHlcs puljfancfs       i.  E.  I.  N.  R.  X.  &c. 
h  no»  j^pHiféince.  Seules  puifinces  5"  i.F.  L.Q;^^.  &c 

XL  COROLLAIRE.. 

€€.         toute  progrelfioD  chaque  terme  cft  d  celuy  qui  le  fuir  immèdi»-- 

£2,tcmcnt  comme  le  premier  A  eft  au  focondB.  Et  fi  deux  termes  en 

ont  un  intti  pofé  ;  ils  font  cntr'eux  comme  les  quarrez  A  A  <S:  PB  du  premier 
&  du  Iccond  ceimc ,  ou  coniuK  les  ijuarcea  de  deux  couiccuufs.  Qu  co^h 
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nie Iw  <!«bet ,  s'il  y  cb  idsoii  ifltcfpôlèi.  Ou  comme  les quarrez  de  quar- 
rez,  s'il  y  en  a  trois.  Ou  câmiUe  1»  cm^émes,  00  fixiémes ,  ou  feptiémef 
putiTancef ,  &c  »  s'il  y  en  a  ijtut»,  00  cinq  >  ou  lîx.,  ou  ièptinieipo&z , 

Car  il      déjà  «Idr  que  chacuA  cil  à  ccluy  qm  k  fuit  immédiatement, 
oommo^leprameraaMcond.  Et  que  fi  deox termes  «nom  un,  00 <ieux, 
ou  trois,  ou  quatre  ,  on  cinq  iiitcr}>ofez ,  &c  j  le  prcniierdcs  deux  cft  i 
l'autre  »  comme    le  premier  A  cft  au  troifiéme  C  ,  ou  au  quatrième  D  ,  ou    «.  4%,  7. 
an  cinquième  E ,  ou  au  iixiéme  F  ,  Ôcc.  Mais  les  tcrmc5  AGcb  font  encore 
entt'eux  ,  comme  *  Ict  deux  grandeurs  A  A  &  AB.  Ee  ces  deux  AA  6c  AB    d.  «• 
«oinme  les  deux  An  &  BB.  Et  les  deux  B  &  C  par  ^alîcé  font  auflî  ^  en-  e-/».?. 
tr  eux  comme  A  B  l\'  PB.  D'où  il  cft  évident  que  le  premier  terme  A&  le 
troi/jciiic  C ,  ou  deux  qui  ont  un  terme  mterpofé,  font  eatc'euz  *  comme  tjf.j, 
les  ouarrcz  AA  A;  BB  des  deux  Memiets  termes  »  ouoomme  cens  t  de  deux    p  if. 
cool^cun&i  ces  deux  quaraw  étant  ipioponionels  aux  deux  AA  &  BB. 

A.   B::    B.     C:t     C.    D;:   D.    E::   AA.  AB::    AB.  BB. 

48.71::    71.   To^rr  îoS.  itfi  ::  i(?z.  24j;:ij04.  J4î<>  ::  545^  <:t84. 


*  *  « 


<  * 

\f  AA.    AB.     BB.     BC.    CC,     CD.    DD.     DE.    EE.    ç    ^  ^ 


EtpareiUement  les  tenues  A  s  B ,  CD,  d'une  parc  lîmt  en  proffreC    b.  f.  7. 
lion ,  &  les  quatre  A^ ,  AAB  ,  ABB  «  B';  le  font  .lulTî  «  de  l'autre.  Et  les  deux    c  ji. 
A  &  B  font  encore  cntr'cux,commc  les  deux  A'  &  AAB.  Et  par  égalité  '  les  »• 
deux  B  &C  cntr'eux  comme  les  deux  AAB  &  ABB.Et  les  deux  CëcD  corn-    *'  f*"  7' 
me  '  les  deux  ABB  &  B).  D'où  il  eft  évident  que  le  premier  tenue  A  &  le 
quatrième  D  ,  ou  deux  qui  en  ont  deux  intetpofet  »  ibnt  entr'cu  x  ^  comme   f-  S9'  7* 
l 'S  cnhcs  A'  &  R'  des  deux  premiers  termes,  ou  commcg  ccr.x  de  deux  con-    g-  iS- 
lécutifs ,  CCS  deux  cubes  étant  proportionels aux  «deux premiers  A>  &B^. 

Et  on  prouvera  de  la  mèmeiortc  que  le  premier  terme  A  &  le  cinquième 
£,ou  deux  q-ji  en  ont  trois  interpofêz  »  font  cnrr'eux  comme  ks  qu  irrcz  des 
quarrcz  des  deux  premiers  termes,  ou  de  deux  confci  uuTn,  Et  s  i!  y  avoit 
quatre  termes  interpofoz  *,  le  premier  terme  A  &  le  fixicme  F ,  ou  deux  qui 
en  auroi eut  quatre  intcrpofoz,  feroicnt  entr 'eux  comme  les  puillônccs  cit>- 

A.     B::     B.    C::    C.    D  ::      A'.  AAB::    AAB.    AHB::    ABB.  B'. 
ZI.   4S::    48.    71::    72,  lo8::i38i4.z073tf  :  :  lo-Tît?.  î  1 104::3 1  io4.4(>(>5(>. 
i^c«tf»«::Mk.iiMc::4M«.  4V.  ^A«^t:  é*bv,  éflbùà'MtbbUi.é^ia^K 

m  ♦  *  * 

A).    AAB.  ABB.   B*.  BBC.  BCC  .  O.     CCD.  CDD.  D*. 

-I  3814.207  j<>. 5  I  \o^.^66^6,6c)C)^ \io^c)-!6. 1  574<î4-  9<>.3  54294. 5  3  I44T. 
-    A«^.  4i»*^î.A7^i^.<|6^3:^.<S^^.  ^t^bi-^.    é^b^-^l,  mL^XI' 
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Suiéines  &  des  deux  premiers  A  &  B ,  ou  comme  k$  doqdiéaHi  d0 
euxconTécud^.  Et  ainC  de  rniccc  juiqaes  à  l'infini. 

Xtl  COROttAIRE. 

» 

<?7'  ClpJufîciirs  grandeurs  A,  B,  C,D»  E,  (ont  en  progtefliûn ,  &au- 
c7tant  d'autres -r,  h,  r,  </,  aulli  en  progrclîîon ,  &  les  extrêmes  A 
&  Ed'unc  part  pionoi  cionellcs  aux  deux  extrêmes  4  &  f  de  l'autre  ;  tous  les 
rapports  alcematiis  dcsprcmicicsgraii.tcurs  Ibiucgaux  aux  alccmacifs  des 
antres ,  chacun  â  chacun ,  &  iclon  le  mcme  onlce. 

o-  Car  !c<:  cxrrcnics  A     E  font  cntr 'elles  ^  comme  les  pui/T^inccs     &:  B* 

des  termes  A  &  B  »  &  les  extrêmes  a5<  f  pareillement  cntr'ciîes  ^  comme 
les  puiflànccs  quatrièmes  éàèci^dcs  termes  adci^.  Et  Icycxtrêmcs  A  ôc  E 
cncr'clles  vm  la  rupfK>(îtion ,  comme  les  deux  éttce.  fit  ainlî  les  pui(!ânces 

c  J>-  7-  A*  &  font  entr'clles  »  par  égalité  comme  les  autres  6c  Ir*.  Et  leurs  cô-' 
tez  ou  les  termes  A  tSc  B  pareillement  enrr'eir:  <*  comme  les  cotez  ou  îcs  ter- 
mes a  &  h.  Et  on  prouvcjca  de  la  mémo  forte ,  ou  pat  cgalicc  que  les  ter- 
mes B  &  C  (bmentr'eux  comme  les  deux^&r.  Et  les  deux  C&D  «Mit- 
me  e  les  deux  e  Se  d,  Et  lés  <>  <kttx  D  &  E  comme  «  les  deux  ^  &  f.  Et  par 
confcqucnt  tous  f-î-;  rapports  alternatifs  des  cinq  A,  B,  C,D,  E,  font 

«■  7-  igmx  '•'  à  tous  ceux  des  cinq4,  btt^  d,  d  chacun  à  chaam,&:  ielon  le  mc- 
meordre. 

A.  B.  C.  D.  E.  4.  *:  •  c.  d.  K 
48.  7z.    io8>  Itft.  Z43.           ■<  14*      i6.    54.  8l* 

A.   E:î    h,    êî.i         A*.  B*::'  t*, 

48.145::  l'j.  81::   530841^.    1587^85(7 1  :  tfj  5  55177^. 

A.    B:(    4.  h.        c::     B.      C::     C    D::       r.  </. 

;  48.  72  ::  16.  14::  24.  5^::  72.  108::  ioS.161::  5<>.  54« 
,*jr*^J*  Uî'^'^.T/jf'*'  ;:  vjlv.v^yxx  ::  x.j^x.zyyxx'.',z.yyxx.tyx^:'.vyyxx.vyx^i- 

A.     Ct:   A         r  A.   Dî:  4.  ff.    D  *. 

4S.  loS::  <  48.1^1::  1(1.  54.-^  71*  lé't::  24-  54* 

B.  Eî:     ».    f.  r      G.   E::       c.    e.  C   D;  E:: 

.  "  24.  81.^    108.243::      jtf.  81.  <  i<»i.24}::  54.  8i« 

Cçy'.v.  ^ijc*  ::  t^'Ar.vA-+,  (.^^.vv.  ^v*  ::  f^j.vjr.  v.v+.  (jiyxK  xJt^avyxKvx*' 

'XL H  COROLLAIRE. 

C8.  T7  N  toute  progrciCoo  où  le  premier  &  lé  (econd  terme  font  caav> 

menfarables  >  le  rapport  de  chaque  terme  à  ccluy  qui  le  fuit  îmmc- 
diatemcnt  doit  avoir  les  mêmes  cxpofans  4&:  h  da  premier  ten^c  A  &  du 
iccood  B.  Et  le  rappon  de  daux  qui  en  ont  im  intcrpofc,  a  pour  cxpoluns  les 

nombres 
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Ikmihces  quarrcz  A<  &  H.  £t  les  cubiques  ôch^y  s'ils  en  ont  deux  intet- 
pofeï.  Ecdcux  quarrez  deqoatxexif^flc^  s'ils  en  ont  crois  incerpofcz.  Et 

deux  pm fiances  cinquièmes  /î5  ^'  ,  ou  deux  llxicmcs  a^'  ^  ^  ou  deux 
rcptienics  «7  &  ^7  ,  s'il  }r  en  a  quatre ,  ou  cinq,  ou  ùx  incerpofez,  &  ainil 
du  rcftc. 

Car  nonunant  y  la  incfîice^  cotnmmie  la  plus  grande  des  deux  ternies   V.  431*  7* 
A  &  C ,  ou  des  trois  A ,  B ,  C ,  &  4  &  ^  les  cxpo(ans  des  deux  premiers      4/.  7* 
A  &  B  ;  CCS  crois  termes  font  lc<;  produits  mêmes  aay ,  aby ,  kby.  Et  leurs    d-  »  r 
cxpoi^ns  font  les  nombres  Ma  y  db  ^bb^  dont  les  deux  extrêmes  44  &        e.  ij 
Ibnt  |weiiiieis<enti'eiix»  les  deux  m  ^kVéuxtt.  déjai  emr'eux.  Et  aînfi  le 
premier  corme  A  &  le  troifiéme  C ,  oadcaxl>qui  ont  un  terme  inccipofé, 
ont  pour  expofans  les  deux  ^  nombres  quarrez  aa  Se  bb.  ^ 

£c  Qotiunant  encore  :)r  la  me  fucc  ^  commune  laplus  grande  des  termes 
AScD'»  oa  des  quatre  A ,  B ,  C ,  D  i  ces  termes  font  la  produits  i^mê^ 
me^é^x,  49bx,  abbxy  b^x.  Et  leurs  expofans  font  les  nombres^»  4s«^,  , 
iibb  y  y  donc  les  deux  cxrrc  mcs  &  b^  font  premiers  *  cntr'eux ,  leurs  cô- 
tcz4&^^  Iccant  s  déjà  cntr'eux.  Et  ainll  le  premier  terme  A  &  le  quatriè- 
me D  »  ott  deux  qui  ont  deux  termes  ^  interpofcz ,  ont  pour  expofans  ^  les 
noid»«s  cubiques  4^  &  ifi,-  Et  ou.  prouvera  le  xéfte  en  fuivant  le  même 
ordretr 


f.  st.  4. 

4- 


r- 


A.    fi.     C.    D*.    E^      F.  r  A.  C::At.M« 

-^i^o.  140.   3<?o.  74-,  !?in,  \  Ji^'^-  3<jo::  4.  9. 

:;-44^.  4i»)».    ^iyf.     D.    E.      F.  C**^/-   bb)  •.xâéukb, 

-r:  àix.  éuibx.  abbx.  b^x.  E.  F.  HusffnâiuUmejHreÇ  y*4^t, 
;ir  4^*^kv,  éuMv,  éii^V'Mv,      F.         Mrmr/  A  ^  C  ^40*  40. 

Phugrétidemefure  Ç      Air.  Pbf ft^nde  des  Ç  v.  4r.  ^/«i çrémde  des  Ç  r. 
r«rai»Ac^D  ^20.  ao* .  WiawrA c^E  ^ zo.  io>  Wm«A<^F^5. 

A.  Dx'.t^.  b\  C  A.  E::4*.  M.  ^  *  i?..  .  le 
(i^îo.  540  ::  8.  17.  ^1^0.  Sto::  1^.81.  N  j  As,..  -J  Af 
'  4îr.44^>*::4i.  b\     1  4Sr.  4^f::4"^.  *4.1  r*",  ,   *'  **' 

XLIIl  COROLLAIRE. 


t^.  TJ^  coûte  progreffion  où  le  premier  &  le  troinémc  terme  ont  pour  cx- 
jQpofans  deux  nombres  quarrez ,  ou  le  premier  &  te  quatrimedcux 
nombres  cubiques ,  ou  le  premier  &  le  cinquième  deux  puillanccs  cinquié* 


quiémcs  &  parfaites  ,  &c  ;  le  premier  eft  commcnfumbîc  m  fécond. 

Carii  le  premier  A  6c  ictroiliémc  Cont  pour  expolans  deux  nombres 

quarrez  ai&     ils  fimr  entr*eux  ^  comme  ces  deux  quarrez.  Mais  A  &  C  b  >•  <>.  i, 

Ibnt  encore  encr'eux  ^  comme  les  quarrez  AA  ^  BB  des  deux  premiers  cer-  c.  tt. 

mes.  Et  ainfi  les  cxpol.ms      &  bb  font  entr'eux  *  par  égalité  comme  les  ^\  ^  i.  y_ 

quarrez  AA  Se  BB  »  &  les  côccz  é^h  pareillement  cncr  eux  ^  conune  les  c.  ^9 . 
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cotez  ou  îcs  termes  A     B.  Comme  donc  les  côtcz  ou  les  nombres  4 fic^ 
f.  fMffofiiim.   iont  f  comniunlurablcs  i  les  deux  termes  A  &  B  k  l'ont  i  pareillcmcnc. 

J5*  î*'  7-      Ec  (i  le  premier  terme  A  &  le  quatrième  D  ont  pour  cxpolâns <leia nom» 
b.  I  o  <^  I.    brcs  cubiqttes  éi^ëcPt  ils  font  wux'eux  •>  comme  ces  mtmcs  cubes.  Mail 
A  &  D  font  encore  entr'enx  «  comme  les  cubes  A'         des  deux  premier! 
^'       tçrm<^':.  Et  ainfi  les  cxponins  (C>  &    lonc  entr'eux  ^  par  <.*(!;.ilité ,  comme  les 
*•  J>'         cubes  K'  &  B'  i  ô(  les  côtez  aàch  parciU<unent  çntr'cux  ^  conunc  les  c6tcz 
ou  les  ternies  A  &  B.  CcMmnç  douRc  les  c&tçy  ou  les  noaibi»S4  Qc  k  font 
f.  fuff»/itmi.  coimnoilîirables    lesc&tez  ou  les  tennts  A  &  B  (e  font  SpaceiUcmeitt.  El 
£•  !<•  7'     prouvera  tout  le  refte  en  (iiivant  le  roktao  ordre. 

A.    B.     C.    D.     E.     F.Caa.hh.:    A.    C  ::     A  A.  I5B. 

r<^o  7  40  <40.  8  ro'ixi  5- <  4-  9  :  :i(Jo«  3<>o  ::i  5  «^i^o-^  7^03. 

Ca\  b'>::    A.    D  :  :  A'.  B».     Ca.  ^  :  :  •  A.  B. 

<  8.  27::  1^0.  540    405)(îooa.  13824000.     <  2.  3  :  :  1^0. 140» 

XLIV  COROLLAIRE. 

yc-  CI  le  premier  &  le  fccond  terme  ne  (ont  pascommcnfuraHc^ou  com- 
i3me  nombre  d  nombre  -,  le  premier  &  le  tcoi/iénic ,  ou  deux  qui  en 

b.  li't-    en  ont  un  interpQfé ,  n'ont  point  poiu*  expofaxis  <>  des  nombccs  quari:Qz  v  ni 

le  premier  &  le  quatrième ,  on  deiu  qui  ont  deux  termes  incecpoi!»  »  deux 
notnhres  cubiques  pour  leurs  cxpofans.  Et  ainfidurcile.  Parceque  fi  ct:s 
dea\  tcin\cs  qui  en  ont  un,  ou  deux,  ou  trois,  ou  quatre,  oucinqintor- 
pok£,  ôccy  avoient  pour  cxpofiws  des  nombres  ^uarrez,  ou  cubiques»  ou 
des  puiflànces  parfaites  ôc  quatrièmes  »  ou  cinquièmes  >  ou  lixièmes ,  dcti 

c.  O*       le  premier  &  le  fécond  terme  feroient  commenfiirables  OU  comme  BOfOr 

bre  à  nombre.  Ce  qui  répugne  i  la  fuppofition. 

XLV  COROLLAIRE. 
'  N  toute  progrcÛion  >  où  le  premier  ^  le  troificme  terme ,  ou  deux 
.qui  ont  un  terme  incerppfé ,  ont  pour  expofans  deux  nombrcsnoa 
quarrez }  ou  le  premier  &  le  quacnème ,  ou  deux  qui  ont  deux  termes  in— 

terpofêz  ,  deux  nombres  non  cubiques  nuflî  pour  cxpofms ,  Sec  i  le  prc- 
«.  it.  i.    nuer  &  le  fécond ,  ou  deux  conlécutifs ,  ne  loju  pas  ^  commcnfurabks  ou 
tomme  nombre  à  nombre.  Puifque  s'ils  l  étoient ,  le  premier  &  le  ttjt^ifié- 
b.  it.       me  terme  auraient  oour  cxnolàns  «lesnomtires  b  aiiâmez .  an  le  nremtepA' 


plus 

nombres  ou  grandeurs  incommenfuiablcs. 

Définitions. 
7i.  THN  toute  progrcflionoù  le  premier  &  le  troificme  terme  ont  pour 
£fezpoiâns  deux  nouAxes  non  quanez }  je  dirai  que  le  premier 


Digrtized  by  Googl 


DES   MATH  E  M  ATI  QUE  S.  LiVM  VIII. 

!c  ^('concî ,  ou  que  deux  confcciuifs,  qui  font  alors  non  comme  nomVir* 
à  ' 

quer  que  îcurs  quarrcz ,  qui  ont  cntr'eux  tîn  même  rapport  quc'le  pmntar 
&  le  croiiiémc  terme ,  font  entr'eux  comme  nombre  à  nombre. 

Et  Cl  le  8r  le  quatrième  ont  (toar  c\oo(^téaxt  nomlyteB  cu- 

biques ■■,  je  dixai  que  le  premier  &  le  TecOnd ,  ou  que  deux  couftcu^ 
ffs,  hmt  incommeT7fHrables  en  longueur,  fi  l'un  &  l'autre  cft  un  -  î'^nc;  ou 
tn  fuijfance  fremiire  ou  fimpU  ou  lirréaire  :  maïs  qu'ils  font  commeiifurablei 
iMtroifiéme  ffuîjfuncey  pour  iparquor  que  leurs  cubes,  qui  font  entr'eux 
comme  le  premier  le  qodttiéme  cotme,  £)«  «omiiift^ucabkt  on  toaoM 
fiombce  â  ncnnète. 

XLVr  COROILAIRS. 

7j.  Qlle  premier  &  le  uoifiémc  terme  Çom  incommcnfurabies  ou  non 
O  comme  nombre  â  nombte  *,  ie  prenucr  8é  le  fécond  oudeus^  cohl2^ 
cuciis  font  incommmrurables  niîmci>  en  féconde  pmflànce ,  ou  lequarré  b.}^.  7. 

«lu  premier  incommenfurablc  nu  quatre  <\n  fcconcL  Parccquc  ces  deux 
«juorrez ,  ou  ceux  de  deux  termes  conlécutiis ,  iônc  cncr'eux  ^  comme  le  c.  66' 
fssasâkt  &  le  troiiîcmc  terme. 

XL  Vil  COROLLAIRE. 

y^.  T?  T  pareiliemenc  &  le  premi^  &  le  qtiacricme  font  incommcnfura- 
iZfbles  ou  non  comme  nombre  i  nombre  \  le  pvtttàM  &  lo  lèoond  »oh 
deux  confécotifs ,  (ont  tncomnavnlôrjMes  en  troifiéme  poillàace ,  OU  leuts   b  \6.  7. 
cuK-s  incommenfurabics  \  puilque  ce»clibe»  ioâc  «nor'eux  *  comme  lepxe>  c.  «• 

micr  «5c  le  quatrième  terme- 

Ec  pareillement  fi  le  premier  âc  le  cinquième ,  ou  le  premier  &  le  fixié- 
me ,  ou  le  premier    le  feptiéme  >  ott  4eux  qai<  e»  ode  tcoi»»  o»  qtt.atrc ,  ou 

cinq  intcrpofcz,  ^'c ,  font  incommenfurabics  ou  non  comme  nombre  à 
nnmhrc  ;  le  nrcm  cr  &  le  Iccond,  On  dcux  confécurir<;,  font  incommenfuia> 
bici  «  eu  t^uacriémc  ,  ou  cinquième ,  ou  fixiémc  puiilaDcc ,  ècc»  - 

XLVIU  COROLLAIRE. 

y  I .  T  ft  le  premier  &  k  fittmdeenifelSMif  ittoommenfiorablcs  en  fccpn- 
Xldc  ,  ou  troifiéme  ,  ou  quatrième,  ou  cinquième ,  ou  fixfcmc  puif- 
£âncc ,  &c  i  le  premier  &  le  troiiîcmc,  oulcpcmicr  &  le  quatrième ,  ou  le 
premier  &  le  cinquième  ,  ou  le  premier  le  iûtiéme ,  ou  te  premier  &  le 
lêpdéme ,  ou  deux  qui  en  onr  un  »  ou  deux ,  ou  tro^s ,  ou  quatre ,  ou  cinq 
intcrrofcz  ,  font  ^  pareiliemenc  incommenfurabics.  Puifquc  leur  rapport  cft  i,  5*  7. 
c<2:  i  '  f  îuy  cijs  nuUfances  fccoadcs ,  ou  ccoiûcmcs  >  ou  quatrièmes,  ou  c 
cmquicmcs  ,  ou  fixicmcs,  du  premier  ôc  do- recond  terme ,  IcfqueUes  on 
luppofe  incommenfiirAbles. 
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1^6  NOUVEAUX  ELEMtNS 

XLIX  COROLLAIRE. 

y€,  T  Es  expo&ns  de  deux  nombres  quarrez ,  ou  cubiques ,  ou  qaatres 
L^dc  quaiTCZ,  ou  de  cîcux  puiflànccs  parfaircs  Bc  cinquièmes,  ou 
fixiémcs ,  ou  (cpcicmes ,  ou  autres ,  font  pareilietnenc  deux  nombres  quar« 
rcz ,  ou  cubiques  »  ou  quarrez  de  qunrrcz ,  ou  deux  puiilànces  parfaites 
cinquièmes ,  ou  fixiémes ,  ou  iêpriémes  >  on  fembholes  aux  deux  auoes. 

b.  )t»     Parccqu'il  y  a  toujours  un  nombre  plan  AB  moyen proportionci  entre 

deux  nombres  quarrez  AA  BB.  Et  deux  nombres  folidcsAAB,  ABB, 
moyens  proponioncls  encre  deux  cubiques     &  hK  Et  ainii  du  rcftc.  De 

c.  <t>    lorte  que  le  ptemier  &  le  fecond  cccme  âanc  oommettfiirables  dans  cbacu-' 

ne  de  ces  progrcHlons ,  les  excrèmes  ou  les  nombres  qu.irrcz  A  A  BBont 
pour*  cxpofans  deux  nombres  quarrez  .ia  ;  5c  îc<;  cxtrçjpes  puies  cubir 
qucs  A'  <5c  B'  deux  «cubiques     8c  b\  Ei  .mili  tin rcitc. 

AA.   AB.    BB.    CAA.   BB  ^Exf^  <U.U.  S 

SH-  100.  150.  115.   <  100.  415::  4.  ^.  <    '^^  < 

>.  J^75  :  :  8.  17  \   \'  V  ?  zf 

DEFINITIONS. 

77.  /^N  dira  qu  un  rapport  eft  compofc  de  dem  ou  de  pluTicurs  nf^ 
V^porcs^s'il  peut  avoir  pour  termes  lesdeux  ptoduiti ,  l'un  des  anté» 

cédcns ,  l'autre  des  conféquens  des  deux  rapports  ou  detCKisles  rapports. 
On  dira  par  exemple  que  le  rapport  des  deux  grandeurs  ^eit  com- 
&  des  deux  rapports  qui  (ont,  l'un  encre  l'autre  encre  ^Ôcjfi 

oal'im  entre  les  giandeun  sBcy,  6c  Tattoe  entre  les  deux  hfiCK» 

Rapport  fijnple  cotre  M  8c   C  2^eoite  <ftc 

^  Rapport  fimple  eoitc  ^  &  ^.  i^entre   t  Se  ^ 

^Rapporc  compoft ennemi 8c  Zy,  veacie  «i^  ft  JK» 

Et  pareillement  le  rapport  des  grandeurs  éhc  ^JCjpxcft  nommé  compo/e 
des  trois  qui  font  entre  4  6ciy  6c  entre  h  Se  y  ,8c  entre  c8c  x.  Ou  entre  m 
&  entre  jf.  Se  entre  cScy.  On  çaacaScy^  Ôc  entre  f  à  & 
entre  «-^x.  Ou  entre  4 &^ ,  &  entre  ^&jr,  Centre  Ouenàetf&r. 
&c  entre  ifSci.y  6c  entre  c  ^ 
6c  y.  Ouentre^&.f,  6c  \ 
entre  b  6cy  ^  6c  entre  e  ^ 
&^  Et  ainiî  des  att« 

très.  y.ébc.zyx.  \.4ke*zxy.  i,Abc.ykx* 

78*  Et  &  deux  rapports  ont  chacun  un  même  «mécèdent  &  un  même  con- 


Digitized  by  Google 


DES  M  ATHEMAT1QUES.L1VX1  VIIL  1,7 

féqncnt;  on  diraouc  le  rapport  compofc  de  deux  cft  tl«uhlc  d'un  fciil  de 
CCS  rapports.  Que  le  rapport  par  éxeraple  desgraadeurs  44  &     eft  dou- 
blidanppoft  reul  qui  cft  entre  4  &  , 
h  paicequ  il  eft  cotnpofède  deux        TR^PP*^"  fimpv  ^  c  4  &  ^. 
rapports  qui  fontj'un  entre  a  ^  *,&r         ^K-*PPO' '  «mplc  entre  a_  * 
l'autre  encore  entre  les  mêmes  aècb.        i  v  Rapport  doublé  entre  44  &  hh. 
79.  Et  fi  trois ,  ou  quatre ,  ou  cinq  rapports  ont  au/fi  chacun  un  même  an- 
cecédcnt ,  &  un  même  conféquent  \  on  dira  que  le  rapport  compofé  des 
trois,  ou  des  quatre  >  on     s  cinq  ,  cù.  triplé,  ou.  quadruplé  ,  on  tjHintup  lé 
d'un  ièul  de  ces  rapports.  Que  le  rapport  par  cxcir  nlc  des  grandeurs  4^  & 
b^  compofé  des  trois  qui  le  trouvent  l'un  encre  aôc  b^  âc  le  fccond  encore 
ciKrQit& ^ ,  &le  troifiéme  pateilleinenc'fliure les nièiiies« & k •  eft im»p- 
IKMt  triplé  du  xappcHxiâal  qui  eft  entier  ttk* 


,  ^      L  C    ^mpîc  entre  4»  <e 

f           ^  «   i          Simple  entre  4  &  p.  1           .  t 

C     I              .    z   \     Simple,  entre  4  &  ,             .  , 

S.mp  c  carre      &   ^.  \     simp'ecaoé  ^  ét  *.  J       S.rrplc  entre  4  3.  ^. 

iSimplc  entre  ^  &:  ^         Sùnpk-tiiâe  S"«plc"tic  4  &  ^. 

Triplé  entre  4^  &       /rt»*J«-l*«iMe  Simple  entre  4  &  *. 


Se.  Et  fiplufieurs  rnpports  font  égaux  ;  le?  deux  produits  l'un  de  toTi-r  Icç 
antécédens  >  &  l'autre  de  tous  les  conlcqucns ,  lune  nommez  pareils  oh  fem' 
bUbles.  Plans  fembUbUs ,  fi  c'cft  de  deux  rapports  égaux.  Lt/Uides  ffâJflé- 
hUSi  fi  c'eft  de  trois  égaux.  £tySi»/9/Mbx  finAlables  >  U  c'eft  de  quatre  égaux. 
^tpradaits  fembUbUs  de  5  ,  ou  de  <î  ,  ou  de  7  dcgrcz  ,  ou  d'autant  qu'on 
voudrai  fi  c'eft  de  j  ou  de  6^,  ou  de  7  rapports  égaux.  Comme  h  les  rap- 
ports/ont  égaux  entre  A  &  4 ,  &entreB& ^,  SccntrcC &f,  &  entre  D 
êcdy  Se  entre  hSce-y  les  deux  plaas  AB  &  ab  Cont  nommez  femblabics ,  & 
aiiHr     deux  plans  AC  &:  ac ,  &:  encore  les  deux  AD  ëcad,  de  cnfuittc  les 
deux  AtScatySc  les  deux  BC  &  ^'c,  &  les  deux  BD  Ôc  bdy  Ôc  les  deux  CD 
8c  cd,  iScIes  deux  DE  &  ile.  Et  pareillement  les  fol  ides  ABC  &  abc  font 
femblables ,  âcenooreles  ù^ss  ABD  Scébd,  &(esdeax  ABE  &4£e,  & 
les  deux  ACD  &:  4£-i/,  &  les  deux  ACE  &4Cf ,  &:  les  deux- A  DP  ^<itde,  8c 
les  deux  BCD     hcd,  Se  les  deux  BCE  Se  ke ,  5c  les  d-ux  BDE  Cfc  bde ,  & 
les  deux  CDE  &       Et  les  farfolidcs  ABCD  &  abcd  font  encore  {cmbla- 
Ues,  &  les  deaxABCE8c4fav>  8c  les  deux  ABDE  &  abde^Sc  les  deux 
ACDE&4r/^e,  &  les  deux  BCDE  Se  bcJc.  F  r  enfin  les  produits  ABCDF 
Sciihcde  (ont  deux  produits  fenibl.ibles  du  ciiupiirmc  degré.  Et  dans  cous 
CCS  produits  comparez  deux  à  deux ,  chaque  ancetcdcnt  Se  fon  conféquent 
fcncnocitmescjieic  fYi^îf^i  cofiiiiieA8c4t»  0cB&^,  &C. 

SProfmîons.  C    Antécédens.    C  Ottifé^uem. 

A.  a-.'.  ^  b.'.C.c.:  D.dr.  E.  e.^.  A.  B.C.  D.  E.  ^  éi.b.cl.  t. 
C.iO.  iii;i5-9t:j.5::jo.6::z5.i5.Ci0.i5.5.  lo.ij.  C.ii'9-5*<»'ï  5* 


l}t  NOUVEAUXELEMENS 

C  Pn^imi,  Ç  jlvticidtns,     C  Conféqttent, 

<  A.  4! s  B.^: 0.4/::  E.        A.  B*C  D.  E.^ 


h.  19. 


fWÇAB.  ÇAC.4r,    CAD. a/.    ÇAE.  4r.    ÇBC.  le 

$ÏSD,U  C  BE.         CCD.       CCE.  et.  CDE.ir. 
C»Jo*54*  CÎ75* 'IJ*  <50'"**  C'*5«45'  C»5o*90- 
/  ^  ç  ABC.  Mbc.  Ç  ABD.  4^^/.  C  ABE.    n*/.  ÇACD.  -ff^/.  CAŒ.  âtt', 
fmklAkiej  /  1500.  514.  ^jooo.<>48.  ^7500.  i<>zo.^  1000. 116.  ^  2500.  54» 

Ç  ADE.  ^de.  CBCD.  Ç  BCE.  bce.  C  BDE.  C  CDE,  edi. 
C5000.  1080.  ?  750.  Kî"!.   /1875.405.  ^5750.810.   ^ri^o.  170. 

Surfeliés  ^hmn.  abcl  <:,.\\iCE.    4*«.  ÇABDE.  iiWf.  SACDE.  -c^*-. 
fmbUbUs  ^  1 5C00.  1  r»44.  ^  5  75oo.48c»o.  ^  75  000.  97io.  ^15000. 

SBCDE.  ^r^r.  Ç^ProduusftmhU-  ABCDE.  ahcie, 
(^l%-]^o,  Xj^lO'  \i>iei  dn     degri.    375000.  x^xCq, 

E  CQROLLAiRE. 

81.  'Tr*Ou^  nombres  quarrcz  (ont  nombres  ptins^  rcmb!ab!c5.  Et  Tes 
Jl  cubiques  fblidcs  femblables.  Et  ainli  Au  rcrtc.  Parccquc  deux 
quanez  comme  sdêcik  font  toujours  deux  produits ,  l'im  des  ancécedens 
fScs^ôc  i'aucce  des  confikpiens  ^  &  ^  de  deux  Offom  porfaitcmeuc 
c'gitiv  qui  trom  cnr ,  l'un  cnrrc  d  Se  h,  6c  l'autre  encore  entre  les  mêmes 
«  <Sc  b.  Et  les  nombccs  cub  qucs  4'  &  ^'  (ont  doux  folidcs ,  l'un  des  antccc- 
^cns  4 , 4 ,  4 ,  &  l'autre  des  conréquais ,  ,  ^ ,  f ,  des  trois  rapports  égaus^ 
Fim des oombtes  a  dct^ôc  Tautte  adB  des  inèmes  noabtcid^  ^>  &  le 
noinéme  encore  des  deux  mânes  4    I.  Et  aiofi  du  ttSbu* 

Çrf.  *î:4.  I.  C     Plant  m.  ».Ç  5i»tt&f 

^    4 1  *.  ^.  4  :  :  <>.  4.  /  femklahks  5  <?,  1  tf.  /fioMéifla  »  1  tf.  ^4» 

LI  COROLLAIRE. 
8*.  QI  deux  grandeurs  A  &:  B  font  entr'cUes  comme  deux  grandeurs 
•3*  &;  ^  i  le  rapport  doublé*  des  deux  premières  eft  ccai  au  rapport 
doublé  des  deux  autres.  Pane  que  te  rapport  doublé  des  deux  pieiuieiec 
cft  celuy  de  leucs  ■  qnânex  niâmes  AA  <?c  fi  B  ;  &  le  rapport  doublé  des  deux 
autres  auflî  cefuy  de  leurs  «  quirrez  aa  tk  hb ,  nafquls  les  deux  A  A  5>:  BB 
*■  7>.  font  pxoportioocls.  Et  pareillemaii  le  rapport  *  triplé ,  ou  '  quadruplé 
des  deux  premières  »  Sec ,  eft  égal  >>  au  rapport  triple ,  ou  quadruplé  des 
/leux  antres.  Et  ainli  du  reftc 

* 

Rapports fimbles.        C    XaPpartliMttK..    C  XélpMUS tripleK. 
A.  h::  A.  a::B.  h.  \  AA.  m::  BB.   hk  >  A',  shz  B'.  R 

V-  8.  4::  tf.  3::  8.  4.  1  tf^.  17:'$12.'  ^4* 


a.  7t. 
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LU  COR  OÏL  AIRE. 

S  j .  C I  deux  grandeurs  A  fiMttentr'eUe»  comme  deux  Z&ck,  &detnc 
^grandeurs  B  &  pareillement  entr'elles  comme  deux  Y  Se  y  ;  le  rap- 
port compofc  des  deux  qui  font ,  l'un  entre  A  &r  #f ,  5c:  l'aurre  entre  B  &:  ^; 
oncchiy  des  deux  plan^  A6  Scalf,  cAcgal  an  rapport  compote  des  deux 
autres  rapports  y  ou  i  celuy  des  plans  Zi  8c  ky. 

Cat  le  plan  Ac  des  extrêmes.  ASc^cû.^      1  Vaxttxc  plan  mZ  des  moyens  b.  js. 
aScZ.  Ec  le  plan  l^y  tics  extrêmes  B  Scy  e^.al    à  l'autre  f?Y  des  moyens  6 
&:  Y.  Et  multipliant      par  By  y  Se  aZ  par^Y  i  les  lurloljdcs  ou  Ls  pro- 
duits ABt>  Scal/ZY  font  encore  «  égaux.  Et  comme  ces  mêmes  fuifulidcs  «•  *•»  î- 
aufli  «les  produits  ,  l'un  des  extrêmes  AB  &     ,  &  l'autre  des  moyens  ' 

&  Z  Y  i  les  deux  AB  &  al>  font  propordoocU  *  aux  deux  ZY  &  K,y,  Et  ^" 
IfS  deux  rapports  compof«z  font  ^  ^aux. 

ri'"'^^  Proportion.  Ç      Proporihu.   Ç  Plans  égaitx.  ÇPIans  êgjux.  Ç  SnrfollJes  h.iu^'. 
3  A.         Z.      N  B,    ^  r  :  Y.  y.\   Aî..      ^Z.  \    B^.    ^Y.  ^     AR^y.  ahZW 
\<)-i'''lO'  5.  J  io.  i8  :  :  X5 .  ^5.  y    30.      30.  1  700.   700.)   iiooo.  iiooo. 
(xr«  Vf  :  :«r.  «r«   ps.  p^a  m*  «f*  C^itt»^*  Kf^f*  tf"*  (jnvrpsfiq,  vtxrptfns. 


Ç  AB.  Misi  ZT.    jçy::  */.  vç. 


Méfptrh  ctn^i^  igéus^K  i  to.  84  :  :  150.  175  :  :  i  o.  7. 
LUI  COROLLAIRE. 


l: 


E  rapport  de  deux  plans  Semblables  AB  <?c  ah  cft  douHlc  Jii  rapport 
de  V:nv'  Lnr  .z  relatifs  A  5c  a,  ou  B  &:  ^.  Ec  ccliu  i.\c  ticiix  lolidcs 
(cmblabhs  ABC  Se  abcc^  tsiplc  du  rapport  des  côtez  rcl«ifs  A&i« ,  ou-B 
&  ^,  ou  C  &  r.  Et  ainfi  des  autres  produits  femblables. 

Car  prenant  d'une  parties  deux  mêmes  rappons ,  qui  font  l'un  entre  A 
Se  a,  8c  l'aurrc  cnrrc  A  Se  a-,  de  de  l'autre.  les  deux  rapports  égaux,  qui 
font  entre  les  grandeurs B&  é,  ôc  cucrcle?  deux  A  Sc<t;  h-  rapport  (ics 
deux  pians  (èmolablcs  AB  &  ai?  compote  des  ^  deux  luuplcs  qui  le  trouvent  '7* 
encre  A  8c  a  9  Se  entre  B        eft  égal  ^  au  rapport  des  quarrez  A  A  8c  m  <• 
compofô  »►  des  deux  qui  (e  trouvent  entre  A  8c4tt  ôr entre  A  &:  ^.  Et  les  mê- 
mes plans  ffmblaWes  AB  &:<tA  font  encore  entr'cux  par  la  nrêmc  ^  raifon 
conimî  les  quarrez  BB  &  bit.  Comme  donc  les  quarrez  A  A  8ea*i  ont  un  d.  78. 
rapport  ^  doublé  du  tappott  des  cdtez  A-0e'4,&  les  quarrez  BflL&    un  dou- 
bk^dur  apport  des  côtczB  &*>les  plins  femblables  AB  6:  rf^» ont*  entr'cux 
imrjport  doublé  *|darapostd8s«càcezréiati6  A        ou  de;  relatifs  fi 

R.ipports  Jimplet  &  égaux.  Ç       Rapports  Aonblei.  &  égaux. 

A.  a::  R.         A.  /r::  R.  t.  \  AB.   ab.  \  \A.    m:-.  BB.  hh. 

_6'  3  :  :  S*  4  :  :  6*  3  ;  :  S.  4.  /  48..   la.:  :  3<>«      <>  :  :   ^4.  16* 

\xt%  vtitxs,vs.i',  xh.vt  i  :  Xî,  tv.  (jextt»  «ou.:  ixxtt.  wtt  :  :  xxfs.  vifs. 

Et  (îippoûntdenouvea»lé»«ôte»C  Ac  <;  propoitioMlt'aiwoôtcz  A-^^i  • 
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b.  yl.       ou  B  &:  ^  j  le  rapport  des  folicîcs  femblablcs  ABC  &:      eft''  comporé  des 
deux  qui  fc  trouvent,  l'un  d'une  part  entre  AB&cait  &  l'autre  de  l'autre 
e.  tt    S4.  encre  C  &  r.  Et  il  eft  «  égal  au  rapport  des  cabes  Ai  8cé^  pareillemcnccom- 
4>  Ij     t4>  pufc  '  des  deux  qui  fe  trouvent,  l'un  d'une  part  entre  AA  8C 4M,  êcfaa» 
trede  l'autre  entre  A     4.  Et  les  menus  folidcs  ABC  &  a^c  font  encore  eû- 
tr'eux  par  une  railbn  fcrablablc  comme  les  deux  cubes  B'  &  ^' ,  &  aufH 
comme  les  deux  autres  C  &  cK  Ou  ce  qui  revient  au  même ,  leur  rapport 
.  cft cnplé  danppon des côteBiélaciSi A &«> oaBScà^m Côcc» 

'lU^rtt  fimfles  &  éfMtx.  Ç  JUffvftt  tripte'^&  é^mx, 

\A,  azi  B.  i     C.  e.\ ABC. atc::  Al  &ix  O.  c?. 

\6,  |::  8.  4  :;io>  5-^480.  60'.'.  116.  17  ::  5  ii.  (^4  ::iooo.  125. 
jUt.  Vt::  xs.  vs  :  :  xr.  vr.  (^xhsr-v^tsr::  A-'fVvV::  .v'j'.t;'/' jfV.v'H. 

Et  on  verra  de  la  même  forte  que  ic  rapport  dedeu\  rurfolif^cs  fembla- 
blcs ABCD  Ôc  ahcd  cit  quadruplé  du  rappuic  de  leurs  tutcz  rciatits  A 
ouB&^,  ouC&r,  onDAcii  Ecainitdiifdle. 

(lUf ports  fimfles  &  égMx.  r         Xj^êtU  fmidnifUT&  itMX. 

)  A.     B.  i::  C  c:;  D.  i/.  \ABCD.  4M;   A^.    4^::    B^.  Kftc^ 

y  <>.  3.:  8.  4::  10.  5::i4.  7.  y  Cjio.    4io::ii9(j.  8 r  ;:  409^.  jjtf.&c. 

LIV  COROLlCAIRE^ 

85.  pxEux nombres  plans,  ou  folules,  ou  Turfoiidcs  femblables ,  Ôcc, 

b.  7  .         J^ont  pour  expofans  deux  nombres  **  quaircz,  ou  cubiques,  ou  quar- 

c.  S4.  lezde  quarrez,  Sec.  P^ceqa'ils  onicles  mêmes 'expofaas  que  les  qtitt- 
à;7'     rc7 ,  ou  les  cubes,  ott  les  qiBMiez  de  qnaires  des  nombres  qui  Sont  jeun.- 

côcez  rélatifs. 

ÇA.  4::  B.  t    C.  c::  D.  d::  E.    r.  1 
<  6,  }     8.  4::io.  5  ::  14.  7::r2.  é.  A-i/^. 
ijet,vtii  X$,  Wf.xr.vr  ::  jry.  v^.  J"^"*"*  {^xxts,  wts    .\  v.î^t/. 

Produits  fcmbU-S^f'^^'  ' 

LV  COROLLAIRE. 

8^.  ^T^Out  produit  de  deux  nombres  plans  femblablcs  e/l  un  nombre 
X  quant.  Car  nonuiiaiK^  leur  çlus  gtind  diviiêiir  commm ,  Se 
4M       us  deux  nonbca  qoaacz  qui  ionc^ieurf  exjpoiansî  ces  nom- 
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&res  plans  &nblables  •  £ku;  ééy  ÙCfly     leur  pcoduit  cft  le  norabRe  qwr- 

Ç  A.  E:!  C  a  C 

tyi  COROLLAIRE. 

87.  TT  Ntrc  deux  nombres  plans  fcmblablcs  il  y  a  toujours  im  nombre 
XZfirovcn  propordond.  £c  deux  moyens  entre  <leux  nombres fblîdes 

&  (cmblables.  Et  trois  entre  deux  i'urfÔiidcs  fcmblabîcs.  Etainfi  du  rcftc. 
Car  nommant  y  le  plus  grand  diviicur  commun  des  deux  plans  fembla- 
blcs  iScM&cbb  les  deux  nombres  quaircz  qu'ils  ont  <>  pour  cxporans  i  ces  b.  8 


aomhies plâfis  &iiibbbl<s  fànt^rmi «n^ ,  uVvittiKU^h  «nttc lefi|ttej$ un  c.  10. 

moyen  ^propcntîoiiiclr-  .  "d.!* 

S    - Plans  )    90.    40.P>ifl>^«r- 3 


AC  M::  M.  BD. 

90.  60::  <>o.  40. 
Aty.  ahy.:  ahy.  bby. 


Et  nommaiic  .v  ic  plus  grand  tiiviieur  commim  des  fblides  (crablabics, 

&  4^  &  ^'  les  deux  nombres  cubiques  qu'ils  ont  ■»  pour  cxpofans  j  ces  (bli-  b.  S  f. 

' 4es  jfemblablcs  fbnc  l'im^^jr»  &  riuttce      }  entre  leiqueis  deux nombics  c.  to. 

4Mifir  0c      fbnc  denx  moyens  '  pioportioiiels.-  Et  aûnu  du  leftc.  d.  t. 


A.  B::C.  D::  E.  F. 


Solides 


^.  4:.*!  (.io::ii.  8.  /.  ....  w 


ACE,  BDF.r  -'î-ACE.      M.      N.  BDF. 

laSo.  1 1,0.  \4i- 1080.     JXO*     480.  jio. 

.  y^Z.Vt,  J  -ir-*'^'.  aahXy^.  dhf'^it.  F'X'Vt. 


IVII  COROLLAIRE. 


.  01  entre  deux  nombres  A  &  C  il  y  a  nn  nombre  B  moyen  proportio- 
Ot/ïeli  ils 


8?  _ 

ionc  plans  i'emblablcs.  Car  nommant  4  6c  ^  icj»  ^  cxpofans    b.  tf. 
"jitt  pftBodel'  ta  moyen ,  &  ^  la  mefiltt*  commune  la  plus  grande ,  ou  le   *•  4f>  ^> 
-i-'^jklitt  grand  divi&ar  commun  des  CEoia»  ou  des   deux  cxtrêriics  ;  ces  trois 
Nombres  font  day ,  aby  ,  hhy  \  Se  les  deux  a4y  Se  bby  deux  nombres  ^  pl.ms 
&mbLablc$ ,  puisque  le  premier  éuiy  cil  un  prodwt  de  deux  anccccdcns  a  6c 
M»  8c  l'autre  ^  un  des  deux  con^ucns  bôcbydc  deux  rapports  égaux, 
*     lîtiir  IW  eftaeltfsnombfcs/r  dcé ,  fichuicte  entre  les  nombres  f^Sciy, 


CI/. 

f.  7f. 


?f    A.    B  :  :    B.  C.  :  :  rf.  ^  :  :  4y.  ^jf. 

lo.  }o  :  :  jo.  45  :  :  1. 5  :  :  jo.  I  ^. 
■*  Miiy.  aby  :  :  aby.  bby  :  iwf,>  t:  by. 


fiant  ftmkUblts 


HJi 
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LVIII  COROLLAIRE. 

8p.  QI  le  produit  ce  de  <!ei»c  nombres  c  &f  eft  un  nombre  quarics  ces 
Odcux  nombres  c&  f  font  nombres  plans  fcmblablos.  Car  entre  le 

nombre  qaarrc  ce  ^  le  ni)inbrc  ff  qu'on  fuppofc  qiiarré ,  il  v  a  coujouib  un 
h  ji.       nombre  ^' comme  x.  moyen  proporuonei.  Maw  ce*  nombres  qu.mcz  ce 
c.  ,.        ce  (ont  proportioncls  '  iiix  deux  nombres  r&  e,  Ec  par  confcquciu  il  y  a 
^.  14.       auilî  un  nombre  comme  <^  moyen  <<  proporcioncl  entcelcs  deux  c     r.  £r 
«•  M-      les  mêmes  c  &  «  ibnt  oombces  ^  pleins  iemblablcs.  - 

j^Morr<     900.-^  ::  400.  ^00.     900.-^  400.    900::  io.  45. 
ijubbyy.       ^l'^^jf.  ^l'iyry.  Mbhyy.  C^JJ'  ^^^}J  :  ;  44)r,  bifj, 

r.     d::    d.     '  ç^^^**^  h  Ç 
io.  50::  30.  45.^  i'îamfemhUUcs -{lo.  45. 

.*«^.      :  ;  4by,  %.      *•  J  •  •      ' 5'  ^^j. 

LIX  COROLLAIRE. 

po.  f^l  entre  deux  nombres  il  y  a  deux ,  ou  trois  ,  ou  (juatrc  nombres 
<3moyens  pro}>ortionels)  les  deux  font  nombres  (blklcs  Semblables ,  ou 

nombres  furiblidcs  fcmhiables,  ou  nombres  qui  font  des  produits  fcmblablcs 

&  de  qmrrc  dcgrcz.  Et  ainlî  durclte.  Car  nommant  4  &^  les  cxpofins 
b.  t'         du  prcmter  des  deux  nombres  au  piemter  des  moyens ,  &  a:  le  plus  grand 

diviseur  «  commun  des  quatre ,  ou  des  fèuls<^  extrêmes,  s'il  y  a  deux. 

moyens  i  les  quatre  nomores  '  lom  <^v>  Mbx  t  éhbxi  hix ,  &  le$  deux 
ç"  a}x  Se  {f\x-  lom  deux  nombres  '  folidcs  fcmh!  îb^cs  -,  pnifquc  le  premier  a^x 

£.7^.        e(i  un  |)rodu!t  des  trois  antcccdcns  «  >  ét^ax  ièc  l'autre       un  produit 

des  trois  conféquens  ,  ^ ,      £c  il  ^  eft  ainfi  du  rcAe. 

C,    Diîd,  t::  4t.  B:i  MX,  $x,      o./- »  C  A.  D. 


Ç-r:  A.     B.     C,    Di'.d,  l::  a.  tii  âx,  »x,      5^/;^^  Ç  A* 
<  ^  40,   ^o  :    90. 1 }  5  :  ;  ».  3  t  :  2.  j  :  :  10. 1  <.  -  s 
l^X.4éi^.éiâx.  p;:î4.i:;*.i:;4*.  hcJ'"*^^''^^"Ox. 


LX  COROLLAIRE. 


^1 ,  Q I  pluiieiurs  nombres  A ,  B,  C,D,  E,  F,G,&c,  font  en  progrcf- 
^fion  \  le  rapport  de  deux  qui  en  ont  im  incerpofc ,  cfl  douoîé''  du 
1^*       tappon  des  deux  premiers  termes ,  ou  de  deux^»coji(ccutifs.  Et  «triplé, 
"   *       s'il  y  en  a  deux  interpolez.  Et  quadruplé ,  ou  quintuplé ,  ou  (extuplc  de  ce 
même  rapport  ;  s'il  y  a  trois  termes ,  ou  quatre  >  ou  cmq  intcrpo  cz.  Et  ainH 
du  refte.  Ou  ce  qui  li^niâe  «ncore  la  même  cho&  (  deux  termes  qui  en  on  t 
uftf  ou  deux,  outtcus»  ouquaoe,  ou  cinq  inteipo^,  &€}  lonrnoin- 


A.     B.    C.     D.      E.      F.     G.      H.  I. 

[JiyôS.i  1 51/1718. 15 92..  3888. 5831.8748.13  iii.  i5><î85. 
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hics  pLins^femblables,  ou  (olidei*  ièniblablcs  >  ou  furibtides lêmbla-  ^ 
bles,  ou  nombres  qui  Ibnt  des  produits ^ (cniblubles dc  cinq,  ou  de  fix 
dcgtez.  Ëc  aiofi  du  refte. 

•  LXI  COROLLAIRE. 

^1.  T7T  gcnéralcmene  en  toute  progrellion ,  deuxceirmcs  qui  en  ont  un» 

X-Lo  i  d-:nx,  on  rrn'<; ,  ouqnatr.',  ou  cinq  inrcrpofcz  ,  iJcc  ;  onten- 
tr'cux  un  ripporc   doublé ,  ou  ^  triple ,  ou   qurdruplc  ,  ou  ^  quuuuplé, 
ou  ^  (cxtuplé  du  rapport  des  deux  premiers  termes ,  ou  de  deux  *=  confécu-    e.  Sx. 
rifs.  Ou  u»  rapport  cgat  à.  celui  des  <^  quarrcz  >  ou  dos  cubes ,  ou  des  puif-  ^ 
fonces  qu  micnics ,  ou  cinquiém-^s ,  ou  {î\icinc  , ,  d  :  ,  d  jux  premiers  termes» 
oude  deux  conlecutifs.  Ce  qui  li!;i\iho  une  nvèuK  choie. 

^rùgn^m  -H  «7^^«.^pc.  «s^x..        t^k^x^  tuAtz^  4^1^.  bU.^ 

LXII  COROLLAIRE, 

93.  Ç^I  l'on  propofc  une  fuittc de  grandeurs  <ï  ,  16,  c,  dyt^f  ,  le  rapport 
t3dc  la  premières  &  de  lademiére/'eil  compofë  de  tous  les  rapports 
fucccfllls .  qui  font  ennc  l.i  pn  niitTc  <»  &  la  féconde  b ,  &  entre  la  féconde 
^&Iatro"n  'incÉ-,  &  entre  hin  oihcmc  c      la  quatrième      .5^  cnrre  la 
quatrième  ei     la  cinquième  r,  6»;  entre  la  c  nquicmc  «  &  la  /îxicnie /  Car 
le  rapport  eompofé  de  cous  ces  rapports  fucceulfs  eft  ^  celuy  des  produits    b.  tj, 
Ai-cic  de  bc({ef  \\\\n  Ac  tous  les  antcccdcns,  &  Tautte  de  COUS  les  confé-  e.i. 
gucns.  Mais  les  dcttx  a  ^  ffont  cntr  el- 
les ^  comme  CCS  deux  produits  iiBcde  Sc  Ç**         ^*  7* 
tcd^.  Et  par  confëquenr  les  mcihes  s'  \^*  i' 
&/onï.cntr'ellcs  un  rapport  '  cotnpofé                "S^*  4*  cl. /»<7. 
dctousles  rnpporrsfuccel'fifsdc  chatu-          '       J d,         *,    l,  . 
ne  des  grandeurs  à  celle  qui  la  hiir.                   \J'  fin» 

*'  .       '•'^^5.11::  410.  514. 

LXIII  COROLLAIRE. 

jf4.  "rX'Oùronpourroit  conclarrc  qu'en  toute  progreflîon  le  rapport  de 
JL^deux  termes  eft  compolé  de  tous  les  égaux  qui  font  entre  la  prc- 
sniei  des  deux  &  le  premier  de  leurs  interpofez ,  Se  entre  le  pceoiiei:  des  in- 
leipoièx  &  le  iecond  des  m^ics  iAterpofez.  £c  ainii  du  refte.  « 

^  A.    B.      C.     D.      E.      F.     G.     H.     L  K. 

rrogrejjion  ^ 4»i^.n7*^^  a'^bXafh%  à*l,%^^é>%  iMilX:     V  ^% 


B.     D::      BC.     CD. 5-    B.      E:;  BCD.  CDE. 
B.       F::   RCDE.  CDEF. 

^  Hh  ij 
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LXIV  COROLLAIRE. 

l'on  concinroit  de  nouveau  que  le  rapport  de  deux ,  qui  en 
h  7%.  M^Jont  un  interpole,  cil^  double  du  rapport  de  dciu  conféciitifi. 

Ou  *  triple  ,  y  en  a  deux  inteipofez.  Et  *  <|iiai)rup!é ,  ou  *  quintuplé, 
ou  '  fexnipÛ,  ôcci  s'il  f  m  A  trois >  ou  qmcre,  ou  cinq»  icc.  Et  ainfi 
dureiW. 

Ç~-  A-     R.      C.     n.    t'.      F.C     B.     D::     BB.     CC::    AA.    BB.  S^c. 

Ç     B.     E::       B^     C>::     A'.       B^  :  :       C.  D\&c. 

D  E  r  I  N  T  T  I  O  N. 

5>tf.  Si  plulieurs  grandeurs  A,B  ,CiD,E,F,  G,  font  en  progrcflîon  j  je 
dirai  que  le  rappon  de  deux  A  Jle  D  >  qui  en  ont  deux  intetpofêes  >  eft  âde^ 
mi-doublé  dl  Tippon  de  deHX  A  &  C  »  eu  B  iSc  D  >  BtqiieUeiune&UF' 
le     trouve  interpose. 

A.     B.      C.     D.       E.     F.  G. 
Fnm09ii\htx9*  i^z<    i88.  451.  ^48.971.1458. 

4^.  KSk.  i^k^t.         né^c  . 

„       ■  Ç  *•    ^"    ®*     ^'^^  ;p         C   ^*  ^* 
Rapport k  de-     ,    3    „"  dn  rappirt 

III  THEOREME. 

97»  01  le  premier  terme  d'une  proportion  droite  eft  le  plus  gr.ind  des  qua- 
i3trc  ;  les  deux  extrêmes  furp  iffont  tes  deux  hiovens  enferaWc.  Car  fi 

les  termes  A  &  B  ont  un  ritèmc  rapport  que  les  deux  a8cl>  ,  8c  que  le  prc- 

fiiler  Afurpaflc  chacun  des  trois  autres  j  il  y  aura  par  un  changement  tk: 
b.  47  7*    coïiv€rfion  un  même  rapport  b  entre  A  &  A— *i ,  8e  «ntreB  «:B— ^.  Ou 

par  un  changcmcnr  alterne  ^  un  mtmc  entre  A  &  B  «centre  A — 4&  B— 
7-      Et  comme  A  llirp.îjfe  B  ;  le  <=  rcrmc  A— llirp^inê  B — Er  ajoutant  -t-f-i 

départ  (Se  ti'auue,  laprcinicre  (bmnac  A— j-^-i-ïè ou A-fi^ ,  quiellcel- 
i.  10. 1.     le  des  extrêmes  A9ch ,  furpalTe  '  k  âconde  B— M-M^ouB-^*,  qui  eft 

celle  des  moyens  B  &  4. 

Ç  A.  B  :  :   4.  ^.    ÇA.  :  :  B.  B--*.  J  A.  fi  :  :  A— 4.  B— 

SA — d  fêtrp/tfe  B— ^.  Ç£r  A^4-4i*-+^  fiff^f  B— ^-f^-h^. 
C  ^'  4-   î       <î*-fi5-  4--**ii* 
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I  COROLLAIRE. 

^8.  TJT  fi  le  premier  terme  eft  le  moindre  cks  quatre  -,  lc<;  cxrrcmcs  fiir- 
•  C/pafîcnt  encore  les  dcu\  moyens.  Cir  comme  le  premier cft  moin-  b.  î^-y. 
dre  que  le  kcoml  b  \  le  troificinc  A  cft  ^  iiioindie  aulli  que  le  quatrième  B.  ^.Jo,^" 
Et  les  ccnnes«fc  A  étant  proportioneîs  «  auxdeux^  &  B  ;  comme  le  terme 
*  ofl  moindre  que  le  terme  A  \  le  terme  h  tSt,  tnomdrci  auflî  q^(J  le  terme  B. 
Et  ainfi  le  terme  Beft  le  plus  qrand  des  quatre.  Mais  les  deux  B  iSc  A  font 
encr'cux  comraclesdcuxiè & rf.  Et  par conréqucnt  les  deux  extrêmes  cn- 
ièmbIeB£iC4.riiipa0ènt* les  deux  moyens  enKmble  A  Ac^. 

Ç  4.       :  A.  B.  Ç      A  ::    ^.  B.  Ç  B.    b  -.  :  A.  a.  Ç  B.  A  ::  ^.  4. 
15  :::  14.  ZI.  ^10.  14:  :  r  5.  ii.    11.  1 5  ::  14.10.  ^21.  14::  i  j.io» 

II  COROLLAIRE. 

<)p.  r^Ans  lapropoition  géométrique  continue  la  {bmmc^«  extrêmes 

\J  fuipafle  ^  le  double  d«  movcn  >  puifque  Tun  dec  einBlKS  eft  né-  b.  yt. 
odEdiçmettt le  plus  petit,  5c  l'anae  le  plus  gcand  des  tioù. 

A.  B.  C.    Ç    A-fC  furfaS*  xB. 
<4  lo.  50.  45.   <      <î5.  tfo, 

III  COROLLAIRE. 

100. 17  N  toute  progjdflSon  géométrique  la  Tomme  de  deux  termes,  tels 

JE  qu'on  voudra  ,  furpallè  »  toujours- celle  de  deux  termes  moyens,  a.  y  t. 
qui  en  font  cjralemcnt  diftans-,  ou  le  double '>d*ua  fcul ,  qm  en  ell  aulll  ^'J*' 
cgalemcnc  diftaiiti  puifque  les  quatre  termes  font»  en  proportion ,  ou  les  ^ 
trois  en  proportion  *  oontinuê' ,  &  que  l'un  des  deux  ,  qu'on  prend  pour 
extrêmes ,  eft  nécejrairemcnc  le  moindre  ,  £c  l'antre  le  plus  gCAud  des  qua- 
tre, ou  des  trois  termes. 

A.      B.      C.     D.      E.      F.     -G.       H.  I. 

\r--jC%.  I  TU.  i7i8.  2 S9i.  3888. 5831.  8748.  13 HZ.  19^84. 

JBh-G  fttr^afft  D-+E.     ÇB-fH  [ttrfaf^c  xE. 


H  h  iij 
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NOUVEAUX  ELEMENS 

DES 

M^HEMATIQUES^ 

^LIVRE  NEVVIEME. 

DES  FRACTIONS  OU  GRANDEURS  ROMPUES. 

DS9  IWI  T  rOMS» 

Ors  q^'u  n  e  grandeur  cft  prifc  pour  unicc*  ou  que 
runitc  rcprcrcnrcc  par  cette grandcxir  cft  conceoccom^ 
me  étant  divîfiblc  ;  on  appelle  fraElion ,  ou  j^tandeun 
rompue  y  une  on  pli:ficurs  des  parties  égales  que  l'on  y. 
conçoit»  ou  qui  la  compolenc  :  comme  loiiqu'on  dit 
un  demi  >  ou  2  tiers  >  ou  3  quarts ,  ou  7  fois  la  dixième 
partie d*iin  tout.  £c  ainfî  du  refte.- 
Et  fi  la  fraction  contient  une  ou  pluficurs  îles  parties  égares ,  que  com- 
prend l'unitc  numénquc  V  on  Hit  que  c'cft  «;/  nombre  >«mpH  :  Comme 
lorlqu'on  marque  hmpicmcnt  un  demi ,  ou  i  nets ,  ou  3  quarts ,  ou  7  di- 
xièmes. Ecaiim  du  refte. 

!..  Onnommey^rW  termeiOXidhumîndttitryOa  eonjeifuent  d\mc  fradion  ou 
d'im nombre  rompu ,  l-;  nombre  entier  qui  marque  en  combien  départies 
égales  on  divile  le  tout  ou  l'unité  >  Cs:  prtmer  te  mr  ,  ou  numérateur 
OU  mtieiin»9  ccluy  qui  marque  combien  U  y  a  dans  £1  fraéb'on  de  ces  par- 
ties égales.  2  par  exemple  eftrantccédent ,  ou  le  prcmiericrme,  ou  le  nu- 
mérateur de  la  fradlion  1  f  ers  •,  &:  j  en  eft  le  fécond  terme ,  ou  le  confc- 
quent,  Qulcdàioixxinatcur.  Et  ces  deux  termes  ibnt  nommez,  l'unnumô^ 
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xaceur ,  Se  l'aacre  dénominateur  >  p.irccquc  le  premier  1  faîc  Ténamératioii 
de  lieux  des  trois  parties  égales,  qui  forment  cnfemblc  Tiiiiicé  »  OU  le  tout 

qui  laréprélêntc,     qui  (ont  dénommées  au  f'ccomi  terme  j, 

La  partie ,  que  le  tout  ou  l'unice  renferme  ninfî  pluiieurs  fois  fâns  refte, 
ouïe  nombre  rompu  qui  défigne  cette  même  partie,  fcriappcllée  la  partie 
dénommée,  comme  dans  la  fraâion  4  tiers ,  la  partie  dénommée  ed  un 
tiers  -,  ^-  un  qu.irc ,  dans  laâraûion  3  quatts}  &  une  dixi6ne  ,  daujs  lafra^ 
dlon  7  dixicmcs.  • 

z  numérateur ,  &  j  dénominateur  du  nombre  hmpH  i  tiert. 
4.  Pour  exprimer  une  firaékion  ou  un  nombre  rompu  \  on  écrit  Tes  termes 
l'un  fur  l'autre  avec  une  petite  ligne  que  l'on  tire  entre-<leux,  diipofant  le 
pr  n-iicr  ou     numcr:».rcur  au  d^'iiis  ,  &  le  Iccondou  k  déiiominarcur  au 
dciiuus.  PiMir  n:aiquer  par  exemple  une  moitié  ,  ou  un  demi  i  on  écrit 

K  £(  pour  marquer  3  quarts  »  çjfl  caic  ^ .  Ëc  on  exprime  i  tiers»  caivant  ^  \ 

Se  7  dixièmes ,  écrivant-^  ,  6c  tj  ftiziémes  »  écrivant^ .  Et  ^Ggnifie  une 

firaâion  .ou  un  nombre  lompu  »  dont  le  numérateur  cft  tel  nombre  a  qu'on 
voudra ,  Se  le  dénominateur  un  nombre  k  tel  aoflt  qu'on  voudra. 

14  tmmenttettr,  &  ib dénomigatÉur  de  la gmtidettf  rompue  ~ • 

^-  Sur  marquer  d'une  manière  abbrégéc  qu'une  grandeur  eft  égale  i  une 
autre}  on  employcccuc  marque^,  ou  plus  communément celIfr-ci^D.     •  ^ 

L'cxprcllion  par  exemple  a=r  7 ,  ou<t50  7,  fi^ni  fie  qu'en  prend  a  pour  7  ,  ou 
qu'un  cert.iin  nombre  4  eft  égide  à  7.  Et  celle-ci  9-f  j  ;)o  1 4 — i  >  ou  9— i- j 
io  1 4-— ijfignific  que  9^4.  j  valent  au  jufte  1 4—1  »  ou  que  9-4  j  font  égaux 
A  14— z.  Et  A — if=rz^c,ou  4<-ii-^3oc^r,fignifiedelamèmc  forte  que  l'ex- 
ccz  dont  a  furpafl  j  ù  cil  égal  A  la  fomme  ;c— l-cdes  «grandeurs  ^  &  f  .Et  l'expref- 
fioa  "O-  i^-i-f^  o>  ou  rf-f  it-^cy)  o  lîgnihc  que  la  grandeur  «.-^rf— f  b 
cft  de  nulle  valeur,  ou  égale  à  zéro.  Cette  marqu  c  ^  (êra  celle  de  l'égar* 
lité  >  dont  nous  jions  ^^irtMis  dans  la  (iiitte  de  tout  cét  ouvrage. 

I  THEOREME. 

^*  2  L  y  a  toujours  un  mime  rapport  entre  l'unité  &  lafraftion  ^  qu'entre 

le  dénominateur  ^  &  le  numérateur  a. 

Car  I  eft  autant  de  fois  au  jufte  dans  le  dénominateur  b  que  la  partie  (.  2  ^  j 

dénommée  ^ eft  dans  l'unité.  Et  la  partie  dénomjné^:^  cft  aufli  autant  de   c  jy.?. 

fois  au  jufte  dans  1  ,  que  toutes^  les  parties  déntinimces,  qui  forment  cn- 

fcmbîc la  fraélion  ^  >  dm<,  le  nombre  pareil  des  iinucz,  qui  forment  en- 

lembie  le  nuinérateur  a.  Et  ainh  runité  ell  au  dénonnn  ircur  ù ,  comme  «  la 

^anie  dénommée  j  eftal  unicc.  Et  ccuc  partie  dénommée  ~  cft  auiliâ  L  u- 

té>  coioan^k  fin^gtiî  «ft  aa  iiiiméia]ceac4«  Et  pat  égalité  ï  cft  audç- 
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i  ft. 7.  nomûMcarèf  comme <iU{raâ:taii|eft ait nimiÀaiwuBrx.  Ecptfvnc&att^' 

*'  47-  7  •   gcnicnt  nïtcmc  l'unitc  cft  1  la  fiadion  ^  ,  comme  *  le  dcnominntcur  ^  cfl  au 

niimcT.uour L'unitc  par  exemple ,  qui  vaut  (es  3  tiers,  contient  une 
fois  la  fradion  a,  tiers  Se  la  moitié  i  tiers,  comme  le  dâioininatcut  ^  con- 
cietit  une  fois  le  numàr«tear  »  &  fit  moitié  i. 

^r,j;:    I,  i.    ^î-itt^t.  /r.|;:|.a- 

I  COROLLAIRE. 
^'  *     'Outc  hadion  *  cft  à  l'unité  comme  ic  numcraccitr  a  cil  au  dciiomij^ 

^  ^       naceitc^.  Car  t  &  |oncuiïm&inei»pp(»t^qaeledâiorainaEeurl£ckii^ 

c.  47.     toérawur  a  Et  par  «  pcrmotarion  J  8r  r  ont  on  nAa»  lappon  qoe  letuuné» 

ratcur  «  &  le  dénoaunatem  è,  La  fraârion   concicnr  a  fois  un  aces  de  l'ur 

nîtc ,  comme  le  numcra-  T*  *^:i.jr. 

tcur  i  contient  i  rois  le  J  J 


tiers  t  du  dàiominâ/-^  ^ 


teurj.  ^     ^  (.*  ' 

II  COROLLAIRE. 


c  If.  X 


^*  'j[  OttteftJidfcion-J  doit  donc  icvoir  une  même  valenr  <|De  Yhwpoùtsc 

de  la  diviiion  du  numéïatciu:  4  par  le  dénominateur  è.  Car  la  fraâion 

*cftà  l'unité,  comme   le  numéiatcui    vit  au  dcnoininatcur  ^.  Et  l'cx- 

polant  e  de  fa  diviiion  du  numérateur  a  p  u  le  dénominateur  ^  eft  pareille- 
ment  i  Tunité ,  comme  «  le  numérateur  a  cft  au  dénominateur  k  Et  par 

égalité ,  la  fiaclioii  ~  Ôc  l'unité  font  entr'cUcs ,  coaimc  ^  rcxpofanc  f  «Se  la 

même  unité.  Et  par  on  changement  altemcr»  la  iraâian  |  cft  £  ïksjfeéj/iÉ 

comme  ^Tunitéeft  à  Tunitc.  Et  par  confiîqaent  làfiaâion^  câ^^nk- 

£     7.    k  â  TexpoCant  r.  La  firaââon  ^  |>ar  ëxempic  eft  égjde  i  i'ei^fant  x  »  cp^i 

trouve  en  dtrifànt  8  par  4.  Et  lal&aébîon  ^  égale  â  ce  qu^dn  ilok  a 
en  dtvtlânt  le  nombre  3  par  4.  Comme  fi  Ton  diviCé  également  j 


\<.i::4^t.    \^.i::e.i.     Vj.r::r.i,     V  ^  jo  r. 
♦  V.  ^   (_4.  (.^4- 
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cre  4  pcrforuifô  }  chacuae  aura  ^fur  chaque  écu,  &  par  cooféqucnc-^  fur 
les  (sois  Qcas^ 

lïl  COROLLAIRE. 
$t    X  InH  Ior(q.u*on  voudra  marquer  ce  que  vauc  l'expoianc  de  ladivi- 

,L  \  fion  d'un  nombre  par  un  nombre ,  ou  même  en  général  d'une 
grandeur  par  une  autre  :  on  les  pourra  d'abord  écrire  ^  en  fraotion  ;  le  nom- 
bre ou  la  grandeur  qu'on  divilê  au  delliis  >  pour  tenir  iicu  de  iimucratcur»    b.  7. 
êc  Taatfeou  le  déDOininawiit  au  deflôus.  Comme  pont  marquer  ce  qu'oa 

ditk'iidîivte'eik'diviûiM:  l'u  ptf  'i^,  on  peut  d*aixikd  écrire  ili*  Et  pour 

marquer  ce  que  vaut  rex|fo(ànt  de  la  divîfion  d'une  grandeur  4  par  une 

gr.uii.lcar  ^ ,  on  écrkà  fknplcmcnt  J .  hi  pour  marquer  ce  que  vaut  i'expo- 
fant  de  la  diviUon  d'une  grandeur  é^'-^M^ja  une  grandeur  c-W»  on  écrira 
d'abord"** 

iV  Corollaire  et  prob£em£  l 

y.  T  Ors  donc  qu'on  ne  peur  faite  une  <Uvi(îon       tda  »  fi  on  ajoûcé 

l'expofànt  ou  au  nombre  entier  que  l'on  aura  trouvé ,  une  fra- 
âion  qui  ait  le  rçfte  pour  numérateur,  &  le  divîièur  pour  dénominateur} 
ofn  aura  la  valeur  endéte  de  Yexjfàùaa.  i>  qu'on  cherche.  6  eft  ^4bis  danj   b.  I. 

20  >  &  il  reilc  i. ,  qui  étant  encore  divifc  par  6  donne  ^  •  Le  ainû  ajoûtanc 
2  â  f  9  oe.  qui  &  £ut  écrivant  fimplenent      ou       >■  «À^^  toute  la  va* 

Ifcuir  au  fidlê  dr  feipoûnrde  i^i  6,  ErpilietOenient  i  sft  eft  la jufte  valeitt 

^  réxpoânt  qoefon  doit  trouver  en  divifant  97  pary^ 

Et  comme  en  divifant  mc^hc-^d-^btU-^cd  par  V^^»  on  trouve  la 
^andeuc  entière  é^h  Se  un  reftc  cd  -,  toute  la  valeur  de  l'cxpoiânt  au  jufte 

Icsa  la  grandeur  4-»-^       >  c'eft  à  dire  tbûte  la  grandeur  cndiete 

ebbôveunc  fraflion  qui  autalefrefiiB  fitf pour nuniétatbiïr,  &  ledînlêur 

pour  dénominateur. 

l^rriN'iTxoK* 

Je  noiiimaai'  fmi^m  Uttirdt  toute  6:aâi<»i,  oa  qmc  nombre  rompu» 
ikptimé  parletnes»  cointtne^^  ^  | 

V  corollaire. 

^       les  tcimo       i>  d  une  kadtion  ^  ibnc  proportioncls  aux  deux 

'  Ji 


NOUVEAUX  SLBMENS 

t.t:y  d'une  ancre  ^  }  les  deux  tira^bas  j  fit    ^^^^  cgaics.  Car  ia  prenne* 

rc  ^  dl  i  runité»  comme  b  le  nnsaÀatenr  «  eft  ^  d^iomiiiaiBcr  fie 

l  eurre     aiilll  à  l'unité,  comm^  '  le  numcratcar  t.  au  dénominateur^.  E« 
c.fifftfitun.  les  termes  <  (Se  ^  l'ont  cntr'cux  '  comme  les  deux  z,ôcy.  Donc  par  cgalitc  la 
il.|ft.7*    fraittoa- cft  à  runité,  comme 'iTautrc  jiUinâïic  imité.  Et  par  un  chan* 

ganciitalcesiie ,  U  iraiftioii  ^conneot  une  fois  an  jaflie  raucpe  fia^tioo^^ 
e-  47>  X*  comme  ronité  condcnr  *  «ue  fins  au  jolie  l'iiniié. 

i::!!.*».  V i::t.  J^.        i::  y  i.  V  n.\ 

VI  COROLLAIRE. 

deux  «nnesck  l'âne  (ômpropordMidsaax  deuxteiiDesderAavc.  Ctrli 
Ik  t^** j cwirient  i  comme  leuanéfateui  MÙm  dinomjiuttaar  k  i  6c  Vaaun  - 

contient  ^areiliemenr  r  ,  comme  le  namér^etur  jt  (on  Aénomnaeeoïp 

Mais     tracions  ce jics  "*  &  "  comîvn:ic:i[  l  j  u„ir.;.;ii.  1  lii^iic.  Et  par  con- 

C.  i6. 7-     fcqucnt  le  numérateur  a  contient  ion  denomin  uciir  é»,  comme  *  l'autre  c 
î7-  7-    fon  dénorainatcur^.  Et  les  termes  4  &  ^  font  ^  proporttoncls  aux  dcàx  t 

Bcy.  Les  ctrmci  z  j  cic  la  tractujn  |  font  proporuoncis  aux  deux  4  6c  ^ 
<k  laâaâion  ~  .qui  a  même  vatenr. 

'~0o  )%»XXXA»6*  /i.i::^.6> 

VII  COROLLAIRE. 

11.  T  Es  proponionç  des  nombres  ou  des  gr.indcurs ,  ou  les  égalité?  de 
leurs  divîiîons  >  ou  ks  t  rilkez  des  (raclions  ou  des  2;randcun; 
k  10  <^  11.  K)mpm;s  n'expriment  ou  ne  iigmnent  lous  diAcrcns  noms  ^  que  les  mêmes 
chou»*  Et  ainfi  tout  ce  qu'on  aun  démontré  des  unes  (èra  pareUlemçni 
démontré*' des  autres.  Et  on  pourra  les  marquer^  indiffércmmenc  de  la 
mcmeiôtte,  ou  natcach/zr  qu'une  feule     même  idéeài*leaisexprefik»ns 

é&xwcsp  4.      ^  fie  ^9nc  k  mcnkr  falenr^  oo  |>  ^,  oa 
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réxpofant  de  ^ â  |  cft  égal  d  rcxpofanc  de  8  à 4,  fbntiltverfêt  cxpcdSotfi 
«jùioe  i^QiâcnttoùjparsqneU  tnièine  choie. 


4* 


Vni  COROLLAIRE; 


ij.  TXLux  fividions  égales  n'ayant  qu'une  feule  &  même  valeur  j  deux 
1^  rapports  égaux  ne  font  ai^  qu  «m  ^  fetil  &  même  ra|ipoit.  Et  fi 
<teux  fiadion'i  font  égales»  lu»  «teux- tenncs  de  roue  ont  -les  mèaiete»* 
pofans  «  que  les  deux  Çm     z.  ,  c.y.  t. 

de  l'auarc  ;  Puilque  ce  frat^\nnx  êffthf  )  ï  ^  y  * 

iftntJ 

gjlllX» 


■DiPlKiTION. 

24.  T  E  dirai  cja'ime  fradion  ou  grandeur  rompue  eft  ridmti  «  car- 

JfàfÊtttt  ou.  MHXpiltS Jim-  rma  Ç  » 

plts ,  oa^mx  mthutm termti\  -  „.  W*  ^  .  \  5* 
Wqu'oa  aura  »>  aouvé  les     .  ^   £jr^^«/ j  ,  ^ 

dsoxexpolànsdeièicecmes.  (to  Q4* 

IX  COROLLAIRE. 

;  I  f,  r^Oùce  firaftioA  eft  ^  ëeale  à  fi>n  expofanc.  Et  les  fra^Hons  ^  on 

X.      même  cxporant ,  (ont«  cgilcs  cnti 'elles  j  puisque  les CMnnes  de  ^- 
chacune  ibnt  4  pro|portionels  aux  deux  de  l'expolânc.  .tO»to.  . 

X  COROLLAIRE  ET  PROBLEME  Ih 


h.  t» 


I.  10  S. 


1   0«  M»)'     trouver  Pexpo/kar. 
On  prend  les  deux  cxpofans  de  (es  tcimcs.  Ec  laqucftion  eft  rcfaluc,  ^' 

Premierixemple. 
Pour  trouver  Icxpofant  de—..  Je  prends  le  plus  grand  divi&ur corn-   b  e.  g. 
mun  10  des  deiix  tenues 40  &  60.  Ec  divifant  Tun  Se  l'autre  par  20 ,  Te»-  ^  ^• 
poûnc  X  eft  le  premio:  terme ,  &  ramie  3  le  iècondde  Ufiradion  ^  qui  eft 

.rcxpoÊuitdc-^. 

ywfiiw».^ .  (  Dit^/-  40  &  60 fér  xo*  (Exftfim  {Bxfofant  *  »  j^. 
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SlCONDETBMPLE. 

Pour  trouver  rexpofanc  de  i6o  pieds  à  114  pieds.  Je  cherche  leur  me- 
k  4t-<.  Hue   cojjunurft  la  plus  grande  qui  ed  5 1  pieds.  Ecdtvilânt  i^o&  114  par 

âion  ^ ,  qui  eft  l'expolaiic  de  la  divifion  des  1  tfo  pieds  pades  a  14  pieds,o^ 

qui  cxpcfc  qu'il  y  a  dans  1^0  pieds,  j  £ois  la  7'  pac-  -^160 pieds  . 

tiède  la^^pieds.  Iti^fk^ 


TAOlSjtMl  BXtMPtE. 


Four  cÀliiiie  à  fim  expdânc  U  fbAûm  litdtalc  ^  Ou  ppar  novn^ 

TexpoGaicde  la  diviiioa  d'une  gnuidenrtflir  par  une  grandeur  MCti.  Je  dî* 
fc.  4}.  tf.    vifc  l'une  &  l'autre  des  grandeurs  dkcSc  Mca  par  leur  plus  grand  ^  divifcur 
fionumm  jir.  Ec  le  premier  expofaru:  è  eft  ic  numéraccui  &  i'aïKre  d  le  Jit' 

nonufiaicttr  de4a&aâi<rn  ^  »  qui  «fti'expo(ânc  de  U  pipDpofée 

/r4a««^...D;t'i/<rr^c  CT      p*r  ac.  { Expoftns  b,  d.  (  Expofant^y) 

.  Et  pour  cioaver  FeiqnfàDt  de  la  fradion^oude  ladivifion  delà  gran-' 

h.  4|.      deur      par  lautre  séc.  Je  divifc  a^h  &  oac  par  leur  plus  grand  d/vi/cur 
"    commun.  Et  l'expcfanc  ah  eft  le  premier  terme ,  pc  i'^VK  c  le  fécond  dç  ia 

firaâion  ^  qui  eft  i'expoiânc  de  l'autre  ^  qu'on  a  propose. 

Pour  trouver  rexpofant  de  la  divifion  d'une  grandeur  4^rcM»mM-4«<^c«9i^^ 
par  ttnrgrandeur  poppz.^-i'^mflit*  9  eurexpoântdttsapporc  qu'eDey^ont 

emi^eUes,  onde lalbâion  •  ' )^  ^""^ chaque  grande^ 

h.4i-jS'  ou  chacundes  deux  termes  parleur  plus  grand  «Hvifiwcon^^ 

Ecles  deux  expofins  «f^mm»  &  ppz*  font  l'un  U  pcenûer  cémie,  fSclmat 

leftcondde  lafiraâfoii  9ude  Texpoianc  '*-^^^  qu'en  cheichc. 

'  *«>^;>r*4-4«^»**     comnun  des  termes  /  ^    rJ  f^x* 

XI  COROLLAIRE  ET  PROBLEME  III.      "  ' 
'7'  TyOnr  donner  à  deux  rMppmt  M  /réSufts MU «mmum dimmswmmv'fiHf 

*  On  miilbpUc  le  numérateur  de  chacune  par  le  dài^mùuiear  de  Tanitcw 
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Comme  fi  les  fradkions  font  -  &  -  j  on  multiplie  a  par^,&:  par    :  Ce  qui 

.donne  les  deux  nouveaux  numérateurs    &  kt.  Et  enfuittc  on  prend  pour 
ienr  commun  dénomiiMceur  un  ^nxbdt    des  deux  dénominateurs  ^ 

Et  les  fradions  nouvelles  —        fatisfont    au  problème.  Parccqu'eUcs  b 

ont*  déjà  un  commun  dcnommatcur  sLy  i  &c  que  les  termes     &      de  la  c. 

jvemiére  —  font    propoitiQnels  aux  lermes  4  &    de  la  pruiuére  *,  X>c  d 

«Vte  qiwces  ^ciu  ftaAwitt  Jonc  tgde^^  £tU£K)onde  ~cft  ^  pacdUeinetit 

jé^alo    la  fèooode^  par  J[a  mcnae  raiiôo. 

Pour  trouver  detnc  fraft  ons  égales  Tune  1  ' ,  &  l'autre  à  ^ ,  Arqui  aient 
un  dénominateur  commun.  Je  dis  :  ^  fois  6  font  i  j  >  &  5  fo}$  4  font 
-fto.  £t4ipis^  font  14.  Eciesifbiâk»» — 


ft^  ,  dont  14  ^  ledÀionintwtir  com- 
/mm ,  fbac  égales  l'une  à  ^«  &  i'auac  a  ^ 

Second  bsimpi^. 

'    Pour  trouver  deux  frayons  égales  l'une  à  ^»  &  l'autre  d  5  ,  -qui  aient 

un  même  dénominateur.  Je  confidérc  j  comme  une  fra<ftion  dont  i  cft  le 
dénominateur  i  ce  qui  ne  change  en  rien  fai  valeur  ,  puiique  j  eft  coûpurs 
l'exporanc  de  5  à  i  ,  oa  de  5  divi(2  par  i.  Et  je  dis  5  fois  i  font  5,^5 

fois  4  font  10  ,  tSc  4  fois  1  font  4.  Et  les  fractions    &  — ,  duut  4  cit  le 

commun  dénominateur ,  font  Tune  la  inê- 


oro-       ^  a 


me  que  ~ 


m  ocnominaccur ,  lonc  i  une  la  me-         ç  ^  ^ 

;  -  qu'on  ptopofe ,  6c  l'autre  égale  à       j     fy*fofces  ^&  -, 

ion  I  on  «I nombre  enoei 5.  ^        «     4  4* 

XU  CpROLLAïaE  ET  P R  O BLEME  IV. . 


If4  NOUVEAUX  ELEMENT 

Mduitt  le  motncirc  produit  g  que  z.Siy  mcfitteOT  cfiaafli  mîÉlb,  oiitft-- 
KtaIc  coRimuD  déikomiMtear.  Et  ciivif.inc  endum  ce  mcmc  «icnonath»- 

tcur^par      &parjri  on  tnultiplicr.i  le  premier  cr^odviX.  d  par  le  pre- 
mier numérateur  4»  &  l'autre  cxpoiant  e  par  le  i'econd  numccateur 
l£t  éid  feïle  premier  des  deoytwméi  items  iMravcaax ,  S:  ht\K  ièconj. 

b.  xS.  1.       Car  ^  ôcds.ècej  ionc  ^  égaux.  Et  les  hachons  —  6l     j^ax  conicqucnc 
€.tj't'  les e mèmess  eomae  aiilfi<Ies  deux  ~  de      Maislcs  nois^  & 'dc^- 
d.  i.S.   Tonc   égales.  Et  parciiicmcnt  ks   crois  —  tSc  -  &  —  .   Et   toute  fiacboa 
égale  ikp[eiiuéte^ne|ieiican)k|K)iir«chimqw  dcm^ineinc»iffdcc> 

e*ft.f.  a>inmim des dettz ternies jiù Mute fTa£baiiég!ifeirainxe^q[^ 

dnitt  dese]^(âos  b  Scy  par  le  plus  grand  dt^ifeut  coBunan  desdcaxier- 
nies dé  cette  fiaftion  nouvelle.  D'oiî  i[  s*infittt  que  les  ienncsc  &  yûtati' 
^f'*K^fi^*         ^  l'autre  un  divifcur  du  dénominateur  commun  que  l'on  cherche. 

Comme  donc  ^  cil' le  Tno:n;(rf- produit  que  i  S:  r  m  -rurcnt;  il  ne  peut  ja- 
*  mm  (urpalicr  le  comaimi  dcnumuiaccur  quoii  ciicrciic.  Et  par  conw-' 

qucntil  eft  lny-mèmcce  dénominateur  conuniin.  Et  ksta^tottsoa  6^ 

£dom  ^Sc  ^ùài£om.  au  problème.  Les  éxenoplés  cMààaoïxt  les -ré- 
gies. 

A      Tt  r~  m     u  r- 


Dwi/îtfw-f  ,*         ,f  frdéiiwt  cherchées  <  ^       9  fo 

—  2P  i'  ~--y>  X»'  /  — 5>  —     —  Do — 


Pbiir  doonei  aux  ficaétions  ^  &  —  le  moindre  dénoninaeeiir 

6  16 

que  l'on  poiflcÉms  changer  lenrs  valeurs.  Je  réduis  la  première  i  Ion  cx- 
poiant j  >  <^      féconde  au  fîen  qui  cft^^  .  Je  cherche  cnluittc  le  moindre 

nombre  14,  que  les  dénominateurs  5  &  S  puilVcnt  mefurcr  aujuilc-,  & 
)'en  fats  le  dénominateur  xonunun.  Et  divilànt  ce  dénominateur  par  5  ,  & 
parSv  le  premier  des  expoiâns  eft  8  >  que  je  multiplie  par  le  premier  ntt- 
mératear  is  8c  Taotte  expdâot  cft  ^  >  que  }e  multiplie  parle  fecoiid  lat* 
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DES  MATH«iilATiaUES.XiFiiE  IX.  15; 
'«uéntear    Et  les  deux  piodiiics  i  Se  1 5  (ômc  les  nouveaux  num^aceun 
des  fractions  —  &  ^ i  qui  font  égales,  ruiie  à  -  ou  à  ^}  Se  loticce 4 1 

<ou  i    I  &  qui  rélbivcnc  la  queftiotu 

X>ivifer     par}  &  pari.  (  Expofam  {frASlkns  Atr^tt  îi. 

Second  exemple. 

J'our  donner  aux  iradiom  i  &— ^  ic  moindre  dénominateur  cojximun 

4  lo 

que  l'on  puifTc  fans  changei*  leur  valeur.  Comme  chacune  n'a  point  d*ex- 
•f  ofanc  qu  elle-même  ,  écanc  déjà  réduite  aax  moindres  termes  je  prens 
pour  commun  désominatettr  le  moindre  produit  20,  que  4  &  lomefin 
rent.  Et  divifânc  enfîiicce  10  par  4 ,  &  par  i  o  v  les  cxpofàns  Ibnc  5  »  &  i,« 
-Eclepixrniicr  5  étant  multiplié  par  knuméraceur  5  donne  1 5 ,  &  l'autre  a 

éaat  multiplié  parlç  munérateurjdontte  X4.  Et  iesâraâions^&  î^^^ 
cdks  que  ;e  cherche. 

traSliêns  prefnfèes  ^  •      •  (  ^xptfmt  ^ .       {10  Le  momdre  que  4  er  r  o  mt/urtM- 

IHvifir.  tofur^&fiétrto,  {  Exft/km  5  d'à*  (fhSktisslmvhits  i^.  ^. 

^XIIl  COROLLAIRE  ET  PROBLEME  V. 


A.  ger  leur  v^ileur. 

Coosjnepour  en  donner  un  aux  trots  fraébions  -  ,  ~  >  ^  •  On  mukiplio 

raîo  numérateur  de  chacune  par  le  produit  de  tous  les  dénominateurs  des 
autres  i  a  par  yx.  Se  b  par       Se  ç  par  zj.  Ce  qui  donne  syx  pour  le 
prcrais'r  des  numécaceurs  qu'on  cherche,  &  kzx  pour  le'  fécond.  Se  H/ 
-pour  le  ooifiénie.  Et  01  p  r  ndra  cnfiiîmponr  le  dénominateur  commun 
unproduic  zyx  de  ton    I  :;  ilc.Mominatcurs.  Ht  les  fr.- (fiions  nonv  ! les  rc- 
foudront'^le  problcmc.  Piiilqu  elles  ont  un  mcnie  dénominateur  z.yx ,  2c   b.  i« 
que  leurs  tern>cs  ont  un  njêinc  rapport  *  que  ceux  des  fradkions  prppofées  g.  i,  | 
pri^  dans  un  même  ordre  ;  les  deux  ayx  Se  z.yx  un  môme  que  les  deux  4 
te  a  y  Se  les  deux  ^^.v    TJX  un  même  que  lesdcttt  ^  Se  7»  &  les  deux^j:/, 
&  ^jfx  un  mcmc  que  les  deux  c  ôcx,  ■ 

Ç  m     h     e  r  ayx     bzx  ciy 

lI'  «  '  7*  U  *M  ■  *î»  *  M*  • 

Crf.  t  :  :  Ayx.  zyx,     C  ^.  y.',  hzje.  zyx.     ^c.x::  czy.  zyx. 
:;  154.431.    ^4.11::  84.231*    t^'T*'"  40**31. 


NOUVEAUX  ELEMENy 

E  X  I  M  «  K  B.' 

Pour  dooDa  «iz  CauB&ua  -         m  âiooDainattat'cùiimm  (ani* 

4  7  » 

dtangcr  leur  valeur.  Jtimildptie  le  vraniér  numécateur  j  pnr  le  produit' 
14  des  déoominaceais  7  &  i  -,  Se  îc  Iccond  numéraecur  1  par  le  proc^uir  R.^ 
des  dénoTnin.-'.tcurs  ^     1  -,  &■  le  tro'fiéme  numcrntciir  ^  par  !  •  proc^i'it  18 
des  dcnomjnatcurs  4  &      Et  je  pren$  le  produit  56  des  trois  iitxiomina- 
teurs  4,7,1,  pourd^iomifiacetir  comninB  des  àoisnoixveanz  naoïénp 

tcurs  41,  i6,  140.  Et  ks  iraûiom— , -^^j  dont  «(îcft  Içxeâ»'*' 
nim  dénotninaiepr,  finit  égales  Tune  à  7  «.l'aune-à  > ,  &  la  «koûàn- 

XIY  COROLLAIRE  ET  PROBLEME 

J^T frmt  dêimer  à  fhtfteurs  fré^^tm  m  niffmt  ~r  ^>  ^»  *  ««iî^ 
emnmmt  tpie'rén  fmlfft pmt  éitmgtr  leur  Wiwr.' 

b.  iC.  Oh  les     réduit  à  kurs  cxpolaiis  .  Et  prcnaiit  *'lc  moindre' 

produit^  que  puiilcnt  mefûrer  les  dénominatcuTs  ^»  7  >  >r,  on  en  fera  I* 
dteominateur  comaiiiau  Et  le  dhn'&K  «nlbitte  par  ^,  &  par;',  3c  par  • 

x;  on  mukiplieca  lé  premier  expofant  d  parle  premier  numéracéiii4,  ÔC 

le  Iccond  expofant  ^  pii  k  feconci-  numérateur^,  &  k  rroiî'émc  cxpof-' 
fant  f  par  le  troilkmc  numérateur  tr.  Et  les  produits  aJ,  bd  cf ,  feront 

les  nnmérateu»  des  fiaâioits  nottvelles  — >  ^»     qpi  doivent  iâctsfaùe 
au  problème. 

Axt.j.  Gar^,  rjr,  ^  ,  ont une  même  valeur,  &  pat  coni'equcnr  les" 
*    *'   âaâioiis  ^  (bnc  les  mêmes  que  les  fraûîcns  ~       '^».4ui  iôoc 

f  10.     égalés*  aux  trois-',-,  f,  on  à  lênis  *  égales      ^,  ^,  piîûs.-dânii  «k^' 


même  ordre.  Et  ainû  les  fraâioos  —       font  ^ales ,  fie  les  deu^  —  fic ' 

^  paiciUeineiit  égales,  de  lesdeax^^  & —encore  égalés  cmz^elhs.  Mttf 

toute  fraction  égale  à  la  prcmicie  -  doit  avoir  pour  les  termes  les  deux  ex- 
cw  11.  9.  polans  s  mènse         multiplies  pat  lamême  grandeur.  Et  toose  ^ale  h 


Itjp  multipliez  pat  une  même  ^tandeur.  £c  tonte 

égalcikttoifitaieY 
doi» 
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^it  atoif  aiiffi.  pour  Ces  termes  t  tes  deux  ezpo&is  c8c  x  mulciptiez  par   g.  t  i.  9; 

11112 même  grandeur.  D'où  il  eft  clair  que  le  ticnominatcur  commandes  & 
fra£l"oiis  que  Ton  cherche  doit  eftrc  divifible  par  chacun  des  trois  ^,  y ,  x. 
Ce :nm  ;  donc  ^  clHa  moindre  grandeur  que  chacune  des  trois  X^*yt  Xy  )a  fitff»fiM»* 
puillè  divifer  i  elle  cCc  \9  dénominateur  même  des  fraâaons  que  1  on 

cherche.  Et  les  trois  Utisfont  au  problème. 

Dhifêns<  ,^  fNiBkm^HrAits 

Poor donner anx fraâioos        -  ,  ^  .ktnoindie  dinoiniiiaceur  com- 

X  i  7  t 

tnun  quelles  puidènt  avoir  {bisdianger  leur  y:Je«r.  Je rédtiiar (tiifenM^t 

^  u  ioil  cxpolàiit  -  ,  parccqac  chaque  ?.utrc  n\i  pouic  d'cxpofant  t^u  tllc- 
■  4 


même.  Et  jc  prcns  pour  dénominateur  conimun  le  nombre  84,  ou  le 
inotndie  que  cKacun  des'dâionûnatcttrs  1 ,  4  >  7  >  >  putfle  -q^efiirer  aa 
lufte.  Ec(tiviûne84  par  chacun  des  nombres  2, 4*7,  6  \  ic  trouve  les  quattt 
cxpo^s  42,2 1,1  z,r4.  Et  ic  multiplie  le  premier  42  parle  prcmicrnuméra- 
leur  1,  &  le  fccond  x  i  p^r  1  •  n;condnunnir.xtcur^»&  letroifiémc  12  par  le 
troidémc  numérateur  2>  £c  ic  quauiéme  14  par  le  quatrième  numérateur 
5}  &  les  fistons  nouvelles,  dont  les  prodoits  41, 4(5 ,  24  »  7o»ibntlesni»- 
mécatrars»  &94ledàioniinatenrcoi«iuin,  fi»t  celles qae  je  cboche. 

frofêfitf  -•|*^'  ^'  {.^xffétns^*^^.^.  ^.  (  '64fU  moindre  quemefurtm  2.  4'  7«  ^» 

DIvIjfiMti'-l »  4».  ^»  ai.    30  II.  Î1doi4.  {chnédn g.l?  •      ■  \ 

XV  COROLLAIRE. 

deux  tappotts  ou  fraâions  *  &  ^  ont  immèmecoofiquent,  on 
wi  dfaomlnatenr  oomonm  leur  lapport  eft  le  même  que  oeluy  des  an- 
técédensou  des  numérafeors  Mich,  Car  la  première  -  &  I  (ont  enir*elles  • 

comme  ^  les  termes  4  &  x.  Ex  J  4c  1  paieillement  entr'elles  ^  comme  les   ^  «. 

Bennes  ^  &  «.  Et  pat  des  changemens  alcemes.te  rapport  eft  le  «  mèm?  entre    «.  47. 7, 

qu'entie  I        Et  le m^auffi  parla  même  taifimc entre  ^  étc^ 
*  •    ♦      .    .       .  «• 


Digitized  by  Google 


15!  NOUVEAUX  E1EME.N& 

qttVnos  t  &  JCa  £c  par  igjéttè  moott  *  U  mime  eone  ^  &  4  qu'entre  ^  &  ^«^ 

Ou  par  un  changement  alceme  le  '  mcme  cncre^&  ^qu'encre  les  waaér 


laceun  m  de  h. 


"i^Tnfm.  ^%*fnfm^  ^Ah9mi& fâréHStt  ^  Alttrm,  .. 
I*  i  1*  *      n         *  "  ' 

XVI  COaOLLAI&fi, 

J^^ux  rapports  os  firaâioos|  &  jont  an  nème  rapport  que  la 
.  prodnits  «i^  ficfcc»  rondeidcux  fxdkmiSM  Se  y  y  9c  raime  des  moyens 

kScu.  Car  ks  rapports  ou  fraâion   '  qui  ont  ces  deux  produits 

■  pour  numérateurs ,  &:  le  produit     puui  dcnominatciu" ,  ont  cntr  "elles  un 
t.  II.  '      ininic  rapport  i^qtieks  numérateurs  i$j  Ôcittt  Mais      b^iâiUita  -  ut 

(ont  «  égales  rniw  4  1a  fioâion      &  fautfc  1  la  fiadîon  ^ ,  Ecfat 

confisquent  leur  rapport  eftii  auifikiP^me^ueçcIaydespcQdiiics^^l^ 
l'on  des  wAa»  •  9c  l'auctc  des  moyens^ 

XVII  COftOLLAIRI» 

Eux  rapports  ou  fradions  *  &  *  qui  ont  un  mcmc  antécédent  on 


/-.-::  tf.  10:  5» 


niuncrAi  cur  rf,  onr  un  même  rapport  que  leurs  c^énnminaicurs    &  ^,  pris 
k  XX.  oiliic  rcuvtric.  Car  la  première  eii  à  la  Ici-undc  conune  le  pro» 

duit  ay  des  extrêmes  s  ëc  y  tm 
«.  1. 1.      au  pnoduit  4%  des  deux  moyens  z, 

&«,  ou  comme  «  le  fécond  déoo*.         Fnptrtit»  ■ 
mjiuteurjf  clt  au  premier  t. 

XVÎII  COROLLAIRE  ET  PROBLEME  Vil. 

14.  XyOur  trvuver  tous  Us  rdfpms  aitematifs      font  emrt  flujteitrs  mf» 
À  p»rts  9*t  frm^km. 

I,  On  doime    aux  rappoii:s  ou  tr.itlions  -»  ua  nicmc  confc- 

«.  I  r  X,    y    X  V 

quent  ou  dénominateur  tyxv  fans  changer  leur  valeur.  Et  les  rappotcs  al-» 

conaùfs  des  nouveaux  antfr/dsns  ou  numérateurs  éyxv,  bucv  >  tv/v. 
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^  E  S  M  AT/H      A  T I Ë  5.:  L 1 1  m  IX  ; >f t 

lÎKc^  &c<t  cas  mliiios  qu'on  chercha  r  parce  que  I«|  fraftion»  nouvelles  •  b.  jf, 

fkht  égales  f>  aux  propofécs ,  chacune  i  chacune  ,  &  dans  un  même  otârç, 

êc  qu'elles  ont  cntr'cllcs  Ic-^  mêmes  rapports  *  altcaudfkqae  lems  niuncxar-  *V, 

teaisajfxVf  kxjev,  GZ.yvydx.yx, 

b  e  d 


<  .  '  *  ^  7   I  ' 

Jlétpp9rts  alternatifs. 

r  •  -  •  •  rrt:::*  nzr •  •  ^yxv-  oxxv.    \  -  •  ;  -  - — - — =^  :*•  4»*».  «.m 

-  :    — .  — i—;  ;  in)ev%tu,ix.     \  - .  -  :  :  .—A—:  ; ^«mt.  etvv. 

1       84    m       «  •-         4   1  <   f      11^  iio 


•     XIX  COROLLAIRE  ET  PROBLEME  VHi. 

*5'  trfitirtr  1rs  mslndm  tmriti  dofit  le!  rapports- 


A.  47.  tf. 


'5'  T)^'*''  '^•''■f'*  In  meindrn  transe  !  don!  les  r.ipportf 
'    JL  dts  fratitons  ou  des  rapperts  ijH  on  aHr^pr^M^i, 

,  On  «donnera  aux  fraftions  ou  rapports  ^  >  ^»  ^»  que  Ta»  pBopoiie^  ua 

commun  dénominatenr  fi!  ns  changer  Icnr  valeur,  ort  fcîon  les  rccics  Ha 
Moblèitu:  cuitjuicmc ,  ou  Ic/oo  ceUksdu  problème  fiïicrac.  Ec  conhciér.inc 
iBrfiraâieHSIIOttvelles»  ouïe»  rapports  qu'on  exprime  autrement)  ondi- 
infiM  touifos  antécédcnroo  numérateurs  nouveaux  ajXy  l^;«,y  \  oa 
les  nouveaux  be  y  cfy  par  leur  <  plus  grand  cîivifcur  commun.  Et  les  ex- 
poiÎBisiPjî,  feront  les  moindres  termes  qui  réfoudront  îc  problème: 
.|aite  qa*ils  iêrànK'i'pteiiiie»  «ntr'cux,  &  que  leurs  rapports  alternatifs  a.  47. 1 
iêcottt  adU  ceux  '  des  serines  cfivii^ 9  qtiiiôiif  déjales  ^bemad&l  dcsrap*  e.  m  t. 
pacttOttfi»ûionsquon|kii}pQ6,  .  ^  £.ai,  - 

r«  *    *  . 

Jiloo.  600::  84.  »4::*8.  8,    ^  ^i575«:^o^;  ^.  14::  «,  g» 
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XX  COROLLAIRE  ET  PROBLEME  IX 

^  me.  ' 

Ou  leur  donne  on  commun  dénomÎMteiir  ^  ùa»  iSumaac  leur  valeur. 
k.i9M«ek  £if jjp&MPt  cnfemMt'k» uumfaawao  uomtuat »  on feufcrit  â |a Ibatoc 

•  le»c  commun  <t6wimiw#  Comnig  li  Fen  propofe  1»  fraftkmi  ^  ge. 

*     i     •  ' 

' .  feor  ayJOt  donné  mi  ctnmtim4)hoaàtutieai  ùm  dianger  leur  yalcor, 

on  ajoùceracnremblclcs  deux  nouveaux  numcratcors  8chf.t  &  on  ibuf- 
crira  à  leur  fommc  éy--+ii.  leur  commun  dénpminaccur      £tla  fetâioa 


ont  un  m^me  nppoçt  *  (jue 

•  nouveaux  ant<^céticns  cnlcmblc  &  le  fcul  antcccdcnt  ay.  Comme  donc 

&  ^  om  un  mcxne  tag^n  '  que  tous  les  ancccédens  cnfcnabic  «gf 


4i 


.  Po«r  a|Q&tef  ^niînble  i  &  - .  Je  leur  donoe  on  dénomiiiacinr  coo» 
suia£uu  chaîner  lent  vakuc  Ecj'ai  iLpodltî»  |c^pour^«  Ecralfo»*. 
blam  SI  &  S,  hibfnMecft  29 ,  &  j'écris  ^  pov  U  fiii^ 

Ooiîroaveacdiviicr^9pr  aS, oiiaurâi&*^*  ;J 

•  • 

Sbcomd  exemple. 
Pour  ajouter  cnfemble  les  fra<Slions  ~  >  ^  >  |  •  donne  aux  deux  pre- 
mières un  dénominateur  commun  8  ou  4.  Et  je  les  ajoute  en  une  fomme 
^oii-.  ilfréscela  le  donne  i  laiôiiune-^oai&^â'la&^âtoii^  se, 
AeahdàiomiiifçeHrcoiiiiinai48on  ix  ûns^tt^lèàc  valeur,  &  jolof 
caffimblQ  cncoR  en  i|pu»  femme  '-^ou  -oui^,  qui  dt««it'iïesfiï^ 
.  dlbtt  pcoporcespriièi  COUBf  n^oÀle.' 
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TuoistiMB  iziic^LB» 

9Diic.^ûw(.«aiqnbie  ^>  j>  7»  ^-  ^  i\i  ^|  ^  1}»  ^ 

^4  4^.^'£t  fé&n«Kltt'€nd^  i  >  2  9  4  ,  j'ajoûtelei  ^ein  prémiécesfi»» 

âioQS.-  &   »  &  çniwluo  leur  iomagife—  &:  la-  ftaûioa  ^ ,  &  aocés  ccU  U 
4     J  .  -11  $ 

aonveUerfin^n  utès  4a.  k  femme  ^  ou  i  il  ^  Ujxaâbn  1  qui  r». 
âoic,  &  la (bmme  1-  eouers  réi^cz  t  >  a,  4,  1.  Ce  qu 

Oïl  pomoit  «bftncr  «Ti^rd  aux  fra£bons  un  d^oniinatear  commun 

fnns  changer  leur  valeur,  ott  fclon  Ic  problème  cinquicmc,  ou  fclon  le 
Jixicnic  j  ce  qui  cft  (bavcnc  le  plus  utile:  &  ajouter  «nfuittc  toutes  ici 
nouvelles  enTcnible.  Mais  cette  opération «eft  pas  ordinairement  Ja  plut 
courte.  Et.il  vaut  mieux  Ifli  âjouter  (ncccjCvànetii  cobow  en  cet  éxem- 
pie,  L'cxpciicncc  Bc  riifacc,  ou  nn  peu  tfatlrcfîc  apprendront  dans  les 
rencontres  quelle  eft  ia  fiiisi»uns  méchode  paf  {appon  aux  feaâian* 
qu'on  aurapropofécs.  - 

Pour  aioiitct  -  &  ^  jS:  - .  Les  deux  premières  -  &  -  ,  ou  *  &  i,  font  4 
eu  -  ou  I  - .  £c  les  fiaâions  ^ic~OM  -^dc  ^  font  —  ou  i    â  qui  ajoft* 

tant  I  qu'on  avoit  rtion  c  ,  la  (omme  entière cft  1—  .  '  ' 

Pour  ajouter  cnTcmble  les  iraclioiis  '''-^—7  ^  -j—--  •  J*^  multiplie  le  pre^ 


NOUVEAUX  fi&EMENJ 

iiikrDQmkaec«r4-v^par  le  Ctbooà^énbtâiusMi       y  ScUftcotâ  ^ 
méritcur  <i— r  par  le  ptcmicr  Henominaccur  o— ,  ^  s^ouranc  cnfembîc 
les  prcxiuirs ,  je  (buicris  à  leur  lommc  <r-f^  un  pne- 

«Itfît  c^-K^— i/— ilr  da  ptewiof  iteio wimtc  ifl        par  tmtred^t,  Ec 

u  Iraaion   ^  ^  clc  la  iomnic  ^uon  chcrch;:. 


SlKlZME  fiXEMVL£. 

pour  niini^car  la  fômme  àc%  prodatcs  de  xr— «  par  f  %*ir.l«f  A:  és 
m""4^té        6c  pour  dénomimrcur !e  produit  des  deux  <»■  -i&  ' 

ftîon*  «     ,  . 


i-^l;-  ■*       X  «  rr-f-  •  .'i-  r>-[-.iA 


XXI  COROLLAIRE  £T  l>ILO«L£M£  X 


Comme  poor  6cer  le  rqipoR^HiIafiaâiaa  -  de  l'wuxe- .  On  leur  éssn- 

ktf  «*»o-  ne  lin  commun^  déoominaccur  (ans  changer  ^ur  valeur.  Et  ôcanc  le  nou- 
veau numéiateur^^de  l'autre  ayj  on  foulent  au  reftcrf^r — ^^Ic  «iénomi- 

toÈsucoamm^y.  Etlafnâ^an^^^^^dlle  lefte  oa  U.di^c6iioet|tfbo 

cherche}  pMoeqn'elZe  oonipMRd  anjnfti  tount  tes  peiéc»  tWiionwrfri 

C.X0.1.     valeur*  que  ia&adion  -  moijas  laïuxey  • 

P&IMIBR  axiMPI.1. 
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/  fy^S  M  AT  H  n  M  A  TI  QUËS.  ItTRi  IX.  iS^ 
dianger  Icttr  vsdeur.  Etôtanc  cxifuittc  le  nouveau  numérateoc  8  du  nou- 
veau 4 1 ,  l'écris  ~  pour  le  ;cftc  pu  la  difibence, 

ShconO  EXIMPIB. 

Pour  juger  quel  eft  le  plus  grand  rapport ,  ou  de  ç  i  7  ,  ou  de  8  à  1 1  i  & 
de  combien  le  plus  grstnd  furpa/fc  le  moindre  Je  leur  donne  un  dénomi- 

fuceur  commun  fans  changer  leur  valem.  Ce  qui  me  donne pour  le 

JP**"^,»  ^  ^P<«»r«w«^»  qoi  «fait  pu  éonfêquent  (iupallct  h 

'  pttnier.  Etl'excez  eftJL. 

.77 

Pons  Acerl-dci^.  }exédiilB5^«  inâMO,  aiiiiiiltipliant5  par^, 

ce  qui  dorme--,  dont  pour  ôter  ,  je  donne  1  ces  deux  il  &  1  le  moin- 
dre dénominateur  coounun  1 2  qu'elles  peuvent  avoir  Cms  changer  leur 
valeur.  Etfttamle  nouveau  ntunératcur  9  de  l'autre  61  y  le  rcfte  eft  55. 

Et  Tcaccex  ou  la  différence  qu'on  cherche  eûHoux-l. 

rrtmmfr^es  5^ .  '  .  (  Leurs  igMia  H .  1.  0*^i.-î.  (  Rtfi,  Je 

Pour  ôter  ^  &:  I  des  fiaâkmtlfie  Je  prcns  U  ioimne  ^ eu  1  des 
4ettxfb^n<i«el,^IarofluiieiIdflsdaisl&-.  Ecf'^^^m^dt 
^ .  Et  le  reAo^  dl  l'enez  que  je  «hcKhe. 

C  r  N  QJX  XEMBEXIMPLB. 

Pour  ôcei  la  fcadion  ^^d'uoe  antre  Pote  le  produit  du  nuuK» 

«•4>tf  f— <  * 

ratcurrf— f  par  le  dénominateur  c—^d  de  Tautre  prc»ehi«  du  nxim^ntcur 
tê-^k^3x  le  dànoniinatcu]:  ér-\-e,  £cie  £>uiais  au  relie  le  produit  du  ëcxio- 


U4  NOUVEAUX  ELEMENS 

««iîiuwttt/4fp«ra«K<-^EtUfciak«îi*^^ 
cil  le  icftc  on  \z  cbfiSfrencc  <]tiVNi  cbctchc* 


Pour  ôrcr  11  fradion  ■   de  Taiitrc  *^ — *  ou  h  fradhon 


^aleila     on  prcndraU  ftadkm  ^t-nt^"^ 
qui  cil  celle  qu'on  cherche.  En  ôunt  lc$  firaâioas,  on  ne  change  jamais 
les  fign-'s  «les   "  


Jt-j-,  (Eg^f^^^^^^^gl^^ 

PROBLEME  XI. 
l8. 13       rmMflitr  im  frâSim  fétr  nm  mUf  t  frwwr  leir 

â  frodiù'. 

On  prendra  pour  numciàceur  le  produit  Ab  des  dcux^uméraceun 
n  &  ^dbsâraûioosfioporécs^&j  »  &  k  pioduit des déaominateitGi 

«&^poor  <!éiioixiînaeeur,  &U  fibiâiofi^tiéfearf^  Carkt 

b.  II.     iraûions  —  &  —  iônc  ^ntr'cUcs''  comme  les  numérateurs      &;  A4,  ^ 

c.  1. 1.  ceux-ci  entr'eiix  «  comme  les  termes  qui  font  pareillement  eo- 
l.€,     d'eu  *■  comme  ^  &  i.  De  fi>ne  qoo  par  é^i/té  Ia  &aâîon  ^ 000- 

«.^1. 7.  dent* rame  ^on  t  comme  -  conctent  u  Et  paxeiDemait  la  même  * 

C  *  ^  C  *1        C  *  *  A       mh   ht.     mh  h 

/  -  .  -  .  /  — •/  -.  j  :;  i.  «  :  :io.i  c 


\  - .  I  ;  :  r.  »:  :  «»«jn  :  ;  —  •  ^  :  :  . 


,  10  14     10  ff 

-•  1  ;  ;  j.  7  ;  :io.i4  :  :  —  •—  :  :  —  -■ 
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contieot  ^  ou  (ôn  égal«  -  comme  «  l'aiiae  i  oontienc  i.  Et  ainiî  la fiaâion  ^  S^*  7* 

ou  eelic  qni  en  eft  rexpofanc ,  &  qui  luy  cft  (  égale ,  cft  au  juftc  un  f-  »<>  é»  i*» 

pf oduic  c  des  fiadtions  propofées  ^  &  j  •  g-  ^ 

Pour  muicipUei  | par^.  Je  dis:  t fois  a fbnc  ^,  & 4  &is  c  font  10. 
Ec  j  ^ois  —  ott  iôa  ezpoûnc     pour  pnduic  des  ùsvBdùos  pcopofêest» 

Second  exemple 
Pftur  multiplier  ^ par  5  on  pac  ^ .  Jedts  :  j  fois  5  fimt  15 ,  «£4^  i; 
Iôitt4.  Etj^écvis  — ^  ou  5^  qui  îéfbût  k-qn«ftkiOr 

♦  *  4        4  •'4 

Troisième  exemple* 
PoarmuItlp[ieri?par^.  Jedis:  lyfoisai  fbnt}57,  ^1  ÀisSfoiic 
14'  Et f écris  i|?  ou  fa  valeur  14-  ou  14^,  qui  rcToûc  la  qucllion.  Ou 
«'ilcftplus  commode,  le  dis  :  II  font       4*  ^ca|.Ec  pour  «voir  alots  le 
produit  de  5^  par  il.  |c  midriplic  5  par  1  &  par  ^  ,  &  -  par  z  &  par 

j,  cndirant:5fois*fontio,&jfois|fbntiiouii,«cafbisifiutt 

•         s      '1  j 

|ouii,&Icpcoduitde^ur  ^cftiîou^.  Et  ttflemMsitt  cous  CCS  di- 

vers  produits  10,  5^,  li,  a.  leur  fommc  14!  cft  le  produit  qu'os 
cherche,  »         «  1 


Li 
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s 

Q£ATA.l£U£  EXEMPLE, 

Pour  mutdpUer  4^  par .  Jeclis4fi>is Stani  14»  ài^faù  ~  (ont ^  »  8t 

6  tois  j  font-^  ou  4  uniwz,  &  le  produit  de  î  par  j  cft-^j .  Et  railcm» 

blanc  ces  divers  produits  24»  ^»  4>  Tjî  feauM  cnnéie  «8^  eft  le  pro-' 
duic  qui  réib&t la^ieftioii.  Ou  s'il  m'cft  plus  commode >  je  kflietche  en 
cette  ibrte.  Je  rappelle  4-  i  la  îetSâask^»  &  6-^  âkiraâionii.  Ec  jedis; 

14  fois  3 1  font  454»  &  j  fois  j  foac  i    Et  Ia&aâion<^>  ou  (à valeur 

iS^i  >  eft  le  produic  que  je  cheedie, 

{Sommt  entière  m  fr^dnit  entier  24>-i-jH-4-4jy^i8jj« 

On  «M/r^/irr       4^  ^4r  ^30    .  (  1 4  /«w  5 1 .  3/«i;  5 .  (  Produit  ~  30 18^ . 
V  EXEMPLE  ET  I  COROLLAIRE. 

• 

19.  T^Our  faciliter  1  opération ,  on  réduira  chaque  fiaéhon  à  (on  expo-  • 

1  (luit.  Et  ti  ATI  rpofant  enfuittc  chaque  numérateur  à  la  place  de  l'au- 
tre ,  oti  réduira  encore  â  fbn  expofaut  chaque  firaâion  nouvelle.  Et  on 
fuivra  alors  les  régies  du  problème  précédent. 

Coramc  poux  rouitipiier      par  ^ .  Je  réduis  la  première  à  Ion  cx- 

po(ânt ^,  9c  la  fiscoode au  fieu  ^.  Ec  aan(poûm les  deux  nonvejiux no- 
méraceurs  mc  6c  *  cliacun  à  la  place  de  Paucre  »  )e  rétbiis  la  tran^ofêe 
•£iùui  expoiânt^,  8c  Utran^fie  ^au  fien  ^.  Et  je  dis  alors  :  t  parc 

donne  ic,  &  </par  i  donne  id.  Et  )  écris  j^ouj poux  produit  des  &a- 

âions  propoiécs. 

Prcpofées.      Expofdns.  TrMtJpofêes.  Exfof4ns-  Prtduif. 
r  abc    heg      Ç  se   t       C  t    ee         «    ^      T        ^  abberg 

7_L4.il.'.         Iz.!.        ;  ii±^. 

Sixième  EirEMPts. 

poux  muiupiiei  -  par  — .  je  réduis  la,  prcjniçre  d  luu  expoiant    1  <;k: 
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IVucce  4  iba  expoiâat  -.  £c  tnuUpo&nt  les  ftouveatix  niunécaceuci  |  & 
1  chacun  ilaplaoe  de  Tattire,  i*ëcris|  5c  |  ;  &  je  léduis  |  d  fim  expo(àiic 

^,  iàns  rien  changer  dans  ^  »  qui  n'a  point  d'expolànc  qu  elle-même.  £c 

je<Ij4  alors  :  i  fois  5  eft  ^ ,  Aca  fois  5  ibue  10;  Et  lafiaâdon^  cftIe|»to- 
iltiit  des  deux  qae  l'on  propofè.  ' 

SlPTlBVX  IXIMPIB. 

Potu:  malciplier        par  ^-j^.  Je  prens  pQui  numéracciir  le  produit 

'4M— j-<«* — — i^'f  ^1  niiménteur<M-A  parTantre^ — f,  &  pour  dénomi- 
nateur le  produit  cd-^d^ct—^  du  dénominateur        par  l'autre 

Ëc  la  feuSâon  f^'^jj^^î'T^p^  ^    produit  des  deux  que  Ion  pxopofe. 

HutTXVMB  SXBMVLB. 

Pour  trouver  le  produit  des  fractions         &  Ayant  pris 

pour  numérateur  le  produit  des  deux  numératcius ,  &  pour  dcnomina^ 
Kork  p«Hiak  des  déaomiiiattttcs ,  k  6.aion î:5i^±i^±.t^ 
iondiah  qneftioii. 


Il  COROLLAIRE. 

Es  6;aâions  égales  ~ôc-  multipliées  l'one  &  l'aoctc  par  une  fb-' 

•âioii  -  donnent  des  prodans  ^aox  —  &    .  On  l'a  déjà  prouvé  ^  p^  une  b*  10.  n . 

dùoonftratton  générale ,  &  on  pourroit  l'avancer  lans  cela  comme  un  axio- 
me oatlucllement  connu*  Mais  on  le  peut  déduire  de  ce  qu'on  a  prouvé. 


tt  coofid^anc qu'il  7  a  m «mftroe rapport  entre 1  qu'cntce^^c^^  it-u*4 

^paidSsBKmimzaènie^cnife^&i qu'entre—        Ou  pnrdescbai^ 

il  if 
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Cit.  7. 


b.c. 


cit. 


tSi  NOUVEAUX  E  LE  MENS 

i-47'7'    ccmcns  alternes   un  même  entre  -  &  ~  qu'entre  iSc',  &  un  même  en^ 


qu  entre  les  deux  7^  &  ^» 4^       par conicqucnc  '  des  &iâioc^^nk| ; 

ou  des  produits  égaux.  ^ 


b    C   c  C  *f       hc  C  *    ^  '        h     te  r  M      b      t  ■ 

j*-  y  j  *  J "  >x  ) *  «jt  «  y  y*  j^*-  y  *jt  j»  . 
^      '  ^     ^       PRdBLEME  XIL  ^ 

Gomme  ponrdiviicr  U&aÙatm^  panne  mne^i  on 

diiitS4ijr  &  ^c>riiii  dctemfanesif  Acjrsficraauciiec.iDoycMi'i 
ibofirivanc  le  pEodak  icdct  dem  moycui  fwte  «|r  dû 

fraâion  ^fatisfiûtanpcoblîine*  Paroequ'ellecoaticiic  1  a 
fBtoir^^  (on  dcnomiaateui  tx.»  ou  comme  la  fiadioa  ^»  oo^^ 
|,  coodent ^  la  fiaftioii  ^  ou  Wgalc  * .  -^^"^ 


*       /  — •   /  — .  IMI4. 15  ::  — .  ~  îîAi'Si  ï..  ■ 
AttTRB  DlHpifSTllATieM.  .        ^ jÇl^,  j;| 

£c  la  mcme  chofc  fe  peut  encore  ainfî  démontrer.  La  firaâion  f  :  qée^j|l'\.' 


l'on  vent  divifcr  eft  i  l'aime  -  par  qui  on  la  veut  divi&c  »  comme  Me  jpiej 

duit  ^  des  extrêmes  cft  au  produit  des  deux  moyem.  Ei  pirVxî^p^ 
quentla  diyifiondu  produit  ay  par  l'autre  iz.  donne  un  expofànt  de  n^r 

me  valeur  que  dtiuy  «  de  laMboo  ^  divifèe  par  Taucre ^  .  'Dçk^Jll^ji^^ 
la  fi-a6Uon  ^  expoft  la  vakurdu  |afte  expoiknt  que  Ton  cbc^Éf^çM^lp 

,    ,   ..«t4iiv 


rapport  des  termes  ny  &c.  bx»  celuy  <i  de  la  ftaâioa  on  danppgi^^jiprsMj 


0'  7  (r^^'^'^- 


Exfêftm 
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PRlUtlR  BXIMPtl. 

Four  divifer^  par Jedîs:  5  fbis5  fentif,  d?i(ôîs4(bnt8>&fé- 

4-  f 

cris ^ ou    »  ^ui  expoCe  que  la  &adion  -  contient  au  jufk  i  j  fois  la  S^. 
pvtie  de  Taotn  y  »  ou  i  &is>&  enooie  7  fois  kiir  8^  panie. 

Dhifir^-  f4ry  i^fiiss»  i$*  xfiis  4  »  «.  {Exftfim  i2. 

Pourdiviici;-!  par  tf»  00  par-.  Jedis:  jfoisi  font^,^  dfoiS4foiii 
^4.  Ee  j'écris -I  ou  ion  o^olânt  -quiiéfi^  Uqticftion. 

TROIStBltB  SXBMPLE. 

Pour  diviCes  6^ pat  4- .  Je  prcas  ii  pour  6^-,  &  ^ pour 4^ .  Ec'miil- 

dpliam  enfuîtte  |i  par  j  »  &  14  par  5 ,  la  fraétion  fl ou      cft  l'expo- 
que  je  chcrcKo* 

DivifrrS^ »  ^f«-<f j »  ^  •  (  J       j  »  ^j.  i4/«ftf  500  70*  (  £xf»féuit^ y>  1^, 

•  QjJATIltBMB  BXBMPLB. 

Pour  divifôrla  fraâion  ^paruneanocj.  Jedisstfparj^doniie4i^>& 

r  par  ^  donne  h  -,  &  ^  écris  ^  qui  réfeût  la  qucftion.  • 

Qoc  n  l'on  divifoit  une  grandeur  ta  par  un  nombre  j  5  an  lieu  d'écrire 
~  ,  on  pourroit  écmc^a  j  ce  qui  ligmtic  les  1  tiers  de  lagr^iîticur  a ,  corn» 

tac  ^  en  fignifie  le  tiers. 

DiviferjPéir -,  {ExP^éUU        ( Div^tr  xé  pâr     {  ExP^kut^»  ^» 

CzM<^IBMB  BXBMPIB» 

Pour  divi£cr~^  par^^.  Je  prens  pour  numâ atcur  le  produit  du  prc- 


Hiier  numéraKur^-t-^  par  le  fécond  déjumimatettr  tlr^c ,  &:  pour  déng* 

Lliij 
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minateiir  le  piodiiit  du  iêcond  numérateur  «-^  par  le  premier  éèaoKà^ 
naceur  t^EtU  Êaûîon  ^""^i^;^^  cil  l'cxpofant  que  je  cher- 

^  — — (t+dt 

Sixième  exemple. 
Pour  oonvec  l*expo&it  de  la  fraâion  f  "^^ i  la  fraJ 

•  Ji-"  prcns  pour  numcratciir  le  produit:  dos  deux  cxcrcmcs 

*«-+  — ae  '•^  he  Ôc  è      e y  6c  pour  dénomin.ircur  fc  p-odult 

des  deux  moyens  m  ^  k — e  &  ab^ac'^  be—te.   Et  la  ûaLtion 

lànt  qui  rclôùt  la  qucUion. 

rapport  desjfroduits  l  mih^lï^Jibb^Mie—iibt^zMt*^^^  " 
I  COROLLAIRE  ET  PROBLEME  XIIL 
TyOur  trouver  Atféfr.tnt  Vexptftmt d'mu fr^OîM  ÀmuémtrtiW  «tm 

X  rapf/ort  à  un  autre  rapport.  ^ 
Comme  pour  trouver  l'cxpolant  de  la  fraftion  *  à  l'autre  - .  On 
tranrpollra  Tuiiplcmcut  chacun  des  termes  de  la  féconde  ou  du  divifeur 
-à  U  place  de l'auttci  de mnlcipliaiic  eniuitte  h  premiéré -par  U  trant 

^  J«'    po{2e  j»  le  prodok ^oa£ôa  expoûnt  &ak  çomna^  aapacafant  l'cx^ 
iàntqaVm  checdie. 

PkBMZER  EX£MrL«. 

Pour diviiêri  pat oupar|.  Jetzan^ofe  i&tfcfaacanâ  lapheede 
fanée  j  &  conTidciaiicics  i£a«icioitt  -  &  ^,  je  cran^oie  cacoie  les  aumé<^ 
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meurs  3  &  I  chacun  i  la  place  de  l'autre,  &  pour  les  fraûions  ^«Sc  ^, 
f^cD»  leoR  expo(iws>&  ^»  &  mulnplkioc  l'un  des  deiiy  eipoÛAs 
l'aocre,  leur  produit  ^  réibôic  la  qoeftioin* 

SiCQHP  2XBMPI.B. 

Pour  iàenkt  y*  par  * .  Je  multiplie    par  1 ,  ou  ^  pat  '  ^ottl'cipoûiit 

•  J  F*''-  i'sxpoiàoc  4 ,  &  le  produit  ~  eft  l'expoianc  de  la  divinoru 

Troisximb  IXiMftI. 

Pour  divifcr  ^  par       Je  multiplie  ^  par       ou  ^  par      ou -  pat 


^«  £c  ie  prodiiic  -  eft  rexpoGuit  de  k  divifioii. 


Q3,AT1L1K1IB  SXBKPLI. 

l^our  divilcr   ;  ■ —  par  — :  .  Av.uii  iiaiiinolcic nu- 
it-j-^ir  ht  *         P-f*'  ^ 

luijiateur  ^  6c;  le  dcnomuiatcur  ^— chacun  à  la  place  de  l'aucrC) 


Je  muiciplic  ia  première  fraction  par  la  nom  clio 


>  ou  la  âaâion 


de  l'une  par  l'cxpoiant  a-^^  de  l'autre.  Et  le  produit  — -  eft  l'expofànt 

■  4$  la  diviiion  que  l'on  propofc  à  fliirc. 

Il  COROLLAIRE. 

'  jj,  Ç^I  on  divifc  une  fraârion  par  doux  d'une  mcmc  vafcitr,  ou  deux 
Orales  par  ia  mènac  ^  les  deux  cxpolâns  (ont  cgaux  :  parce  qu'ujie 

":s,  ou  ' 
port  d'i 
égaies- 
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///  COROLLAIRE. 

14.  Qlun  nombre cnDcr^inefiire  au jufle  on  nombfc  oKierc» 

»3tain  norrhre  cnricr  cft  une  partie  de  ?.  dénommée  par  a  Ca 
nomme  ^  rc\j  o;-'.:-.î  cTKicr  de  ^.divifc  par  4;  le  rn-r.hr-  cnricr  ou  le  pro- 
duit ab  crt     J   au  nombre  même  c.  Et  J:viiant  l'or.  Se  1  autre  par  < ,  le» 

expjfins  ^    ^  ne  font  «  qu'un  même  non^icc.  Et  ^par  confeyicnc, 

cil  un  ^  nombre  entier ,  cil  une  { 

partie  ~danomfat«ciuicc4,âc  h 

déDouunée  par  A 

ir  COROLLAIRE, 


15*  T?1*  fi  ^  nombce  k  mefinc  ^  aujuftc  \  k  nombre  « ,  qui  daiom- 
r-me  qn'cUc  paide  A  cft  de  ç  r  ^ 

^ttin.  z.y  mefure  t.  au  *  jaJlc  ;  puifque  V        ^-    V  ^  J»Àc.-\ 

^4».  7-    ^^3i«i  •  . 


«  &  oc  *  ioiit  qu'uQ  mcmB 
nombre. 


V' 


V  COROLLAIRE  ET  PROBLEME  XIV. 

%6.  T^Onr  trtmmU  fbu  fait  WÊmtndm  arumm  fmmfikà 

X  mméts. 

On  cédoiiaks  parties  pcopo(ee$  ^  >  f  >  ^  >  ^       ^  ezpolâas£»  ^"^4 

Et  on  prendra  enfuittc  I5  plus  petit  *  nombre  #  que  les  dénom'natcrur^  *  , 
X,  pouvait  divil'crau  juUe.  Etce  oacme  nombre^  rcibudu  la  giirthon^ > 

Cac  £  la  paide  -  pg- d  gncatam  nombre  G  cft  on  immiiImi  tmwuijfî^ 
ttpank-^  oa      aura  le  nombie  «  pourjuffe'dîviiciicéB 


àrmH^'     AG,  oucpoor  jufte^£vilêiii  dn  noméraceur^G.  Et  

i-fi^fffinm.  prcinieis^cntx^eax}  koooibffex  Icca  encore  on 'îoftediTÎlair  de 
pat U même lailôn»  les nonbres    &x  feront  des  juftn''^-'^^"^^ 

nombre cndcrG»  <loiKksparae$|  &  ou^flc-, 

|r.4^.^    cunco.  De  fime  qoek  nombre  G  qa'oQ  cherche  ne  peac  être  s 
que  le  no;nbrc  même  g  déoomrcR  par  lo  régies.  Et  ain&  le 
utùii  an  problcmc. 

'•Aie 


iî.  12.  ^, 
xo*  5<  * 


6»J«.^-^»  J~j3-3llf.  . 


DES  MATHEMATIQUES.  Liv&i  IX.  17$ 

Pour  trouver  le  moindre  nombre  dont  ~  ôc  ~  (bient  dle&  nombres 

»  9 

entiers.  Je  prens  le  moindre  72  que  8  &  9  divi&nt. 

(fértits  fropofces      y  { Umtimlre'yi.  {^-de  yxy^  17.  {^^  de  yx  40. 

SSCONO    EXSMPLE.  j 

Pour  ttonver  le  plus pedc  nombre  dont—,  —,  —,  (bienc  des  nonv 

*     *  i«   17   1  j 

bres  entiers.  Jcprcns  leurs  cxpol.uis  ^  ,  l ,  -p ,  &  cnfiiittc  le  moindre  nom- 
bre ^60  que  8,  9,  15 ,  peuvent  divilcr  Aajuftc.  Ec  ce  nacuac  nombre 
3<ïo  cii;  celuy  qui  rc(bûc  U  quclHon.  '  . 

<j|  M,^dt$6o»  XJÎ-        Mi  de  $60:0  100.  (        jtfo»  168. 

Defihitioh. 

Les  divcrfcs  parties  des  fractions  ou  gi.uidcurs  rompues  {ont  nom- 
mées romfHS  de  rompus  ou  /radiions  de  frdÛiens ,  comme  ft  l'on  die  ^  de 

I .  Et  fi  l'on  prend  «uffi  d*«ia«s  parties  des  (saâkms  de  &aÛbns  i  on 
dira  que  ce  Coox.  dtsfruSîMt  dgfniBkm  dejniSiuui  comme  fi  l'on  die 
~  des  ^  de  ^ .  Et  ainfi  dtt  refte. 

i       A  7 

VI  COROLLAIRE  ET.  PROBLEME  XV. 

}7*  TyOnr  réduire  à  des  frà^m  fmfUi  les /n^itut  dt  fnUHetu  &  ms- 
1.  très  femhiables. 

On  multiplie  iîmpicmcnt  *  les  unes  par  les  autres, 

PREMlEa  EXEMPLE. 

Comme  pour  avoir  U  vâleat  des  ^  de  j»  oamtiltiplîeta|par  j,  &  le 

produit  ~  marquera  au  juflc  la  valeur  ^  comme  on  le  peut  voir  {cnliblo* 

ment,  il  on  coniîdére  que  les  1  tiers  d'un  fbû  font  8  deniers»  dont  les 
j  quarts  font  6  deniers 

au  juftc  ,  ou  U  nwitié   Pm^e\ide~.  iPreduit-^x  '  :y>-dct. 

Mm 


XJ4  NOUVEAUX  ELEMEN.S 

£t  pou£  «vois  au  jufte  la  v:alear  des  ^  <k  ^  >  on  prendra  le  produit  ^ 
des  m&ixtes fiaâîons ,  8c  U^iwflioft  fe»s6fi>luë.  Car  i  des  trouve  ea 
dm&ntr^  par  4 )  ce  qui  donne  déjà  -|.  Et  ksldesi^fê  trouvent  aul9 
en  prenant  j  fois  leur  qiian-|,  ce  qui  pioduiç  aufli  l^aii,.  BcfotçtSk^ 
tuent  on  croure  une  fins  -  des  '  j  en  dmfim  les  ''par  7  ;  ce  qui  donne  dé^ 
ja    *  Bc  on  trouve  5  fois       partie  des  ^,  en  muiti^IiaQC  fu  |  lent 

TllOlSllJKX  1XB.JWFLI, 

Ce  iêtoic  la  nème  diofe  des  ff avions  de  ^nûiofis  de  fbâioiis^  Con^ 
me  fi  on  mokiplie  i  par  ^ ,  *  fo  produit  ^  par  ^  le  nouveau  produit  ~ 

jnaçque  la  Taleur  au  ju^  de  ^  des  ^de  ~ ^  04  celle  au  juflç  de  ^  des  ^  de 

ou  de^4e»-<fc-»  oi^de  ^des-de  *  ;  ou  del  des  î  del,  «fli  de^dep 

4  4ï      7  4       7J        '7î4  7- 

de  ^ .  Il  en  ifitoit.  ainli  des  parties  encore  pl^s  rompues. 

W      4,     7.  '  84      ï4       5       4     7       3       7  4 

VII  CQfiîOUAIKX  ET  PILOBJLEM^  XV,L 

58..  TyOur  trewvtr  fUeUe  partie  dH  mmèm  infinis  &  cv^ha^fm  (tn 

X  divifible  f^run  des  nombres  i  ,  f  .  4  »  5  >  <J  »  7  ?  8  ,  9  ,  to  ,  i  T,  1 1. 
.  Comme  il  y  a  une  mouic^'au  jiiftc  des  nombres  conlccun fs,  qui  font 

f,     des  nombres .pairs^  &  *  encore  -  de  l'autre  moitié  ou  de  tous  les  impairs» 

ou  ^  de  tous  les  nombres  ÙKCtÈSs  ^  que  ^  peut  diviiër  au  jofte;  puisque 

d.  3.7.       le  tiers  de  la  moitié  cft  '  du  touf  :  il  y  a  d(?jji  *  ►+  ^  ou.^  de  tous  {es  nom- 
Vces  fuccd&isj  que  louj  peutdivifcc  aujufte. 

^dammkns/littiii^t  dfvi/thles par  ^,»ifér  i» 
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DES  M  AT  H  E  M  AT  I  QUt  S.  LiVRt  IX.  175 
Êcpan»  qu'ayfca-jiotti  duwftci,  oH^tle  tous  les  fiicccffifs,  qiw  b.54.*i 
5  peut  encore  divifcr  aujaftci  il  y  aura  au  jiiftc  ^  M- ou  ^  des  nom- 
bits  fucccflTifs ,  qw  1  tou  j  ou  j  peut  divifcr  au  juftc.  Ec  il  eu  rcftc  ^ 
'qtte  nïïl  d'eux  fte  peut  divifec. 

^ii  W#/ wMM^f  /«^«[/Tî/f  dkfipUs  fâr%y9Hpari,9Mfér$, 

comme  a  y  a*  aBffi-|  ott^  de  m&me  reftc  ^i,  ou des  nombrcr  V.  4^ 

fuccefllfs  que  7  diWfe  encore  au jofte  ;  il  7  a*uta^  "**  TTj  °"  loj 

Itfcs  fucccflifs  divifiblcs  par  i  ,  oh  par  5  ,  ou  par  j  ,  ou  par  7.  Et  11  m 

«ftc  -i^  ou  —  que  nul  d'eux  ne  pourra  divilcr. 

Et  pâtce  qu'il  y  a »>  toujours  ^     mkm» refte     eu  ^dc  tous     j<.  ^ 

les  nombres  fucceifis,  qui  £>nc  enooce  divifiblcs  par  1 1  i  ily  aura  au  jufte 

^      des  nombios  rttcccl&6  qtas  Toh  des  nombres  «ropofts  diviièra 
lans  relie. 

dci  fnccejfifi  quedivife  un  des  nomhres  i.  }.  4.  5.  ^.  7.  8.  ç^.  lo.  1 1.  It« 

Vai  COROLLAIRE  ET  PROBLEME  XVIL 


19'  T^Oitr  trouver  p*r  U  vole  U  pins  court»  U  fùu  £nmid  t^ttffiâr 

l   mun  de  deux  grandenrt  enmplèxes. 
Ou  divilc  l'une  par  l'autre.  £t  Ti  1  on  trouve  une  ha<îtion  j  on  prend 
rexpo£uit  du  diviiàir  même  au  dénomitiaeeur  de  la,(xaâÙMi.  £c  s  il  «ft 
joAe  t  il  (en  de  divifcar.  Mais  iî  Ton  trouve  un  rcibc  %  On  multiplie  la 

Srandcur  qu'on  divilc  par  le  dénominateur  de  la  lîraâion  nouvelle ,  fie  on 
ivi(è  le  produit  par  le  premier  divifcur  auquel  on  n'a  rien  changé.  On 
contimiè*  la  même  choie  jurqu'an  ptonwr  reftc  qu'on  ne  peut  plus  divi* 
lêr  en  aucune  forte. 

Apres  cela  on  prend  ce  rcfte  poiu:  divifcr  le  premier  divifêur.  Et  fi 
Ton  trouve  une  tradion»  on  prend  l'expolânc  du  nouveau  divifcur  ou 
dénomixutenr  de  la  fraâion  nouvelle  %  &  s'il  eft  ender ,  il  fcrt  de  divifèuc 
Mais  s'il  reflo  une  grandeur}  on  rettëre  une  opération  femblablc  à  celte 
qui  précède.  Ec  ainfî  de  fuittc  jufqucs  à  l.i  divifion  qu'on  peut  faire  au 
juftc.  Et  le  diviicii!'  ,1  pû  \x  hiirc  cft  cchn-  qni  réloiîr  la  qneftion.  Les 
éxcmplcs  fixeront  ce  icront  imcux  conccvuu  ce^  relies  y  qui  paroiiicnc 

^éaasA.  un  peu  diffiakf; 

Mmij 
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Premier  exemple. 
Pour  trouver  le  plus  grand  divifeur  conunun  des  grandeurs  atc  %gê4 
tccd'^-dd,  Jedis I Accdiviréepsir«rf>r«poiànceft^,  oule rcduiiâncâux 

plusfimples  tecmes,  il  eft  ^ .  Et  je  divilè  gfrfparic  dàiomioaceaij^ 
Et  Texpolaiit  «nrier  «>— rélbût  la  qucftion. 

Sbcond  sximplb.  ^ 

Pour  trouver  le  plus  grand  diviftur  aummiti  des  grandeurs  tifiteMmm, 
H'44%ff^^  &  Mf^^^af^^'  Je  dù  :  «Vomumm  dîvifiie  p«  ^ffK^ 

pofânc  cft  **^^«  Et  je  divife  enfuictc  «vfpxfi'^^f^^  par  le  doiomb' 

muatfpt^.  Et  rcxpofam  entier  «M-4'»p  F^us  ^raaddtv|feiircoin- 
jntm  dtt  grandcuis  profioffies. 


Troisième  £xsmpl£. 

Pour  trouver  le  plus  grand  divilcur  commun  dos  grandeurs  x^— ij^r 
&  Arar— f  10XH-Z5.  Je  divilc  la  picmicrc  parla  féconde.  Et  trouvant  l'cx- 

poiânt oH-  xx+'ioàH^tf  *  i''*^^*^®  50*  pat  xjt.  Etparccque  l'cxpo- 
ûnt  —  eft  une  fioâiîm  »  &  que  ie  dominateur  x  ne  peut  divi&r  au  jufte 
•  le  diviiênr  ««-HKmM-i;  >  je  le  divîfe  par  k  rcfte  50x^250.  Et  je  dis  ; 

jK^rdiviréc  par  j  o.v ,  rcxpcfant  eft  ^  .  Je  divine  donc  5  o.v— (-  i  j  p  pat  k  d6- 
flOfninateiir  ^  o.  Et  l'cxpolânt  entier  x-^-  j  rclbût  la  quclUon. 


QUATRIEME  EXEMPLE. 

Pour  tiQirrer  le  plus  grand  divifeur  commun  des  grandeurs  ;c^— 4«c' 
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-^îjaazz — iO/<'î.— fï  i-r*-  &  ^z*— 3*5.' -4-12  <Mtsi — i(T^'c~h24«*.  Je  di- 
vifc  la  prcnucrc  par  la  iccoiuic  ;  ce  qui  donne  1  &  le  relie — <«^' — 

-^^a^z. — I  2<ï*.  Et  je  dis  :  — 4î,'  divifee  par     ,  Tcxpcfant  cft —  -  .  Maif 

œmmc  le  dcnoininL-îr'^ur  z  ne  peut  divi{cr  au  jiiftc  la  fccomTc  {rraudcur} 
je  divifc  la  fcconilç  ^laialciu  parle  relie,  4Sc|cdis:      tUviicc  par — 

l'exporaut  s^ft        Et)'-'  divi(c  le  rcftc  par  le  dcnonuuatcur  —  4,  6c  par 

l'expoCant  î,'— }-j«.?.-4-444c-+ii4' je  divifc  encore  la  féconde  grandeur; 

&  rcxpoiknt  éft^44-f  ,  Je  discofuioc:  txéM 

divi^gpar^^Tcxporaïueftl^^.  £c  le  dénominattiuft  ne  pouvant  di- 

viiêr  an  )iifte  le  nouveott  divi'fèur  ;  je  diviic  ee  même  diviseur  par  le  zefte 
ttâMXi^i,ufitr^7x4^t  &  je  dis:  t}  dtvi££e  par  izjmu.»  Texpolânc  dl 

£^.'Ec  je  divilè  X24«u*— ii^x-hyiii^par  le  dénominacenr  i&«t>  ^ 

cnfiiitce  le  divifèur  précédent  «'H4JKx4>44«e-fii4^  par  rexpoiànc  en- 
tier KJtj-^K.i^6^d.  Et  parceqiie  la  divifion  donne  au  jufl»  un  expofint- 
emier  zL-^  ia-,  le  divifeur  \Cm  «ftle  plus  grand  conunun  des 

grandeurs  propoices. 

**"*^^^^'-*-3o«-|'X4«  flusirMiJmfatranmimdts  frofofees. 

CiNQjlIEM  BBXIMFLB* 

Pour  trouver  le  plus  grand  divifeur  commun  des  grandeurs  .vî — 4^* 
— 1  &-^4Af*H-io*'— (>.  Je  dis  :  xi  divifce  par  —  ^jca*,  rexpoiijic 

eft.*.^^.  £cconime4nepettCdivi(cr  aujuAela  fuconde  grandeur  i  je  niul- 

ciplie  Ia  première  par  4.  Et  je  divifê  le  produit  4.V' — i  (ixx^iox — 8  par 
— 4**'-+i0-v — <*  »  ce  qui  donne  —  iat  &  le  relte^ — ôxx^i^ — 8.  Ec  je 

: — sxx  diviliic  par — ^Xf ,  TexpoCanc  cft  ^ .  Et  divifant — 1  ojr 

par  le  dénominateur  1 ,  &  enfuittc — (;.vj(:-J-14A — 8  par  l'expo  faut 
— X.Yjf-ttr— j ,  je  rronvc  j  &  un  rcîlc — a*h-i  q^»e  je  picns  à  Ion  tour 
pour  divifeur  du  rcitc — ixx-^^x — 3.  Ec  parccijue  la  cltvilîon  cfl  julUi 

Mm  iij 


k  u  :mscr  diviiog  ■     H  cft  le  p las  ^aod  coiamun  des  giaDdeqa 


Fnfêfiti       4r.r         1«  — 4Jc»-tiox — 6.  ^DiviJUm  —  "'"i* 

C  ^^^^  4f 


£rt —  — ^-iX       30  — ïx 


Pour  trouver  le  |^  «;rancl  AiriCcax  commun  des  grandcnrs  z*^i«ee 

^  divifiepar*^  xttti    fet.  >  l'cxpcfam  eft  — — ^ .  Ec  parceqpe  kdé- 

Bominaicur — — f  ne  peut  i!iviî-r  au  julk  la  Icconde  grandeur;  jcrotil* 

riphc  îa  premier j  par — 1< — ^ ,  &  |c  dtvitck  produit — uV — ^z.J-i^ÂJtzz 

dciir}  «qmdonoco      &lcicftc   nfaic  1  jj^tfc-Hâwfe    kWc  rft 

1 4<l^.  £cie<lis:— tf^udiriflfepar— 2AX.}rexpoÊaiteft^.  Et  paice- 

qiic  1  ne  peut  liiviicr  sja  jult  j  U  iccondc  grandcor  >  je  niulnplie  le  rcâe 
— ^<fefc-4**«"-i>tii<fct-— :  nm|»ir  IcdfiMimmatetir  1.  Ecîe 

divifeenAucte  le  produit — ^éA^-Jri^y<Xr-¥^4ib^'^^i,^déK~-^u^h-^uM 
parla  kcondc  grandeur.  Ce  qui  donne     &  le  reftc  — S.ifk 

— z^î^— H  5^4^^.  Et  pour  divilcr  par  ce  rclte  \x  fécond.-  rrandcur ,  yz  dis  : 

■»a444divirccpar  5^^.»,  rexpofancefl —       Ecporceque  jé-i  ne  peut 

paç  diviiêr  au  jullr    relie  prccédcnr  ;  je  multiplie  la  féconde  crandeur  par 
^bb.  Et  je  diviic  ic  prodmt — 6dhbi^ — }ii^-h6^bh,~+t  zéUf^a — 
|iar le  refte  pcécédeiit  }M«x-f-iiMA«--44^lsc— >t4«^M-$^^^  >  ce  quidoi»- 
ae — la — bScUteStc^^ — tMskbz^^^bK. — ^u^^tM — £r 
pour  diviiier  par  ce  rÂe  le  lefte  pcéoédcoc ,  je  dis  ;  5MU  dinféc  par 

^^Kr-JèéMf^^hf.^  rcspoûox  eft  Ec  jedtvilêfe 

dcoiier  ceftc  par  le  dénonumiair         %éuib  144^  ;  ce  oui  donne  ak 

eypofant  entier  bt. — éib^  que  je  prcns  pour  divileur  du  rcftc  précédent. 
£t  patceque  ladiviïion  eftjuâe»  je  tâche  auiTi  à  diviici  la  féconde  griiH 

deur  par  hz. — ^b ,  &  jc  dis — Texpoiant  eft  —       Et  je  diviiê  kx. 

•  <^  par  le  dénominateur  ^  i  ce  qui  donne  t — *  que  jc  prcns  p<3iir  f^?vi{cr 
la  féconde  grandeur.  Et  comme  cnhn  I.1  divuion  eil  juftc  ^  ccincmediri^ 
lêur      ^  cû.  le  plus  groad  comaïaa  des  graodcuis  propofces. 
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DES  J4AXttBM.AXIQ4y:£S.,L^v&iIX  179 

'    'out  nombre  cBtkv  o«  iioiH9tt^.£Citt  avoir  imo  inâiutc  <i'4Uquo7 

dÎTiTaoc  -  par  am  CaSàoo^  qui  ait  j  ftuc  muntea»,  de 

fOQt  dénoannateur  un  pcodnic     du.  déooniiiateiir  «  par  vn  nonbra 

*  :arbitraîre  r}  rexpofant  c  >  qui  peujc  marquer  fiicceflîvement  chacun  des 
;SM>mt>res  natureb  •  fixpolèn-toi^om.par  6»  uiUcn;  cprabieu  ^  de  fois   b-  >m 

^cftdans^^ 

^jf-è'' '7''^ *•  V^^-  Itt* ^^^^ii  *^ 

X  GOR<^LLAi|t$. 

^1**      'Otu  n(^ebçe  cnci^^r  ou  rora|^^  .^eft.  uive  ou  pIuilcuQi  aliquaccK 
iNxkvmz'^  Q^U%4p»-  ^^-tsifiA  mc^éa»  wm^ 


Car  le  rapport  des  deux  ^  à:  ^  cil  ég;J    au  rapport  des  nombres  bz.  Se  b.  it. 

éj.  Comme  donc  le  nombos.  eQCipi^.^&  efi>  aU|  ju^  une  ou  pldieurs  ali- 
^ooces  de  f ancre  4ty ,  puifque  Ton    fantre  condenc  au  jnfte  certaines 

lïft eorier  oi|  cpmpa.-  cft pareils         V  - .  *:  :  fc».  4>f:t  — • 

Mpicatim©*ou  pluficuonUqwfc.         /i.Jîîi^^aa  ::  cis&ii'J- 

^  ^T^Ous  les  Aombfes  entiers,  on  ioni|nii  fimt  qsmtneqfiirsbles  » 
^  |jf  peuvent  avoir  w»  infinité  dNiÙquoèes  ou  mefôres  communes. 

'  Çar  tout  noBçlbm  epiiecoa  rampa  ^  efticont^  antre -comme  lÀnoni-*  b.ii* 

••bre  entier  ou  le  produit  ^  dejt-extjs^qg^eft  au  nombre  entier  ou-ati  pio- 

■  duit  ^'7  des  dc^x  moyens.  Ou  fi  l'on  en  propolc  anrain  qu'on  vouiira  ,  (Je 
qu'on  leur  donne  à  tous  un  commun  dénomiuatcur  liuis  changer  leur  va- 
leur i  ils  feront  tous  cncr'cux  comme  *  les  nouveaux  numérateurs  cnn'eux.  «•  M* 
Ec.fi  on  mnlciplîe  le  predint  de  tous-  Isuis  dénominacenrs  par  un  nont* 
~  Vcia^biiraiR:  ^r  l'aliquot^qu)  a^fa^  cc,p|Qd^^j^^  ^ 
-  Xvnité  pour  nomcrateur ,  mefi^i^cbiicune  pliw^urs  Iv^fdw^iMiU'  àc  fans 

J/ÛS,  Cuasoft  a  les  £raâioos'fcopol2es  ibot  ^>  y  i»Z*}>  l'aliquoiDe  <i-  |i* 
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ito  NOUVEAUX  ELEMENS 

.  '    mcfiireta  chacune  plufîcucs  foi* va  iiiftc i  U ntemiéic autant  de  fnk 

qu  il  yad'unitcz<îansun  nombfc  é^yxvt,  &la  Cccondc  autant  qu'il  y  oi 
a  dins  un  nombre  hgzjcvty  &  latroifiémc  autant  qu'il  v  en  a  Hms  untroi- 
lîéme  nombre  c^tyvt^  Se  l.t  quatrième  cntin  lut.int  qu'il  y  en  a  duis  dgz.yxts 
Se  la  ciiiquicmc  autânc  qu'il  y  en  a  dans  egtyxv.  Et  comme  g  cftim  nom- 
bre arbitraire  i  l'aliquotc — î — pourra  varier  autant  qu'on  voiulra&ijuA 

quc";  à  fintini,  en  fupporant  pout^  fuccdEvCïUunt  chacua  des  nombres 
naturels  qui  vont  à  l'inhai. 

#  -  •  —  • — •  —  •    •  f  • 


Ç-«— ^ —  :  :  d£Z.yxt.  i.    Ç  * — ^r-  :  :  «l^yxv*  i. 

XII  COROLLAIRE. 

J^Eux  nombres  entiers  ou  rompus  ^^{^  peuvent  avoir  une  ioàni- 

tc  d'aliquoces  qui  leur  ibieiit  iiêmblablea  ou  pcopoitioncllcs. 

Car  fi  e  marque  un  nombre  arbitiaij^ »  ^que  Ton  divife -  par  ^>  de 
i  b 

-par— i  un  mêm<;^  cxpolânt  c  marqueta  toujours  également  par  fcs  lihi- 

k  |i.    tez»  combien  de  feis  aut^juâe  les  aliquoccs^&-t  (ont  l'une  dans  fi» 

tout-»  0c  Tautre  dans  le  fien     De  fime  que  ces  aliqnotes  &nmt'Co&: 
^  17*  7*  JOUIS  propordoncUes  <  ou  (êmélables  i  leurs  touts  qu'on  propofe. 


^1    II      )C  ii«  •'  ' 


XIII  COROLLAIRE. 

T  on  peut  prouver  de  la  même  fort«  que  tous  !es  nombres  entiers 
flou  rompus,  qu'on  pourra  propofcr,  onc  une  inûmté  d'aiiquotes 
qui  leur  fonc  iemblabks  ou  pioponionclles. 

Xi  Y. 
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DES  MAtHEM  ATTCtlTES:  LiVRElX.  ifi' 

Xï  V  CORO  L  I  AI  RE. 

deux  grandeurs  A  &cB  font  comnicniurables ,  ou  qu'une  groiw 
^dcur  f.  mcfure  l'une  èc  l'autre  fans*  tcOic  ;  elles  font  comme  nombre 
iAomhreï  Et  ft  elles  (ont  comme  nombre  \  elles  pmtcommenfùrablcs ,  on 
peuvent  c:r  :  mcfurces  l'une  &  Tautrc  fan  ^  rcf^e  par  une  incme  grandeur. 

Lapreimerc  partie  çft  cîiirc  ;  car  ay.xnr  pn  ;  les    noinbr'-s  a     ^  ^  qui 
cjcpofent  i'uii  conibien  de  fois  au  jullc  ,^eil  dans  A ,      i  auuc  combica  ^ 
de  fois  dans  B  y  la  grandeur  A -eft  ^ak  <  an  pfCNluit  a"^^  8c  râune  B'  '   '  ^ 
au  <^  produit       El  ks  mimes  A'  Se-  B  ou      6c      iom  encc'd- 

nombres  4  ac  Bo»  i»^.  ^A;  B:  :^o^  ik^  -  ««>-^«- 

^  Et  fi^»poiant  les  gf aftdèuris  ATk  B  pitopordonellcs  aux  noftâMxs  '4  Bc  k' 

Ayant  pris  les  deux  expofans         des  nombres  a  &ch  ;  les  mêmes  ^5c^  b.  ^.  g. 

Ûmt  encore  les    cxpolans  des  grandeurs  A  ôc  B.  Et  par  conféquenc  les  c.  7.8. 

{^aodmisA-&Blie  Ibnc'qdei^sprodiiicsdes'neBibces  :(;âcjrparutieml-'  4.&c^)«.7i 

me  ^andeuz  x ,  qui  /êra  une  mefure  ^  communs  fie  U.^us  grande  *^  des-  1. 10.  S.- 
grandeurs  A  &:  B.  De  forte  que  la  grandeur  x  8c  imc  infinité  d'aurrcs, 
qui  la  peuvent  me£ucexiansiclte>  doivent  meiurer  ^aujufte  ckacuncd«s-  î-s  ?*' 
^andeurs  A  &  B.  • 

ÇA.B::       ^  -^Jf  ^^  Jf^^^^ 

.      X'V  COROLLAIRE; 
TJT fi  deint  grandei»  A'&  Bfonc incommcofurablei }  eHésne •  Cônt  a.  u.  v 
JlLpoint  comme  OOBifae  à  nombre*  Dû  fi  ellès  ne  font  point  comme- 
nombre  ;  elles  font  »  incommenfurables.  Car  fî  deux  inconamenfurablcs 
pouvotent  être  comme  nombre  à  nombre  ;  elles  fcroiau  '>  commenfiirablcs.   b.  4; . 
Et  fi  deux  qai  ne  font  point  comme  noUdlie  i  nombre  pouvoienc  icse 
«omm«nfiirabIcs  ;  elles  IcroicnE  oomme^  nombre  à-oombie,  Ce  qm  dé- 

47^  T-  E  produit  d'un  rapport  par  luy-mèmc  on  d'aiK  fiaÂîon  pardl&i^' 
JLmème  fia»  nommé  jM»»  furriff  »'  oà  pufiiietficMiJi*  &  rmfuit 

••O  ft^âmrmfuê'ét  fttmiieg^  le  produit  ^  de  la  grandei» 

fompuë^  mulàpUcc  par  elle-même.  Et  le  cube  ^  de  la  même  -  en  fera 
JHflOiliominé  Utr^^fiémepuiffMtce,  ou     fHÎJfanct  rtmfuie  du  tmfiime  de^ 

Nu 


T 
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termes  4  &  ^  (ont  coiiiqiçii^i|cai>|pf  »  |n  pii^àn^  ipmpoës  ktùtut 

XVIIl  fi&OBtEMt. 

48.  pOwr  rifindre  les  pttijfi^cff  rompues  ,  cufmrmi^  UtrtHfet  ^léÊ^ 
1  rir/ ,  0M  cttblijHes  »  0».  4M/rr ;  linéaires. 
On  prend  leurs  exporans  ;  Se  on  tirj;  la  racine  quarrée  »  ou  cubique ,  ou 
sntcre  linéaire  de  dû^cun  des  deux  ternies.  Ec  celle  du  prcmiçr  terme  eft  kt 
Dttménuair>5c  tassuç  le  êénowipateaxdc  U.  racine  Uncaire  (|tt*an  cliercit& 

Comme  pouif  tirer  U  racine  4|aar^  de  U  &aâion  ^,  j  e  pceos  ù  nçill 

t^A  ^c'^W^"!'^^^  p^woQm^nWt  &.1'W«  «  du  dénomiiiaRdr 

4éapnûaaccar  d^unc  fraction  ^>  qui  cftlaracin^qu{uxçç  de  cdfe 

^*o&  pBOfoiè.  £x  pouF  tires  I4  cubiqi;^  de  la  fraction  ^  l  je  pceps  pwejl- 
iement  U cabiqne  s  àa  taanènxauéfi  >  8c  le  cnlvqtie  dAuNBÎiiiMyE^. 
Etlaib^Uon'efl^  Uj        cobiqae     h  Et  ilciacft  «96. 

•  «kt  aunes  fmttknçtê» 

.ÇoortifecUtaçiiie  quairée  de       Je  prdns  la  racine  quarrée  tt  de 

n  i ,  &  la  racine  qaanéei&dft  144*  Et  la.fe>ftion-ii  cft  Ja  caoiiKqBtt- 
tée  de  celle  qu'on  pcopoiSs»- 
Ecpoot  cimUiiciaBqnaa:é6de74i^.  le  leftpfQc  ce  nonécQ  i  1il 

^  fratSlion  — —  qui  luy  cft  égale.  Ht  cirant  eafôitcc  la  racine  quarrée  109 
du  numérateur  ;  1 8  $  i  >  &  la  racine  quarrée  4  du  dcnomioatcur  lù  i  hiti^ 
âioa-i^  OQ  ^7^  eft  k  racine  quaaée  que  je  cherche. 

ii-'.  SémkuiiiMirii^~>{i^4rnj4i^7:i^^^.  XtnMtNvi^l^^  17-. 

P<Mtf  de?  If  cadne  cu^^Sf^  ^^3.4^*  J(i.p«en?,l^ibâj<»^^^2^. 
qui  luy,  eft  ég^  Et  draQtlesiadnçs  cub^ttes  109  Se  4.rune  dq  nnmé» 
jrateur  119  s  01 9 ,  &  raocre  4u  dénonùnateur  4^4  »  Ufraétion  ^oa  17^ 


Digitized  by  CoogI 


DES   M  AtHEX*  At'fcJtFès.    liVRiIX.  léj 
tft  là  râcin^  oi^^ûe  q«iè  je  àtè»:ht.  On  xia&éçséil  iSk  là  ti&mt  ùxtt  quie 
la  tadne  cubique  de  171^' 

ÏROISIEMI  IXEMPIE. 

Pour  ti^  hMti^^oi»:^  ilKlà  ù^^Oiaà ^^ffoM  féâfi-^oaZ^; 

£c  pour  titci.  la,  racine  cubique  de  la  graadem:  l 'écris    ou  ^  . . 

t 

PliiV tkec fatcaoîiie ^uanée  delà gran«tettr<<<»  t<«^  ■.^tg»>fV  ■^g.yî 
^  édi  h  r«dn«  lin&ke  du  qiuné  4M  »  &  j^écri»  4  an  demUcerde ,  & 
î^c^ice  M.  Ët  èafiiîne  je  dâ  :  âB  M^SnSSe par  xJ,  f éïjïbûftt  ^^-^ 
que  j'éarif  flid*ifli-cé(cle  1  Sr  )'éflfiK»  k  gnâd«ur  dia0e  4^-^,  ]f!uf  J» 

^uarré  -M^^^vH^^cv  de  fei^éTaift  |^«^^«  Etotfnmie  il  ne  teùc  hâif 
— -PÉ"  cc-+éa  \  -  v^-i 


l*otir  tiier  U  laciiie  qnenée  de  la  grandeur  qve'Je  piopûfe  ici.  Je  preiu        £1 1^ 

-c^,  Ëc  paxccquete^ie-^cft      tout  où  h  molti^ic  l'une  des  tïoi# 

mottes  racine»  xm  ,  fécalt^         p^'>^.^.  ^«r  pourâdne 

qaarrée  de  la  grandeur  que  ['ai  propo(^,Et  Jequan^  <de  cent  racine  Tu»- 
fo&G  éc'ont  le  même  que  )€  doi»  réibudtei'U'uqppdfiQOOeft  jutte» 

r.icinc  fuppoféc  cft  celle  qnc  je  cherche. 

Si  cette  mcthadc  ne  rciiiîilibitpasion  pourroir  fuivrc  avec  afsurrmce  celle  de 
i'cxcinjplc  pcccciicat  comme  ccant  g.éncraic ,  ou  domicr  à  couccs  les  parties 

Nn  il 


a4  .NOUVEAUX  ELIMINA 

de  Ugcaiuleur  complexe  an  même  dàioniinaceui  fans  clunger  leur  ra^^ 
leur  »  &  ruivre  ilon  la  r%Ie  générale  <bpi»Uèine. 

.  (Ai^^rrtK.  44*.  .  ^tf4, ,  (  Li^f  ^gf^f^ y,^,  ^g.  lcif. 


Sixième  sxempl*. 
'Pôor  tbelr  lâ  sadne  cuibtqiie  A  la yMiiaflir|jfc— 

Je  dis  ^çftjaracine-c^bi^ue  4^  U  jparuc  ^tf^  >  j6c  j'écris  «dcmi-fcr- 

ck,  de  re&ce  ^4^.  Je  dit  efaiôicce— Sécant dmfikifar  3  fei^ieqoaoé 

»  4 

^A-^tic  la  grandeur  ^44,  c'«ltidircparï<»A,  ou^^^^^CHAtdivifcepar— ^ 
lexpoûntçftiw— oiii-*j4^«  ^Isécck  aùdeaii-oBKcIe  s  ^i'eAee«ife- 
tcanche  lap^^tic  diviféc— -4^^,  &  encore  upis produits  delà  grandeur 
par  le  qitaxréde  raiinei*- c'eftâ4ûeUp«ctie.iDêfiieli«^,  flc 
■enfin  le  cabo——^^^}  de  la  même— -4*'.  Et  comme  il  ne  rcftc  riçni  je 
tmiire  aujnfte  aa  deim-cerçle  JatMÎne  cobiyie  i<i^,  ranRMspft  U 
«tziqQver  tonc  4*un  coup  en  prenant  d'abord  les  racmeà  cubicjucs 
&fi- jtf^des  paipei  cnbiques  ^«c*-^^) ,  &  «odîdâaDc  enfiiinsâ 
jp,qibe  4p  la^randcur^Ai^l^  eft^Iuy  ^u'on  propolè. 
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DtS  M  AT  HEM  ATIQJJ  E  s.  L  i  y  r  i  IX.  tij 
i 'CORdlLAtRE. 

•^9*       Icsdcax  tcnnos  A  &  Z  d'une  fradion  ~  ont  pour  cxpofans  dcujc 

-nombre*;  ^       qui  ne  foicnt  point  1  un     l'autre  un  quarré,ou  un  cubepai:- 
fait,  ou  une  puiiraiitc  4%  ou  5  S  ou  (î*^  &  parfeitc,  »c  àûcuillMUlbl«  «ndeç 
■on  ton^o  n'en  pent  ctrc  la  racine  quarréc,  ou  cubique,  ou  4' ,  ou  j% 
•on  tf^ydEC  :  &  Ujulb  valoir  «le  Umèmeiatiiie  cft  iiiooiiimeflta3ibt&  - 

sCac  tootooate  escierott  ratifi^  étaatmuldplié  p«  lit^<4iiÊnie  âonne  iia 

produit  YY  »  dont  les  deux  renne?  BB  &  Y  Y  font  deux  nombres  qaarrcr,  tt; 
«qui  ont  aalfi  pour  expoiàns  deux  noinbrer*  quarrez  hk&cyy.  De  forte  que  c  fê,  t. 
fi     iM^m^g tyitynjiu  tuic  kdûàfuk^  n'apaim  deux  nombres  ^lunes 

Ipoor  tK^oÙM  é  8f  «4  elle  ne  peac  Stte  1111  ^  quarrë  —  d'aacmi  nombie  ^  **: 

«cntier:Oii  ioii|pii^.»j}uîrqu  autrement  eue  auroit  potirfis  cxpo(âns  dcox 

nombres  quarrez ,  ce  qui  rcpngncà  !,i  fuppofîtion.  Et  par  conf^quent  la 
jufte- valeur  de  la  mcnic  r.KMiic  ne  peut  erre  exprimée  ou  déterminée  par 
âncun  nombre  entier  ou  rompu  i  ou  ce  qui  icviciu:  au  même  elle  cil  m- 

i  tout  nombfc  entier  ou  rompu«  ou  ne  peut  *  £cte^à  aociui  e  ij&^m  « 
^oinbKecndecottÎDOD|pacoiiuiieim  iiooii»e^fti  un^Mcre  noïnbqQ»      ^  ' 

A  •  .     '  i    .     .  .  "  . 

Z*3  r      r      *'    Nombre  ^T,  Ç, 
170 

II  COROLLAIRE.       \,  .    •  ^  v 
f  4>.  QI  dop&tm  nonbfc  entier  a*a  poine  iui  nombre  enâor  iK>iir;£i  saçi- 

One  quarréc,  .ou  cubique ,  ou  qUatriémc^ou  cinquième,  ou  autre 
linéaire  ;  lajuflc  valeur  de  cette  racine  linéaire  eft  incommcnfurable  i 
«out  nombre  entier  ou  rompu.»  ou  ne  peut  jamais  être  exprimée  ou  dé- 
tecminée  par  aucun  nombre  enrier  ou  conmiL  ^tce  que  tour  nom- 
1>re  entier  h  c{l.cemme  un  rapport'^  implicite  de  lujr-niême  avecTtinïté ,  à  b 
iqui  (DUC  nombre  entier  ou  rqmpu  efttadcemoitcoii^aré:  Ou  paKequ'ii 

■vaut  autant  que  U  fiaâioa. Mais  i -0c«-  fi>nt  «  expojâos  deà  tmmei  de  .c  5s  t. 

la  fradlion  ^,  (5c  ces  expofansne  font  point  deux  nombres quarrez.  Et  d. 

par  conféquent  aucun  nombre  entier  ou  rompu  ne  peut  *^  être  la  /uftc  va-  «.4^.  . 

Icvu  delà  racine  quarrée  du  nombre  -  ou  ^  ;  èc  cette  rricine  cU'incomp  f.4tf* 

menfurable ,  on  n'cft:  poirtt  an  nombre  entier^  ou  à  l'unitc  comme  un 
nombre  cft  à  un  autre  nombre.  Mais  quoi.^u'on  nepuidc  jamnis  l'expri- 

Nn  11}  * 
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mer  ou  la  décermincr  par  lUtfiCfilKf  «ad^^  rosnpu ,  on  peut  néanmoin» 
approcher  de  d  juSte  valeur  dé  iî  pià  qiToa  voudra >  &jurq[aQ  â  io^ 

VII  PROBLEME. 

jf,  ^^Okk  <«p^wAfr  tntmt  juor  vudra.  J"  !a  infievAlet-r  {c:  racines  in» 

I  cmmenfi-'r.iyies.  Ou  pour  rtjOHdre  au  gùu  jnû  ^u'ta  ^Uf^4 
fu  jfancei  imparfaites  «xf  riuun^dr  rumbm,  ^       •  . 

On  fiMilêne  i  an  mMnbrc  ^u'on  trouve  an  dcaÎMerÈte.  Ée  ad  joâot  2 
cette  ilAité  aacanr  de  zéro  qu  il  cft  néceflàire  pour  détenirncr  ulte  pJB^ 
cu!c  ou  une  aliquotc  moindre  que  toute  autre  qti'on  aura  propofécjou 
qui  ne  Toit^as  plus  grande ,  &  on  ajoùcc  au  reftc  en  même  tcoips  autanc 
de  traMfan:d«séio  noe  For  «ta  j«im»o»  écaiii  mu.fmà(i:M<a£ûÊ»^ 


•? .  de  traMfan:d«séio 

tfi  çn  cpnnnac  ropéracion  félon  les  régies  des  fuiflanccspaifaires.  Et  ce 
que  ron  trouve  cs^fîn  nu  dcmi-ccrclc  rc fo ût  Uqufift^a»  i,CSÛtClt^pks 
xaoai&  âtfOiK  mieux.  j«»)cev0if(;c^4glcs*  ..... 

,  Pour approcKcc  fi  présde  jp(fcc  vpleor  de laîadne  ^^irée  de  rt  «  qo^ 
es  qui  luy  manquera  foie  moititlce' que  tnilliâtie  partie.  Apre'avoir 
^;pt  au  dcmi-cecdft  la  radneqiuxrcc^  du^Iiv  grand  ^piaoé  qiiiiôic 

jDi  1«  oojoojoo  ^ 

éf*»*  1^4  ôter  J0  24  ^tt^ré 

X>u  3^  refte  z  6\o  o  i>«  i"  rtfie  i  4I0  olo  ofo  ojo  oîo  ofo  o 

ofi-r  I    9  (j  4  *frr  544» 

•ter  5  090  7 ^    '  '  5 »  5  4^Li_ 

^^Déi^nfh  5  4  ^  i  4'-  o  4,1  &  o  o;o  olo  o 

^XHifS'hLf  rt^t  5  8  5    4i'>.o|o*  <ii    if  ^  ^  "  ' 

.  f  î  i^fJtS'^Sv^ht  »liar  4  ^  '  o  S  ^  Q  4 9 

S jf  S  0 -7*'dlv^|ftn7«  nrjlir a  4^  4 1 9  5  I 
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^iuxs  j  8  >  je  luy  lbufcii&  iqoo  ,  &i' ajoute,  anreftc  (|vii  cil  1 ,  crois  cranchcs 
ée  zéro.  Et  omîtiiiaiK  (kUm  ks  r^tes  ».  jf  tronve  dcmi-ceidc 

vaut  moio&jqiic  lajuftc  nu:me.,dc  18  >  mais  d'un«  pftcticHld  ^li 

«ft  p«sla  niUiéineptftki  St^^^la  fiupadêiok  «lOid^ime^àrticii' 

h  moindre  que     mUlicmc  partio.  Et  fion  fjoût^C  (ëpt  wbo  AiPwM 

foufcrittc,  &  fept  tranches  de  deux  zéro  chacune  au  rcfte  i  ;  on  rrouvc- 
foic  de  U  même  (brtc  que  lajuûe  valcuc  de  la  racine  ^çuvréc  des  y  8  ne 

fioffaiSs  jfu6a£x  dix  tnillionniémc  pardic:]»  Saûàoa  ,  qeà  rûnï 

lut  peu  moins  qo'cRe*,  &  qu'il  ne  s'cnïaut  par  cette  n^BftpiUlâe  qu'elle 

fi*airive  à  la  valcarde  la  kauGdoa^^^ivil/àhffmp^k  ai^péik: 


Et  on  tcosmKAaùkr^\$wB^^'6!ft^^lf^hi'^        àt  la  lactiif 

T  '  1000000        IOOOQ9*  . 

ficrcncc noOt (yi'une mtflinnntfim partio deruaké^ 

.  .  S^OOKD'ïXFM'rLli        "^"'-V'"  ..!^f 

Pour  approcher  fi  prés  de  la  juik  valeur  dcU  raq'nc  cuHiquc  de  10^  9» 
que  ce  qui  Iny  manquera  lôit  moiiidrc:  (^u(^      millicuu:' j^a^e^.  j^pcoi 
Avoir  écrit  au  dcmi-ccrcIe  la  racine  cubique  10  Hu  plus  grand  cube  looe  • 
«qui  (bit  daW  1058  ^  je  foufcris  i  fous     ,  &^  je  kf  ^joins^  trois  zéro ,  5c 

j  ajoute  trois  tranches  de  trois  zéro  chacune  au  reftc  3  8.  Et  continuant  le 
rc^e  iclon  les  régies  ordinaires ,  je  trouve  n\i  tfcfni-ccrcle  que  ta  ju(le  va^ 

lenrdk  la  racine  cubiottftdk  L03  8  eil  cngrc  ks  6ra<îtions  ISUl  Se  atk 

»  '     ,  ^.5.  lOCO  1000" 

n'ont  pour  différence  qu'une  millième  ptfCieévi*ttiiilé,'  SxûldcA  iiflA 
des  autres  puillànccs.  •  • 

iter  1000  cube  SI^IUL  gn IfiZi    •  » 

•r*r  j  i,  o  3  I  7^1  I 


....  *  •  C-vV-.  . 
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itt  NOUVEAtJX  ELEMEMS^ 

IDES  FRACTIONS  DECIMALES. 

*         *  •  ♦  ^ 

tout  -conçenës  chacune  eonuiie  dihrtfiëi  en 
*^{»aities ^;ales  ,  ou  en  lî}  8c  chaque  xo^  «uffi-en  to  parties  égales ,  çm" 

«u  •'^i^chaqoe  loo*  câ.io  autres égtlÀ»  ou  ea>--iîi-6^  chaque  iqoo* 

«BC9fs  en  to  paiciet]  égalet  »  ou^en  j^^î  ft'ittnfi»'dn<refl«  jd^pies  CNlh 

firaEHons  dieirnsht.  Et  leuf  ttûgo  cft  d'un  enwid^  iècoars  pour  companc  ' 
avec  facilité  les  raefùrcs  ou  'gramkuxs  aiofipucagées  de  xo  en  lo»  ftlct^ 
&a^ions  de  ces  solides  ^lanoiiurs. . 

r,      :  '     PROBLEME  VTIT; 

T^Oi<r  AjoHter  tt^tmbie  Us  fraciùm  dcamaies»  &  fwf-  Stir  la  mné  ' 
X  'dit  Mhtt.' 

On  observera  que  tous  leurs  dériouMateurs  (oiàax.  des  tennei  fionfî- 
fifs  de  la  progrcflion  de  r^i  lo»*  Et  (Iquelqu'un  de  ces  termes  manque  en- 
tre le  moindre  &  le  plus  ^aod  i  on  rcjupliraia  place ,  &  on  luy  donnera  '. 
é-  pour  t»iMnfbàeiuv:Bf^ioité  éàm  difpolc  par  ddié  >  on  adieven  iàcflc- 


Poar  aj9Ûfer  enfemj^lp  17-^  -^i  onéprkfimplemmc^v 

^P^:^*^«*»W«  5'  j^,  on  mettra     & -îpowie». 

^iieDE  encre  -  &   ^, 

*  I-  10000  ..  "JÊÈ^*^ 

•ldc9  0Q*«»M;An^n^ 

îSIÎLpom;  la^ioxameentién'  ^    _„  

19. 

•  '  10  100   1000   '  •         xooo  looo   icoo   1000  lOO© 


toe  «oeoo  •         •      loooo  i<}oeq:iQeo<»  tooaoi  'loo» 

SZCOND    IXEMP  LE. 

Pour  ajouter enfcrable  17,  —,  — ^>  — &  <7  ,  —,  — ^ *  ^»3C 

*  '     |0     IQO     1000.  10     lOQ  1000 


10'         ■  YOO*  »  *  1000- 

J7«7f • 

xoo* 
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lyES   ïtATlTEïrATIQJJES.  Livm  IX.  189 

— —  ,  &  cnfuitte  IZlZli;  &  aioûtaiit  alors  les  kiUs  numérateurs,  on 

I  :  1000  ' 

n'auiM  qu'à  foufcrire  à  leur  fômme  le  com-  27847 
mun  dénominateur ,  ôc  la  fradion>2i!i£+  ^;<»;</*r  <  J787 5 

fera  la  foniQie  c&tiéfe  qtie  Ton  veut  dé-  Smm  9475  04 


couvrir. 


*  1000       ICcû      IjOO  '  tOOOO  1000 

Troisième  exemple. 

Si  on  veut  nommer  t  le  tout  ou  l'entier ,  &  nommer  enfuiitc  fremUHi 
ou  marquer  par  les  10»» ,  &  vaxtaciex  ficondes  ou  marquer  par  les  100", 
&  nommer  tmJUmtf  cm  macquer  par  ^''^  les  1 000'* ,  de  nommer  quatriè- 
mes ou  marquer  pat  ivlcs  ioooû'*,  5»:  ainfi  du  rcftc  ;  on  pourra  fuppri- 
nicr  les  dcnominateurs ,  en  metiaixt  au  lieu  des  parties  dénommées  les 
marqtics  ou  les  noms  qui  les  doivent  exprimer.  Et  alors  ou  n'aura  qu'à 
fôivre  les  régies  preicriees  pour  les  enciers,  observant  néamnouis  toujours 
qu'il  f.uit  remplir  n.ar  o  le  vuidc  des  parties  dénommées  qui  manquent 
entre  les  plus  grandes  &  les  plus  petites. 

Ainfi  pour  aioûter  ensemble  8,-^,  — ^, — 1,  ou  8r>         l'" ^  & 

r,  — ^.  —,  ou  5^  </  ^^  x^'^'oft  &  507i^'î'il  eft  aift  do 

voir  qu'il  (tifiit  d'ajoèter  enlèmUe  85(73  &  5071*  te  que  leur  ^Smuae 
ijtfî5  eftccUc  des  ioo«*  par-  •  6'* t'" 

ticç,  que  comprennent  au  juftc  té1j9ÂUr  <    *  '/  /j^itf 

les  touts  &  les  panics  que  l'on  ^L-LS^J^  * 

aproppfées*  Smmg  i^uû  j,  5.' 

AIRIEME  LXtUVhZi 

Pouf  ajouter  enfemblc  475)4?,  l'  j''^  tf^^cc  5840^ ,  t^&c  ff^jty  o 

*■  5840 5' &  94708^'  &  5  5  62  j o3'v & |OoooaV :  on  fuivia  les  régies  ordi- 
naires de  la  feule  addition  des      '  f 
entiers,  après  qu'on  aura  dil-  -  - 

pofé  dans  leurs  rancs  les  en-  ^.  ,     )5»4*"»  ^/ „>y 

î       r      - 1  •         I  Al9Mt9r<   047? ,  o  8 

tiers  fous  les  entiers,  les  prc-  "  i"—    j  t  1/  ///«jv 

micrcs  fous  les  premières,  les  /  3  5^  »  */^/»**///  iv  u 

fécondes  fous  les  fécondes,  U  ^    50^.0  0  O    o'^  ^» 

iunli  du  reftc.  1 1 9(î8f ,  0%''^  <5'^  8'v 

PulKim    EXIMPLr  DE  I.A'  SobSTH  ACTION. 

Pour  6ter  307^ ,  4'  g" ©iv  iVi  de  ^(îijf ,  7'  o'^  8 5?^^  5^ 

Oo 


NOUVEAUX  ELEMENS.  . 
On  les  <!irporcra  par  ordse  Bc  félon  loin  rangs  comme  aux  éxempic» 

nui  précédent  ;      la  jy^  <tfxaf,  7'  o'^  8'^''  o'^'  5^'  o^'^ 

roudradion  s'achcvc-  gter    ,07^»  4'  s""       o^v  zV. 


SbCONP  BXBMPtB 


Pour  ôtcr  57^.  /  i''  V''  *of,  5'       7'''  «"^      Jo^^  j';"" 

d^uiie  part  ,  &:  cîc  l'autre  la  fommc  414?,  4'  5^'  0'^''  7'^  jV.  £t  otancU 
moindre  de  l'autre  plus  grande  j  le  leftecft  ^Ct  ^  %'  4!'  i!"  5'^  1^. 

''^f^^^'ljLOtjJ  s''  f'V^  '  Smm  ^4f74V^ô''  V^^ 
■  SmmTfiûi^i'^^Wp  ^  77£i/'o"«'"*»v£^ 

PROBLEME. 

r  On  multiplierai  roidinaire  les  nombres  par  les  nombxes  \  Se 
leurs  dénominateurs  aullî  les  nos  par  les  autres,  ce  qui  Ce  fait  parleur 
funplc  addition  ,  loriqu'on  cmplow  les  noms  on  cacaoétes  des  pfcmiép- 
res,  fécondes»  croiiîémes.  Sec. 

Premier  bxempli. 

Pour  multiplier  jif,  5'7"par89f,  j^'c":  ou  5157"  par8p4<":  on 
multipliera  5 7  par  854(?,  aci^carr",  ajourant  Amplement  cnfcmbie 
"  &     ce  qui  ftit  i».  Et  le  produit  xc,i}jixiiy  rcibudra  la  qucftion. 

fwr85^/,4'tf">>894^"»^  C  «000» 

Second  EXEMfie. 
Pour  multiplier  gvi  par  ^'  4",  on  378^  par  54'';  on  multi- 

pliera (implcmcnt  J78  par  54,  Scon  ajoutera  enfcmblc  &  ce ^ui fait 
vili.  Etic  produit  fcrai04XiV»"oui>v  qV  4V1  ,vii  ^vm, 

.^,„,v.v.  ^^^^^^^^^ 
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DES   MATHEMATIQUES.  LivKiIX. 

PROBLEME. 

$4''T\0iir  diviftr  les gràndturs  décimales  fer  nnes  far  hi  aulref, 

l  On  obfcrvc  que  le  dénomuiatcui  de  celle  qu'on  divifi  (bit  au 
moins  auflî  grand  que  le  àéaotaSnaxsm  de  cdie  par  laquelle  on  divtft, 
augmentant  poiu  cela  les  rangs  du  ooménteiir  par  autant  de  zcro  qu'il 
cft  nccciTairc.  Et  enfuirrc  ondivilc  une  grandeur  par  l'autre  fclon  les  re- 
cèles ordinaires  -,  &c  le  dcnominatcur  aulli  par  l'autre  dénominateur ,  ce 
qui  Ce  toit  par  une  (impie  Touibradlion,  loriqu'on  emploie  les  noms  ou 
.CAfââéfcs  acs  praniéxvSx  lîbccMulcs  ^  treifiémcs  ^  6cc* 

PHEKllR  BXBUPLS. 

Pour  divifcr  ,  4'  4"  5'^  par  p'  ou  }44}5i^  pat  t>tf  "  j  on 
divifèra  344}  5 1  par  9^,  &  on  ma ''de     ce  qui  m»  "**  Se  rcxpoÛQt 

par  ^  6   ^  $6  30 

Second  exemple. 

Pour  divifcr  7^'  par  4^,  ou  7000^  par  4^'  ;  on  divitera  fimplement  7000 
par  4 ,  de  par  t^.  Et  Tcxpolànc  1750»  tccet  cxpotant  marquera 
qac  4V  fout  1750  fois  dans  7''  au  |ufte. 

T&OISISICB  BXBMPLl. 

Poor  diviser  4' par      oa^o^por  j'^»  on  n'aiu%qa*d  divi&r  40  par 

3  i  &  latflânt  k»  refte ->  l'expolbu.  lêra  prerque  ij.  Ou  fi  on  veut  ap» 

|>focher  toujours  «ie  p^  en  plus  de  la  juilc  valeur  1  00  n'aura  qu'à  ajoû* 
ter  tant  d«  scéro  qu'on  voudra  à  4'»  écrivant  par  écemple  400000"  *  £t 

^vi(ànt  alors  400000^1  par       Texpoianc  {Jeta,  iH|ff'^>  &  j  4c  la 

fraction  i  ^'^  ^q^qq^!  >  ^lii  o'^  pourra  négliger  comme  pctt  importante  ou  * 
comme  inutile  dans  les  rcQcoatres  ordinaires. 


QUATR  I  E  M«  EXEMPLE. 

Ptoordivîftr  /  5'^  par  tf^  ou  5  5000^'  par  6^  j  on  divifcra  j  5  000  par  <r. 
A:  v^v^  ca  ôcaixt    de     £c  l'expoiant  fcra^Sj^^.  Er  la  traction  i 

Ooij 
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1,1  NOUVEAUX  ELEME-NS 

pouRa  ècre  négligée.  Ou  R  on  juge  qu  elle  ùnt  confidéirable}  onajoâtofe» 
«lu^HW  quelques  zéto  i  55000^»  écrivant  par  âiefnpk  j  500000^'* 

qu'on  diviffiraenTuitee  par  tfV,  ^  Texpote (çra  ^tn^j^^plus  i  de  la 

ftaûion  décimale  i'^  50  —  • 


■   ....  tVOOOOO  ^   9   ^     m  // 

pw.5  j  00000^  '  7^  6  •  ,uu         ^/4r  -j;^^  .Fat;»,  y  8  j  j  j , 


xoo 

;  50000000000 


CORQLLAIRE  ET  PROBLEME. 

5  5* Ottr  changer  enfra^lioH  décimale  telle  fraSiotê  *<fu*aH  voudra. 

On  nioûtcra  au  numé^cur  /i  um  de  zéro  qu'on  voudra  ,  &  le  pro- 
duit c-i&ra  enfiliae  divifè  par  le  numéraccur  ^>  &  l'expoCàM:  «mitt  t  té^ 
ibiidra  la  quc(bon  ,  ou  au  juAc ,  ou  en  Conc  que  s'il  y  ,a  qudquc  lefie ,  0» 
Je  poqna  obliger  comme  iniicile  ou  de  peu  d'imporcance. 

PrIMISB.  IXSMFKJ* 

Pour  trouver  une  âraâion  décimale  égale  d  j  on  prendra  ia  fraâioK 
Six 

30  1^ .  Eca|oûtatit  deux  zéto  an  numérateur  15 ,  le  produit  2.}oo''.i^ 

ra  divifc  par  4 ,  «Se  Tcxpofànt  j  ^5  '  ^  ^  ^''^  fraikion  décimale d'-u- 
iie  m^me  valeur  que    ou  que    qu'on  avoit  piopoCç.  ' 

fraSlien  changée  eu  déâmaU  jii  30  "-—-^o      ^  5*5  ' 

•SbOOM.D  BXBJfl»t& 

Pour  trouver  une  fra^on  décimale  égale  5-j  on  prendra  ion  égale  11. 

Et  ajoutant  à  II  autant  de  zéro  qu'on  vouHr."! ,  quatre  pnr  c.N:cm]  lc  . 
produit  riocoo'v  fcm  divifc  pnr  j  ,  &  1  cxpolant  jdôiSô'v  lèra  uncàa- 

^on  décimale  H  approchante  de  la  juAe  valeur  de;  p  qu'Une  s'enmaor' 

que»  pas  .  Et  on  pourtoit  en  approcher  toujours  de  plus ,  fi  on  le 
défirott. 

§H  *§tîmme.     i      I      joooo    10000     lyooo    '  ^  150*0 


COROLLAIRE  ET  PROBLEME. 

tirer  Us  racines  qu* 
tdies  ^u'on  vindra^ 


5  6»  T^Oiir  tirer  Us  racines  <jHarrées  des  fraUifitts  décimales ,  &  ifttrj  cnhi^HSSà 
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DES  M  ATHEM  AT  IQjrES.  LtT&B  IX.  ^9$ 

On  (ùivra  les  régies  onStnaices  Se  qu'on  a  prc(crites,  pour  les  tfonver 

au  jiiflc,  ou  par  une  tdlc  «  approximation  qu'on  voudra.  Mais  on  obfèrvc-    ^'  ^''^'4* 
ra  avant  l'opération  que  la  fraélion  ibit  dénommée  par  un  pair  de  la  pro-  ^" 
grcflion  décimale ,  fi  on  veut  tirer  une  racine  quarréc  ;  ou  par  un  terme 
cubique  de  Umèmc  progrdEoa,  fioiLyenc  cirer  une  tacine  cabique.  Ec 
du  lefte» 

P  R  I  M I  «  n    B  X  2  M  V 1 1. 

Pôur  tirer  la  tadne  qiuirée  de  ii\  on  luy  ajoike»  tant  de  xéio  qu'on 
TOodra ,  quatoHEc  par eMOiple ,  8eU  produit  fera  1 800000000000000^'» 
dooi  la  xvdne  approchée  eft  414x^04$^°»  .qui  lélbût  Uqueftion. 

<     „  /  ,  r8  .        1800000000000000    _         n  viTT   A    •  '     -  ■ 

i iS  ;o  --  03  —  00  ï 800000000000000*^  SffMrrc  mPOrfatt 

<7  100         lOOOOOOOOOOOOOOOO'  I  '  .  ' 

4'-+*»T7^-+«.  5— — 4M»<40<^™*««»^^ 

Second  exemple. 

Pour  tirer  la  racine  quarrcc  de  itt'".  Comme  i  2  ?  o'^'  n  ctt  pas  ua 
:quarré  partait  ^  ^'ajoute  fept  zéro  à  izz  >  je  tire  ciiiuitte  du  produit 
.1220000000^  la  racine  approchée  3  45738'''  qui  fefi>ûc  la  qucttion. 


soooo      10000000000  * 


54"-+  t  »  50  54938V  Racine  2."  approchée. 

TrDISIBKB  BkBMPLI. 


Pour         la  tacine  cubique  de  1038'".    Comme  103  S  ii'cft  pas 
-un  cube  parfnit    j'ajoute  neuf  zéro  ,  &  je  tire  cnfuittc  du  produit 
1058000000000^^'  ia  raciiic  ^prothéc  10171*^  qui  téCovLt  U  quc- 
ition. 


QUATRIEUB  £BEM>tB. 

Poar  cirer  la  racine  cubique  de  171097791^1  î  on  tirera  la  cubique  du 
noiiibrc ,  &  on  prendiale  ciecs  de  Etliiadoe  cubique  que  fou  cher- 
.che  Tcra  aajufte648' . 

Oo  iij 
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NOUVEAUX  ELEMENS, 
COROLLAIRE  GENERAL.  V 
Pour  Us  fr^ions  Jc'cimaUs.  - 


57.  abbrcgcroit  extrêmement  toutes  fortes  de  contes,  fîoflVacc 

V^tumoit  à  n'y  employer  que  les  jfraftions  déciimles.  Et  fi  les  Aftro- 


nomesvouloicnturcrdcs  cxprciuons  qui  leur  l'ont  ordinaires  en  marquant 
leurs  fr.idions ,  dans  le  mcmc  Tens  auquel  on  vient  de  s'en  fcrvir  -,  ils  evite- 
rpiem  la  plus  grande  partie  des  fupputations  trcs-Iongues  &  ennuycu 
aurqucllcs  la  vieille  mode  les  engage  dans  une  inHnité  de  divcrfcsrencoi 
très.  Sccvin  &  ceux  qui  l'ont  fuivi  expriment  les  fraftiom  dccimalcs ,  en 
infcrivant  dons  des  petits  cercles  les  chiffres  ou  les  nombres  des  zéro  qui 
Ce  devroient  rencontrer  dans  les  dénominateurs,  ils  marquent  par  éxeto 
les  îoo^*parcecaradlcre(D,  les  100000'*  par  (T.  Et  ainfi  des  autres, 
le  zéro  inicric  au  petit  cercle  icrc  à  l'cj^prclllon  des  entiers^  '  * 
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MATHEMATIQUES 

LIVRE  DIXIEME. 

DES  GRANDEURS  INCOMMENSURABLEl 

DsPIMITlONf. 

N  uotrOBaib  pmkrtsfiitrit  ou  inanmepifkr/ibUs  les  juftcs 
valçlirs  des  racines  que  l'on  nç  peut  exprimer  par  au^ 
cuns  nombres  entiers  ou  lojnpus. 

Er  Ifs  crATfdeurs  incorrmeTifHrables  fonr  celles  qui  n'ont 
point;  un  rapport  de  nombre  à  nombre  Avec  l'unité  ar- 
bitraire. 

On  emploie  divers  (igoes  qtfon  no  mine  r^McauXt 
I  our  n>.  rqncr  les  juftes  valeuTS  des  cacines  inGoimnenrurablcs  des  putir 
iknces  imparfiiites. 

Ce  iiçne  inexprimé  la  radnq  quarréc.  Et  VC.  oe  Vj^.  fi^nific  la  ta» 
cine  cubique  ou  troinémc.  Ec  Vi^.  ou  «'4^.  la  racine  quatrième ,  ou 
racine  quarrcc  àc  la  racine  quarrcc.  Et  AC.  ou  «/C^,  ou  rrt*^.  li  ra- 
cine fîxicmc  ,  oula racuic  qu.irrcc  de  Li cubique,  ou  la  racine  cubique  de 
la  quarrcc.  Et  1/1/ i/.  ou  ^%^A».  raçjuc  K^.  ou  la  quarrcc  delà  4*^.  Ec 
yCVC.  ou  iff^»  la  racine  0',  ou  la  racine  cubique  de  la  racine  cubi- 
t]ne.  Et  ainfi  des  autres  Iin6ttres.  Ecks  nombres  1 ,  3  >  4  >  5  j  ^cletaiH 
trcs,  qui  dénomment  les  racines  i**'*,  ou  3'*,  ou  4^*,  ou  y'*,  ou  les  au- 
tres ,  Icronc  appeliez  Itt  mmhcj  des  fi^s  >  ion  même  que  ces  nombres 
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n'y  Icront  pas  marquez  *,  cotnnie^li  iignc  o\\  à  quelqu'un  dcf  antnST' 
vVC.  .Se  vC/C.  où  l'on  fous-cntcnci  6^  ,  ^v'  g''.  Ainli  ponr  marquer 
la  /uilc valeur  de  laracùic  quorrcc,  ou  cubique  du  nombre  i8  i  on  cent 
✓  ou  t^CtS.  Et  on  écrie  ^ioî8>  ou  VC.iojS  ,  pour  marquer  ce 
que  vaut  au  julle  la  racine  qaarrée»  ou  cubiijue  de  io;9*  Et  paieUIc- 
ment  Vi«r<^  x^^^^ec  exprime  ait  jofte  U  valent  d^J^nocîne  qoar- 

lée  de  la  grandeur  Uttérale  4w «  3jé^lé^te*  Et  ^^ff  -h  nur* 
que  la  ladtie  quanée  de  lâgnndeur     -4-  ^>  Et^^C^fTH- 

la  racine  cubique  de  ta  grandeur -i^f      ^-fj^        £c  ainû  des  au- 
crej. 

Les  racines  linéaires  des  fradHons  (èronc  exprimées  en  écrivant  une' 
(èiile  fois  le  %ne  avant  elles  *  ou  une  fois  avant  cbacui»les  termes.  Pôue  ' 

marquer  par  éxonple-Ia  racine  quanrée  de  laftaâion  i  *»  'on  écrira. Vj', 
ou^.  Car  il  cfl  égal  de  dire  ou  dcairc  /^ou-^,  U  jufte  videur 
2tant  loiïjottrs  ^  « . 

£c  parciilemeat  yl&  ^  marque  la  même  choie.  £t  comnvc  ^4  vaut* 
1  •  on:  peuTMcore  éaire-^oa  ^  ou-  iVj .  Et  pareiUemenc  poiar 
ou on  peut  écrire  ~ott-i^«a-V<.  Et  pareillement  VC.^  &^^^^^ 
«xprimeacunememc  valeur;  EtVCjOtt^^ou-^-^ ou  ai^C- 
marque  incUffétemment  la  jufte  valeur  de  la  racine  cubique  de  ~ .  Mais  1% 
dernière  zf^C^  ou  U  prennére  «'Cy  eft  la  plus  ordinaire.  £c  pareilles 
ment  VC-  ou  -  «'C.  c  ont  la  même  valeur.. £t  ainfi  des  autres  fèmblft*^ 

J'appelle  cxpofémt  d*iine  grandeur  incomRienfiirable  Texprefli^m  la  plas 

fimple  qui  puidc  marquer  hxjLiflo  valeur.  Comme  5*''?  qui  cft  î'expofant 
de  «'jj.  Car  7  5  étant  un  produit  du  nombre  par  3  >  ta  raiiine  cft  un 
clan  des  deux  racines,  l'une  de  15  &  l'autre  de  5,  ouunpiandc  5  par  ✓5. 
St  ainfi  dec  autres. . 

l  PROBLEME. 


2.  pÛMr  Hé&n  «ne  grandeur-  i$mmmtifwâiU  k  fin.*xf^m\  UffytttîU 

1  eft  entière  eu  ftns  fraSlien. 

On  choiHcpacmi  Tes  divifettis  la  pkis.  grande  pmffancc  dénommée  par 
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le  nombre  du  fignc  radical ,  &  on  écrit  avant  le  fignc  la  racine  lînéaira 
du  même  divifcur,  &  (bus  le  figne  rcxpofanc  de  celle  quon.  propofc 
dtvifcc  par  la  puillânce  la  plus  grande  qu*on  aura  choific.  Les  éxemples 
fixeront  &  fctoiu  mieux  concevoir  ces  r^Ics. 

Premier  exemple. 

Pour  réduire  V  à  Ton  expofant.  J3  prcuslcplus  grand  c)uarrc»j  di- 
vifourdj  ,  de  l.ir.icinc  ^  de  ce  mêm  •  qu  irrc.  Et  divifâjir  75  par  15  ;  je 
prciis  aullî  l'cxpolaiit  j  ,  &  fa  racine  quairce  ✓  3  >  &  j'écris  c^j  <jui  cé- 
fbvit  la  qtieftion.  Je  crouvcrots  delà  même  ibtcc  auc  }  m  VtatpoCunt 
dcWij.  Mds  /15  e(l  irrédudHbte»  où  o*a  point  a  autre  expolànt  qu'el- 
le-même i  paroeque  nulquacréne  peut  diinftr  15  anjufie. 

✓  7  j .  Expofant  5  ✓  J.  Ç       ✓  17.  Expofant  J  ✓  5 .  Ç        V.  t.$  MiAfA'Mv 

SbcoiTo  vxsmplx. 

Pour  réduire  l  âfrexpolàm  /C.Si.  Je  choiits  parmi  (es  divi(èurs  le 
cube  17,  &:jc  prens,^  racine  cubique  3  j  &divirant  81  par  27,  Tcxpo- 
fant  eft  3 ,  6c  fa  racine  cubique  /  C.3.  Et  j'écris  |  V  €.3 ,  qui  léroûc  la 
queftion.  Et  pateiHement  5  VC.3  eft  l'expofànt  de  /C.375. 

✓  C.8 1 . Exp^ànt  j  ✓  C. 5 .  V  '''C.375.  Expofant  5  VC.3.Ç  ✓C.ij  irriMjkU. 

Troisième  exemple. 

Pour  réduite  ^  a^lf  à  Ton  expofant.'  Je  divifc  a^è  par  le  plus  grand  quar> 
ré  Ma  qui  en  fi»t  dlvifeur ,  &  jc  prensia  racine  4  du  quarré  aa^  dcVau" 
trc  ^.ib  de  l'exposant  a(f  i  (Se  Li  j^randcur  a  ^  ab  réfoiit  la  qiicition.  El 
p.ircillcmcnr  aAbV  ab  cil  l'expofinr  de  I.i  gr.uidcur  ^  4^b^,  Et  abi^QM 
cil  l'cxpofàntdc  ^  Ca^b"*,  ht  a  ^  Qatb  cçiay     it  Q.a'^b. 

i/ab»  ExftfMU     4ib,  (  y        Exfêfam  éuiH  éé,  {^Cm^bKExp^mitéà^C^âéh 

QjlAT  R  I  E  M  E  EXEMPLE. 

Ponr  rêcîuirc  i  fon  expofant  V  C.*^  —  ^x^  -+  27*^  —  1 5.V'  —  i  oS.v.v 
-4-  3x4*' —  324.  J'*  prcns  parmi  fes  divifcurs  le  plus  grand  cube  xi  —  ^xx 
~+  x-]x —  Z7 ,  ôc  ta  racine  cubique  jf  —  3.  Et  divifanc  la  grandeur  par  ce 
cube  i  je  prens  Texpcfant  jr'  -t*  >  x  »  &  i a  racine  cubique  ^  C.x'  i  a*  Et  - 
/écris  Jf/Cn»»  H-  la  —  j  ✓C3rî ta.  Ou  afin  d*abbréger,  j'écrif 
X*-^- 3  t^C^ ^ Ta  »  marquant  par  la  petite  ligne  qui  couvre  j:—  j  ,quc 
la  grandeur  x-^  3  multiplie  Vautre  V  C.r'  — f-ii.  Et^-^-c — b"^  ab~rbb 
eftpareillemait  l'exposant  de celfc-ci  <^<i>^  "  <M^^a<wfe«-t'<«*p^«— 

Démonstration. 
Soit  une  grandeur  incommcnfurable  /-t  ,  &  que  tous  fcs  dwiieurs 

Pp 
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ftmplcs  foicnt  les  nombres  4,  b,  ^,  ^»  r,  d;  le  nombre  z  cftdonc 
cç^ai  au  produit  ést^cd ,  5c  tous  les  divifcurs  de  l'un  fonc  auffi  ceux  de 
l'autre.  Mais  les  nombres  Mditbh,  aJfhy  k*- ,  ^lah^  t  font  les  feuls  quarrcr 
divifcurs  du  produit  tuilAcdy  &:  chacun  de  ces  nombres  quarrcz  cft  divi- 
b.  )0<5<)t>tf'  leur  du ''plus  grand  quarré /M^r^.  C'cft  pourquoi  divirant<,ou  éutfr*cJ^3t 
ce  j)lu5  grand  quarré  mmIt^  ,  rexpofant  cd  ne  peut  plus  l'ctrc  par  aucun  di- 
viCcur  quarré  autre  que  l'unité.  Et  ainfi  ✓  cd  eft  réauittc  à  Ton  expofant ,  & 
mhb  ^  cdàuficn.  MaisJt  ou<r4Mfi/  étant  un  produit  des  grandeurs  a/iir^  & 
cdy  fa  racine  quarrcci^  tou  ^Mdb^cd  ell  un  plan  des  racines  quarrécs  abb 
&c  ^cddc  CCS  mêmes  grandeurs.  Et  par  conicqucnt  4^  i/  cd  trouvée  Iclon 
les  régies  doit  être  l'expofant  de  ✓  ;c 

Il  PROBLEME. 

j .        Ottr  réduire  à  ftn  expofunt  une  fr^Hion  incommenfurable. 
h.  >.         I      On  applique  les  régies  précédentes  ^  fur  chacun  de  fcs  termes.  Et 
le  problème  cû  réfolu. 

Peemiek.  exemple. 

Pour  réduire  d  fon  expofant  le  nombre  incommenfurable  &  rompa 
✓  ^  •      réduis  ✓  Z7  à  Ton  expofant  3  ✓  3  ,  &  /  10  i  fon  expo- 

fant 1^5)  &  j'écris  ou  ^  ✓  |-  qui  réfôût  la  qucrtion.  Et  pareillement 
^  ✓  5  cft  l'expofant  de  ✓  ^  .  Et  i  /  ^'expofant  de  ✓  ^ . 

Second  exemple. 
Pour  réduire  i  (on  expofant  ^-^^b.  Je  réduis  Jj\%À^b  i  fbn  expofant 
44/ ,  &  /  i o  au  ficn  qui  cft  encore  /lo  i  &  j'écris  ou  44V'~4^ 

qui  réfoûc  la  qucftion.  Et  pareillement  *^y^  l'expofant  de  Et 
si/C.-db  de  ^C.—étb.  Et  xb^C.  ~.dc  ^C.      ...  Et  ainfi  des  autres 

;         feœblables.  Et  on  trouvera  de  la  même  forte  l'expofant  ^  /o» 



-     -i^  '1  .«le  ^^^îî!:iIl±J^"'X  Se  l'expofant    ^T^T^'^^^ae  y  oç^j,»^  ^ 


s 

s. 
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III  PROBLEME. 

4*  "WyOïirr/ippgller*  mfiine  commn»  »m  k  une  dénomination  eemynuve  des 

Us  valcHTS, 

On  prend  les  nombres  des  ftgnes  radicaux  -,  8c  en  Scre  «a  moindre  - 
radîcaf  >  dont  chacun  de  ces  divers  ^  nombceff  dl  un  divi&ur  >  chacune  des  b.  ^t. 
grandeurs  prbpoiees.  Les  exemples  fixcioot  de  fi^ont  mieux  concevoir 
ces  r^les.^ 

Premier  exemple. 

Pour  rappcUcr  d  un  ligne  commun  les  nombres  uicommsnfurables 
^  //Ci  j.  Je  prens  le  nombre  i  da  fignc  radical  ✓ ,  Ôc  l'autxe  6  du  ra- 
dical /i^C  »  &  le  moindre  nombre  S 9  que  ces  nombres  xSc6  mefurenc 
chacun  an  jullc.  Et  j'élève  au  fignc  vVC  i  en  cubant  ^  ,  parccquc  le 
nombre  <î  du  fignc  radical //C  étant  divilé  par  le  nomhr  ;  2.  rn  licil/, 
X'expolanc  3  marque  la  puillànce  cubique  ou  3^  à  laquelle  il  i^ut  élever 
ce  qui  cft  (bus  le  figne  /,  Je  dis  donc  :  le  cube  de  j  eft  17 ,  &  féois 
V/C.Z7  pour  Et  parceqite  V/Cij  a  d^a  le  ligne  /VC  3  je  n-y  chan- 
ge dicn. 

S2COVO  SXBKPtV. 

Pour  rappeller  i  un  ligne  commun  les  incommenlurablcs  4//^  Se 
5  /f'C.  II .  Je  prens  les  nombres  ^Sc  6 ,  l'un  du  figne  radical  ,  &c  l'au- 
tre du  radical  V/C-,  &  enluiitc  le  moindre  nombre  ji ,  que  4  &:  ^divi- 
.  fent  chacun  au  jullc.  Et  j'clcve  4V/5  au  ligne  /i  i*^  ou  f'#'»'C  en  cubant 
^  ,  parce  le  nombre  4  de  //  eft  ^  fois  dans  le  nombre  ii  de  /la,^.  Et 
l'élcvc  auflî  j/VCi  I  au  même  figne  Vii*  >  en  quarrant  1 1,  paiceâue  lu 
nombre  6  de  ^VC  eft  i  fois  dans  le  nombre  i  i  de  Vi  t*^.  Cela  me  dom^ 
4/ii^ii5  pour  4/^< ,  &  jVii^iii  pour5V/C.ii. 

£c  on  trouvera  delamime-lbrcepour  4/j  &  5VC.11 ,  les  deux  gran- 
deurs 4/VC1 15  &  5//Ciii>  qui  lôac  fous  Jem&me  fig^e.  Et  iicn'eft 
ainfi  des  autres. 

1  COROLLAIRE  ET  PROBLEME  IV. 
S'  D^***  <jH'<lle  tftU  fUts grande  de  dtux grandenn  incommenfif 

On  les  rappelle  â  an  *  même  ii^ne.  £c  pinrle  jMfle  eit  alors  fexç  h.  4. 
«le. 

Premier  exemple. 

Commf  fi  on  demande  Icquc!  des  deux  nombre;  incommc  i!  .ir  ihlcs 
/i<j  &  ««Ci  I  cil  plus  grand  que  r.iuuc.  Après  ie&  avou  ia|^>pcilt  au  ûgne 
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commun  ✓  1 1'.  i!  cft  aifè  de  juger  que  ✓  1 1*.  1 1 5  ou  furpaflc  ✓  1 1'.  1 1  f 
ou  /WCi  I. 

Prtpefces  Vf/y  V/C.i  t.  (Leurs  égaies  ^ix^.ii  y  Vti'.iii.  (  La  pins  grande  V  11^.11$  > 

Second  exe  m  pli. 
*  Et  s'il  y  a  des  nombres  avec  les  figncs  -,  comme  fi  l'on  demande  le  p^us 

-  *        grand  des  deux  incommcnfurablcs  4/  5  &  5  v'C.i  i .  Après  les  avoir  rappcl- 
pclic  lous  le  figne  commun  «^VC  ,  ou  pris  4''^C.iz^  pour  l'un,  & 
b.4.'     5/tC.  121  pour  l'autre;  on  renfermera  auflî  fous''  le  Tignc  //C chacun 
*.  .  des  nombres  4  &  5  ,  en  multipliant  1 1  j  par  la  6^  pui(Tâncc  de  4,  &  cnfuine 

m  par  la  6^  de  5  ,  c'cll  à  dire  1 1 5  par  409^ ,  &  i  z  i  par  1561^.  Et  alors 
'y  on  aura  ✓<j*.5izooo  pour  aZ/Cii^  ou  pour         \  Se  /^^.xS^oSx^ 

pour  ^  //C.  1 1  r  ou  pour  5  ^C.  1 1 .  Et  on  connoîtra  facilement  enfuitte  que 
ce  dernier  cft  plus  grand  que  l'aucrc.  Il  en  cft  ainû  des  divers  incommea- 
furablcs. 

Trop.  4/5 .  5       1 1  .{Leurs  égales  ^^CVïx  5  »         1 1000.  5  /C/i  11  50 /C^i  890^*5. 

II  COROLLAIRE  ET  PROBLEME  V. 

6.  TyOur  ajouter  les  grandeurs  mcommenfurakles  les  unes  aux  éuttns  >  «» 
J  pour  S  ter  les  unes  des  autres. 

b.  j.        On  les  réduit  à  leurs   expofans  ,  flc  on  les  rappelle  ^  un  fignc  *  com- 

c.  4      mun.  Et  alors  tout  le  rcftc  eft  facile  ,  comme  il  cft  ailé  de  le  voir  aax 

exemples  fuivans. 
..  ^  Premier  exemtle. 

Pour  ajouter  enfemblc  5  /  j  &  7/ j  on  dit  :  5  5:  7  font  11,  &  on  écrit 
I  i/j.  Et  pour  ôtcr  le  moindre  du  plus  grand  i  on  dit  :  7  moins  j  fontz» 
•  •    &  on  écrit  2/3  pour  cxccz  ou  pour  rcfte. 

•        ^  /-      /       y    Ç     Sowime  X  i^i.  Ç  jy  ^  j        ,    Ç     Somme  ii^j. 

^Propofces  5/5.  7^5- ^  25,^,,^,,  z/j.  ^^'^Z'^"  ^^J'^^  ^I)^.Vr*c.  sf^^ 

Second  exemple. 
•  Pour  ajoûtcr  les  grandeurs  ^  ^00     ^mp  8c  î  /oo  h-  4'»^>  on  écrit 

 — roo-f  Amp.  ht  pour  otcr  1  une  de  I  autre  i  on  cent  £ — 

•  »  -*  «. 
^âo—t^mp,  fionôcc  laprcmiérc  de  la  féconde.  Et  on  écrit  "^^^^ 

^09  H-  à^mp  I  fi  c'cil  la  féconde  qu'on  ôce  de  la  premiç;:e. 

nm  J  — — —  X.  J  _  MMm  -4-  ps.z  .  

rnpojces  —^oo-^-  ^mp.  ^00  -4-  4»»^.  Somme  .' — foo  — t-  4^^* 

Dffferenct  ^^  J — 4»»^.  Différence  ~ — -f  V"/ • 
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Troisième  exemple. 
Pour  ôtcr  Jx^Ac^^x  \  on  <'crir  fîmpicineiiCi^^t /tj.  Etpoiirlcf 

ajouter  cnfcmblc  j  on  cci  it     i  ■~\.  /i  5. 

QjtATRIBMB  BXCKPLB. 

Et  pour  ajouter  en(êmb1<  zi  ^  }^C«i  &  ii  -+  11/C.6.  Je  dis  :  1 1  ^ 
11  font  4  j  ,  &  j'écris  41  ^VC.i-~\-  iVC.6.  Ec  pour  ôrcr  le  moindre  du 
plus  grand)  je  prcns  /C.54  pour5/C.t,  &  ✓C.4S  pour  i/C.tf.  Et  je 
«onnois  que  le  premier  furpaifè  le  feoHid.'  C'cft  pourquojr  je  dn  :  11 
moins  n  donne  un  défaut  —  i .  Mais  ooimoifl&nt  par  approximation  que 
î'cxccz  dont  rurpafîl'  ✓C.48  vmt  mnim  que  l'unitc  ;  au  lieu  de 

prendre  —  i  /C.  5  4  —  C.48  pour  rdlc ,  jïc  ris  en  chanjrcant  rom  Ict 
iîgnes  — f  I  —  ^C.j4-^  /C.48.  ou  fimplciticnt  i  -h  —  jiCt, 

qui  Ufoât  la  qucûion.  Il  en  ell  ainfi  des  aitties. 

II!  COROLLAIRE. 

7*  T  Es  nombres  ou  grandeurs  incommcnfurables  (ont  fbuventcommai' 

JLfiirablcs  enrr'cllcs  -,  comme  ç/j  &  7/j  ,  que  ToilpCUt  merofcr  av 
jufte  par  if'j  ,  l'un  j  fois ,  (ïv  l'autic  7  Fois. 

VI  PROBLEME. 
f«  TyOur  mti!tsp!îer  rïrnv  f  ronfleurs  tncomplêxts  &  incommtnfurahlss. 

1  On  les  rappelle  à  un  ftgnc  commun.  Et  fî  l'on  veut  o«i  les  ic- 
duit  encore  à  leory  ^expoians.  Et  formant  deux  produirs»  Tun  des  gran- 
deurs qui  (ont  hors  des  (jgncs,  6c  l'autre  do  celles  qui  font  fous  !cs  figncs} 
on  écrit  le  premier  hors  du  fignc ,  Hc  l'autre  fous  1j  (iimc.  Et  fi  on  ic  juge 
â  propos  i  on  ccduic  encore  tout  à  fonc  expo iànc.  Eck  problème  cil  plei- 
nement ré(blu. 

Ou  s'il  efi:  plus  commode,  lorfque  chaam  des  fignes  radicaux  cft 
^mdivilc  chacune  des  grandeurs  qu'on  trouve  fous  les  Çvp^z<,  par  leur  plus 
grand  divifeur  commun  ,  fuppoGnt  dcf  i  rout  rcduit  nux  cxp  (  n-;.  î'thir- 
manc  deux  produits  »  l'un  des  cxpof.uis  des  divilîons ,  6c  l'autre  du  plaii  de 
ce  qui  eft  hors  désignes  par  le  plus  grand  divi(èur  commun  dont  on  s*eft 
fcr\  j,  on  écrit  le  premier  de ces'deuxptoduits  ibttS  lelîgQC  y,  8c  rautrc hoct' 
du  fignc.  Les  exemples  fixeront  &  Ktont  mieux  cooceVotc  ces  tigles. 

PUBUIEIL  EXEMPLE. 

Pour  multiplier  8 /%  par  .  Je  dis  :  8  fi»i$  4  font  3  &  »  &  3  fois  1  âme 
6t      j'écris  3 1V6  ,  qui  rt  foui  la  qucllion. 

Et  pour  multiplici  Vi;  par  /lo.  Je  dis  :  j  fois  lo  font  jo.  Et  j'écris 
Vjo  ou  Ibttexpoûnc  5  ^\  c^ui  'rééûcUqueitioiU  Oa  s*il  eft  plus  çamom^ 

Ppii) 
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de,  je  divisé  5  &  lo  par  leur  dIus  grand  divil'cur  commun  qui  cft  5  ,  ce 
qoi  donne  1  &  i  -,  &  fonnanc  oeux  produits  1  &  j»  Tundicsdeux  expoQns 
■  l'autre  de  5  par  le  plan  i  des  deux  i  &  i  fou$-cntcndus  ZfWOt 

✓5  &  ✓ro  .  jVc  :s  <j  /i  qu'  rv-'nii  la  qucftion  comm.-  auparivant. 

Et  pour  multiplier  j^z  par  i/i.  Je  dis  :  5  fois  1  tout  j  ,  &  1  fois  z 
font  4 ,  &  j'écris  5  ^4  ou  fon  expoiânc  10.  Ou  jcdis  :  t  &  1  qui  lôntfi>iis 
les  (îgn»  étant  dîvi fez  par  leur  plus  grand  divilcur  commun  qui  cû  i,  les 
cïpi.f  .ns  font  I  ^  I  dont  le  produit  cil  i.  Et  5  fois  le  plus  divifeur 
commun  2  font  i  Do  foicc  qu« j'écris  jo/i  ou  10 >  qui  reloue  la  quc- 
iiion  comme  aupar.ivint. 

Et  pareillement  5/5  pari4^to  produit  joVi.  Et  3/4  par  a/i(  produit 
Et  a^ak  par  ^/*c  produit  âhà^MC  Et  x^Q.^  par  jvC;  proi.'.ui: 
/C.  9.  E:  ^ V       pac^VC.«^ produit j«,/C4«^^.  Ec  vtQuuJ»  par  3 
produit  ôa^Cac, 

MulsiflUrZV^      f^'^.     C5/2  rj/j  (i^^  ('/^ 

Pour  multiplicT        par  /j,.  Je  dis  :  5  fois  ^  font  24!}  &  j'cais 
1^141  qui  léfbûtlaquellion. 
£t  pour  mukipliei      par Je  dis:  i^is^font^,  &^ipar/j 

produit^,  &~      ^  produit^,  qui  rétbàt  la  queftion.  Etparetllemenr 

j^ipar  jVjptodnit^.  Et  ^«/j,par  ^^.«^1  pioduitV^/^ouV<»/^.ou 

£c  pour  multiplier^     par ^✓j.  Je  dis:  ^  par ^  produit  p  ,  cS:  -  par  j 

Modntc-^.  Et  i*écrts—  ✓  —  o»  fim  «poûnt  — ✓  — ou  -  /^ou  -V  j  5.. 

Et  pareillement  1  /—  par  prodmt  -j-  /  ^ou  —  1/  ht.  Et  -  f  -7- 

*  d    c»  ^    g  ^7     »c—       %  «  ♦* 
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DEFINITION! 

9.  nommera  mnltincmes  les  grondeurs  incommcnftirnhlcs ,  où  îc« 

V^diverfcs  parties  ajoutées  ou  retranchées  font  toutes  incommenfu- 
làbles  entr 'elles.  Binômes,  s'il  y  en  a  feulement  deux.  Et  trinomet ,  lorC" 
qu  il  jr  en  a  pr^dfêmasic  crois.  Et  ^uéuirtnmet ,  s'il  7  en  a  qaatxe.  Oo  fini-» 
mem  çr.vwleHrs  fourdt s  on  IncommcnfHrah! es  de  5  membres  y  oudc<î,  ou  de 
7  ,  ou  de  8,  ou  d'  inrnnc  tfc  mcn.brcs  ,  qu'il  y  aura  de  diverfcs  parties  ou 
ajoutées  par -4- ou  rcti  jjii-riccs  par toutes  incommcnrurables  etitr 'el- 
les. On  dira  par  éxcmple  que  1  — (-«^  }  eft  un  binôme.  Ect^i^jH-V^ 
un  trinôme.  Mais  1^  |  «4.  y  i8*4V  tfou  i/iH-5v^2.-4-/tfoa 
H-  <>  cft  feulement  un  binôme  ,  parcequc  ✓  8  &:  ✓  r  S  ou  leurs  expofans 
X  /  zSc  i  font  commeniurabk's  ou  ne  font  enfemble  qu'une  feule 
partie  5  /  x.  Et  pareiUenwnt  «^«4  «'H-  ^^-4' 4 d  /  «r—  tf  Àtw^ 
doit  palier  que  pour  lUi  trinôme  j  parceooe  les  gardes  enfemble  S>c  éc 
&c  f-c  fî>in  prifts  fciîicmenr  pour  un  membre,  ou  touccft  corTmcnfurablc. 
hi  a  i/ h d  1/ b  ipz^fi  aufli  pour  un  membre,  parcequc  les  deux  parties 
incommenfurables  a  V  h  6c  d  ^  b  ont  cntr'cUes  un  mcme  rappo[|:  que  les 
grandeurs      d  que  l'on  fuppolè  oommenfurables  cocr'elles. 

VII  PROBLEME. 

Innome  par  un  muiiiijome. 

que  partie  de  Tun  par  chacimc  des  parties  de 
comme  i  l'ordinaire» 

PHUIIBU  IXEMPtt. 

"  Pour  muîtîpl  icT  par  Iiiy-même  le  bibome^M- 1^  Je  dis:  6  foîstf 
foDC  ^6  \  &  6  fois  2  ^  5  ,  &  encore  6  fois  *  ✓  5  font  14  1/  5  ;  Se  i  ✓  5  par 
X  ✓  j  produit  4  fois  5  ou  20.  Et  la  femme  entière  24  v'  5  de  ces  di- 
vers produits  rcioût  la  qucftion.  Et  pareillement  6  ^  i  V  ^  par  (5  —  z  V  5 
produit  le  nombre  1  tf.  Et  2  ✓  2  —  «'  p.v  1  «—  ✓  1  produit  4  ✓  6—5  ✓  1, 
•—4^-11^$»  <iui  eft  un  quadcùuMne. 

AhUlflter  ^  -+  a  ✓  5  -4-  r  /  j  a  ✓  a  — 

piir  <J  — i-  2  /  5       .  piir  6 —  2    j         •  piir  2^/5  —  /  x 

556^777          5"5f#"ify^  S^7tf^-^i 
^  -J"*"  * ^♦^  ^  _       T iV^^ — 2e     ^  — 4-4-1*^ i 


SkcONP  IXSUftI. 

Pour  multiplier  t'  <«  -f  /  ^  par  /^t-f  /  ^-  Je  dis  *.  ✓  par  v'  <•  donne  4  ;  & 
X fois  ^ M^ai^  b,  le  produit  cil  x    «i^*  Et  U  lommc  4 H-  ^ H-  x   4^  de 
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rouj  CC5  produits  cft  an  binôme  qui  rcioùt  Uqacftioo.  Mats  rfs^^k 
^  d  —  /A  produiroit^ —  b.  Et       -+       p-ir  ^c^^  d  piodilîroit 
le  qaaHnnomc  ✓  mc^^  dd^  ✓  hc^  V  h-I.  f.iV         ^mji—^  par 
—  /a(  —  tk  proiîuiroit  tfi» — éU-\-bb.  Eî        f  ✓  ^ —  Vf  par  t  ii-f  ^  ^ 

MnltifUer  ✓  4      ✓  ^       Multiflitr  J  A-^-  ^  b       MnU\flirr  /  ^_}.  /  ^ 
✓  4  -f  /  ^  ^4r  ✓  *  —  fl'  ^  /4r  ^         ^  à 


TrodMta^t^i^ab.  Produit  m      *    — b.    Fvâmt  ^  Ac^fU-^bc-^bd. 

-   MnUiflïtr  V4b^        — bb  Multiplier  J u  -\  ^  b-^-^ c 

fur  ^ub—'^JJ^tb  par j/_a_-\._^b^-^ 

J—.l!^'"'**' — 44  H- ^   Vue  Vb<-^ 

Produit  ub        *  —^4-4-"^      i'r,i«iV4-f*— f-+xV**. 

VIII  PROBLEME. 

1 1 .       Our  (i'vifer  une  grandeur  incomplêxe  &  incommenfuruble  pur  une  ÏM^. 

X  complexe  (-r  incommenfurable. 
'  On  les  rappelle  i  un  fignc  commun  ,  &  on  réduit  chacune  à  fon  expo- 
faut.  Et  cnfuitcc  on  divifc  ce  qui  cft  hors  du  fignc  de  lapremicrc  parce 
qui  dljiors  lUi  fignc  de  l'autre  ,  Se  ce  qui  cft  fous  le  fignc  par  ce  qui  eftibus 
fignc.  Et  on  cent  le  premier  cxpofimt  hors  du  figiw:,  éc  l'autre  fous  le  fignc. 
Et  fi  on  le  jugc  à  propos  -,  on  réduit  encore  tout  à  Ion  cxpofimt.  Et  le  pro- 
blème cft  alors  j)lcincmcnt  rclolu.  Les  exemples  fixeront  &  feront  mieux 
4:oncevoir  CCS  règles. 

Premier,  exemple. 
Pour  divifcr  5  /  i  par  3V  i ,  >î^cris       ou  | .  Et  pour divifcr  8    j  par 
4  /  1  ,  j'écris  '  /  ^  ou  X  ✓  ^ .  Et  pour  divifi;r  jiv'^  par  4/i,  j  ccri» 
~i/-ou  8/  j.  Et  pour  diviCcr  7/15  2^4^  10,  j'écris  -  1/  ^on-^^  ^ 

4     i     .,  •    ■  J.  4      10       4  .J 

\^^^\^\.lii:^y,^^,.l2:^y,z^iy,-,6.  fÊ. 

Et  pareillement  pour  divifcr  a  V  b  par  b  V  b-,  j'écris^ .  Et  pour  divifcr 

V  a^l, — par  V  au — ï^T j'écris  ✓  ub.  Et  pour  divifcr  ^  ub^itrf  C^jâb"» 

ou 


•t.  I 
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#^^.4»^  par  M^a/i»  ,  féctis  V(î«.].  Et  pour  diviicr  n/C^pjir 
^✓C.<^,  j'écris  j^C—o»!»  Ecainfidcs  aucces. 

SbcOMD  SZIKPII. 

Pouf  diviferlpati/x.  JTcdjsî  Idivifépati,  l'expcfanteft -,  «cfé- 
5"7r  ^"  7*^»'  potttiivîfer^f'^pari/^î  je  dis  :  i  divifex  par  1 
dwmcHtii.&idivifczparidoiuicnci,  $t  i'écw  qui  rébôc  U 

^ueftitilL  Etpoof  divifer-/^pari/-înedi$:  -diviÔ  par  ^ donne 

^  divae^par-^  donncncii-,  &i'écris  l'i^ott^^^  j  j.  Et  pour  divi- 
ftr  |/C4  f»rV6^^  ,  ou  jVtf.*^  pu  1/^55  »  |e  di»:  |  divii«  par  i  don* 
ncnt  i  ,  &  ^  divifé  par  5  donne  ^  i  &  j  eais  ^✓6'.^^* 

Et  pttdllemenc  povrdivircc  ^  par  /  ~,  ou-i  /g  par  -«^  - .  Je  dis  : 
—divifcz  par  -  donnent-^.  Se  i  divifé  par  -  donne  m;  &  1  écris  i  ^4  ou 
5  /  j .  Etfaieineiiiair  pour  dîvifcr  ^  par  ^  ✓  ~ .  Je  dis  :  il  divifcz  par  ~ 
donnent— î  &  i  divifé  pai  ^  dorMic  ^  j  &  i'écri*-ily  -  oa  rc  V—  ou  i 
✓j«ou  Et  pow  ditifer  par  j  i  fëcm  ✓  ^  -  Ec  pow 
*vifer  J ✓î.part/î, J'éais  ^/^ou^..^        '  ^ 

IX  PROBLEME. 
Il»  pO''''  '^'wyîr     mHU'mome  par  u»  autre ,  fftrp^ue  ch^^ké  mmhre  du 
L  dhife$(r  d»it  êtrt  SfummenfurahU  À  ckacm  tU  ceux  de  Ctxp^mtf 
^Hon  chercht, 

On  fuir  îcs  t4g|flt  ofdinaiKt  d»  k  dtnfioa  ésk  «aodciuv  UtUsalcs 

le  complcxies. 
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PRIMlfR  IXIMPLI. 

Pour  diviler  4V<Î  —  —  4H-ii^Jpari/i  —  ^(î.  Jcdjsj^Vtf 
divifcz  par  i  ✓  1  donnent  i  ✓  j ,  que  j'écris  «ntfanircercleî  eemuMplîanc 

^  2  par  1  /  f  /tf ,  j'ôte  le  produit  4Vtf  —  tfi^i.  Etjcdis  cnfuitte  : 
—  4  divi  fé  par  1  / 1 ,  1  cxpofant  cfl:  —  V  2  que  j'écris  au  demi-ccrclc  \  Et 
mnltiplunt  —  ✓  2  pan  ✓  z  —  Z^,  i''^^^^  'c  produit —  4-4-2  V  3.  Et  com- 
me il  ne  relie  ncn,  fC  trouve  au  Jcmi^ciclcrcxporant  jufte  1  ✓  j«—  /x. 

0000 

Second  exemple. 
Oa txoitvcroit  de  Utnène  iône  que  le  triooine  i/G.iH-ft«  w 
.     H-  5  ✓  C.«  cft  Pexpolàrtdc  ladivîTioii  du  %tiDOine «pi'oo  expofc id  pai 
le  iMnome  I VC4 5  VCie. 

Se^timmtk  divifer  F.xpoT^nt 
,  i^<j/C.  T  îH-3 oyC.3 -f  I of'C . î 0-+ 1 o /C.  ; 0 -f  1 5 /C.<îo(i/C. 2-4-i/C.5-l-i VC.^ 

-I  a--^î^  C.  I      jo/C.5~io^C.iO— j  o/C  j  o— 15  f'<^6o(j  ^C.4-+5 /C.i«y 

00  00  o  ^  div^mr 

X  PROBLEME. 

,     TSOur  divifir  un  mdtinome  f^r  un  autre  de  deux  en  froh  ottquMrt 
I   membres ,  U^tfue  l'un  &  r  autre  nom  ^ue  U  f^^nt  radical  Uuff^ 
niralement  peur  divifer  tel  multimme  <fuon  vaudra  far  un  bimme. 

Confidérant  l'un  comme  l  antccédcm ,  &  Tautce  conune  le  coaT^qucnc 
a*un  rapport  OB  d'une  eiandeor  lompuëi  on  multiplie  chacnn  par  une 
intrac  grandeur,  *  en  telle  Ibitt  que  le  nr.nv c.h  conféqucnt  foit  coni- 
•  raenfarablc ,  ou  un  multinome  qui  ait  un  m  ic  moms  que  ccluy  qu  on 
donne  pour  divifeor.  Et  on  réitère  alors  mic  icaibUble  opération ,  acea^ 
iuittc  uiic  troifiémc ,  &  ainfi  du  refte  jufques  i  ce  qu  on  trouve  enta  m 
iMOvean  conféqucnt  ou  un  divifcur  «wwn  qaî  foit  entièrement  com- 
menfurabfe.  Et  faifant  alors  la  divifion  avec  ce  noaveau  Hiv.icur  qmelt 
«ommcnfurablc  -,  l'expofant  qu'on  découvre  ofta^vqui  reloue  ia  queOion. 

Et  pour  faire  avec  ordre  les  multiplication»  nécelfcïcsî  fi  le  diviicur 
eft  andesbinonie»  qui  répondem  à  ceux  qu'on espofe  ici  :  on  multiplie- 
n  parla  gcandeur  quiluyeft  adjointe  les  deux  termes  de  lakaftioaluj^ 
ou  u  grandeur  que4'on  veut  diviièi  &  fon  diviicut. 

^    4-f  ✓        V    a  —/A. 

v,«^5«^.  ^5^4*— y5^-'^-^Vs^-4*^'-/5^4^î-^A  .  ^- 
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£c  fi  Texpotâm  Au  figae  ladiçal  ed  pair  ;  h  aotiveaifr  dmftur  (en  h  gn»* 
^eor  commenlorable  4  —  ^:  5c  il  fera  au  contraire  4  >-4>^,  fi  ce  norabro 

cft  impair.  "Mais  fi  l'une  des  parties  du  divifeiir  propofé  nvoit  !c  fignc-^  & 
l'autre  le  fignc       le  mulàplicatcoi;  auroic  par  tout  le  figne  -f. 


Produit  4        ♦  *  ■*"ZI.~X~ 

Et  fi  le  divifcut  ctoic  v** -f- /  A -h /f  i  on  multiplicroit  chaque  terme  par 

—      ^  ✓c,  ce  qui  doiuicroit  un  nouveau  diyiicQt 4  —  ^ «^Ttf 
-4  «/4r#  qui  iêroit  un  binoaie; 

Et  fi  lediviÊarécott  tifiqw<lrineiBe«'4-+«' V^^/^}  ooinulU- 
plieroit  chaque  terme  pac^4— «/^H»/  f —  ✓  </,  &  on  auroit  poiir^iiott. 

veau  di  vi  feur  un  trinôme  4— ^»-+c-  —  ^/-fi  /^rH-î  q"i  nourroi'c 
fournir  un  binôme  i  ion  toui,  ^  le  bmomc  un  divifcur  commcnluiibic. 
Les  éxcflDples.  écbirdiDni  éc_  feront  mieux  concevoir  ces  diverfcs  rè- 
gles» 

Pour  divifer  5(î H- 1 4  ✓  5  par  é-f  x  ^  5.  Jo  multiplie  chacun  de  ces  bi- 
nômes partf— 2/5.  £(  jedîvifeie  premier  produit 9^ h- 51 V 5  parle 
fécond  16.  Et  rcipofant  (î— 1>  z  /  5  eftceUiy.qui  rcfoùr  laqucftion-  Et  îl 
en  eft  ainfi  des  autres  fcm h! b!c^ .  E  t  divi Tant  de  la  même  lorce  ^gg  |  g ^ 
par  I  i  — h  i^a  i  on  trouvera  pour  cxpoiànt  48  ««^  j  ♦'i. 

-Mftfp/Mr  5^14/^         ^-+1/5.  rMnltiflîtr  jiA 

—  riiV5— .140     —11/5—20}       — ii7f?/i— 518  — « 

JJ—ltiii^  j£-H2V5     (.70  5  <?H- 15  84/2  144-^14/1 

ï*'  96 -i-  </wjr<-    (  16  x''/?r<M^.  (l"  6518 -h  408/1.  tjô  'produit' 

Mfip4r  16    C <M-2 /5  <A7o/4»; .        ,  dhife^ar  i^S       ( 48-4.3 exfof4flt. 

SECaH»-  lXBxVl.B* 

,90»  (Uvî%  .iif'^-^'  /14  pu  /lo^V'iK*     wfltipflc  cbacim  de  «es 


1. 
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4iiioiMi  par  /t0-^¥S*  £t  je  dmfe  le  pRmkr  pmâok  to/iH-  t/jf 

•M.  i/^o-— i/ii  par  le  (èooiid^»RNiiiit  4.  Et  rocpo&nt^  f^x  H-  ^^11 

TfllOISIlMB  SZtXflt* 


flion.  Ou  pour  n'avoir  aucune  fraibon  ;  je  mix/tiplic  i a  Sc^-^-^i^^f  pat 
«'^  ^  &:  ciïiujtcc  chaciuï  des  produits  jiî— f  n/i— î-r2^3  &:S 
•-f.tf  /  X  pai  —  S  '-f-  6  /  te  ;c  (hyiLc  le  premier  cics nouveaux  produit^ 
eoicft.—  144  ixo/f^tfCV }  -i-ji^  6»pùlc€ooooà.9'f^Vts£o* 
fine  ^  1 8 -4- 1    i '-^  1 1  / 1  H*  9  /  ^  cft  celvy  ^  félôâtia  <]iidlk>ii» 

AétMpBirtmitieédaitit         StUcta/tfMfnt}-*-  /| 

t**f  réduit  j  <rH-  I  i  /  i^TTT/J^  i*^  frodmr%  _l  5-  /  ^ 

AiMltiflU  fMT  «^8-f6^  1  Mdtiflii  fér —  g  ^    ✓  ^ 

*  QUATRIBMI  VXKMVtf. 

'  Pour  <iivircr  lO'-Y     Ç,j  par  /Ci      yCj.  Je  multiplie  chacuflik 
ces  binômes,  ou  1«  premier  ieiu  10 5  /C.^  par  /  C.4  — /C<-^kyC9. 

Et  je  divife  le  produir  10/ C.  4  —  10 /C.^  H*  5V Ci 2  4-  10 /C.^ 

—  5  /  C.  1 8  -t-  M  p  i''  un  autre  produit  5      2  -+  j .  Et  rexpofant  2  ✓  C.4 

—  2  / C.6  H-  V  C»i  1  *y  •—  ✓  C.J S  ^  j  eft  celuy  rcibûc  U 
^geftîon. 

JUÊUpUdfsr  ✓C4—/C.^H-  ✓U  y 

^Io/C.4  10 /C.6— f- lOi^C.j 

i'rodmi  i  or  C.4 — lo/C.éH-IoVC.^HjVC.lx— 5/C.l8«4-I^ 
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CiNQJlIEMB  2XEMPLE. 

Pont  é&n&ttj^f^/i-^^/  Je  multiplie  15  par — ✓V8-+f'Vfi 
^  //iS  -4-  V/xy.  Et  je  divifê  enîttitte  le  produit  par  5.  Et  l'expofaor 
•—  5  //S  H-  sV/  «1  —  3//  18      }  V^xj  <ft  ccluy  qui  icfôut  U 

Sixième  exemple. 


^our  divifer  /rf^— f  iuJi» —  lah^ —  M  par  4  --f  A  Te  ré(^iis  la  premiè- 
re à  fou  exfoiâac        ^ mm — ^F,  Se  j'écris  i/mm — qui  icibùc k  que^ 


Et  pour  divifcr^eî^ — ^Hc  f^aé-+M/h.  Je  dis:  divifce  par  44 
«lonne  ai  ,  &:  1  ôtc  4'*  ~\.aAb^c,  Et  je  dis  cnfuittc  ~~MMbVhc  diviwc  mc 
44  donne  —  &  f ôtc  ^44^  ✓  Ir—  4**r ,  «c  qui  ne  Jai(ïc  rien.  Et 

àh^h^ke^Sem  \xanc\\{on.  Et  pareillement, 44^^  —  cedd  diviféc  pac 
rféth — ^cd  donne  ^  cd^  Mb-^^  i^-^  edVcd,  Etét^mmiâk  IM  kVh 
divifce  par Adonne 4» -{•AffH4V^*  '  \ 

SXPTXEMB  .BXBKPLIi*     \ 

Et  pour  divifer  1 80      24*—»-  jr.v-f  2*'  — ;»r*  f^ir  a-  ~\-  j  ✓         1 2. 
JçIbs  divifc  l'un  &  laatrc  afin  d'abbrégcr  par       5  >  &  les  expofans 
w  li*  -+  ^xx  —  *î  &  ^xx'^^ix  (ont  les  termes  de  la  fraiftio» 
l?.^'*f:!:^j;"^*' .  Et  CCS  deux  ternies  ^tant  divifcz  l'un  &  l'autre  p4£ 

par        I X ,  les  etpelàns  (ont  eneote  ^^xSc  —  -  — ,  donc  le  premier 

^cant  enfin  divilc  par  le  fécond,  Tgcpoiant  j  — -xVxjc^-Tii  rélbût  la 
qucllipn. 

Et  pour  divifer  180  -i-  i^x  -h  jxX'+  1*'— at^  par  8  jx.  Je 

M&ikMm  de  «es  deox.  tenues  par        ix>  &  le  premier  «epoint 

Qq  ii; 


l«o  NOUVEAUX  ELEMENS  "  ^ 

15  i*—  AT*  par  1«  fccotid  -^j—-,  Etrcxpoûntnoaycauii± 
yxjr-4-ii  «ft  cdof  qui  céfinîc  k  qudUoo. 


^  8*'xA  -t-  li  30       I  jfx  -+  ri.  • 

Et  fi  les  calculs  paroificnt  trop  pénibles  ou  cmbarraïTcz ,  ou  fi  Ion  ift 
peut  trouver  un  cxpofant  entier  qui  foit  afîer  Hniplc  ;  on  fc  contaitcra 
d'écrire  fimplçmcnt  les  multinonws  en  fraci^ons.  Comme  pour  divifcr 

àd^^  ébed  2^  ^  hci  /écris  fimpknmînf  ^!^^^^«  £c poor  diviicc 
*  —  i  par  5  )  cens  •  Etttiiifiiesaaaa^ 

XI  PROBLEME.       '  ' 

1.  bici. 

•On  fuivra  les  régies  ordinaires  de  Texpreilion  ^  des  grandeurs  iacom-' 
menitirabtes»  Conune  pour  tirer  i«i  ladiic  quarrée  de  V  1  ;  i  écris  s*- 
Et  pour  en  tirer  la  racine  cubique  \  j'écris  /  C  / 1.  Et  pour  tirer  la  raà- 
tiequarrcedc/C.4}  j'écris  ✓C.i.  Et  pareillement  /ii'.^  fera  la  racine 
de  ✓  j.  Et  X  U  4*=  de  ✓  z.^c  V  C  ✓  C.5  ia  cubique  de  i  Q.y  U 
1/1  la  cubique  de  1/ x  ottdc /S^. 


I  THEOREME. 

15.  ^T^Out  qnaixé  d'un  binôme         i^^>  où  chaque  membre  eepeoF 

X  avoir  au  plus  que  le  fignc  1/  ,  cft  encore  unbinomc^— f  ^  -+  2/4^, 
dont  un  membre  eft  commcnf  urablc ,  &  l'autre  lous  le  fignc  ^.  Et  le  quarré 
«M—t  ftf^-^hi  de  la  partie  commaifurable  4— {-^  moins  le  quarré4«^dc 
Fautce  x  /«^dl  un  qaatré  paifidt  m—  i«^H'^^>  <iont  la  xacine  « 
ert  une  différence  des  quarrez  4  de  ^  des  deux  membres  /4  &i^^.  Ec  cette 
diflSb:cnce«—^  étant  ajoutée  i  leur  fbmmc  4^  donne  un  double  x0 
éa  quané  du  membre  /  4.  £c  la  même  diifércnu:  4  — >  ^  étant  ôtéc  de  fil 
femme Id^  un  double    du quarré  de  l*ànae membre  k, 

COROLLAIRE  ET  PROBLEME  X  IL 

1 6.  T)  Oi'r  tirer  U  Mcim  fÊurréfdM  k'mme dan  m  mmbrt  tfi  ctmmtn- 

'  On  prend  les  qnaneas  dM  deux  membres  ;  &  ôeant  le  moindre  dn  plus 
grand,  on  tire  la  racine  du  refte.  On  ajoute  cnfuittc  cette  même  racine, 

3ucjcnomme  4  —  ^,  i  la  partie commcnfurablc ^,  &  on  rôtcauflî 
e  la  même  partie.  Er  prenant  la  moitié  4  de  la  iomme  i4 ,  &  la  moitié 
Aikh  difiévencex^j  uatiic  les  racines  quarrcc*  de  on  ~*  ""^ 
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DES  MATflfBMATiQVfiS.  Livm  X  jtr 
ïc  la  fiomie/^^VAde  ces  deux  radoes  lads^^b  au  problème,  fi  cha«  k  tf. 
■ffic  mcmbie  du  binôme  a  le  fîgne  -4'}  ou  leur  différence         V  ^>  fi  fo 
mtmbrc  inciaminftpfinablc  a  le^gne«^. 

pRBMtBiL  SXBlCP.t8. 

-  Pcm  tker  la  racine  quarrcc  de  3  ^     /  goo.  Je  ptens  les  deux  <{turtes . 

10S9  &:Soo  ,  l'un  de  j  j  ,  &  l'autre  de  Roo  ;  5>!  leardifRrcncc  1S9  ,  dont 
je  tire  !:i  racine  quarrée  17.  J'ajoîitc  enfuirrc  à  ?  j  ,  &  j'ôtc  -iiiffî  tj 
^  jy,  ÔC  pienanc  les  moiiicz  1  j  &  8  >  1  une  de  la.  lumme  (o  >  ôc  1  autre  du 
feftc  I  lîtjedreenoon  leurs  racines  qoanéesifcVS.  Ecjéctisj-^/3uv 
f  ^t/i  quicéiôftc  laqueftion.  ^>-" 

Âintt^Uer  j  j  Ç  £f  ✓  800  Ç  -*^/fl«/*r  3  j  Ç  j| 

Crênd^rré  10S9  (/^^  800     {  firnrne  (^o    (  Refit  ~ÏC 
éler  1 00  ^  Ja  moitié  (JamùitiéS 

t^fi^Tïs   (17  f*Ve  (fi^^^  5  (cStéifi.  (£^5^/8  tStidterOt. 

Second  ixxmfls. 

Pour  tirer  la  racine  quarrcc  de  i  itf-j-  i  x  ✓  80.  Comme  le  qnsrré  4  c» 
cft  un  divilcuri  jc  le  divile  par^  afin  d'abbrégcr,  &:  je  rélèrvc  le  côté  ir 
dv^.  Et  pour  trouver  celuy  de  l  cxpofant  19  -+ j  So.  Jcdis  :  Jc  quarré 
de  29  eft  841 ,  &  celuy  de  3  /  80  ou  de  ✓  710  eft^io.  &  710  étant  ôcé 
de  841 ,  le  rcftc  cft  m  donc  je  prcns  la  racine  quarrée  1 1.  J'ajoute  cn- 
•         /  '  ^     *        ^  ^9  '  ^  prenant  les  mo;ticz  10  &  9 ,  l'imc 

«de  la  iOfnrae  40 ,  &  Tautte  du  rcftc  1 8  i  jc  tire  encore  leurs  racines  quar- 
ré«  2o  &:  3 .  Et  le  binôme  3  ✓  zo  ou  j  -4- 1  ✓  5  cl\  la  racine  quarrée 
de  29  —f-  ;  /  S  i.  Er  l'ayant  multiplie' par  le  cô;^'  1  que  j'avois  rcfcrvc,  le 
binôme  6  -4-  4  y  ^  cil  la  radnc  quacrée  de  ntî  -j.  11  ✓  »o  qu'oa  avoit 


19^? pM"  V710  (ajouter  1 1     ^«W 11 


■iar  7^0  (  »w*V/V  10  {moitié  9 

■        li I    f  1 1  (  cité  /lo.  ( J.  5  J     V  xo  cité 

TjIOISIBMI  BZIMPIB. 

.  Pour  tirer  la  racine  quairéc  de  zo  -4-  ✓  i  j .  Jcpuis  d'abord  le  divifcr 
par  V  c  pour  abbrcgcr  &  rendre  an  membre  comswôfiirable ,  &  tirer  en- 
fui ae. la  racine  <|uaiiiée  de  TexpoÉmc  1  -f  /  3 .  Je  dis  donc  :  La  dittrcnce 
des  quarrcz  4  &:  3  des  mctnbrcs  2  &  /  ^  eft  i  ,  dont  jc  prcns  la  racine  qux'.iÉ 
cce  I.  £t  rajoutant  aa  mcmbEC  2«  &iôuoc  paroi  11  oncnc  de  a  ,  je  ptens 
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les  moitiez  ^  &  ^  >  l'ooc  de  U  Tomme      i'aïucc  de  la  dil£écence  r^Sc  jftàse 

CDOON  ks fadaes  qoaraées ^^tcif^ét  ces  deux moidez ,  Se  le  bincRAe 

✓  i  -+  V  -  ti\  la  r.icinc  quarrcc  de  i  -f  /  5 .  Et  parccque  j'ai  divifé  d'abord 
xO'-f  ^  r  5  par  ^  ^  >  je  niulttpik  par  le  ^tc  /«^  5  du  divilcur  1/  5  le  buio- 
me  que  j'ai  découven  ou  ùm  égal  1^1^  ^-4-        £t  le  produit  ^Vii^ 

•H-  «^/x  -  cft  la  tadne  qiianée  du  tînome  qu'on  «voit  pcopofif  ^ 

eter  j  { moUïé  ~     (  mMu  - ,  . 

QVATILirifB  IXtMfLE. 

Pour  tirer  Ta  ocine  ^viée  du  trinôme    — 4*^5 — ^6^0  — 156/^ 
par  la  r^gle précédente}  je  prens  lequané  75^  —  io8    5  de  atf— 4*^5, 

&lc  quarrc  ^^40 —  ^  S  ^'^^  ^^40—  25<>  ✓  5.  Et  ôtanc  le  moindre  du 
du  plus  grand  jc  prcn.";  le  rcftc  1 1  fC—f  48  5  ,  _  &:  j'i'n  tire  Li  racine  quar- 
rée  <>  -4-  4  ^  <,  J ajoute  eniuitu  la  nicaïc  racine  a  la  parac  i6  —  4^'^ 
&  je  rôcc  aidfi  debmèmepanie.  £r  prenant lea moitiés  itf  &  to— ^/j» 
runedelafbmme  |i,  &  fautrcdu  rcftc  ao  —  9  /  5  }  je  tire  encore  Icun 

racines  qiiarrécs  4  &:  /  10  —  4/7T  &  le  binonie 4«— ✓  »o«4y5'eftk 
racine  quaiïéc  du crmome  qu'on  avoir  propofc. 

MnklflUr  i<~.4/5  Z;^^  ~-7/7         A  atf— 4V5      Dr      — 4/^ 

#*<r  ^40— a5(?V5^  ^     '    '    www  ttf-         wwtU  go—4/5 

if'/r  iigH-48/5  ifdrêàm  ^  H-  4  ✓  5  4.  ✓to—  4/5, 

n  THEOREME. 

27^  'l'-'Outc  puiflànced'un  innome  «  -i*     dont  un 'membre  eft  coi^ 

X  nîenfuiaWe5  &  l'autre  fous  le  fignc/,  efl  encore  un  binôme  ou 
un  membre  eft  commenfurabie ,  &  l'autre  iom  le  fimie  mclicnf  /,  Et 
quarré  du  membre  commenfurabie  moins  le  quarré  de  1  incommcnfurabie 
siSk  pour  xeftie  une  puiiEuicc  parfaite  &  du  même         que  celle  qu'on 

ptopo% 
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fropofc  i  &  qui  a  pour  racine  la  différence  an*-— h éts  qiianes  M  ditt 
éftïUL  iBCmbces  4 &y  ^  de  la  racine  lincdrc  ou  du  binôme  «H* 

DzMONSTilATION. 

Le  quané  d«  binôme  4  ^  V  ^  eft  déjà  le  binôme  24 
n  dt^cncc  4"^  —  irfii^— f     des  quorrez  4*  -4  14/«^H-     &  l'w 
d'un  mctnbrc  ,  6l  î' uitrc  de  fautrc  ,  cfl  un  qunrrc  parfait ,  qui  a  pourr.î- 
ciqp i a  di&rencc  éui  — ^ des  quêtez  des  deux  membres  aôc^ifdehc^ 

,  Et  le  «abc  «f-f  541-4-     4      k/k  àa  binôme  4  h*     «ft  ^eili- 
lètnent  ua  binôme ,  où  le  premier  nombre  eft  conmenfurable.  Et  la  dif- 

fcrcîice        .  f-  j44M  —  è>  tics  qunrrez  ^  —t.  ^^4^  _f  944^^  $c 

-f  ;^44^^  — j-    l'un  dtt  membre  — i-3<^  »  ^  l'autre  de  l'ainre  544  V  ^ 
^kifh^tà  pflieillement  un  crf>e ,  dotit  la  tacme  cubique  eft  am — k 
Et  le  qnané  du  quârté  ét*^6éué  ^       M  h  H-  ^«R%èa  b 

m-^-i/b  eft  aulîî  un  binôme  ,  où  le  premier  membre  eft  comnicnfurablc.  Et  b 
quarré  4»  ^  1 2  ^'^h  -+ j  84+^  -+  1 144^'  du  membre  4*  ^  Ctutb  -t-  A* 
moins  le  quaric  iGafib-^  -h  i6mI»^  de  l'autre  membre  eft  la  pmf^ 

ûnccqa!itqéine&  ^^XR^^^b^^è^*-^  4*^4?  ^  de  la  graii- 
deur  44  —  ^ ,  qui  eft  commen(ùrablc. 

Et  la  5 ^  puifTmcc     ~\-  i  o(î'^-i-  f^abh  -h  ^44^^^  ^  xatab^b  éb^fh'àk 
binôme  h  cl>  encore  nn  binonic ,  où  le  premier  membre  cR  commcn- 

iîirablc.  Et  la  chiicicuce  des  quarccz  4'®— h  zo<»'^^  Ii04*^^— f  ioo4*^' 
'  •H-i544Ma^i54<A-4-foo«^^iioii^^'f  io<iA^H-^,rtitid'todMi». 
bre  ,&  l'autre  de  l'uitrc,  eftlapui(rancC5^è£parfaite4»«>— 5rt^/'-l.tO<l*<^* 

io<*^î—  ^<t<f^*^ — de  la  grandeur  commcnfurablc  ma— h. 
^  Et  il  en  cii:  aiaiidcs  autres  puillànccs  juiqucs  i  l'infini ,  obrcrvanc  fcu- 
fciMit  que  fi  fiu-palTciii  il  faitt  écrire ««^^ h-  /  ^,  &  changer  Jo« 
figncs-+cn— &— en  dans  chaque  puilTànceoà  le  nombre  des  de» 
prcz  eft  impair;  comme  dans  les  cubiques  «  |»i  ^««"  ^gc.  Cequ'cndoit 
toujours  luppofcr  dins  la  fuitte.  • 

I  COROLLAIRE  ET  PROBLEME  XIÏL 
p^*^'''</WwÉV  m  èmmey  «h  pour  tirer /a  racine  Iwésirt ,  Urfan'eltt 
L  efiim  bimm^Am  m  WÊtmbn  gpttmmitfwnMe  »  &  ^mt  eft  fans 

'    ♦•^'^  prendra  les  quacrcz  des  doix  membres  -,  &:  ôtanc  Je  moindre  cîu 

fuufi  grand,  ôn  tirera  une  racine  lincauc  m  ^b  ou  i  44  du  rcflc 

.  iîmbbble.  î  .eelle  que  l'on  cberche»  âc^du  binôme  encore  Une  pareille  api 

{«ochée  Se  qui  furpallc  à  ^prc's  b  jufte  valeur,  maisiion  pas  davantage: 
Ife  par  cette  racine appcoch^e  que  je  nomme 4  ^Vb.oa  divifera  la  dif- 
Krence     _  ^  ou  ^  —     des  quarrei.  Et  fi  lé  membre  commcnfurablc 

al  plus^graAd  que  lautrc  ;  l'cxpofant  de  la  di  vifîon  que  je  nomme  4  ^  b 

ftra  ajoute  i  la  racine  approciice4-f  V  Ec  ^ircnuit  nn-*  ,^-!ort:c  a  delà 
»nune  44  ,  on  ôtçra  de  ton  quarté  44  L  didcicncc  44  —  des  deux  piç- 


R 
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«nicn  qaarrcT ,  du  rcfto  ^  on  cirera  la  racine  quarréc  / f.  Erfilemei»' 
bec  inconuiicalur^blc  ei\  le  plus  grand  des  deux*,  on  ôt -ra  1  expoiant  d» 
la  (Uvifion  »  que  je  ncHnine  — >*  é'^ffk»  de  la  racine  approchée  m  -f 
Et  prenant  une  moitié  m  da  rcftc  i4>  <m  ajoûrcra  à  (on  quarré  a«  û  dif- 
férence des  deux  preraieis  qnarrcz.  de  la  fommc  ^  on  tircm  U 
racine  quarréc.  £c  cnân  le  binôme 4-4-  V  ^rcloudra  la  qudlioD,  û  cha- 
que membre  eft  poficif;  004*— V^»  &  Is  lêcood  monbrc  dk  négacifi 
eu  —  4H-/^>  file  pcemier cft n^atif.  Divcnéieomles poumotli» 
4e  édaîtçu  cet  r^lcf^ 

Poorcirerla  radiK<iibiqoedab«oomei<>HVj9z.  JeptensfetdcBL^a»* 

fcz40o&  391  de  Tes  deux  membres  10  &  1^591. Ecôcam  )9xde4oo«jeciSi 

du  rcfle  ,  qui  cft  8,  la  racine  cubique  1;  8c  du  h'riornr  io  — /jc^i  ,  qui  vaur 
environ  ^9  ou  40,  je  tire  une  racine  cubique  approthcc  ,  dont  la  jtiite 

valcui  cileotxe  j  &  5^.  Je  choiûs  donc  5^»  4c  jcdivilcia  ncinecobi^iii 
-t  <Ie  USSktnceB  pirla  cabîqae  approchée opaune k  ambn 

jccmpenfutable  eft  plus  grajsd  -que  l'autre ,  j'ajoute  l'expofant  ^  à  U  lao- 

aecnbkpieappiochéei-.  Et  de  h  lc»iniiie4^jepfeitf  iainoicié  (ansfi»- 

dionqnieftt.  Je  disaiTuittc:  le  quairéjdelaïa^pieiiioicié  t<ft4»  <(e« 

j'ôtc  la  racine  cubique  2.  delà  di^rence  8  des  deux  qaarrezAOoéc  391. 
Et  tirant  du  reûc ,  qtu  cft  encore  i  ,  une  racine  quarréc  /î  ;  je  l'ajoûtel la 
moitié  i  que  j'ai  déjà  trouvée ,  àc  ic  binomc  i  *4-  i/z  réioùt  la  queftioa» 
comme  il  ob  auji  dcs*en  afluieCt  en  comparant  fim  cube  10^^  59ianc 
celuy  que  Ton  a  piopofé  &  qui  eft  te  même.  Comme  on  fiiMolî:  coâ|oiiif 
dans  ces  ferres  des  réfblutions  que  la  moitié  m  eft  un  nomorc  entier  ,  ce 
qui  cA  iouvcni  faux  ,  on  eft  obligé  d'élcvei  le  binomc  qu'on  trouve  à  une 
puiflànce  pareiUe  à  la  proporée9  afin  de  juger  avec  atfurance»  ù  les  fup* 
pofitiont  ùuut  |ufiet  ou  non. 

vâUnr  1^ io H- /39X  ifitre     & ^o.{RMin«  5^ ^#40 tmn  j  <?•  |i> 
Ç.MMkifntrxo^     £#  /59iC     J>f40o   ClKii^Sr  x  ^^rj^p^ 

(  Et  /i  /2f  r4CNW  fMrrit»   {E$  &  -i*  «^x  '''MMit  tubi^uê  tbtnBéi, 
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SleaNli  fXBMFlB. 

Pour  rirer  la  racine  cubique  de     -4-  ii/t,-  Je  prens  les  qoarrez  ^ij 

èc  ç)6S  de  fcs  membres.  £t  âtant  6i<i  de  cf^S  ,  je  tire  du  rcfle  5  45  la  raci- 
Bc  cubique  7,  &  du  binôme  une  cubique  approchée,  dont  la  jullc  valeur 

cft  encre  4  &  5  -  •  Je  prcns  donc  4 ,  &  je  divik  par  4  la  racine  cubique  j» 

Et  comme  le  membre  commenfuiable  cft  plus  petit  que  l'autre,  j'ôce  l'ex- 

poranc    de  la  racine  cubique  &  approchée  4.  Et  du  rcfte  1^  je  prens  la 

moitié  fans  fraction  qui  cft  i.  Je  dis  cnfuicre  i  cfl  !e  quarrc  de  In  moin'c 
f>c  ajontanr  riu  quarré  t  In  racine  cabi>qiif  -  de  I2  dirfi  rrnce  des  (.y.t.irrcz, 
kl  ioramc  cil  8  >  dont  je  cu:c  ia  tacuu  quaitcc  iV  z.  te  Tajoutaiic  à  la  moi^  •  . 
cié  I  y  !e  binôme  x  H-  i/i  eft  celuy  qui  té&sàt  la  ^àeftioo ,  pui(qa'oQ  voit 
^  &11  cube  cftoelt^  qu'on  pcopofcr 

Ja/îf  vultwr  de  — f  iii/i  *«tr«;  5  iî  CT  5  j.  {Ritcinc  3^      5^  Wfrf  4. 
^Jkbdt^^  trf  Ç      £^  i^4<8  C  De  96^     Cz)iv^«r  7  C     ^  itcf^  ité 
J  fm-      i     f^tr  /^SS  i  Sur  6x$     1      f^tr  4.  /  </r  4  Mpfr§9hhk 

(Qjurré  61^. .   {Si^        .  Âtfiê  ^  {Sa  réuUu  J^  7.  5 

f  I  mottte 

i  Am  tfuâfri  x  deÎM  nukté  i  â jouter U  râctne  3*7  rf«    différence  ^  ^  j .  i^eww*  t". 

(  Et     i      r4#i»(f  (fHA7-rce.   [  Et  \      zf/t  rMclne  cuhi<fiu  cherthie. 

Troisiemehxemple. 
Pour  cirer  la  racine  5^  du  binôme  176-480/5.  Je  prens  les  quatre» 
^097^  &  )  zooo  de;  deux  jnemlnres  176  U  Vjiooo*  Ec  ôamc  le  premict 
«tofecond,  je  divducefte  1014  £iiacifie  5'quidÏ4,     du  biiiomeune 

|5 approchée»  dont  kjdbsvalenr  eftenoe  |.£e      Je  prêt»  donc^' >  èC 

par  elle  je  diviiè  la  tadoe  5*  4.  Et  comme  le  membre  oonunenfurabte  eft 

f'tr  ^^xooo  J  iter  }0^-j6  f  ^li  fie 


•  "  14 

S*  moitié /knifi^hii'  c 
j^jiu  fmrré  i  de  U  mkîé  i  djoùter  Utnum$^\  deU  Mfferew  tot^^-fimm  ^« 

_         Rr  ij 
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pins  petit  que  rjncommeaTocable»  j'ôtc  fcspoÉnc  ^  de  la  radne  fScift^ 

pfDchee      Çtda  tefte      j<:  prens  h  moirié  &ns  fraâioii  qoî  eft  t.  Te 

dis  enratctc  :  le  qiiarré  de  la  moitié  i  câ  i  >  à  qui  j'ajoute  (a  racine  ^ 
de  la  ditference  10x4  des  quarrez.  Et  cirant  une  raane  quarrée     de  u 

(bmine  5  ,  j'ajoute  1/5  à  \i  moitic  i  ,  &;  j'tcris  i  -4.  ✓f.  Fr  pour  voir  fi  ce 
■hinomceft  l;i racine  ^«quc  jecKerchf  ,  j'en  prcns  !a  puifl^jicc  176— f  8o/< 
qui  cli  U  même  qu'on  pro|>olCc  De  iorie  que  iç  biaome  i  cftlajiUie 
cadoeqtti  i;élôûcla  quellion. 

Q^nATaiBME  EXEMPLE. 

•  Pour  tirer  la  racine  7^  du  binôme  2704  V  711 148  S.  Jcprcns  les 
ifostez  jjiigtâ  de  j ^11^99  de^merabros.  Et  èantle  icoaiiddupn. 
mier,  je  tire  ducefte  ii9  landae7*qii»efta»  9c  dabineoieune^^i^ 

piockéç.  Et  voyant  que  la  jufte  vdenr  eft  emte  )  je.prcns  5^1  ^ 
par  elle  je  divift  la  racine  7^  z-  Et  parccquc  le  membre  commaifur.ible  eft 

plus  grand  que  l'autre  ,  j  .ijoâic  Icxpoiaiit-a  la  racmc  appratiis-c  ^-  .  Et 

je  prensU  moitié  ransli:aâioadclaiÔBUnc4^«  7e  disenâiitrc:  lequtf* 

xé  d»  ORce  moitié  a  eft  4  ,  S:  j  oic de 4  lancine  7^  a  de  la  ^Êkeoce  iit 

des  quarrez.  Et  tirant  du  rcilc  qui  eft  1  la  racine  quarréc      ,  je  l'ajoure  i 
■    ia  moitié  z  >     le  binomc  1  — )-  Vz  réioùt  au  ji^le  la  quellion >  coimtie  os 
le  rcconnoit  eo  cHerchant  û  puU&nçe  7^. 

Si  la  puiflâoce  y*  du  bînome  n'étoit  pas  celuy  qu'on  psopofe ,  les  gran- 
deurs a  ScêCetokot  incommenfiinbki»  de  o^ul  binôme  nexiê£>ûdfoit  I« 
queÛioo. 


M$ilt.  1704  \  Et  ✓73 
f4r  2704  /  pér  ✓7j 


11488  /^/>r7|H488  /  ^||./£rj-^ 
(73  j  16 16.  (7311488*    .   {Réfi(iii{ifMrMmcf.     (4— /«««Kl»  ' 

{Et^t  fn  racine  quarrée.  (  £/  z  -+  «''z  wt/jf  7^      ^7*^4  -+  V 73 1 148!. 
II  COROLLAIRE  ET  PROBLEME  XIV. 

M.  ^Hon  cherche  efl  futreiUcTnent  un  binôme. 
On  ôtera  prcmicrcmciu  le      lI  ots,  s'il  y  en  a -,  Se  par  !•  r  muîtiplica* 
tion$  Ottdiviilpns  qu'on  jugera  oçcciiàiics»  Ou       encoïc  eii  ibiQc  qoe 
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Twi  des  membres  (bit  c«NmQeii(iirabIe ,  8c  fautre  fons  le  fîgne  ,  &  la  di& 

fércncc  des  quarrcz  des  membres  une  puinTincc  parfaite  Se  fcmblable  à ceU 
le  qu'on  propofc.  Ce  qu'on  peut  toujours  faire  en  miilrip!i.\nt  le  binom« 
qui  fera  fans  fradtion ,  de  qui  aujra  un  membre  commcnfurablc  >  &  l'aucre 
;^iisle  (ïgne  par  unepuiilânce  première,  ou  (ècondes  outroifiéme,  oit 
.Aiatriéme,  ou  cinquième  ,  deladilfércncc  des  quorrez ,  &c  -,  fi  l'on  cher> 
cnc  une  racine  cubique ,  ou  une  cinquième^  ou  une  fepttcnie ,  &:c  ;  c'cft 
a  dire  par  une  linéaire ,  fi  on  cherche  unc.jijii^c  cubique  j  &  par  unequar- 
rée ,  n  on  en  cherche  une  j  ;  £c  par  une  troiiîéme ,  (î  on  cherche  la  r** 
^ine7^.  Et  ain/î  des  autres.  Et  le  binoWe  écapt  ainfi  pf^axé,  les  c^Iof 
^fécédtniiesféfimdnHic  le  problème,  i  '  ^ 

g  $émk 


l^ouc  tirer  toHe  racine  •^'on^utfJH^nome  1 1/^  ^  Xi^i.JelemuU 

«pIicparV5>  &  le  produit  iii^a'-4><-^  pas  a*  Et  je  tronve  le  binom«. 
4aVi  -f  X5  qui  <ft  iÂns  firaâioa»  ^  o&  fa  membre  zc  cft  coraroenfuxa- 

"Et  pour  tirer  pareiîlemenc  telle  racine  qu'on  voudra  du  binôme  ii/i 
^  Vi4i.  Je  le  multiplie  par  i  &  le  procùiit  41  -h-  V^i6  cit  un  binôme^ 
4ù  un  membre  1 1  cft  commenfurabie. 

Et  même  pour  cirer  telle  radne  qa*on  Toudra  du  binôme  ii^C.^ 
—4-  «'6^.1757811'?.  Je  divifc  chaque  membre  par  1/C.3  ,  &:  l'expofanc 
11-45/5  ^'il  uu  buiomc  où  un  membre  cil  «ommeoiurable  >  6c  l'aucm 
l^pulcmcnt  Ibus  le  figne  /. 

SlCOND  IXEMPtl. 

Pour  tirer  la  racine  cubique  de  zi  i/^S6.  Je  prens  les  deux  quarrct 
484  &  4S(>  de  fts  membres ,  &  la  différence  i  de  ces  mêmes  quarrcz.  £( 
commé  la  racine  cubique  de  la  différence  x  n'clt  point  coroncnfiirable; 
Je  multiplie  chaque  membre  par  1.  Ce  qui  fournit  un  binôme  nouveau 
a.4— 4-  iV^S6j  dont  je  trouve  la  racine  cubique  z^i/6 ,  laquelle  étant 
oiviiee  par  /Ci ,  parce  que  le  cube  2  a  multiplié  le  premier  bmome  i  l'cx- 
poCul^1^C.4-4-/6  .54  réiôûc  laqueftioD. 

Et  poi.r  tirer  la  rac'nc  j'^du  binôme  1 1  —f  j  ✓j.  Comme  la  difTcrcnce 
4  des  quaiTcz  m  &:  125  de  fes  membres  n'a  point  un  nombre  pour  racine 

i  je  multiplie  ce  binôme  p.ir  le  quarré  1 6  de  la  ditfércncc  4 ,  &  le  pro- 
uit  eft  tjé -4'  ^5  >  donc  ayanc  pris  la  tacine  5^  x  «^5  j  je  la  divi(è 
par  /5^i^>  patceqae  16  a  mdliipué  le  premier  DÎnome.  Et  l'expolant 

-  ^     ré(b(kt  la  qneftion.  Ilcneft  ainfides  autres.  Etilfuffit,  «ûociRnc 

Vf  .16  *  * 

n  tes  (appofîtions  (ôntiuAes  ,  de  prendre  (èalement  les  parties  comroen- 
liirablcs  comme    -i.  lo^h^  ^  abh ,  en  fuppofânt àgoas  te  binomc  I  Ht 
le  mcnibirc  i  pour 4»  &  ic  nombre  5  pour  ^, 

Rr  ûf 
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m  THEOREME, 
co*  T  EsqujiF»  do  binômes  (ont  aufli  des  binômes*  fi  lasfitfOK 
X^^tf^/it.  Carlcnrqaacré«ft4H-^M- i/'R^*   

El  le  trinôme  /««-f  ✓  a  pour  quarrc  un  qiudrinoinc  <r  — u  ^  -j-  r 

-+  X  ¥'ah  — I-  z  2  ✓  ^f.   Et  le  qTiarré  d'xm  quo^irmomc  /  4  — r  ^ 

-+  ✓fH-/</cftim  rcptinomc  4-t^Hh«-»'<'-i-a./^^i*'*f-+^*'^ 
•4- 1  /  ^c— f  1    ^<i/  -4.  i.^  ci. 
Mats  le  qoané  cTwi qnadriliome  o-»Vir^  4 H  ^f/cJ  ncR.  qa'nn 

Et  le  quatre  <l'un  quadrinome  ✓  4^  _f  ✓  ^gf-f  /  /  c  n'cft  au/iï  qa'an 
quadrinome  ^^ji^ft^^ itf-*-  xit^h  xJTT^^^JVs 

Ma»  le  quané  J*btt  ipiadiiiiomë^r^i-^  If  /é^^/mg^«tt4^m  ai» 

£c  le  quarré  d'un  quadrkiamc— «  V  «i^-f  /  «^-4-  n'cft  anffi  qti*îflt 
trinôme  /i<f-^<^— f-ii-^.^. —  i  aV  *h      1  Z*^— h  l  h  1/  m. 

Et  les  quarrcz  des  muftinomcs  à  j  membres  auront  t  t  membres ,  il  Iciit 
forme  clii^4>-tVi^-4-^c-4-^</H-V«.  Mais  tls  en  auront  le  aie  ment  g  i 

k  forme  eft4--f  4ie^*  éiêf-i-  i/dc^^d. 

Et  les  quarrcz  des muitinomes  i  <^  membres  auront  itf  membres»  fi  leur 
(bcmc  c{if/éi~+i/h~^^c^^d^V<--¥i/f.  Et  iculcmcnt  i  j  j  fi  dic  eft 
s^^tc^  ^bd^  i/cd-\-¥  e^^f'  EcTifedemenn  fi  eUeeft«-i-/4^ 
*—^Me-^  V  ✓^.Et8.ifi«lic<ft4-+i/4* — ^M^^h^^êf 

- 1  V'  r^-.  Et  encore  8  ;  l\  elle  cd  ah  ^  ac  ~h  V  bt  ~+ V  bd ~+ gd.  Et  pa- 
reillement 8  i  Ti  clic  cil 4-+  V  — r  V  Vcd--^  ^ be-ir^  et.  Et  q  ;  fi  elle 
eftir-f  ^4^^ /«c-i-  ^bc-^  ^bt^^ice.hii  )ûelleeii«'4^^«'4f  >-4'  ^ âd 

Et  les  quarrcz  des  muftinomes  i  7  membres  auront  ai  membres  i  fileor 
forme  eft  jM-ri/b-^-vc~i-/d^Vt^  //-f  Z^.  Et  1 9  ;  fi  elle  clï 
4-+V^c-+  »  i>d-\-dcd-h  *  '  V/H-/^.  Et  i8i  fi  clic  cil 4 — ^4é 
H-  dbe^V»  H-  //h-  Etitf}  iî  éktStét^dh^^bd 
^^cd^  ^ef~\-  4  e^^^fg.  Et  15  -,  fiellecft  4  —  /ab^^  ^  ht 
^  J  dt-\-  t  df-+  V  tf.  Et  1 4  i  fi  clic  eft  4 —  Vab  -+  —  ^  ad 

^1/        4  de.  Et  encore  14  i  fi  elle  eft  4  *-f  4bc  -j-  4l>d  4c<i^/ct 
^4d*-h4f'  Et  (cnlemcnt  8  i  il  elle  eft  4 4be^4bd^  4fd-^4 b*. 
^da^  d'de.  Et fcu]ement7 }  lîeUecft^^  ddi^ due-^  / 

— {-  </bd->r  4  ci. 

Et  on  en  peut  trouver  plulxnrs  ancres  fcmblablcs  ,  en  fuivant  le  mcmt 
ordre,  lorlaue  les  multmomes  auioac  plu&  de  fe^c  meoiblCSy.  ^  t^uii  n  j 
ans»  foiiit  de  fignc  plus  âcvé.que  ccjîijf  de 
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I  COROLLAIRE  ET  PROBLEME  XV. 

Aï*  TyOkr  tirer U  rdàne  ^uArrie  etun  mtdtinmê 
jrrurdhle  y  &  chafMê  atore fêut  U  ftgne 
On  le  rapportera  fiicceflivemciit  anx  divers  mocUles  des  qnaixes  done 
•n  vient  de  parler,  &  qui  peuvent  fervir  â  (à  ié£bIution.  Les  éxempleril^ 
iaivansfbnBenmc  une  idée  plus  diltinâsede  oener^lcgénéiak. 

Pour  tirer  la  racine  qnanée  du  binôme  |}  H-  x  ^loo.  Te  lenpporte  «s 

modèle  4  ^  — M  V4i> ,  dont  la  racine  qnatréc  ed  /4  — >•  v'^.  Et  prenant 
la  moitié  ^ ab-oM  /  zoo  du  membre  incommcnfm  al  îc  2  V200  ou  2  /^f -,  je 
dis  :  1 00  tft  un  plan  des  nombres  2  &  ioo>ott4  0U5o>ou8&£5.Ëc 
voyant  que  ccs^eux  cnfemblc  8  &  1 5  forment  la  partie  commenfurablc  j | 

«u  4  ^  ^ ,  j'écris  /S  — I-     5  ou  5  — t-  î  /i  qui  réfoiit  la  quciUon. 

Second  exemple. 

Pour  tirer  la  rac'nc  quarréc  du  binôme  i(f4  —  1/1880.  Pourabbré- 
gcr,  je  divifc  d'aboni  chaque  membre  parle  quarrc  40U  ✓  16.  Et  trou- 
vant ic  nouveau  binôme  41  —  z  /  i  80  «  que  je  rapporte  au  modèle  4-+^ 
■—  i/4^,dont/4— /âeftlarjdneqinorée  ;  je  prens la  moitié /iSoott 
/j^de  a  Vf  80  011  a  /4^}  5e  jedis:  1 80  eftun  plan  des  deux  nombres  z  & 
j>o  »  ou  4  &  45 ,  ou  6  &  jo  ,  ou  I z  *f  1 5  )  ou  des  deux  j 5  &  j  qui  font 
cnfemble  ^^z  ou  4  -4-  b.  De  ibrce  que  j'écris  ^jC'—i/^  pour  c6cc  du  bin»« 
10641  — »a/i8o«  Et  multipliant  cette  mftnie  racine  par  le  o&té  a  du  (itur* 
té4par^j'aidivîfilebinoroc  qu'on  propofe,  le  produit ott  le nouveatt 
bioofne  14—1/5  qai  eft  cehiy  qui  reibut  U  qucftion. 

'^-L-^fCi/l'-  -"«'-^îlr^r 

TaoïsiiKt  ixiKrtB. 

Pour  tirer  la  racine  quarrée  du  trinôme  }$^t  /54  a  /lo*  Saoâ 
avoir  égard  aux  quarrez  des  binômes ,  ni  à  ceux  des  ititjomca»  qui  ne  pe». 

vent  être  des  trinômes }  je  rapporte  le  trinôme  qu'on  proposé  au  trinôme 
0tJi  ^  ^  Ac  ^  — 14  ✓  4^  — t-  ic  ^  dit  m  dic—  ih  ¥  ac  y  qui  cft  un 
quarrc  du  quadnnomo  4  — -  /  v'***-— •       »  8cj<i  prcns  les  moiricz  v'54 

^  Vjo,  qui  répondent  aux  mouicz  — a  1/  nh  -i-  c  1/  éiè  ôc —  a   ac^h  iac^ 

ou  aux  rooitiez  /  ti'>î  —  z44^c  -4  ^ihcSc  ✓4V—  xMnhc'n  éthkct  qui  rcn- 
fomcDt  (bus  leur  figne ,  la  prcnuére  un  iiirfblide  des  quatre  nombres 
0, #— « j      4 «  5c  i awsc  on iiitlblide  des  quatre   <-»—^t'^^i-    té, Bc 


|t«  NOUVSAtrX  ECEKSNr 

coniîdcrant  fur  ces  modélet  les  nombres  54  &  lo»  le pMauer  connue uai 

fiffrCotUAc  des  nombres  1 ,  ^  ,  ^  ,  ^  ,  réjx)iulan<;  aux  quatre  by  c —  4, 
r  — 4;  &:  l'aurrc  10  comme  un  luriolulc  ck's  nombres  1  ,  ^  ,  î  ,  i  ,  o^l 
des  quatre  4,  c,  b'—a,  k  —  »y  j'ccns  pour  «  —  V  ^  H-  «'^c  le 
qiutartfuwae  2.*<^V<?**fVioH*«'i5>  <}ui  rétbûc  taqucfUco,  parccque 
Jes  gâtiez  enfemblc  4  ,  6,  io>  15  »  ile  lès  quant  roembtes  lakUaclé' 
mçmlire  oommenrurablc  1 5 

Pûur  tirer  la  racine  qiiaci^  du  trinôme  1 5 ^  /  ^  -+  i^i-  h  ic  rap^ 
porte  MI  txinome  général  4M- ^#^M:<ip-+^—  >  /^'^^i^^lg^f  <«^cc 
H*  1  /«'r—  £411^-4^  qui  eft un  quarré (laquadrinome*»«-f  /«^ 
«-!•  i/mc'-^  y  ^c.  Et  prenant  les  moitiés  1/  £  &  /x  >  qui  répondes  l'une  à  la 
moitié  /«f}^  —  i4a^f  — f  4ff r  ,&  l'autre  à  la  moitié  ff^g^x^abc  \  aiéci^ 
je  confidcrc  ^  comme  un  furfollHc  des  nombres  2,5,1,  i ,  ou  4*  ^s- 
4  — r,  4  —  ff>  ôci  comme  un  (urfolidc  des  nombres  z,  1,  i  ,  i  ,  on^i' 
f>  ^^4,  «>  &j*écristeqaa<lrinome— 4H-i^4^*-)>  V«ip*4'/^oa 
—  1  V  X  — »•  /j.  Et  parceque  les  quaitez  4 ,  « ,  i ,  j  ,  de  Tes  qua- 

tre mcmbces  fiaiment  cniicmbk  le  nombre- commcnTmable  1511!  ci^mia  U 
qucfbon.  • 

Trinnme  qnânri  1 5      2  /<î --f  2  t' z. 
S^ârri  4Ui^Ah—\'ac—\-bc — 1  *'4if»— 244^f  — f4^f£-— {-1  i/  aie — i4<ïéf— r<»£'W. 

'  '     ^a.  3.    I.       I.  '      ^2.  ï.     I,  I. 

^— 1-+/ i-^-t' 5^-  . 

CiNQjllEM  lEXEMPLE. 

Pour  tirer  la  racine  quarrcc  du  trinôme  140  — f-  16/5—}  ?^  •  Pour  ab- 
brégcr,je  le  divife  daboid  parle  quarié  4,  ôcjc  trouve  le  trinôme  55 

^  2/6-+4«^5  que  je  rapporte  au  trinôme  Mo^éib^éic-^fc — is^nif-i-icféA 

-f>  létf  xhifâe.  Et  confidétant  S  ooimne  im  Inxibtide  de»  nombctt 
|>iii>  li  ou  4,  b  yC  —  a,  e^m\  9c  le  quarré  11  de  la  moitié  2  V§ 
«onune  un  riuibiidc-d»  oombrasi»  4»     i)  ou^i,  f,  «— >>»4«— ^| 

je 
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4e-  fofnw  lequâHrîiionie  «»VW^^V4»^/lv  du  j  — «  /^H- Vii-f>Vs.- 

Er  parccquc  les  quarrcz  9  ,  6 ,  1 1 ,  S  ,  rendent  le  membre  commenfurap 


1 


^     ,     — ^  I»  ^  —   

•+  4^1  -4-  41^1  «(lu  félbût  la  queftion. 

SixillCI  IXIKVLB. 

Poar  tirer  la  racine  qaarréé  du  trinôme  3  9 1  2/10140  ^i^^io. 
It  confidére  10140  cosmos  un  fnrfilîde  de»ouacrc  nombns  5  »  12  >  1 5, 1 1. 

•n<«,^,  £"  —  4,  c — 4-5  &: 441 0  commcim uiifolidc  clcsijttatrc  j»i 8, 7,7, 
ou  4,  Cy  h  —  a  t  b —  4.  Comme  il  faut  de  part  &:  dV.utrc  un  divifcur 
commun  4^  comme  5  ou  10  >  6c  qu  il  y  en  iic  deux  égaux  d'une  part  i*  jr, 
tf,ott^— <4&f;— 4,  &dcux  cgauxiierainretf— ^,ou 
^  —  «Sc^  —  45  r  Uifîc  tous  les  nombres  donc  i0r4O&44iopourroient 
ccrc  furf^iîidcs,  i  !  1  n  e  Iclquels  ;c  ne  découvre  point  cette  communication 
mutucUc.  Et  ceux  que  j'ai  choi/Is  meparoi/Iànt  propres,  je  forme  le  qu  i- 
drinome  —  4 ^ ^«^^v ^ ✓♦p,  ou— •  <  x*'  i  5  j/io  -f  é/^.  Ec 
parceque  les  quarrcz  25 ,  tfo,  90 ,  tr^,  de  (es  quatre  membres  rendent 
le  membre  commcnfarablc  591  de  ccluy  qu'on  propofe  ;  il  en  cil:  au  jolie 
la  racine  auorcce.  Tous  les  ctjnomcs  que  l'on  peut  rekiudre  fc  peuvent 
^appoi^er  â  l'un  de  cesmodélet  qui  précédent,  ou  i  celuy  de  l'exemple  ^• 
iiiivaittt  enobièrvaiKles  fignet^Ac-*. 

'      ^5.12..    13-      »|.       ^      ^5ï«-     7-  7. 


.  '         C — 5H-Wi5-i-5/io-i-tfVtf; 

■  a 

SiPTiiua  iXBiipi^^ 

Poar  réfeudre  le  trinôme  1 1 —  4/1 5     4/3.  Je  le  n'^ponc  au  cn'oo. 

jnc  44  -|.  ^  —  7*7îî~-f  1/4^  ^'24/4      zh^d  »  qui  cfl  un 

çuiié  du  ^uadxiiiome  —  4  -i-  f 4^  -f  V4  H-  /^i  ôc  prenanr  les  n»itieB 
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 &  l'autre  i  la  moitié  —  4  |c  confldcrc  60  cotnftft 

un  furfolidc  des  qtwtrc  nombres  i ,  i  ,  j  ,  5  ,  ou*  —  i  ,  4  —  1 ,  •<»  ^> 
&  1 1  comme  un  furfolidc des  trois  i ,  i ,  z  ,  Ou—  *— f  — 
tt  )cloftric1c qoaiirinoinë—  M-^^-¥  .  '<m  —  3  *4 ^  -+  j 
-f/j.  Et  parccquc  les  qnairez  9  ,  1 5 ,  5 ,  ç  ,  ae  f«  qnàffc  m«rtibrc5 
rendent  le  membre  rtOTmUftiffaèiej^d»  «ifliigr^'^lli  propofei  il  # 
latacing  ^^ui;rée. 

Trinôme  qHârri  yx  —  41^  1 5      4/  J  • 

Je  le  rapporte  au  quadrinomc  4  -+  »  «-+  f  ^  —  i/^^  —  ^^'^  »  H^* 
^  pour  racine  le  iruiomc  ^4  Et  prenant  les  moitié!  ✓!  o ,  ✓  i  f, 

V<î,  ou  /-ic,  ^bc»  jecwîfidére  lc.çieinipc  monAre  loou  comnde 
pn  |>lan  des  poinbres  5  8c  a  ou  *  Jk  t ,  &  i  j  ou  4c  comme  un  plan  des  dcu« 
5  &  ^  ou<  &  r,  &  comme  un  plan  des  deux  2  &:  3  ou  ^  &:  c.  Et  parccque 
CCS  mêmes  nombres  5 ,  i ,  j  ^  forment  cnfcmble  le  membre  comraenitt- 
rablc  10  i  le  trinôme  -h//i,rrï-t(^  ^  atl  jiiftela.iacÎM^Ilianîedtt  ^ 
^inome  qu'oa  propole. 

i4tfiM  J^CI 

^nr  nrar  ia  racine  quaxrée  da  qagidrfeDiï*  -i  5^  '1/5  4  «»>'  i/jo+tA^ 
Après. voir  foconafifpclr  <Ies  mftmes  icgttedn-latoipfeic  étcmple  que  nul 
trinôme  n'cn  eft  la  racine.  Je  le  reporte  au<}aadrinomc  <M-^^f-+  hd^cÀ 
^  uiVhc^  létfké^  1*7 W-+  -ziTcdZ^h  ^  cd ,  qui  a  pour  raci- 

ne quarréc  le  quadrinome  i»  - 1  v'W-f  Vrd.  Et  prenant  ks  moitié» 

VS4*  /  50  >  ^'48  i  je  cojiàdére  ic  prtmicr  twmbte  comme  un  furfolidc  des 
«lattc  X ,  j ,  3 ,  } ,  ou  c ,  4  -k  J,  4  H-,  4fi.&!cl«coiitd  50  coimni  im 
"^folidedes  nombres  1 ,  i  »  5  *  5  ,  -^-Ki  &  »  iroifié- 

Ittc  48  commt  un  furfolidc  dcj  nimibres  j ,  i  V4>  4»  ou  c,  <i,  4-+F, 
n^^-*.  E^jc fooneic  quadtiûçiûc d^/bc-i-  /tîl^i/cd^n > 
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-f  V).  Ec  parceque  les  quarrez  4  »  >  i  j  5  >  de  (es  quatre  memlnes  ten- 
dent le  membre  commtafhcablb  15  decebf  qli'bii'  piopoiê}  il  a  m 


•^Vy  eil  la  r4cille•^|^^^<ln  qiuulrinome  17  -^^  xifi6t  -+  a/xa^ 


Qn.zi-emc  ïxe^mple. 
^jooif  tSSK  Lt  racùic  quart éc  du  quadrinomc^      —5-  i/ij  j  zv'riî 
— f-  î/ïio.  Je  le  rappone  .-lu  quatirinojiïc  <ii>^  4C ^  {- irf^^f— f  i/^f 

-f  1^  if.«^4  H-  xi/^^bc,  dont  1a  xâçiae  qiurrée  U  quadrinomc 
^ah  /4c  -t-  v'ff.  prenant  fes  nimtiez  Vi  j  5 ,  ✓118,  10  i  je 
€OMfîdé^e  135  ootnme  on  fttftBdè'éet quatre  nombres  5.,.  ^.^^i»  j;,  oui'» 

4-+  I  ,  4  -f.  I  i  &  rzî' comme  un  fiirfblicie  des  quatrt-  1  ,  1,8,8, 
0a-4,  I ,  b-^c  y  bh^Cj  &  rioconimauarurfoHdc  dc5  quatre  4 ,  z  ,  f , 
<»U  44  4»  ifi.ç^  jÉ-i  toriae U  qittdrinorae /4à--f  *'4<r  ~+.  ^b~-\.^c,  out'  ia 
^  ^^^/5  /|.  Et  parceque  les  quaim  enfcmble  lo,  C ,  5 ,  5  »  de 
{es  qu^re  membre';  rendent  le  me  mbre  ommcnfurable  Z4  duquadrincHlM 
j^'on  piopoé}  il  en- cil  au  juftc  la  raeitre  quanx-e.  '« 


:^irj<i£  4ÎHF«f *4        H«  a***  ai*»  •4^a*'-4'       H*  tffj^*- 


fi4  NOUVEAUX  ELBMENS 

DonSlIMB  MXtUfLU 

Oit  ciewren  de  h  mime  Co^c  que  le  qxuAtiaome^jg^/^  H-  Vri 
»|>/lo>  ou  (j/i  -+  1^1  j  -+ 1/|  m^/io  cft  la  racine  ouarréc  du  quadri- 
nome  i54^tt/(^88c -f- 1/1904      i/iSSo.  £c  oniéuMidcade knte) 

ibnc  cous  ceux  qui  leur  ioat  icinbiablcs. 

Sifkidrîrnmt  efiêêrré  154^*     ^%tor^ x^x^o^^xi/iZZo* 

* 

Tour  drer  !b  racine  quarrée  du  quadrinomc  —  4  ^  z*'i8— f-j/tf 
•— i/ii  >  011  le  nombre  négatif — 4ncpcnrctrc  une  foii-imc  pofirivcdes 
quarrez»  je  divifc  chaque  membre  p<u;  a.  qui  eu  cil  un  diviicur  laiu  ce» 
m  &  fimdion ,  &  je  trouve  le  quadrinome — t/i  ^s^t/^  — iVtf» 
doncb  iacbc  qnaitée  trouvée  ïêlon  I»  régies  cft  i  —  j  ou  «^4 
/ci  &  ce  trinôme  étant  multiplié  par  !c  côté  /A  du  cfivifcur  A 
dont  Je  me  Aiisiciyii  le  produit  ou  le  timome  /i^iH*  v'^i^  — «^1^8  cil 
au  /nne  h  lacmequairée  du  quaddoome  que  l'on  a  propo(iE.  • 

OiiédriMtÊiÊâ  MÊ^ffi  .S*    ^  ^"'j       i/i  l^tf» 

Il  en  cft  â  peu  prés  de  la  mfame  Ibfte  dei  andrinomet  qui  peuvenr 
«reir  des  racines  quarrées,  oà  chaque  membie  cft  finis  le  figpeiaiUcal  /A 
comme  ceUei  qui  iùivcac» 

i^/M^  /iéKf^V^éuU^^/éa,  (  HM^  Hm-Jlf  HM^  Hmê'^  //4#&c* 

/        QUATORZIBICB  BX8K»LB. 

Fout  Qfer  lanuàne  qoanée du  fi^dnome  1 1  h-  tAiH»  i/«4— 'â/y 
'  -4*  iVtf      1/5      iVi.  Je  le  rapporte  an  fepcinome  a-^  b  €-\-d 

-—X  *d  — f         ~  i/^/Zi —  cîoht  leqnadrinomc 

V4 -4.  v'^  -f  /r — ^ /é/  cft  la  racine  quarrée.  Et  prenant  les  mouicz  des 
membres  incommcnrurables,  dis  :  11  eft  un  plaa  des  nombres  7  &  j 
Mi4dc^*  6ti4Uttplan  dei'tiondMcr7  6cBOtt48c     6:7  on  p!andes 
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iKMobies  7  &  t  on  â  êcd^  &^un  plan  des  deux  )  &iouf  &  j  un 
plan  dcsdeMXfSctonhécdttcxvnfhnies  deux  i&  i  our&i/.  Etpsc 

ccqnc  les  nombres  7,5,  t ,  t  ,  rendcnr  enfemble  le  membre  commcn- 
furapr  i  j  i  le  quadcinome     h-  i<| H-     —  1  ou     -4.  — 
téfiiûc.Uqoeftioa. 

A^rbiMw  Ç  j[j  i/ii  ^  1/14— .iV7-f  i^tf—i^^  —  i/i. 

Q^INIIBKI  BXBMVLB. 

Pour  riter  la  racine  quarréc daicprinorae  1 7  -f  i/j  j  «-+  ii^ 1 1  -+  iVï  5 
«—  i/i 4—  zV'  I  o  — 1 le  dit'  m  le  rapportant  â  la  fenoe  pcéoédea» s 

3  îf  eft  plan  des  nombres  7  &  5 ,  5<:  1  r  des  nombres  7  &  j  ,  de  1 5  des 
deux  5  ^  5  ,  &  r  4  des  deux  7  &  2  ,  ^  i  o  des  deux  <[  ^'  1  ,  &  <>  dc<;  d<;ux 
3  &  1.  Et  parce  t^uc  le  membre  17  cit  au  jiUtc  h.  lommc  des  nombics 
7>S  i  }>  X9  ontf ,  c,  d'y  Icqtndnnoîne  /s-^^ê-riWf^i/douij 
-4*  ^5  H-  «'i     /i  eft  càuf  qui  iéfi»âc  h  qacftioii. 

^  :j:  - 

Il  COROLLAIRE. 

Ij.  T7T  choifillanc  parmi  les  divcrfcs  combinii(ons  celles  qui  peuvent 
l_/ètie  utiles»  on  formera  tous  îcs  drvcrs  nuHlclcs  qui  pourront  fer- 
vir  à  la  lélolution  des  difFcrcnces  clpcccs  de  mulcinomcs  numériques. 
Mais  il  £uidra  toujours  avoir  égard  aux  lignes  «4  &  — •  Df  lone  qii'il 
A*y  a  plus  lien  4  défirer  pour  l'extKaâion  des  racines  quanées. 

m  COROLLAIRE. 

'Bf.  CI  ^  lôlîdes  alcematifs  d*uii  raultitioinè,  où  eft  le  feul  ^ne  radi- 

'  u3cal/ ,  font  tous  incommenrurablos  cncr'eux  ;  Con  cube  lenrcrmc  au<* 
tant  démembres  qu'il  y  en  a  dan?  !a  racine ,  &r  qu'il  v  n  de  (olidcs  alter- 
oacifft  Deibnequciioo  prend  les  noml>ics  du  uoiiLcme  ordre,  &  qu'on 


htan  àjb^teleA  nacnids»  la  ferarneB  (mn  ceux  (iss*iiMa 
multttiQinas  cobit^ues.*»  Isprosnioi  4     cobb  4*M  tiinant  »  l^fioemL  t^dp-' 

«ubc  d'un  quj»<fa»onie,  &  ainli  du  rctle^  ' 
'    T©u*  «olît  «ft  6l«i  psur  i»  feanatioi?  »èmç  de  o«»  (bv«i»  culos  >  fl^piaft 
cootenterai  d'apporter  des  éxcmples  pour  faire  juger  delfocdie ^«foiipaK 

"*   "      ~  a. foroicr  divers  mof't''î:5  poujc  I«s 

permet  d<3  tenter  ccsfot»- 
,  que  ta  nt-cclÏÏté  de  s'en  Icrvir  y  engage  qvielqu'un. 

Nemhrts  du  trot feme  ordre.       1.4.  10.20.  }5>  5'^«  ^  1*0.  &C 
Nombres  des  membres  det  Cftet.'  x.  f.  4.     5»    <f.    7»    8»    J*'    10»  &C»- 

Nmhtf  du mmkm  d»  mht*    4;     '  5 -  SI4*  *  '^^* 

Pour  tirer  la  racine  cubique  du  binôme  xp^^^/j^i  oa  ^400  -fVjgl»  • 
|9  l«  Éaff9Kt  att  binôme  i^*''-+<^'*m<'  -+  '^^TlSS^^^Sk,' 

drf»  QoimMM  40e- GQMaM<  wi- felid»  d<:$  aombvos  4    i««  >0(> 

* ;é  ,  <i  -+      5  &  i9i  c-ommc  lui  foîi.iL'  dc's  nofnbrej',  1,,  14  ,  14 
CM4^,  ^— f*       b-+ia,  £c  io  binoma  <fA^.i^i»-au  i  -f-^  «itai*j»iK  i» 
ncioecabiqu*  de  cdiuy  qu'qn-  propo^        -  - 

B'momt  eub'i<jue.  Biiùfêhnrt^ 

Second  ixemple. 

Pour  cirenia  raonc  cubiquadu  binôme  iz     9^6-  Té  Icdivifc  par /a, 
afin  que  la  différence  desc  parues  rappellées^^wrlcs  Hgnes  (bit  im  cobepar*- 
fàic,  Ec  f ai  le  BOttveftn  Binpme  ii/â     9/)  .oaVx4t.  -4-  ^"141»  ^l^*^  1*  * 

jippoht  au  binôme  V^Ctr^4În+9^  H-  /9> -t»  ifl^  m*  /« 

confidiêrc  241  comme  im  folidc  des  nombres^  2  >  1 1  ,  î  t  ,  ou  4 ,  4  -4-  5*  » 
4H-}^>  &24J  comme  un  l'olidc  des  nombres  |>^>p>ou.i' >f^54»^-+5.4» 
Eric  binom»  va  -f  /^ou  ^2  V3  cft  déjajà  ttdne  cubique  do  Wncaiw 
^242  -H-  /x4|*  Et  comme  ^2  a  divifé  le  binôme  qu'on  popcfc  »  le  pro- 
duit de  V'j  par.  ✓/€  z  dont  le  cube  a.Éuï  Ujliyi(ÎOAs.rcra.l«  bic 
«ome  ^C.4<-f  i^é  .54  qui  réfoùc  la  queftion.  ' 

Itimm  cukifm,  Divifeurs. 
^iH- H?  V^^^H^^iMM^ :i^e«ïi  di>i  M«      «i»    C>    9»  9* 
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"On  ïuion  pfi  pareiHemenc  <ïans  h:  prtmitf  Exemple  divifcr  I6  hino- 
cnc  lo— f  ^joî.  p.ir  p!i;ç  r;nnft  tlivifcur  ccunonm  ;/z<ie  les  membres, 
^  cherdiet  cniuiccc  la  racine  cubttjuc  /i-4-i  du  tUvileui  Vjo  M- 

trois  luiuibfM  %t  ^  «  '5  >  ** 
*-f  3^,  &  49  comme  un  (blide  des  nombres,  i  ,  7  ,    ,  ou  ^, 

l-+^4,  A— f-  j*.  Ma's  à  1.1  fin  il  aoroit  falîii  mtîltipîicr  le  hinomc  Va. 
— i- 1  par  la  racine  cubiauc  du  cube  ,  par  qui  la  diviUon  auroit  été 
fiiite.  On  ttf Hbudcoit  «âfi'ée  ls:tsi&«ie  6i«etnB4fcs  binômes  qui  peu- 
vent réfoudre ,  apçés  Jfli«fok  4ùrUi&  par  lc,fli]A.g|cwd  diTifeuc  commua 
^  dounietnbre*. 


Toilr  drcî  In  racine  cubique  dw  qu,idfinome  -+  i^^J 

laV^jo.  J^"  r.ipporrc au  quadnnotoc  A—\^:^b-¥  fc^s^h-^  3*^  -+^&ir'i 
•M-  c ^  ji^Vtf— f  *c  oonlidttraBt  toiïs  Tes  i0wtnibrcs ,  je  rei 

^ue  le  iiKrifi<U«  ^ft  ëMf   poise  qa'<ayjiic  /Mottieli^  4e  chaîne  «tnte 
ttKKéHir  rapp^6  Cbm  foa  ifign*  la^nadetir  )6vic^  le  «elle  dt  anBore 
ftprodiiit  d'tin  nôtftbfft  par  im  mortfert  qmirté.  Bc  forte  qite  It;  mctnbfe 
11/30  étanc  le  plus  petit  des  quatee,  -ii  |:épond  «1  iwambce  Ét/wAr  ^  bc 
110  an  fiilide  me,  Cnoififlàac  donc  parmi  les  dWilètirs  de  tio  les  trois 
5  ,      £c  confklérant ,  après  avoir  rout  engage  fous  les  fic^ncs ,  las  m«n- 
bres  /S  i^i ,  /yizo  «      2  0 1  .  i"  voi  que  le  nombre  8 1 91  cîi  un  folidc  des 
crois  il.,  31 ,  3  2,  ou     4 -i^       F  3c,  4-f}>-f     *»  &  7110  ui  ïdli- 

«n-folide  dci'toois-j  »'.4i  »-<4|A  oo-r,-  c  -^^j^H-)^)  5«  j^'»Et 
ainfîle  trinôme  /a  -+  V*-4-  ou  ^  -+  v'3  eft  au  jufle  la  ra- 
cine cubique  du  quadrmomc  qu'on  prqpok.  ToiKs  fes  autres  diviicurs  de 
130,  entre  lefqueis  on  ne  peut  trouver  ks  conununicacions  fembUllAS  MK 
piicédeitces ,  (ÔBC  d'abévâ  M^dltil^ 

lni«.w.  S**"^*  *■  î*-        ^    5*-  ^• 

jt.    ^j.  .4É.. 


'>lltlc1^iltt-UncldllSftili^tte<kl1|ddMM^ 
'at»rrtf^.'  Vbyitnvx)tiett^'tft4oi»«iiufae  ifts  incnrbtes ,  prcAs<ra'($^ 
'■partit  /Tï<jrr.  Er  conrTï^rranr  i  zrfs  comme  tm  foîidc  aifc  des  nombacs 

,  17  ,  !î ,  ou  «  ,  è  ,  c ,  fie  royanc  an  fécond  membre  que  tout  engagé  ions 
*hsl%M  âk^un^lide       tK»m^  «  ,  107  >  to^^u^w-i^-l-  ^k^if* 
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« _f        |r$  8e  tout  MtÊoHUmo  un  &lîd«  des  nombres  ty ,  1^9  ,  (^o , 

ou  A  ,  ^  -+  î'*  »  — f-  j<  --4-  jtf»  &  roitt  au  dernier  un  folic^c  deç 
nombres  ,  1 1 1  ,  1 1 1  >  ou  c  ^  ;4  — h  3^,  «4— fj^ »  je  forme  le 
tiinorae  1/4— }.     —     ou  ii^t  — f-  j/j  — -      qui  refont  U  qucftion. 

■I>imftan^^   ^.  r.  Ç-.  4-h  >^.*-f  ^^-rjc  U.  r-î-j^-fi*. 

.       ^8.47.^.^8.  107.  107.  (^17.  <îjj.    69.   (^(î.  m".  iri« 

C  1  N  cm  IEM€  EXEMPLE. 

Pour  tirer  la  racine  cubique  du  mulcinomc  à  8  membres  114-^1 10/j 
H-i7i»'5 -f  i7ov'i -4.il/15  -f  i8VtfH- jtf«^ioH-5^/|o.  JeIera]^poF* 
^    te  -au  cube  dont  la  racine  cttbiquc  cil  uo  quadrinomc      ^  y/h  ^ 
i-'    '  — f-  -/d,  &:  jcchoifis  les  quatre  moindres  de  fcs  membres  n/i  5  ,  i%^6t 
jô^io  >  }<)«^;o  ,  qui  répondent  aux  quatre  6i/4iv t6^atd,  ôVéedy  C^hcd. 
£c  divilânt  par  chacun  des  quatre  membres ,  &  engageant  enfiiicte  (bus 
leurs  ^nes  tout  ce  qui  en  eft  hors  dam  ks  quatre  txfoÙMt  jecontidére 
comme  ur.  fo'ïHc  4bc  des  nombres  i ,  3  ,  2r  •,  Je  <;  4  comme  un  (blide  des 
nombres  r  ,    ,  1  8  ,pu  4,  ^  ,       &  j6o  comme  un  iblide  acJ  des  trois  r, 
ao ,  1 8  i  iSc.  1 080  comme  un  foUdc  bcd des  nombres  j  ,  xo ,  i  S  ;  «S:  j'écris 
le  quadrînome/tf-f /^>^  A-h /</oa i-4^V) -+  3/1 ,  quiréfeût 

la  queftion ,  parce  qu'en  divifant  le  premier  membre  1 14  du  muldnome 
propofé  pir  le  premier  i  du  nouveau  quadrinomc,  l'expoGuit  i24vaur 
M  _f  ^b-Y  ^di  &c  diviraiu  le  fécond  120/5  par  le  iccond  ,  J'cx- 
poùnt  tio  vaut  k ^  ^4 ,  9t  diviuutt  le  ttoifi^me  par  /i» 
lexpofant  %6  vaut  c  ^         ^4,  9clt  quatsiéine  divifi^f  ac  VtS 

,  rexpoikiit9oiniu^-4-$4H-j^^5^> 

Dîz'ifcHy-f. 

C«.  f.  Ç.».  h.  d.  Ç4.  c.  d.  \  Ik  c.  d,  \a.  «f  -4-  3  ^  .-f  Jff -f  J<4 
^  1.  J.  20.  ^  I.  5.  18.  ^  I.  20.  I  S.    5 .  20.  I  8.  ^  I.    124.         1 24. 

«zo*  '    iio.      ^lo*     8^.     9^.     ^18.     90*       5>o«  • 

Sixième  exempie. 

Pour  tirer  la  racine  cubique  du  muitioome  à  1 5  nombres 494-4^15 1  / x 
H-X4}«'^-H- M5^lo  -+  387/7  14/j -1. 14/5  H-J6/14  M^»5 
j<î/42  -H  j<(y70*-f  tii^|o  -f  36/21  -4-  3<?/3î  -+  36/105.  Jeprciw 
les  ^ff»  parties  des  ro  membres  qui  font  (es  pins  perirs ,  èc  qui  doivent  ré- 
pondre aux  des  duakemauves  (î/Ai'c-,  G^éi^d,  6/4^>  C^écd,  ôVrfff, 
é^édey  6vhcd ,  6/^>  6/^i/f ,  6/cir.  £c  je  confidére  le  fiklide  ékoa  49 
conmiCiinpiDdiMi  de» iippAres4,  a»  &  80 comme nnioUde^det 
trois  4,  2  >  10  i  &  504  comme  un  folidc  des  trois  4  ,  2  ,  ,  ou 
4*  ^»  «i,  &  A40  conunc  ua  ùfïi/à&  4cs  trois  4>    >  10»  ou  4,  c>  df> 


a. 
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$Cï  ^  I  z  comme  un  folidc  ace  des  trois  4,  (»  >  <j5  i  5c  1  jio  comme  un  (o- 
iidc  ade  des  uois  4 ,  i  o  >  <î|  î  6c  i  xo  comme  un  ToUdç  des  crois  z  ,  <î ,  i  oi 
•u ^»  t,  d\  6c 7«é  comme uiiôlidc Aerdes ctois  1 9  &  ixifoccMmi 

ïneim  folidc  hae  des  trois  2  ,  10  >  éyi  êc'^j$o  comme  un  CoUâcededes 
Trois  s,  10,  65  *,  je  laide  tous  les  autres  divilcurs  qui  n'ont  poinr  cnrr'cux 
CCS  mêmes  communications.  Et  formant  le  raultinomc  /a^ift^t  c-t 
-f  ou  «^4 -f  /i  H-  4x0  /^j  »  j«  divifo  le  membre  494  par  ^4 
ouz,  &  le  membre  15  iVi  par  Vx,  &X43«^(>  par ijcVio  psr«i^jOy 
&  enfin  J87/7  par  v'tf  j  j  &  voyant  c^uc  le  premier  etpolar.t  147  vaut 
ir^     .4.     ^  3'  >  &que  le  fccond  151  vaut^— f  J'*-*-  3'"+ 

H-  }f ,  &quelettoifién\ei4j  vaut  f-f34-+3^-+  f  que  le  qua- 
trième t}5TaiK  i/<-4-  3^-+  3(r-+  3'>  &  qu'enfin  le  dnqpiémeix^ 
Taut  * 3  <  — I-  3^— f  ^c-Ar^à\1c  fuis  certain  que  le  multinome  1— ♦■✓i-J^/iT 
H- Vio-fV'<»3  cft  aujuftc  la  racine  cubique  du  multinome  propofc.  Et  il 
-en  cft  ainfi  des  autres  qui  ont  16  membres  »  ou  41,  ou,tf4,  &c.  en  confidérant 
ies  fi>Udes  alccmttifi»    s'en  &cvaat  comme  on  vient  de  le  înàm* 

.<4« tf*  ^4*  JL*  10*  /4*  1*    «  ^4. £..io* ^4. 6*  ^i*.^4«  ro<:tf|* tf*  xo» 

<"*.^-f  34^1^^  Çr.«>f  3'<-+  3^  H-3<'  H-  3^  y*^-  </-f  3'*-f-3*-i3«'-+5*« 

151.        151.  243.        143.  ^10.  ij^. 


6},        12^.        lij.         CHh:.^He.  \  i i'io-H 

III  COROLLAIRE. 


24.  "CT  on  pourra  former  de  femblables  modèles  pour  extraire  les  raci. 

iZ«nes  5"  ,ou7«»,  ou  11'»,  ou  1^*» ,  ou  i7«S  ou  19»*  ,  ou  15'*,  ou 
leV  autres  dont  les  nombres  font  fimples  j  •latfque  les  racmer  ont  ieul^ 

ment  le  /îgnc  radical  ✓ ,  en  fc  fcrvant  comme  aux  deux  exemples  qui  pré- 
cédent des  produits  alternanfs  ou  de  3,  ou  de  7  dimcniîon? ,  ou  de  ceux 
^ui  en  auront  11,  ou  1 3  ,  ou  17,  ou  ipt  ouij  ^  &c.  De  ioac  qu il  ne 
-tefteplus  lienâ  défira:  furcelujec 

IV  COROLLAIRE  • 

'  xy  T  Es  cubes  des  binômes  ont  trois  mânbres  »  fi  leurforme  cft  /C.  m 
•    l^H-  i/C.b.  Et  les  cubes  des  trinômes  en  ont  8  ,  fi  elle  eft  ^C.m 
yC.  h  -+  «^C.  e.  Et  ceux  des  qnadnnomcs  1 7  ,  fi  elle  cft  y'C.  4—f  k 
-4  i^C.  e  ^  yC.  d.  Et  ainfi  du  refte  :  c'eft  à  dire  que  diipofànt  les  n.om- 
brcsdu  fécond  ordre  1 ,     tf,  lo,  15»  &C|  &(biM  enxlesoaniieIst|iti 
llnr  rc^pon  icnr  i  ,  i ,  j ,  4  ,  5  ,  &:c  i  &  encore  i  lûus  1  :  les  trois'iuitey 
cnicmble  riuiTicj.:  :^  difpofé  fous  zi  &les  rrois  nombres cnfêmble  3  »  1  >  3> 
.forment  8  diipoi^  ious  3  j.  &l  les  tioi$.eji(5mbic  6  »  5  j  8  >  forment  1 7  dif> 

Tt 
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pofc  1*0115  4.  EtiinJl  do  luirrc  jufqucs  àl'mhni.  Ec 'Wpcuc  tiret  iks réglcf 
<lc  leurs  iiivets  motiele-^  conymc  dics  précc<len5, 

NtmtKS4U  f/seand  »rdre.  i.  ^.^,10,  i^.iî»iS.  j^.  45.  35.  &c. 

£our  tirer  <U  racine  cubique  du  trinôme  10-4*  j/C.iaS  H-  |/C.jx« 

fc  Jecapppi»  aaaiMMiie  4i-+i-+  |/r <ii^-f  jifCM»  donc  htaonc 
«id>iq«e'eftVC«H-«^C^-  EtcoalU«raw<a8<»jniMiia&2ide<ksjiQiiWi 

bncf  ,^,i,ou4,4,^i&ji  comme  un  foîirie  éiki  de«  nombres  2  , 
a  ;  fécùs  Je  biaomcVCg  -t-  i^Ci  ou  z  -4  «'Ca.  Et  pasccque  ks  ^ub«s 
£  (Se  X  de  £bs  manbmceadcat  le  metobce  comxamimxSÀii  lo^  Jb  bif)i>ai« 


On  -fi  l'on  faiine  mieux  i  niutriplûQt  118  par5z,Br  dnnt  da  produit 

jja^6  la  racine  cubique  16 \  C\  on  divifc  ii8  6c  |ipu  i^t  les  cxpoûtM 
WniZècr  ,  fe  leur  fommc  rend  le  membre  commcnruràble  10.  De  force 
(|ae  le  binôme  i^C.îi téioût  comme  aupoiavanc  la  qiusfiion.  Ec 
iposics  femblables  le  pcttvmt  xéibudrt  de  la  mèmefdcte; 


^4r      ^  i^b\ 

ii^xXioyi  M^à.  lR4gm9 oêlnfiu  x  -i-  VCLx  m^CStKCi. 

« 

Sicoiro  ixBKrii. 

P««r«iKr k  nfjae-cpbique  d« mnîrinoiy  i  g  pMnlmt^  .»f-|VC.it 
H-$/C.4-H-  j/C^H-  <yCtf  H-  >/Cf  a  jVC^'>4  jAXil.  J<lejB^ 
porte  au  multinomc  .1-  :  ^  r  H-  îv'C**^  ^^l'Q.ahb  — {-  ^y'C.tM» 
-4^/C4^r  H- ji'C.^'^c— H  j/Cdfc— |/C.  ,  iS:  pi  cnaiit  les  tiers  des 
membres,  je  coaûilcrc  1  comme  un  folidc  -iwi'  des  nombres  i ,  i ,  1  ;  &  4 

\6  H-  5  VC.  1  -+ jVC  4-+3  Ai.f  — f  6^Ch6  -f       1 4— f5  VCyH-j  VC.  1  S. 

Z>iT//-  Ç4.  a.  b.  Ça.  b.  b.  Ça,  m,  c.  Çm.  b.  c.  Çb.  b.  c.  Ça.  c.  c.  Çb.  r.  e, 
/cMrf  (^i.  1.*.  ^i.i.  a.  ^i.  I.     ^  I.  2. 3.  ^  1.  z.  5.  ^  1.  i»^X' 
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des  Rombces  s  >  i  ^  Jk  J«n»  p««ffè  pay  pla';  Foin,  mats  fomianr  le  bino-' 
«se  iHrVCa~t-i^Cf  »     nH>6  Iffcubcda.  b*aoixiae&(xluy(|u'on  pca« 

Oa      eft  «ra»  eommo^  y  nu&iplianc  s  qui  eft  fbus  le  premieB  iffté 
-par  4  qui  cft  lom  le  Cccoady.  &  tirjnt  dii  produit  8^  la  racine  cuhiqric  j 
répond  «i{4an4^,  d^divifanc  ^(^ui  eu  Com  le  fécond  pocz  oupaf 
Ittpoâoc  1  eft  celajr  qui  tépoiidaa  nonabnâ»  *  «  par  coafc^coi;, 
wmi»  Scéuiami^^ciÊis*^à^9  tnonns  é^iKWÊUâmê^rtmjouf,  El 
«aaM^BC  I»  L  >.  ^,.ou.4*>  ^>  c  j  le  trinôme  i       /C.£  H-  vC.j  04 
VC.  M  ^  i/C.è  -h  ^C.  c  cil  pareillemcnc  connu.  £t  ii  en  eft  à  peu  prcs  d» 
'  Biêmede»2Ucrc&mulDnomc;^  *   .  - 


COROLLAIRE  GENERAL, 


tS-  C  T  «n  pmîrroit  dirpofcr  auffi  divcrfês  formes  ,  qui  foumiroicnt  c^cj 
Xliégles  pour  les  puiflances  cubiques  des  divers  mulcmomes  des  au* 
^tfcts  cfyfct$  que  cdles-ci ,  ou  de  celles  niènies  qui  ont  moins  de  membres, 
quoique  leurs  racines  linéaires  en  ajrent  un  ccruin  nombtet  Et  en  dira 
auffî  la  m^c  cHolê  des  aurrcs  mufcinomes,  donc  les  racines  auront  dos 
fignes  radicaux  plus  éJcvez  que  ceux  dont  j'ai  parle.  De  Ibrcc  que  cette 
matière  me  paroîc  approfomne  aacanrquon  le  peut  dciîrcrf  &  beaucoup 
plu&      a  cft  oécoffiiiv  jQV  les  divm  «(âges  qiicf  oMBi^ti»  fiû»»  . 


T.  V 
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MATHEMATIQUES 

LITRE  ONZIEME. 

m 

DE    L*  USAGE   EN  GENERAL. 
*  \DES  FROPORTiONS  ET  DES  F ROOEESSIONS. 

DiPlHITIOH. 

N  nomme  régie  et  or  on  de  proportim  oa  ré^U  de  tnif» 
celle  qui  cn(eiene  i  trouver  un  dcv  tennes  d'une  pro- 
portion géométrique.  Et  nous  ilimis  que  la  cégle  cft 
droitre ,  ii  c'cil  pour  un  Hcs  termes  d'une  proportion 
tiroittc.  Ec  qu'elle  cil  renverfée  ou  réciproque  ,  fi  c*e(k 
pour  an  des  termes  d'une  proportion  réciproque. 
Et  fi  on  puc^c  une  grandeur  tto.  piniwucs  partiel 
proportiofieUes4  d*aatiis  {^raiidears}  la  régie  eft  appeUee  rid»  it  <mp» 

Et  fi  on  allie  des  choies  de  divcrfcs  valeurs  pour  en  former  un  certain 
mélange  d*ane  valeur  moyenne  eac|c  ces  divertes  valrars }  la  réslc  eft  an' 
fclléc  régU^MlttMfre,  *  ^ 

Ec  fi  onfiipporcau  hazard  certaines  grandeurs  connues  pour  fatisfairc 
aux  divcrlcs  qucftionsi  les  régies  font  nommées  de  faujfes  pofimns.  Et  ces 
ff^IeslÎHit  ^ples  on  doubles  >  ^on  que  Ton  ruppofc  moins  ou  plus  de 
^candenis* 

On  oogmoe  igéki  la  coiiipani£m  «le  deax  g^andom  ég^et.  Et  ca 


I 
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mîmes  grandeurs  font  nommées  les  deux  membres  de  l'égalité-  Comme  fi 
on  fuppofc  une  erandeiit  ^  ^gale  àtine  «toc  «H-^>  ou  qu'on  écrive 
d'une  manière  aWjrcgéc  <i  —  b  c  -f  c}  on  «lit  fîmplcmcnt  que  c'cft  une 
égalité,  &  les  grandeurs  égales  m  —  b6cK.-+  c  difpofécs  de  part  &  d'au- 
crc  du  âgnc  de  l 'égalité  ibnt  les  deux  mcmbc»  de  la  même  égalité.  Les 
l^avant  oonhenc  ordmaivement  aux  égalités  le  nom  ttéifumifts. 


mmbnk 


16-^$, 


I — ^3  Z.~-i- c.  i'^  membre a^—b. 

1  PROBLEME. 
I.  Y)Om-  juger  Jî  tme  proportion  efi  drmtttt»  rmtferfi** 

JT  Onvena  fi  deux  de  Tes  termes  qui  (ont  de  mêmee^p^ou  d'un 
tnême  genre ,  Se  qu'on  nomote  hêmof^énes ,  agtiTent  réciproquement  fur  une 
chofc  diilinguée  des  rennes  de  la  proportion.  Car  fi  ceiaefti  c'eft  une 
proporeion  réciproque.  Etficda  ncll  pas  ^  La  proportion  eftdioitte. 

Comme  fi  Ton  dit  qu'un  homme  qui  dcpcnfe  à  raiibn  de  deux  éctu 
pour  rrois  jours ,  doit  dcpcnfcr  quatre  écus  pour  (ïx  jours  j  la  proportion 
clt  droitre  ;  !c  rapport  ér^rt  !e  même  des  i  écus  aux  j  jours  que  dcs^écus 
aux  6  Jours ,  ou  de::»  i  ccus  aiu  4  écus  que  des  5  jours  aux  6  jours. 

Et  fi  l'on  dit  que  %  onvrien  employant  ^  jours  pour  &ifc  un  oavfage^ 
4  ouvriers  ne  doivent  empk^âr  que  5  jours  i  ce  mone  ouvrage  ;  la  propor^ 
tion  cft  réciproque:  les  1  ouvriers  &  les  4  ouvriers  agifTant  rc'ciproquc- 
mcnc  fur  un  même  ouvrage ,  en  (ôrtc  que  s')i  y  a  1  fois  plus  d  ouvriers  ^  il 
lent  &a  U  taçèàt  moins  de  temps  pour  achever  l'ouvrage. 

II  PROBLEME. 


oft  en  eoit* 


%,  DO«r  trouver  un  des  termes  de  U  preporsioH  droitte ,  lorfqu 

Ayant  nommé  généralement  y  %  x,  v  y  les  a  termes  de  la  propor- 
don  droitte    jr  :  :  x.  «r.  On  autapar  la  pcincipale  dé  (és  psopriétez  Ipf  co-> 

Pwtêhê  termt  de  la  pfoporti^. 

Pmt  h/$e9iid  terme. 


"  Tmr  It  premier  tenue 


>30 


Ç  Pttir  li  mlfimtterm. 


f£  30  10. 
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•  -  • 

%.  }t.  7.  dnk  «V  ^  eneênes  égal  i^a»  ptodtoHr  jurdes)  flBfjrew.  Et  fi  «at  jwilelsÉ 
€•  »7. 4>  d«ttx  membres  de  l'égalité     ^  jrx  par  v»  on  ^  aura  «.  30  ^  •  Et  H  chaque 

nembKeftdmâpftrjrs  on^auRt^xjr-  Ctff  chacon  eft  dbhB  piirj^t 


MM 


i.  T)  Oiir  imwwr  imdtt  hnut  éê  U  frtfortim  "ricî^fitt ,  UrfipTm  «É 

Si  les  termes  .v ,  7  ,  :t ,  t» ,  (ont  ceux  cTunc  proportion  réciproque  ;  com- 
48-  ?•   me  le  produit  jfx  des  deux  premiers  eft  •»  égal  au  produit  tv  des  deux  au- 
«•  a.7  •  4*  très  i  on  trouvera  en  divifânt  comme  au  problême  qui  précède  le»  *  quatre 

rciaiuuuiii  xy)      ôcyi?  —,  ôc-î.  x>  — »  ficvûD  ~.  De  dscce que  U 
y  X  v  K 

queftion  eâ  réélue  dans  toute  Ton  étendue. 


Jlnf  If  troïfhme  terme. 


kl. 


10* i5.(        !2      .     C^io.tf.4>w.  C'*3»  —  30  fcc. 
.   li  CO&OJlLAliUË  £T  P&OALEM^  IV. 

4*  If  uram  «MiiNnt  dune  pnfûrtkn ,  hffifmt  m  mmulh 

On  éxtîminc^  6  U  proportion  efl  droirrc  ,  ou  rédproaue.  Etfirile  oft 
droucc  -y  on  écrit  le  terme  a  qui  la  queftion  ic  rappone  i  la  reconde  plac^ 
&  odtty  du  infime  lainême  efpèce  «1  fa  premi^.  Ecfiâlaaft 

lédmqno  \  on  écnt  à  la  prani^  le  tenne  à  qui  laqndlion  fe  rapport^ 
teVR fuitonbe  l'ioMiragatM»»  &  cebiy  dumâme  g<^M  dek i-* — 
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Ec  les  ayanc  ainfi  SCpoCi^  on  jnddplie  Ip  ibcond  par  le  croifiéme*  ific  oa 

divifc  l'cxporanc  découvert  par  le  premier.  Ou  s'il  cft  plus  commode, 
on  divife  un  des  deux  morens  parK  premier,  Bc  <Miimriciplte  l'ezpoljmt 

fk»  jSiûnuf  éclaixdioBt  de  fiz«ioiit  cei  dûmes  régies. 

PjLlKIBA  BXBMFLI« 

Si  une  pcrfônne  dcpenlc  à  laifon  *àc  i6  écus  pour  xo  jours  ;  queUc  dé- 

Commr  1.1  qucftion  fiippo^c  une  poopocciao  droitte ,  j'écris  un  an  ou 
46^  pats  iiir  qui  tomKc  l'interrogation  a  la  ïbcondc  pbcc  ,  les  lo  jours  qui 
Ibnt  du  lïicmc genre  a  ia première,  &  les  écus ^ la  troiricmc.  £c  alod 
|e  multiplie  ^6^p;at6^  ftiedivilele  pcodnit  5840  par  le  premier  toc* 
ne     &rfii(pounc  t^z  tékont  'la^BefluD. 

O u  s'il  «ft  plus  xrommodc  ^  ^  divi^  j6  puic»  Sc$t  niilflj>lie  4  expo* 

font  j  OiLplttc6c  «]r*nt  croraré  j«  je  JUnùt  codqm  parle  dài»* 

ndiutetir  }  te  terme  fS$  ^  &  je  multiplie  l'expoÊnt  75  par  le  numérateur 
4.  Ou  fi  je  le  juge  â  propos }  je  diviiê  ^6^^  zo»  &  |e  mnldplie  l'expo- 

ûpc  iS-pt'  x^*  je  ttoinre  tofijours on  mAme  nombre  ft^iqai  sé&uc 
la  qnefltloiu 


Le  Vaffin  d'une  'fiwtoine  à  crois  ouvezznres*  Par  la  première  toste  l'eau 
f|ni  remplit  le  bafïîn  s'ccoulc  en  trois  heures ,  parla  Sxondc  en  j  ,  &  par 
la  UjQiliône  on  (S.  Oo  decnamle  m  OMabiea  de  cee^  omc  1  «au  s'écou- 
lera t  fi  on  oime<ik  mftme  temps  les  troU  oitvemiies  \ 

Pvla  llippofiMa«  «àoHnt  1^  éaijtÊm.  stéconktt  $  Imbr^^  on 

UtAt hfoCÊriéMt omesum.  iSt pTiffifigTiit  Ha'ecéwale  -oumi 


ce  par  la  même  ouverture.  £t  paieiikmcnt  j  en  une  heure  par  la  féconde, 
&-p«rUtriajfiàiieil«mleaiâai«tep|p$;      plus -.plus  j  ou- ou— «n 


u\^n\^cù  by "Google 


NOUVEAUX  EL£M£MS 
TeanqniicRiplic  le  boflui s'éooaleaccUns  i  aoe  heuie»  «fans OMofaiea  di 
s*écoa]cioiit  ^oa  I ,  c'cft  i  dire  toute  r«ait  dnbaiEa } 
Et  je  diipoliè  I  ou  Teaiida  baffin  fiirqiii  romberintemigadoii  4  là 
coude  place  »^^~  de  ]a  même  eau  â  U  pmiuéie«  &  i  heme  d  la  moi^ 
fiéme.  Et  alors  je  muldplie  le  (êoond  terme  i  par  lecroifîéme  i ,  &  jedî- 
vifc  le  produit  i  F^'J""»  ^  l'expofant  ^  ou     marque  que  toocc  rena'é» 

cotUetDttdans  iTheuie  &  -  d'one  auciae  henie  >  ou  dans  t  heure  ly  miniH 

«s  &  4i  féconde»  fie  on  peu  plus  de  51  tvoifiémcs.  "On  Tuppcfc  l'heure  di' 
viiee  en fculcmenc  en  60  miniueSj  non  comme  k  degré  delà ctECOO^»- 
xencc  en  j  60,  * 


C henni,  htm9ii9éM.  mit.  Ç^oim.  hÊimxxum*  eân.  Çham 
j  *  }.       n  ::  I.        J  I  ;:  X*  r .  i  tf« 


TAOI-SIIMB  IXlHPtB* 

Quatre  tuyaux  rcmplinênt  le  haflîn  -,  le  premier  (cul  en  8  heures,  le  f&- 
coud  en  9  ,  le  troifiéme  en  1 2. ,  &  le  quatrième  en  i  g.  Et  par  quatre  au- 
ttcs  onvenaces  co«te  l'eau  s  écoule ,  par  la  première  en  1  àevres ,  par  la 
condc  en  j  ,  en  4  par  la  troificme ,  &  par  la  quatrième  en  6.  Danscom- 
i>ien  Aç  temps  s'écoulera  touse  l'eau  qui  remplit  le  bailîn^  fi  on  lâche  en 
même  ccmps  toutes  les  ouvertures  &  tous  les  tuyaux } 

Parla  pfcmiére  fuppofitien  tons  les  tuyaux  «nftmble  teriènc  en  nne 

/heure  |>      ji>      ou  |  de  toute  l'eau  qui  peut  xempltr  le  t>aflm.  Erpar 

la  (èconde  fiippoiition  il  s'en  écoule  en  onelieufe    i,  ^»  ^,-G<ftâdise 

d» toute  l'eau  qui  le  peut  remplir.  Et  fttrancluiie|d«*i  oft  ce^tt'ooc 
'  vàîi  tons  les  tuyaux  enfêmble  dans  une  heure  de  ce  qui  s*eft  écoulé  aufi 

dans  line  heure  pat  coiuci  les  ouvertures  cnfcmble  ,  le  reilc   cil  ia  quan- 
tité  d'eau  qui  s'écoule  en  une  heure  avec  celle  que  tous  les  tuyaux  ver- 
fent  aufli  dans  une  heure.  Je  dis  donc:  fi  ^efl:  le  furplus  de  toute  l'eau  qui 
'  «•'ccook  en  ono  touts  reaii  t'écoukra-freUc  \  £c 
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Ift  régie  droittc  tienne  -  ou  li .  Et  ainfî toute  l'eau  s'c-LOulcra  d.ms  i  heu- 
re &  8  minutes  ii:  34  fondes  &  irn  peu  plus  de  17  croidcmcs.  •  ' 
C     L'eéu  ffûmrv.      Ç    Veau  tpdfarf^       CLefHrplustjHifm.Ç  Pnptrtîo». 

Q3A,T  m  i^M.£.  EMPLI. 

r^llioi!)  ouyiaers  bâtirent  en  7  ans  le  Temple  de  Jcrufalcm.  Qa  deman. 
de  c&  Q»mhicn  d  onnées  |^5oq.  ouvriers  ranfoient  p6  bâ(CSr  ) 

Ayant  connîi  que  laqucftion  fuppofc  une  proportion  réciproque  ,  puu| 
hixi  d' mranc  plus  d'années  pour  bâtir  le  Temple  qu'il  y  a  moins 
di ouvriers  i  ciiipoie  à  la  premiérq-fflacclcs^j^fToo  ouvrifrs  fur  qui  tom- 
dflrJ'tPnriDpKÎoa,  &'ks  i^^ioo^mnutlhStaaoi^^  ^Jes  7  années  i 
l^waiBéme.  Et  alors  je  muIdpU«  le  &coad  cermc  155^0  par  le  tcoi^ 
me  7,  &  je  divifc  produit  10752160  par  le|ceiiiiei^  t|<oo»  £c  Ï'ca^p9r. 
£uit  51  réfbiit  laqucltiou.  \ 

^-^600  om/mrj.  ^ij^6oo  ouvntrs.  >  7  éwnéei.  (^v  mmhre  inçemt^» 

^iliéoofiUyyi  1075x00.  |i4nm/cr3o 

Ou  plûrâc  afin  d'abbréger ,  je  divifê  1 5  5 600  par  3  3 600  ,  6c  ic  multiplie 
Pcxpol ant  4^  p  \r  7  i  &  le  produit  5 1  eft  commç  auparavant  le  nombre  des  ' 
années  qui  réfoût  la  qucftion. 

II  COROLLAIRE  ET  PROBLEME  V.. 
5.  TyOur  emiimtr  mw  fhgnffm  dm  i*  amtlit  hs  int»  fmâm 

fJfn  Rinhiptie  le  fécond  b  par  luy-mcmc,  &  on  Hivifc  le  i>roduK  hb 
par  ie  picmicr  terme  4^  &  i'cxpofant      foi^nit    le  troificmc.  Et  on 

ijPOttvecade  la  même  forte  |^«r  le  moyen  du  iccotid  ^fc  du  ttm&b^  ^ 
fc*  quatrième  —  .  Et  par  le  moyen  du  troiiicaïc  bc  du  qua^jémc  le  »>  cin- 
quième p .  £c  ainû  du  leik.  £c  a  4  ^  divifeuc  d«  ^»  ou  ^oc  h  ibit  éga) 

*         J  «  il»      *4      ^T*  -y 

iftind^/^t.A.  ~.  ^.  IL^.IZil  i£!l  IlHl  flL''^  *'^"44  • 

Vu 
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tiplc  qa'oo  cipofe  ici* 

rr9freftM§-^^éÊe,SBt.él^.  él^.  ^ 

|.  «.  11.  14.  4t.  9^  tfi*  1S4-  7*»-  Mf* 

Si  les  biens  d'an  papiHc  monrcnt  i  »coo  Kttcs  ,  &  qu'il  n  en  ait  rièa 
«îépcnlc  pendant  6  années  ;  on  dcinaodc  comb.cn  iiqr  doro  6»  Tay  a 
b  fin  de  ce  tcnne,  en  ioppoiAoc  qoe  le  opic^     w  «É^^^ABl* 

•oftipMa  psofint     deaict  10 1  '  %** 

Ita  ^Ê^àmi  cm  éiriCaa.  k  capital  Scoo  par  xo , 

po(ânt  400  marquera  les  afv&aees  de  la  ptcmicre  année  Ec  fi  tmim 
ajoute  au  capital  8000  ,  &  que  la  fiNnoe  1400  fotr  dirigée  pg  ro  i 
aura  4,»©  Uwc$  d'anéxages  pour  U  CxaaJk  aMé».  Ek  fi  00 

me  St&o  fim  aaflî  dirilSe  par  ao»  aura  441  livres  d  arrcr^q  poar  te 
Tfoififinr  année.  Et  ajoûonc  de  b  ■bue  Owe  ces. derniers  arrérage»  à 

tta#, «cdifiâac k  iboM  ^^t  par  m;  o« nwwera 4^,jio»4^ *  i 

loi  d'arrérages  pour  la  quatrième  année.  Et  C  on  ajoute  encore  c«  arré- 
à  la  ibaiine         »  &  qu'on  divife  enfuictc  la  nooreile  iomsac 


les  ajoutant  197x4^,  &  diriiiarbfime  loiio^  p«to» 

fcttifiéfagei  at«ck  capital'j  b Ibom caiiêB  i«7io**^ iiÉfeif «ii\pH 

le  Tntcor  doictendic i  fi»  papilk  10710  i»?*  'S  ^  i  ^"**?i;^i5 

di'un  denier. 

Ou  fi  on  Taimc  mieux  i  on  prendra  le  capital  topo  pour  ic  ycong 
terme  d'une  pro^rcflfion ,  &  fa  10^  partie  400  pourfc fecoilé  Mât*  fl^M 

pour  le  crotûéme,  &  1  pour  le  quatrième,  Ôc  ^  poux  le  cini^wicnK ,  &:  ^ 

pourkfiuémc&j^^^poiirklèpdénB.  EikpmkrtCMOKbflifkii 

ftra  pris  alors  i  fois ,  &  le  (êcond  terme  400  iêra  pris  6  Bais  >  ou  aaamc  4e 
fois  qu'il  y  a  d'unitcz  dan?  k  nombre  des  6  année»,  ou  dans  le  nxicmc 
des  nombres  du  premier  ordre  ;  ce  qui  revient  au  même.  Et  le  troiiïcme  xo 
^a  pus  1 5  tois ,  ou  autant  de  fois  qu'il  y  a  d'uiuccz  dans  le  ctnquiéaie 

m*  4e  ioif  qa'il  7 1  d'onkes  d«c  k  ^ptKnéao  «kt  notdbni  da  MiHlMbn 

OpdBfe  fit  k  «iiiqn6nB;^fia  pris  15  fim»  00  «niai  dobib  qi^tjf% 

«0 
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d*utiitez  dans  le  troiilémc  des  nombres  du  tjuatnémc  ordxc  Et  le  hxiéme 
— ^  Cbol  ptis  6  fois ,  ou  autant  de  fois  qu'il  y  a  d'unitcz  dans  le  fécond 

éct  nombivs  du  dnqniàne  onlce.  Ec  «afin  ledanMttenne     Cen  pris 

j  fou ,  oa  «oEuic  de       qu'il  y  d'imiiez  daiu  le  preoitcr  à»  nomistes 

'dafixiéme  ohIk,  Ec  Uibome  entière  toTzo^i^  r^fi»fidn  comthe  ta- 

Mwnnt  la  queftion.  Ec  les  queftions  fèmbbblies.  poucraot  eoates  &  té^ 
fbûdce  de  la  même  fane  >  en  (c  (crvant  des  nombres  ou  des  cellnles  det 
rangs  parallèles ,  qui  ont  aïKaïudcd^cez  qu'il  y  a  de  teones  moins  vth 
eu  qui! y  a  d'années. 

•  •  • 

<MF^ff^^9ooo.  400.  ao.  I. 

^mÊ^at  de  fois.  I*       '  6»   15.  io>  15.   €m    ■  U 

Cxpiral  8000  livres, 
jfrrêra^er de  U  i^'"  armée.  400  iitfres. 
.  jirrirAfti  de  U      étnnée.  410.       On  400  ~4*  at)  Uvrtf, 
^rrin^dtis     mde,  441.     O» 400 -+40-1*1  Sîom, 

1 


•  AffiMfftàt  Al 4*  Émne*  4^1  ^ .  Ou  400*^  tfo-|- }  -  r  /îww. 

•  '    80C0      ^  10    400  800 


III  COHOLLAIRE  ET  PROBLEME  VI. 

V  T^Oar  froNcvr  td ttrmt  fs*N»  iMwIrw         frêfngmr  èem  Ut  ekmt 

Jl^ premiers  font  cemuu. 

On  divUe  le  fécond  par  le  premier,  ôc  on  élcve  rexpolanc  à  une  puiC 
fance  quiab  autant  de  degiee  moins  deiiz  qu'il  y  ad'mntex^dâns  -fe  ftoro* 
■ètc  qui  répond  au  terme.  Et  on  multiplie  cette  même  puiflànce  par  le  iè- 
cond  teone*  Ec  W  piodnic  léioût  ^  la  queftion.  Comme  pour  trouver  le  b.  j. 

ytecne»  Jftdivireiptf  #•  êcféHhc  rexpofinc  ^  â  (^5*  puil^  ^* 


quelle  éunt  multipliée  par  ^,  le  ptodint^  siHbû(Ia  queftion. 


r  it  *» 

^  "i"-  i;-  :r'-   ^'  '      <  c .  *i 

froirefft9m<  ,^         ^    ,014   40î>«   17  ''"^ 


Vu  i; 
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Stippofânc  lopcrlbnnesaofiiondc  vers  la  fin  <îu  premier  fiéde ,  \t 
.  feis  autant  vers  la  fin  dn  (cconH  ,  &  ainfi  du  rcftc.  On  demande  combien 
de  personnes  auroieoc4>û  le  crouvo;  au  monde  à  U  âii  du  16*^  lîcçlc  peu 

Pour  réroadte  la  queftion  ^  il  ne  iÎMit  qac  ciduver  k  «alM^^tli 

progrcfllîon  décuple  ou  de  10  1  100.  Ce  que  je  fais  diviCuic  100  par  lOt 
6c  cIC^•an^  l'cxporint      à  rapuilHince  14  i  ccoooooooooooo.  Et  mal- 
tipliant  cafuitce  cette  mcme  puiflàncc  par  le  fécond  terme  loojlcjyio- 
daitiodooooeàbooobooo»  qui nm'Mt mflUôfts dt liBiiti,  cftliMin 
bnqnifélbAtlftqadÛon.  -  ' 

llonikar  de Brébotuf,  vomknt  former  une  forte  idéede  llêeeinitcpar 
une  conception  néanmoins  bornée ,  ^spooCc  ùn  noinbit  ioat  tes  chilusi 
•'étendent  d'un  pôle  jufques  i  l'autre.  'Or  fuppofant  qxTC  Dieum^mccîn. 
ploye  une  heure  pour  écrire  ainfi  tous  ces  chimrcî.,  qu'à  l.i  première  ées 
60  minutes  il  yen  ait  on  ieuiemetit  décnt,  &^  to  écrits  i  ia  i'ecoude  »  êc 
ainfidu  icfte.  On  demande  combien  il  y  aofoit  de  daftoi  ieçi|t  daftU 
demiâe  des  <(o  minutes  ? 

Pour  rcfbûdrc  la  qucftion.  Je  divifc  10  pnr  i  >  &:i'clcve  l'cxpofânt^ 
à  58^  puilFance,  laquelle  étant  multipHcc  10,  le  produit  A  ,  où  «f^ 
zéro  fuivent  i  ,  rcioût  la  qucftion.  £t  fuppoùm  10  enivres  cents  dtes 
la  longueur  du  ponce,  oazi  fine  tooa  iiodantla  longuenr  dlm  piéi^ 
pu  15  000  fois  iio  <w  ttooooo  dans  une  lime  commune  ^Hme  iMSt 
de  chemin  qui  cft  de  15000  pieds;  dix  cent  mille  millions  de  fois  cent 
mille  milliars  de  mille  millions  de  miiliars  de  lieues  ne  (èroient  pas  en- 
core la  dix  cent  mille  millionniémc  partie  des  mille  milliars  de  tieucs  qu'oc- 
cnperoit  la  longueur  da  lad  dûffrc  écrie  ladetniéiemiinRe.  QmIjé  jqnc 
ce^  nombre  e^oyable  que  la  main  de  tNeutliroit  écrit  la  d^^lré  1iMfaW| 
C*cll  ce  qui  paroît  inconcevable  i  Timagination  la  plus  ^ÔOCj^dtaÉsIce 
ne  loit  qu'un  point  &  comme  rien  par  rapport  à  rétcrnité.     '  " 

A  50  iooooooooooooooocoooocooooooooooooooooooooooooooooooooo<^9j;^(|i 
IV  COROLLAIRE  ET  PROBLEME  VIL  " 
7V  ^^Onnoiffknr  le  premier  &  le  fécond  &  le  dernier  des  termes  etmne  prt- 
\^greffion  y  OH  le  premier  fwrfdjfe  le  fécond  j  pour  troitver  U  fommt  «p- 
tUn  de  la  pfvf^lfiom»  9  ."•  • .  ' 

On  écrira  a  /a  première  place  d'une  proportion  droitte  l'cxcez  M'-^h 
dont  le  premier  a  furpallc  le  fécond  ^ ,  &  le  fécond  terme  ^  à  la  {èconde 
place,  &;àla  troifiémc  la  différence  4»—^  dont  le  premier/»  furpaflcje 

dernier         la  r^Ie  droitte  fournira  le, qaacricme       ^f-*  qui  efV  la 
k  t^,  7,  fonuQB  de  tous  ceux  qui  (iuvtot  ^'Ic  pieima.  De  forte  qa'I^PÉK  w^aèÊék 
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ce  quatrième  Ccrme  de  la  proportion  !c  premier  m  de  la  progrcflion  i  U 
nouvelle  fonoine^î^i^  lêca  celle  4ie  tous  les  termes  ralTemblez  delapro- 
grciCoD. 

ProjUfrttefi. 

i    *    ^  *.  >     ^.     i*— ^   ^         i  -ï=7r- 

d,       9*       f,  g, 

17^.  .fS4.  xjir> 

Exemple. 

»Si  on  diftribuc  à  tcUc  condition  divcrfcs  ipiéccs  d'un  riche  cibina, 
^uon  vende  la  pcemiére  i  ^5  S4  livres ,  &:  la  féconde  la  moitié  de  ce  prix  , 
ou  8 loi  livres,  &  ainfî  du  relie  jufques  à  la  dernière  qu'on  donne  pour 
10  fols  »  on  donande  jqaei  eft  le  prix  eodex  de  toutes  ces  diverfcs  piè- 
ces» .'  ■ 

Peiv  ré^bâdce la qucftion,  onôccfa 8ipz  de  i<;384,  &  on  mentale 
M^Si^aikpiemtâeplaoedWepioponiondEoittes  &  lelboondtennB 

-Sr^a  i  U  iMBndepUoe^'Acâlatim&iiAe  l*caD«!i#)8;' dootle  pNnucr 

1^584  livres  farpadl*  le  dcrnici  10  (ôls  50  -  livre.  Et  divifant  le  focoud 
terme  87  de  la  proporrion  par  le  premier  8  i^z  »  &  multipliant  l'expo- 
iânt  2  par  le  troifiéinc  Kr^S^-»  iîoa  ajoute  au  produit  le  premier  terme 

1^584  de  la  progreffioa  ,  la  fiMmne  117^7^ leca la  iômiiiè  cnciéce  de  la 

progrcllion.     ^1  "  ttrm a  20^6^$^.  Le ^  »  $iyi,Le d&nitrg 30  ^ • 


Fnrgrtjfm 

£~  i(?3$4.  8 192. 40f)<?>2,048.ioi4'5it'  Z5(r.iz8.^4.  ^1.1^.8.4.  a4t*^> 
V  COROLLAIRE  ET  PROBLEME  VIIL 

8.  T7  T  fi  le  nombre  des  termes  cfl  infini.  Conune  le  dernier  g  eft  infini-  b.  %§,  ^ 
XLracnt  petit,  ou  qu  il  touche  le  rien  de  plus  prçS  t  onTc iuppo(c  f 

4g4  à  «à30i&  la  proportion  étant  «alors  4— ^.éî-<«.^^-     ''iame  ^^/*^'  - 

Y  u  iij 
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entière  des  ternies  infinis  qui  fuifeBi  le  ftcagiet  eff^j^.  Etii  onlojr 
^•7.  ajoute  le  premier  terme  à  ;  la  nottvcilc  Tomme         fera  ^  ccDc 
mes  infinis  <lc  la  pcog^ciCon. 

f— »•  »««  *  T^ï 

!  2  — I*  I  r:  z.    X.  /r    •  r  • 

j  j— »•  «««  J*  7- 
.1.  I  ::  4.  j. 

On' donne  pat  U  U  IbUktion  anSophiTmc  des  anciens  («ntrc  lfe  mon- 
VCMent.  Siippofant ,  difoicnt-iïs  ,  qn'Achillc  aille  dix  fok  plus  vîtc 
qu'une  tortub',  jamais  Achille  ne  l'attrapera.  Car  lors  quAchiUa  aura  oar- 
courû  la  première  lieue,  la  tortue  en  aura  parcouru  la  10  partie.  Et  tocs 
qu  caluutc  Achille  auraparcourù  U 10'  paiôc  de  la  feçondejiqic  .  U  tof- 
to^aora  panxMif&U  to*  de  la.  mftme  10^ ,  oavne  roo^-drlaBilMi  "1? 
Et  ainfî  iu(qaes^à  l*înfihi«  .        .  . 

Cch  {uppolc  qne  toutes  ces  i  o-Mc  i  o«*  à  l'infini  faifent  une  cfpace  mfiiu 
de  lieues  l  qui  ne  font  pourtant  prilcs  toutes  enfembk  qu  ^^9^^^^^ 
conde  iicuë.  De  fone  qa'AchiUê  doit  attraper  la  tortue  à  U  pr ànséiiff  ^* 
ceneftoonde  licaS.  Pacoe({a*oi  effet  allant  loibis  plus  vîrc  que  la  tortue, 
îTènc  «voirpenwvft  loftw  awantdecEcndn  dans  le  ^^^^^gyfy^ 

%•    9  •  - 


413» 


Second    ix»mptï.  '  / 

Siïut  horfoge  a  deux  aiguilles  ,  l'une  des  heures  qui  ^ 
Il  heures,  &  l'autre  des  minutes  qui  fait  le  même  *■ 
pont  marquer  towlcs points  adqncbksaigoillo 


la^o  ia*i  ^  i.^  ^ 
XflMNMyvidsrasprittlf.1*".  a*.  3*.    4*-  5^- 
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. Iflc^pe  la^mUe  des  keoca  fèoiGm  tour»  cdle  des  mimitei  enfeu 
j^.  Etlorlqnc  riiginll«  des  Iieiues  fts^Y^»  ceUe  des  nûiuues  &ra  ~  de 

la  œîmc-i .  £c  amiî  i  Tixiâni.  De  ibrte  <jue  l'aiguille  des  heures  attrappe. 

Il  cdle  des  muamt$  veti       tnmttte  de  h  ftœnde  heure:  E(  mnS.  du 

II 

tsfte* 

TroisVïMe  SXE^rrrP. 
Si  Mar5  Kiit  fbn  cours  en  i  an5,&  cjuc  Ji'p'cer  t.illc  le  ficn  en  1 1,  8c  qu'ifs 
rcuconcrcnc  tous  deux  conjoints  au  premier  degré  du  Zodiatjuc.  £n 

qnet  temps  leur  ooiiloiiâioa  pouiiift-c-clM  atovor  de  wurtWt  de  dans 

qoel  dcgid  da  Zodisqoe  1 

^  Pendant  <|||  Mars  pscoMiitle  Zbdiaqiie»  Jupiter  en  parcourt^ .  EtlorC^ 

que  Mars  en  parcoun  *  >  Jupiter  parcourt-  de  la  même  ^.  Et  ainfi  i  l'infîni 
De  (onc  que  Mus  aitiappcra  Jiq^iccc  ven  U  i^pectie  du2U>diaqtie  «m  an 

i'^  » o.  <    .       ,         *,      Stmme mitre *  ^ 

Mais  fi  Jupiter  achevé  fon  cours  en  ri  années ,  il  en  achever^  U  5'^  par- 
tie en  ^  ou  en  1  années  6c  146  jours.  De  iorcc  que  les  dcgtrcz  du  Zodiaque 


I>9ffn.  I71.  144.  %t6»  aSI.  1^  7a»  144»  aitf*  aSS.  ja- 

Qjl  ATRIEME  BXIMPLI. 

On  fappore  que  le  famt Patriarche  Abr:iHam  importuné  par  le  mauvais 
riche  >  &  ne  pouvant  envoyer  le  Lazare  pour  le  ibulager  »  lai  tic  cnHn  di. 
INIler  une  gotitte  d'ean  qui  rambe  en  cette  (btte  pencunt  l'éceinité  entiè- 
re. La  première  minute  cette  goutte de(cend de  100  lieues,  delà  féconde 
de  99.  Et  ainfi  de  fuirre  félon  h  progrcfîîon  de  100  i  99.  On  demande 
combien  de  lieues  cette  goutte  doit  dcfccotlrc  pendant  toute  i  éternité  î 
Ët  on  trouve  quelle  ne  peut  dctccndrc  que  de  10000  lieues.  De  ibrte 
que  (i  leMawrais  riche  en  éro:t  d'abord  «oignéde  10000  Keuës;  il  lèra 
contraint  de  l'attendfe  éteni^enient*ûnsqaellepui|!lê  januis 'animer  jull 

f      r.    99  •  :ioo.  9900.  /(OOOQ» 
VI  COROLLAIRE  ET   i*  ROULE  ME  IX. 

5.       Onmifant  Ut  extrêmes  etkr.e  pr9grejft9n  »  &  It  Hmért  da  Hmtf% 
^^four  trtuvtr  eus  les  termes  mtym»  * 


mm  NQU.VEAUX  BU^Bii& 

■  QMnnliipli&  lo  ^ertmt  terme  f  par  une  puidânce  fsexmer  cermr'tfr 
mû  aie  autant  de  degrcz  qu'il  y  a  de  termes  movco^».  ou  ait  aatajyc.d^F^ 
(Rgrcs  moint  itax  qu'il  y  a  d'umccz  dan^  »  mntr  Àhrxeaûcs.  Et 
fuiccc  on  tire  daprodaic  uiw  racine  exprimée  pai  le  nombre  des  tetnet^ 
k  t.  diminue  de  l'unité  ;  &:  on  découvre  le  fécond  terme  »»  de  la  progicfnon.  Et 
alors  on  cherche  le  troificmc  $:  chaque  autre  par  le  moycft  d6,Ji^Éj||j(fL 
droiccc.  Les  exemples  éclairciront      fixeront  ces  régies.  '  ^ 

Pont  trouver  un  nombre  fcul  movcn  pronortioncl  entre  les  deux  5/^ 
ii6.  Jcmultiphc  ces  deux  l'un  par  l'autre  ;  &  je  tire cnfuiccc  <itt'ti»fl|ltuc 
ri66^h  racine  quarrcc  io8  qui  reloue  la  qucftion.  ] 


Pour  trouver  deux  nombres  moyens  proporrioncb  entre  6  &c  4Î.  Jtt 
multiplie  le  dcrmcr  ^g  par  le  quatre  5^  du  premier  terme  6  i  ài  fipi^  eiw 
ftittidn^CDdint  rfifu èacine  cubiaue  kij^qip  eft  le  fxxoBÂ  dcs^aiv«te&» 
mes  de  Ik  progrcflîoa»  ou  lepremicr  des  deux  nwyais  qu*on  chpqche. 
i^tedraàae  donne  abcs  Scùeipfem  ht  tente  li^qmidte  i-dfa&tjiili^ 

TJL9ISI.IMB    BXBMPLI.-  '     -  -..'ri.*  «• 

ta  première  des  trois  moyennes  entre  m  Se  e  (a*  pac  la  mêtfte  rai/ôn 
W/fV.  Et  la  première  des  quatre  moyennes  entre  les  deux  rf&:/fcra  /  j^wi^ 
Et  k  première  des  cinq  moyennes  cooçe  s  §c  ^  fcca  t  yyfrj^^ 

tf.    ^.  </.         f.      £,     h.       ù  II 


C"^  ^.  ïi.  14.  4«.      191.  ^1^4,  7^  rjf^.'^jjo'fi'ïSteS^ 

UkM  peffimaei  qai  ondoie  8810  livres  ila  fin  d'une  annçc  ôjÇç 
nùnutîon  i laifbn  du  denier  9  en  un  an,  lofiqu'on  voudra^ \vBf,  « 
Tomme.  On  demande  qu'elle  fera  U  dillilioiiiail^  fifoo  pi^inj 
6  mois  ,  ou  à  la  moitié  du  terme  ?  • 

Pour  réroiîdre  Ja  qucftion.  Je  dis  :  fi  5  livres  payées  au  bout  des  li 
inoit  en  doivent  ièulcniâit'S  payant  argent  oontant»  cotubiicn  y^^tya^^ 
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lia  fin  de  l'année  doiveni-elfes  fi  on  paye  an  commenoemcnc  i  Se  la  ré- 

régie  droîttc  donne  7840  qu'on  doit  feulement  payer  an  commencement* 
Et  Ôtant7840  dcSSto  >  Icrcftc^îîo  cft  la  diminurion  en  payant  d'abord. 


quarrc'e  la  plus  proche  du  produit  des  deux  nombres  ,  ou  le  moyen  pro- 
porrionel  cr.rr'cux  le  plus  approché  cft  le  nombre  8  <;  00.  Et  ce  nombre  eft 
la  iommc  qu'il  faudroit  payer  à  la  fin  des  6  mois.  Et  ôtant  8^  00  des  88io> 
le  refte  ixocftladiminadon  oui  CaokùôK  alors. 
Et  Cl  le  payement  Ce  &iù>k  au  bout  de 4 mois;  on  cherchcroit  le  premier 
des  deux  moyens  proporrioncis  entre  7S40  5v:  8810.  Et  fi  c'ctoit  à  la  fin 
du  premier  quartier  ou  au  bourde  ciois  mois  j  on  cherchetoit k  premier 
des  trois  moycmproportionels, 

C  1  N  Q^l  l  E  ME  EXEMPLE. 

Une  perfbnne  ayant  un  an  de  terme  pour  payer  à  une  autre  1 757^  livres 
1 1  fols  6  deniers  >  oâre  de  payer  cette  (bmme  au  bouc  de  6  mois  »  poutvii 
qu'on  luy  rabbatte  les  interefts  à  rai(bn  du  denier  20  par  an }  on  demande 

ce  qu'on  luy  doit  rabbattrc  en  payant  d  la  fin  des  6  mois. 
Prcmicrcmcntfi  Z40  deniers  font  i  livre,  i  jo  deniers  ou  les  nfois  6 

deniers  font  ^  d'une  livre.  De  force  qu'on  doit  payer  17579^  de  livres  â  fa 

fin  de  Tannce.  Et  prenant  ^  pow  4,  afin  d'éviter  les  fiaâions }  la  même 

fomme  fera  fj^-j^6i^x^.  Et  alors  on  dira:  Si  ai  livres  payées  à  la  lîn  de 
1  année  viennent  de  zo  livres  payées  argent  contant,  kibrame  17579^2^4» 

p.iyée  à  la  fin  de  l'année  viendra  de  b  fomme  1^742  5  oo^*  payée  arecnt 
contant.  Et  la  fomme  moyenne  p  ton  or  tionelle  entre  ces  deux  cft  à  peu  prés 
'  7  M  5  9  5  7-»'  q"'>I  faudroit  payer  à  la  fin  des  6  mois.  Et  mcrtoiu  pour  a  fa 
valeur  — i  on  trouvera  que  la  pcrfonnc  doit  payer  à  fon  créancier  à  la  fin 
des  6  mois,  la  femme  de  17155  livres  ip  fols  &  prcfque  1  deniers ,  Ott 

ï7i5  5rEo^^  livres.  De  forte  que  le  créancier  luy  doit  rabbatcte  411  li- 
vres 15  ibis  4  deniers  fiir  la  première  fomme 

Et  fi  le  payement  fe  fait  au  bout  de  4  mois  \  la  première  des  deux  fom- 
jnes  moyennes  proponionelles  entre  les  fommcs  ly^j^^i^atôc  167^^1^00^ 
«ft  tyotyotS^ ou  170 17  livres  &  environ  4  deniers  quil  Endroit  payer 
k  h  fin  de  ce  terme.  De  forte  qu'il  y  aordit  5^2  livres  tx  G>ls  %  deniers  de 
diminution  iur  la  première  fomme. 

VII  COROLLAIRE  ET  PROBLEME  X. 
I  les  opérations  font  trop  longues  ÔC  cmbarraflees ,  comme  /orf- 
_  qu'il  y  a  plufieors  tetmes  entre  les  extrêmes  de  laprogrcffion  j  ou 
les  abbréae  par  k  moyen  de  cerotioes  cables  nomm^  utUs  dts  immfih 
&  qui  ie  ioiment  ainiu' 

Xx 


10.  ÇI  les 
3qu'il 


,4tf  N  O  U  V  E  A  1 T  X   E  L  E  M  Ç  N  S 

On  fuppofc  qu'un  grand  nombre  de  la  progrcflîon  Hccupk  commr- 
I ooooooo  L-i^  une  fomnic  capitale  <Si-  fointc  â lintcrcll qu elle  prodîîit  dms 
une  oiince ,  6c  ce  non^brc  cit  nomme  la  mcine  des  tables.  Ec  convaianc 
deriacereft  du  dcnkr  lopar  éxcmple  pour  chaque  année,  le  capital  zo  * 
Ce  dan  tntcreft  t  donnera  21  à  la  fin  de  Tannée»  Et  fi  ix  viennent  de  10» 

la  cadne  loooooooviendcadepjijSop^.  On  peut  négliger  la  fiaftioii» 

ou  njoûter  i  U  elle  lurpafTc  ^  j  comme  ici  où  la  racine  viendra  de  9  ^  z  5  8 10. 

De  forte  que  9513810  fera  le  capital.  Ec  /î  on  luy  ajoure  l'mr  reft  qu'il 
produit  dam  un  an  ,  ouûio^  partie  47(^190  i  on  trouvera  la  racine  mc- 
tne  10000000  destabIea.Et  fiimdiviw  le  aaaxré  du  capital  par  i  ooooooo» 
ou  n  pour  abbié^ron  multiplie  le  capital  par  10  *  &  que  le  produit  lott 
divifc'  par  z  i  1  exporant  5>070i95  eft  le  capît.il ,  qni  étant  jcnAtâ  ioD  îtt* 
tcref^-  aonncroit  la  racmc  loonoooo  après  dcu\  anncc;. 

Ec  les  ioinmcs  capitales  c^ui  d  une  anncc  à  i  auv  c  donnent  toujours 
iooooooo  pour  le  capital  joint  à  (bn  btereft,  étant  les  tecines'd*iiiie  pio- 

Steifion  gcomctriquc,  dont  les  deux  premiers  95 1 3 8 1 o  &  9070195  font 
éja  connus  :  fi  on  la  continue  i  Ibn  troifîcrae  terme  8(^3  8  j  76  fera  le  capi- 
tal (jui  recevant  encore  Ton  intercft  donne  auflî  iooooooo  à  latioi&éme 
.  année }  Se  le  quatrième  8117015  celuy  quirecevant  auflifon  intcreft^bii-  1 
ne  la  xactne  après  la  quatrième.  Et  ainfi  du  refte.  Et  le  rapport  de  chaque   .  ' 
terme  i  Ibn  confccutif  étant  celuy  de  n  à  10 ,  il  fuffira  pour  trouver  les 
termes  de  multiplier  toujours  le  dernier  par  10  ,  &  de  divifcr  le  pr<v  ^ 
duit  par  1 1 .  Ce  qui  donnera  pour  cxpofanc  un  capital  pour  l'année  fuivance.  . 

Si  l'interell ccoit  du  denier  i6i  on.  raultiplieroit  la  racine  par  itf  >  ftb 
produit  feroic  en(tticte  divifë  par  17.  Et  ainfi  du  rcfte.  Et  ceiboitia  mi- 
me chofe  d'un  autre  intercft.  Stevin  a  calculé  ces  tables  pour  30  ans  de- 

Îmis  l'intcrcft  du  denier  i  jufqu'à  celuy  du  denier  ï6  pour  100  i  ôc  pour 
es  intcrcfts  qu'on  nomme  des  deniers  i^,  î6,  I7>i8,  ici,  10,  Xâ^  ^ 
11*  Et  k  table  de  5  pour  100  eft  auflî  kmème  que  celle  màao^t^ 
&ceUcde  10  pour  looIamftmeanifiqueceUedu  denier  io.  . 

jtmKeswutdtmertoMif9itrioo»éHJamrt^',  émdtm»iS,  <fc  rfwwar^fci.'  ' 


I. 

9090909. 

891S571. 

9375000* 

94117^5. 

j^gifMi'».. 

1> 

81^44^3. 

7971938. 

88^8131. 

907019J.'  V 

i- 

7513148. 

71 17801. 

8i3974<î. 

83370<j5. 

8638375;.  .> 

4- 

68501)  5. 

6355 180. 

77i47(îi. 

7845<^49. 

8ii70Z|...  ■ 
78|$a^a* 

S* 

4^209114. 

5^74»  ^8* 

714x9^4. 

798fo8i. 

6» 

5<Î4474^* 

^066}  1 1. 

^789341. 

74^1154.  ' 

7- 

51 3 1581. 

4513491. 

(Î5  41  80  r. 

7io(?8t3. 

8. 

4VÎ<>5075- 

40388^1. 

5967194. 

61 56989. 

6768393.  • 

9' 

4140977. 

3<îo5iop. 

5594144. 

5794813. 

6446089.. 

10. 

5 144604. 

545  W»' 

^I39l)t» 

II. 

5504940. 

18747^1. 

49i<?8i(>. 

5133111. 

5846791^ 

la. 

ji8<»j09. 

ij66j^i. 

48iU74« 

>j68^7J. 
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Exemple  de  t' usage  des  tables. 

Pour  faire  afaçrc  des  tables  précédentes  :  comme  ii  tov.-  1 -s  biens  d'un 
pupille  montent  Seulement  à  1600  écus,  &  qu'ils  doivent  profiter  au  de- 
nier 10  p  ir  an  j  poiur  trouver  à  combien  doit  monter  le  capital  avec  les  ar- 
léra^  à  la  fin  de  la  8*  année  î 

On  cherchera  dans  la  colomne  du  denier  lo  le  nombre  ^7^8^95  qui 
répond  aujulte  à  ccluy  des  8  année*.  Et  on  dira:  li  le  capital  6768395 
avec  (csintecelb  montekS^utaée  jufaues  i  10000000  éci»  »  à  combien 
monteia  le  capital  ck»  ztfoo  écas  avec  us  anréiages  i  la  fin  de  cette  8'  an- 
née. Et  Ton  trouvera  i}^}^*  on  envînm  11^4  écus. 

DEFINITION. 

jj.  Q^I  deux  progrefEons  l'une  arithmétique  &  1  autre  géométrique  iôot 
^tellement  &&oCées,  que  leurs  termes  &  répondent  chacun  i  chacun, 
&  ièlonlem&neoidie  }  ceux  de  l'arithmétique  font  nommez  ejcjfo/àiu  ou 
hgémtkmes  des  termes  qui  leur  répondent  dans  la  géométrique.  Comme  le 

le  tenue  c  H*7<'  qui  eft  l'expeiaDt  ou  le  bgarithme  du  terme  ^ . 


ii«       13.  15. 

_  il       *f  *I 

I  COROLLAIRE. 

la.  C  T  certains  termes  de  la  géométrique  (ont  en  proportion  ou  enpro- 

wJFg  cilion  -,  leurs  expofuis  font  pareillement  en  proportion  ou  en  ^ 
progremon  .inrhmL'riqac.  Et  fi  le  proauit  de  deux  termes  de  la  géomé- 
trique eft  égal  au  produit  de  deux  autres ,  ou  au  quarré  d'un  feul  >  les  lo- 
garidmies  enfianble  des  excrèmes  fbnt  une  même  tômme  que  \xi  densen' 
lemble  des  deux  moyens ,  ou  que  le  double  du  logarithme  Ibul  du  ics- 
me  moyen.  . 

PROBLEME  XI. 

15.  T>Oiir  former  Us  logarithmes  des  tnmins  nâtwelt  »tt&,3>4»5s 

*  tfï  7»  8,  p,  io>  6cc. 
1*.  On  ocend  o  pour  expoântou  Doqr  logaritiime  de  Tmiité,  H 1 0000000 
pour  ceniy  de  xo  ,  &  le  double  aooooooo  pour  logarithme  ^  du  bi  iC 
quarré  100  de  to  ,  &  le  triple  50000000  pour  ^  logarithme  du  cube 
1000  de  io>  Ëc  ainli  de  ûutcc  juiques  où  Ion  voudra.  Où  l'on  peut 

Xx  ij 


9* 

h* 

V  M 

A,         —  •         —  • 

C.-n-a< 

4*      8*   '  stf. 
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obrcn-cr  qncrom  les  logarithmes  des  oombccs»  qnî  (ont  entre     Sci09»  . 
dotveiu  commencer  par  i.  £c  i.  occccooo 

tons  ceux  des nondbfcs  qui  finit  to*  icoooooo. 

ome  loo  &  looo  t  doivent  loo.  sooôooocb 

commcncciiccr  par  1.  Et  par  } ,  lOoo.  ^oocoooo» 

(i  les  nombres  (ont  entre  loco  lococ.  4CC00000. 

&  Joooo.  Et  ainlî  de  luiccc.  1 00000.  jocooooot 

£t  ces  nombre»  r  «  2  >  5  ,  4 ,  loooooo-  ^ooooooow 

$»  6»  7  9  8,  9,  font  nomf-  lOOooooc  7000OO00» 

mez  tes  CMrMEtérifti^iies  des  lo-  ToooooooO.  àoooc':;oo. 

garichmes  donc  ils  û>nc  le com*  looooooooo-  90oc?coo. 

mencemenc  loooocooooo»  loooocooo*  ■ 

1*.  Et  peur  avoir  les  k^aridunes  des  nombres  tncerpt^  »  cdfai^-|ii^^^ 
Exemple  de  9  qui  cft  entre  t  &  10.  On  ajoute  ans  nondxcs  i  Scio 
tant  de  zéro  qu'il  y  en  a  dans  le  logarithme  de  10  »  comme  fept,  on  hok» 
ou  plusfi  l'on  veut.  Enfuictc  on  multiplie  l'un  par  l'autre  cet  dont  qsoh 
bces  air^  aimnientez  »  &  du  produit  toooooooooooooo»  Ml  ihff 
c. }.  racine  appioaée  11^1777  moyenne  *  propoitîoneflccmiclea deux  uoiÉte-|. 
brcs  augmentez  chacim  de  fept  zéro.  Et  par  confcqucnt  ù  on  divilé  la  *  • 
à.xf^i4»t*   même  racine  par  iccoccoo  ;  l'cxpolant  fera  movcn proportionci  entre 
X  &io>  &  il  aura  pour  logarithme  la  moitié  «oooooco  de  logandunes  , 
0000030&  1 0000000.  Et  fi  la  ladne  approcnée  ^it  9  njhmttfldv... . 
t^tu  (cpt  zéro-,  le  logarithme  50000000  feruit  <^  celuy  *  de  9.  Mats*'jD(HnBie  .  ^ 
clic  cft  moindre ,  Se  qu'elle  en  approche  plus  néanmoins  que  le  nombre  Aï 
on  cherchera  entre  B  &  Z  un  moyen  proportioncl  C ,  qui  v^t  moins  . 
que  le  nombre  90000000  >  mais  qui  en  approche  encore  plusoue  B.  Et 
ainfi  encre  Z  &  C  on  cherchera  un  antre  moyen  ptiaporrionel^  ^f^'  ^ 
oequ'il  eft  moindre  auflî  que  90000000 ,  &  qu'il  en  approche  plus  que  Ci 
on  cherche  entre  Z  &  D  un  moven  E  ,  qui  n'étant  pas  encore  allez  grand, 
engage  à  Ton  tour  à  chercher  un  mov  cn  Y  entre  Z  &  E.  Et  comme  Y  v 
palTc  90000000  9  &quil  en  aporoche  pourtant  plus  que  Zi  entre  Y  *> 
on  prend  un  moyen  F.  Et  paiculcment  entre  Y  &  F  un  moyen  Xi  &  ^ 
treX  &:  F  un  autre  moyen  V,  qui  furpalTc  90000000.  De  forte  que  foîCx* 
cherche  entre  V  &  F  un  moyen  T  \  &  entre  T  &:  F  un  movcn  G.  Et  ainfi  de 
fuitte  approchant  toujours  du  nombre  90000000  de  plus,  prés  en  |>lus  prés,  ^  . 
julques  a  ce  que  Ton  y  pui(&  arriver  enfin}  comme  ici  ii))fé«  avoii 
che  25  divers  moyens  proporrioocU.  "  '* 

Et  ce  nombre  étant  ainfi  découvert ,  ou  un  autre  fiîmblablc  \  fbn  log^  ' 
richme  l'cd  auûi.  Car  comme  la  moitié  des  logarithmes  des  nombces  ' 
A  &^eftlelopafithmcdcBdiviré  pat  1 00000000  >  Ia  moitié7|OOOooa,. 
des  deux  logarithmes  des  nombfes  Z  &  6  eft  ccluy  deO,  Arhlriirfrfé'dii'-.  ' 
deux  logarithmes  des  nombres  Z  &  P  eft  le  bgarichme  du  non^  £. 
•        qu'on  fuppofe  toujours  divifé  par  loocooo.  Et  ainfi  du  reftc  jn(cjucs  i 
5  41415 1 ,  qui  eii  cuEa  le  logarithme  du  nombre  t  divifé  pat  1009000% 
oudea. 
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PnpmîiH  Gtvm,    Logarithmes.       Proportion  Geom.  Logarithmes. 
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NOUVEAUX  ELEMfiNS 
AUTRE  EXEMPLE  ET  I  COROLLAIRE. 
14-  XJT^  on  trouvera  de  la  nùme  forte  nprcs  ij  extradions  de  racincr 
^  X^quacrécs  que  jo  10500  cdle  logarithme  de  z.  Et  cherchant  de  h 

mèdie  lîbrce  cemt  des  Êuls  nombres  (impies  ^  qui  fc  découvrent  d'autonr 
pltU  airément  qu'ils  fi>ni  plus  grands  >  il  fera  facile  d  :  trouver  tou;  ceux 
des  nombres  compofcz.  Carie  double  do  io(j  00  du  logarichinc  de  i  fera 
ccluy  de  X  fois  i  ou  4.  Et  ie  tnplc  9030900  du  logarirhinc  d-  z  tcluy  de 
foncubc  8.  Etlc  quadruple  11041 100 ctluy  duquanc  de  quarte  i<î.  Et 
ainfi  du  rcftc. 

Et  la  fommc  des  logarithmes  3010300  &  4771112  des  nombres  fim- 
plcs  1  &r  5  lera  le  log.irithmc  de  1  fois  j  ou  6.  Et  la  (ommc  r  jygocjii  des 
Ioganthmes477iaii  &:  6989700  des  nombres  j  &  j  crt  le  logarithme  de- 
leur  prodttic  ic.  Et  ainfîdaiefte*  Plufieurs  pcrfonrifesemployees pour for- 
monter  la  difficulté  des  (iippucadons  des  divers  logarithmes»  ont  tfftmfl*^' 
pendant  un  grand  nombre  d'années  à  en  former  les  tables.. 

Il  COROLLAIRE  ET  PROBLEME  XIL 

15.  TyOummitiplUr,  dlvifer  ^  &  thtr  des  rjictnes  ifiurrifs;  mtiAipittw 

I  OH  HHtres ,  sy^nt  le  livre  où  fvnt  Ut  Uganthmet. 
Ou  cherche  dans  la  table  les  nombfes  fur  Iclqucls  on  veut  opérer  r 
êc  ptetianc  leurs  logarithmes ,  leur  (bmme  répand  au  prodnir  dans  la  table. 
Et  fi  on  retranche  le  logarithme  du  divifcur  de  I  autre  logarithme  du 
nombre  qu'on  divifc  j  le  rcftc  doit  anfîî  répondre  dans  la  table  à  l'cxpo- 
^.  Tant  qu'on  cherche  j  ou  au  jufte  Ci  rcxpolâni  cil  entier ,  ou.  de  fort  prés- 

s'il  n*eft  pas  encitt.  Mais  il  faut  remarquer  que  Tes  logarithmes  des  Ira» 
âio&s.  moindres  que  Tunicé  font  néffàfi  ou  moindres  que- zéro»  com- 
me—.1  y4o9  X  a  qui  dl  le  It^aiidune  de  a  divtfé  par  ^ou  de  la  firaâioii  y 

£  X  1  V  »  1;  I. 

3^sn  jrryrT<r't         l'our  trouver  im  4*  nombre  proportioncl  aux  trois  ii$iy  sii^y  f5^9> 
'ii»caiVi        On  ajoute  en  une  {bmme  les  logarithmes  5  5081(^03  Se  iy^iô^ôry  du  fc- 
-       cond&  du  troiAéme,  &delcur  fbmmc  71515069  on  ôtcle  logarithme 
Ountna.  d,^t^^dt   33517611  dn  premier  terme  1153  j  &lê  reftc  38991457,  ou  fon  plus 
^*M<^-u3T.J'l.S^90C9     approchant  jS^^ioS^  qui  foit  dans  la  table ,  cil  le  logaritlimc  qiii  repond 
I    ^  y  dans  la  même  table  au  nombre  7861  qui  cft  le  plus  approchant  de  ccluy 

Asii-/-S'3^^^^^^     que  Ton  cherche.  Er  on  pourroit  trouver  de  la  même  forte  les  divers  termes 
•  •  i  •     8 1  /I ^  7^   d'une  proportion  gc'omctriquc  dont  le  premier  Se  le  fécond  font  connus. 

XIIIPROBLEME. 

FOVR  LA  REGLE  DE  COMPAGNIE  SIMPLE. 

16»  T^Okr  par  m  fer  un  mm^  t»  flu/mt  fértUt  frtfmimdUs  à  eet*- 
1  tai$u  tumkres* 

On  écrit  chacunde  ces  tunabiesn,  h»  c,  en  particulier  à  kiccoode 
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place  d'une  proportion  droicte ,  &  leur  (omrae  entière    H-       <  â  la 

première  ,  &  le  nombre  ^  à  la  troificmc.  Et  cnfuittc  on  applique  auT.uic 
ac  fois  k  régie  droicte  qu'il  y  a  de  Icconds  termes,  &  les  nouveaux  ou 


quatrièmes  qu  on  ooave  Tatisfoiit  aa  problème  i  comme  les  oois  ^^^"j^^ 

&  Se  — '5 — »  ^l*"      oitr'eiix  les  mimes  rapports  qie  Us- 

numèncears  hgy  e^t  ou  que  les  nombres  ^»  ci  &  dont  la  Ibmmc 
entière  eft  ^. 

Stmmê  Ji$         Nêmkm       NmArt  k  fârUesfn» 

Et  pateillement  les  qtune  paitte»d«  conte  grandeur  ^  propoidoiid- 
les  aux  quatre  grandeurs     à,         (ètoient  celbs-d. 

ifK         ^  ,e         H  ,e  .e  ^JT 

Et  les  cinq  parties  de  g  proporciondles  aux  dnqgrandeuts  ^  j  </>#v 
fimt  les  cinq  qui  (iiivcnt.  Et  ainfi  du  lefte  jufiiufls  Tinfini. 

H                c  H  e  ^  • 

^e  Jf  .e  *y 

PuAMitm  aXBMPIf. 

Trois  Marchands  ont  fait  une  bourfe  commune,  ou  le  premier  a  mis 
1^00  livres ,  le  lêcond  5000 ,  &  le  ttoinéne  jooo  s  6c  ils  ont  fait  un  gain 
commun  de  4000  livres ,  on  demande  ce  que  chacun  d'eux  doit  tirer  du 
profit  à  raifon  de  l'argent  qu'il  a  contribue  ? 

Pour  réfoûdce  la  queftion,  J'ccnç  chaque  contiibunon  à  la  féconde  pla- 
ce» &  la  femme  toooo  des  mêmes  contributions  à  la  première,  &  les 
4000  livres  de  gain  i  la  troi^me.  rapplique  trois  fois  enfuitte  la  régie 
droittc,  &  je  trouve  que  le  premier  doit  tirer  8  00  livres  du  gain»  k  (êcond 
xooo  livres ,  &  le  uoiiîéme  1 10c  livres. 

Contrihutim        ContrU'Uîiont         (ranft§téll         Cdins  far- 
t^tale»  fart'uidiéres,  ,        *  ticHlitrs, 

"         ~  "  -  "         -,er    800  limt* 

2000  livret, 
(a.00  Uvrtt* 


Ij£  NOUVEAUX  ELEMENS 

Sbcohd  bx I m» le. 

£t  s'ils  avoient  concribu^»  le  premier  looo  livics  ,  Iclèfond  5000  >  fe 

troilicmc  3000,  Se  un  quatrième  (Jooo;  &  Tait  encore  un  gain  commun 
de  4000  livres,  La  régie  droicte  appliquée  4  fois  découvre  que  le  prcmici: 
doit  cirer  5 00 livres  dagain,  le  fécond  1 15 o  >  le  aoiliémc  750 ,  &  le  qu»- 
trjàneifoo. 

itMte,  ftémanlUns*  tietdiers. 

"i(jOOO  livres.  Çi*^  xooo  livres     ^4000  livres.  Çl^^    500  livres. 
16000  livres,  jfc*    5000  livres  :  :  ^40oo  livres.  J2<^  1250  livres* 
16000  livres.  Jj'^   jooo  livres  :  ;  y  4000  livres.  1       750  livrti, 
.tSooo  lm*s.  C4'  6000  Uffns  :  :  C4000  Uivrts,  (,4^  1 500  Uviu, 

TrOISIIICB  IXBKPtl* 

Deux  Commis  ont  ordre  de  leurs  maîtres  de  fc  rendre  conte  Pun  I 
Tautre,  &  que  fi  l'un  doit  plus  qu'il  n'a,  cela  iôir  pivr  r^c  l'argent  de 
l'autre  t  ôc  de  trafiquer  enfuiite  en  commun,  il  ic  ccouvc  lur  cet  ordre 
^oe  l*im  ayant  5  000  livres,  en  paye  1000  dont  l'ainfc  eft  redevable  »  te 
qu'employant  en  commuoe  marchoiidife  les  ^000  qui  reftcnc,  ils  fintim 
gain  de  i  zooo  livres.  Ondemaiide  qu'elle  part  chACim  des  maîtres  peut 
prétendre  à  ce  gain. 

Pour  rcfoudrc  la  queftion.  J'écris  à  la  (ccondc  place  les  5000  livres 
que  le  premier  appone  en  eomanin,  &  Ja  debte  des  lOoo  livres  du  (êcond 
ou  —  1000  livres  i  &  la  fommc  )000  de  ce  qu'apporte  l'un  &  de  ce  qu'ôte 
l'autre  à  la  première  place  ,  Se  hs  1 1000  livres  de  gain  à  h  troiflcmc-  rap- 
plique cnibitte  i  fois  la  régie  droitte ,  &  je  trouve  que  le  premier  doit  gai- 
gncr  20000  livres ,  &  le  fécond  luy  en  payer  8000  fans  rien  prétendre  au 
gain  des  2  zooo.  Parce  qu'ayant  payé  fa  debte  de  1000  livres  de  l'argent 
du  premier ,  il  l'a  empêché  de  l'employer  dans  une  marchandift  ou  ily 
avoit  le  quadruple  à  gaiçncr. 

•  ^t::::. 

5 000  fivm.  Ç  iW'H'S 000  livrât:  Ç-fi  xoooGvns»  Ç-^ioooàgén Jk  i*«î» 
-^3000/nrm.  ^a*  — lùoolhrestî  ^-f  >iooo/mi.  îooofentàtxK 

QUATRlEllCB  EXBKPLB. 

Et  au  contraire  s'il  y  avoir  i  iooo  livres  de  perte  •,  celuy  qui  avoir  f  000 
livres  en  doit  perdre  20000  ,  &  le  fécond  par  conicquent  en  gaigncr 
9ooo,  quoique  cela  pafoifle  un  paradoxe.  Psircc  qu'ayant  payéfcsaooo 
livres  de  l'argent  du  premier,  il  l'a  empêché  de  les  employer  dans  UlIfS. 
maichandiiê  où  il  y  avoic  le  quadruple  ^  perdre. 

totale.  pMrticulteres.  ^ 

^-i- ^000 livres.  ^-+^000 livres  :  :  Ç — 12000  livres.  S' — loooo ferte dft  i"". 
^ -+3 000  livrts,  ?  — iooo  Uvrtt  11?  —  1 2.000  livret.  -f  8 000  gén  dit  a^. 

'  DEFINITION. 


Digitized  by  Googl( 


DES   MATHEMATICUIES.  LiVjLB  XI.  ^53 

DEFINITION. 

17.  01  deux  rapports  compofcz  font  égaux;  la  proportion  s'appelle  com- 
^pofte ,  &  la  rcgle  qui  cherche  uii  de  fcs  ccrmcs  cft  aulîî  nomnii c 
fi^9  itwr  ou  de  propmitn  compojety  drêbu»  Ci  la  proportion  e(l  droictc» 
&  reaverfie  ,  fi  eue  ell  renveriée. 

EtHon  partage  une  grandeur  en  plafîeurs  partir-':  proportioncllcs  4  CCr- 
cauis  rapports  compoicz  »  la  régie  de  compagnie  s  appelle  cmfffst» 

XIY  PROBLËM& 

rCfVk  LA  REGLE  ÎTOM  COMfOSFE, 

l9.  13  Our  trmvtr  m  tirtm  Jtmu  fnp^rHw  tm^tfi* ,  Ittf^iu  les  MOrri 

J"  font  connut. 

Si  elle  ed  droittc  *,  on  cent  le  terme  principal  à  qui  la  qucftion  fe  rap- 
porte à  la  Tecotide  place ,  &  Tous  luy  fcs  termes  dépendans  i  &  à  la  pre- 
niiéfe  le  terme  du  même  genre,  &  fous  luy  tous  Tes  dépendans.  Et li elle 
cPt  réciproque;  on  écrit â  la  première  le  terme  à  qui  la  queftion  fe  rappor- 
te ,  &  Ibus  luy  tous  les  dcpcndin*;  de  l'.inrrc  qui  c\\  du  même  genre;  ÔC 
CCI  autre  à  la  leconde ,  «Se  lous  luy  tous  les  dcpendans  du  premier  >  &c  en- 
fin le  terme  qai  refte  i  la  troifiéme  place.  Enraitce  on  mulcipUe  dans  cha- 
que place  tout  ce  que  Ton  y  trouve.  Ce  qui  réduit  La  quellion  à  trois  ter- 
mes. Ec  la  régie  ^  commune  découvre  le  quatriénic  &  réibût  iaqiieftioll. 
Les  éxcmples  cclaiiciront  8c  fixeront  ces  régies. 

Premier  eximpli. 

Si  le  pon  de  100  livres  tranfportées  des  300  lieues  coûte  40  ccusi 
combien  coûtera  le  port  de  400  livres  tranfportées  de  joo  lieues? 

Conyoe  la  queftion  fuppoA:  une  proportion  diottte  i  j'écris  les  400 
livres  fur  qui  tombe  l'inrerrogation  1  l.i  féconde  place,  &  Ibus  ce  ter- 
me les  500  lieues  qui  s'y  rapportent  ;  de  les  200  livres  à  la  prc- 
inicre,  éc  fous  ce  terme  les  300  heucs  qui  s'y  rapportent  j  &  enfin  les 
4oéciis  â  la  A)ifiéiiK  place.  Je  multiplie  enfiiineâ  la  pcemiérc  place  100 
par  300»  &  1  la  ftcoîSB  400  pu  <oo.  Ce  qui  réduit  la  qucflion  aux 
trois  termes  4$oooo>  100000  »  40»  a  une  proportion  droittc.  Et  ia  régie 

commune  découvre  le  quatrième  133- .  £t  ainii  le  porc  des  400  livres 

Iranfportées  de  500  lictic"^  coûtcroit  par  la  (uppofîtion  i  j  3  cens  &  zofôûs 
ou  400  livres,  &  chaque  livre  de  œarcbaodife  revieodxoic  au  juftc  à  10 

foûs  ti^'  l'ijrr.  ■ 

100  livres  de  màrchàndife,  400  livres  de  mjtrchdndifc. 

1 00  litMS  de  ebemu*        5  o  o  n^Hës  de  chemin,      40  écut  î 
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Second  exemple. 

S  Marchands,  qui  avoient  chacun  loa  pu'ccs  âcvin  à  i6  ccm  îa  piccc, 
ont  fait  cnCcmble  un  gain  de  j  200  écus  i  quci  gain  doivent  faite  à  propoc* 
éan  1 1  Marchands ,  qui  ont  chacun  1 18  pi^â  1 1  écas  la  pièce  i 

Comme  la  queftion  ruppofc  une  proportion  droitte  -,  j'écris  à  la  (cconde 
place  les  1 1  Marchands  Uir  qui  rombc  rintcrrogation ,  &  fous  11  les  118 
pièces  &  les  t'i  écus  de  chacune  j  &  les  8  Marchands  à  la  fitemiéte ,  6c 
tous  8  les  1.00  pièces  &1es  tgéan  de  chacune;  Je  ntulriplicaitiiiu4 
la  première  place  xoo  p^r  g  «Scie  produit  par  16,  &2LUftconae  ttZ  pai  1 1 
&:  le  proc^uir  par  1 1.  Et  la  qucftion  cr.int  alors  rcdiiitte  aux  Crois  premiers 
termes  12800  ,  i6%^6  y  3100»  d'une  proporaon  droitte  \  la  régie  com- 
mune découvre  le  quatrième  4114  qui  rèlbût  la  qucftion.  ^ 

Ç    8  Métnhéwds^Ç  II  MÂTchands.  * 
1x800  fiUde,      i69^  fiiidi     TT     5x00  étui,  "  4ÏÏ4  te* 

T&OIIIIIICB    IXEMPLB  feT   DllIOlf  StU  ATI  OV* 

'  On  crouYCrade  la  hAtm  fefte »  fi  S  Maishands  font  en  t  mois  avsn 
f  000  écus  chacun  un  gain  cotnmun     700  éeui$  qa»  10  Maidiand»  i 

proportion  font  en  4  mois  avec  40CO  écus  chacun  un  gain  commun  dû 

7000  ccas.  On  voit  à  l'œil  la  demondration. 

8  Marchands.  C    10  Manbatuts»  •     1    «  .  j 

i(7coo  fétide.  160000  foiUe  yoo  écm.        JOOO  icugm 

Il  efi  Ç      Z  Marchands  avtg  C      10  Marchands  avec 

égal  ^  twtiipu^têam  JE^<  4000  ictu  iduKim 

M  de  S       I  MarehMdfemtémte       C       i  MétrchMutfhUmm 

j,     <  8000  êctis  £^f<  40000  w»/ 

(jUms  i  mm  gaigm 00  «KS»       i_dans  j^rmis  gfttgne  } 

^   <  16000  écHS  £t^  ï  60000  kus  • 

Q,^/  tfitUmthffKigntfooimn  i_dansifednmsgaignêfQooicu»^ 
TROISIBMB  BZXliPLB. 

Siéent  hommes  confiimonten  lULmcns  irpiéecsdc5oopimiead»cii* 

ne;  en  iqucl  temps  â  proportion        hommes  en  conûraMcnt-ik  ^ 

pièces  dc<5oo  pintes  chactinc  > 

Comnns  la  qiKiftioA  fuppofc  une  propomoa  fOivcrfce  >  j'cais  à  k 
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miérc  place  les  1240  hommes  Tur  aui  tombe  l'interrogation  ,  &  fous  r  i^o 
les  1 1  pièces  que  boivent  les  100  hommes ,  ôc  les  joo  pintes  de  chacune  j 
^  les  joo'lioiniiies  à  U  (èconde ,  &  fous  1 00  les  6^  pièces  que  boivent  Ici 
1240  honmMI&les  600  pintes  de  chacune.  Je  multiplie  enfuitte  à  la  pre- 
mière place  1 240  par  1 1,  5: \c  prorfait  pir  <  00  ;  &  à  la  fccondc-ioo  par 
£c  le  produit  par  600  ;  éc  j  cais  i  mois  ou  jours  à  la  croifiémc  place.  Et 
la  queftîoti  étmt  atnfi  fédiitcte  tiac  txois  pKmifics  termes  d'une  proportion 

droittc  j  la  régie  commune  découvre  le  quatrième  1 5-^1  qin  marque  que  les 

1240  hommes  auront  Iciu  pi  o .  liion  de  vm  pour     jours  &c  denu. 

-  ^"1x40  hommes.    Ç100  hommes- 

<     Il  pièces.      <  ô^pikts,       ^ûj'curt       }  jours. 
K.  ^00  pintes.      '600  pintes* 

7440000 filide*  j  840000 ySiWr:  ;  30  joars.  1 5  |j  jours. 

QuATKIBtfl    BXBMPLl    ST.  S«M  OM  ST& ATI  OK. 

Si  4  Laboureurs  cuftiveht  en  j  jours  8  arpcns  de  terre  j  on  trouvera  que 
5  Laboureuiis  ne  cultiveiooc  24  acpens  que  d^iis  xi  jouis.  £c  ainii  des 
autres. 

jfc4  f réduit»         ^ Produit    ; î  |  /w<rj.      ix  jours. 

»  //  ejl  igéU  Ç4  ttik$m€iirs  aAhiàt         .  Ç  i  Luhttrour  culthê 
déduit  (^éeirfeus  on  5  /«irr  ^2 «i^pm;  m 5  jours. 

Et  de  Ç  3  Lahureurs  cultivent  ^^^^  S  ^  ^-*^vtrtkr  fiul  culth* 
elsro  'lx4*irptus  mtxjnm  ^9  efffens  iu  11  jêm, 

CàdiéSrt  1  feulculthet  urftm  tn^  joun  :  comme  i  faden  adt'mZen  1 1  jourtt 

XV  PROBLEME. 

TOUR  LA  REGLE  DE  COMfAOniE  COMPOSEE. 

19.  TyOitr  dhifer  une  grandeur  en  flufieurs  parties  fropon'meiles  À  ter* 

JL  tuifis  rapports  compofex.. 
.   On  écrit  chacun  des  termes  compofex  \  U  fteondc  place  d'une  propor- 
tion droitte,  leur  fommc  à  \x  première  ,  &  la  grandeur  à  ! tro  îîémc.  Et 
x>n  apph'quc  cnfuitcc  autant  de  fc**^  în  rét;î:  ordin  aire  qu'il  y  a  de  j(fiConds 
«ermes.  Eclcs  nouveaux  qu  on  trouve  rcioivcnt  ia  quelUon. 

E  X  E  M  P  1  E. 

4  Pcr{bnnc5  ont  fiit  tinc  bourfc  commune ,  où  \c  premier  a  mis  20  Loiîis 
^*or  pour  4  raoïs  »  le  iccond  40  pour  j  mois ,  le  trouicme  éo pour  6  mois, 
*    le  quotiiàiie  80  pour  7  mois.  Usimc  fàtc  avee  cda  un  gain  de  t4o.I«uis  ' 
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d*or.  Quel  gainrhaain  doit-il  en  tirer  en  particolicrà  £ai£3ii  de  ce^u'il 

a  fourni ,  6c  du  temps  pour  lequel  il  l'a  fourni  ? 

Pour  rcfoudrc  la  qucftion.  Je  multk>lie  les  io  Loiiis  delà  première  pcr- 
fonne  par  leurs  4  mois ,  les  40  de  la  fêconde  par  teiin  5  mois  >  ks  o  de 
latcoihc'me  parleurs  6  mois ,  &  les  «o  de  la  quaaiémc  par  leurs  7  mois. 
Et  j'ccris  chacun  des  produits  80  *  100 ,  }6o  ,  çfîo ,  à  \i  féconde  place 
d'iyic  proportion  droittc,  leur  fomtne  1100  à  la  première,  &:  les  14a 
Loiiis  d'or  du  gain  oomnnio  i  la  troifiéme.  Papplique  cnfiiitte  quatre  ibis 
la  régie  ordinaire.  Ec  les  nouveaux 00  quatxtéiDes  ternies  14, 48  , 71 ,  i  la» 
rcfolvcnt  la  qucftion  ,  ou  cxpofcnt  que  la  première  perfonnc  doit  tirer  14 
Loiiis  d'or  pour  fa  paît  du  gain,  &la  Iccondc  4S,&U  troihcmeyi,  àc 
la  quatriviTiC  in. 

jere  perfoMtte  lO  Louis,  1*  40  Louis.         Go  Louis.      4^  80  LtMS,' 

fur  4  WÊii*    pmr  5  mm*  ftwr  6  mm.    four  7  ims /. 
lec  frMt  80.        a*  too«  |tfo."        4*  $go. 


Somme  md<       Les  froduus         OMtêtêL  GMhis  PéirMkru 

dtsfr*dmh.       «n  particmun  ... 

/■    i^OO,  C    I*'  8oî:  ("140  Li'msJtor»  Çx*^   14  Louis  ttoK 

\     1100.  3        100  ::  J24O  Louis etor.  48  Lo'ùhet^r. 

"i    iioo.  »  y    3'^5(»o:;  jx^o  Lornsetan  yj*    -jx  Louis  tttr, 

laoo.  C    4*5*'o::  (^xj^q  LêmtéFtr»  (,4*^  iix  X'«mf/«r. 

Démonstration. 

Si  la  première  jpcrfonne  fournit  4  pour  le  temps  t ,  &  la  fieoiide  $  ^pms  le 
temps  ;r  ,^  lafio^éme  cpour  le  temps  ^r,  6c  que  le  gain  foit^.  Ce  gain  (êra 
divifé  en  ciois  patdesproponionelles  aux  produits  «c>  ^7»  «r ,  prenant  (ô- 

lon  la  régie  l«s  tenn«s  ir:^! STirf^*  P"- 

ceque  leur  (bnime  cft/,  &  qu'ils  ont  entr'eox  ks  m&nes  rapports  que 

leurs  anréccdcns  éigK.y  igy  y  C£X,  ouqueles  termes  az.  ■>  hy,  cxy  qui  (ont 
çompofcz  des  Ibnuncs  par  les  temps  pour  lefqucis  on  les  fournit» 

XVI  PROBLEME. 

fOpR  f^ES  REGLES  D'  A  LLI  AGE. 

j^0.  Y^Our  allier  (h-j  chofrs  iU  m'm?  po'tels  ou  de  mime  mefiirf  &  divers 
Y  frix  y  en  forte  (jut  leur  mélange  tn  fajfe  une fside  emort  demême  foids 
M  d«  même  mefure  &  d'an  prix  moytnmtrt  Ut  Jimx  emtref* 

On  prendra  Yexçez  4  dont  le  grand  prix  m^a  Intpadè  le  prix  moyen 
fTi,  &lc  dcffaut  t  ou  ce  qui  manque  -îu  moindre  m  —  ^  pour  .irrivcr  à  la 
iufte  valeur  du  prix  moyen  m,  Enluute  on  divifcra  l'une  &:  l  aucrc  des 

2randeao;(^f  p«  laiôi»nie4H><><i«S(kaxi  &  les  deux  cxpolâns 

fif   *  iiiaff|Hfir<fflTj  le  premier  ce  tj^çn  doit  prendre  de  h  |iKeini^ 
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éa  chofes  propof&s,  &  le  fécond  ce  qu'on  doit  prendre  de  k  Tecondc 
poor  avoir  celle  du  prix  moyen  m. 

Car  ces  deux  parties  cnfemblc  font  i  ,  c'cft  à  dire  une  chofc  de  même 
poids  ou  nicfurc  que  chacune  de  celles  dont  «lies  font  tirées.  Mais  1  ou 

la  première  chofe  eft  à  ion  prix  a»  H*  4»  comme  ù.  patrie  — ^  cft  au  pris 
nayta  de  la  mftme  pacrie.  Et  paieillement  i  ou  la  Ctcooâe  cholè 

cft  à  fon  prix    —  c,  comme  fa  partie  — ^  cft  au  prix  de  la  m&- 

me  paide.  Et  aitifi  les  deux  pairies 

»         »  r-  Grâni  prix 

-jj^^  &  ^j^^ ,  qui  font  cnfcmble  i  ^  ^76-4-8. 

ou  latroificme  chofc  ,  auront  cnfcm-  Prix  moyen  5 

ble  pour  leurs  prix  les  prix  enfemUe*  y^' 

,  ou  "^t"*        ^^T^lZ'Z  T.. 

i>Qie  prix  moyen  M. 
Vw^A^.   Frixxx  FmU.     Prix.   Çx^  ànfk.  Pri^nPmii*,  frix. 


'Spume  d$s  fonies  ou     eho/è.Ç  Prix  des  parties  ou  ît  prix  moyen. 


,  CSmiM  d$s  parties  ou  f  shofe.CPrîx  des  parties  ou  It  prix  mo 

EXEMPLE. 

"  VnOtféyrc  veut  mêler  de  l'or,  qui  vmi'  r  îo  piftoles  fc  marc ,  avec  de 
For  qui  n*q»  vaut  que  1 1^ ,  pour  en  fauc  ua  uiarc  de  i  z8  piftoles.  Quelle 
quantité  [^rendraM^il  de  ctiacun  î 

Jeprcns  Texccz  4  dont  tiS  furpalTc  1x4,  &  ledcfFaut  t  qui  empêche 
que  r  1 8  n'arrive  jufqu'à  1 3  o.  Enfuittc  je  divife  chacun  des  nombres  4  fie  a 

par  leur  fomme  ë ,  &:  les  expoftns  j  &  -j-  marquent  le  premier  la  quantité 

d'or  que  rOrfévre  doit  prendre  du  marc  qui  vaut  ijopiftoles»  flcTaucfe 
celle  qu'il  prendra,  du  fécond» 

Xt**  «r,  Sm  pix  ZI  Péirtk.  Sm  frite» 

mm,  i jo  fifolts %6^*fifMet.  CExett»  Vifiut*  Prix  mêyetu. 

Cl*  or.    Son  prix  ::  Partie.  Son  prix.     QcjO  a.         4.   »w  30  lij, 
;     mare, 1 14 pijtoles  î  î  J     j .  41 1 f idoles. 


y  »>f 
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I  COROLLAIRE  ET  PROBLEME  XVIL 

fl.         on  vrut  rtte  le  mflinfe  des  deux  chofts  /«iV  tel  >  ^lu  celle  ^Mftr» 
^mtHt  Uurs  partir  s  Jott  du  prix  moyen  &  tn  ctrtM'fit  ^fuMiité, 
On  mulciplicra  par  cette  quancicc  que  j'appellerai  g  châame  «les  p«E« 

L  -a    tics  — ^  ~ — .  Et  les  produits  -iî—  &  — rcfoiuîront  ^  h  qucftion. 

Et  on  trouvera  auflî  ces  mêmes  parties ,  en  partageant  la  quaocité^  ca  • 
deux  parties  propotcioncUcs  à  l'ezcez  %  &  au  <ic£utcK. 


tn.&ditdféimJ  1}  H>S.  Z)43fSiNr4i3o  8$:        •  1-511.       p^^ie  ^^^o  57^* 

pRBMIBIt  BXBXVt.1. 

Avec  deux  Corterdé  via;  l*un  de  8  fous  b  pince»  èc  Tancre  de  5  >  m 

faire  une  pièce  de  400  pintes  &  du  prix  de  40  (-cii^. 

Pour  lélbùdce  h  qucftion.  Je  dis  en  premier  lieu:  Si  400 pinces  va- 
lent 40  ccus  ,  à  combien  Ja  piwc  ?  Et  je  trouve  qu'elle  vaut  ^  d'un  ccu 

ou  6  fous.  De  forte  que  les  6  foûs  feront  le  prix  moyen  entre  g  foûs  êc 
5  iôûs.  C'cft  pourquoi  je  prens  l'cxccz  i  dont  6  furpallc  5  ,  &  le  dcffaut  z 
qui  cmpcci;c  que  é  ne  puiiTc  égaler  8.  Et  jc  di^-ife  i  &  z  par  leur  fom- 

mc  3.  Et  l'cxpcfanc^  marque  la  partie  qu'on  prendra  d'une  pinte  â  S 
ibûs  >  êc  l'autre  j  ccUe  qu'on  piendia  d'une  pinte  2  5  ibûs  pour  en  âiie 

une  pinte  à  6  îoùs.  Et  prenant  400  fois  ^  ôc  400  fois  j ,  les  produits 

''llj  &        narquenc,  le  picmier  combien  on  pcenda  de  finies  i  S 

foûs ,  &  r.ur. c  cambicnon  en  prcn-  ^  3  ^-^^^ 

dra  de  pmtcs  a  5  lous ,  pour  ^ire  la        \     *  ^ 
pièce  cnncrc  dcS40opuilcs  du  prix        (LtimmktpixdM  tfiAs. 


Smme  dr  l^e»-     MxetK.  i::  '^K**  •i^f» 

3.               400  J 

tè"  du  defutt      Defam  x  :  :  0  iJiif* 

♦  * 


SbcOUD  BXlXPtB. 


Hietoii  Prince  de  Syiacufe  ayant  oidocmé  qu'on  fift  une  coamnne 
d'or»  &  Ct  défiant  de  la  fidélité  de  l'ouvrier ,  pria  Atchimédcs  de  reconno^ 

tre  s'il  y  avoit  du  raclanj^c  &  combien ,  fans  endommager  Ih  couronne. 
Ardumédcs  vouiacu  laûs^c  à  ce  Pxmce ,  &  uouyci  la.  iciblucion  de  ce 
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luy  propofoic ,  prie  deux  Iingo(s  dupoitk  chacun  de  la  couronne }  le 
Memier  a  un  or  aum  pur  que  cclity  qu'avok  teoeu  l'ouvrier ,  &  l'autre 
d'argent  pur.  Et  plonneanr  fiicccflivement  fa  couronne  &:  chaque  lingot 
dans  un  va(c  plein  d'eau,  il  melura  chacon  des  volumes  d'eau  que  iircnc 
fi>rnr  l'or  pur  &  bcouxonne^  le  lingot  d'areent»  &  voyancquc  l'or  pur 
en  fâifoit  moins  fi>rdt  que  la  coittonne ,  il  s  afliba  d^a  qu'if  y  aTOtc  du 
mélange. 

£c  pourreconnoîcrc  au  juftc  ce  mélange.  Soie  m  la  quantité  ci  eau  que 
la  couronne  hit  forcir ,  m  «  celle  que /ait  Ibrtir  le  lingoc  d'agent  »  & 
m-^  c  celle  que  fait  ibrtir  le  lingoc  d'or  pur.  Comme  la  quantité  m  cd  un 
mélange  des  deux  qunnritcz  d'eau  que  font  fortir  les  deux  parties ,  l'u- 
ne d'or  pur,  &  l'autre  d'argent  qui  lont  dans  la  couronne  ;  il  cft  vifible  que 
cette  quantité  m  cit  un  alliage  des  autres  quancitcz  d'eau  ;»  H- &  m^K. 
qu'ont  fiùt  Ibrtir  le»  deux  lingots.  C'efV  pourqiKM  part«œant  la  qutotïlé 
m  en  deux  parties  pcopottionelles  i  l'excez  «  de  au  de&ut  #  »  la  pard^ 

^ft  laquantité  d'eau  que  f»t  £>rdr  l'argent  qui  eft  dans  la  couron- 
ne ,  6c  Li  partie         cft     quantité  d'eau  que  tait  iortir  tout  l'or  de  la 

couronne,         *  * 

i^uui^n,  ietm  qiié^  fût 

4  y>  ^^Mcei.  «m«r.  ^iw— 7^  onces. 

Première  proportion. 
|^*-f  *.Ç    m  onces  «teoH  pour  l'argent, 

i  omes.  ^  8  megs  :  :  ^  4  3d  ^  ^mce.  ^  -^^y^t^  onces  êetm^tm'  ter. 

Si  on  partage  donc  tout  le  poids  p  de  la  couronne  en  deux  parrfea 
pioportiottelles  aux  deux  quantités  d'eau  --^^  &  "jTT't.  '  ^  F^**^  ï^^H 
marquera  toué  le  poids  de  l'aigenc  qui  eft  dans  la  couronne ,  &  la  partie 
f  autre  partie  de  l'or  qui  s'y  trouver  Et  on  trouvecoit  ces  mbnes 

parties  en  partageant  tout  le  poids  ^  dc  la  couronoe  en  deux  partioi  pio^ 
portiofieUes  â  lexoez«  Ar  au  dc^t4»  ^  • 

Seeiettde  ^wpmion.  ' 

C             C  'wt        4.        C  pt  • 
m.    \     p    ti\  50  --(mej.\~!- — y»  \êmw^  imauÊti 

8  encti.  I  96  encti  :  :  /  ■  "  '^  •  ya  —  ww.  i  ~ —  >>  80  ornes  à  or  pur, 

AuTHSIlESOLUriON. 

L^mème  qucftioa  ùt  jgçM  Uhûàce-  encore  ça  ccBC  (ôrtc*  L'ex^éocnoe 


igù  NOUVEAUXELEMENS 

apprend  que  les  métaux  pcfent  moins  ^Lms  l'eau  que  dans  l'air ,  maf»  que 
l'or  y  perd  moins  de  fon  poids  que  l'argent.  Nommant  donc  m  le  poids 
dans  l'eau  de  la  cooronnc ,  ôc  m^z  ccTuy  de  l'or  pur ,  icm-^n  encore, 
celuy  dans  Tcfta  de  l'argent  pur.  Si  on  partage  le  poids  Ni  en  denzpap** 

tics  proportionelles  à  1  cxccz  a  &  au  dcftaut::^  la  partie         fera  le  poids 

dans  l'eau  de  la  partie  d'argent  qui  cft  dans  la  couronne  ,  Se  la  partie 

fera  le  poids  dans  Teau  de  la  partie  d'or  pur  qu'a  employé  l'ouvcià;»  • 

Poids     Ç  De  U  couronne.  Ç  Dh  lingot  dor.     \  Du  lingot  déirgtnt. 

ire  ffroporttoft. 


C*â|.AV  m  ::V«»i«wr.C —1-3015 
40  6onces.^  90  4  30 5 «ne»/. y  -^^3075 


onctt 


.  •* 

Si  onpactagedonctoitc  le  poids  ^  en  l'air  de  la  coaioiinecQ  990^1^  ' 
tics  piopoidoiidies  aux  poids  l^Z*  ^  ^înipleniant:  .att!.4w^'  ' 

parties  proportioncncs  au  dcffaut;ç,&  à  l'excez  x",la  p.irtie  -—-fera comme 
auparavant  le  pouis  en  l'air  de  la  partie  d'argent  mèlcc  dans  la  couronne^ 
Se  la  partie  ^^^-2  fera  le  poids  en  l'air  de  la  paide  d'<ic  pur  qa'a  rnipl9|^*  ;-. 

Stconde  froportUK»  ■"•  Kt'/f- 

/  00  «Mes,/ $4  ^s::/  -^Do  tc  onces.  /  -^L^yoSo  •mifitmmt^^ 

11  COROLLAIRE  ET  PROBLEME  XVIH. 

ai.         on  vent  <jite  le  mélange  chs  Jeux  chofes  fait  tel  y  efue  celle  tjite  for- 


ment leurs  parties  /oit  du  prix  moyen,  &  s^j  trouve  Un 
4Ué  lufie  ^u  on  pourra  fans  fréi^lion. 

On  dtvi&ra  l'excez  «.  &  le  defiaut  4  par  leur  plus  grand  ^vïbsÊBè^i^ioi^  . 
mun^,  te  le  pPemicr  cxpofant  y  marquera  combien  il  faut  prendiÉe  vd§:  ;\ 
fois  la  première  chofc  ,  &  le  fécond  h  combien  de  fois  la  féconde  Et  tt.  • . 
fommejr^  If  combien  le  mélange  con^rcnd  de  fois  aujoâc  b  ç)M>i^<^Ë^v 
prix  moyen  as.  4 * 

Car  pour  faire  nue  fàSts  compenfadon  ;  il  faut  que  les  OaÉt octobres  3^ 
qui  marquent ,  l'un  combien  on  doit  prendre  de  fois  la  première 
êc  l'autre  la  féconde,  foicnr  entr'eux  comme  Texccz  ^  Se  le  défaut 4>'6il 
comme  leurs  cxpolàns  jr  &  ^.  Mais  ces  expoiàns  ^  &  ^  font  les  ^us  6m-  ^  .^ 


». 

.  « 
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pfesdontle  rapport  puiflè  être  égal  au  leur,  étant  premiers  àttr'eta.  Et 

5ar  conféqucnt  ils  font  les  moindres  qui  puiflênc  expofcr ,  l'un  combien 
e  fois  la  première  chofc ,  &  l'autre  combien  de  fois  !a  fccondc  doivent 
fe  trouver  dans  le  mélange.  Mais  ii  on  prend  la  première  chofc  ou  (on  • 
prix  m-^M(mm^hg  autant  de  fois  qu  1 1  )  a  d'ttnitez  dans  jr ,  &  la  fe^ 
condc  chofe  m  —  ^  ou  filfk  prix»— autant  de  fois  qu'il  y  a  d'unités 
Hms  A  ,  îcs  produits  m^^^iySc  —  Ifgy  fcronr  enfcmblc  égaux  nu 
produit  my  -+  du  prix  moyen  m  par  la  (bmrae  y^^èdes  cxpofans^  h. 
D'où  il  s'enfuit  que  la  chofe  du  prix  moyen  m  cft  pri(c  au  juîte  autant  de 
^is  qa'û  y  a  d'unitez  dans  y^-^è*  Et  le  mélai^e  eft  le  pins  fimple  que  - 
IVmpoiivott&iEciâas  fraâtoo. 

71» -4-578.  5>w»— 378. 

£  X  s  M  »  L  I. 

Avec  des  picccs  de  1 5  fous  &  des  pièces  de  }0>  fîite  autant  de  livres 
qu'il  y  aura  de  pièces.  Comme  i  livre  a  1 5  (oiis  plus  que  la  pièce  de  y 
ioijs,  &  qu'elle  a  10  fous  moins  queceUcdc  30  fous.  Je  divife  15  &  10 
par  leur  plus  grand  divt(ênr  commun  5.  Ec  les  cxpofans  3  &  1  marquent 
que;  piécesoe  }ofi>û$&  zdej  (bnta]ijafte5  livtesen  5 pièces. 

{,  De§Mtt  10.  Exm.  15.  5—  30  J«  —  50  a.  £  3  Piéetide  jo  ^  a  1^  5  Do  t 

III  COROLLAIRE  ET  PROBLEME  XIX. 

ij.  T)0«r  éÊUiarfm$s  frdBiân  flufieurs  chofe $,  en  farte  ifue  celU  prix 
L  moytn  fiit  déms  te  milmgt  iê  tmku  de  feu  fw'j/  fe  pemrfé  pme  . 

refit. 

On  prendra  deux  (bmmes  l'une  de  tous  les  cxcez  ^»  y ,  ,  &c  i  &: 
l'antre  de  tous  lesdeiFauts  4,  ^,  r»  dy  &c.  Et  on  ôtera  la  moindre  de 
l'autre  plus  grande.  Après  cela  on  compcnfcra  le  rcftc  avec  un  ou  deux  des 
excezou  dcïTauts  qui  forment  k  moindre  lommc,  fi  cela  cft  oofTîblc  }  ou 
le  relie  &  un  des  dctiàucs  ou  des  cjcccz  do  la  grande  lommc  avec  un  ou 
deux  des  dcfiàuts  on  excès  de  la  moindre  »  ou  le  refte  deux  ou  tcois  de  la 
grande  avec  deux  ou  trois  de  la  moindre.  Et  ain/î  du  relie.  Et  lorlqu'on 
aura  fait  la  moindre  de  ces  compcnfations  qui  fera  polîîblc  ;  §n  prendra  cha- 
que cho{è  une  fois  »  bc  de  plus  toutes  celles  dont  les  prix  auront  fcrvi  pour 
lacompeofâtîoii  da  cdle.  Les  éxemplesidaitcifofit  &  fixeront  ces  rcglcv. 

Pkemieh  exemple. 

Si  le  faffran  vaut  10  Tous  Tonce ,  &  la  canelle  8  >  &  la  itm&ade  ^*  0r  le 
poivre  4  ,  &  le  g^rofflc  j .  C^icl  fera  le  plus  Italie xnâange  quVm  en  paiiS; 
vàxcùns  fKaâioii,*^  à  caiSâ  dft  7  Ibàs  l'once  2 
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1^1  NOUVEAUX  EXE  M€NS 

Pour  xéCatiâte  la  queftion.  Je  dis:  7  ont  |  moins  que  lo..*  êc  ifnoins 

que  8.  Et  I  plus  que  fi  ^  6^  ;  plus  que  4,  &  4  pins  que  j.  Et  je  prcns  d'u- 
ne part  la  fomim'  4  dc5  dctfjurs  ^  6€  ï  ,  Se  l'autre  ia  Ibmmc  g  des  cxccz 
I ,  j  ,  4.  Et  ôtdiit  ia  moindre  lommc4  de  la  plus  grande  8,  le  rcilceft4 
que  je  compenfe  avec  les  def&uts  ^  &  t  donc  la  (bmme  fsâx  4.'  Et  alors  je 
prcns  une  once  de  chacune  des  erpcces,  plus  encore  une  do  ùSkanSc  une 
de  1.1  c.iiiclîo  ,  tlont  les  dcffaurs  j  &  i  ont  été  compcnfcz  avec  Ic'rdlc  4.  Et 
le  mcl  ingc  crnicr  eil  de  7  onces  à  7  fous  chacune.  Et  la  qucllion  cft  plei- 
nement rcfoluc. 

SafrM  10  foHS.  CéUielU  8.  frix moyen -j.  Mnfcêàe  6.  Ptivre  4.  Gttfffie  j.' 
Défaut  — } .        DeféiMt^t,  Exeez.  H*  1  •  Excet-^j-j.  ExceK  -4-4. 

Stmm  -^^dci  à^duts.  S»iimf  -+%des  excès..  CmtpenfuMn  a fvis     4  <^     S  ^  0. 

Xé/iluiioN, 

Ginff4 1  mm. 

»  Secondexempll. 

Avec  des  écus ,  des  pièces  de  50  tous  >  &  de  1  j ,  &  de  5  ,  ^e  autant  de 
livres  que  Ton  prendra  de  pièces.  Je  dis  :  La  livre  a  40  toûs  moins  qu  on* 
^ca>  éc  10  (bus  moins  qu'une  pièce  de  iôûs;  &  5  plus  qu'une  pièce 
15  ,  &  15  plus  qu'une  pièce  do  j.  C'eft  pourquoi  je  prens  la  (bmme  50 
des  dcfTauts  40  «l^c  i  o  ,  &  la  fommc  10  dos  cxccz  5  &  1 5^-  Et  retranchant  la 
iômme  10  de  la  lommc  50  > Je  compcnfe  le  reftc  jo  avec  x  fois  i  j.  £c  alors 
je  prens  chaque  pièce  une  fois ,  Bc  encore  1  pièces  <tc  5  fi>âs  chaioine*  Et 
je  connots qu'un  ècu,  une  pièce  de  fbiu>^iuie  de  ij  j^jde  j  ^ÎOXH 
6  livres  eà  6  pièces  ^  lélôlvcQC  laqucftioa. 

DijfâHts  --^  10  Do  50.  Excel.  5  -f  15  Do  10.  Cempenfaticn  50—  lo—  ifoij  15D0  O. 
Âijèliit'm.  £1  ^«  H-  X  ^i^£<  d«  30  /«M  ^1      15  yi«f  ^  3     j  yôw/  ^  é  livm» 

TXOISIEMB  BXIUrLB. 

Avec  txoîs  Ibrtes  de  mècaiix  l'un  de     ècus  le*  marc ,  un  autre  de  45 

ccus  ,  &  le  troifiémc  de  5  6  ;  pour  faire  autant  de  marcs  de  60  ècus  chacun 
que  l'on  aura  pris  de  marcs  de  ces  divers  mccaux,  en  lbrcc<^c  l'on  ça 
prenne  le  moins  qu  on  pourra  ians  fraClion. 

Pour  célbûdre  la  queftion ,  je  dis  :  ^o  a  |  moins  que  3 ,  &  1 5  plus  que 
45  »  &  4  plus  que  j6*  Et  je  prens  d*unc  part  Icdemmt  3 ,  8c  de  l'autre  la 
lommc  1 9  des  cxccz  1 5  &  4.  Et  ôtant  j  de  1 9  ,  je  compenfe  le  rcftc  i  & 
2  tois  l'cxccz  4,  ou  le  nombre  14 ,  avec  8  fois  le  rcfte  j.  Et  prenant  .tlors  un 
marc  de  chacun  des  métaux  »  &  z  encore  de  celuy  qui  vaut  j<;ècus,  &  S 
paiejllemenc  de  celuy  qui  vaut  ècus  i  je  connois  que  p  marcs  du  pre- 
mier, &  un  du  kcçoMfSc  5  decân]rqttixçfte»feiitenrciid>le  13  marcs 4« 
60  ècus  chacun. 

Défaut      '  -  Evcea  15  — t-  4  Do  19.  Compenfiuiùn  I9  —  j  -f  8  —  8  f»is  j  Do  o.. 
ÂéfêlHtkrt»  £9  mms  «A»  i«  ^  i  iO>     -f  |  4»  3^  ^     mâm  «U  60  itus^ 
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ATRIEME  EXEMPLE. 

Et  pour  trouver  aifémcnt  ces  compenrations  qu'on  doit  faire,  comme  au 
troificme  éxemple  *,  j'appelle  a  le  lUttc  de  4f ;  ëcus ,  celuy  de  45  éctw» 
ècy  celuy  de  ^6  écus,  de  m  celuy  des  6ù,  Et  je  dis  :  s  '  ' 

—i-y  j  ;m.  Et  prenant  5  fois  a  —  pour  le  compen^P^vcc^  — f  i  y, 
parctqiio^Mt  5  foi>  dins  1 5  i  6c  prenant  encore  4  fois  4—  j  &  5  fois  jr 
.-f  ^  ,  p<^r  compcnicr  <*  —  3&^— ^4ijc  trouve  54  —  15-4- 44  —  12. 
-f  «-+  1 5  -f    _».  ii3o  1^  30  t  ^  Et  je  connois  que  9  marcs 

du  premier  dies  métaux ,  ôc  un  marc  du  fécond  ,  &:  5  du  troifiémc ,  èmc  en- 
fembie  ij  nuuxsde^o  écus  chacun.  Et  la  queftioa  cft  léibluc. 

IV  COROLLAIRE  ET  PROBLEME  XX. 

14.  l^Owr  MUtr  fsmfn^n  plufieurs  chvfti ,  tn  forte       etUt  in  ftix 
I  »»9;r«9  fik  dm  tt  métémgt  tm  ortMÎn  mmrt    fm  ém  ftifi*.  & 

Jkns  fraHiott. 

On  alliera  toutes  celles  d'une  pan  avec  toutes  celles  de  l'autre  de  la  ma- 
mére  la  plus  (impie.  £t  enTuitte  on  les  ollieta  encore  altecnattvement  &  de 
la  manière- auffi.  la  plus  lirriple  une  i  une ,  de  une  à  deux»  &  une  i  crois» 

cicuxi  deux ,  &  une  à  quatre,  &  deux  à  trois ,  ^  trois  à  trois  ,  &  une 
à  cinq,  &  deux  à  quatre.  Et  ainfî  du  rcftc.  Et  cnluittc  on  railèmbleri  tels 
&  autant  de  ces  mélanges  qu'il  Icra  néceliairc  pour  tonner  celuy  quond^ 
mande ,  en  Ibrre  néanmoins  que  chacune  des  choies  y  (bic  une  fois.  Et  fî 
l'on  fait  cet  alTembls^e  en  toutes  les  manières  polTiblcs  ,  ou  félon  les  rc- 
glcs  dos  combinai fons -,  on  aura  nuflî  toutes  les  rclblutions  poflîbles  de|ii 
(^ibon  qu'on  aura  propoiéc;.  Les  exemples  éclaiiciiont  ces  régies. 

Pue  ICI  EU  SXS'ICPLB. 

Avec  du  faffran  de  10  fous  l'once,  de  la  canelledc  S  ,  de  la  mufcadc  de 
(> ,  &  du  poivre  de  4 ,  &  du  gcrofTIc  de  j ,  faire  un*mélange  fans  fzaâion 
de       onces  àtaifondc  7  ioûs  ciiacune. 

Si  on  prend  *  pour  10 ,  &  h  pour  8 ,  &  pour  6  Scy  poiu:  4 ,  Six 
pour  ^9  hc  i|i  pour  7  \  on  aura  le  prix  moyen  my^  n —  ^  ;x>  i  3o  c 
-4-1  Do  ^  -f  5  Do  -v— f-  4.  D'où  je  tire  le  plus  (îinplc  mclanf^c  m  -\  i.b 
H-  ^-+_y  —h AT  de  tous  ces  divers  prix,  qui  vaut  piecilcmcnt  -jm-  Hr  alli  tiu 
auflî  de  la  manière  la  plus  iimplc  chacun  des  prix  Aàcb  avec  chacun  des 
■autres,  &  chacun  d'une  parc  avec  ceux  dé  l'autre  pris  deux  i  deux  alterna- 
rivemcnt,  &  lesdeux«&^  enfemble  avec  les  autres  pris  encore  deux  d 
deux  alternativement ,  je  trouve  tous  les  divers  mclaiigcs  4— r  i^y^  4^. 
Et  4  -+  y  30  iw.  Et  44  -4. 3^  30  y».  Et  ^  -+  ;Xî  xm.  Et  y  "Xi  4W. 
Et  A^-+Ar  >3  51».  Et  i4-+  3t;-+7  OO  6m.  Et  24-|.  1^-+*  ^m.  Et  5^ 
"-h*-*  4*  DO  ipw.  Et4*-|.*-+yOo  Et  5*^t-h*'3o  yj».  Ety^ 
Do  9''»' Et^-+^H-4^>0  Et4_f.  3^M-  zyDo  <rw.EC4r4*^ 
-t«DDi)s.  Et<s-f  ^H-*H-J'  30  4»»  EcuH-i^H-^H-*»  5»». 

Zzi) 


5^4  NOUVEAUX  ELEMENS 

Et  prenant  alors  une  fois  k  mélange  entier  êc  le  plus  Hinplc  la  H- 
•-t.  *  m^j  ^  xy)  ymi  j'ôtc  7  du  nombre  propofc  j  j  (>.  Et  coniîdéranc  le 
tcftc  jzp ,  je  joins  &  je  répète  tels  &  tant  que  je  veux  de  ces  divers  mélan- 
ges >  en  f  orte  c]uc  leur  iommeiôit  égale  à  3iq«>  Et  je  trouve  autant  de 
téfi>Iadon  >^|^crenies  que  je  piiistéîtcrer  en  «uverres  manières  de  (envia- 
bles opcramms.  Comme  û  le  premier  aflcmblage  ia~^  y  ^  * 
9c  le  quarriémc  44  ^  ^  x  ,Sc  le  douzième  5  ^  -^^  -  v,  Îl'; u  éfl^Knoz  47  â 
47  en  toutes  Il's  divcrfcs  manières ,  &  le  premier  ajoute  une  roi"^  1  chacu- 
ne de  CCS  combinaiions  diiférentes  j  on  aura  déjà  en  cela  ieui  juiqucs  à 
I04(?  diveT(ês  rélbludons»  ou  autant  qu'il  y  a  d'onieez  dans  !e  4if  ^  des 
nombres  du  fécond  otdre. 

EtHon  combine  parcinfmcnr  F!  i  à  !J  i  le  (ocond  mélange  4-+  ît,&:lc  6^ 
3^  — f  ^,  &  kdix-fcpticme  4 -f  ^ -f  î.  — f  j  »  qu'on  ajoute  à  chacune  de 
CCS  combinaiions  le  i'cptiémc  4é'-+;v,&  le  premier  i4Hr  z^— 
on  aura  encore  un  tres-grand  nombre  d'antres  téfolutioas.  Et  fi  on  com- 
bine de  la  même  forte  6^  à  6$  le  (èptiéme  mélange  4^  >t  x.,  &  le  lâ 
^  -f  r ,  &:  le  r  8*^  4  -4- 1*  ^  H-  -V ,  &  qu'on  ajoute  à  Kunc  de  ces 
oombmailbns  le  premier  i4  ^  1.  -+7  —h  ,  fie  le  («cond  4  h-  J«.  »  <mi 
aura  encore  un  tres-grand  nombre  de  réfolucions.  Et  encore  d*aatres>  fiait 
lieu  du  feMnd  4  -f  3  on  ajoûte  le  (epàémc  }^H- ?•  Ec  encore  de  nouvel- 
les ,  fi  on  ajoute  le  dix-fcpticmc  4  H-  ^  -4-  ^  au  lieu  du  rcpricmc.  Et  on 
trouvcroitdo  la  même  forte  un  nombre  immenfc  d'autres  rclolutiorr;  ;  & 
même  une  mfinitc,  û  on  vouloir  y  mêler  des  fraûions.  Je  meconcciuc 
d'en  expofcrici  l&iiIementquelque»>onesqttifiint  fans  finiâion. 


,4.  y.  z.  y.  X. 

^^.p().48. 48.48 
9S. 94.47.47. 50. 

ico.9i-4(j.4<j.5 1. 
10i.<)0.45.45.54 


4.    ^.    Z.  J>  X. 

94.  5)9.48.47.48. 

92*lol<4S«4<^>48. 

90. 105. 4?. 45. 48. 
88.10S. 48. 44.48 


4.  ^.  ^.  ^.  z..  I  4.  ^.  y.  X. 
97.94.49.48. 48. 195.  98.47.48.48* 


98.91.50.49*48 

99. 9^'5 1-48.48 
100.88.51.48.48. 


&c.  &c.  &c. 


94. 1  oo*4lP^.8.48« 
9  j.ioz.  45.48.48' 
9x.104.44.48.48. 

&c. 


Et  lor(qu*on  aura  trouvé  quelques  réfolutions  j  il  fera  facile  fl'c^  crou- 
ver  beaucoup  d'autres  ,  (i  ona  foin  de  comparer  les  divers  prix  iclon  l'é- 
galité ,  &  deux  ï,  deux ,  ou  trois  i  trois ,  ou  quarte  â  quatre»  &c|  &  de 
iubftituer  les  uns  i  la  place  des  autres  qui  leur  font  égaux  dans  la  réfb!». 
tion  dont  on'fe  veut  fcrvir.  Comme  dans  lu  qucftion  prcfcntc  où  4-f  ^. 
»  if.  Ec4_t.^;)o  h-^x^  Eti4-+7Do  j^.  Et  4-^17  :x>  3^.  Et4-ftJ>f 
Do  1^  -+  j'.  Et  ^  -f  1*  30  «.  H-  ij.  Et  ^  H'/  tz^  Et  -4.  a*  30  5jr.  Si 
on  met  autant  de  fois  qu'on  le  poumdans  la  rélblutÛHi  découvcne  »  qui 
eft9^4-+9^fr-4-  48^-f  487-+.  484:30^51;»$,  le  mélange  4  H- ^  pour  x^, 
ou  lé»  pour  4  ^  i  owb'-^  z.  pour  4  -+  ,  on  4— f  7  pour  h  -^z.  ^  ou  1.4 
-+ jr  pour  3  ,  ou  3  é  pour  14  -l-  7  i  ou  4  -+  zy  pour  3 ^ ,  ou  5  ^  pour  4  -+  zj[i 
ou4~4.i«pour2(-4*  jr»  0tti*H-7  pour  «  H-  ia- i  ou  ^  -f  i^r  pour  « 
H- 17 ,  on  «  H-  tjr  pour  *^  j  ou  9»^  y  pour  as,  ou  xx.  pour  i^fi 
ou«        pour  5^  »  on  fy  pour  «  ^  ur}  ^  trqaven  finccdEveiaDic 
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DES  M  ATHEMATI  QJ^ES.  LivRi  XI. 

les  réfi>btioiu  qui  ne  C<m  ici  que  commencées  »  &  qui  peuvent  (tre  ai* 
fibneat  continuées. 

a.  b.  K-  y.  X.  I  4.    ^.  t.  ^.  AT.  j  4.  b.  Si,  y.  x.    4.  *.  y' 


5,7.94.49.48.48 
pS.^i.j  0'48.48. 


9j.  98.47-48.48. 
94.1  oo<  4(>.  48.  48. 
93.ioz<  4$«48«  48. 
&c. 


9j. 97.49. 47.48 
54'  98. 50.4<>.  48 


97.95.  47.49.48. 

9S  •  94.  4t>.  j  o.  49. 

99- 91*  45'  5 '•4*' 
&C. 


XM'^ypoMrjb» 

M,    b.  z.  y.  X. 

5>8.9 3.  48. 49.  48- 
100.90.  48. 50. 48- 
102*87.48. 5 1.  48. 


^^famriM^y. 

4,  b.  z..  y-  X. 

94.  99.  48.  47- 4^- 
91. ioi<  48.  ^6.  48. 
90.io5>  48.45.  4Î 
«ce. 


X.  b.  z..  y.  X.   4.   b.  Z.  y. 


97.  9<i.  45.  50.  48 

98.  9(>.42..  j  i.  48 

99.  9<J.  39.  54.48 

Sec, 


95.  9*Ç.  5 1.  4<j. 48. 
94.  9CÏ.  54.  44.  48. 
57. 42<48- 


.4.  ^.  K.  y.  X. 

•97*  9***  4^'  47*  5^ 
.5)8.  9(7.44.46. 51» 

99. 9(?.  4i-45-  54 


lyffOiariX» 

M.    b.    z..    V.  A*. 


}-y  p#j»r<f-4  IX.  b^ix ponr  Xr+lJ'* 
4.  b.  «.  4.  b.       y  X.    4.  b.  X. 

^^.0.^.^».^%^ 

95.9tf.5o.49.4i?.Î9^.  97.47.4^-  50-  9^'95-49-  S^'  4<^' 

96.  94. 50.  51.  44* 
9^.93. 5 1.54.41* 


94.  9^.  5 1.5  o.  44  !96.  98.  46.  44.  5  i. 
19Î9<5. 54.  5i.4i.!9<J.  99.45-4'i-  54' 
Sec.  &C. 


b-^y  pour  ii.. 
'  .a,  k  K»  y  X* 

9(j.  97.  46'.  49.48 
^6.  98.  44.  50. 4^. 
^(i.  9p*  41. 51. 48» 


izpourb^y  x.-^  ixpo$trfy.  lyfur^^tx. 
4.  ^  «.  ».        ^.  ac.  I  4.  b.  z..  jr.  -v. 

9(?.  95.  50.47.48.  9^.9^.  49- 4 V  5'^-'9^-  P'^-  47-  5^-4^* 
9(».  94-  52.-  46.48.  ^6,t)6.  50.41.  ji.j96.9iî.4û.  54-44' 
9^. 93. 54. 45. 48.196. 5>6-  5  ^-  5 S>*  54'.9^9^'  4J*  57»4*' 


Second  exemple. 


30  perfonncs  ont  dépcnfé  100  piftolcs  ;  ch.iquc  homme  5  ,  cha<juc 
femme  3  ,  chaque  cnfaat  1,  &  chaque  ierviteur  i.  On  demande  combien 
il  y  avoir  d'hommes ,  combien  «te  femmes ,  combien  d'enfittw ,  &  combien 
de  ^rvitenrs  ) 

PniTqoe  50  pecTonnes  dépenicnc  100  piOoles  *,  une  perfimne  endépenlc 
qui  fera  le  ptix  moyen  m.  Et  piemuit  é  pour  5  »       pour  5  > 

Z  z  iij 
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I^tf  NOUVEAUX  ELElf  ENS 

D'où  je  cire  le  plus  fîmplc  mélange         4^.-^-  y        ja  sm»  CtfomiAOC 

auiH  I:s  .lucres  mélanges  alternatifs  lc<;  plus  fimplcs  ;  je  trouve  a  ^ 
^  6m.  Et  44 -4.  5j»  >>  £174  ^  jAOo  li»».  Eia^^-ijr^^O  }m.Et 
xM-^  }Z.^x  y>  6m.  Et  f  4 -^^  ly  ^xy>  6m»  Et  joignant  ou  répécanc  ow 
icmble  tels  &  tant  que  )o  veux  de  ces  divers  mélanges  «  en  font  qne*  U 
femme  foit  égale  à  30»!,  &  comprenne  au  moins  une  fois  chaque  prix-, 
fs  trouve  autÀnc  de  réfbludons  oifféicnccs ,  que  je  puis  divcr/ëmcot  réi- 
térer de  (èmblables  opérations. 

Coni!iie  (î  l'on  combine  en  tontes  1er  manières &deox  à  deux  lèpre- 
mier  alfcniblagc  5/»— f- 4  t. ,  &  le  rroifîéme  44—1.  jjr,  ^clc  triple 
34— t-  jî:  — f  du  cinquième ,  Se  PalTemblagc  14  —f  <>t  — du  fécond  Se 
du  cinquième,  &  l'aflcmblagc  ^a—ri.  -+3)'  •-+xda  cinquième  &  du  (Iptié- 
me^  on  trouvera  parmi  ces  15  combinaisons  qu'il  y  en  a  xzdi0eROies.  Et 
iî  on  ajoute  à  chacune  le  cinquicme  aflcmblngc  4-+^— f7>  &  le  premier 
}4  4t— »-^H-A"i  on  aura  déjà  n  rélolunons  différentes.  Et  on  rroj- 
yera  les  autres  en  cherchant  les  autres  combuiaifons  qui  valent  jo//>  àc 
comproinent  au  moins  une  Ibis  chaque  chofe. 

Mais  on  peutobferver  qu'il  v  en  a  quelquefois  qu'on  découvre  par  cer- 
tains détours,  comme  la  rcfofution  1 54  4.T  H-  ly— +-  9.V qu'on  trouve 
en  combin.uit  le  double  du  4^'  mélange  avec  le  qu.u.lruplc  du  ^'^ ,  ^  ôcant 
de  l'aflèmblage  qui  vaut  ;  â^m  le      1 4  H- HK     qui  n'en  vaut  que  ^. 

Et  fuppofant  qu'une  réfolution  feule  ;uc  été  découverte }  il  fera  facile 
de  trouver  les  autres  ,  fî  on  a  foin  de  comparer  les  divers  prix  deux  à  deux 
félon  l'égalité ,  &  de  lubllitucr  les  uns  à  la  place  des  autres  qui  leiu*  iônc 
égaux.  Comme fidans  la  lé^lutîoD  tSM^i:c  <-f  iy-+  lox  ^  jom for- 
mée parle  double  du  4^  6c  5^  mélange,  on  met  xKfOvxM^x  antantde 
fois  qu'on  pourra 9  ouijr  pontic         on  trouvera  les  réfolutions  qui 


vcnc 


poura—i-x. 

14  ^owr  rf— f AT. 

éU  X.'  y.  x> 

4*-    X*  y.  X' 

16.  i,x,to* 

15.  4.1.  9. 

15.  3.  4.  8. 

I4.   6.  1.  8. 

14.   5.  4.  7. 

13.  S.  1.  8. 

15.  7.  4. 

tv  io*a.  5. 

la.  ^»  4i  5. 

II.  I2<  X.  6> 

Il*  I !•  4.  4. 

a^o*  2  4«  4» 

10.  13.  4.  3. 

9.  I $•  4.  2. 

8>  iS>  a*  2. 

8.  1 7.  4-  I . 

7.  iO.  Z.  I. 

ly  four 

X-  ^. 

a.  z.  i<p. 

I4.  4.  (>.  ^. 

X6*  1*4.  p. 

^'  il^  ^. 

Ç  yJltcrnativcmtHt 
ly  pour  l'-^x.   •<  ly  four  z.  — i- 

t&  xtpnÊTéÊ^^. 


•t-  jr.  x, 

2.  (5.  7. 
I.  8 


4. 

*Jf 

M- 

ïjj  

2?.  pOHrA-+X. 

14.    3.  8. 
13*    5.  8. 4. 
12.   7-  8.  5. 
II.   p.  8.  2. 
lo.  il*  8.  I. 

«-fvpMHrâT. 
/jr.  ^.  8.1;. 
Il'  8.  6.  4. 


11.  10.  ^.  }. 


a. 

7- 

A". 

^• 

». 

14. 

2. 

10. 

4- 

14' 

I. 

II. 

J' 

«3* 

3« 

la* 

a* 

!!• 

S* 

II* 

f* 

M- 

4- 

10. 

M- 

î- 

11. 

15- 

2. 

M- 

I. 

ru 

S. 

10. 

t. 

10. 

xa< 

a** 

9- 

14. 

6. 

I. 

îf- 

ï- 

12. 

/S. 

10. 

a> 
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loo  PcrloSmes  ont  dép«n£iE  loo  piftolcs  }  chaque  homme  |  >  chaque 

femme  une ,  chaque  enfant  -t.de  chaque  lèrvkeur  - .  On  demande  cha- 

qâe  nombre  en  patticulier  des  hommes ,  des  fenimes ,  des  cnlàns  >  &  des 
Mcviteuisr 

,  Comme  il  y  a  roo  perfonnes,  &  autant  de  piftolcs  ;  le  prix  moyen  m 
eft  ï  ,  qui  cft  aulfi  ccluy  de  chaque  femme.  C  cft  pourquoi  prenant*  pour 

'$m20  4  —  ^ -f  ;cH*  -^"-^y  —  ~.  D*où  je  tice  les 

mélanges  les  plus  /impies  4  -f  4^  »  511.  Et  $4  H*  77  3o  tom.  Et  44  *4-  4e 
^  7jr  30  15m.  Et  a;oûcanc  jiu  dernier  la  ibmrae85i»  pour  «nantde  fcnn 

mes ,  je  trouve  la  réfolution  44 H-  8  5  w»  -+  4^  -4-  7^  Do  i  oow  ;  où  metMnc 
autant  de  fois  qu  on  le  peut  4  -+  4^  pour  5»»,  &  54  yjrpour.iom»  i5C 
,1  iK, pour  j  w  H-  7y  ;  on  trouvera  les  réfoludons  fuivantcs. 


Mettre  Caffemblage  a'-{- ^K.f9ur  fm  égal  5»». 


Mm  fftm 
4.85. 

7-75- 
10.  ^5. 

13-  S5- 
16.  45. 

19.  35. 


^  7' 
4.  7. 

4.  14. 

4.  II. 

4.  18. 

4-  M- 
4.  4i. 


i8«  5*  4.  tf}. 


*•  ffî%  y» 
5.  80.  8*  7. 

8. 70.  S*  I4. 
1 1.  60.  8.  XI. 
14. 50.  8.  18. 
17.  40.  8.  35. 
10.  30*  8.  4z- 
13*10*  8*  49* 
i^*to*  8*  5^. 


4<     ftim  y> 

^.  7 5 .  II.  7. 

5;.  <)5.  it>  14. 
II.  55*  II*  II. 
15*45. 

18.  3j.  12.  35 
11*15.  Il-  41. 


4.  wf*  X.,  y. 

7.  70.  i<î.  7. 
10.  tfo.  itf.  14. 
13*  50*  itf*  21. 

i(».  40.  i<T.  iS. 
19.  50.  I <j.  j 5. 
iz.  zo>  I  41. 


ï  r.  5  ^ .  20.  ijf. 
14-  45 .  20.  II. 
J7.  35.  10*  18. 

20*  15*  10. 3  5* 

13. 1 5. 20.  42. 
i6.  5.20.49.1 


9.  ^o.  24. 
1 2. 50.  24. 
1 5 . 40»  24. 
1 8. 30.  24. 
II.  10. 14. 
24. 10-  24. 


14.  15.  Il* 49*  15. 10.  49. 

jg*^5«io«  7> 


*♦ 

4- 


7 

M 
21. 

28. 
42. 


12.45. 3(î.  7- 

18.15^3^.11' 
XI.  15*$^.  18. 

24.  S.?<5.55. 


1 3.  40.40. 
30.40. 

I  9.  20.  40. 

22.  10.  40. 


7- 

14. 

11. 

18. 


10.55.18.  7. 
15.45.  i8. 14. 
i(ï'  3 28.  II. 
19.  25. 18.18* 
11. 15. 18.15. 
15.  5. 18. 41. 


II.  50. 
14.  40. 
17.^0. 
10*  10. 
IJ',10. 


Ji-  7* 
?i-  14- 
3  l.  II. 
31. 18. 


12.  4î,)tf.  7. 


14.  35.  44. 
17.  25.44. 
10. 15.  44. 

2?.  5.44. 


7- 
14. 

21. 

28. 


15.  30.  48.  7. 

18.  20.  48.  14* 
2  1.  10.  48.  It» 


i6.  25.  52.  7. 


19.  15.5  2.14. 
11.  51*11. 


17. 10.  5<f. 
10. 10*  5^* 


7- 


18*  15.  6o»  7. 
II.  5.  do*  141 


19. 10.  ^4*  7* 


1^8  NOUVEAUX  ELEMENS 

Qu^  ATRIEMB    EXEMPI.  a. 

60  Personnes  ont  dcpcnfé  les  loopiftoks}  chaque  homme  1»  chaque 
femme  diaque  eiiÊuic  j,  chaqac  fêmteur  ^.  Combien  f  avoit4l 
d'hommes  >  combien  de  femmes  >  ic  combien  d*enéi» ,  hc  de  icnritetns  i  ■ 

I^pcix  niO]feai»eft~  ou       Etpcenani4  ponr  s,  A£«  poor  j  on 

pour       Se  y  pour  i  ou  pour  ^,  &*■  pour  ^ou  pour  ^  ;  jc  trouve  les 

mélanges hmp les  Do  4W1.  Ec  t/î4— 1-  ^yy>  iim.  Et  74-4-1*' Do 

&  164— t- li-f  5^H-i>f  ^  34W.  Lt  p.ucc;juelc&  nombrcs4,  zi ,  9»  34» 
ne  peuvent  former  au  jufte  (Çq*—  5  4  ou  xS»  qu'en  prenant  2  fois  4  &  z  -■ 
fois  9i  ou  parcequ'onne  peut  comparer  les  divers  prix  félon  l'cgalirc  d'u- 
ne autre  manicro  utile  à  la  réfblution  jc  puis  prendre  (éulemenr  une  fois 
régalité  i64— j-  -î.  -4-  57  -+  2.^20  i4'»»  &  z  îoJS  chaque  autre  54  -+  t 
30  ^  *  dC7«  -f  zx-  Do       pour  ncmer  k  rélbtimon  unique      h-  5c 

XX  PROBLEME. 

i'Ot/JS  LA  REGLE  DES  FAUSSES  POSITIONS. 

xy  l^Our  ré(ôudreime  queftion  propofcc.  On  fuppofe  au  hazard  qu'un 
1  nombre  y  fartsfait ,  &  on  ohfcrvc  l'erreur  qui  en  rcfultc  Ei:  on 
ittppofe  encore  qu'un  nouveau  nonvbrc  y  peut  fatisfaire  >  &  on  oblcrvc  en- 
core U  nouvelle  erreur,  sll  s'cniioave.  Et  mettant  au  lêcond  terme  d'u- 
ne ptopocrion  droitte  la  dsfôrence  des  fnppofitions  »  premier  la  dif- 
fCTcnce  des  erreurs ,  rh-iq-ic  erreur  d  la  troifiémc ,  on  cherche  les  qua- 
trièmes termes  \  Se  ajoticanc  chacun  i  fa  fuppoiîtion  ou  feulement  un  des 
deux,  tout  eft  pleinement  réfblu.  Les  exemples  éclairciront  ces  régies.  On 
doit  prcfaire  ailleurs  une  autre  méthode  incomparablement  plus  (àcile 
pour rc^foiuîrc  les  queftions ,  6^:ci'iine  étendue  infinimc&tplus  gitandc.  Dc 
lorte  que  ccUe-ci  elt  de  peu  d'importance. 

pRlMXSa.  IXlMrLl. 

é 

Trois  perfônnes  ont  100  années,  Se  la  première  en  a  1 1  plus  que  les  dcirx 
autres  enfcmble  ,  Se  la  féconde  a  deux  fois  l'âge  de  latroiûémc  &  8  an- 
nées de  furpUis.  On  demande  chaque  âge  ; 

Soit  I  lettoifiémeft  te  moindre  nombre.  Le  (ècondefk  donctot  &le 
tfoifiéme  i|.  Mais  les  trois  qui  font  100  années ,  n'en  font  ici  pourtant 
que  14.  Ce  qui  fait  une  erreur  de  rr^r.  Suppofant  donc  dc  nouveau  que  x 
(oie  le  troifiémc  ou  le  moindre  nombre.  Le  fécond  eû  donc  1 1  >  &  le 
ttolfiâne  xé*  Et  les  trois  qui  devtoient  faire  loos  ne  Ibntque  40.  Ce  qui 
caofê une  eneuidcifo.  C*cft pourquoi £cant  k ftippoiîtîon  i  de  l'aucre 

iiippoitaion 


« 
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fuppofirion  i ,  &  l'erreur  60  cîc  l'antre  66 ,  j'ordonne  une  proportion 
Ji  j  T'coù  1.1  diftcrcnte  i  des  fuppofitions  eft  an  fécond  terme,  &  l'-iurrc 
6  des  cncurs  au  premier.  £c  chaque  iuppolicion  ou  une  feule  au  troiUcme, 
&  ajotttam  le  quâtricmc  terme  tiiU  luppofitîon  t ,  ou  le quatriërae  to 
d  la  fuppoiîtion  1  ;  le  nombre  it  réibût  u  «jucftion.  Et  les  nooibires  des 
années  font  1  z  >  ;  1 ,  56. 

I  ^"fnpfojt  ion  i .    i     erreur  66.  D'férertce 

fHf>fofi:hn  z.     t^  err^rjo.  éisfuffofi'.Uns.  r^^  i^rt  .rrfm',   ii-ff     ,  , 

D,ffér<ncf  u  iD^cnncc   6  ,      i          '  l^o      irnur.  ip^ ,  ^ 

Second  exemple. 

Un  homme  dit  en  mourant  qu'il  lailk'  à  Ton  aîné  i  ccu  fur  fcs  biens  8c  ' 
la  ■j''  partie  du  reftc  ,  &  1  au  fécond      la  -j^  partie  du  nouveau  rcfle  ,  & 
)  aa        la  7*  partie  de  ce  qui  teAe  encore.  Et  ainfi  de  fiiitrc  jufqu'au 
dernier  qui  ne  lailTe  aucun  rcftc.  Et  tous  fc  trouvent  également  partagez. 
On  demande  !e  nombre  des  enfans,     combien  peut  avoir  chacun  d  eux  î 

Suppolànt  I  ccu  pour  la  7^  partie  du  reltc  que  le  premier  des  enfans  doit 
avoir  ;  tous  tes  bien*  ne  Saât  que  8  écus.  Et  Fabé  ayant  reccu  fa  parc  \  il 
n'en  icftc  que  6  lur  qui  le  fécond  prenant  2  écus  &  U  7'  partie  des  4  qui  ^ 

rcftent ,  il  auta  x  écus  &~  ou  ^  plus  que  Çaa  aW.  Ce  qui  caufe  une  er- 
reur lies  ^ ,  puifqu'ils  doivent  être  également  partagez.  Suppofaac  donc 

de  nouveau  1  écus  pour  la  7^  partie  du  reilc  que  Tainé  doit  prendre  avec 
un  écu'f  tous  les  biens  w  font  que  1 5  écus ,  dont  rainé  ayant  rçceu  fa 
parti  lien  seftc  ti ,  fat  qui  le  fécond  prenant  x  éais&la7^putiedcs  to 

qui  rcftcnt ,  ilaufa  x  écus  &  i|  ou  j  écus  &  ^  d'un  écn  ^  ce  qui  cau(ê  une 

nouvelle  erreur  des  ^  .  C'cft  pourquoi  ôtaiu  la  fuppofîtion  i  de  la  luppo- 

fition  X  »  &  l'erreur  |  de  Tautte  ^,  j'écris  la  âifEérence  i  des  fuppo&ioos 

an  (écond  terme  d'une  proportion  droitte»  drUdilfêzence  ^  des  ettcurs  au 

premier ,  &  l'une  des  erreurs  ^  &  ;^  au  troifiéme  terme.  Et  ajoutant  îc  qua- 
trième 4  à  la  fiippofition  i  ,  ou  le  quatrième  j  à  la  fuppofition  t ,  le  nom- 
bre 5  cil  ia  •j'^  partie  du  premier  rtfte.  Et  ainli  ce  rcftc  eft  5  j ,  &  tous  les 
biens  font  3^  écus ,  dont  6  onfans  teçoivcac  égalcnent  chaotn  6  écus» 

i«te /itppo/ithnt.   i*» erreur^. 

x*^  /uppitjîtion  z.   2^  erreur  l.       Différence  ^ 

_  ^_  \     àequffoftmmX'^^.r.  erreur.  4H- 1 

^-i*  tnm: 

/  Pmîi*  A  aa 
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Rcfolution  unfverfelU. 

Et  fi  le  premier  des  cnfons  ne  prcnoit  qu'un  ccu  6c  le  tiers  du  reftc,  3c  le 
ic  le  tka  dtt  rcfte  »  &  amiî  de  uiittc  jufques  au  decoieri  le  Péte 
auroit  Uidc  4  écus  &  z  aifans.  Et  ù  le  premier  prenoïc  un  éoi  &  le  <]uacc 
du  rcfte ,  &  le  fécond  1  &  le  quart  du  rcftc  i  ;  enfans  prcndroieni  ducun 

;  éciis  fur  9  écus.  Et  ù  c'étoit  du  reftc  -y  il  y  auioic  144^015,  &  i  a  en- 
fans  dont  chacun  auroit  1 1  écus.  Et  ainfi  de  rcîlc  autre  parric  qu'on  vou- 
dra juiques  à  l'infini ,  prenant  le  dénominateur  mcnic  de  la  fraâ^ion  dimi- 
nué de  l'unité  pour  le  nombre  des  enfans ,  6c  le  quanc  du  nombre  des  en- 
fans  |Kntx  le  nombre  encicr  de  tous  les  ccus  qu'aura  laUGS  leur  Pere.  Ce  ^ 
feuitiit  un  chéorême  allèz  curieux  touchanc  la  nanire  des  nombres  qwurcz. 

DES  FROPORTIONS  MTJ'&OGRESSrONS  HARMONJU;yES. 
DEFINITIONS. 

ON  nomme  froftrttan  hdrmê^^lsi  comparaifon  de  trois  termes,  où 
î .  premier  eft  au  troifictne ,  comme  la  i^ifTcrcncc  du  premier  aufecond 
dt  à  celle  du  fécond  au  troificmc.  Les  grandeurs  par  exemple  *•  ^sd 
^  iddj  4M  lad ,  a/t-^éidt  peuvent  exprimer  genânlementle*  rermcs 
d'une  proportion  harmonique,  où  le  pfemier  terme  (înrpalIèJlp  Awond.  Et 
les  grandeurs  a/i,  aa — dd  ,aa-+adt  ceux  d'une  InrmoM'quc  ,  où  le 

fécond  furpaffc  le  premier.  Parccque  dans  l'une  le  premier  terme  M^^tul 
-nr  idd  eft  au  troificme  aA-+ddt  comme  l'cxceK  {-  idd  dont  le  prc* 
mier  furpaHc  le  fécond  cftd  l'excez  Mdâont  le  rccond  lUrpaflè  le  troinmie» 
Et  dans  l'auTr  îc  premier  aa^td  eft  au  tro'ïicin  -  -i  r  — f-  ad ,  comme  l'ex- 
cez ad  —  <i  il  ont  le  fécond  furpaifc  le  premier,  c(t  a  1  exccr,  ad  — r  ^d  Honr 
le  troificme  iurpaifc  le  fécond,  te  dans  celle-ci  la  grandeur  h  furpailc  i  au- 

Pnportitn  gitmltr'ujHt.  C  Proportion  giomitr'tMe. 

J^K-f  tàd,  M^^d::  ad^xdd.  dd.  ^aa-—Md,  aa-^ad  :  :ad — dd.  ad-\-  dd* 

4H-<»^2.        4-+z::  z— fi-     2.  €4  —  1.   4-+i::2— i.  2— 

Prtpnnion  Ç<M-f  }^  -+  uU,  44^  létd.  élâ*+  Ad.  ^44  -—éuU  éta—dd.  4é~+éfd* 

fMrm<nuijue.(^  Il  8.  6.      ^     i.  j.  6. 

S'il  y  a  plus  de  trois  termes  >  on  die  auc  c'cft  une  frogrtftatt  h4rmtii- 
fit.  Et  alors  fi  le  premier  terme  furp^iffè  le  /èoondi  nommant  «le  (oooêA 
hcdU  d  i  iférence  ou  Tcxcez  dont  lepremier  le  doit  fiicpallcr ,  la  progrcâion 
fera  cclle-d. 

Ç"         j        Ma  a«  -4-  ai    MM  -f-  rtd    M*      ad    mm       «  '        -f-  "d 

Pregrejjion  J  *        a  +  i7  '   M~r-  ^U'  ~»^'^d  '  a  -h 7*^  '  -»  -+"" ^ ■+  7*  ' 

30.    20.  i;.         12.         10.         8^.        7^.  6-. 
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COROLLAIRE. 

EN  toute  pn^tcflion  harmonique,  les  cçrmes  qui  ont  des  intervalles 
égaux  font  pareillement  enprogrcflîon  ;  comme  le  i"  le     le  5*  le  7* 
&C.  £tlc  I"  le  4*  le  7*^  le  10^  le  1 5^.  Et  ainfi  des  autres. 


Trogrejfion  \  T?:!?'  T^î?"'  "ï+TJ*  T+TT*  ^ 

30.       ij.         10.       '7'.  4, 

i>£  LA  PROPORTION  CONTK HARMONlQiyE, 
DEFINITION. 

ET  on  dit  auflî  qu'une  proportion  eftconfr  A^rmonî^KtfJorfque  le  troifîc- 
mc  eft  au  premier,  comme  l'cxcez  dont  le  premier  lurpaflc  leiecond,  cft 
à  l'excez  dont  celui-ci  furpaHe  le  troincmeiou  comme  l'cxcez  dont  le  (ècond 
fiarpafic  le  premier  »  cft  a  l'excez  dont  le  troifiéme  fiirpalTe  le  fécond,  hd 
grandeurs  a*  — }-  ad ,  aa  —f  dd ,  dd—\-dd,  exprimeront  en  général  les  ter- 
mes de  telle  proportion  contr'harmonique  qu'on  voudio.  Et  a  furpaïïcra 
nie  premier  tcim.'  iurpailc  le  fécond.  £c  il  le  premier  terme  cft  moin- 
dre que  le  fécond ,  la  grandeur  s  task  moindre  anm  que  la  grandeur  dl 

4d-\  dd*  Mâ-^MdixMi—^ii,  Mâ^éd'^4ét^éuL  M-^  id»  ââ-^dd^ 
4— ::  1  —  I.     4— I.  C,    ^»  J- 

Proportion  giojnèt'iejue.  C  Proportion  contrharmoniefue. 

étd—i- dd.  aM^4d  ::dd  —  Md.  iuL éa.  ^na -\  nd.  aa—i-dd,  éd^dd, 
4-4.     i-hi  :j  4— ^    y  5»  fi». 
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NOUVEAUX  ELEMENS 

DES 

MATHEMATIQTJES 

LIVRE  DOVZIEME. 

DE  CERTAINES  PROPRIETEZ  DES  NOMBRES 
Siyi  SERVEST  EN  GEOMETRIE. 

D-Bf  IMITIONS^ 

OUT  ce  qu'on  a  dit  en  généra]  des  fUutt  èc  éct 
tfMrrel^  ,  des  foHdes  &  des  cuhes  ,  d.ins  ce  premier 
Traitté  ,pcut  s'appliquer  en  Ta  manière  à  l  .i  Gc-omc- 
crici  comme  on  le  fnravoir)  lor(qâ*on  cxpli<^^aeca 
cette  fcicncc  en  particulier.  Mais  par  avance  oa 
pourra  fuppofcr  ici  les  notions  fcnfiblcs  qu'on  atta- 
che i  CCS  cccmes ,  «juoi  qu'on  n'aie  point  encore 
appris  la  Géométrie* 

2 .  Xe  plan  cft  un  produit  àt  k  longneur  par  la  largeur  %  comme  fi  k  fiir- 

facc  d'une  fciiilleae  papier  couppé  porte  lo  pouces  de  largeur  fur  t  <  pou- 
ces de  longueur.  Et  H  la  longueur  &  la  largeur  font  égales  \  le  .plan  cil  uu 
^uarré  y  comme  diacunc  desHx  faces  d'un  dé. 

Lefolide  cft  un  produit  du  plan  par  la  hauteur;  ou  des  trois  dimenfions, 

3 ni  font  l.i  longueur,  la  largeur,  ôcla  profondeur:  Comme  fi  le  maffif 
'un  mur  porte  (»  pieds  de  largeur  ou  d'épailfeur  fur      pieds  de  longueur 
&  fur  1 5  de  hauteur.  Et  loriquc  les  trois  dimcnlions  font  égales  i  le 

ioUde  cà  on  cube  >  comme  un  dé  »  dont  k  iongacuc  »  k  largeur  ^ 
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la  hauccur  font  cgalcs.  Cela  ru£irpotu:expIic|UGr&  polir  i:éfbu<lre  diveifts 
^udtiotts  qu'on  £ûc  fur  les  figures. 

Premier  exempli. 

On  cicî-n:\ndc  combien  l'Arche  qui  faiiva  Noé  des  eaux  déluge  pou- 
voit  contenir  d'animaux  î  Pour  rcioudi  c  la  qucftion ,  il  faut  i'çavoir  qu'el- 
le avoir  450  p-cds  de  longueur,  75  de  largeur,  &  crois  ^ca^  chacun  de 
r  5  pieds  de  hauteur.  De  forte  que  fi  on  multipUé  450  par  7  5  ;  od  verra  dé- 
jà que  leplaiT  de  TArchc  croit  de  55750  pieds  quarrcz.  Et  fi  on  veut  muf- 
cipltec  ce  plan  par  les  45  pieds  de  la  hauteur  de  l'Arche-,  on  trouvera  qu'el- 
le comctioit  en  tout  jufqucs  à  1 5 1 S7  50  pieds  cubiques.  Et  fuppofant  qu'il 
y  eue  dans  chaque  étage  plufieun  chamDrcs  égales  de  1 5  pieds  de  largeur 
llu:  15  pieds  de  !onj:;tteur -,  on  trouvera  pour  le  plan  de  chaque  ch.imbrc 
15  fois  15  ou  J75  pieds  quanrcz.  Et  fi  on  divife  le  plan  de  l'Arche  ou 
35750  pieds  quarrei  parle  plan  de  chacune  des  chambres  ou  par  3751 
1'expo£mc  marquera  que  chaque  étage  pouvoir  avoir  90  de  ces  chambres, 
ou  que  toute  l'Arche  en  poiivoit  avo^r  3  fois  90  ou  170.  Ainfi  en  fuppo- 
lanc  un  étage  cnrier  pour  U  famille  de  Noé  ,  pour  les  piovif:on"  5:  pour 
tous  les  fourrages  j  il  rcftc  deux  étages  ou  j  80  chambres  du  plaii  ciiacunc 
«de  pieds  qoarrex.  Suppofanr  oocic  qu'il  y  eût  Ton  portant  Taucre  50 
animaux  dans  dacimc,  quoiqu'elle  pût  aifémenc  contenir  jufques  à  80 
brebis  ;  on  trouvera  que  l'Arche  pouvoir  loger  très- commodément  jufques 
à  ^000  animaux ,  fans  conter  tous  les  oifeaux  »  les  reptiles  »  &  les  infeâcs» 
â  qui  Ton  pouvoir  pratiquer  de  petîces  demeures  dans  U  hauteur  des  ais 
^  fïSpacarion. 

Si  une  campagne  de  5  5 1  pieds  de  largeur  contient  2141920  pieds  quar- 
Tcr,  qu'elle  en  cft  la  longueur  ?  Pour  rcToudrc  l:^queftion,  il  ne  faut  que 
divifer  le  plan  des  2141920  pieds  quaircz  par  la  largeur  des  jjapieds  li- 
néaires:; &  rexpolânt  tfoS|  fera  fe  boinbce  d«  pie£  Jiaéaitcs  de  U  lon- 
gueur qu'on  cherche. 

THOtllBMl  EXIHPIE. 

Quel  fcroit  le  coré  d'un  cpiarré  égal  à  lafinfàice  entière  du  globe  rcr- 
Tcftrc?  Pour  rélbudre  la  qucftion  ,  il  fiut  apprendre  de  L»  G.'omérrie  que 
la  furface  du  globe  tetrdbrc  cft  environ  de  2 375  5876  lieues  quarrccs.  Et 
ain£  on  cirera  ia  racine  oodoxée  4874  de  ce  nouiMt.  Et  cette  racine  ^  la 
foogacor  ou  U  largeur  du  quarré  donc  il  eft  qne(tioti. 

Quel  feioic  le  coté  d'un  cube  égal  an  globe  entî v  de  la  terre  ?  Pour  ré- 

foudre  la  quellion ,  il  faut  encore  apprendre  delà  Géométrie  que  la  (bltdi- 
té entière  du  globe  tcrrcftrc  cft  environ  de  ioS8i9i^<j5>tflicuc<; cubiques. 
Ainli  l'on  tirera  de  ce  nombre  ia  racine  cubique  tii6 y  qui  marque  com- 
tûcn  il  y  aura  de  lieues  linéaires  dons  la  longueur ,  ou  dans  la  largeur  >  oa 

A  a  a-  iij 
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dans  la  hauteur  c]u  cuhc  ,  donc  les  diincnfîons  ibnc  toutes  éfgdet* 
Si  on  fiippofcquc  l'enfer  contienne  une  erpacc  cubique  de  1^0103007 
iicuës  cubi(]uesj  on  nouvcra  de  U  nicmc  forte  que  chaqac  dinicniîonde 
ce  pcofibtid  abyme,  oà  les  louibillons  céoébceux  du  (buflEre  &:  des  Eainine» 
dévorantes  doivent  envelopper  &  coiinncnter  écemellancnt  ks  wipics» 
îaoit  de  543  licucs  linéaices. 

CiNQJllBMS  BZSKPII. 

Si  un  jardina  les^  de  la  loi^ueiir  d'un  arpent  &  les  j  de  U  fa^eiar; 

qu'elle  en  fera  la  mefurc  au  jufte  ;  Le  protluir  cic  ^  par  -  m;îrquc  que  le  plan 

du  jardin  contient  au  juftc  la  moitié  d'un  arpent  quatre.  C  cit  ce  qui  pa- 
foîc  dans  la  figure  iS*^  qui  peut  réprâ(èncer  un  arpent  quarré.  Car  on  7 

voir  1 1  petits  plans  égaux ,  qui  ont  chacun  '  de  la  largeur  fur  i  de  la  lon- 
gueur. Et  le  produit  des  -  de  h  largeur  par  les  ~  oonticm—  du  tout,  c'eft- 

à-dirc  une  moitié  de  iipetiu  pians  ou  de  rarpenc  quairé  qpi'ils  Arment 
cous  cniemble. 

Et  (t  le  jardin  n'avoir  dans  fà  Imgueur  «pré  la  Moitié  de  la  longueur  d'un 
arpent  quarte ,  &  dans  fâ  largeur  que  la  moitié  de  fa  largeur.  Le  produit  - 

des  firadbions  ^  &  ^  feroit  la  partie  d'un  arpent  quAttc  que  le  con- 
tiendroit  an  jufie.  Comme  il  paroîc  encore  dans  la  flgure  29'  ^  où  l'on  voie  ' 
quatre  petits  quarrez,  qui  ont  chacun^^  de  largeur  fur  ^  de  longueur.  De 
forte  que  le  qnairé  de  la  moitié  de  la  longueur  on  de  la  moitié  de  la  lac« 
geur  d*ttn  arpent  quairé  n'en  contient  que  le  quart.  Et  lequattédes  j 

n'en  comiendrou  que     coaune  ou  ic  voit  dans  la  Agure  30*^. 
^    ttSlZIlMB  BXBIIFLB. 

'  Si  un  parc  contient  dans  toute  (<m.  étendue  ^  d'une  lieue  quarrée,  & 

qu'il  ait  dans  (à  largeur  ^  d'une  iicuc  linéaire  î  pour  fj^avoir  quelle  en 
<ft  la  longent  1  On  dîviftta  le  plan^  par  le  cflté  ^>  &  Tcxpoianc  mar- 
quera que  la  longueur  du  parc  contient  -j^  d'une  lieue  linéaire.  Ce  qui  par* 

roîc  IcnTiblemcnc  dans  la  Agure  51^  qui  répréicnte  une  licuë  quaircc.  Car  fi 
lalargeur  eft  concûë  comme  partagée  en  a  i  parties  égales  »  &  ]al«ingneut 
deftTifibie  qiie  la  lioife'  quarrée  contiendra  ai  &is  1 5  ou  3  i  ^  pe* 

j^plaaségtnx,  qpipQiieKp9tdiacun^dehlB^eiirfnr<^del(»^^^^ 
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£e  le  plan  des  ^de  la  laigoir  par  les    de  la  longueur  conticndca  140  de 

«et  petits  plans ,  c*cll-drdire  4  fois  j  5  ,  ou  4  fois  ^  des  1 1 5  qui  forment 
cous  ctifiaid>le  la licnê quarrée;  car  35  cft  la  9^  partie  de  j  15. 

SBtTIEMBBXBMPLI. 

S'il  faut  pour  un  manteau  <  aûncs  &  5  quartiers  d'un  drap  large  de 

5  qttaniersicoaibica  faudlrotirit  d'une  étolfc  lai^  de  |  quanicrs  pour  toute 

la  dottUuze }  Pour  réfoudre  la  qucftion,  on  multipliera  5  ^  par  ^ ,  &  le  |»o< 
duit  7j[jO"  m.uqucra  combien  il  y  a  d'aùncs  quarrécs  employées  au 
manteau.  C'cft  pourquoi  on  diviiêra  ce  nombre  par  l  que  réto&  de  la 
doublutc  porte  -dans  û  largeur,  8c  Tcxpoiant^  marquera,  qu'il  fitnt^ 

«unes  &  ~  d'une  aûne  de  cette  même  éf offe  pour  la  doublure  entière. 

HUITIEMEBXEMFLB. 

Si  une  terraflê  revêtue ,  qui  porte  6  toiiês  de  largeur  Cm  i  toiTes  de  bau* 
rcur ,  oonticnc  juniues  à  400  toifcs  cubiques  j  pour  fcavoir  qu'elle  eneft 
la  longueur)  On  divilcra  400  par  le  plan  i  a  des  ^  coites  de  largeur  9c  des  . 

X  de  baucenr.  £c  rcxpo£ànt  i5j marquera  que  la  longueur  cftde  |)totiès 

apied«* 

DU   T  O  I  S  B'. 

4.  fçait  que  la  toile  linéaire  eft  de  <>  pieds  linéaires ,  &  le  pied  li- 

V-^néairc  de  iî  pouces  linéaires,  &  le  pouce  linéaire  de  li  iignes,  & 
U  ligne  cH  encore  diviice  en  i  x  parties  égales  &  linéaires ,  que  l'on  nom> 
me  dts  ftimsn 

Et  par  conféquent  une  toilê  qnatrée  vaut  6 fi>û  CtM^S  pieds  quarrez, 

6  le  pied  qiuirré  vaut  1 1  fois  t  1  ou  144  pouces  quarrez ,  &c  le  pouce  quar- 
té vaut  144  fois  Icquarré  de  la  ligne,  &iequarié  de  la  ligne  vaut  144 
points  quarres.  D*ou  il  s'enfuît  encore  que  la  toi(ê  quarr^  vaut  5184 
pouces quaircz ,  ou  74(^49'}  fois  lcquarréaelalignc,ou4(ibis  16^7 i%^6 

'points  quarrez.  Et  le  pied  quarré  conncncaoyjâ^islequarrédelaligoiç, 
4)u  4  fois  7464^6  poincs  quarrez. 

.  Et  on  rrouvera  de  la  même  force  que  la  toile  cubique  vaut  z \€  pieds 

cubiques,  &  le  pied  cubique  lyiS  pouces  oibîques,  &  le  pouce  cubique 
1.718  fois  le  ctibe  de  la  ligue  ,  qui  vnur  tiuill  1728  fois  le  cube  du  point. 

lln'jr  a  pas  ^  beaucoup  de  diiHcultc  à  ajoiiccr  ces  (brtcs  de  grandeurs  Kii.i. 
les  unes  aux  autres ,  les  linéaires  aux  linéaires ,  les  planes  aux  planes,  8c 
les  (blides  aux  folides  {  en  ooididérant  ce  qu'il  faut  retenir  d'une  moin- 
dre e^Kce  pour  une  aiiae  pbis  grande.  £c  il  cft  fosmn  Mn^  à'otict 
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b.  II.  1*  les  unes  des  anties  >  en  obTcrvant  ce  qu'on  au  dit  fur  k  iio  du  i*econcl 

Livre. 

La  difficulté  princiDâlc  conlîftc  à  mnltiplier  Fcs  unes  par  les  aurres ,  8c 
i  divifer  les  unes  par  tes  autres.  Ces  deux  régies  fc  peuvent  faire  par  deux 
voycs  (générales.  La  premicic  cft  de  rour  rctijirc  i  la  moindre  dénomina- 
tion i  &  la  fccondc  qui  paroît  fbuvciu  I.i  meilleure ,  dï  ilc  i  i-duirctour  1  b 
plus  srrandc  Mais  l'une  &  l'autre  de  ces  deux  nis-chodjii  cil  trop  longue- 
Ce  qui  obligea  en  dicrcherd'auti-cs  plus  abbrcgécs. 

DE  LA  MULTIPLICATION. 

5*  T  A  nicchode  comnuuie  cft  de  réduire  les  toiics    les  pouce»  à  la  dé« 
J_^notnînation  des  jpieds  >  en  multipliant  les  toifes  par  <f  >  &  divîTait 
les  pouces  par  1 1 ,  loriquc  les  produits  «toivcnt       plans.  Mais  les  roi- 

i  ics  quarrécs  il  r  K  nr  nrilcipliéc'  p  r  les  pouces  quarrcz  diviflzpar 

144,  s'il  ctoit  qucilion  de  Ls  nnikiplici  par  des  joni^ucur*;  ,  ^  de  tourau: 
des  (blidcs.  On  néglige  les  Ijcncs  dons  cette  uiétliudc  ,  puui  tvitct  lalon^ 
gucoc  9i  rembaim  des  calcub. 

Premier  e  x  t  m  i  l  e. 

Si  on  vouloir  multiplier  24  toifes  4  pieds  6  pouces  par  9  toifes  5  pied» 
9  pouces  ;  on  prendroit  dune  part  6  fois  14  ou  1 44  pieds  pour  14  toifciv 

J2  d'un  pied  ou  ~  pied  pour  6  pouces  i  £>c  do  i  autre  9  fois  6  ou  54  pieds 
pour  9  coi^>        ou  ^  d*ua  pied  pour  9  pouces.  Et  les  deux  fomnifi» 

148^  &  59^  ftant  multipliées  l'une  pa;  l'autre  ;  leur  produit  8871I  (ètoir 

fc  nombre  des  pouces  quaricz  que  doit  contenir  le  plan  des  grandeurs  pro- 

pofées.    El  parccque  |  Cirpaflc  '  y  on  inet.  i  au  lieu  de  ^  ,  ifin  d'éviter  les 

ftaâions;  ^ondivifele  nombre  887^  par  ^6.  Et  l'expolkot  fournit  i^t» 
toiicsquarrécs^  environ  17  pieds  quarrcz. 

Seconp^  exemple. 
Pownnilriplicr  un  plan  de  50  toifes  1 5  pieds  i  oS  pouces  par  la  hanteor 
de  a  toifirs  6  pieds  z  pouc^.  Pu  ptendra  d  une  paît  3  €  fois  50  ou  1800 

pieds  quanez  pour  54  toifes  quarrées,  ou  d'un  pied  quairé  pour 
hs  io8  pouces  quarrcz  j  &  de  Tatitre  1 1  pieds  linéaires  pour  x  toifes  de 
hauteur»  &  —  ou  -  d'ua  pied  linéaire  pour  1  pouces.  Enfuute  on  multi- 
pliera la  première  Gmmt  18x5^  pu  la  féconde  18^}  &  on  diviièrala 

produit  f  j  »^7^  J  J  '  ^8^  paf  »  t  tf.  Et  rexpofant  r  5  j  ~  ou  155^^  mar- 
quera que  le  produit  qu'on  tkachc  coacicm  au  jufte  i  j  3  toifes  cubiques 
&XA0  pieds  cubiques» 

AUTRE 
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AUTRE  METHODE.. 

^.-"DOur  éviter  les  lonqiicurs  de  b  méthode  prcccdciuc ,  îcs  Ingénieurs 
X  habiles  aient  de  celle-ci.  Ils  conc^oivcnr  fi  toife  qua:  ri  c  ou  cubique 
comme  diviicc  en  6  parties  égales  c^u'ib  appcliait  f  ieds ,  ie  pied  en  iz 
égales  au*ib  appellent ftw»!»  6e  le  pouce  en  i%  tisfut^  &  kligtie  en  tx 
points.  Mais  lorfqu'ils  ont  trouve  leur  produit  »  |6  iciuettent  les  valcocs 
Sches  noms  ordinaires  9  prenant  S  pieds  <}ttancz  pouc  diaque  pied  de  cette 

itottveUe  divifion  »  êc6  Bois  ii  ou  71  ponces  quattex  ou  ^  pied  quarté 

pour  chacun  fie  ces  nouveaux  pouces ,  &  <^  pouces  quarrez  pour  chacune 
des  lignes  ,  un  dcmi-pouccquarré  pour  chacun  des  points.  Et  ils  pren- 
nent aulli  dans  les  Iblides  5  6  pieds  cubiques  pour  i  pied  de  la  nouvelle  di' 
yi/îon ,  &  5  pieds  cubiques  pour  diaoïn  de  ces  nouveaux  pouces,  &  le 
quart  d*un  pied  cubique  ou  4^1  pouces  cubiques  pour  chacune  des  lignes» 
9c  ^6  pouces  cubiques  pour  chacun  des  points. 

Et  ils  concluent  de  leurs  fuppolîtions  que  les  toifcs  ordinaires  multi- 
pliées par  les  toifcs  ordinaires  Moduifent  des  toiiès  de  6  pieds»  &  par  les 
pieds  ordinaiires  qu'elles  pfoduoènt  des  pieds  de  1 1  pouces ,  &  par  les  pou- 
ces ordinaires  des  pouces  de  11  lignes  ,  6c  ou  les  lignes  ordinaires  des  li- 
;;nrs  de  12,  points»  de  par  les  points  oroinaires  des  points  de  xi  à  la 
ligne. 

Exemple. 

Pour  multiplier  une  longueur  iddc^  toiles  5  pieds  5  pouces  6  lignes 
par  une  largeur  de  3  toifcs  4  pieds  ^ponces  9  lignes.  Je  multiplie  prc» 
niérement  en  cette  (btte  fvur  3  toi(cs.  Je  dis  :  5  fois  6  lignes  font  18 
lignes ,  ou  i  pouce  que  je  retiens  éc  G  lignes  que  j'éais.  Et  5  fois  9  pouces 
font  zy  pouces,  plus  i  que  j'.u  retenu  font  18,  ou  i  pieds  que  je  retiens 
&  4 pouces  que  j cens,  ht  5  iois  5  pieds  font  15  pieds,  plus  les  1  rcler- 
vez  font  17  pie^ ,  ou  a  toiiès  &  5  pieds  -,  j'écris  <  fous  les  pieds ,  &  je  ré- 
fervc  I.  Et  5  fois  4  toiles  Cmit  za  toifes  plus  a  raêrvées  font  14  que  j'é- 
cris fous  les  toifcs. 

Je  multiplie  enfuitte  i4par  4  pieds  avec  cet  .irtthcc.  Je  dis  :  i<7nv.ilri-  ^«y*\Jf 
plice  par  i  toife  donne  i4pour  produit.  Et  p.ii  LOiilc^ucnt      multipliée  A** 

par  4  pieds  ou  par  -  d'une  toile  donne -<i  pour  produit.  Prenant  donc 

;  ~4  deux  foi»,  ou ^ pour  |  pieds       de  Umdane  partie  ^ pour  i  pied 

qui  teflie ,  j'aurai  le  produit  ai  ou  14»  de  la  longueur  10  pâr  4  pieds* 

Venant  donc  olots  aux  €  li^ies»  Je  dis  :  Puilqne  €  lignes  (bnc  '  de  s 

4 

pouces»  le  produit  ly  de  ^  lignes  par  4  dk  -  de    £t  cnâii  pour  les  9  points» 

|e  dis:  Pkiifqtte  $  poioii lôntlcs  ^  d*tuie  ligne  >  ils  fimt  ^  des  ^pouces <  on 

Bbb 
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de  71  lignes.  Et  par  conTéqucot  le  pcodaic  de  ^  ikoînts  par  l«  cft  ^ 
du  produit  précédent  rjr. 


>  5  finir  9  piMMi  ^  Ufms  0  /wM 
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n  y  «moic  quelque  chaiigemeiit  dans  les  opérations»  û  On  pccaoitn« 
pour 5  pieds»  &  |4  ou  -  delà  moiuc  de  U  longueur  i4 pour  i  pied* 
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On  peut  ordinaiiement  diverilHcr  lapplication  des  régies  en  pluficurs 
manières»  qu'un  peu  d'ufagc  ou  de  penctrarion  dccouvua  lins  peine, 
iurtout  à  ceux  qui  auront  bien  compris  les  propriétcz  principales  des  nom- 
bres compofcz  &  de  leurs  aliquotes  ou  de  ceux  qui  les  compolcnt.  Mon- 
fc  1  r  De  la  Londe  un  des  plus  habiles  Ingénieurs  du  Roy  a  trouvé  moycQ 
d'abbréger  cecw  méthode  >  ^  d'en  fadUier  TuTag^par  une  autre  ^  ni*« 
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parft  cout-à-Faic  cicgante  Se  Ample  >  &  qui  fera  fans  doute  préféré^  axa, 
antres.  Sa  méthode  eft  telle. 

METHODE  PLUS  FACILE  ET  PLUS  COURTE 

INTENTE  E   BAK  M  DE  LA  LONDE, 

7.  TL  faut  doubler  <ic  part  &:  d'autre  les  pieds  les  pouces  les  lignes  les 
Apoints  y  Se  multiplier  cnfiiitrc  chaque  partie  d'une  p.irt  par  chacune 
de  i  autre ,  en  commençant  à  droitte,  £c  dilpofcr  les  produits  par  ordre  Se 
chacun  dans  Ton  rang,  en  telle ibrce  que  ceux  de  la  plus  hante efpèoe  vten* 
nent  tomber  â  droicte  (bus  les  multiplicateurs  qui  (crvent  d  les  fermer. 
Les  exemples  éclairciront  &  fixeront  ces  régies.  Et  nous  en  fournirons  ct^ 
fuiccc  la  aémonftration. 

FusMiÉa  txtuvtÈ, 

Pour  multiplier  la  longueur  i<tde  1  toires4pieds  o  pouces  <f  lignes  par 
la  largeur  de  j  toifcs  i  pieds  1  pouces  6  lignes.  Técris  i  toifcs  8  dani- 
picds  I  dcmi-poucco  dcmic-lignc  pour  i't,is:  j  toifcs  4  dcmi-jp  cds  5  demi- 
pouces  o  demie>lignc  pour  1^.  Après  cela  je  commence  à  multiplier  i«  par 
j  toifcs,  &  je  dis:  j  toifespar  i  demi-pouce,  oufîmplcmcnt  ;  fois  1  font 
3  denii-pouccs ,  j'tcns  3  fous  les  demi-pouces  -,  Se  j  fois  8  demi-pieds 
font  i4  dcmi-puiis  de  1 1  à  la  toi(e  qu.irrce,  c'cft -à  liirc  i  fois  12  de  ce^ 
iMcJi  ou  i  toifcs ,  que  jc  rcfcrvc  pour  le  rang  des  ujifes,  &J'ccris  o  loiis 
les  demi-picds ,  parccqu'il  u'eft  rien  rcAé",  &  venant  aux  todieSt  je  dis  :  | 
fois  i  font  6  ,  qui  avec  les  i  retenues  font  8  que  j'écris  Cous  les  coifcs. 

Jedi5  enfuitte  en  venant  aux  4  demi-picds:  4 fois  i  ou  4  demi-picds  f^'>)fX.l» 
pat  I  dcrai-poucc  donnent  4  demies-lignes  ,  que  jëcris  fous  les  lignes,  en  f'J^'i'**' 
avançant  d'un  rang  vers  la  droitte  i  &  4  demi-pieds  par  8  demi-picds  don-  ***  *' 
nent  1 1  ddmi-pouces ,  ou  i  (ois  1 1  plus  8  ,  j'écris  S  fbus  les  démi-pouccs, 
&  je  retiens  2  demi-picds  j  &  4  demi-pieds  ^ar  1  roifes  donnent  S  demi- 
picds  ,  qui  avec  1  s  1  rcfcrvcz  font  10  que  j'ecns  fous  les  demi-picds. 

£t  ciihii  pour  les  $  dcau-pouccs  ,  je  dis  en  commençant  aux  pouces  : 
5  fois  I  font  j  dcmi-potnrs,  &  j'écris  5  dans  un  rang  plus  i  droiticj  Se 
5  foisi  £>nt  40  ou  )  ibis  12  plus  4  »  &  j'écris  4  fous  les  lignes}  &  5  fois  t 
fonr  10 ,  qui  ivccLs  3  retenus  font  i  3  ,  c'eft-à-dire  i  fois  i  2  plus  i  ,  j*é- 
ais-  le  reftc  i  tous  les  demi-douces ,  Se  j'avance  i  fous  les  demi-picds. 

Et  rafièmblant  tous  ces  divers  produits  >  leur  Comme  feumira  le  produir 
entier  que  l'on  cherche.  Mais  pour  le  réduire  aux  dénominations  nri^cé- 
dentés,  où  la  toife  quarrée  c{\  conceuc  comme  d:vi fée  en  <î  piccls ,  Se 
chacun  de  ces  pouces  en  ix  lig  ies ,  &  chacune  de  ces  lignes  en  i  2  pieds  j 
on  aura  foin  de  prendre  la  mou'é  des  parties  ou  des  elpêces  qui  luivenc 
les  toifcs.  Ce  qui  donnera  9  toifès  o  pieds  o  pouces  8  lignes  x  points  Se 

demi  ou  —  du  point.  Et  Ci  on  vouloir  donner  les  dénominations  ordînai-  . 

ix$  à  ce  même  pcoduic  ou  aux  autres  KuibUblcs  >  il  iuudroit  multiplier  les 
^  Bbbij 
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pieds  par  e  pieds  qiucrez,  &  les  pouces  par^  pied  quairé ,  &  les  lignes 

par  6  pou*.ci  quaircii ,      les  points  par  ^  pouce  quarrc,6c  les  i  z'«  du  poi|ic 

par  6  lignes  j  &  aind  du  rcde. 

"i  4  30  1         8  demi-pieds  i  demi-pmet  o  ekmie-ligne  o  dtmbf^it 


O 

3 

lO 

8 

4 

I 

I 

4 

5 

o 

o 

S 

Ou 

9 

o 

o 

4 

par 

I 

toi/è  6  pieds 

'-pied 
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^êucc  6  llgnet 

O»  5  t9i/is ^uarréei  o  ^M<fr>'^  25  p^ucei^tumK.  ^çUffm 
Second  exemple. 
Pour  ndikiplier  une  longueur  liide  i  xoStc  5  pieds  t  ponee  7  lignes  par 
une  largeur  4e  x  roifes  |  pieds  o  pouces  £  lignes.  Técns  t^toifc  10  demi- 
pieds  î  dcmi-pouccs  1  acmi-lignes  pour  &  1  toife  (î  dcmi-picds  i 
demi-pouce  pour  ib»  Et  commaiçantpai;  x  coiiès,  je  dts  au  rang  des  de- 
mi-lignes :  X  fois  X  font  4  que  j'écris  lous  ce  ra;^  >  &  au  fiiivam  x  fi>is  $ 
font  (>  que  j'écris  fi>os  )  j  &  cmbitce  x  (oia  10  font  Xù  ou  i  fois  1 1  plus 
8,  j'écris  8  fous  10,  5c je  itTcivc  i  -,  &  pour  les  XsMe$x  .^.^is.«  ioac.4 
plus  I  ïticvfé  fonr  5  que  j'écris  fous  les  toiles. 

Je  dis  caiuitcc  pour  les  6  dcmi-picds  au  rang  des  demi>]ignes  :  6  fois  a 
ra  demi-points  on  i  dcmi^ligne»  jVcfis  o  dans  le  rang  des  demi^ 
points ,  &  je  réfervc  1  ;  je  dis  cnuiitte  au  rang  des  demi-pouces  :  <»  fois  j 
font  18  ,  &  I  qucj'avois  retenu  font  19,  ou  i  fois  1 1  plus 7 ,  J'écris  7  au 
rang  des  demi-lignes  ,  U  je  retiens  i  >  je  dis  encore  :  6  tots  10  font  60  ^  1 
£mt5i)On  5  fois  la  plus  i>&;  f  écris  i  au  rang  des.deRii>pouees,eikféfervant 
5  &  enfin  6  fois  a  raat  <^  5  rélèrvez  fenr  11 ,  que  j'écris  {bus  les  demi- 
pieds.  Et  pour  I  demi-pouce,  je  dis  :  i  fois  i*fait  T4,mais  je  IV-cri";  cn(br- 
ce  que  I  du  rang  des  coi(ês  vienne  tomber  fous  i  du  rang  des  denu-poucçi» 
Et  ui  fomnie  entière  de  ces  divers  produits  réfiiHit  la  queftioi). 

30  I  tt^tio  dtm-fkdt  I  élemi-fmus  x  dmi-Ugnap  ,p 
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TftOISIBME  BXKU9tM» 

Pour  Riùldplkr  nn  plan  i  if  de  4  coi(cs  quarrées  plus  ^  pieds  de  1  la 
rCOÎtèft 7  pouces  par  uneépaifTcur  lédqp  toires4piccls  5  pouces  ^  lignes. 
:On  écrira.4  toiiês  7  demi-pieds  i  demi-pouces  pour  la,  àc  z  coiks  S  dc- 
mt-^eds  T I  dem^wucespour  ihïxle fcfie  s'acnèvent  coinnie  aux  exem- 
ples qui  prcccdcnc.  Cette  méthode  toute  coune  qu'elle  eftt  peut  encore 
s'abbrcger  en  diverfcs  rcnconrrcs  par  le  moyen  des  aliquotes  ou  tics  divci- 
ies  parties  que  Ton  peut  conccyoij:  dam  les  moiodres  cipeccs  pu  àu^js  \c$ 
iraaions  des  toifcs. 

Ponr  réduire  aux  mesures  ordinaires  de  laOéoméeiie  ces  fortes  de  &a- 
dbionsiaprcs  qu'on  aura  pris  leurs  moiricz,iI  fauJi a  multiplier  les  pieds  par 
}6  pieds  cubiques ,  &lcs  pouces  par  trois  pieds  cubiques»  &  les  Iigaespor 

-  du  pied  cubique,  &  les  points  par  ^6  ponces  ad>i^ie8.  C'eft  ainû  qne 

dons  l'exemple  propofé ,  on  trouvera  pour  pGDdaiC  11  toiiès  cubiques  I|  i 
pieds  jaibiqucs  ^  147(1 J>ouccs  cubiques. 

Ht*  X>  4  toifet  (fHÂrries    7  z  O  O 

li^  39  a  «»jf«  tfgftwwri    Sdtmifiedttnltim>f$ms    o  o 

9  *  ,  4 

4  6  Jo 

•I*  7  I  10  io 

O»  tx  f  7  II  5 

féw\t9^mh\qm    $€fkdf  f  pieds  cnhi^ues^  du  pied  ^6  pfiiutt 

IX  t9ifcs ciétqHes  iq% pieds  -+        /)if»«6  — f    ipieds-i-i^yù pouces 
X>»  IX  têiftsatk'tfus  i  j  I  pieds  citkiqmi  &  1^76  pmtU  t/t^ifiiS» 

3MJHONS  rZATIOIL 

SI  les  erandeurs  Ibnc  linéakes  de  paît  &  d'autre }  il     claie  qu'en  dou- 
blant le  nombre  des  pieds  de  <>  lia  loiCt ,  on  en  fait  des demi-^ieds 
ou  des  I     de  la  toifc.  Et  parcequ'on  double  auflî  les  pouces  >  les  lignes, 

les  points  ;  on  fait  des  demi-pouces ,  des  dcmic5-Iignes ,  &  des  dcmi- 
pouits  i  ou  des  iz''  du  pied,  du  pouce,  de  la  ligne,  ^c.  De  iorte  que 
.chaque  unité  d'un  rang  en  vaut  i  z  au  plus  proche  en  tirant  vers  la  drouce, 
comme  chaque  unité  d'un  rang  en  vaut  t  o  au  plus  proche  «n  cirant  vers  la 
Çaucho  dans  la  difpofîtion  ordinaire  des  cHiiïres.  Il  y  a  donc  une  progref- 
hon  gcomrrriqiic  où  îi  toi  fc  rt'prcTcnrc  l'unité  ,  &  !e  demi -pied  en  dtun 
iz',  le  dcnu-noucc  rni  144' ,  ix;  la.  demie-ligne  un  17Z8  ,  oc  le  demi- 
point  un  zo7S^i.Sec»  Ainfi  lorsque  les  toiCce  ou  les  entiers  viennent  i 
iittiltiplicr  les  toièf  &  Ican  divas  rompua  i  Id  pcodai»  fiim  4»  loifts 

S  b  b  iij 


NOUVEAUX  ELEMENS 


niMcntiics  h'ct:  lacouc  «^uoitti.  un  i  ucic»  ruinpus  acnommcz  ae 
la  nicnic  i'ouc  :  ce  qui  rejette  !es||ro(lnits  dam  un  rang  plus  à  droitrc.  Et 
lorfquc  le  demi^pouceou  le  1 1"^  du  dcmi-mcd  multiplie!  Ton  tour  chacu- 
ne des  cfpèccs  >  cela  rcpouûTe  au0i  les  produits  d'un  nouveau  tartg  vers  Ja 
droiccc  Et  atnfi  rcftc. 

On  peut  voir  ici  fcnfiblenient  la  dcmonftration ,  en  i'uppofant  d'une 
parc  la  pour  le  nombre  des  toiiês  >  i  Ir  pour  le  nombre  des  pieds  àc6àlz 
toile,  If  pour  ccluy  des  pouces,  i<^pour  ccliay  des  lignes,  if  pource- 
luy  des  points»  &  de  l'auuc  part  i%  pour  le  nombre  «ks  coiicsi  ijr  pouc 
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DES   MATHEMATIQUES.  Livm  Xir. 

ccluy  des  pieds  de  6  à  la  toifc,  i.v  pour  ccluy  des  pouces  ,  iv  pour  ccluy 
idcs  lignes ,  i f  pour  ccluy  des  points  >  &     pour  le  nombre  1 1. 
Ce  qu'on  obiêrve  â  la  fin  pour  réduire  le  tout  aux  dénominations  com- 

iniincs  &  gcomcn  iqucs ,  Te  conçoit  .lifcmcnt  par  cecju'on  a  dcja  dit.  Si 
l'une  des  Cjrnnrîciirs  croit  plane  ,  cnmn-«c  v.i  rro'ïic'mc  exemple,  la  dcmou- 
ftrarion  n'en  icroitpas  dimcilcj  ^  le  ijimciuic  d  peu  pces  fur  le  modèle  de 
celle  que  l'on  vient  d'établir.  ' 

TABLE  POUR  LE  TOISE'. 

8*  T  Orfqu'on  voudra  multiplier  un  certain  nombre  de  coifês  depuis  t 
X^iufqiicsi  loo  par  des  aemi-picds  de  12  à  la  toifê,  ou  par  ae$  de- 
mi-pouces de  I  z  au  demi-pied ,  on  par  demies-lignes  de  11  au  demi-pou- 
ce, ou  par  des  demi-poims  de  11  a  la  demie-ligne,  &c  On  prendra  le 
nombre  des  toifes  iiir l'un  des  èeax  bords  de  la  Table»  ôc  cttlof  des  demi- 
pieds»  ou  des  demi-pouces  >  ou  des  demies-lignes ,  ou  des  demi-points, 
Otti  ne  doit  jamais-  farp  ^flcr  1 1  ,  au  haut  de  la  même  Table  :  &  le  nombre 
de  la  Table  qui  répondra  à  ces  deux  nombres ,  ou  qui  fera  (bus  l'un  dans 
la.  même  colomnc ,  6c  vt»-l-vis  de  l'autre  au  même  rang  parallèle ,  ootn- 
prendra  le  produit  qu'on  délire  *,  en  forte  que  le  point  qui  s'y  trouve»  (2- 
parera  vers  l.i  droirtc  des  parties  d'une  même  dénomination  que  ccîlcs 
qui  dcvojcnt  multiplier  les  toiks,  &  vers  la  gauche  d'autres  parties  d'u- 
ne dénomination  1 2  fois  auflî  fbne  j  ou  des  toi£bs,  loriqu'on  multiplie 
pat  des  demippieds* 

Premier,  exemple. 
Pour  trouver  par  exemple  le  produit  de  98  toifêspar  8  demi-pieds  de  ^ 

Ciedsil  la  toife-  On  prendra  5^8  à  gauche  fur  le  bord  de  la  Table ,  &  8  au 
autf  &  fc nombre  (Jj. 4  qui  répond  à  ces  deux»  marquera  que  Icprodm't 
contient  6$  toifcsou  planes  cubiques,  &4  demi-pieds  de  pieds  âiatuife. 
On  trouveroit  de  la  même  forte  que  le  produit  de  47  toifcs  par  1 1  dcmi- 
pouces  contient  4)  toifes  &  i  demi-pouce»  Et  ainil  des  autres,  en  concevant 
toujours  que  la  toi(c  linéaire  ou  plane  eftdivillSeen  i»  demi-pieds,  qui 
Ibm  aqffi  divifez  chacun  en  i  a  demi-pouoes  »  Se  chaque  demi-pouce  en 
xz  demies-lignes» 

Second  exemple. 

Et  pour  trouver  le  produit  de  5  86  toifes  par  9  demies-lignes.  Prcmicre- 
menc  pour  les  500  roi(cs ,  on  prendra  lofeis  le  produit  de  50  toiles  par  les 

9  demies-lignes ,  c'eft-à-dire  10 fois  }7demi-pouces&tf  demies-lign  js,  ott 

10  fois  j  demi-pieds  i  demi-pouce  &  6  demies-lignes  ;  ce  qui  vntu  ilcja  3 1 
dcminpicds  ôc  3  demi-pouces ,  ou  r  ^oifes  7  demi-picds  &  3  dcmi-pouccs. 
Etcoraitre  on  ajoutera  le  produit  des  Stfcoifes  par  les  9  demies-lignes,  qni 
cft  de  64  demi  -pouces  &  6  dcwies-lignes ,  ou  <k  5  demi-pieds  4  dcmt-pou- 
fd.dc  S  demifis-I^pcs* 
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}ts  NOITTEAUX  ELEMENS 

QJJ  ATRIEME  METHODE 

ET  PROBtEMB  GENERAL. 

$•  TyOïtrmmltiplUr  &fmrdhiftrdtgt9yis  fkds  fmgn  &  Bines  fMrfai~ 
X  fts  pieds  p0ticet  &  lignes. 
fc»  ii*9*  On  réduira  de  part  &  dautrc  les  pieds  les  poaces  les  lignes  anx  *•  fr*- 
âiotts  ciccunaJcs  oc  la  coifc.  Et  on  obfctveu  cnliuuc  les  relies  ocduuircs 
^laanimiBcatkMiêcâelâ^iûoci.  Et  cette nédiodeiècTinidt banne 
font,  ]atlqo*tl  fiudra  muldplkt  oa  divilcr  des  toiics  oieds  pouces  &  li- 
gnes, ou  des  livres  foîis  &  deniers  p:ir  livres  fûûsft  deniexs*  Touc  Oeà 
fouxra  s  ccLuxor  &  fc  âxci  par  divas  éxeoipics. 

PrIMIBR  IXBMttl. 

Pdur  mnlttpliec  14  tmfcs  4  peds  ^  ponces  par9toi(cs}  picds5pait« 
CCS*  Les  4  pieds  d'une  paxc  fent  ^  ou  ~  de  la  coifè  »  &  les  ponceslmc 

^  ou  ^  du  pied  oa  du  6^  de  la  coifc»  c  cil-à-diie  ^  de  la  coifc.  Et  i^oyi- 

tanc-^à-»  onaunla  6aAioa ic  o&Udbaiieera  dans  hibâkia  dé» 
Il   j  4 

cimalc—  %  laquelle  ttaiit  aioutcc  aux  24  toiics  donne  — — •  Et  de  l'aa- 
100      *  '  ^  100 

ticpan»  les  5  pkds  fi»iic  ^  de  Ucoiiê,&  les  ^ponces  finit ou  ~da  pied 
oudu^  dclatoiic»  c*eft4rdire|.  Si  on  change  donc  les  |  dans  onefi»- 
dioa  d^csmak  ^fi"'^^^'^^*  ^  l'autre  ^  dans  la  décimale  ces  deux 
déciniaiesiaoneedênibleY^*  Et  fi  ony  ajoâte  les  9  toiiêsf  00  anca 
■îîtf .  Et  Coa  ptoduit  par       donnera  ceft-à-dirc  i^Uii£& 

De  fime  que  fi  lestoifis  font  quattécs^  Ufimâion  décimale 


vaudra  té  fois  00  Î^H^,  c'cft-à-<iiie  environ  17  pieds  quaxrez.  Et 
'       ^         10000       1000  '  *  ^ 

fi  ks  ixiifis étoiem  cnbîqnes}  elle  vaudioit  11^  fois        ou  ^|^»c'eft- 

ardiie  un  peu  plus  de  Multiplier  x^toifes  ^  pied,  6  fucesyii  4I7  J 

j^ouprcfquc  loopou-  fMrmtpifts  ^  pieds opouresy^c^l^'^  8 

CCS  cubiques ,  pour  iai-  <>t  J  " 

ic  un  conte  rond.  ^néiu*  x  4  6I46  o  5  0* 

SbcOHD  IXlMPtl. 

Pour  mnkipUer  itf  toîfès  4  pieds  ^  pouces  par  49  livres  17  fiiâs  9  dé- 
nias. On  frauira  d'une  pût  4  pkds  6  ponces  à  la  &iâton  décimale 
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-21.  &  «le  rantte  part  1 7  foûs  ou  —  d'une  livre  i  h  finétioa  dédmale 
&  9  dcnîccs  ou  —  ou  -  d'un  fou ,  c'ell-à-dirc  i  du  io'  ou  -£  de  la  ii- 
Vie  i  U  fraâioa  dédmale^^.  De  ibne  qu'a|oiittiic  d'm  part  iff  â 
-2/  .     de  i  autre  49  aux  deux  ftaftlom  enfanblc      5c        ou  2  leiit 

5  livres  &    oa*ii  fous  plus  ix  fois     fois  ou  240  Ibis  ^^^^ 


1000000 


d'un  denier  ,  c'eiVà-dirc  —  ou  4  dcracrs  moins  -  .  Les  dcnonimatcurs 
'  100  4 

des  fraftions  décimales  que  je  mets  ici  ne  font  point  ncceifaircs  i  &jene 

m'en  fers  que  pour  ptcfentcr  à  I'œiI     4  l'îmaginatioll  kl  fieiim  lenfi- 

bles  8c  naruïeOes  de*  règles.  On  abbr^  fouvent  l'applicacioa  même 

des  régies  par  le  moyen  des  alîquorcs.  On  peur  voir  toutes  les  maniè- 
res ailées  que  Monfieur  De  la  Londc  propofe  >  &:  Hont  il  fe  Tcrt  avec 
beaucouod'adreflè  dans    Jiittltîplîer  xCtoifes   ^  fieM 6 ptHCts  y>  i  6\y  $ 
(imArkhmélt^Mf»  /^^^^  ^ ^  y^^^  ^den,-p4tt^\%%i  ^ 

limmFrâBfétu  ÎÇïSïfe  8 ,  5|(5 1  5  6  z  5. 

Troisième  exemple. 

Si  une  pcrfonnc  avec  z  5  livres  fait  un  gain  dci  7  livres 1 8  fous  6  denicrsi 
quel  gain  doit  faire  à  proportion  tm  &  fo-aUbdcs  avec  x  15  lîvies  10 
(oûs  f  deoîeis  \  Pour  téloiidze  h  queftion*  on  eédnir*  d'une  part  Us  iS 

IbâsiUfiaâion  d^âmale-S»  &Ies^denîecs  ott^dnio'ou-^  delalî- 

vreà  la  âraâion  décimale — -  »  de  forte  que  17  livies  18  fous  6  denier^ 

f  000  * 

vaudionci^^deh  livre.  Et  de  l'antre  paitonrédniiaiolfoiboii^dek 
1000  *  * 

livre i la fi-aftiond^cinule-^»  6c |  denicRou-dnlbnOttdnio*delali« 


vie,  c'cft-d-dirc  v-i  la  fraihon  Jccimaler — ^  •  Et  ainfi  les  115  livre» 
•9  içooo 

10  (bus  $  denicis  vaudront  ^-^  jj^*  Si  donc  on  diviib  cette  mime  valent 
'  10009 

par  les  z  5  livres,  &  qu'on  multiplie  Fexpofant par  la  ▼alcor  prAîi- 
deme       i  le  ptoduit  vaudra  8a  livres  &    oui  ffoOs,  &ua 

1000        ~  tOOOOOOO  10 

pen  plus  <Ic  ,  étant  pas  140  &ii  donneront  ^  d'undcniet»  c*eib* 
â-dire  cnviion  s  dénias. 

Ccc  IJ  ' 


|Sf  NOUVEAUX  £tBMENf  i 

Qjl  ATRîïMEiXIMPT.  E.  ! 

Pour  (iivifcr  457  coife^  j  pic<is  de  6  à.  la  roiic  3  pouces  9  lignes  par  Si 
toiles  5  pieds  9  poaoes.  On  réduira  d'une  part  ks  5  picdimt  ^  dekioi£s 

iUSoGm  âèàttuàe  -^^^>  dclcs  |  pouces  0»^  <b  ^ oa I  1»  fr».  j 

ûioti  ■-^*^>  &  la  9  lipies  ou  ^  du  pouce  ou  da  ix*^  du  pied  ou  du  iz^ 

'  IOOQ09 

u  que  les  457  coifès  5  pieds  5  pouces  9  lignes  vaudront  .  Et  de 

Fiiiiieptttoiiridifin€iii»feles5  piedràla&aâion-j^,  Ac^poimmi 
Idapkaouda^deUcoiTc,  c*cft4<^  ^  de  &  loiiê  i  la  fiaûum 

4      «  '8  1000 

Et  alors  les  8 1  coiTes  5  pieds  51  pouces  vaudront  *|^>  Si  doncoo  diviie 
liZÎIiii:  par  ^  i  rcxpofaiK  ^  vaudra  5  toiTcs  &     ou  i  ,  c'dMbn 

8  -  -  8 

3  pieds  de  6  piods  à  U coi^ ,         ^'"'^^  i*^^^  ^  ^      ïôô'^       *  ^ 
7a  (bis  -^dn  ponce  »  ce  qui  vaut  ~  ou  un  peu  moins  de  6  poncet. 

Çz?*Vy"fr  45  7  toifes  ^  flfJs  }  psHccs  9  îlcnesyi  4  ç  7I8  8  5  4  i   ^llZiîlli^o  jjj8  txfofast, 
Q      ^iir  81        j  fHtii^f^HCês  o  ^*^»(rx     30    8  ijo  ç  8. 

Si  I  toiiè  4.  pieds pouces  reviennaïc  à  a8        ,  à  combien  rcviendrooc 
%i  toifo  f  pieds  9  ponces?  Pbut  rcfbudre  la qudUon*  on  ré<&iin  4  piecb 

ou^dtf  k  (oireila  6aâ$on  «iécinalc— ,  &  r  pcmccs  ^  la  difcimak 

}  1000 

--^  )  &  on  ajoutera        â  caoTedesreftcs  oui  en  valent  - .  De  forrc  qu« 
1000  1000  *  ] 

kgprandofr  t  coifè 4  pieds  |  pottces  fera  rédoinei  cette  cspxeiSon  — *• 

Et.ks  % I  toiibs. 5  piedl^  pouces  fttene  t^uitces  de  la  txitmA  fertc  4  TcS' 

pcefficm  ---—^  '  Les  trois  premicci  termes  d*une  proportion  droittc  foonc 

donc       »  a8  :  :         .  ?  Et  par  confcqucnt  on  aura  le  quachéme»  eo 

looo  1000  r  T  T  » 

multipliant  îc  fccond  p:ir  !c  rroifK'iac ,  &  divifant  cnfuirtc  le  prodiitr  par 
le  premier  -,  ou  piiuôc  alin  d  obbrégcr ,  en  divilant  le  fécond  i%  par  le  pr«- 

jntcr  ,  flc  mulnphanc  I  cxpofanc  par  k  troihcmc  \  ce  qm 

1000  *  *  «I  *  1000  * 

cilfacilc*  en  divisant  /ùnplement  81958  par  ûu  Et  le  quatrième  terme 
i$4}^  tafldm  i}4}  livres  1 1  £>fis  &  prcâpic  todenicts.^  Cate  métiiode 
Â'eft  pas'fiéxsAe  que  cdk  dès£ra£Èbm»  quotqi^cUè  ibit  plus  facile  ca 
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plufîcut-s  rencontres.  Car  pac  ies  6aûiiM»  s  toilfe  4  pieds  $  pouces  valait 

ou  ^  d'unetoife.  Et  Sx  toifb  5  pieds  9  pouces  valent  8  z  iiou  . 

De  force  que  les  trois  premiers  termes  de  la  proportion  droitte  feront^. 

iS  :  :  .  !  Et  le  quaméme  ^Hf^  «auc^okmaat  1^45  livRs  6  Cov» 
&  tm  pett  plus  de  4  denier». 

i        1I70S.         18       .*:       8x|9  5  8. 

Sixième  exemple. 

Si  4  livres  1 3  foûs  7  Jciiicrs  font  fa  redevance  annuelle  de  ie)6  livres  5 
fous  I  denier  ;  de  combien  clt-cc  (ur  te  même  pied  que  89  livres  i  c  foâs  5 
deniers  feroïc  Li  redevance  î  Pour  réfoiidre  laqueftion ,  on  réduira  laprc- 

miérefommeà  U  dcnûtnin.itioii  iii;>,:i!r].:îe  "^^^  »  &  k  féconde  à  la  décimale 


raoo  ■ 


!Ill^»ftUtroifiémeâladédwik^.  Apfésixkondivi^ualciê^ 
100000-  100    *  • 


100 


terme 


lOJOOO 


par  le  premier  on  multipliera  Fexporant  par 


ic  croiTiéme      >  &  le  produit  <Jfô.  néfoikt  la  qiidUon,vaud£a  1 75»x 

livres  ^  ou  1 8  (biis  & ou  un  peuplas  d'an  Cou»  De  (brte  que  U  iêoon- 
de  redevance  viendra  delà  Covomcâc  5791  livres  19  (bûsx  deniers. 

livres    fins  fdtiàm*  1 96 Ims  ^fiAi  1  ékitkr  tit^  &ms  10  fpHS  ^  deniirt,  i 

PREMIERE  TABLE 

fro^re  M  réduin  Usptds  «m  6^  de  toife  Us  foutts 
MÊX  pmSHmt  iiemédis  de  U  uipr^ 
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METHODE  PLUS  EXACTE 
POVR  LMS  DiriSJONS  DV  TOISE', 

X  et  s  lignes  &  pt'mts ,  en  fitpptftnt  nkjoKrs  Us  pieds  desfix  dim  t9ifi* 

On  cïouhkr.i  de  part  6c  d'antre  les  pieds  les  pouces  les  ligne?  &:  le?  poinrs, 
Se  on  dilpolcra  d'abord  comme  à  l'ordinaiic  les  clpêccs  par  Iclqudlcs  oo 
dvnCc  lôits  cdles  que  Ton  veut  A'viia.  Bnfiiicte  oiifsoiifidkeraccanbiea 
de  Ibis  les  toifcs  font  dans  Icstolies ,  &  on  caira  ùm  les  diveri(sc%€cei 
un  produit  du  diviTcur  entier  car  rcxpofant  qu'on  aura  décoilVCH»  &  m 
^tcra  toiitC5  îcs  cfpcccs  du  proanir  de  celles  qn'on  divife. 

On  avancera  cniuitcc  toutes  les  clpcccs  du  diviicur  d  un  rang  vers  la 
dronte  faas  les  cfpkcs  qu'on  divifir  >  ou  Ibut  cdks  du  tefte  qai  toir  tt^ 
pondent ,  Se  on  réitérera  la  divifîon  comme  auparavant*  Et  on  aui  j  foin 
dr'parconrir  rous  les  rangs  dcla  même  fonc,  à  peu  prés  comme  dons  lesdi- 
viiions  ordinaires ,  ou  comme  dans  les  divisons  des  grandeurs  compîcxcî. 
£t  à,  la  An  la  Tomme  entière  des  divers  cxpofâns  qu'on  aura  fucceflîycnieu 
découverts  tcfôâdra  h  qoeftiott.  Les  éacniples  édairoionc  &  fiioonr  oo 
i^les. 

Premier  exemple. 

Pour  divifer  457  toiles  5  pieds  j  pouces  9  lignes  par  8  i  toifcs  5  pieds ^ 
pouces.  J  ccris  d'une  paît  457  toiles  10  demi-picds  7  dcmi>pouces  ^ d^ 
mica-lignes ,  9c  de  Paatre  9 1  toi(èc  1 1  dcm^ptedt  g  demi-pouoes.  Je  divi- 

cnTuiRe  457  toifès  par  8 1  toiiès.  Et  je  multiplie  rezpoHant  5  pat  81 
toifcs  1 1  dcmi-picd-;  C  demi-pouces ,  ce  qui  donne  un  produit  409  toi- 
^ê*  9  demi-pieds  6  dcmx-pouccs  >  quej'ôce  des  457  toiles  10  dcnn-pieds/ 
dcmi'pouccs  6  demics^ligncs.  Et  il  refte  48  toifes  i  demi-pied  i  demi-pon- 
ce A  demies-lignes ,  fous  qui  j'avance  le  divifeur  d'un  rang  vosUdraK* 


•-^4<7  t»îfis  10  dmi  / 
Si  tt^  admi-j 

—  409      .  9 

fiids  7  dtHAfnms  6  dmkt^Ugnts 
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te.  Ec  je  d  s:  48  toiftsott  1  z  fois  48  ciani-picds  font  576,  aufqucis  ajoû- 
tant'  I  qui  fe  trouve  au  rang  des  demi-pieds  >  la  fbffline  cil  577,  que  je  di- 

vifc  par  81  >  &  je  multiplie  l'cxpotaiir  approche  7  par  le  divifciir  8  r  toifcs 
I  I  dcmi-pieds  6^ demi-pouccs  j  6:  je  dilpoie  le  pioduit  573  dcmi-p^id*;  R 
dcm>poutcs  6  demies-lignes  fous  le  rcftc  ,  dont  je  le  dois  encore  rtn.m- 
cher  «  ce  qui  luiile  un  nouveau  reftc  de  $  demi-pieds  6c  5  demi-pouces  ou 
de  4pi  dcmies  lignes ,  qui  feutoiroiit  eucore  pat  la  divifion  un  expoûnt 
de  6  dcmics-ligaes  jôcc. 

SbcOND  BXBM9LE. 

Pour  dlvifcr  81  toifcs  5  pieds  9  pouces  par  i  toiTc  4  pieds  3  pouces. 
J'ccris  d'une  pait  8i  coifes  11  deini-picd<;  dcmi-pouccs,  &  de  ['.uitrc  i 
toile  8  dcmi-picds  6  dctni-pouces ,  &:  pour  une  plus  grande  commoduc  je 
marque  les  demi-pieds  ou  les- 1 de  la  coîfc  par  le  caraÛére  Se  les  demt- 
pouccs  ou  les  144  "'  de  la  toife  par  le  caradérc  &  les  demies-lignes  par  le 
caraftcrc  "',  Se  AÏnCi  du  rcfte  jufques  où  l'on  voudra ,  comme  h  c'ctoicnr 
des  fratlions  afuuiioniiqucs ,  me  fouvcnant  ncanmoins  toujours  que  cha- 
que unité  d'un  rang  en  vaut  r  a  au  plus  j^roche  à  dcoitcc  ,  ou  que  i  a  d'un 
rang  valent  (èiilement  i  au  plus  proche  a  gauche. 

Les  grandeurs  étant  donc  ainfi  ccritts  &  difpofces  félon  leurs  rangs  les  unes 
fous  les  autrcSjjc  diviic  S  i  toifcs  pan  toifc.  Mais  parccquc  Tcxpofant  8 1  cû 
trop  grand  de  beaucoup ,  &  qu'il  y  auioît  trop  de  peine  i  tenter  jufqu«  oà 
on  doit  deiccndrc  i  pour  en  juger  aifément  tout  d'un  coup ,  je  jette  les  yeux 

Cm  8'  qui  valent  ^ou  j  de  la  toi(è>  ^j'ajoure  1  ou  |  à  ^ ,  ce  qui  donne  j 

par  qui  je  diviiê  les  $1  toifés.  D*où  je  tire  un  cxpofant  approche  48.  C'cft 
pourquoi  je  multiplie  tout  le  divifeur  i  toife  S  '  6^'  par  48  toifes ,  ÔC  com- 
me le  produit  vaut  au  juftc  8  z  toiles  qui  ne  furpaflent  les  8 1  toifcs  1 1  '  6''. . 
que  des  6  '',  je  tC-  J)ivifer  8 1  toifes  11' 6"  Ç Ixpofsnt  approché 

connois  déjà  que  par  t  toife  !è' $  toifes 

48  toifes  peuvent  ^^.p^  o'oS48  fcisi  toife  8  '  (î  " 

cire  un  expofint  —81  toÙes  11'  6'^ 

ailèz  juilc  de  la   

divifiin.  o  o'<5" 

Mais  afind*ett  approcher  encore  de  plus  prés,  je  prens  Ibilemcnt  47  yoytz 
toifes  pour  premier  cxpofant ,  ^  je  nuiltiplic  le  divifctir  par  47  toifcs ,  &  je  Mi^i" 
retranche  le  produit  80  toifcs  3  6  des  8 1  toifes  1 1  '  6    ce  quiiaillc  pour 
fcftettoilcS'o''^ 

ravance  donc  alors  le  diviièur  d'un  rang  vecs  la  droitte ,  &  je  dis  t  x  loi- 

fii  S' valent  ao'^  que  je  divifè  par  | ,  pour  deicendred'abotd ,  comme  dans  ' 

l'opération  précédente >  jufques  où  il  eft  à  peu  prés  néceflâire*  Et  parceqne 
l'expofant  eft  ri'  qui  vaut  i  toife,  je  prens  icolement  1 1    &  je  multiplie 
le  divifeur  par  ce  même  expofint  1 1' ,  &  je  retranciie  le  produit  18'  y" 
6'"  du  rcftc  I  toife  8  ,  ce  qui  laiflc  encore  pour  relie  i  ^  1"  6'". 
Tiriosc  donc  de  nouveau  le  divi&tir  d'an  rang ,  &  je  dis  :     a''  va>- 
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lent  14"  que  je  divifc  aufli  par  ^-  comme  aux  deux  opérations  prcccdcntc^' 

&  pour  de  fcnibl.ihlcs  raifons.  J'écris  l'expofant  approche  8  '  au  dcmi-ccr- 
cle ,  &  je  !c  multiplie  par  le  divifcur ,  &  j  ote  le  produit  13"  8'  '  du  refto 

1  '  1"  6''  i  ce  qui  UilVc  un  nouveau  rcftc  de  10^^^. 

J'avance  donc  le  divifcur  d'un  laag,  ^:  je  dwiCc  10'  par  ^  coinmc  aupa- 


lo"',  ce  qui  Uifïc  encore  pour  rclk  t  <ç 
J'avance  donc  encore  le  divifcur  d  un  laiig,  ix  je  dis  :  1"'  5'^  valent  tj^ 

que  je  divifc  par  -  ,    jc  multiplie  l'cxpofant  approché  10*^'  par  le  divifeuti 

&  j  otc  le  produit  I  y^""'  î  ^'  du  rell--  i  5  6^  ,  ce  qui  laifTe  un  nouvcaujj^ 
fie  de  î^.  Et  on  peur  cuncuiuci  l  opération  julqucs  où  l'on  voudra. 

Dhifer  -+  8 1  ttifet  11'  ExpofMtt  Mpnché 

par  t  t4ifi            i^'l  \ ^7  f.iji,  ,  /      ///  ,oiv 

—  80  toifcs  }  C  ^  ^ 

Ditr^rifr  «         3;         $"  V.     2  /«Mil  1 1  /WMI. 

x^rep^  i'        i"       C'"  o»v 
Divifettr  t  tpift 


Troisiïmi  exemple. 
Poui  r:i  cr  la  racine  quarrce  d'un  plan  de  6i  toifcs  4'  i"  g"'  p'^.  On 
pourra  rnuluplier  par  1 1 ,  6c  i  par  144 ,  &  4^  par  lyzS  ,  &  6i  toifes 
par  lo  75  ,  &  après  avoir  r«flèn^lé  tous  les  divers  produits  avec  ^  ,  on 
cherchera  la  racine  quarrcé  de  la  fommc  eiitiére ,  &  on  réduira  eofiiîtce 
cette  mêine  racine  aux  efpêces  ordinaires.  Ou  s'il  cft  plus  commode»  on 
la  pourra  tirer  en  ccrte  forte. 

On  dira:  le  plus  grand  quarte  renferme  dans  ù  2  toifcs ,  cft  49  toifcs ,  & 
là  racine  vaut  7  toifcs ,  <|u  on  doit  écrire  au  dcmi-cercle.  On  ôtcra  cn- 
AtVte.49  de  tf^»  ce  qui  Uiflèraun  lefte  de    toifcs»  On  dlvifcra  cnTuitcv 
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1 3  toifcs  4' ou  1  Go  par  le  (loiiWc  tics  7  coifcs  ou  par  1 4  toifc"; ,  &  !'c\'po- 
ianc  I  \  '  (ci\i  nuilri}4ié  p.ir  14  toifes ,  &  par  1 1':  &  parccquc  le  produit 
154'  m  '  ou  iGjf'  I  '  furpàflc  i(îo',  on  fçaura  que  Icxpofant  ri'cft 
trop  grand.  On  prendra  donc  10' pour  cxpolant,  &  Payant  multiplié  par 

14  to'Ics  10',  on  ôrcri  produit  140'  ico'^  de  i  j  toiles  4  i  'ou  de  i  Go' 
\'  1  ce  qui  tlonnera  pour  rcftc  1 1 '  9".  Et  on  écrira  l'expofant:  10' au  dc- 
mi-ccrclc.  On  doublera  cnfuittey  toifcs  10  qui  lont  au  dcnu-ccrclc,  & 
On  divifcra  par  1 5  toifes  8'  le  reftc  fi" ,  ou  fuiiplcracnt  w'  ou 
141''^ par  15  toiles,  ce  qui  donnera  un  cxpofant  de  t/'.  On  multipliet.i 
donc  le  divifeur  1 5  toUcs  8  '  &  rcxpcfint  9"  par  le  rncmc  cxpofanc  9  ',  & 
on  ôtera  les  produits  1 1  '  9"  g'"  9'^  du  rcftc  1 1'  9''  C'^  9'^  •  Ce  qui  ne 
laiflêra  aucun  teflie.  C'eft  pourquoi  on  ajoutera  9"  au  demi-cercle  s  &  on 
y  trouTera  la  racine  qttanrëe  7  toiiès  10^9'%  qui  réfoût  au  juAek  que- 
ûion. 

T>e62.toifct   4     ^"       tf'''9'''r     Racine jujle 
•ter  49  3    y  to  fef  10^  9" 

Z>M  !«'  refit '1 1  wjto  4'     1  ''30 1 tfo'  s"      7        5  ^««* 4f MW«  fi^- 

j"  divifeur  f^toi/if 

oter  140''  100^^  y)  148''  4" 
Jkf  x^  refit  I  I'    9"  piv  30  j^iv 

1*^  divifeur  t  ^  toifes 

QUATRIIKE  SXfKPr.£' 

On  trouvera  de  U  même  (bnc  que  la  racine  quarréc  de  i  ti  toifes  ^' 
//  g/// jjiv  qV  ^vi  eft  toifcs  6'  8''  3  ou  10  toifcs  j  pieds  4p«ices  i 
ligne  <»  points.  Et  lorfqu  on  ne  pourra  découvrir  au  juftc  les  racines ,  on" 
en  pourra  toujours  approcher  par  cette  nictiiode  de  lî  près  qu'on  voudra^ 
De  (brce  qu*il  ne  reAc  ^lus  rien,ce  me  iém{>(ê,sl  défircr  fur  cette  macîére.Car 
on  voit  afitt  qu'on  peut  encore  étendre  les  mêmes  principes  i  Textraâionr 
des  racines  cumqucs,  &  à  I4  réfolutiondes  aucces  puiilànces  plus  élevées. 

piïiïtt'fff  ^'^^  o*^  5'*^' 

ôter  100  toifes  r     ExPefétnt  jufte 

Du  1"  refie  1 1  toifes  5  '  DO  157'  }iO  fifti  6'  8'^  3."' 

l^^  divl'eur  7^)  f^'ffS         )  OU 

ôter  10  tofes  j'  >3  lij'  (^10  toifes  5  pieds 4 pouces  i  ligne  6  points. 


Ifui'^refij  i  -toife  t'  5" 

.Vri^S''           5"'  ■ 

9'' 

-  DUi'^rffies" 

t*^  divifeur  £t  toifes 
it€r  }"'. 

f 

0^ 

ov 

0  0 

0 

0 

0 
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DES  FRACTIONS  ASTRONOMIQUES* - 

0\  fçaic  dcja  qac  !c  cercle  cft  divifc  en  jtfo  degrez ,  &  ckzqtk  dè 
ui  (jC  minutes  ou  premières,  &  clu<^c  mimirc  en  60  ' 
cluque  féconde  en  60  troiiîcracs  ,  Sec  Et  on  nurqac  fimj  " 
grcz  par  la  lettre     &  les  nûmnes  par  le  ciTzùâc  ^,&:lesi 
cariaére     &  les  cro;ficflia  Jitt  le  ooùht      £c  aipfidr^idfel  1 
on  l'a  dcji  ci  r  iilîcarî.  " 

Il  n'dt  pas  di£alc  d'a/oucer  les  unes  aux  autres  ces  ibcrcs  de  fraâkil^ 
ni  d'Âter  les  oocs  «les  aimes»  en  oUavanc coîtfoiirs  avccfiH^c  les  naîC 
ccz  <f on  lang  «bavent  en  rdoix     au  plus  orodic  I  dbratftë^^^8||tfne 
dini  tin  rang  valent  fcuîcmcnr  i  au  plus  proche  i  ^aachc-  Ce  qin  lcrt.4 
corc  pour  les  malt  plications  5c  pour  les  divifions,  donrnnns  devons' 
pliqucr  Jcs  régies  en  peu  de  mou.  £r  (\  on  veut  changer  le  inu:  de  «i^s  1 
celif)r  dliaice  >  tout  oe^oc  nons amons  dît poona  s  appli^er  an  — ^ 

II 


PRO  BLEME. 

L     On  difporc  pir  ordre  cfiaqtic'cfpccï 
les  de  T;rc7 ,  les  minutes  ious  1^  minutes ,  les  (ccordt-i:  fon<;  îcs  fécondes 
ainH  du  rcilc.  £c  enfuiccc  on  multiplie  chaque  parue  duxK:uiui  pat 
que  ponie  de  l'antre  daot  le  même  ordre  &:  (don  les  méme^  c^â^ 
celles  ^  du  roifé  ezpliqttécf  dans  le  7*  article.  Et  toutes 
trcnt  aufli  de  la  même  forte  ;  mais  il  faut  prendcena 
lieu  <iu  dcoominargir  ix  qui  icrt  dans  le  toifé. 

E  Z  B  U  V  L  S. 

Pour  moltiplier  1  dcgrcz  5  '  io"4'"  par  6  dcgfez  j'.S'f-i; 
car  ordre  l'une  des  grandeurs  fous  l'autre ,  en  lorrc  que  lâî 
olablcs  fe  rcpondunc.  Et  tout  le  refte  s'achèvera  facilement  enluiO^,^^ 
me  on  k  voit  ici  dans  le  figuré.  Lorfqu'on  v  multiplie  8"  «aç.*jè1^'i 
produit       vaut  i  fois       plus  zo'^  ou  z"' aqI^.  £c  l^<|^iiuilâ»j 
plie  7'"  par  10"  le  produit  70^  vaut  lo^. 


1 1 .      Onr  muUiplt€r  les  fr^Hions  éytiBMm 

X     On  difporc  pir  ordre  chaque' cfpccc  en  <bn  rang  ;  les  dcgrcz  foi 


MtUtiplier  1  degrez,  5  ' 
fttr  6  dcgrez.  j  ' 


8" 


If 


^4 
30 


/// 


41 
14 


/// 
/// 


TA 

ao 


IV 
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III  PROBLEME. 

IX.  TyOnr  dît' lier  Ifj  fmOms  Mfirpnemt^itei  Us  nnes  parles  éiUrit, 

X.  On  iiiivi  M  les  mêmes  rcpjcs  qu'on  a  déjà  prcfcritcs  pour  les  Vivi- 
fions du  toilé ,  ic  revenant  toujours  des  valciu-s  des  cfpccc;  ,  don:  ics 
unitcz  font  une  pro^ûiou  où  le  i"  terme  <A  6oi  l'égard  du  kcond  qui 
cft  I.  Les  preuves  tom  les  mêmes  que  celles  du  toifé.  Et  les  unes  &  les  au* 
trcs  font  une  fuit  te  naturelle  de  la  multiplication.  On  diiiaullî  la  même 
chofc  de  i'tixtraâion  des  racines  quarrécs ,  ou  cubiques ,  ou  autres. 

Exemple. 

Pourdivifcf  i  z  heures  57' 51"  50"' 8'^'  41^'  iS^'^  pnr  heures  3  '  8"  7"'. 
On  les  difpofcrA  d'aboni  comme  à  !  orflinn  rc.  Er  on  fiîr  i  tî  lictît  cs  divi- 
fées  par  6  heures ,  l'expofant  eft  2. ,  par  icquci  on  inulcipJicia  tout  le  divi- 
finir.  Et  le  produit  tetz.  recrandié  de  1 1  heures  3  7'  5 1".  On  écrira  enfiiît- 
te  rcxpofant  t  heures  au  demi-cerde.  Et  on  avaoQCfA  Ifi  divifèur  d*QB 
.  rang  vers  la  droitre  au  dcflbus  du  reftc. 

Ondira  donc  alors: rcxpofant  de  3 1  ' divifécs par  6  heures  cft  5  '.  On  mul- 
ciplieralediviTeur  par  5',  &  le  produit  jo'  i  «  "  40"' 3  y'^  ièra  retrancb^ 
du rcftc  }  I  '  itf  "  jtf    8»v.  Et  on  écrira  5  '  au  demi-cercle. 

On  avancera  de  nouveau  le  divifcnr  d'un  rang ,  &  on  dira  :  i  '  o  "  ou  <>o" 
divifccs  par  6  donnent  10"  pour  cxpofaac*  On  multipliera  le  divifeur  par 
10",  &fcModttiti'o"ji'"it«V|oV  Cet»  tettanchéduceflei'  o"5j"' 
33^^  41^.  Etonécrisa  io"au  demi-cercic. 

Enfin  on  avancera  encore  le  divifeur  d'un  rang,  bondir»  :  14"'  divt* 
fées  par  6  donneront  4"' pour  cxpofant.  On  raultmlicra  le  divifeur  par  4"', 
&  le  produit  i4"'  li^v  jgvi  fera  rcrrancW  du  reflc  14"'  iz»v  ^^y 
18^'  ,  ccqui  ilelatfiè  auctm  rcftc.  Et  ainfi  on  ajoutera  4"'  au  demi-cer- 
cle. Et  on  y  trouvera  un  jullc  cxpofmt  de  1  hcnrcsj'  10"  4'''.  Lorfqu'il 
y  a  des  rcftes»  on  peut  ;i|>prociicr  toiîjours  de  U  jime  valeur  d'auiU-prés 

De  1 1  heures  |x''.         jo'"       «^^  agvï 

XiivifeHr  6  heures  ^  H**  Ç    Exp^dnt )Hfii, 

pur  itUmm  6'        i^'        14"*  Ix  kmt  5'  10'' 4 

Dhifenr  ^  hnmi  if" 

Ster  ^o'  j^'*  ^o'"       3  5 IV  

Divifeur  %  heures  ^'  i/^* 

\*         o"         $1'"    ii'v  iqV 

J}M  |«  rtfl*   44'"      laiv  jjv  igvi 

Divifeur  $  heures  x'  »"  . 

iOtmitr  refit  o  Q      o  o 
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3a*on  voncira ,  en  obfiirvaiit  fucoeffiveiiiîsiit  les  m&nics  f^Ies<  >^ 
iviiîon  de  quelques  c^»does  rczpoânccftoi  il  faut  r<fcnie:^cIoa  Ic  i 
qui  luy  doic  convenir  ,  pour  coniêcver  plus £uileilieilt  letTakORt' 
pî'ccs  qu'on  dccouvrc  cnluittc. 

On  pourroit  former  des  Tables  pour  faciliter  ces  deux  opérât  ions, "-^A, 
«le  la  m^mc  (bite  que  les  Tables  des  pages  ^84*  ^85*.  Ceux  qai  ai 
ront  le  loifir       tnvaiUer,  pourront  te  coaceBtet  d'en  &ire  11  p 
gcs  ,  qui  comprendront  aux  bjrds  extérieurs  luTques  à  loo  degré 
&  les  colomnes  depuis  x  jufques  à  60-  Mais  les  Tables  des  Sinus 
âc$  Tangentes ,  6c  ât  kan  Logarithmes ,  déjà  coûtes  Amécs  ^ 
d'un  (êcoon  inoomparaUemenc  ^us  graod,  ceniae'oarét^i^eci'; 
ibn  lieu* 

DES  NOMBRES  POLYGONE.^ 


FINITIONS. 


t^. /^^N  nommera  nombres  petygonts  ou  de  fliijieurs  angles\  fcs  divcrlcf 
V>^rommcs  des  progrellions  aruhméciques ,  où  le  premier  cerine( 
cft  i>  &iadtférenceiftelHfthibre9i*onvoadrs.  ^  , 

Il  y  a  divers  genres  de  ces  polygones.  Car  Ç\  la  diffêrefVcr^^y^qui  règne 
dans  I.T  progrcflîon,  eft  i  ;  cette  progrcflîon  fera  h«^iirrc  naturelle  dcs^ 
nombres  i,i,j,4>5,(;,7,  ^^'s  divcrfcs  fommcs  de  les  termes'^ 

pris  depuis  t  conTécucivemeuc  formeront  les  nombres  nomrnçzjroi 
trtMgnUires.  Le  premier  de  ces  nombres  eft  i*  Et  le  fisoobd 
Et  le  troificme  eft  i  -+ 1  ^  ^  ou  tf.  Et  îe  quatrième  eft  i  -4  1^^^  , 
ou  ro,  &c.  Ces  mcmcs  nombres  font  ceux  du  (cconi  ordre,  tt  on  U 
nomme  trigones  ou  tria^^uUires ,  parceque  leurs  iuiiccz_(c  peuvent  < 
po(cr  en  forme  de  triangles ,  où  les  o6tex  &  les  an^^  M/H^h 
cette  forte.  '    .  'i;*-  *^' 


1 


<  •   •  •    .•    •  .    .    •  tf'.    .;'*•  ■•,<vf^^*n* 

•  ••  •♦•  ••••  ••■•*•  <    "Sy^*  "  »  '  "•  • 

Et  fi  la  ditiTcrenâe  d  de  h  progrcffion  ^  2 }  la  progtcflk|nt  I^Qf^  fuir- 
te  naturelle  des  nombres  impairs  i  ,  j  ,  5  >  7  ,  9,  t  i  ,  i  ?  ^  &c.  Et 
les  (bnuncs  dilFcrcntes  des  termes  pris  depuis  i  coniecuc.iycmenr  (ot" 
mcront  les  nombres  qu'on  nomme  titnigitMS  oii  fH»ra^  .l^MfBÔet  i 
&ra  le  premier  quarré.  Les  deux  premiers  i  &  |  luumwiifl  y\ifecond 
quarrc  4.  Les  trois  premiers  1,5,5,  foi  nieront  le  rroifiéme  quarré  9, 
éc  ainil  du  rcftc*  Ces  mêmes  nombres  font  appeliez  ^wn^« 


Digitized  by  ^(^gl 


DES  MATHEM  ATICLUES.  Ltvm  XII.  199 
<\Mç  leurs  unirez  peuvent  êue  diCj^&cs  en  foniic  de  quarré^  comme  on 
ic  ypK  ici. 


*  ••«      «>•.  ••••• 

^  Et  (î  la  différence  cft  3  j  la  progrdlton  fera  celle  des  nombres  1  >  4 ,  7» 
fo,  t$9  i^i  19»  2x>  25>&e.  Er Jes/bmmesfiicceffivcs  1»  5,  ii>  zi» 

J  5  >  5  ï  »  70  »  91  >  I  ï  7  >  &c ,  feront  les  nombres  qu'on  nomme  pentagonts* 
Et  fi  la  différence  cd  4  ,  ou  que  la  progrclTîon  {bit  celle  des  nombres 
l  i$  >9*  ^  i  y  I7f2-i>x5ï2<?>35>&c>  IcsTommcsTucceinves,  i>  ^)i5> 
18,  4$y66y  ^1  >  120^  155 ,  &ç>i«toot  les  oombtes  qu'on  nomme 

Ec  les  (bmmcs  fucccfllves  des  rennes  de  la  progrcffion  i,<?,îi,  h?,  zi, 
atf ,  j  1 ,  5  <J ,  4t  ,  &:c ,  où  la  différence  cft  5  ,  formeront  les  nombres  hcfta- 
gêtits  1,7,  18  ,  J4,  55  ,  81  ,  III,  148,  189,  &e. 

Et  les  (bmmes  liicceflîves  (êioient  nomniées  nmiAm  ^tfêint,  fi  la 
différence  ^toic  6  &  décagones ,  Ci  la  diff^érence  ctoit  8  >  &  dtdèMgonet ,  fi 
clic  ccoit  10.  Et  on  diroit  fimplcmcnt  que  les  fommcs  fucccflîves  (ont  des 
nombres  de  9 ,  de  i  o ,  de  1 1 ,  de  1 2  coccz ,  &c  >  fi  la  différqice  çcoic  7  , 
ira  8  ,  ou  9 ,  ou  I  o  >  &c.  ' 

Et  le  nombre  des  termes  qae  renferme  une  de  ces  diverfes  (çmmes  eft 
•nommé  côté  du  polygone.  Comme  5  ,  qui  cit  le  côté  du  nombre  triangulai- 
re x  5  forme  par  une  ftimnic  des  cinq  termes  r ,  1 ,  j  >  4  >  5  •  F-t  9  cft  le  co- 
té du  nombre  qaai  ic  b  1  ,  formé  par  une  fommc  des  neuf  tcrmci  i  »  ^,  5, 
7  )  9  >  1 1  >  I  j  >  1 5  >  19»  Et  jS  eftie  côté  du  nombre  hexagone  iios  formé 
par  une  fcnnme  des  8  cetmcs  i  >  5 ,  9  ,  i  ) ,  1 7  >  1 1  >  25  >  19*  De  iône 
qu'un  même  nombre  peut  être  quelquefois  confidéré  cornmc  polygone  en 
plufieuis  différentes  minières ,  félon  lefquel les  il  aura  dirtercns  côtcz.Com- 
jue  j  6  ^qui  eft  un  nombre  triangulaire ,  dont  le  côte  cft  8  ,  &  un  nombre 
^uarré  dont  le  eôté  eft  6  :  parccqu'il  eft  une  hvoff»  des  huit  tenues  i  » 
ii^t^>S97itiWLàeièx,  i ,  |>     7»  9>  ii* 

t  C  O  R  O  L  LAI  RE. 

i^.  '"T^Oatnombrecntîer  qui  furpaffe  i  peut  être  un  polygone,  qui  aura 
X  X  pour  chacun  de  fes  divers  câtes*  CSu:  les  unitcz  de  ce  nombre 
pourront  être  arrangées  dans  des  cloiVncî-ncns  égaux*,  en  telle  forte  qu'el- 
les rcprcfcntcronr  line  figure  ,  qui  aura  des  unitez  (ur  chaque  côte,  &aU' 
d  angles      clic  aura  de  côccz  >  comme  ot»  1  obfcrye  ici. 

•  •  • 

•  •   •  •    •  •  • 

f»/f/.       Triêti^t,       J^4rrf.       tent4i9nt*  Hèx«iwt 
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Il  COROLLAIRE. 

1 5 .  peut  oonfidërer  runité  comme  un  polysonc  de  tel  genre  ou  de 

Vy  telle  efpccc  qu'on  voudrai»  parccque  toutes  les  piopncccz  générales 
qui  peuvent  convenir  aux  divers  polv  joius  ,  poununt  li;y  convenir  en 
quelque  manière.  Mais  i  ne  peut  le  pr^iuirc  poui  aucun  polygoncj  parcc- 
que les  dettxumccz,  quelque  arraneemcnc  qu'on  lent  donne ,  ne  peuvent- 
jamais  r^préfêncer  une  figure  angnbire  >  ni  marqx.  r  autre  chofe  que  les 
cxtrt'iTitrcz  d'une  ligne  droirre  ou  coiirhc.  Er  de  plus  les  proprictcz  gé- 
nérales qui  conviennent  aux  divers  polygones ,  ne  peuvent  jamais  conve- 
nir i  t.  -De  (brcc  que  ce  nomlxc  eft  luy  Ce»û  exclus  eflcmielkmem  âsi 
rang  des  nombres  polygpnes. 

III  COROLLAIRE. 

itf.T  TNe  des  propriétez  principales  des  nombres  polygones,  c*eft  qticfc 
nombre  de  Icuis  angles  qui  eft  encore  celuy  des  cotez  ,  Turpailë 
toujours  de  i  unicez  la  différence  de  la  progrcffion.  Si  les  nombres  par 
éxcmple  font  triangulaires;  la  diffétence  de  la  ptOgrciUoa  cft  i  ,  &  le 
nombre  des  angles  eft  j  ,  qui  fiupalTe  t  de  i  unircr.  Et  fi  les  nombres 
font  quarvîz.  ;  la  différence  de  la  progrcllion  cft  i  »  &  le  nombre  des  angles 
eft  4,  qui  furpaflc  z  de  z  unitcz.  et  n  ce  (ont  des  nombres  pentagones  i  la 
ditfercnce  eft  j ,  &le  nombre  des  an^es  cft  j  >  qui  {iirpal^  )  de  jl  unirez. 

IVPROBLEME, 

17.      OnnolfféintU  coté      nombre  p^jguu,  &  li  mrnht  des  Mites  em 

\^  des  cSttz.  i  pour  trouver  le  polygone. 

Si  on  nomme  «le  côte  du  poKi^one,  ^v:  ù  le  nombre  dos  angles  ou  des 

cotez.  On  prendra  un  produit  ^hn  —  i«  du  côté  »  par  la  moitié  du  nom- 
bre h  des  angles  diminuée  de  l'unité.  £t  ajout.int  z  à  ce  même  produit 
on  6tcra  la  moitié  du  nombre  k  des  angles  de  la  Comnac  x^-étf^  im 

Et  le  t^X'^Un^tM-^^k  ftra  eniliitce  multipl  ié  par  lecôcë  ».  Et  le 

produit  1»  H-  ^^«»  — •  itm-^^tn  fera  le  polygone  qu'on  vouloit  décou- 
vrir. 

Car  tout  polygone  cil  lafommcd  unc  pjogreflîon  arithmétique,  où  le 
I  ) .  nremier  ^  terme  4  cft  i,&  la  diffiiocncc  d  vaut  moins  de  x  anitcx  que  le  nom- 

c  if,   bre  i  des  «  angles.  De  forte  que  ladiflStence  J  cfl  cg  Je  i      i.  Or  on  a  re- 
connu qu'en  route pro{»rcffion  arithmétique,  où  le  premier  terme  eft  <«,  &:  la 
4*  iu  7.   diff  Ci  ciiec  d,  (<c  le  nombre  des  termes  »,  la  fomme  entière  de  la  progrellion 

I  1 

(A  4n    -^dott —  -dp»  CoDUoe  donc  k  eàU  du  nombre  polygone  eft  le  nom- 
bre 
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hte  destames,  tot  le  polygone  même  cotnpiend  U  fommc  entière  ,  h 
on  <îMicii£  pour*  là  valeur  i  ,  Acpout  d  fa  valeur*— x  dan»  TcXr 
pteffion  4»  H-  [dim — -dn^tlie  (êra  changée  en  ccUcci  m»  h-  ^^km—m» 

— qui  cft  par  confequcnt  égale  au  polygone  entier  que  l'oo  cher- 
che. De  loitc  <^u'on  a  piefcrit  ce  qu'il  falloir  faire. 

APPLICATION   DU  PROBLEME 
^VX  DIVERS  fOLTGONES, 

tS.  Qlon  vouloit  fermer  fiir  ce  modèle  général  des  rélôliitions  plus 

v3pirticulicrcs  pour  chaque  efpêcc  des  nombre*^  polygones  î  il  frfu- 
droit  fuoftitucr  feulement  dans  J'ctprelfion  générale  le  nombre  connu  des 
angles ,  au  lieu  de  la  lettre  b  qui  le  lépréfence  :  le  nombre  x  par  «ccmplc^ 
fi  l'on  cherche  un  nombre  criangolaire  ;  &  le  nombre  4^  fi  Pan  en  dieridiB 
un  qiurrc  ;  S:  c  ,  fi  c'eft  un  pentagone  j  &  6  pour  l'héxagonc  v  &  1 1  pour 
k  nombic  j'oh-gonc  de  12  angles  ou  de  i  z  côtez.  Et  ainâ  des  autres, 
D  où  i  ou  tirera  ics  rccics  fuivantes,  qui  peuvent  être  Cûntimiées  tfei- 
facilement  jitrques  où  Pon  voudra. 

Pour  Ici  nombres. 

XriéingulMrtSt  Qiiarrex. ,  TentugMtt ,  Hexagones  ,  Heptagones,  Ocïogents, 

l«a*f>t»      l»P«f<Ol»     IMI^I»       4»»  — 1»       J»» — 3"  — 4" 

■■  I  ■>  «  ^»     —^1'  "— *    •      '  '   • 

%  %  \  »  &  A 

£  X  B  M  P  &  I. 

Pour  trouver  le  nombre  triangulaire ,  dont  le  c6cé  cft  ;  on  prendra 
pour  »,  0e  fttbftituant  ce  nombre  dans  le  modik  lien  de  la 

lettre  n ,  qui  le  répré(cnte ,  on  verra  ijoe  le  nombre  triangulaitéeft  ai. 

Et  û  le  côté  »  cft  12  i  le  nombre  triangulaire  12.^1!^ fila  78  ,  &  le 

quarrfe*^^""  fera  244»  &  le  pentagone  iZ'LZ-îf  Çax  no ,  &  l'h^xa^ 

gone  ^7"icpi  17^»  «e  Pb^cagone  ^"""^  fica  |4%.  Et  «infi  ^ 
*  a  ' 

autces. 

VPROBLEME. 

15).        Omoiffânt  le  polygone ,  tir  le  nombre  des  angles  ;  four  tnuvcr 

Si  on  ôte  X  du  nombre  des  angles  ,  on  aura  ^  la  différence  de  la  pro-  b.  i^. 
greflîon  arithmétique  ,  dont  le  nombre  polygojie  '  comprend  la  (bmroc  *' 
entière.  Et  le  côté  qu'on  cherche  fera  le  nombre  des  termes  de  la  pio* 
gielHon.  De  fi»rte  que  le  problème  fixa  le  même '911e  le  tqpt^bot  ài  ^ 
/  fénie,  '  Eec 
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Icpuéme  Livre }  &  U  réiblutton  fe  pourra  fooner  de  la  mime  tbxu,  M&is 

parce  que  cette  réfolution  n'cft  pas  méthodique ,  Se  qu'on  ne  croit  pas  s'y 
devoir  atrctcci  on  en  formera  une  autre  au  premier  Livre  de  la  l'econdc 

i)arcie  de  ces  noaveanz  Elemens  dans  la  qtwftioR  vingtième.  Si  on  vou« 
oit  expofcr  ici  pat  avance  le  modèle  de  cette  téfi>ltttion,  dont  alors  on 

verra  les  raifons  a  fond  i  il  ne  faudroit  que  nommer /la  (ommc  du  poly- 
gone entier,  &  Me  nombre  connu  des  angles ,  ôc  prendre  pour  côte  du 

polygone  le  nombre  zb^4   —  ' 

voudront  pas  Ce  c^rnncr  la  peine  d'aller  jufqucs  au  lieu  de  la  féconde  par- 
cie ,  où  je  viens  de  renvoyer  «  pouixoac.ie  coutencer  de  la  dcinonftcation 
que  je  vais  donner  ici. 

DEMOKiTîlATlON    VU  fROBLEMH. 

En  toute  progrcllion  arithmétique ,  comme  a  fU—^-id  ya  --fit/ ,  a-^^d, 
^dy  fi  on  prend  un  quarte  4<ï<«—  Afd^  idd  de  l'cxccz,  dont  le 
double  du  premier  terme  «  Airpafle  la  dinirence^ideUptogreflîon,  ou 
dont  la  diffircncc  d  furpaflc  i  rois  le  premier  terme  a ,  &  qu'on  ajoute  à 
ce  même  quatre  un  produit  40.;'/ -f  8o^^/dc  la  f^mmc  entière  ^^—^  Tod 
des  termes  par  8  fois  la  ditiéicncc  <i^i  on  formera  un  quarte  444  -f  ^6ad 
~f  Sidds  dont  le câté  i«H-9<'  comprendra  toûjours  i  fois  le  plus  grand 
terme  4-f4<'>  plus  i  fois  la  diffi^rence  id.  Si  donc  la  fommc/  des  termes 
efl  multipliée  par  îd  ;  le  produit  }Sdf  ajoute  au  quatre  4*<<  —  j^ad-+  idd 

donnera  4^1  —  ^ad^  idd^  Sdf,  dont  le  côté  ^^aa — ^éd-i-idd-i-8df 
vaudra  î4-4-  ^d.  Et  ainli  ôtant  i^^  de  ce  même  côté ,  &  prenant  la  moi- 
tié du  refte*»  on  trouvera  le  plus  grand  tetme  — '  -^-+-^4^4  — *  44^ 

idd  -f  sdf  de  la  ptogrefTion.  Et  fi  du  plus  grand  terme  on  ôte  le  moin- 
dre a  y  5c  qu'an  diviic  le  reftc  par  la  diâcrcnce  d  ;  l'cr-  ol  mt  recevant  l'u- 

nicé  iotttai»  enfin  le nombte  ^  uf^ 

b.  $0,7.  la^'Oelaydes  termes  de  toute  la  pro^refTîon  dont  la  (bmme  étoit  /.  C'cft 
C  >)«      pourquoi  fi  on  prend  -— •  z  ,  ^  (]n'on  fubrtituc  cette  *  valeur  pour  d  qui 
lUj  étoit  égalc>&  encore  i  pour  »»',daiii  rcxprclîîou précédente  du  nombre 

connu  destermes  i  ce  même  nombre  lera  j-— î-  i— -  • 

De  fojte  que  le  pioblême  a  pielctil  ce  ^11  Êdloit  faite. 

APPLICATION   DU  PROBLEME 
POVR  LES  COTEZ  DES  DIVERS  FOLTGONES. 

10.  T?  T  pour  former  des  régies  en  particulier ,  qui  puiflent  fournir  le 
il  côté  de  chaque  efpêcc^lc  polygone  -,  on  mettra  dans  l'cxprcffion 
générale  qu'où  vient  de  découvrir  le  nombce  4e«  angles  OU  des  c&Kcs  i  la 
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i>Uce  de  ^ ,  qui  leféprflêtite  :  le aambre  3  pat  éxemple,  fi  on  yeat avoir 
e  cM  d*an  nombre  ctiangolaitet  4>  H  on  cherche  le  côté  d'un  quarré  i 
6c  ^  y  a  c'cft  ccUiy  ci'i'r  pcrraî^one;  &:  6  y  lorsqu'on  voudra  celuy  d'un 
héxagone  j  &  15  ,  ii  -^^^  celuy  ci  un  nombre  à  15  9figlci«,  ^oipâd^  êUr 
ttcs.  Ce  qui  pourra  iourair  les  régies  fuiYantes. 

Four  les  cotez  des  mmbm 

Trùmffdmret.  i^urrez.    Pem^£90es.  Hix,<^«ms.  HifUgonts.  O£îogones. 

^t+Jl't-9f  O-f-V^O^^tty  l-H*/i-»-i4/"  i-4-«/4^»»r  î-*-«/>-t-40/  4-i-^J<  +  4S/ 
 _  ^  ^  .  ç  ^  • 

£  X  E  M  P  Z-  f . 

Pour  trouver  le  côte  d'un  nombre  triangulaire  1 1  ;  on  prendra  ti 
pour  /,     on  lubllitucia  ce  nonibrc  au  lieu  de  h  lettre  /  dans  le  Icmodélc 

-t-  8/ ^  cét^dft noaabict giawylaiw».  £cleiiomb]ie^qnfe.riOli 

trouvera  ,  réfoudra  la  queftion. 

Et  fi  le  nombre  triangulaire  croit  i  ii^  •>  on  trcuveroit  de  la  même  for- 
ce que  Coa  côté  cû  45»,  Mais  fi  on  confidere  1x15  comme  un  nombre  quar- 
té )  on  cnMven  que  ibn  côté  — ^— ^  "t-if^ou  i //'cil  5 5 •  £c  û  on  le  con- 

ficlcrc  comme  un  héxâgonc  j  le  c6té^     *  g         ^'^'^^  *  5  •  trouvera 

de  la  même  iorre  que  les  cotez  de  S 1  CQOÙ^ési  C&AU^ç     qjMfiC  ^  com- 
me un  bepcagone  ibnc  9  &c  6. 

I  COROLLAIRE.  ' 

»i.  peut  donc  ptopofer  un  nombre  polygone,  fans  dérerminer  (on 

V_/côtéjii  le  nombre  des  angles.  Et  s'il  f  illoit  découvrir  alors  î'iia 
Zc  l'autre  j  la  qocilionpourroit  êcce  quciqucsfois  indéterminée^  puis  qu'un 
même  nombre  peut  être  qudques&is  confidété  comme  un  polygone  «1 
plufieurs  maaiôes  diJIhaiLeB  i  fikm  leiqucMe^il  aura  diflirens  cètez. 
Mais  les  formules  préccrlentes  pourroicnt  toujours  fervir  \  rronvcr  ers  di- 
verfcs  manières.  Car  le  quarrc  qui  aura  pour  racine  le  nombre  des  angle* 
diminué  de  4  unitez,  ou  4  moixis  Je  nombre  des  angles,  recevant  uu  pro- 
duit du  p  o  I  y  gone  mène  ptt  9  Ibis  Je  sombre  des  angles  diminué  4r  x  onû 
tez ,  fournira  toujours  un  quané.  Et  fi  on  ajoute  à  la  racine  du  q«arré  le 
nombre  des  angles  moins  4  »  ^  qu'on  diTifc  b  fommc  par  le  double  du 
iloaUusjdes  angles  dmimué  <^4  unicez^  ou  par  le  double  4^ip^<^i^dv 
iMMibie  >  l'expofimt  ftca  xm  nombfe  ent^. 

II  COROLLAIR£. 

XX.       T.ft  pourquoi  ayant  propofc  un  nombre,  fi  on  prend  le  quarré 
*  V^d'un  autre inpins^4»ott  de  4  inoin$  uo  me»  nombre,  plus uapro' 

Eee  l'i 
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éak  de  celuj  qu'on  proposé  par  8  feis  t'autre  diminué  de  i  imitez  j  tkr 
^*dofs  !a  lomme  ne  foie  pis  un  qqané  pai&ttt  Ottfion  ajoûte  à  la  ra- 
cine qiiarrcc  Ac  la  mcmc  femme  le  nouveau  nombre  moins  4 ,  &  qu'en 
dîviiânc  la  rommc  par  le  double  de  ce  nombre  moins  4  ou  de  4  moim  ce 
sombre ,  l'ezpolànt  ne  ùàt  pas  im  nombie  entier  i  le  nondiie  qn^m  pto* 
polé  ne  peur  pas  fcienn  polygone  >  où  le  aouvcau  nondsre  fiiit  celnj  det 
angles  on  des  cotçt. 

III  COROLLAIRE  ET  PROBLEM£  VL 

jL\.être  polygone. 
On  le  nommera /.  £c  on  verra  fucccnivemcnt  &  par  ordre ,  en  met- 
cane  ce  nombre  pour  f  dans  chacune  des  fennules  précédentes  «  celles  qui 

pourront  fournir  des  nombres  entiers  &  commcnfurablcs.  Mais  on  ne 
pafTcra  point  au  drl  s  de  li  formule  qui  fêrt  pour  !c  côte  des  nombies  an- 
gulaires ,  où  il  y  a  plus  d  angles  qu'il  n'y  a  d'uxuccz.  daa:>  f. 

Exemple. 

Peut  tnmvet  en  combien  de  manières  le  nombxe  5  6  peut  erre  angula. 
,ie  i  je  le  mets  praniécement  pour /  dans  la  fbmuile  7"  ^  "^^^  ^ 

e6cé  des  nombres  triangulaires.  Ec  parce  que  la  valeur  8  ell  un  nombre 
entier ,  je  conclue  déjà  que  jt»  eft  un  nombre  triangulaire ,  donr  le  côté 
cft  8.  Jeconnois  cnmice  que, 3^  cil  ua  nombre  quarré ,  dont  le  côré  eft 
tf.  Mab  parce  que  la  valeur  du  cÂré  des'  nombres  pentagones ,  ou  des 
hexagones ,  ou  des  autres  juTques  aux  nombres  de  ^6  angles ,  ne  peut 
fournir  au  jufteun  nombteentier;  Je  conclus  que  eft  (èulcment  un 
nombre  criaogulaicej  donc  le  côté  eu  8  »  ou  un  quarré  dont  le  côté  eft  ^» 
ou  nn  nondMce  de  i€  ang^  ou  de    côrez  «  donc  le  cdcé  eft  r.  Et  je  ne 

pafTe  point  au  delà  du  côte  ^ '"^  '  '^'^      nombies  à  jtf  an- 

gia. 

VII  PROBLEMH. 

14.  Ç/m  vent  étendre  le     prohlême ,  &  trouver  le  nombre  des  termes  & 
Kjle  dernier  de  t«H^  (tune  prcfrfffion  *rîtkmètifjnc  ,  dont  on  connoU 
déjà  U  femme  entière  ,  &  Le  frermcr  terme  ^  &  la  dt^crence  dtt  premier 

Lors  qu  on  aura  pris  1 4  pour  le  premier  terme,  &  id  poiic  ta  dîlllren- 

cf,&c  j  f  pour  la  fommc  entière  de  la  progreflîon  irirhmétiquei  on  trouve- 
ra en  Imvanc  les  mêmes  raiibnnemens  qu'au  5*^  problème ,  que  le  derniec' 

^leplusgund  terme  eft— .  -i^iiûi^j^ad  -+ 1  h-  8<^/,  &  que 
k  neaJ»  de iw»  katennes  A  '^-J'*    -g^Tg . 
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VIII  PROBLEME. 

1|.        Onmijfant  la  fbmme  entière  if  iific  propre [finv  àtrhhmètlijHe  y  &  It 
X^preraifr  terme  ,  &  U  différence  ou  iexceTtUnt  ie  fécond  furpdjfe  l§ 

fmùer\  fier  mmter  U  fitmm  des  ^tu$ntK.i         cnAr^,  mi  m  tmifem^ 


trts  VHÎJpinees  tjH'en  voudra  des  termes. 

On  cherchera  pat  b  réfoîurion  prccédcncc  le  nombre^  des  termes,  tc 
le  dernier  ou  le  terme  t  ^ui  le  fuit  de  plus  prés.  £c  prenant  4  pour  le 
planter cecme,  tt4poiirk4ifRkeiice,&  i/pourhuniiiiiecatiéK 

Ibnune  de  coos  les  ^ne^  des  tenues  fera     — — 'J^* 

comme  il  parotcdaiiemenci»  parladémonftrationdu  (juatriéme  théorie  h*x€.  7. 
éa.  7'  Livre.  Et  fi  on  prend  r  pour  marquer  cette  romniejon  pourra  déter- 
miner par*  le  5^  thcorr  me  cîc  ce  m cnic  Livre  la  fnmmc      des  cubes  ;  &:   r.  17.  7. 
cniùitce pat  le  6^  théoiême  k  lommc  i  f>  des  4'»  puiUanccs,  ÔC*  la  fom-  d.  xi,  7. 
Bie  «  des     ,  &   l'autre  wi  des  6'*.  Et  ainfi  de  fuite  jufques  où  l'on  vou- 
dra» en  fc  fermant  des  cellules  du  rang  parallèle  *  qui  convient  aux  put^ 
jOaces  plus  haiiies  4'iinjdc^  ^uefeUes  dons  on  dieicbe  kslôninMs. 

Réfoktiê»  géneréde, 

■ffuMt^lfrwMir  S^"^"^'  I^ifftrtnce.   Somme.  Ç Nombre.  Dernier.  Lefuivant. 
^^^•f^^'1iMy>  X.   14(301.  /50  341.^1;' 3018.  i<c:o5tf.  «-f4<^  H»  }l. 

Four  la.  fomrnc  des  tubes. 

€»f»  • —  


Foisr  U  fimm  eUs  4"  piUffktices.  Pour  U  fmme  des  omjftnces. 


ilW  3»  — —  :  'jd 

DE  L'ARITHMETIQUE  DES  INFINIS. 

une  grandeur  cft  conçeuë  comme  divifec  en  pluficurs  parties 
iiJt  gaîcs  ,  Se  chaque  parric  en  beaucoup  d'autres  égales^  &  chaque 
aouvciie  cnc^occ  cndivcxics  parties  égales  ,  &  ainû  de  iiiite  iâtts|ainuf 

-  Ece  îi] 
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s*aaêcet  juCiittes  à  l'infini }  le  dernier  terme  de  ces  divifions  &  fubdivi-^ 
fions  infinies ,  auquel  pounaat  <mn*ainveiDit  jamais ,  Inoit  le  zéro  mt' 
me  y  &  le  plus  approchant  feioitone  partie  tnhnîment  petite  Se  prerque 
infenAble  alaraifbn  même,  pnifque  nôtre  cfprir  n'auroit  plus  oc  prifc 
iur  elle }  comme  le  point  dans  la  ligne  ,  ou  la  liene  dans  le  plan ,  ou  le 
plan  dans  le  ibltdc.  tt  ceccc  pairie  tooce  indivifible  &  la  plus  approcbaii» 
ce  du  rien  dans  lequel  elle  rentre  &  le  confond ,  rcpondroit  ce  (érable  en 
quelque  forte  à  l'unité  Hmple  ou  indWi*îl>U' ,  la  répréftntcroit  comme 
naturellement.  De  Conc  que  la  grandeur  diviice  &  lubdiviféc  Jufques  k 
l*in6ni ,  8c  où  bdemiète  Bc  la  plus  Mgéte  de  toutes  les  parties  &  ttouve* 
toit  jnfinimctic  répétée ,  réponciroit  au  jufte  à  un  nombte  infini  j  dk  llii- 
nité  naturelle  fcroit  répétée  de  la  même  forte. 

Ceft  là  dcilus  que  doit  rouler  le  corps  entier  de  l'arithmétique  nom« 
méc  des  infinis  3  &  tont  le  fift^ne  de  la  géométrie  des  indivifibles  pio» 
duite  au  |oiit  ptr  Cavallerius ,  Se  toute  à  la  mode  aulotudlmi  parmi  les 
Géomètres  >  parce  qu'elle  coûte  moins ,  &  qu'elle  éç:ir^e  du  temps  & 
de  la  peine  qu'il  taudroic  employer  ^  û  on  vouloir  s  aâujccrir  aux  règles 
nn  peulîveres  ^tane  Géométrie  plus  éxaAe     [dos  Inmineuiê.  Car  je  ne 

f>uis  dourer  que  les  Anciens  n'en  ayent  eu  connoiflànce;mais  je  croi  qu'ils 
onr  rejcttéc  comme  défcâocuic,  &  qu'ils  n'ont  pas  voulu  s'en  fcrvir  >  à 
caufc  des  paralogiûnes  où  elle  engage  inTenûblemenc  >  lorfqu'on  en  £qc 
v£ige  (ans  apporter  toutes  les  pticauttons  néceflàires. 

Ûedîeurs  Wallis  &  BoiiiUaud  ont  ttaitté  fî>it  foigneufêment  taxiAi 
métique  des  infinis  ;  mais  avec  cette  différence  que  M'  Wallis  ne  prou- 
ve (es  proporitionsjprincipales  que  par  induction^  quoi  qu'il  foic  aiic  de 
les  tirer  avec  Moimeur  Pafchal  de  la  propodtion  prccédtnte ,  doue  clks 
iontunefiiittenacorelle»  comme  je  l'avois  déjà  inGnoé  dans  mon  ancien 
ouvrage,  9c  comme  on  le  vena  clairement  dans  les  piopofirions  fiiivanm^ 

ÎX  PROBLEME. 

XJ,  Ç^ï  «n  fropofe  Hae  p'  c  irrefion  arithmétique  ,  qui  c»mmeacf  fdr  o,  & 
Omt  tmu  Ut  untHi  fc  flmem  felm  Nrév  dis  mmkret  nmêtreU 
>>  1  *  I  >  4  >  S  >  &Ci  foitr  marquer  an  jujie  U  rapport  fi  imum 
la  fornme  emtfrf  dfs  Tmnes  ^  le  prs fiait  fin  phts  ^rand  de  tous  par  lenofn- 
hre  des  tenues  :  ou  cetuy  fui  fe  trtuv*  tmre  ia  jommt  des  ^uarre?  de  ttus 
ktt  tenus  ,  m  tdk  às  Imn  mks ,  a»  dir  nUn  âmmi  puiffances  efien  vtm^ 
ira  y  &  ûfndiùt  du  plus  grmi  des  ^isârr^»  «s  des  oAes,  a»  des  émtm 
fHÎffances  par  le  nombre  des  termes. 

Si  on  nomme  td  la  dtfierence  ou  le  Iccoud  ccrmcde  la  progrcHion  ari» 
ttiroétique  qui conunence par  o  ,  Sc'^dXc  dernier  des  termes  5  les  ciipo- 
iàns  dé  ces  marnes  termes  uxitninMK  une  progrefllon  arithm  rque,  oile 

Eremicr  terme  (cra  encore  o,  i5«:  k  fécond  i ,  &  le  dernier  fera  le  nom- 
re  I  ^.  De  (bue  que  la  ibmoie  des  termes  de  cette  nouvelle  ^  progtei&oo 
4.  »    t  -^0 ^ ^ iiiii  ^  jgj  io,4  qiifoft  Tmca  mufefe 
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pliéc  par     ^  qui  avoit  tl'ibord  divilc  chaque  terme  ,  le  produit 

icra  la  lomtnc  entière  tic  tous  les  termes- de  la  progrcflion  qu'on  :>voit 

Sropolec.  Et  cette  {omme  comotenU  une  jiiilc  moitié  du  produit  1  d7 

Li  plus  grand  renne  i  ^^par  le  nombxe       x  des  tectnes. 

Comme  donc  la  femme  de  cous  les  tciraes  dl  déterminée  ; 

les  régies  du  problême  8*  foumiionc  poai  la  {ômme  entière  des  quarrcz 

unegrandeur  -j.  ^L-  .  Et  le  proauu  Ja  pluigt^nJ 

2uarrc  zzdd  par  le  nombre  i  des  termes  fera  -^dd  -+  l'^^d.  De 

me  que  divilàiir  par  ce  pnMfant  la  Ibnime  des  qautn  ,  l'expoiaot 

J'+J^d  marquera  le  rapport  de  la  iômme  au  produit. 

Ct  l'applicatioii  du  problème  S"  fournira  encore  par  le  moyen  de  la 

femme——  des  termes  celle  des  cubes  J  c'cll-a-ditc  unegi^ndeur 

—     I  ■      H-   ,  laquelle  étant  dwilee  par  le  produit 

•+  t^'^i'  du  plus  grand  cube  T^d'  &  du  nombre  «.«-f  i  des  termes  j  dou- 
Be  un  esporaitt^«4<^,  qui  marque  le  xappoct  de  Uibiniiie  aupto- 

duic. 

Et  on  trouvera  par  l'applicatioiï  de  ce  même  problême  une  fônuue 
 ~  h-  —J-  -+  35 — —  P5r—  de  tou- 

tes  les  quan  icinc  ,  puiflanccs.  Et  lor<;  qn'nn  I*aura  divif^e  par  le  produit 
îÇj<<-*-f  T-X^d-*  de  la  plus  grande  4*^  puiflance        Se  du  nombre  i 

des  termes  i  l'expcfant  i-f^ji-^-i.  ^^i-g*.  ^333»  «narqucrak  rapport 
de  la  fomme  au  produit. 

£t  on  trouvera  de  la  même  forte  une  iOMîne  ^  — -t-  ttîi'"" 
M- —  '  Etfioiiladitifipâr1epioddt*«i^ 

^  de  ta  plus  grande  5*^  puiflknco  9c  âa  nombre.  X  H*  ' 
<Ics  termes  j  l'expofant  ~  -J.  ^  -+  —  -2-^  marquera  le  rapport 

de  la  fommc  au  produit.  £t  on  trouvera  de  la  mcmc  iorte  les  rapports 
pdir  les  autres  puiflànoes. 

I  COROLLAIRE  GENERAL. 

x2,  QI  la progreilîon  arithmétique,  qui  commence  par o »  &  où  tous 

k3lcs  termes  fe  fuivcnt  fclon  l'ordre  des  nombres  naturels  ,  s'cren- 
doit  lufqucs  ri  Tmlini  v  la  iomme  des  quatrez  ieroit  à  autant  de  fois  le  plus 
grand  c^uaric  ^u'ii  yz  6c  termes  comme  i  cit.  à  5.  Car  le  rapport 
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plus  petite  que  telle  aotrc  qa*OB 

voudri  propvjfcT  :  Conune  il  eft  aité  de  le  voîr  ,  en  mcttaoc  fa< 
ment  pool  7à  chacun  des  nombres  nacureb  i  ,  1,3,4,  ' 


comprend  une  fraction        plus  petite 


leurs  fucccflivcs  d£  la  fraction 


I      I      I  I 
Icronr      —  •  77.  - 


&:c.  De  forte 


que  fi  le  nombre  ^  augmente  à  l'infini ,  ainlî  qu'on  ic  luppoïc  \  U  &a- 
dion  fera  infinîmenr  petite,  &  3c  nu!le  vakur.  &  par  coaffiprtfc 


pet- 

rappoit  ^  — i-  ^— ^     t  3u  jjflc  ^ . 

El  par  un  rajfonnement  fcroblablc ,  la  fommc  des  cubes  cft  à  aouatde 
fois  le  plus  grand  «le  Uns  qu'il  y  a  de  ceimcs^  comme  1  eftà  4.  Qrli 

rappuit  dl  ^  — I-      >  ou  la  parricule      peut  être  négligcc  comne  fCHt 

ioÊniœeoc  petite  ou  de  nulle  vaicair.  Si  on  prenoic  fiicceffifOiKm  poK 
i^diacimdks  nonibBei futnieb i »  &  ,  j  >  4,  5  ,  ftc;  ks  valewsftB» 

ccflivesde  lafraâioniéioieiit -,  ^,  —,-7»  — »        qà IcsdÉno^BF 

48x116  10 

leurs  augmentent  de  4  en  4 ,  comme  les  prccédcns  k  XxScflxxx  de  ^tmCi 
Etb  ibiiiiwdes4<'puiMiices  cil  à  «tcant  de  fois  U  plus  grande,  ^ 

y  a  de  tcnncf ,  oomine  t  cft  à  5 .  Cat  le  rapport  eft  j  H- 


ment  peticeou  de iiaUe  valeur»  pat desnifi»iu  Semblables  aasptéoUat-' 
ce».  Defi>tie  9ick  lappoct  eftaujoAe  j« 

Et  on  verra  de  la  raka»  (brte  que  {a  ^Mimie  de»  5<*  puiâânceseft  1 

autant  de  fois  la  plus  grande  qu'il  y  a  de  termes ,  comme  i  eft  à  ^.  Et 
ainiî  du  reftc  jufques  à  l'mBni ,  en  prenant  toujours  i  pour  le  prcmierier- 
me  da  rappon ,  &  celuy  des  degrez  de  la  puiilàncc  augmentée  d'OB  pooc 
le  dénominateur  ou  pour  le  fécond  terme. 

M'  De  Fermât  a  fort  bien  reconnu  le  défaut  de  la  méthode  de  M' 
Waliis  pour  Ic^  concJufions  que  l'on  vient  de  former.  Miis  il  s'cft  con* 
tenté  de  prouver  icuicracnt  pour  ia  (bmmc  des  termes  par  une  oaôliode 
qui  ne  peut  aller  plus  loin  \  an  lica  que  celle  que  noua  avons  fiûtieCBpK' 
chid  direûement  »  &  pénécre  juiqitcs  &  FinfinL 

Dans  /x  progrt^^  Mmbmiti^n*  in f  nie  i-     id,i4*  %d,^  ijrg,. 

des  côtez  ^    h  pins  grand  cote 

d*s  «jHarr^  te  filus  grand  quarré 

desekket  ^    U  plus  grand  etih 


i 


des     pkijfances    g    la  plHs'grande^^pmpmee  i 

des     pHtJfinces    5    U  plus  grande     piiijfance  1 


des  6  '  '  puijfances  ^ 
W«  7'  »  pHtJfances  L 
dfs  9'» pMtfnmt. 


la  pliiî  grande  6^  puljfance 
la  plus  grande  7*  pnijfance 
la  pIhs  grande  8^  PMiffkim 

&c.  X  PROB 
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X  PROBLEME  ET  II  COROLLAIRE. 

Ij,  C!  ^  ^^"^^  ^"^  conmit  le  rapport  ^ni  fe  trouve  entre  ta  fomme  de  certaines 
yJpHÎJfiinces  homogènes  oit  d'un  même  defrê  des  termes  infinis  dont  nous 
avons  parlé  &  la  plus  grande  de  toutes  ces  pitijfances  prife  autant  défais 
qu'il  y  d  dt  iermtt  m  etmtettra  facilement  le  rapport  ifui  fe  trouve  entre  U 
fomme  de  quelques  Mttres  puiflances  homogènes  de  ces  mêmes  termes  &  Im  plut 
grande  de  toutes  ces  puiffances  prife  autant  de  fois.  Car  il  fitffira  de  frett- 
dre  U  terme  qui  tient  le  même  rang  dans  la  progrej[fion  arithmétique. 

Si  par  ézemple  la  fomme  des  quarrez  eft  i  autant  de  fois  \i  plus  grand 
de  tous  qu'il  y  a  de  termes  «  comme  i  cfl  à  3  ;  celle  des  cotez  eft  à  wxiSM 
de  fois  le  plus  grand  dt  tous  comme  x  eft  à  1,  Pacce<}tte2  eft  moyen  pio* 
porrioncl  arirhmcciqucmcnt  entre  i  &:  ^. 

£t  il  le  rapport  pour  les  cubes  eft  - 1  lautce  pour  les  quarrez  eft  ^  .  Par- 
ce qu'entre  i  5^  4  il  y  a  deux  moyens  proportionels  arithmctiqucmcnt  x 
«?v  ^  ,  dont  le  premier  1  eft  pour  les  côtcz ,  &  l'autre  3  poiirles  quarrez. 

Et  lî  ic  rapport  pour  les  quarrez  eft  j  >  l'autre  pour  les  quarrez  de  ces 

mêmes  quarrez  eft  i.  Parce  que  les  termes  i  >  j  >  5  >  font  en  piogteftîon 

arithmétique.  Et  le  rapport  pour  ks  cubes  par  la  même  raifbn  eft  ^ , 
parce  que  les  termes  i ,  5  ^  5  *  7  «  fimt  ^ffi  en  progrelfion  arithmétique. 
XI  PROBLEME  ET  III  COROLL  A  IR^. 

T  fion  fuppofe  que  les  puijfances  mêm  feiem  en  progrefften  ésithmi- 
,ti(jue  \  on  trouvera  de  la  mêvic  forte  le  rapport  qm  fe  trouve  entre  la 
fimjne  de  toutes  leur<:  racines  linéaires  &  l--^  plus  grande  de  toutes  cet  r^frines. 

Si  011  iupjjofc  par  exemple  une  ruucc  infinie  de  auarrez  qm  ajcnt  en* 
Cireux  la  même  progreflion  que  les  nombres  naturels }  le  rapport  de  tons 

CCS  quarrez  au  plus  grand  de  tous  pris  autant  de  Ibis  eft  p  &  le  rapport 

de  tous  leurs  cotez  au  plus  grand  de  tous  pris  autant  de  fois  eft  celay 

l'unité  à  .  Parce  que  les  termes  1,7,2,  font  en  progreflîon  arithmétique. 

Et  le  rapport  pour  les  cubes  infinis  qui  ont  cntr'cux  h  mC-mc  progreflion 
des  nombres  naturels  érant  encore  ^  -,  le  rapport  pour  leurs  racines  linéai» 

res  eft  celuy  de  l'unité  à  j .  Ec  le  rapport  pour  les  quarrez  de  ces  mêmes 

cotez  eft  celdy  de  runité  l  X .  Parce  que  les  termes  i  >  ^ ,  -,  1 ,  (ont  enpro* 
gteffion arithmétique.  Etfi  le  rapport  pour  les  puiflances  4'S5'S&  autres, 
eft  toujours  ^ ;  ccluy  des  côtcz  linéaires  fera  y\i        ou  celuy del'u- 

lutéài  -,ou  .Ti^,  &c.  Parce  que  les  termes  i»  i     1*»  i' ,z,oui,  x-, 
/  Partie.  Fff 
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I  *  ,  I  - ,  I  - ,  font  en  progtcffion  ariihmctiquc.  Et  ainû  des  autres  ,  corn- 

me  on  peut  l'obfcrver  dans  l.i  Table  luivante. 

D^ns la fro^rtjfion  ariihmcrijuc  infinie t-  o.  i    id.jd.  ^d.^d,  Cd.jd,  &c, 
^narrées  i     §  i- 


Et  fi  on  fuppolê  encore  la  même  cho(ê ,  $c  <|u*on  veUille  auifi  rrouvet 
les  rapports  pour  les  diveriês  puifTanccs  des  racines  linéaiiea  donc  on  vient 

Reparler  ;  on  pourra  Ce  régler  de  la  mcmc  (brrc. 

Si  on  fuppofcpar  exemple  une  luittc  infinie  tie  cubes  qui  ayent  entr'cux 
la  même  progremon  que  les  nombtes  naturels  \  le  rapport  pottr  leurs  ra* 

cines  linéaires  eft  déjà  celuy  de  l'iuiîcé  i  i  ~ ,  ou  ccluy  de  5  à  4.  Et  le  rap. 

Sort  pour  les  <juatrcz  de  ces  mêmes  racines ,  ou  pour  les  racines  cubiques 
es  4]iiattez  des  tiennes  qui  fonr  en  progreffion,  ce  qui  revient  au  même» 

icra  cduy  de  l'unité  à  i ^ ,  ou  celuy  de  3  à  5 .  Parce  que  les  termes  x  >  i 

I* ,  ou  - ,  -  ,  -  ,  (ont  en  proprcfïion  arithmctiquc 
5       î    J    î  , 

Et  le  rapport  pour  les  racines  linéaiics  des  4'*  puidanccs  infinies  ,  <jui 
ont  cntr'clles  la  mcmc  progrcllîon  que  les  nombres  natutels  ,  étant  deja 

celuy  de  l'unité  à  i  -  ou  de  4  à  5  i  le  rapport  pour  les  cubes  de  ces  mêmes 

racines ,  ou  pour  les  racines  4'*  des  cubes  des  termes  qui  font  en  progrcC- 

fion  ,  fera  ccluy  de  1  unité  à  i  -  ,  ou  de  44  7.  Parce  que  les  termes  i>  i^» 

I  ~,  I  - ,  ou  ^ ,  -  ,  -  ,  -  (ont  en  ptogteffion  arithm^iquc 
444444»  *w  * 

£t  çt  iefoit  encore  la  mêmecholê  pour  les  racines  qui  (ont  plus  com- 
poses >  comme  pour  les  racines  quarrces  des  cubes  des  racines  5'*  des  ter- 
mes qui  font  en  progreffion.  Car  le  rapport  pour  les  racines  5'*  ctjnt  cc- 
luy de  l'unité  à  ij^oude  5  i6  y  le  rapport  pour  leurs  cubes  cil  ccluy  du 

l'^onitéà  iioade5  i  S^àcattfcdelaprogreJfionarithmédqaer»  ly  ij» 

I  - ,  ou  ^  ,  - .  - .  y  •  Et  le  rapport  pour  les  racines  quarrées  de  ces  mêmes 

cnbes  cft  celuy  de  l'unité  ài^joudeioài^.  Parce  que  le  terme  i  ^ 

eft  moyen  proportioncl  arichmétiqucmcnt  entfc  i     ij«  ott  encte  i  Se 
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':7»*î"****^*'"«*  ;::»  T^»  T-'  «'ûi ,  ~,  -,  font  en  progrcfliott  an- 
chmltique.  Et  en  etfet  les  taciiies  quairées  des  racines  5'*  ne  (ont  autre  * 
cho(è  <{ue  les  tacin^  i  o'  pour  qui  l'on  prend  le  rappôtt  de  l'unité  ^  '  7~  > 

ou  de  lO  à  II.  Et  le  rapport  pour  Ici  cubes  de  ces  mcmcs  racines  cft  cc- 
luy  de  l'unicé  à  i--^,  ou  de  lo  à  r  3  ,  a  caufc  de  la  piogicfllon  ariihmcti- 

quc  1 ,  1      i-^ ,  1  -i ,  ou  — ,  — ,  — ,  ii .  Il  en  eftainfides  antres  raci" 

*         10    10     10      10   10  10  10 

nés  &  de  toutes  leurs  diverfes  puillànces. 


Tdàle  defrapports  pour  la  fuînt  iftfitde  des  rsemet 
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On  l'on  peur  obiêreer  que  le  rajppott  pont  telles  puîflànces  ou  pour  tel- 
les racines  qu'on  voudra,  oumetnepour  telles  puilTanccs  qu'on  voudra 
de  cemincs  racines  fera  toujours  cchii  de  l'unité  à  l'expofant  de  la  pi»(l 
(àncc  ou  hmpicou  comporéc  augmente  de  U  même  unité. 

Surquoi  il  eft  bon  d'avertir  que  comme  les  putflànces  linéaites^  quar* 
récs,  cubiques,  4*»,  cVc,  ont  pour  expofans  les  nombres  i  ,  a,|,  4, 
&c ,  qui  en  défigncnt  les  dégrez  -,  de  mêmeauflî  les  racines  quarrées ,  cu- 
biques, 4'*,  5<«/&c,  doivent  avoir  pour  leurs  cxpoians  les  fiaclions 

-,      ^,  ^,  3cc.  Car  comme  en  tirant  la  racine  quarrtc  de  la  puilTancc 

10*,  on  trouve  la  puilTancc  5^'  \  de  même  aufli  loriqu'on  multiplie  l'ex- 

pofantiodespmflances  10'*  par  l'autre  ^  des  racines  quarrces ,  on  trouve 

l'expofant  5  cîc<;  puifTances  Er  comme  en  tirant  I.i  racine  5'*  de  I.i  puif^ 
fance  10  ,  on  trouve  h  puiiTancc  i*^  ou  qu.irrcc  ;  de  mcmc  auill  lodqu  on 

multiplie  i'expoiant  rodes  puiiTanccs  10"  par  l'aucce^  des  racines  5"»  00 

trouve  fcxpofant  z  des  puiflànces  quarrécs. 

Fffij 
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Cci-i         cr.  uint  ijppolt  ,  puifque  IVxpoIa:,:  pour  les  pu'.^:.- ti- 

nciircs  cft  I  i  !c  rapport  pour  ces  rr.cf  c.  p  iiinnccs  i  j.  i  i  oa  - . 
Er  pulquc  l'cxp o fin t  pour  Icsqtîirrtz  tft  z  ,  le  npi-iurt  pour  cc<  ridiTin- 
ces  dl  1  à  xH- 1     ^  •  ^  on  vcip  de  U  mcmc  Ibnc  que  le  rap poctpoiu 

tes  cubes  cft  t  à  j-f-i  oa|;  <epoarles4**piiidinccs  t  a  4*4  toa|»2rc. 

Et  parce  quel  cxpofaot  des  licincs  tjuairtcs  <-^^^>  rapport  pour  ces  mc- 
IRCS  racines  eft  1  à^-4>  i  ou  ^  .  Eicniiuneie  lappon  pour  les  ncinescn- 

hi(fÈti  cftià^o- hiou-;  £c  pour  les  racines  4''  f  »  -  -i- 1  ou  - . 

IV  COROLLAIRE. 
}  I .  Ue  fi  te  pcemiei  cetme  de  l'une  des  (îiictes  infinies  eft  moïnpité 
V^par  le  premier  d'une  autre,  8c  le  Iccond  pfti  le  iêcood  »  &  ainiî 
du  rcftc  ,  Icî  produits  formeront  une  fit-ttc  infinie,  où  l'cxpcfarr  fera  la 
Ibmmc  des  deux  autres  expolans.  Comme  fi  les  quaticz  des  termes  font 
nuilcipiiez  par  les  cubes  j  les  produits  lêrooc  des  5^  puîâanccs  ,  dont 
l'cxpoiluic eft  5^01-4-1.  J^trrez,  o.  I*  4.  $,  i6,  25.  &c. 
Ec  le  rapport  pour  ce»         Cuhs  o.  t.  8.  tj,     64»  115, 

pui(Tanccs  tft  i  à  ^"^  pHtjJances  c.  i.  ;i.  543.  1^x4.  ;i2s. 

Et  fi  les  qii.irrtz  ,  qui  ont  i  pour  leur  cxpolanr  ,  (ovx  ruikipl  cz  pjr  ic$ 
racines  cubiques,  qui  ont  j  pour  le  Icui  ",  les  proHuiCi  Icront  Jci  racinci 

cubiques  des  7"  puiflànccs ,  qui  ont  pour  cxpofant  -  ou  1  -f  | .  El  le  tap- 

port  pour  ces  puti&nces  eft  celuy  de  l'unité  à^oude|izo. 

Quarr^         O.        I-         4-  9.  itf.  &C. 

Raçmes  cnhi^Hts    /Cq,  ✓C.t.    VCi.      /C.^.       ✓C.4.  Ce* 

•H  ^uarre"}^  ✓C.o-  ✓C.i.  rC.(>4.  /C.  729.  ^0409?.  dr. 
^iicimt  cuhitfues  /Ce    /C  i.    /C  î.       ✓C  ;         ✓C.4.  C>T. 

Produits   /C.o.  fC.i.  vCiib. /Ci  187.  ✓C.  16^84. 
Et  fi  les  racines  quarrées,  donc  l'expoiânt  cft  ^»  (bat  muldpliées  par 

les  racines  5  ,  «{ut  ont  ^  P<>^      expoiânt }  les  produits  feront  les  rad* 

ncs  1 0-'  des  7"  puillanccs ,  où  i'expolant  Tcra  ^  30  ^  H-  ^ .  £tlc  xappon 

pour  CCS  mêmes  produits  fera  celuy  de  l'onité  à  ou  de  xo  à  x  7.  Et  ainfi 
nés  autres. 

Jtactnei  efuarréfs    /^o.       /ii.            /t^,  /ij. 
R.tcwnes  5"    V^o.       /^.  Z?^*  /fj.* 

ou  racines  iQ  ^  *'°ô^      t'^i.         ♦'lOji.  "     /•*i4î.  C^T. 

io^«  /*''o.  /lo^.'  ^lop.  c^<:. 

Produits  /'^o.     i^»»!";^       ^^TI»^  /^^SyT 
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Mais  fi  le  premier  des  termes  d'une  fuicte  infinie  eft  divifé  par  le  pre- 
mier d'une  autre  ,  Si  le  fi.'Cond  par  le  fécond ,  &  ainfi  du  rcftc  *,  les  expo- 
fans  form.eront  une  nouvelle  fiiittc  ,  qui  aura  pour  cxpofant  l'cxccz  dont 
le  premier  des  deux  cxpofàns  (urpadc  le  fécond. 

Comme  fi  Jes  4^^'  puifl'ances  des  termes  infinis,  font  divifces  par  les  cu- 
bes de  ces  mêmes  termes  i  les  cxpofans  feront  les  puiflanccs  linéaires  dont 
le  degré  cft  i  >d  4  —  j . 

Et  fi  les  puiflances  aibiques  font  divifces  par  les  linéaires  -,  les  expofans 
feront  des  puifTanccs  quarrccs>  qui  ont  pour  expofant  3  —  i  ou  z. 

-     Oit*  8.»^  z7«5  64/»'      ^  - 

xpoPtrts  — y^oaa.  — y>  ida.  — Do 444.       >3  t)a4.--^ya  i6aa.  &c. 

Mais  fi  les  puiflfances  de  la  première  fuittc  font  moins  clcvces  que  celles 
de  la  féconde  qu'on  prend  pour  diviléurs  ;  les  cxpofans  formeront  une 
nouvelle  fuittc  dont  les  termes  feront  réciproques  a  leurs  relatifs  dans  la 
fuirte  ^uc  l'on  trouveroit  en  divifant  les  plus  hautes  puiflanccs  par  les 
moinsclevées.  Et  lescxpofàns  vaudront  moins  que  rien. 

Si  par  exemple  on  divifc  les  puillances  quarrces  par  les  cubiques,  ou 
les  linéaires  par  les  quarrécs  -,  les  termes  que  l'on  trouve  font  réciproques 

à  leurs  relatifs  des  puiffances  linéaires.       —  :  :       i4.  Etainfidurcfte. 
Expofans  -r-r* —  r — —.  &c.Oh—<  .  —  .—.G/ 

0«'    i«'    8/*'   i7«'    64*»    n,Mi     ,      ^  ^  rir 

£.v;../4«^  — , .  — . .  — .       .  — .  -1-, .  C^c.  0«  o4. 1 4. 14.  5 *.  44. 54.  ^ 

Et  lî  on  divifc  les  puiflanccs  linéaires  par  les  cubiques  ;  les  termes  que 
l'on  trouve  font  réciproques  à  leurs  relatifs  de  la  fuittc  infinie  des  puif- 
/ànces  quarrées.  Et  l'expofant  pour  ces  nouveaux  termes  cfl  1—3  ou — 1. 

_        0«       14      14  4«  I  I  1  I         I  . 

'    •'  O*'     I«>     84'     XJA'     644'  OMM     IM    4AA     9»»  I6M» 

Expofans  —  .  — ^  1 — .  Oh  oaa.  1 44. 444.  944.  i  ^44.  &c. 

'  o»     iM     m      }4      4«  >.      ,  ^ 

Et  fi  quelqu'une  de  ces  fuittes  infinies ,  qu'on  pourra  nommer  récipro- 
ques ,  efl  multipliée  ou  divifée  par  une  autre  diredtc  ou  réciproque,  ou  fi 
elle  en  divifc  quelqu'une  ;  on  pourra  toujours  obferver  les  régies  prefcri'r 
tes  ci-devant  pour  les  fuittes  dircdes. 

Comme  fi  la  fuittc  réciproque  de  ces  puifTanccs  quarrécs ,  telle  qu'cfl 

i ,  -  .  -  ,  &c ,  où  l'expofant  cft  —  i  ,  cft  multipliée  par  la  fuittc  -     ,  —  , 
149  *  rr  i'8i7 

&c.  réciproque  aux  puiffanccs  cubiques  ,  ôc  où  l'expofant  eft  —  3  ,  on 
trouvera  la  fuittc  Y  »     »  >  réciproque  aux  puiflanccs  cinquièmes, 

&  oii  l'expofant  cft  —  5>D  —  1  —  3. 

Et  fi  la  fuittc  "Jl'  "Ji'  "J^  »       y  réciproque  aux  racines  quarrécs ,  &  où 

l'cxpofânt  cft  —  1 ,  eft  multipliée  par  la  fuitrc  1 ,  4  ,  9  ,  &:c,  des  quar- 

r  f  f  iij 
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rcz  t  où  l'expo&nc  eft  i  ;  on  trouvera  h  fiiitrc  i/t ,  i/i ,      ,  Sec,  an 
,  « 8  ,  ^xj  j6cc,dei nciocf  ^uaixécs 6ci puiflîooet cioifiéma  «  &  o« 


1 


V 


COROLLAIRE. 


ji.  QI  l'on  fu ppofc  aticanc  de  ibis  le  plus  gr^nd  des  termcs*qii*if  r  2 

^tvTfnts  dins  U  progrcflion  infinie  ,  &  que  chacun       r!Tn>«  loi: 
une  fois  retranche  Hu  plus  grand  i  tous  les  rcftws cnlbnblc Icronc  LinMJC> 
lie  de  Ja  I  jn  mctmit  rc  de  rous  les  plus  gr.:nd&ieiia£S. 
Et  a  chicun  des  ccTmes  cil  ajoute  une  fois  au  pins  ^rand  ;  la  fommevss- 

dra  crois  moiticz  de  celle  des  pîn^  grands. 

Car  fi  on  noinmc  o4  le  plus  pa:t  des  rcrmr<;  .  S:  i.î  lefcrorîd  ,  5c 
plus  grind  (\l  fus ,  &  ^  le  nombre  ou  h  muitiLui.it  des  icimcs  ;  ktii  lom- 

me  cnriLix  kia -FOI,  c  tu-  I  ■ 

,  I  *^ 

à-dnc   une  moirié  de  la  | 

fomnit^i*»  «le  tous  les  plus  j 
grands  termes ,  hupielle  é-  ^ 
une  ôtée,  taiHê  un  refte 


4  —  04  r 

4  »  14  I 


~^^4.  £t  éunt  aîoût^c>  la 

fummc  nouvelle  cft 


^4  — 


44— f  1* 


0«' 


Et  11  le  quatre,  ou  le  cube  ,  ou  la  ^'^  puifTancc  j,  &:c  ,  de  chacun  des  ter- 
mes cft  ôtc  une  fois  de  l  a  puillaiicc  fcmblablc  du  plus  grnnd  de  tous  ;  le 
rtdc  vaut  les  1  tiers ,  ou  les  3  quarts,  ou  les  4  cunjuiemcs,  &:c,  de  U 
fi>mme  entière  des  plus  grandes  puidances. 

Et  (î  on fef  ajoute  cn^mblc ,  la  fommc  au  contraire  vaudra  4  tiers ,  ou 
5  quarts ,  OU  6  Cinquièmes ,  de  la  £>nime entière  des  plus  gcandcs 
puillànccs. 


r 


«.144  ^  044 
J&C44^  144 
tJUM  ^  444 
((44  ~  p44 

&C  &C 

zz.aa 


V4t 


14} 


JicP 


Va^--  84» 


r  ^'^^♦r  04* 

(44*^  14* 
(444— 

^^^4*  "7  «.44^ 


5 


i-f'Oo-.  d'if. 


£tfi  la  racine  quatt^^  ou  cubique»  ou  4^ ,  ôcc ,  de  chacun  des  tecme& 
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cil  une  fois  recranchcc  de  la  racmc  Icniblablc  du  plus  grand  de  tous  j  le  rc- 
fte  vaudra  un  tîen,  cm  un  quart ,  ou  une  5  ^  partie  >  &c ,  de  U  fomme  en- 
tière des  plus  grandes  racines. 

Ec  fi  on  îcs  ajoute  cnfcmblci  la  lommc  vntdra  5  tici<;  ,  ou  7  qiia;r': ,  ou 
5  cinquièmes ,  ôcc,  ou  le  double  moins  un  cicis,  ou  un  (juau  ,  ou  mic 
partie ,  dcc,  de  la  (brame entière  des  plus  grandes  racinei. 


✓m' 


r 


✓4«.W~V4*.t*. 


1 


Somme  i  -4-  -  30  ~ 
î  3 


4  + 


1  5 


Et  on  trouvera  de  la  même  forte  les  rcftcs  ou  les  fommes  pour  les  di- 
verses racines  des  puidances  des  termes^  coaunc  il  eft  aifé  d'en  juger  par 
la  Table  cxpofte  ci- devant. 


4 


04' 

-4- 


✓C^OM^JT^'C.  4*1 


vc.t»i«*:ï:^c.8i4* 


^  5  I 


5    f  77 


VI  COROLLAIRE. 


jj,     I  on  prend  autant  de  fois  le  plus  grand  des  termes  qu'il  va  de  ter» 
i3mes  dans  la  progrcllî m  arithmcciquc,  &  que  chacun  des  termes 
foit  une  foi";  rccr  inchc  du  plus  grand    les  quarrcz  ,  ou  les  cubes ,  ou  les 
jpuuiauccs  qu  ou  voudxa  des  icftes  «  ibxooç  àla  puiifancc  fcn^iablc  du  plus 
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grand  teme  «  pûCt  autant  de  fi>is  qu'il  y  a  de  termes ,  comme  un  nombfê 
connu  à  un  nombre  connu. 

ito—f- oo     /"-î.^ — 5Î.S.0 -f  3^00  — J-o* 
—  iilÇ. 4rf      Vt^— {- j*^*— 

&c    &c    &c      )  &c 
Xt.  —  i^^H-^^     Cjc^  —  %z>  -f  5^^-— ^> 

1  t'x  l't't 

*  l'i 

Et  fi  le  quarré  de  chaque  terme  cft  retranché  de  la  mcmc  forte  du  quar- 
rc  du  pkis  grand  r  on  connoîtra  le  rapport  pour  les  quartez^  ou  les  cu- 
bes ,  ou  les  puilianccs  qu'on  voudra  des  rcftcs. 

Re^t,  Q*i/^rre\.  Ctths. 

i<xoo-+oo  '^Z.^  J5.^00*+3t«0*— o* 


Somme        —  J^ct.       —  jiz.^  -i-  J^^*.^^*'—  j^-*  -f  j^-'*— 

»  l'4  1*4  < 

Si  d'une  part  on  ôtc  chaque  terme  du  pKis  gi  asid  de  tous ,  ^  que  de 
l'autre  parc  on  ajoûce  anffi  chaque  teimc  au  plus  grand,  &  qu'on  muld- 
pUe  par  ordre  les  veftes  par  les  fbmmcsip»  leur  rcpondeoc }  leiappoïc 
pour  la  /(MT»mc  des  produits  pourra  être  connu. 

Et  fi  on  mulciplioit  les  quairez  ^  ou  les  cubes  des  relies ,  par  les  quarrcz 
ou  les  cubes  des  iômmes  ,  &  ainfi  du  rcftc  >  on  pourroic  connoitxe  delà 
même  forte  le  rapport  pour  la  Ibmme  entière  des  produits. 

a      r^z  —  laz  -f  aa       yz)  —  jazz  — f  ^aaz  — 


A 


'zs.  ^  éta. 

Il  y  a  encore  d'autres  proportions  utiles  êc  curieuiês  &  tttée<  des  mé« 
mes  principes ,  qu'on  pourn  voir  d  sns  le  Traitté  de  Monfieur  Wallis.  Ec 
ceux  qui  fonr  verfèz  dans  la  Gconurric  prendront  pîaihr  à  confîdcrcr  la 
juftc  application  qu'il  fait  de  cette  nouvelle  cfpêcc  d' Aurlnnctiquc  aux 
figures  mêmes  les  plus  composes.  On  peut  voir  aulîi  le  grand  &  gavant 
liaité  de  Monfieur  Boiiill«id  iùr  la  même  matière. 

DES 
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DbS  QUARRE2  MAGIQUES. 
Dbfinitions. 

Ç*!  les  termes  d  une  progrcilîon  arithmétique  rcmpiiilait  iucccffivc* 
3incitt&  par  ordre  toutes  les  cclluics  d'un  quairé  ;  on  dit»  que  c'dl 
Mn  tfHArré  naturel» 

Mais  fî  les  termes  c!c  la  progreflioti  font  tellement  tranfpofcz  dans  les 
cellules  du  quarrc  >  que  toutes  les  bandes  ou  tous  les  rangs  parallèles  & 
perpendiculaires ,  Se  mcme  les  deux  angulaires  ou  des  coins  faHcut  toû- 
joncs  une  n^e  femme  j  on  dira  qiM  cm  h»  ftuttri  tmt^ne* 

Scifclius  Se  qodqocs  autres  ont  parlé  de  ces  quarrcz  ,  mais&rt  lceerc« 
ment.  Et  les  nouveaux  Elémcns  <^f-  Gî-omcrric  fournifl'cnt  une  mérnode 
trcs-parfaittc  pour  former  leur  difpolîtion.  Cependant  comme  j'ai  remar- 
qué que  des  pcrfoiincs  d'efprii:  n'en  comprenoicnt  les  deinonllracions  qu'a- 
vec aSoE  de  peine,  dc  qae  lateflonblançe  deoertatues  lettres  y  avoir  fait 

flUIcr  quelque  fliucc  capable  d'arrêter  -,  je  tâcherai  de  rendre  les  démon- 
rations  un  peu  plus  fenfibles,  Ôc  de  n'y  rien  la  flcr  à  fuppiccr. 
Nous  diftinguerons ,  comme  a  fait  l'Auteur,  toutes  les  cellules  en  di- 
Verfès  eneeÎHM  :  Mais  nous  prendrons  pour  la  f  remitre  la  cellule  du  mi- 
)iea  dans  les  quarrcz  impairs ,  &  les  quatre  dn  niilieu  dans  les  quartes 
pairs.  Ét  U  féconde  etiee$me  comprendra  les  cellules  qui  font  inmiediate- 
ment  autour  de  la  première.  Et  U  troifiéme  comprendra  celles  qui  entou- 
rent immédiatement  la  féconde.  Et  ainfi  du  rcftc.  Et  les  cnccmtcs  3% 
5^  7*^,  9"^,  &c,  feront  les  thermes  irapaires.  Et  les  z*^,  4%  6\  8%  5cc, 
ftront  le*  e»eeiiites  pains. 

Nous  diftinguerons  encore  tous  les  petits  &  tous  les  (grands  termes.  Les 
petits  feront  ceux  qui  valent  moins  que  la  moitié  des  extrêmes,  6c  les  grands 
ceux  qui  valent  plus.  11  y  en  a  roù  iours  autant  de  petits  que  de  grands  3  6c 
un  de  plus  dans  les  quarrez  tmpaus ,  qui  tient  le  milieu ,  ou  qui  vaut  an 
jufle  la  moitié  des  extrêmes ,  &  qu'on  nomme  le  centre» 

Nous  dirons  de  plus  que  les  termes  oppofc'^  font  ceux  dont  la  fomme 
eft  égaie  à  celle  des  extrêmes  >  ou  ccuy  qui  four  également  éloignez  des 
extrêmes  ou  du  centre ,  çc  qui  revient  au  même. 
'  On  dira  anffi  dans  nne  même  encetnte.4^*anc.celliile  efi  we-à-^it  etim 
4ittrr,1or(ba*elles  fout  fur  un  même  rang  angulaire»  ou  danslcs  coins  op- 
polèzi  ou  ho"';  des  coins  fur  un  mcmc  rang  parallèle  ou  pcrpendioilatrea 

Pnsr'ARATÎON    POUR  LES    QUARREZ  IMPAIRS. 

35.  Ûn  marquera  dans  ciiaquc  cncemtc  du  quarré  naturel  le  coin  à  gau- 
che de  la  bande  rupérieure  par  nne  lettre  « ,     le  coin  â  droite  de 
la  même  bande  pat-^  ,  &  laxeltule  du  milieu  de  la  bande  par 
par  V  le  plus  bas  des  petits  termes  qui  font  i  gauche  difpofcz  fous  a. 
Et  dans  les  enccinrcs  impaires,  on  marquera  encore  par  b  5:p:ir/"  deux 
cellules  de  la  baiîde   fupétieure   également  éloignées    des  deux  a  Vej«^  t«t 
9^£9  9c  parj&  celle  qni  (bit  ^  ,  &  qui  fe  tratite  â  eauche  inimif*Mf»4i> 
dlacement  £am     le  pat  /ccUc  ^  précède     ou  Iç  plus  bas  desp^ 

Ggg 
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tics  termes  qui  font  fous  £  à  droittc.  Et  ics  grandes  cdlalcs  oppofces  à  roa- 
tes  ces  pectccs  «m'on  jMnra  niaraaées  lêronc  auffi  marquées  par  les  mâju/'cu- 
les  des  mêmes  lettres  )  loppofce  de  h  cellale  4t  par  A  $  &  fcs  oppofifes  des 

nnrrcs ,  h .  d ,  f ,  g  ,  h  ,  f ,  v  ,  -dix  les  mijurcules  B,  D,F;G,H,S,V, 
£r  1  1  prcmicrc  enceinte  ou  l.i  rcîfulc  du  milieu ,  qui  vaut  une  moitié  dcl» 
foinmc4-4.  A  des  extrêmes ,  Icia  marquée  fimpicmcnr  par  ^ 

PftiPARATlON  rOUK  LES  QUARREZ  PAIRS. 

^6.  On  ne  marquera  rien  dans  la  prcmicrc  &:  dans  la  féconde  enceinte,  qoi 
r»jr#^  Us      ont  leurs  régies  a  part.  Mais  dans  toutes  les  autres  on  marquera  le  coin  i 
^^li        gauche  de  la  bande  fimcrieurepar  a  ^BcCoiSk  autre  coin  i  droirtc  par  ? ,  &: 
deux  cellnles  de  la  Diane  bande  également  éloignées  des  deox  «  &  Tune 
par  y  t  &  l'autre  par  / i  Se  par / la  plus  baflc  des  petites  cellules  qui  font  i 
gauche  Com  la  cellule  a.  Se  pari/  la  plus  bafîè  à  droirre  de  celles  qui  (ont 
Tous  ^.  Et  dam  les  enceintes  unpaircs  on  marquera  encore  deux  ccliuics  de 
h  bande  iti|»ériettfe  ^galemott  abi^es  des  deux  m  ScgWÊ  des  deux  èôcfi 
l'une  par  r>  &  Tantre  par  «  >  dcon  marquera  par  b  celle  qui  fuit  ^ ,  ou  qui 
cftfous.t,  &pary?  celle  qui  eft  A  gauche  fur  x/,  ou  qui  précède  /immc- 
diatcmcnr  dans  la  même  enceinte.  Et  les  oppofccs  de  toutes  ces  petites 
cellules  qu'on  aura  marquées  feront  auiG  marquées  par  les  majufculesA,B» 
C)£,F,  G,  H,P,  S,  V,  desm^meslemes4,  b,c,e,f,  g,i» »f  ,  f,v^ 

Xni  PROBLEME. 

J7.  ^\^Our  dijoofer  nutgiqumtHt  un  f  narré  nature L  ,  lorfyiiU  efi  imfAir, 
Il    I*.  Let  perits  termes  marques  dans  chaque  enceinte  paiceleroitt 
diipofëz  en  cette  urne  dans  telle  enceinte  paire  qu'on  voudra.  Le  pcnc  V 

fcr.i  mis  au  coin  gauche,  &  le  petit  d  au  coin  droit  de  la  bande  fuperieu- 
r<_  ;  cv  le  petit  4  dans  la  bande  inférieure  hors  des  coins  ;  f^:  le  petit  g  hors 
des  coins  dans  la  bande  gauche.  Et  les  grands  termes  oppokz  a  ces  quatre 
pedtsIeKmt  mis  diacun  vis-â-vis  de(bn  petit  dans  les  bandes  oppofëes. 
XX  alors  la  nouvelle  cnceime  aura  dans  les  trois  ceUnles  de  chaoïne  de  Ib 
qn.irrc  bandes  une  même  valeur  3*;^.  Ce  qu'on  démontre  ainfi. 

b.  11.7.      J_cs  rajpports  arithmétiques  font  égaux  entre  d^  a        cnrrc  ^icf-  Et 

c.  1  j.  7.   par  confcqucnt  la  fomme  4     v  des  extrêmes  cft  '  égale  à  i  autre  a  — |-  ^dcs 

jnovens.  Ecajontjnt  A  dep«rt&d'ann«$  lalbnmie  A -4*^-1- V(iet trois 
ai*  7*  oelltUes  de  ta  bande  fiipÀieure  eft  égale  i  lalbmme  A-h4H-&c*eft^âdife 
i  iX}  car  A —f  4  vaut  au  jufte  il^.  Et  on  prouvera  de  la  même  forte  c]uc  fa 
fomme  a  -fD  -+ V  des  trois  cellules  de  la  oandc  inlerieure  eft  égale  au  jul^e 
i  3^.  Et  cnfuittc  que  la  fomme  t/  -f  /H-  D  des  trois  cellules  de  la  bande 
gauche  vaut  aufll  3^  Et  enfin  que  1  autre  finnme  V«-^GHh^  ^  uoif 
.ccUnlcs  de  iabanw  droitie  vaut  cncoce 

Four  Us  banda  fu^éricure  ^  inférieure. 
^X).A:^  V.  ^^D^y»A^^  4H-IH-Y3o^AH-^»i^ 
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Pour  Us  b Andes  du  côté  gAuçhe  à"  du  côté  droit. 

v.X;.  G.  D. 
V.^:^.  d. 

BncànTeî  naturdUs. 


Tour  les  enceintes  magiques. 
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a,^  Lés  petits  termes  marquez  dans  chaque  enceinte  impaire  feront  auffi 
diipofts  en  cette  foRedant  telle 'enceinte  tn^Mire  qu'on  voudra.  Le  pe- 
tit 4  fera  mis  aa  coin  gauche,  &  le  pccic  d  au  coin  droit  de  la  bande  fu- 

Îiéricurc  ;  &  les  petits  î ,  /,  v ,  hors  des  coins  dans  la  bande  inférieure ,  & 
c petit ^  dans  la  bande  gauche  i  &  les  petits  &/ dans  la  bojidc  droittc  ,  Voftt. 
en  (ÔRe  néanmoins  qu'ib  ne  (oient  point  vis-i-vis  de^.  Et  les  grands  ter-  f*iefiià»> 
mes  oppufez  à  ces  cinq  petits  feront  mis  chactinvis-l-vis  de  fon  petit  dans 
les  bandes  oppofccs-  Et  alors  la  nouvelle  enceinte  aura  dans  les  cinq  cel- 
lules de  chacune  de  fcs  quatre  bandes  une  xocme  valeur  Ce  qu'on  dé- 
montcc  ainH. 

n  y  a  un  même  rapport  arittmiétiqae  entre  k  Se  «  ftcntrc  gScft  5r  en- 
core un  aAmc  entre  g  icd  8c  entte  ^  &  t/.  Et  ainfi  les  fommcs  h  >+/ 8t 
a^gCom  égales,  &  les  deux  font  encore  égales.  Si  donc 

on  ajoure  v  à  chacune  des  deux  premières  (ommes  ,  &  4  à  chacune  des  deux 
autres  i  il  y  aura  égalité  d'une  pan  entre  h  -f /-+  vSca^g^v ,  &dc 
rantre  entre  M^g^vScd-^d^T^Scfu  conféquent  entre  k  -4/-4 
êCA^d  -{-T^j  Etfion  ajoure  encore  ici  de  part  &  d'autre  les  grands 
termes  A  5^  D  ;  il  y  aura  égalité  entre  if  -4-/-+  -z/  -f  A  — »■  D  de  la  bande 
inférieure  &  <i  -+  </— }-  ^H-  A  — f  D  qui  vaut  5^au  jufte ,  puifque  la  fom- 
mc  4  — F  A  vaut  z^,  &  que  l'autre  </-f  D  vaut  auffi  x^.  Er  on  prouvera  de 
la  même  font  que  les  cinq  cdlalcs  B-fF^^V-f-^— h^dcla  bande  (ii- 
pcrieure  valent  j^au  julte.  Et  cnfuitre  que  les  cinq  </— f  h  -f  /— f  A  G 
de  la  bande  dro  rrc  valent  encore  5^  Et  enfin  que  les  cinq  DH*  H^-fS 
H-  ^  H*  ^  de  la  Uuidc  gauche  oat  auili  la  aûUsts  valeur  j  7. 
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Pour  U  kamle  iufêrieurti 

Si  g.f.  Et. g.         V.  {Donc  b  ^f-^A^g,Et  g^vy^d-'tXiEtb-^-f^vyiâ 

Pour  la  bande  ju^é):cutc. 

Ç B.  A  :  G.  F.  £G.  D  :  ^.  V.  {  Donc  B-i-  F»  AH  G .  £r  G-fV»  D-f^:.  J^/  Brf F-4V 
î  3D  Ah-G-+V:o  AH-D-+;;,.  {Donc  B-+F-t- V-i .i^dy^  A-4D  H-      ^  '^Oo  5«. 

/'«^«r    bande  du  côté  droit. 

^4.  d-.d.  g.  Et  d.  h-.f.z..  {Donc  a-^  gyi  d^d.  Et  d^z.yi  h^f.  Et  ^^g-^^ 
^  yid^d^ x.:pd ^h^f.  [Donc ^h-^h-s-H-Ah-G :» 5-?.» <^ -i- h^j  -+ A-VG. 

FoÊir  U  béinde  d»  tâté  gMche, 

5  A.  0  :  D.  G.  £r  D.  H  :  S.  ^.  CD«wA-fGDoD-fD.  EïD-KDoHh  S-  Et  A^GH-t 


Bmemtes  nsmnllts. 


Pour  Us  emmies  tM^ifttes, 
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3**.  Comme  les  petits  termes  qui  ne  font  point  marquca:  dans  la  bàttàe 
fii|»éricarc ,  relient  toujours  en  nombre  paircmentpair ,  &  qu'ils  font  toû- 
joius  de  quatre  en  quatre  en  propoctûm  aridiméciqDe}  &  qa*il  en  eftde 
même  de  tous  les  petits  enfemblc  qui  ne  (bnt  point  marquez  dans  la  ban- 
de droitrc  &  dans  la  bande  gauche  :  on  n'aura  qn'i  mettre  les  deux  extrê- 
mes de  chaque  proponi(m  dans  telle  bande  qu'on  voudra,  &  les  movcns 
dans  (on  opporcc ,  mais  enilnte  que  deux  petits  ne  (bleoc  jamais  vis4-vit 
l'un  de  l'autre.  Et  lotfqu  on  aura  placé  tous  les  petits  termes  qui  rcAcni  en 
chaque  enceinte  ;  on  ilirporera  de  !a  même  forte  tous  les  grands  qui 
reftent  vis-à-vis  chacun  de  fon  pccic.  alors  toutes  les  bandes  parallèles 
Se  pcrpcndiculaitcs  ôc  les  deux  anguloucs  Icront  magiauement  <lilt>orécs, 
0c  chacune  aura  pour  (â  jiifle  Viileiu  autant  de  fois  ix,    elle  a  de  €clliiles. 
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Car  il  cft  déjà  clair  lI&  1°  que  renccinte  extérieure  avoir  rcccu  dans 
chacune  de  fcs  quatre  bandes ,  une  même  valeur  ^  dans  trois  de  fcs  cellu- 
les i  ou  une  même  j^dans  cinq  de  ces  cellules,  j*.  Et  lorfqu'on  remplit 
quatre  à  quatre  toutes  les  cellules  vuidcs  }  chaqucbandc  reçoit  les  extrê- 
mes d'une  proportion  arithmétique  &  les  oppofèz  des  moyens.  Comme 
donc  il  y  a  égalité  entre  les  extrêmes  &  les  moyens ,  &  entre  les  oppofcz 
des  extrêmes  &  ceux  des  moyens  v  il  eft  égal  de  prendre  les  extrêmes  &c  leurs 
oppofèz  qui  valent  4^,ou  de  prendre  les  extrêmes  &  les  oppofcz  des  moyens. 
De  foric  que  les  cellules  vuides  reçoivent  toujours  quatre  à  quatre  une  mê- 
me valeur  ^7  en  chaque  bande  extérieure.  Et  pour  les  autres  bandes  >  il  y 
a  toûjours  deux  termes  oppofcz  vis-à-vis  l'un  de  l'autre.  De  forte  que 
chacune  des  bandes  parallèles  &  perpendiculaires  &  des  deux  angulaires 
vaut  au  jufte  autant  de  fois     qu'elle  contient  de  cellules. 


^ufirré  naturel  de  XI,  Sluarré  magique  de  XL 
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XIV  PROBLEME. 


j8,  'VyOur  dïfyofer  magiquement  un  ejHarrè  naturel ,  lorfauU  eft  y  air. 

A  i**-  Les  petits  termes  marquez  dans  chaque  enceinte  paire  exce- 
pté la  première  (cront  difpofez  en  cette  fone  dans  telle  enceinte  paiic 
qu'oo  voudra  excepté  la  première.  Le  petit  a  rcftera  dans  le  coin  c;auchc 
&  le  petit  g  dans  le  coin  droit  de  la  bande  fupcricurc  ;  &  les  petits  è  &/fe-  voyt^  U 
cent  mis  hors  des  coins  dans  Ja  bande  inférieure-,  &  le  petit  v  hors  des  p^g*!»'- 
coins  dans  la  bande  gauche,  &  le  périt  /hors  des  coins  dans  la  droittc, 
en  forte  néanmoins  qu'il  ne  foit  point  vis-à-vis  du  petit  v.  Et  les  grands 
termes  oppofez  à  ccsfix  petits  feront  mis  chacun  vis-a-vis  de  (on  petit  dans 
les  baiidcs  oppofées.  Et  alors  la  nouvelle  enceinte  aura  dans  les  quatre  cel- 
lules de  chacune  de  fcs  quatre  baadcs  une  même  valeur  ^ ,  c'eA-à-dire  4 

Gggiij- 


SA' S  : 


4ti  NOUVEAUX  ELEMENS 

fois  la  moitic  ^  de  la  fomme      A  ou  ^  -i-  6  des  cxticmcs.  Ce  qu'on  de- 
nonne  ainfi* 

Il  y  a  un  même  rapport  arithmétique  entre  B  &  A  &  entre  G  &  F.  Et  par 
conféqucnt  la  fomme  B  — f  F  des  extrêmes  cft  t-f-alc  à  h  fommc  A  ^  G  des 
moyens.  Et  ajoutant  de  part  &  d'autre  les  petits  li  y  a  égahcc  entre 

B-f  F-+^-f  ^  de  la  bande  fiiçérîeore&A*+G-f4H-i,  qui  vaut  4!^ 
an  juAe.  Et  on  prouvera  de  la  même  forte  qae  ^•4>/--t- A-|>  G  de  la  ban- 
de inférieure  vaut  au  jullc  47^-  Er  tnfuirrc  que  G  -+  S  -f  v  H-  Je  la  baii- 
de  gauche  vaut  cncoïc  4^  £c  cnâo  que  ^  Y  -t'A  dciabandcgaur 

che  vaut  aufljl  4^. 

fottr  les  banda  fu^érieure  é"  inférieure. 

Dm  Donc  B-4F-+-H.pAH-GH-4^^ 

TêmrUs  béméUs  dm  M  gmehe  &  d»  tSfé  droit, 
G.V.         Ah-YDoSH-G.  ^^^^  A-l.VH-4-fvD04^S-fG-f4-|.«.* 

Bneemtes  mourelles*  four  les  emehtès  rnsg/ptes, 

MB|    I    IFj    I    i    I  11 


Les  petits  termes  marquez  dans*chaquc  enceinte  impaire  cxcepr<f  la 
piemiére  (èront  difpofez  en  cette  forte  dans  telle  enceinte  impaire  qu'on 
iroadca  excepté  la  première.  Le  petit  b  ièta  mis  au  coin  gauche»  &  le  petit 
/"au  coin  droit  de  la  bande  fuperieure ,  &Jcs  deux  pcrirs  v  Scg  hors  dcf 
coins  dans  la  même  bande ,  &  les  deux  petits  h  Se  f  hors  des  coins  dans  la 
bande  inférieure  smais  en  forte  qu'ils  ne  répondent  point  aux  deux  v  &  ^  > 
&  lesDecics4&^  hois  det  coins  dans  k  bande  gauche ,  Se  les  pctitsc&f 
hors  ûes  coins  dans  la  droitte»  en  (bne  néanmoins  qu'ils  ne  foient  point 
TÎa-Ms  dcipetiti4      Etics  gjrandi  cemies  oppoMti  cei  dix  petits fo- 


by  G*. 
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feoot  tais  chacan  vis-à-vis  de  Ton  petit  dans  les  bandes  oppofées.  Et  alors 
la  nouvelle  enceinte  aura  dans  les  dx  cellules  de  chacune  de  Ces  quatre  ban- 
des une  même  valeur  6^  c'cft-â-dirc  fix  fois  la  moitié  ^dc  la  lomme  des 
extrêmes.  Ce  qu'on  démoncieainfî. 

Il  y  «  im  même  rapport  arithmctique  entre  kBCét  &  entre  V  Se  fyôc  enco- 
re un  même  entre  B  A  &  entre  G  &  F.  Et  par  confcqucnt  la  fomiTic  h—\-f 
des  extrêmes  cft  égale  à  la  fommc  ^  H-  V  des  moyens.  Et  la  fommc  B  -f  F 
des  extrêmes  encore  égaie  à  la  fommc  A— f  G  des  moyens.  Et  ajoutant 
cniêmble  d'une  pan  le»  dem  finranes  des  extrêmes ,  &  de  Tantiieles  deux 
fommcs  des  moyens }  ily  «ira  égalité  entre  /'-î-/-fBH*F5C4H-V 
H-  A  — j-  G.  Et  ajoutant  encore  v  &c  g  de  part  &  d'autre  -,  il  y  aura  égalité 
entre  -f /-+ B  — l- F -+ 'Z' -f  ^  de  la  bande  fupérieure  &  4 -|-  V-fA-fG 
H*  V  — 1*  /  qui  vaut  (î^au  iulle.  Et  on  prouvera  de  la  même  forte  que  H  S 
i-l-^  -4-/-4>  V*4'  G  delà  Dande  infétieuie  vaut  au  jufle  ^  Et  enûutteque 
*H-f-l-««-fS-+C-+E  de  la  bande  gauche  vaut  CMIC  <^  Ec  enfin 
^ue HH'P'-+A»-+/H*^H-»  vaut  pareillement  ' 

Ponr  U  bande  fupérieure, 

Çh.  a-.y.f.  EtB.A:  G.  F.  {Donc  h^fy^a-^V.  Et  B-4FD0  ÂH-G.  {Donc  h-^  f^W 
\  H-F^  Y-f A-4-G.  iDonc  ^-f/^-B-i-F-f î^H^^jd  ^h- V-l-A-fGH^H-^jo 

Four  la  bande  inférieure. 

CH.  A  :  V.  S.  Et  h.  a:  g.  f.  {DoncH-^yi  K-^v.  Et  b-\fy>A^g.  [Donc  H-+S-4*H/ 
2     30  A^v-i-a^g.  {Donc  H-l-S-+-^-4/-+ V-+G    Ah^-M-+^-+ V-+G 6x., 

Pour  les  bandes  du  côté  gauche  &  du  coté  droit. 
t^*f*l'f'  Et  a,c  :  e.g.  {Donc  h'+t  y:>f.-^g.  Et  a-^-gyi  c^t.  {^Bonch  ^  f 

y         M-HH-P'+A  do  6Z.  >a/-f  cH-'-^-S-tC-f  E.  Ci>o«cH-+P-f  A 
C  »ShCh-E.  Et  A-h^-^4i.45-fC-».E>)/4«-f*-+H-i  P-fA^o 


Etreintes  naturelles. 


Four  les  enceintes  magiques. 
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5**.  Comme  les  petits  cames  qui  ne  font  poinc  marquez  dans  la  bande 
rupcrieurc  rcflcnt  toùjours  en  nombre  paircmcnr  pair,  Se  qu'ils  fonr  roû- 
joiirs  de  qiurrc  en  quatre  en  proporcion  arithmcriquc  i  ou  il  en  cft  de 
même  de  tous  les  petits  cnfcmole  qui  ne  font  point  marquez  dans  la  ban- 
de droitte  8c  dans  U  bande  gauche  :  on  n'anra  qu'à  mctcfc  les  dcnz  exuê** 
mes  dcdiaqae  propoition  dam  telle  bande  qo*on  voudra ,  &  les  moyens 
dons  Ton  oppofcc  ,  mais  en  forte  que  deux  petits  ne  foicnt  jamais  vis  à- 
vis  l'un  de  l'autre.  Ec  lorfqu'on  aura  placé  tou<;  les  petits  termes  qui  re- 
(Icnc  Cil  chaque  enccmte  j  ou  diipofcra  de  la  même  forte  cous  les  grands 
fcftenc  >  vis-l-vis  chacun  de  ion  petit. 

4*.  La  première  9c  b  féconde  cnoeime  ont  leurs  ri^es  I  patr  ;  pam- 
que  la  première  qui  comprend  dans  (es  quatre  cellules  une  proportion  an- 
tnmctique  de  quatre  termes  ne  peut  jamais  devenir  magique.  Ces  deux  en- 
ceintes forment  un  quatre  de  i6  cellules,  où  les  bandes  angulaires  M-^i 
-f  lH-*A.8e^-4*<L-f  KH-G  ont  chacune  la  m^me  valeur  4:(.  Et  chaone 
antre  bande  pacallélc on  perpendiculaire  comprend  dans  fes  quatre  Gellni9 
une  proportion  nrithmériquc,  dont  elle  doit  coniiccvet  les  extrêmes cniie; 
jetcant  les  moyens  dans  ion  oppoféc  ,  ou  les  *  *  • 

moyens  en  rejcttaiit  les  extrêmes  dans  cette         rPMf  li  fit0nt 
oppoféc ,  mais  toûjooif  en  (ôrte  que  chacun  du  eentrt. 

des  grands  tenais  ioit  visnli-vis  de  fon  petit. 
Ce  qui  rendra  magiques  toutes  les  bandes 
de  ce  petit  quarté.  £c  par  conlcqucnt  toutes 
celles  du  grand  le  feront  auâl.  £c  cbacunc 
aura  pour  (à  jofte  valeur  autant  de  fois 
qu'elle  comprend  de  cellules. 

Les  bandes  de  la  féconde  enceinte  peuvent  échanger  les  extrêmes  &  le» 
moyens  qui  font  dons  leurs  cellules  avec  plu^çuxs  de  ceux  qu'on  aura  mit 
dans  les  autres  bandes.  *  / .  ^ 

Pour  la  demodliation  il  cft  dé)a  clair  i*  9c  a*,  que  I  enceinte  cziciicure 
avoit  reccu  pour  chacune  de  (es  quatre  bandes  une  même  valeur  4^ dans 
quatre  de  fes  cellules»  ou  une  même  6k.  dansfix  de  fcs  cellules.  5**.  Etlorf- 
qu'on  remplit  quatre  à  quatre  toutes  les  cellules  vuidcs  j  chaque  bande 
reçoit  les  extrêmes  d'une  proponion  arithmétique  &  les  oppofez  des 
moyens  >  ce  qui  vaut  an  juftc  4^  De  (ôrte  que  les  cellules  vitides  reçoi* 
vent  toujours  quàtrd  i  quatre  une  même  valeur  4^  dans  chacune  des  .oflfr 
des  extéricurts.  Etjpqur  les  autres  bandes ,  il  y  a  toûjouts  deux  termes 
oppofez  vis-à-vis  Tuo  de  l'autre,  à  l'exception  des  cellules  parallèles  & 
pcrjpendicnlaires  de  là  ]^««  &  de  la  enceinte,  que  l'on  doit  prendre  qua- 
tre à  cjuarre  pour  avoir  4^.  Et  ainfi  chacune  des Ibandes  pftatlélcs  &  per- 

J>cndiculaires  &  des  deux  anj^alaicct  vaut  an  juflc  autans  de  fivk  i^qu'ct' 
c  contient  de  ceUuks.. 
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Autres  exempiss  ©bs  mcmes  (VSARubz. 

On  petit  encore  divcrfilKT  en  rcnvcif-inr  les  kindcs  magiques  du  haut 
en  bas,  c^au  bascn  haut,  &  de  gauche  i  droitre,  &  Je  drSitceà  .auclie 
damme  It  lest  rome  d  ntte  mrMnp»  m-)»i',-i.i.>     —  ^ 


Comme  files  coins  d  une  encemre  magique  ioat  les  quatre  tennis  t  d 
D,  Ai  on  peut  clungcr  ces  mcmes  coins  en  8  manj^ies  diflKrentcs  conmie 
unie  voit  ICI  ;  mais  les  termes,  qu'on  devoir  d'abord  difpolcr  cntr  cax  kofs 
des  coias,doi  vent  toujours  confervcr  une  Semblable  diipolirion  à  leur  égard 

Ç  ^.  d.  Ç4.  D.  Ç  d.  a.  CD. a.  <^d.  A.  ÇD.  A.  ÇA.  d-  ÇA.  D. 

\ï>.  A.  ^i^.  A.  a  A.  D.  ^A.    l*.l>.  l  4.  ^.  ^D.  4,  l  d,  s. 


S6 

9 

8 

1 11 

"5 

1 1 1 

1 10 

3 

117 

4 

6 

58 

89 

9X 

^3 

IIO 

96 

11 

19 

17 

97 

18 

13 

«3 

43 

107 

90 

55 

lOj 

«5 

76 

1 7 

99 

55 

109 

S 

1 

119 

lis 

•5 

19 

57 

iP5 

XI 

11 

58 

X6 

30 

97 

93 

95 

xS 

loi 

100 

55 

1  C6 

f  : 

1 1 1 

9 

73 

"5 

8 

JO 

16 

87 

67 

98 

47 

37 

3i 

8* 

39 

75 

1-4 

5  5 

34 

to 

41 

83 

40 

38 

59 

s 

I  Oi 

s  K 

8S 

1"S 

41 

41 

6c 

73 

5" 

Si 

80 

14 

34 

;  1 

f4 

se 

41 

5« 

IXl 

6 

81 

3e 

6^ 

91 

1 10 

68 

3« 

70 

51 

61 

71 

51 

91 

54 

1 1 

7S 

14 

5' 

7- 

1 1 

61 

I  I  z 

51 

71 

I  o  s 

44 

4Î 

89 

18 

69 

74 

7» 

49 

61 

4? 

53 

104 

35 

77 

1  04 

4~ 

74 

1 16 

I 

66 

4S 

7  Ç 

1  S 

1  1 

1  DZ 

86 

83 

4c 

i! 

3« 

M 

3* 

10 

1 1 1 

9" 

lOI 

69 

17 

81 

84 

<') 

39 

•X  1 

;  1 

45 

I  (. 

94 

96 

"»i 

^5 

19 

17 

64 

1  06 

77 

.  76 

14 

71 

10 

»'î 

49 

1 

114 

<1 

98 

4<' 

44 

79 

ï5 

31 

87 

19 

57 

46 

109 

7S 

45 

17 

117 

IXO 

3 

4 

65 

13 

7i 

»««ill3 

«H 

1 

7 

10 

k 

119 

IIS 

66 

94 

53 

30 

99 

IX 

16 

ICO 

9i 

>5 

»J 

64 

Hlih 


I 


4x€  NOUV£AUX£L£M£NS 

Autres  dif^nfitions  nmgî fîtes  i»  quttrré  de  XII. 


1 

-4 

13» 

109 

97 

57 

9  6 

60 

1)8 

I  ?  !' 

I  a 

u 

1  •) 

4" 

!  1  -. 

93 

>  ' 

I  IC 

18 

116 

1 

i6 

yc 

îî 

II? 

107 

98 

?> 

150 

14! 

5 

64 

3^' 

4( 

i  :  1 

4S 

1 1 1 

IC4 

8> 

51 

140 

14 

iTÎ 

5i| 

114 

'M 

34 

14c 

45 

144 

I  I 

1 

M 

49 

108 

1 10 

loi 

7 

14» 

51 

4« 

1  J I 

1Û4 

64 

58 

86 

4 

I  ^ 

61 

11 

Sr; 

1 5 1 

16 

119 

84 

? 

( 

7» 

40 

91 

90 

94 

»7 

73 

ss 

- 

91 

6S 

IC 

I  U 

7» 

Mi 

19 

Si 

101 

80 

^6 

6  - 

4: 

fi  ; 

i  1^ 

: 

i9 

I 

7 1 

54 

7 

"4 

5 

40 

'34 

M7 

t  10 

IS 

10^. 

<8 
8'J 

78 
f  f 

79 
H 

91 

41 

88 

59 

99 

16 

I  ] 

'J 
4 

.■  ^ 

118 
15 

?  Ç 

S9 

6S 

fi  (. 

Se 

■/ 1 

5î 

1  ^ 

"1 
1 17 

136 
141 

114 

7^ 

81 

"6 

lûC 

44 

41 

7î 

1 1 

156 

5^ 

4- 

I  I  S. 

I  ;-4 

Î9 

14 

119 

83 

3» 

lOJ 

«7 

84 

1 1 1 

r  S 

I  I  \ 

1  1 

;  I 

118 

2_ 

: 

9  y 

I  '  < 

1 1 

Ï54 

14? 

Î7 

»J 

IC 

4« 

ic 

I  II 

lie 

11 

47 

"4 

ij 

119 

ns 

S 

93 

I  0») 

lOC 

44 

9" 

4» 

6  a 

8  : 

157 

m 

>J 

4« 

loi 

110 

49 

«5 

7 

'44 

118 

1X6 

9t 

*z 

|0  107 

35 

19 

tt  I 

b.  I7< 


I  COROLLAIRE. 


jp.      'Il  y  a  quatre  termes  cians  le  qiiarrc  naturel  j  ils  peuvent  bien  recc- 
3voir  dans  les i>  quant  cellules  julqua  14  difpofitions  différentes. 
Mais  nulle  des  14  ne  peut  ècre  magique. 

Et  s'il  y  a  9  termes  >  ils  peuvent  recevoir  dans  Ics  neuf  cellules  jttiques 
à  j<îi88o difporuions  différentes  ,  dont  Tune,      00sr^  ^umrri 
qu'on  trouve  par  les  régies  cft  toujours  magi-     f^iL«.i  «T^* 
que.  £t  fi  quelqu'un  avoit  envie  de  les  ^cnre 
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que.  Ecfiquelqu 

tomes  »  quoi  que  le  quacré  paroilTe  fi  petit,  il 
y  auroit néanmoins  dcquoî  remplir  un  volume 
entier  de  plus  de  1 000  pages  audî  larges  &  plus 
longues  que  ne  fimc  eaUs-d. 

Et  s'il  y  a  ttf  termes  \  ils  pourront  recevoir  dans  les  z  cellules  jui  qucs  à 
20911789888000  difpofitions  diAîîrentes,  qui  rempliroicm  plus  de  zoo 
millions  de  volumes  plus  forts  chaam  que  ccluy-ci.  Et  parmi  cette  ninltitu- 
de  prefquc  incroyable  de  permutations ,  il  y  en  a  roiijours  quatre  qui  peu- 
vent être  magiqucs,&:  qu'on  peut  rcgicr  lut  l'ordre  &  ladifpontion  qu'indi- 
quent encelies>cilcsnombKes  qui  repondent  aux  tenues  de  \x  piogrcilion 
arithmétique.  Je  ne  conte  pas  pour  divcr(ès  difpofitions  nu^iques  les  ix 
ancres  des  nouveaux  Eicmens  de  Gcomctrie,puifque  ce  ne  font  que  ces  quar 
eie  mêmes  renvcrfées  en  crois  diôercnccs  manières.  Car  ix  ou  xcg^de  ces 


turtl  de  j^. 


DES  M  AT  H  E  M  AT  ï  C^U  ES.  LivuE  XII.  417 
quatre  quarrcz  magiques  en  rcnvcfiànt  le  Livre,  on  en  verra  quatre  des  il 
que  l'Auteur  ajoute  Et  fi  on  les  regarde  direâement  par 
le  revers  du  feuillet  i  on  en  verra  quatre  autres.  Et  fi  on 
ks  regarde  parle  mcmc  revers  en  renvcrfanr  le  Livre  ;  on 
verra" les  quatre  qui  rcrtcnt.  De  forte  que  les  itf  n'ai 
font  proprement  que  quatre^  On  peut  pourtant  avoir 
égard  aux  divers  renveiiêmens  des  mêmes  quarrez  ma- 
giques ,  lorfqu'ils  font  environnez  par  quelques  cnccin- 
rcs  -,  fs:  fi  l'on  veut  même  dans  les  petmutationsaou  Tor- 
dre cil  oblavé. 

Dijpofitions  magiques  du  qudné  de  ^. 
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Il  COROLLAIRE  ET  PROBLEME  XV. 

40*  Ç^I  les  termes  étime  frotreffitn  géométrifiie  remftijjent  les  eeliulee 

^(fun  ejfHarré }  four  les  di/pofer  en  relie  forte  que  le  produit  des  termes 
de  chajue  h.mde  parallèle  eu  perpenMcMléùre  ,  &  a£  chaîne  angHlmre  ,  fest 

toHjOHrs  le  même. 

On obfcrvera  les  mêmes  régies,  te  on fuivra les  mêmes  raifonnemens 
que  poiur  la  dilpontion  des  quarrez  magiques  »  en  changeant  les  mots  d*a- 
joCîtet&d'ôter,  de  fommes  &  de  refies  »     ceux  de  swltiplier  &  de  di- 

vifer,  de  produits  &  d'expofans.  Si  par  exemple  on  propofc  un  qunrrc, 
dont  les  neuf  cellules  comprennent  les  9  premiers  termes  de  la  progrcllîon 
de  2  à  4  >  la  difpofition  magique  de  ces  termes  en  fournira  crois  dans  cha- 
que bande»  dont  Iciolide  rencua  toûjoots  ua  même  nombre  1 17^8. 

Progrefflûn  naturelle.  Vifpofition  magique. 
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Ecfila  progteffion  oomprenoitlesii^  premiers  termes  «felaprogrcifioode 
I  à  as  il  7  auroit  quatre  dupofitîoos  magiques^ou  le  futiblide  des  quatre  ter- 


mes qui  rem- 

pliroienr  char 
que  bande  ma- 
gique ,  fourni- 
loienttofijouis 
un  même  nom- 
bre 1075742844^ 


Progrejfioff  nsfurtiU. 
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Difpojittms  magiques. 
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£c  fi  on  vouloic  choilïr  dans  !a  progrcflîon  littérale  le  nombre  6  pour  <<, 
&  le  nombre  4  pour  fimplemenc  i  pour  Qle  itiiibUde  4'<*^«ff^  des  quatre 
cellules  de  chacune  des  bandes  magiques  rendroic  toujours  le  même  iUMnr 

brc  A  qui  cft  d'une  étendue  fi  vaftc  ,  que  quand  toutes  les  minutes ,  qui 
pourroicnt  s'ccoulcr  dans  la  longue  fuitcc  de  dix  mille  millions  d'anncest 
feroicnt  changées  chacune  en  9  miUe  millions  de  Ibis  tmt  imite  millions 
^édes  ;  cependant  tant  de  fiédcs  compcendroient  tous  en(èmblc  beaucoup 
moins  de  minutes  que  le  produit  A  n'en  exprime  -,  car  ils  comprendioient 
au  juftc  celles  du  nombre  B ,  que  le  nombre  A  lui  pallc  du  grand  nombre  C. 
A  15488087605  J76oioi(îz7773  8  259i65>05>776677j7<> 
B  X48<?i9  8 14000000000000000000000000000000000 

Refit  C  «>i5io5io5j7tfoaoitfa777j8i99a<î90j>77<î<>77}7tf 
Et  fî  des  progrellîons  légér^gp  elles-nKnes»  &  oui  ont  peu  de  raanes, 

fournirent  déjà  de  fi  hauts  produits  pour  chacune  <Jcs  bandes  magiques; 
que  l'croic  cc  fi  la  progiefiion  étoit  forte  &  s'éccndoic  bien  loin  ?  Timagi' 
nation  eft  trop  foiolc  pour  fe  figurer  jufques  où  cela  peut  aller.  Et  la  raê 
ion  même  doit  faire  beaucoup  d'cfForr  pour  le  concevoir  d'une  manière 
un  peu  vive  &diftinûe!  Cette  pcnfc'c  fans  doute  eft  capable  d'cffraicr,  & 
de  faire  appréhender  tres-férieulcmcnc  la  durée  fans  bornes  de  rétcrnitCt 
devant  mil  tous  les  temps  s  eclipfcnt  &  pallcnt  comme  une  ombre.  Et  on 
ne  peut  Bxémenr  envifaeer  la  (îiicte  &  les  progrés  immenfe  de  ces  dil!po- 
litions>ni  même  des  fimpTes  combinaifôns,ou  des  permatadonsquepeuvenc 
recevoir  des  chofes,dont  les  multitudes  ne  font  pas  fort  grandes-,  que  nôtre 
efprit  ne  s'élcveau  delTus  de  luy-mêmc ,  &  qu'il  n'admire  avec  de  grands 
tranfports,  &  n'adore  avec  un  profond  fencimcnt  de  fa  foiblelfe  &  de  fon 
impuiflànce  l'incompréhenfible  étendue  de  la  Poiilânce  Souveraine  de  tan 
Dieu  qui  fçait  allier ,  unir,  fëparer,  rejoindre,  combiner  &  diverfificr  avec 
tant  d'ordre ,  de  Sagelle ,  de  vigilance ,  d'aélivitc ,  de  confiance  <5\:  d'unifor- 
mité toutes  les  parties  de  ce^rand  Univers ,  quelques  nombrcufcs  qu'elles 
(oient  s  &  qui  s'applique  toujours  i  nous  combler  en  tant:  de  diverKs  ma^ 
niércs  de  fes  faveurs  &  de  fes  bienfaits*  Que  nos  coeurs  dcMic  pleinemene 
pénétrez  de  fon  amour  &  de  fa  crainte  ne  ccïTent  jama^  de  Vxf  IC&dcCtOUtC 
ibctç  d'honneur ,  de  gloire  ,  &  d'aûions  de  ^aces* 
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ce  le  travail,  &  l'ont  pouUee  avec  ime  patience  incroya* 
ble  jufques  au  Logarithme  de  looooo.  Celle  qu'on  don- 
ne ici  s'arrête  d  ccluy  de  zoooo»  Mais  il  cil  facile  avccfon  fccours  de  l'écen- 
Hrc  plus  loin  >  iâns  qu'il  y  ait  fujet  de  aaindrc  aucune  erreur  (tfifible  jufques 
à  ccluy  de  looeooo* 

I  PROBLEME. 
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Xtkr  qH*mv9n4nHMms  mooo  juj'qm  h  xooooooo. 
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On  verra  s'il  fc  peut  divifcr  facilement  fans  rcftc  par  quelques  nombres 
fimpics  ou  compofcz  ,  en  ibrte  que  le  dernier  expof  anc  &  chaque  diviseur  ne 
foit  point  plus  grand  que  loooo.  On  prendra  cnluicte  dans  la  Table  les  Lo- 
garithmes des  nombres  donc  celuy  qu'on  propofi;  cft  un  pi»duie ,  &  leur  fimn 
me  fera  fon  logarithme. 

Mais  fi  b  tentative  paroît  trop  difficile  ,  ou  qu'on  ne  piiifle  faire  du  tout 
ou  au  en  partie  la  divilîon  fans  rcftc  j  on  cbcrcncra  ainfi  le  logaiithmc  du 
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C!i  n^rre  qyc  l'cxpcfant  loir  !c  pins  grnnd  qu'on  pourra  au  (kHousilc  zoooo. 
Oa  prcnciiâ  i  te  dans  la  Table  le  logarithme  nombre  entier  que  contient 
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parccque  les  difFcrenccs  des  logarithmes  ne  font  p.is  au  juA^  îp  rti  nclicj 
à  ecllcs  des  nombres  qui  leur  répondent.  On,a]oHrrrn  ci  la:  le  logri  >thmc 
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gauche.  Etla  (<»iiine  (èra  le  logarichine  entier  que  i  on  cherche.  Les  Exemples 
pourront  ^cbircir  6c  fixer  ces  régies. 
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Pour  trouver  le  logvithme  Acy9y6^  \  je  rcconnois  aufli-tôt  qu'il  penc  core 
divifé  par  y  Et  la  divifion  me  fournit  l'expofant  19755  furpafTcpas 
1000^.  Ccfl  pourquoi  je  prcns  dans  la  Table  à  côté  de  ce  nombre  tonloga» 
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de  ces  deuxlogazithmesfoiiniicV lo-  Cit^i^  '»7$  i  ^  ' 

garithme4994<o|i  do  nombre  pw-  „  ,  ^  tt-  c  ^ 

pofcp8765.  Prodmt  ^Z-jCy  Somme  ^^^^6on. 

SïCONT»lXEMrl.E. 
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&  je  luy  ajoute  le  logarithme  /i?>»*r«  n^twtU,  Légé^hms. 

du  dernier  expofant  Siîi  qui  CR,,,  r,«,rr,8, 
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4. 1 0486  z  5 
4*1048966 

4.1049307 

4.I049(>4S 
4.1  049  98  <7 

4.1050331 
4.1050671 
4.105  toi  Z 

4.1051353 

4. 105 1694 

4.1051035 
4.1051376 
4.I05Z7I7 
4.1051058 

4''05»98 

4.1053739 
4.1054080 
4.1054411 
4.1054761 
4.1055101 
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11751 
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11764 
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I  Z7^7 
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4- 
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4- 
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4" 
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4- 
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A' 
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12917 

4.1 1 1 1617 

4-i 
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4' 
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1x918 

4.1 1 1 1055 
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4'« 

[078541 
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✓ 

4* 

1095448 
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4.11IXX89 
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4»i 

1078800 
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4* 
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■T 
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4.1 
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4. 
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12911 
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4. 
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4> 
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A» 
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4" 
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4. 

ï 
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✓ 
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4* 
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1x9x9 
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1x850 

4.1 

00  1  z  07 

1x880 

4* 
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11950 
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[08x005 
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4. 11165x1 

ixSzx 
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4* 
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4* 

1 100170 
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4.! 

;(>20 

T  2884 

4* 
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1x934 

4.11175x9 

4- 

I  1  S  5  <; 

4. 

I I 00844 

*  ^95  5 

4.1117^64 

1x82^ 

#  A  W  4  VF 

4.1 

1084297 

7x886 

I 101 18 I 

1  4  A  9 

1x956 

4. 1  I  1 8000 

4.1 

[o84(;5  5 

1x887 

4* 

11015 I 8 

11957 

4. 1 1 1 8  3  56 

1x838 

4.3 

1084974 

1x888 

4* 

1 101855 

1295^ 

4.1 1 1 8671 

[x8{o 

4*1 

1005  5 IX 

12889 

4' 

1 loxi 9X 

I  X959 

4.1 1 19007 

[I84O 

4*1 

[085050 

I  2890 

4- 

1101519 

T  9  A  J  A 

1x940 

4.1119543 

ilo4* 

4-' 

1095985 

*       W  y  1 

4* 

■ loiStftf 

XI94I 

4..1 1 19^78 

2841 

4-' 

.  _  0  ^  ^  ^ 

[006327 

12892 

4. 

I 10 3203 

12942 

4. 1 1 100 1 4 

X%À.  X 

7 

4.! 

E  00660  5 

12895 

4* 

1 103  540 

1x943 

4.  ï  I X05  5  0 

X  8  A^A. 

4.J 

[007003 

12894 

4' 

1 105877 

1*944 

4. 1  Tioî»8  5 

4*  ' 

'  *'*/>4' 

4' 

t 

I 104115 

IlOAC 
■^3'4> 

4. î  I  1  I  n  Z  î 

1846 

4.1 

lo87<?79 

1x896 

4* 

UO4550 

ii94é 

4.1  1X15  56 

X847 

4» 

[ 088017 

1x897 

4- 

I 104887 

12947 

4.1  IXI69I 

X848 

4'1 

[088555 

12898 

•I- 

I 105224 

129^8 

4.1  IXXOX7 

1849 

4^ 

1  o88(>93 

ix8;j9 

4. 

1 105  560 

12949 

4.1  1  XX36I 

x8  jo 

4«i 

[ 08903 I 

I  xpoo 

4- 

1105897 

1x950 

4.1  11X698 

NCb. 

12951 
1x952 

Ï1953 
1x954 

12956 
12957 
1x958 
1x959 

1 2  960 


I  2  9  5  r 
12961 
1x965 
12964 

Ï2965 


I  t<)6G 
1  X967 
1x968 
1  2969 
1x970 


12971 
IX97X 

ïi975 
1*974 
11975 


1x976 
1x977 
1x978 
12979 
1 1980 
1x981 
1x981 
1x985 
1x984 

'1985 
1x986 
1x987 
1x988 
I X989 
1 X990 

1x991 

12992 
I  2993 
1x994 

1x995, 
1 2996 

12997 
I  2998 

11799 


Loggrithm. 

4.11x3033 
4.III5568 
4.IIIJ704 

4.11x4039 

4.1 124374 


4.1 1  X4709 
4.11x5045 
4*1115580 

4.1125715 

4. 1 1  260  5  o 


4.11x6585 

4.1 1x67x0 

4.1 117055 

4.11x7590 

4- 11x77x5 


4.1  I  28060 
4.1128595 
4.XI18750 

4.1 1 X9065 

4.1 1 29400 


4.1  129735 
4. 1  1 30069 
4.1 1  50404 
4.II50759 
4.1131074 


4.1 1  3  Ï408 
4.1  131745 
4.1 1  3x078 
4.x  1 11411 
4'ï»  5*747 


4.1  1 3  508  I 
4.1 133416 

4'H^I75ï 
4.CII4085 


4-» '34754 
4.1 1  3  5088 

4.11554x5 

4'"M757 

4.1 1 3609 X 

4.1 1 36426 
4.1 1 56760 
4.1 157094 
4.1x57419 
4.1 157763 

4.1158097 

4.1138431 
4.1138765 

4.1  «59099 

4,  r  13945/ 
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1 5001 

4.1  ] 

I  30768 

1 305 1 

4* 

T 

[I5643S 

1 3101 

4.1173044 

1 3 1  51 

4.1189588 

[40'!  02 

13051 

4- 

II56771 

13102 

4.1173376 

13151 

4.1189918 

1500J 

4.1 

[ 404  5  6 

1505J 

4- 

1157103 

1 5103 

4.1173707 

»3'53 

4.1 190148 

13004 

4.1  ] 

40770 

13054 

4- 

115743^ 

1 3104 

4.1 174059 

'5154 

4.1 1 90578 

15005 

4.1 1 

[41 104 

"3055 

4- 

1 1 57769 

1 3 105 

4.1 174470 

'3'55 

4.1 1 90909 

1  jootf 

4.1 

I4I437 

13056 

4' 

II 5  S 101 

13106 

4.1 174701 

13156 

4*1 I 9113 9 

1J007 

4.11 

'4>77ï 

M057 

M 

H$«434 

13107 

4.1175033 

»3»57 

4.1191569 

1 3008 

4.1 

141105 

1 3058 

4» 

11587^7 

13108 

4.1175364 

13158 

4*xt9>>99 

13009 

4-1 

'4^4)9 

13059 

4- 

I I 59099 

13109 

4. 1 175696 

'3159 

4.1 191119 

I  jOIO 

4.1  1 

[4177* 

1 3060 

4- 

1 1 59431 

1 3 1 1 0 

4.1 176017 

13160 

4.1191559 

I  50 1 1 

4.1  1 

14J107 

1 3061 

4* 

I I 59764 

1 3 1 1 1 

4.1 1763  58 

1 5T61 

4.1 1 91889 

tJOll 

4.1  ] 

'49441 

1 3061 

4- 

Il 60097 

13112 

4-1 176689 

13161 

4.1193119 

13013 

4.1: 

'4J774 

1 3063 

4- 

I 160419 

131x3 

4.1177011 

13163 

4.x  193 

I30I4 

4.1 

I  4^ 108 

1 3064 

4- 

I I 60761 

13114 

4-ï  1773  5^ 

13164 

4.1193879 

1301 J 

4.1  1 

4444^ 

1 3065 

4- 

r I 6 I 094 

13115 

4.1 17768} 

13165 

4.1 194109 

1 30i(> 

4.1 1 

• 

14477  < 

77066 

4* 

I 161417 

13 1 16 

4.1 1780 14 

I  3  1 6  6 

4. 1 1945  XO 

IJ017 

4.1  ] 

• 

[45 109 

I  3067 

4; 

1161759 

13117 

4.1178345 

13167 

4.1 1948^ 

1 3018 

4«il 

[45443 

13068 

4- 

I 161091 

13118 

4.117867^ 

13168 

4*1195198 

13019 

4.1 

'45776 

I  3069 

4- 

I 161414 

1 3 1 19 

4.1 17900.7 

13169 

4.II95518 

1 3010 

4.1 

1 46 I 10 

1  3070 

4- 

I  l6l7S<> 

1 3 1 10 

4.1  1793  ^8 

1 3 170 

4II95858 

1 3011 

4.1 

I46443 

1  3071 

4* 

1163088 

13111 

4<i  179669 

15171 

4.1 1  061  87 

4.1 

'4<»777 

13071 

4- 

1 16  3410 
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4.  II 80000 

1  3171 
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4- 
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4.11803  3  i 
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4- 
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4-»iSt7»77 
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4- 
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4" 
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13176 

4.1 1978  36 
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4' 
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4.II81655 
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4*1 
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4- 
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131x8 

4  II81986 

13178 

4.ii984^c 

130x9 

4-» 
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13079 

4- 

1165745 

13129 
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130301 

4.1 

149444 

13080 

4- 

1 1 66077 

41 181647 

13180 

4->»99»î4 

13031 

4.1 
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13081 

4' 

1 1 66409 

I  3  1 3 1 

4.1 181978 

1318? 

4.1 1 994.84 

13031 

4.1 

1  501  I  I 

13081 

4- 

1166741 

13131 

4.1 1 S  3  309 

13181 

4.1  1998  I  3 
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1 
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4- 

1 1*7073 

»3»33 

4.1183639 

13183 

4.1 1001  43 

13034 

4-1 

*  50777 

13084 

4- 

1167405 

13134 

4.1183970 

13184 

4*1200471 

liiil 

4.1 

M  I  I  10 

1  3085 

4- 

I 167737 

4. 1 1 843U 1 

13.85 

4.I2O0S0I 

1303^ 

4'i 

' 5 '444 

1  3086 

4- 

1 168069 

13136 

4. 1 1 8463  I 

13186 

4.1  loi  I  «1 

4.1 

1  3087 

4' 

1 168401 

»3i37 

4.1 1 S4961 

.3187 

4.1  101460 

13018 

4*i 

I5ZII0 

I  3088 

4» 

11^8733 

131J8 

4.1185193 

13188 

4.120178-9 

13039 

4-« 

»5»44J 

I  3089 

4- 

I 169065 

4.1 18  5613 

131S9 

4.X202.X8^ 

13040 

4.1 

I 5  i776 

I  3090 

4- 

I  i69^9<î 

• 

13140 

4.1185954 

4-KXoi4|48^ 

1 3041 

1 5  3 109 

1  3091 

4- 

1169718 

1 3 141 

4.1 1  86184 

1 3 191 

4. 1 10 1 7-'7 

13041 

4.1 

^  5  3441 

1  3091 

4- 

I I 70060 

13141 

4.1 1  8661 5 

1319^ 

4.1103  106 

13043 

4.1 

■  5  3775 

13093 

4- 

1170391 

M»43 

4.1186945 

'3»5»3 

4.110343* 

13044 

4»> 

I54108 

13094 

4* 

11707*3 

«3«44 

4.1187176 

13194 

4.12057*$ 

>Î045 

4.IJ 

'$4441 

13095 

4» 

"71055 

'î«4$ 

4.1 187606 

«3195 

4*1*04094 

I  304<î 

4.1 

1  3096 

4* 

117I387 

13146 

4.1187936 

13196 

4.1 104413 

13047 

4.1 

155107 

13097 

4- 

I171718 

13147 

4.1 188167 

M  197 

4.11C4751 

13048 

4.1 

•55435» 

13098 

4- 

H71050 

13148 

4.1 1 88  597 

1519S 

4.I10508I 

4.115^771 

13099 

4» 

117*381 

»)'49 

4.1188917 

13199 

4.1 105410 

IJOJO. 

4.115^105 

1 3  loo 

4- 

"7^713  1 

,4.1  rSv.i  ;8 

I  '  z 

1  4-»i057|9 
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m.  1 

13101 

4. 1  lotfotf  8 

13151 

4.1 111487 

15501 

4.1138843 

1355' 

4.1155138 

f  |ioi 

4.1106397 

131J1 

4.1111814 

13301 

4.1139169 

»  3  3  5  i 

4.1255463 

15105 

4. 1  io<J7i<5 

ï3»5î 

4.1  21  5  I4I 

15505 

4.T259496 

M353 

4.1155788 

15104 

4.1107055 

«3154 

4.1115470  . 

15504 

4.1139811 

»  3  3  54 

4.11561 14 

1510S 

4.1107584 

13JJÎ 

4.1115797 

M305 

4.1 240149 

»  3  3  5  î 

4-i2<6459 

4.110771 5 

4.1  1141 1  5 

15506 

4.1240475 

»  3  3  5^ 

i}»07 

41  iio  8^041 

4.1114455 

Ï3307 

4*1140801 

»  3  3  57 

4.1157089 

1 5 108 

4. 1  208  î7 1 

15158 

4.  I  1 14780 

13508 

41 141 118 

'3358 

4.1157414 

1 5109 

4.1  ioS(>99 

13159 

4. 1 1  2  5  I  0  S 

13309 

4.1241454 

'  3  3  59 

4-1157759 

15110 

4.1 109018 

1 3 160 

4.1115455 

i33'° 

4. 1 241781 

1  3560 

4.1 158065 

151X I 

4.1109357 
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4.1115765 

1 551 1 

4.1 241107 

13361 
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4. 1 
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4.1116090 

15511 

4-1*4*43  3 

13361 

4.1158715 
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15163 

4. 1  1  1  <^  4  I  ?^ 

4.1142759 
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4.1159040 

15114 

4.1110345 
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4.1226745 
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4-1159365 
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4.1145411 

M3^5 
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4.1x11000 

13166 

4.1117400 
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4.1143738 
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13167 

4.1117717 
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4.1144064 

Ï3367 
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15118 

4.1 11 1657 
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^.1718055 
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4.1144590 
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15119 

4. 1 1 1 1 9  8  6 

15169 

4.1  iiS  ;8i 

4.1 144716 

13369 
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1  5  Î20 

4.1 1 1 1^  I  <i 

I  î  170 

4.1 1 2  S  ->  0  9 

15310 

4.1 145041 

»337o 

4.1161514 

1 5 11 1 

4.1111643 

1 3171 

4.1119056 

15511 

4.1145368 

»  337ï 

4.1161659 

4.1 1 1 197X 

•«3*7»» 

4.1119364 

13311 

4.1145694 

^3371 
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4.1 1 13  500 
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4.189311  3 

'9! 

4.1904353 

1956S 

4.291^464 

I94I9 

4*1501109 

19469 

4.189)456 

'9Î 

'9 

4.1904576 

19569 

4'i^i  .5**'^ 

4*  19  01 491 

19470 

4.I093660 

'9Î 

'20 

4*1904798 

19570 
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19411 

4.1881716 

19471 

4.1893883 

'95 

1 1 

4.190501  I 

1957' 

4.29  1 61 3c 

19411 

4.1881939 

19471 

4.1894106 

'95 

11 

4.1905143 

19572 

4.2916351 

4*  i  V  0  ^  7 

'  947? 

4.10943  19 

'9Î 

^3 

4.1905466 

'957? 

4a9i<^J74 

4'iw03  y  0/ 

'9474 

4.18945  51 

'95 

'^4 

4*190)680 

19574 

4.i9i<79< 

144.1  ( 

4*^  003^  1  ^ 

4.189477  5 

'95 

15 

4.190(910 

•9575 

/VI  0 

19426 

4.288  5834 

19476 

4.1894998 

'95 

"26 

4.2906133 

19576 

4.29I7I4O 

19417 

4.1884057 

'9477 

4.1895  12  I 

195 

i7 

4.1906355 

'9577 

4.2917441 

1941» 

A  «R^^T^I 
4.10  04^  ^  ' 

19478 

4.1895444 

'95 

18 

4.1906578 

19578 

4.2917683 

19419 

4. 1  u  0  4  )  04 

'9479 

4.1095067 

'95 

;i9 

4*1906800 

'9579 

4^19-17905 

lOJ-^O 

4>i  0  0471 0 

19480 

.  0  .....  0 
4.1895  890 

'9! 

30 

4*X907011 

a  Ac  fin 
I95BO 

1  94?  I 

4.28849  5 1 

19481 

4.18961 1 1 

'9! 

;  3 1 

4.2907145 

19581 

4.2918349 

19431 

4.1S85175 

19481 

4.189633  5 

'95 

;  3 1 

4-29074^7 

19582 

4-1918570 

^9435 

4.1005  399 

I  940  3 

4-1896558 

'95 

>33 

4.Î9O769O 

0 

4.19II79: 

*94>4 

4.100  5011 

1  9484 

4.109678  I 

^95 

34 

4.1907911 

4.1919014 

I  Q4.i  ( 

*  yT>  j 

4'ioo  5045 

I  945  <; 

4.1897004 

'9J 

'.il 

4.29081  34 

t  A  «fi  r 
195»  J 

4**9*9*)* 

1 9456 

4.2  û86o&9 

I94S6 

4.2897127 

'95 

■36 

4. 2  9  0  8  5  56 

1958<J 

4.29194^1 

*94i7 

4-2006191 

I  9487 

4.1897450 

'95 

;37 

4.1908579  1 

19587 

4.2919679 

■î'45' 

4"*  V  0  p  ^  IV 

X  0  A  A  .{ 
M  y  A  w  u 

4'i897673 

'95 

138 

4.2908S0I 

i95^5> 

4*2919901 

I  Oit  i  0 

I  0^8  a 

4*  1097"  9 

'95 

i39 

4**90901  ) 

'95*9 

4.I9101IJ 

19440 

4*109*''' 

'95 

;4o 

4. 11909146 

19590 

4.1920344. 

19441 

*     *  W  V  -.  .  t' 

4-20C57Id6 

1  9491 

0  0 
4.1095  341 

'9! 

41 

4.1909468 

■ 

19^91 

4.  2920566 

I944Z 

4.1007409 

I  9491 

4.15 90  5  64 

'9! 

4^ 

42909690 

19592 

4.292078s 

*9443 

4.10070  3  5 

^  9495 

4. 1 390707 

'95 

>43 

4.2909912 

»955>3 

4.191  IOO5I 

'9444 

4.  z  0  0  7  0  \  0 

r  9494 

4.189901a 

'95 

Î44 

4-«9xoi35 

19594 

4.ij>xii)t 

I  04.4.  ( 

»^  1  A-  ^  y'  w  \y  /  ^ 

fj>_495 

4'io99i3i 

'9! 

145 

4*1910)57 

'^595 

4**9**45  ) 

19446 

u  0  V  •  ^ 
4.ZO833O3 

19496 

4.1899455 

19: 

4.29Ï0579 

19596 

4.2  9Z  1 67^ 

1.9447 

4.1888516 

'  9497 

4'**'y9*»7*' 

'95 

[47 

4.29 10801 

'  9597 

4.1911090 

^944» 

4.1888749 

19498 

4.2899901 

'95 

148 

4.1911013 

19598 

4.29111  li 

'9449 

4.1888973 

'9499 

4*190012.3 

»95 

149 

4.1911145 

■yjy9 

i94$o 

4.1889(96 

I9JOO 

4.190054^ 

»95 

4*i^U46S 

19600 
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1^601 

^.1012781 

1965 1 

4.193  384-? 

19701 

4.&9A3OO4 

19651 

4.19I406S 

19701 

i960} 

4.29151X5 

19653 

4.1954189 

19705 

19604 

4.1913447 

I9<î54 

4.1954510 

19704 

19^05 

4.191  ;668 

19655 

4.29347?o 

19705 

19606 

4..191<8oO 

19656 

4,195495 1 

1 9706 

19607 

4.19141  I  I 

19657 

19707 

19609 

4.t9l4J33 

19658 

r97o8 

4.2914554 

19659 

4.1955614 

19709 

1 96 1 0 

4.2924776 

1 9660 

4.1955835 

19710 

ï  9  <j  1 1 

4*1914997 

1 966 1 

4.1936056 

Î971 1 

1960. 

4.19*5*19 

19661 

4.*9$6*77 

19712 

4.1915446 

19665 

4.1956498 

19713 

1 9<îi  4 

4.19  î  5  (?fî  1 

î  0664 

4 1956719 

19714 

19665 

4-i9*^940 

»97M 

I  p{>  1 

4.2926  X  0  5 

19666 

4.2937160 

19716 

4.2916116 

19667 

4.1917)8 1 

19717 

1961% 

4.1916547 

19668 

4.1937601 

19718 

i^6ï  9 

42926769 

I  96"69 

4.2937S23 

19719 

19610 

4.2  926990 

1 9670 

4293  8044 

19710 

1 9Ô2. 1 

1  967 1 

4.1938164 

1971 1 

4.191743  3 

19671 

4-*9j8485 

19711 

I9(îza 

4.2917654 

19673 

4.1958706 

»97iJ 

Ï9<îi4 

42917875 

19674 

4.1958917 

19724 

1961  ç 

4-  2028007 

19^75 

4.2959147 

197*5 

4.1 0  28^18 

1 9676 

4.1959368 

19716 

19^x7 

4.1918539 

19677 

»97i7 

4.2918760 

19^78 

4.1939S10 

19718 

r  9  ifî  9 

4.292S982 

Î96-9 

4.29-^0050 

191^-9 

1 96  3  0 

4.292920} 

[  1  9680 

4.2  0402  5 1 

I  Ci6 z  I 

A.202O^2^ 

19681 

4.1940472. 

'975  » 

^,19196^^ 

19681 

4.2940692 

'9731 

19^35 

4-2919867 

196^3 

4.2940913 

19733 

f  9^54 

4.2930088 

19684 

4.Z941 1 54 

»9754 

4-19  ;o9 

4.2941 5  54 

'973  5. 

4..  Z  Q  <?  0  î  î  0 

19686 

4.1941 575 

19756 

196^7 

4.2930751 

19687 

4.1941795 

19757 

19638 

41930973 

19688 

4.194101  6 

19738 

19639 

4.2931  194 

19689 

4.2942237 

19739 

I  9640 

4.193 141 5 

1 96<)o 

4.29414^7 

19740 

I  <l/t  ^  I 

19691 

4.1941678 

1 9741 

19641 

4.1931857 

19691 

4.294*898 

19741 

19645 

4.1191*078 

1969} 

4.29451  19 

1 974  3 

19644 

4.1931299 

19694 

4-î?4  3  5  rç) 
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I  9645 

4.2  0  ^  2  S 

19695 

4.194? 

^974^ 

l  9646 
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19696 

4.2943780 

19746 

19647 

4.2932961 

19697 

4.2^44901 

197^7 

I9tf48( 
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1-9698 

4»*<>44i2i 

19^4^ 

1 9649 

4.2933405 

1^699 

4»54444l 

1 9749 

. 1 96  5  0 

'4.293  3616 

19700 

4.2944<î^i 

1975^ 
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4.2944883 
4.1945103 

4.1945314 

4-i945  544 
4.19457<^4 

4.2945985 
4.194610  5 

4.2946426 

4.2946646 

4.2946866 


4.2947087 
4.*947J07 

4.1947517 
4.1947748 
4.1947968 


4.29481 88 
4*1948408 

4.1948619 

4.2948849 

4.19490<^9 

4.2949289 

4.2949510 
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4.1949950 

4.19^0170 


4.2950390 
442950610 
4.2950851 
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4.29^117^ 
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4.2951951 
4.2952151 
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4.29551^31 
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19756 

'^757 
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19760 

4.1956990 
4«i9572to 

4.1957450 
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4 1957860 
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19765 

4. 1958089 
4.2958309 
4.1958529 
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4.2959617 
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19778 
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4.1961481 
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'19801 
1^9801 
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1 19804 
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4.1  o<-'-)9  1 
4.1967510 
4.2967J19 
4-1967748 

19806 
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119808 
i  19809 

19810 

4.196796!^ 
4.2968  I  87 
4*1968406 
4.1968616 
4  296S845 

11981 1 

198  IZ 

19813 
19814 

19816 

19*17 
19818 
19819 

19816 

4.1969064 

4.2969283 
4.1969501 
4.29697*2 

4«1970x-6q 

4.2970379 
4.2970598 
4«i97o8i7 

4-1971057 

19821 
19812 
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4.2971694 
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4.2972570 
4.1971789 
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4-^973446 
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4.1973884 
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79S4T 
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4.2976073 
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4. 1     (■  \  I  1 
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19848 
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4.1976730 
4.2976949 

4.2977168 
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9867 
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9894 
9895 
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ET  DES  USACE5  DE  lA  TABLE.  $$i 

,  Tr  O  I  s  I  EME     £  XE  M  P  LS-i  ■ 

Pont  nouvel  le  logaziclune  de  54059*  Je  le  dirUe  par  10  >  iStf»  potfr 

cxpoiànc  5  40 5  ^ .  Je  prens  enfisicte  dans  laTable  à  d^i  de  5405  Iba  lo^ 

tÉ^e  57517957  )  &  celuT  de  54otf-qiii  eft  ^'79 18760.  Et  étant  le  plus 
petit  de  œs  logaridunes  du  pins  grand  »  le  refte  çft  8o|»  Je  dis  donc  i 

canlê  delà  fraûion    :  Le  dénominatenr  10  eft  an  numérateur^  >  comAiie. 
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iadifiërcnce  8oj  cft  i  ,  ou  i  713  jjour  ôtcrla  i&adtion.  Et  J  apâti: 
711  m  k^titbjiydc  5465.  Et  U  ioffOM^f  14^»^  «ft  1«  lo|^tffycbiiiê 

*>ouvcD«  ittnmK  47f»Mtf  eft  iclqgaiithnic  dnJWBÎliiftptopofiS  $4015^. 

'  QUATRIEME  EXEMPLE. 

Pour  trouver  le  logarithme  de  j  ^^7894.  Je  Icdivifc  par  i,&  rcxpoCant 
1783947  par  j ,  &:  le  fécond  cxpoiam  394649  |>ar  1 1  j  jcchoifis  toujours 
les  nombres  fimples  pour  divilotts.  L'eiqjolânt  deiàinoinrene  dlvifion  cfl 
5^059  auquel  je  m'arrite,&  je  cherche  (on  logarithme  473  i^<^8o  comme  au 
tn>iiiémeexemp!e,&  je  luy  ijoûteics  trois  ïogaritMntl  oâ divifia»  ifimplcs 
a ,  5,  I J  .  ouf W  le  iogarith-  ^j,^^,  nMtuntu  Log4ntLcs\ 
me  fcul  dc  lcur  foUdc  66  qui  cû  ^  ^475x8^80 

i«r9S459.Etlafommetf55i4ii9     C^r^V^  ^  ?i8i954J9 

^jn'on  avSk  proporc.  Troduu  ^6j%c^4,.  Sommt  G^^xa^mj. 

Je  le  puis  trouver  encore  eu  cctc©  fiorte ,  il  c'eû  lo  j>lu>  ujouiiodc.  Je 
divifc  1567894  par  1060  ,  œ^oi me  donne  ttn  etpofafit  55^7—^.  Et 

je  prêtas  dans  la  Table  le  logarit'hme  de J  5<»7  qui  ^(135513031,  &  ocluy 
dejj^S  qui  ell  355x4148  >  &  icor  diâerciikcc  1^17.  Et  ic  dis  alors:  le 
visansat  loeo  eft  au  namératenr  894^  comme  U  ^iflj^rcoce  itiy 


Nombres.    Logarithmes,  Prcfortioft*  f  Logarithmes. 

t— "3j(»7^ — HS^Joji  ———————   

Xxxi; 
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5|i  DB  LA  FORMATIOM 

dl  au  nombfc  1087^^  ou  1088  que  j'ajoftce  an  logaritlime  )5$i|0)i. 

Et  la  fomme  j  j  5     1 1 9  qui  cft  le  logarithme  de  3  5^7^^  recevant  le  lo. 

garithmc  jooooooo  du  dénominateur  1000,  la  Ibmmc  (^551411^  d 
comme  auparavant  le  logarithme  de 

"T^Onr  trouver  le  logarithme  cT un  nombre  rompu. 

jL  On  otcra  ccluj  du  dénominateur  du  logarithme  du  numérateur. 
JSt:  le  fdfce  téCoudn  kjqucftion.  Et  s'il  y  a  un  nombce  entier  adjoint  ib 
Ttaâion,  &  qu'on  ne  vciiille  pas  réduire  le  tout  à  une  feule  fra(5);ion.  On 

Î*  >rertdhi  le  logarithme  du  nombre  entier ,  &  ccluy  du  plus  proche  qui  îc 
iirpaâcdc  l'unicc.  Et  prenant  encore  la  différence  de  ces  deux  logarith- 
mes 9  on  ordonnera  une  proportion  droitte  ,  où  le  dénominateur  de  la 
IbâîbA  fera,  le  premitr tttnie  i  -dAe  nmnératetir  le  ftcônd }  te  le  trcnfiéne 
feraJa.d^UEéfcnce  des  deux  Warichmes.  Et  k  ^latriéme  que  ÂMimiÉtib 
régie  de  trpis  j  fera  peu  prcs  la  partie  proportioncllc  qu'on  doit  ajoutât 
au  loganthme  du<Aiafabre  entier ,  pour  avoir  celuy  que  l'on  cherche. 

vPrSJC^JBJL  IXEUVLI. 

Pour  tcoaTet  le  lo^ithme  de  j  7^  ^trcns  dans  la  Table  le  logarithne 

dn  nfonéfi^t.^  j^ui  eft  0477 1 2 1 &  cejuy  èa,  àfyff^tf/uxm  $.  qoicÊ 
ÔtfjSjyOOïlEijotc  ccluy-cidu  '  ' 

pfonier  qui  vaut  moins.  Et  le  re-  Nombres  naturels,  Loiarithmes. 
fie  dcTcftif  —  QZH8487  cft  le  Ç  ^«y*»'  }  Ç-+047712IJ 

logarithme       ^r^on  Jff Pj>Or.i         ^  ^vifenr  5      ^ — btfy^yTOo 

■       f  >   SlCOND    EXEMFL  I.  " 

.  Pour  trouver  le  logadduoe  de  la  firaâion  - .  Je  preos  dans  la  Table  le 

logarithme  du  dénonjiharcur  9  qui  cil  09  54141 5  >  &  je  l'ote  de  rcluy  dit 
numérateur  i  qui  Cft  oouuv^ouw.  Et  lercftc  défècîbf— 09541415  rcfout 
Uqucfti^ToMteJp^itimfs    J^Mres  naturels.  U^rarifhmis. 

efti,nefoatMç>_h^cRc.  •      ^2>/,,,y«^,  ?-o9î4i4«î 
mens  des  IbgarithlBCsaiêniesées^    '  ^     -  ^  ^ 

dénominateurs.    *  '     "       Sxpofanty        —  0^5 4141 

*  Taoisi^mb  exemple^ 

Pour  trouvctjleiogandiinfr  dè  f54i' •  le  r«(bis  tout  i  la  fiaâiaa 

  j  .  » 

£t  pfenant  ^^JogRiit^nis  dn  mun^^ceiir,  1^171  icèxS-J 
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ET  DËS  USAGES  DE  LA  TABLE. 
nominaeur  4.  qui  font  41514005  &  06010600,  j'ôtc  celui -a  du 
premier  ,  Bc  le         liomkres  néitunh*  Lêgtrifbmfs, 
rcftc  35493405  C Produit  i^ijt        5*^  4>5M^$ 

cftlo^chmede  -       J     Dhnfmrj^        \  ^  06010^00 

«4»;-  £^fmiti^.  ^♦/ïr-f  j 5495405 

Je  le  puis  trouver  encore  en  cette  forte.  Je  prens  le  logarithme  c!c 
5  54i  qui  cft  5  549i48(> ,  &  ccluy  de  3543  qui  cft  3  5493  71  z  ,  &icur  dif- 

ÙicBLOC  lixC,  £t  «oaIi4cranc  iaâ:a^on^>  je  dis  :  le  dcnomiiuceiic  4  eft 

«t  nométàteur  |  »  çoimne  Udiffibcoce  i  xxiS  cft  an  oombte  ^6^^  *  ^^j'*' 

joute  969  au  logarithiiie'cle)j4fc.  Ecbfimune  55451405  féT^ût  comme 
«u|Niravant  la  queftioii»  - 

2>40/nbr6i.      Logaruhnus»  Proportion.         L  ogArithmes. 

C  -+354J  WM4?57ii     £4»  i  "ïiA^r  |-+i54^i48^ 

iKr)^  ^  I    ibryl»  -+  1  Aitf    I  Put  j  J4iii  IsfêHim^  5 54^5405 

Qu;atRiEm£  bxbmple. 
Pour  trouver  le  logarithme  de  54059  ,  je  le  divifc  par  3  ,  &  rcxpoCint 
cft  i$oi5h^*  Je  prcns  cnfuirte  dans  la  Table  les  logarithmes  des  nombres 
1 8019  &  180x0  qui  font  41557307    41 5  57548 ,  6c leur  difF<fraicei4i, 
£c confidAam  Ufriâtoa-*,  je 4is :  5  c0 i  a»  comme  k  di£R£iencc  «41 

èft  m  nombre  1^0- .  Et  j*ajo&te  x tfo  ao  légaridune  42  5  5  7 3  07  de  1 80 1 9. 

Et  la  foramc  415  5  7467  eft  le  logarithme  de  i  8  o  i  jjj .  Si  donc  on  ajoute  i 

ce  logarithme  celuy  du  dénominateur  3  qui  eft  04771113  j  lafonuoc 
47518680  fera  le  logarichaie,  de  ^4059  qu'on  avoic  propoifé» 


î 


-f  iSoio  5-4-41557548    C3«  *î!  a4'*  ^-4-41557507 
18019  C"~4*  5  57507  ^       *4'  1^0 

JUfie  -J.  I     Jlefif  ^  241     \  Pour  18019^  /4  fomme~\-j^  1557 4^6 j 

iFoHr  3  U  logarithme  ^  0477111^ 

Pottr^j^Q^^iétfomm^^-jixZût^ 


5J4  »E  i-A  FORMATION 

III  PROBLEME. 

^  "TyOui-  trouver  a  queijjomhre  appartient  Htt  logarithnu  qtCon  aura  propt^. 
jL    Si  ce  logarithi&fi  cft  dans  la  TàUe  aa  joAe  ;  le  ooinbce  oaniMi 

côté  duquel  on  le  crouYCcn  fon  rang  cftceluf  nquel  il  appanient.  Mais  s'ï 

n'y  cft  pas  au  juftc  -,  on  prcndri  dans  la  TaMe  les  deux  qui  en  approchent 
plu*;,  f'unaudciius  6c  i  autre  au  dcilous,  fiioii  ôccxa le  moindre  d a  plia 
graivi  ,  Se  ou  l'ôccia  cacorc  de  ccluy  on  propolê  i  &  la  fradion  <^ui  au- 
fapour  ntuniraeeut  !a  noindte^TOcence.  &  la  ^lus  eumlc  pour  déno- 
minateur, ièra  «goûtée  an  tmaixt  danoindrelogarimme»  sbiôainie 
résoudra  la  qucftton.  ' 

Tout  ce  qu'on  prcrcrit  ici  eft  fondé  fur  ce  raî{bnnemcnt  implicite,  que 
tes  deux  différences  rapport  <^ue  l'uiutc  >  dont  le  plus  grand 

nombre  furpaHè  lempindce,  â  la  fraâionlbamie  par  la  régie  de  troia,  ot 
qu'on  dpic  ajouter.  Car  quoique  le  raifonnement  ne  Toit  pas  entièrement 
jufte,  l'erreur  néanmoins  ne  c^oir  pu  entrer  m  litrne  de  conte  ,  fi  leprc- 
miftf  cbi^e  n'cil  pas  moiadce  que  i'  étoïc  «a^u^drc  ,  ou  que  oout  le 
lo^dthme  (iirpaliaft  le  plus  grand  de  la  TaUes  on  ajoûtenrit  on  on  hn> 
foit  ce  qtt*il  faut  pour  égaler  | .  Et  à  la  fin  defopératioB',  on  dm^oit  ou 
on mulc^licroit  ce  qu^on  auroit  trouvé  p  v:  îc  riombrc  anqiicl  ;^ppartictu  le 
cara£lériAiqne  ajoCirc  on  retranché  pour  avoir  Les  exemples  édairci- 
xonc  &  fixeront  ces  rc^lcs^ 

P-nfMrcn  «xsifftt. 

Pour  trouver  à  quel  aombic  a^i^aicient  le  iosarilhmc  f^^^ix^^.  le 
prena  dans  laTabte  les  deux  logacithmes  595  yoitt  &  395  j  1 3 1 1  qui  en 
«pytocheiK  plus  ,  te  i'ôte  le  petit  4es  trois  de  ckacun  des  d«ax  aii- 
<tres ,  ce  q«i  laiiïe  pour  rc^çs  41a  &  4&4  qiœ  j'écrtf  en  fira^iioB  »  &  j'ajou. 

cela iradion<^ ab  noo^       da nipindte  logantbme j^j^oSaS.  £t 

U  fimune  897^^  eft  à  peu  prés  le  nonibre  Jbiquel  appardent  le  bgari* 

thme  propofé  5 p  ^  3 1  a  5  o.  Si  on  veut  tme  fiaébon  approchame  &  plus  fim- 

pie  que  ^  ou  que  Ton  çxporant      $  03  pourra  cjioijîr  un  dcnonjuiatcuf 

arbitraire  60  >  &  direi  le  djénomioateur  24a  eft  au  numérarcur  a  1 1»  com- 
me le  dénominateur  arbitraire  ^o  eft  4  un  numérateur  nouveau  5  z.  Et  b 

Àadioai^  o«  fo©  cxpofant  ^  étant  ajoute  au  nombre  8^76  i  ia  ibiniuc 

^P?**!^ léiondra  encofe  i  pen  prés  la  qoeftien*  Jeciioifit  un  dënotniiia- 
tcur  com-  LoguriHmit,  Lcgât&kmes»  Hêmhts* 

me^o,qui  5"+5955'*5**  ^977 
ait   plu-        ?  —  jyijggaS  c — jyjjoSaS  897g 
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£T  0£S  USA16ES  DB  LA  TABLE. 

I 

Second  exemple. 

t*oiir  trouver  d  quel  nombre  appartient  le  logarithme  58571108.  Je 
prcns  dms  la  Table  les  dcax  58571 5 15  &  ^85721 1  8  qui  en  approchcnc 
phtt ,  &  mil  apparcicniRnt  aax  nombres  7 1 5^7  &  7 1 9S.  JAle  «dlbine  h 
m^ittAx  de  ces  tioû  logacitfiauer  ^  àaam  éésdéax  iauof,  &  je  iqefi:  k$ 

fcftes  5  p  5^  ^05  CD  fraâhMi*&  j'ajoute  la  faÛàem      aa  nbnfttfe  71  ^«i 

moindre  logarithme.  Et  la  ioramc  7i5>7|^cft  *  peu  ptés  le  nombre  att* 

^uel  appactienc  le  Ipgarichine  j  8  j  7»  1 08. 

Logarïrhmt,  Logarîthmr.    •  NamkreT. 

Ç-+JS57X108  58572.118  7198 

58571515  ?— iisziiii    .  2297  . 

TltOItlBlfB  IXIMfXB. 

Pour  trouver  i  quel  nombre  appartient  le  logarithme  45  f  5  5  o.  Com- 
me il  furpaflc  le  plus  grand  de  îa  Table ,  j'ôcc  i  du  premier  chifïre4,  ott 
lelogaritnme  10000000  du  logarithme  entier  45551850.  Et  le  refleeft 

5555x850,  dont  le  nombre  cÛi- peu  piésf5^5»i-^^>  Et  fi  on  le  multiplie 

par  le  nombce  x  o  du  logacidime  10000000  qu  on  avoic  recramM  S  ^ 

fsoàok  W^ij^  c&  è  few  pcéi  k  wanks^  da  ]iniuithmc:455 j 

^a'ott  avoir  pfôpofiL 

QOA>t&»tHB    BXBXF1|«  • 

Pour  trouver  le  nombre  anqucl  appaniieikt'  fe  I<»ttittuMe  i^kSêt 
—  01118487.  Jeluy  ajoute  le  logarithme  400000^0  m  nombre  loooor 

afin  d'avoir  un  car^d>criftiquc  5  j  5r  je  trouve  un  nouveau  logarithme 
5778 15 15  qui  apparcicnc  an  nombre  6000  »  comme  on  le  voit  dans  la 
Table.  Divifanr  donc  6000  par  ic  nombre  10000  du  logarithme  ajoûcé 

40000000  >l'cxpofant^.    •      tf^km^  iT.mbref. 

ou  (â  valeur i cft  la  ftââion       f— 01111487  y>  ^. 

à  laquelle  apuarticnt  le  loga-       '\>f4O00OO0O  t«9oO 


©E  LA  FORMATION- 
Si  les  logarithmes  qu'on  cherche  dm^,  h  T.ihle  n'y  font  pas  au  juftc  on 
penc  abbrégcr  en  ajoutant  à  ceux  qui  font  défcdifs  le  logarithme  de  î<»oo 
£4e  36000 ,  qm  a  beaucoup  de  divifcuis.  Pour  trouver  par  éreraple  le 
logarithme  du  nombre  défcâif —  0 1 1  $  8  5  ,  ;e  lay  ajoute  le  logarithme 
155^1015  de  j(îooi& je  trouve  un  nouveau  logarithme  3  3404441  quirc- 
P^niifl*'*»  laTable  an  nombre  naturel  1 1 90.  Divifânt  donc  ce  nombre  1 1 90 
par  le  oomlxe  j^oo  du  logarithme  ajoûcé»  resçpoiânt  ~  e{>  le  i^mbce 
fompo  auquel i^anient  le  logarithme propofé  —  oii58584.  On «lioit 
fû  tràoTer  de  la  inftme  ûxse  la  ficaâioa  j  de  F éxemple  précèdent. 
Logétrithwus.    Ifmhit*        ^  Lûiéurîthms*  Nmhti. 

.-^35404441       tijo  (,•^■55344538 
TABLEABBREGB^E 

POUR.  TROUVER  LES  LOGARITHMES  ET  LEURS  NOMBRES 
BEAUCOUP   PLUS  EXACTEMENT. 

j .  Omme  il  cft  néceflàiie  en  cerraincs  fuppucations  importantes  d'a^ 
f  V.v voirdes  b^dunes  etioote  plus  énSt»  on  qui  aient  pk»  deluiie 

chiffres,  &  de  trouver  auflî letirs  nomlxei  d'iîne  manière  plus  cxaùtic 
plus  jufte,  loiT^u'iI  y  a  des  ftvi£Vion<;-,  on  pourra  Ce  fervîr  cic  la  Table  fu!  van- 
te, qui  peut  s'étendre,  quoy  qu'avec  plus  de  peine  ,  julqucs  à  trouver  tous 
les  logarithmes  des  nombres  compns  entre  x  &  1000000000  «  en  forte 
qu'à  peine  y  aura-t-il  erreur  de  l'unité  an  10^  chiffra^  oa*du  fluUiénie  dTim 
miliîonhiémc.  Et  les  nombres  i  qui  les  logarithmes  appartiennent  fe 
pourront  auffi  trouver  avec  la  même  éxaâituae,  encore  même  qu'il  y  ait 
des  fraâions.  La  première  bande  A  comprend  les  9  premiers  termes  de  U 
progreffion  de  10  a  too*.&  kmts  logaritnmes  i  oftce  $  8e  la  iêoonde  B  les 
j^pcenucn  nombres  Se  leurs  logarithmes  *,  &Ia  troifléme  C  comprend  dey. 
unitcz  &  des  10'*  de  l'unité  ôc  les  logarithmes  i  côte  ;  Se  h  quarricmf  D 
comprend  auflî  des  unitez  avec  des  100"  6c  les  logarithmes  à  jci6té  i  ^  ainil 
in  refte.  £t  ù  raa  veut  Joindre  cette  TaÛc  à  la  précédente»  on  la  pom^ 
xa  pouilct  plus  "Êutlenicnt  f ufquet  au  logarithme  de  10000000»  de  s*en 
fervir  encore  pour  trouver  tous  les  nombres  des  logarithmes  rîvcc  af- 
fcz  d'4xaditude.  Mais  il  faudra  dans  ces  rencontres  retrancher  qua- 
tre di^cs ,  fe  fouvena^t  toujours  d'^oûccr  i ,  loifque  le  neuvième  eft 
jdm^and43ne4« 
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ET  DES  USAGES   DE  LA  TABLE. 
TahU  pour  Us  logsrithmes. 


$i7 


lO' 


1  o* 

ro7 

lO» 

1 

2 

3 

4 

5 
6 

7 
8 


I  I 
1 1 

»3 
14 

1 5 

I  6 

17 

H 
loi 

101 

1 04 
105 

IO<> 

107 
108 

109 


iooooboo>o6bo 

tOOOOÔOO'OOOO 
J  0000000.0000 
40000000*0000 
50000000*6600 
^ooooooo<oooo 

70000000.0000 
jiooooooo.oooo 
90000000*0000 


oooooooo.oooo 
030iox99>95â<) 

04771  2  I  i-5471 
06020 5  99-9 1 13 
o(»989700.O434 
077S1  512.5058 

84  5  0980.4001 
05030899.8699 
09541425  0944 


0041 59x6 
90791811. 

01 1 J9433. 
01461  280- 
01760912. 
01041 199- 
0x104489. 
02552725. 
01787^  j'î. 


8ji6 
4<Î0  5 

5M  ' 
3568 

5906 

8266 

11^8 

0510 

009  < 


0GO43XI  3'757S 
0008^001*7176 
00118371*1471 

00170333.3930 
002 1 1 892.9907 
0025  3058.65  26 
00191857.7769 

00334^37-5549 
00374x^4*9794 


lOOl 

1 00 1 
1003 
1004 
1005 
too^ 
1007 
1008 
Î009 


00004^40.7748 

00C0S677.1 1 5  5 

ÛOO  t  3009-3  j02 
00017^^7.1x81 
00011^60.^176 

0001  J979.8072 

00030294.705  5 
00034605.3x1 1 
0003  S91  ï,(S6x^ 


loooi  00000434*17^^ 
I0001I00000868.502 1 

icoo  3 
10004 
,10005 
I  oooè 

1 000- 
10008 
10009 


0000  I  302.688  I 
0000 1 73<'*8  506 
0000x170.0297 
00001(104.985  5 
0000  3038.9978 
0000347X. 9669 
0000590^.892  5 


10000  >]  0000004  3-4^9^ 
1 00001  0000008  8580 

100003  000001  30  i8^^ 
1 00004 
10OQ05 
100006 

100OC7 

I  C0008 
I  000051 


I  00000 1 

lOOOCOX 

1000003 

IOOOCC4 
1 00000  J 
loôoooé 

I 000007 

I C00008 
1000009 


00000173-7  143 
00000x17*141  s 
00000160. 5  <i^8  9 

0Û000303.99  <[  5 
oooco  3  47.i^  î  I  " 
00000390-8474 


00000004*3429 
00000008*6859 
ooooûo  1 3.0x88 
onooco  I  ^.  ?  1 7 
OCOÛO02  1.714-^ 
00000016.0576 
00000030.4005 
00000034. "T434 
00000039  086} 


lOOOOOOI 

1  OOOOOOî. 
I OOOCOO î 
I OOOOOO^ 

10000005 

1000C006 
1 0000007 
10000008 
I 0000009 


00000000*4  343 

00000000.8686 
00000001.3029 
00000001. 737X 
00000001.1715 
00000001.6058 
OOC00003 .040 1 
0000000  J. 4744 
00000003.9086 


t 0000000 t 

I 00000002 
1 0000000  3 
100000004 
I 00000005 
100000066 
100000007 
100000008 
100000009 


00000000.04  3  4 
00000000.0869 

00000000. 1 30J 
00000000.1737 

OO0O00O0*2  1 7 1 
00000000.1606 

00000000. 3040 
0.0000000. 3  474 
OOCOOOO0.3  909 


I 000000001 
I 000000001 

I  ooocoooo  3 
1000000004 
1000000005 
I 000000006 

1 000000007 
1 00000CC08 
I COC00C005 


00000000*0043 
00000000.0087 

00000000.0 130 
00000000.0174 
00000000. 0XI7 
00000000.0 161 

00000000.0  3  04 

00000000.0347 
ODG00000.039 1 


10000000001 


I 0C00000003 
1 0000000004 
1 000000CC05 
100000OCOO6 
100000OCO07 
100COCOC008 
10COOOOOUO9 


00000000.0004 
I  ooooooooo  l' bc  000000.0009 


oc  000000.00 13 

C0000000.0017 

OOOOOOOQ.dOll 
00000000  0016 

00.000000.00 10 

00000000-00  3  ^ 
,00000000.0039 


IV  PROBLEME. 


».  T}0*tr  muvtr  avec  le  feconn  des  deux  TéU^s  4  quel  mnibre  app, 
jL  tUm  m  Uj^mUhm  qu'on  propofe. 
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SiS  DE    LA  FORMATION 

Onprendrâ dans  la  grande  le  plus çrand logarithme  que  cclujr  qu'on 
propoie  renferme  >  fle  on  nMrqucra  qudf  es  iefirnombre ,  &  on  ôtcra  le  pe- 
tit logarithme  du  grand.  On  cherchera  cnfuittc  dans  la  pcriK  Table  «1 
logarithme  approche  plus  du  rcfte  ,  &  on  Parera  de  ce  même  rcfle.  Et  on 
ôtcra  encotc  du  nouveau  rcftc  le  plus  erand  logarithirc  de  la  petite  Table, 
qu'il  poiin»  nnfêmier ,  8c  datroifiétoe  rcftc  encore  le  plus  grand  de  il 
même  Table  qui  s'y  trouvera.  Ecainfidt  itticce  jorquos  an  dernier  rdie» 
&  toujours  fans  avoir  égard  aux  quatre  derniers  chiffres.  Et  après  qu'on 
aiu-a  tait  tous  ces  rcttanchcmcns  lucceflifs  ,  on  prendra  tous  les  nombre» 
aulôuels  appartiennent  les  logarithmes  retranchez.  Et  leur  produit  rcfou- 
4caia  qucrtion.  Si  le  premier  chiffte  du  logarithme  qu'on  propofe  cft  trop 
grand  >  on  le  changera  »  &  même  on  1  otcua  û  on  veut.  Mau  on  multiplie- 
ra dans  ce  cas  le  dernier  produit  par  le  nombre  auquel  appanicnc  lecac^ 
âéhftiquc  retranche.  Les  éxcitiples  cclairciront  ceci, 

PJCEMIER  BXMMfLE. 

Pour  trouver  i  quel  nombre  appartient  le  logarithme  39551150.  Je 
pniis  dans  la  première  Table  le  logarithme  395)0818  qui  en  approcho 
plusauddTous,  &  leur  différence  411.  Et  j'ôre  de  cette  différence  le  plus 
grand  logarithme  391  de  la  petite  Table  qu'elle  peut  contenir ,  &  qui  dfc 

â  côté  de  la  fradion  décimale  j^^^  •  Ht  du  fécond  rcftc  j  1  j'ôte  cncoce 

le  paît  l9g^titlinic  }o  de  la  fraâioa  dédnale  If:^ 

un  rcftc  i,qui  cft  à  peu  prés  le  logarithme  de  la  fraibon  décimale  '  ^  , 

10000000 

Et  le  produit  des  nombrcs897<?.^^^^.  1000007  r  , 

'  ^'  '100000   1000000*  10000000 

brc  auquel  apatticm  le  logarithme  propofé.Si  ]e  veux  n^iget  les  dtauxdec* 


niéies  liraâiont  décimales 


1000007     I 000000 ) 


1000000 


10000000 


i  le  pcodiiii  de  897^  par 


100000 

Logartthroes. 
39531150 
— J9$jo8il 


-i»  000004x1 

ooooojpt 


i^^»  &quicft8^7tfj-^^,fctaiiiieTaletirafl"ezapprochantc.Ecûon 

«0784 
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S0784 


—f  0000003 I 

^w»  000000  30 

•4*  00000001 
— o<^oooi 
00000000 


897^80784 .... 

 £i837£5488 

8^76870(»77(»5488   fntUie 

xSf^oSi  103 19(>4(?4 
locoooo^    NumirattHr  897^875  37071^083  tj^^?;  fnàttt 
loooooeo       Dittmm4t9Hr  loooooaoooooooooOpoT''  • 


lOOOOf 

looooe 

1000007 

iocoood 
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ET  DES  USAGËS  DE  LA  TABLE.  5^9 
en  veut  btct  cflcorc  les  tiois  Agutcs  7S4  du  numérateur ,  en  les  changeant 

en  000  »  le  nombre  8576 
otdinaixts. 


80000 


100000°"  85 76 j pourra  fuffirc  dans  les  pratiques 


SlCOND  EXEMPLE. 

Pour  trouver  â<:îufel  nditibra  appartient  le  Inc^st-irhmc  C^^^  1401.  Je  cK-in- 

Sî  en  ),  Scjc  prcns  daias  la  Table  le  logaïuhrnc  qui  approche 

lus  du  logarithme  348^  14C1 ,  &  qui  appaitieiït  aunombri  5041.  J  ote 
litre  le  moindre  (bearithme  dn  plus  grandi  &  f6ce  encore  de  la  dîÔtaip 
et  X  A|7  le  jÂus  grandiogâricliine  8^^  qu'elle  peut  conteDir  danslapfetitb 

Tabk»  &<|iiiifti€6cédfl  la &aâioii  décimale         fitdu&anid  ^tafte 

5^8  j'ôte  encore  le  petit  logarithme  ^47  tic  la  traélion  dcciniale  —7—. 
Et  du  troifiéme  rcfte  11  j'6tc  à  fon  tour  le  potit  logarithme  17  de  la  ha- 
Ùkm  décimAle'^^°°^*  £t  cnân  du  detbiet  lefte  4  i'ôic  lelogackhine  a 

4e  hfraéKoitdédilialâ^^''^^^,  ^ie  néglige  le  petit  ldt«  j.  Êclepro- 

1,0000000      '    .  p  t»     r  .  r 

.  lOOOO    100000    lOOOOOO  IOO0O800 

Dre  auquel  appanicnt  le  logarithme  propofé.  Mais  je  me  contente  de 
prendre  les  huit  oremicrs  chiffres  de  ce  produit  qui  en  peut  avoir  26.  Et 
j'ajoute  I  au  nomore  5041^5658  qui  comprend  les  S  premiers  chiifres,  à 
cauTe  des  petits  refte»  que  j  ai  négli^,  &  qui  pourroient  feuniir  «ftcotd 
quelque  cfaorc.  Et  parceque  k  «HSiftériftique  3  eft  pour  cous  tes  nonDrts 

où  ily  a  4  chiftes  ;  ûfedmCt  1041 8^5  9  par  10000 }  respoûnc  3  04 

L»g£rkhmeu  Nam^rts* 
— i-<f485i40C 

—  }OO0l>OOO 

—F  3  4S  3 1 40 1 

—  3483oi(g4 

0000  «  2  3  7 

—  0000c 8tf^ 


xooo 
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locoi 
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—  ••©©0347 

— f-  OOOOOOi  I 
.—  OOOOQOI7 

-»oôooooo| 
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ïeooo* 


1 000004 

lOdDOOO 
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10000009 
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 *So8i 
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I  n^740<j  1 14614 
304i8d3^^6oi9^^.')j(^a;^  froduu 

Nmmmteitr  304i8tf58a5|  ^r.  4*  f  ivdKNr 


Yyy  i; 
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DE  LA  COMPARAISON 


fera  le  nombre  èa  logartcfiiiie  $  4%}  1401.  Ccft  pourquoi  renettam  m 


lieu  de  3  le  cAiatlciiihcjiic  6 ,  on  multipliera  le  nombre  ï04i~~-pii  W 
nombre  1000  du  caraâériftiquc  5  qu'on  ;ivoit  retranche.  Et  le  produa 
1041865    iaa  le  nombre  du  logarithme  6483 1401  qu'on  avoir  d'aboid 

COROLLAIRE  ET  PROBLEME  V. 

7.  "TyOKK  trouver  /tvfc  if  fectrun  fru!  de  U  feiittTétêU  4  ^ud  mmhi 
JL  MVforttent  le  logarnhme  (jh  on  propofe. 

On  oceia  le  cara^Kriftique  de  oc  logarirhnie*  Et  ooi  obfcrvera  k  teiic 
comme  au  problème  pr^édem. 

Premier,  exemple. 

Pour  rrouvcrdqwcl  nombre  appartient  le  logarithme  }6^^o(j757885.  Je 
change  en  o  (on  caraâicriftique  j.  Et  du  rcile  06606  j  5  7S  8  $  je  retranche  le 
plus  grand  logarithme  0<?oio  5  999 1 3  de  lapeiiteTible  qu'il  peut  comcnii, 

J'en  marque  le  nombre  4  i  côté*  Etdu  relie  005  8  1 5797e  f  6te  eocoielé 

logarithme 004 15 92(?85 a deU£raâion décimale^»  Etdaooovaiiidle  ^ 

Logarithmes.  N«mkrts. 


*+  5660^757885 
—"560x059991 I 

H- 0058^1 5 7970 
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—  ooooox  30186 
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•—00000000174 
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lOOQOCM 
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100000000 

1000000007 

loooeooocô 


4- 
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_£ 

44 . .  jfrvdm 

176 

4576  1'  fnémt 

18)04 

»        45778504.....  produit 
45779^77J4>"  

51045674144)84 
4577^780586*44384  

 i83ii95?9^^^5445775i^ 

 ^^0459  997459 

Numérateur  4577999  9  9  ^  7  é-g.    4^  pndëk 
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ET  DES  USAGES  DE  LA  TABLE.  541 
•01 711  j  1 1 1 8 ,  j  ote  auili  ie  logarithme 00 1 70 j  j  j  J9}  de ]zmùic»êéà~ 
mal- Et  du  cette  00001897715)  ôt«^  tic  la  même  manière  le  logarithme 


ooooi7|tf«|îa'eUfiaÛioBdéciiiia!ei^.Eiatttdteooooo^^ 

à  ion  tour  le  logarithme  oooooi3o*WdeUlbAîon<lécïmaIe|-^^^ .  Etda 

rcfte  cxjoooojotfoS  )'&tc  encore  le  logarithme  000000J0401  delaftaélioa 

■décinule  ^^^^^ •  Et  du  refte  oooooooozoy  j  otc  le  logarithme  même 
1000000 

00000000174  de  h  iraâion  d^dnale  £c  enfin  du  tOte 

ooooooooojj  j  6tc  le  logarithme feoooooooio  deUfiadioii|^^°°°^ , 
8e |e  néglige  ce  qui  Mile.  £tlepffKlnîtdesnombMS4»  ^»^.  . 

^°°°^7  100000004  i££®°2î517^  rcfoudialaqoeftUm.  Onpeut 
100000'  1000000*  100000000'  looooooooo  Y"  r 

négliger  les  deux  demie»  de  ce»  divers  nombres  >  &  le  contenter  des  (èpc 
premiers  chiffres  du  produit  4577999'  Car  les  ayant  divifc  par  1000  , 
pafceqwe  le  caraâériiliqtte  %  fignifie  <]ue  le  produit  qu'on  cherche  ne  doit 

avoirque  4chiflres,  le  norabie  foa4S77^'  onluyajoôtc^ 

1  caiiTe  des  chifics  fiiivau  qu'on  leiranche ,  &  qui  en  approchent  fort 
ct^r  divifcz  comme  il  îmtS  on  tiouvcra  que  le  nombre  du  log^ichmc 

propofc  3660675  7883  cft  enfin  !c  nombre  entier  4578. 

Onlctrouvcroir  plus  fcciicmcnr.fi  on  retranchoit  d'abord  du  log^lhme 
066067  5  7  S  S  5  le  lo-aruhrae  0477 1 1 1  x  5  47  de  ^,8r  du  refte  01 83  5  545 

le  logarithme  014611805^6  de  du  Iccoad  icik  00574164980  le 

logprielinie  oo}74&tf4979  de  lafinâion  dédnule^.  Car  le  produit  des 

«ois  nombres  5 ,    ,  ^^  eft      .  Et  fi  OU  le  amltiplie  pat  le  nomfe 

•'10  100  1000 

Logarithmes.        NitlArtSê  .  • 

-f  J660675788J 

— ■»  10000000000        1000        I  • 

•>4- 0^(6^7$  78 1| 

— 04771  iUS4y  *  )      "      ^  . 
-to.«„545lî*  -^îii"^^^"' 

—  014^1180155  11  3-^3 

H>  001741^4980         *°     457«  Ji«iiA«»«r, 

—  005741^4979  îî* 

 l«9 

H'  00000000001 


1 


•  •  * 


^4»  t>l  LA  FORMATION 

jooo  auquel  appartient  h  car.idcriftiqac  j  qu'on  avoir  ncrraïuii^  j  !• 
produit  4 ^ 78  cil  comme auf  «rovant  k  aoml>t:c à  <|ui  k  logaiiihmc  lyilflo 
propoie  âppaïueiir. 

Sbcond  bximfli* 

Pour  trouver  i  quel  nombre  appartient  ic  logarithme  5  48  3 1400744* 
Je  change  ca  o  fon  caiaclériftique  j .  Et  je  retranche  du  relie  0483 1 400744 
Ïb  logarichme  0477iiii|47  qui  dl à  c6té  da  nombre ttutnel  3.  £r  fdce 
CDOOffc  du  cefic  ooptfoiSS  197  le  logarichmc  00O4|li|7|S  de  UfiaOioR 

Mthnalc  ^ .  Et  d]iflefteooox(»974459  j'âte  le  logacidune  0001 10093I0 

de -'^Q >  «^"^  «^^  reftc  000  -396)  I  yôii  auiii  le  logarithme  ooo039o(>8«)3 
4e  la  ^^i^'^T^^*  ^  ^  ceâe  Q000005  j'6ce  à  fon  tour  le  Io^ueï- 
tfame  00000043  4151  de  lâ  £nâioa        •  Et  du  icfte  oooooo  1 4807  fà- 


3483 1400744 • 
300000000000 


—0477 III  a  $471 
«4- 0004^01 881 96  S 

—  000431137378 

-+  000165)744)90 

—  0001300^3^0* 
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»  00000000041 X 

•000000000^9 I 
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Mt 

xoooo 

I 00001 
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lOOOOOj 
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10000004 
XOOOOcgo 


303...  !*•  frtéùt 
303909  •  •  •  •  a** 

304i8Â)x8i  %^  fnimt 

 3041815  i8i 

30418555991318^1  ••«•  ^ProdM 
91255^679775543 

30418647148 1 8<j  c^-^'îrr)^^' 

J  i  II  ^745  9^744 

3041865941^^-lijpC^c.  ^^ffMt 


leoeoôooo*  ?c4f«^>-  "  04  ^  é* /TMÉRf 


i35SS# 


ooooooooooao 
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ET  DESUSAGES  DE  lA  TABIE.  $4$ 

)6tc  encore  le  logaridimc  000000017^7  de  U  ^*^***'**[^^^^  • 

fin  du  refte  00000000041  j  otc  ic  même  log^thme  oooooooooj?  Hc  la 

1000000000  ^  — ««.»w  1000  -lOCOO 

XOQOOX    lOOOOM     SOOOOOCiil    lOOOOOQOOy     «        .  />    t  i  m 

-,  -,  ,  *  ,  donc  K  prcns  Icuicmcnr  les  8 

200000  IO0OO03    10000000   1000000000  ■ 

premias  chiffres ,  érwt  multiplié^ tt  tooo  doonoa le  nombre  3041  ^^|^ 
du  logaiitiiine  «gpi'oii  pcopoiè. 

Vr  PROBLEME. 

S.T^OMr  trnkver  avec  le  ftcmn  dis  diHx  TéltUt  U  hgéntbm  etm 

JL  nombre  cju'on  fro^ofe. 

On  prcndfa  daos  û  grande  le  ioganchmc  des  quatre  premiers  chif- 
fires»  oudesda^pfcmiers»  s'iifêpcitt*  Ec  on  divifera  le  nombfe  qu'on- 
pn^ofi: »•  pcenicfetndm  par  celny  qtie  les  cpatre ou  cinq  ptcwieit  ckm» 

expriment ,  jufqucs  au  premier  cxpofant  qui  précède  leurs  rangs.  Et  apré» 
avoir  multiplié  le  divtieur  par  tout  rexpofant,  on  formera  dn  produit  un 
nouveau  divifèur  avec  lequel  on  Te  réglera  de  la  même  (brte ,  &  on  eo  fin;- 
mcn  cnfititte  un  troifiéme.  Et  aifididttteAe»  comme  on  peut  l'ob^^yvcc 
dans  réxemplc  fuivant.  Et  ;1  !  a  fin  on  ajoutera  enfemblc  les  divers  lot;ari- 
thmcs  de  tous  les  divifeurs ,  leur  (bmme  recevant  le  cacaâcnftiquc  qui 
cft  propre  au  nombre  réfoudr.i  l.i  queftion- 

Pour  trouver  !c  îoc::'.rîrftmc  cîn  nombre  5041^515.  Jc  divifê  ce  nombre 
par  504Î  pour  avoir  Iculcmcni  le  pi  cmici  cxpo(anr  i  ,  &  enfiiittc  je  divi- 
Ic  tout  ccnicaïc  nombre  par  3041  julqucs  à  ce  aucj  ayc  rexpofant  1000a* 
Ec  daakiplîant  le  dMiëur  50^1  par  tout  respolanc  loooi ,  je  prens  pour 
«Ottvean  «livilêlir  le  piodaie  même  ^  04  \6o%  1  >  de  je  ifiviièpar  ce  nombre 
«elay  qa*oopiQ|olè  aagpieiu^  <le  plnlîain  tk^t  afin  que  le  diviièiu  puiA 

^50418515 

€«  J041  Kmiàm.  Ltgtritkms. 

 ^"«^^  iS22î  oo«Po,47 


•  •  »  •  •  ' 

•  •  ' 


«  •  •  •  OQQO 


544  1>E  LA  l'ORM^TlO.M 

le  parcourir  les  rangs.  £c  Ior(que  j*ai  rrouvé  i'cxpofont  100008  >  je  Te. 
nuuriplic par  le  divilcurj 041^^081  ;  ncolîqcant  néanmoins  tous  !«  s  cliif- 
fîesqui  fuivcnt  les  8  premiers,  ht  porccauc  te  trouve  le  nombre  5041 S  j  i  <> 
qni  fcvîem  i  cduy  qu'on  propofe  >  je  m  anêee  li.  Et  je  prcw  les  logantn- 

nesdet  nombres  5041 ,        ,  i222?î..  Edcur  (bmmc  44841  «80  eû  dc- 

^     10000    loeooo  ?T-7  7 

ja  le  logarithme  de  3041-^—1 .  De  forte  que  fi  on  ajoûte  4  m  caraâcri^ 
âique  5  i  Je loganciuiie  <k  3041 85 1 5  fera  7481 1 1 So. 

SiGONp  BXBMFtI. 

Pour  trouver  le  logarithme  de  19^^8105.  Ou  fe  con<]nîra  comme  «B 
pomer  Exemple*  Et  le  lunnbf  e  747^2909  léfinidca  k  qiidlîmk 
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tOOOOM 
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ooooooof 
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7471*90^ 


Itj66iii044  C^C 


COROLLAIRE  ET  PROBLEME  VIL 


9.  X7  7*  ^c«r  trouver  avec  Le  jecours  fenl  de  U  petite 
Xlitthn  nombre  iju'oft  propojè. 


TédiU  Je  iogétrithm 


On  orendra  pour  premier  divi(êur  de  oe  nombre  le  premier  chiffre  fcitl, 
c  u  I  c  ^  deux  premios  »  s'il  &  peut.  Et  le  cdie  s'achèvera  comme  au  pioblft- 
me  précédent. 

PREMlER  EXBMriB. 

Pour  trouver  le  logarithme  du  fiombrc  3041  avec  le  fccours  feu/  de  la 
petite  Table.  Je  luy  ajoûte  pluHeurs  zéro  ,  afin  que  les  divifcurs  puilTènc 
parcourir  les  ratigsjufqucs  où  il  nécéfTaire.  Ec  confidcram  le  premier 
chiffre  j  j'en  fais  le  premier  cîivifeur,&  l'expoCinr  cft  i.  Er  l'avau^anc  d'un 
rang»  le  fccond  apo^mc  eft  xo.  £(  le piodaic  jo  de  3  par  lo  >  divifant 


* 
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DES  USAGES  DE^LA  TABLE,  ,^ 
de  nouveau  5041 ,  l'cxpoûnceft  loi.  Si  donc  je  le  mnltiplie  par  50.*, 
produit  *  o  3  o  me  fcrvira  pont  divila  1041000 ,  &  pour  tiommespo» 
fancnoavean  looj.  Je  muldplic  dooccnooic  le  divifeur  J030  par  1  cxpo- 
fiuitioo4,&lc  produit  JOJ9090  me  fcrt  pour  divikr  3041000000,  ce 
qui  donne  l'expofant  loooô.  Et  j'en  trouve  de  la  même  forte  un  cm<jmc- 
mc  looooi  ,  &enfuittc  un  fixicmc  lOooooS^  flc  aïooBe  un  f^àéum 
I C000004,  &  unhoiriéne  iè«K)opootf^Ie  dama  eft nu^ 

alors  dans  la  pctuc  Table  les  logarirfimes de»  diva»  diviftott},  10,^'. 

soo)    10006    icoool    1 00000 s 
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148301^410  dkkJogaciduBQdii.iioo]^  1041. 
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10000004 

looooooo 

I00000006 
ÎOOOOOOOO 

T  iop> 

99999 
iooooo 


3040 
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1  ^' 


^ECON»    BX'iMPtI.  ■  "  ' 

?oar  trouva  le  logù^hme  du  nonibre  8041 97  avec  le  lêcours  de 
la  petite  Table.  Je  lay  Moftie  des  zéro  {êton  qu'il  eit  néceflairc ,  afin  que 
les  divers  divifeurs  puifTcnt  parcourir  les  rangs.  Et  je  le  divifc  d'abord  par 
le  pcod^it  800  des  aoinbics  81  &  ^o.  lit  l'cxpoi^MH  çBti-  Er  je  k  ^tSf  • 
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encore  par  800  julqaes  i  l'cxpofatic  1005.  Je  multiplie  cnfuittc  le  divîTcuc 
Soo  par  rezpoiant  1005  ,  8e  Iepfod«îf  804000  cft  un  Cbcoad  drvtfinr. 
C'cft  pourquoi  divifant  8041 8(15970  p^r  804000  ,  rcxpofinc  ei\  10001» 
qui  ferti  ion  tour  pour  m  trouver  un  troifiémc  loocoj  ,  Se  ce!uy-ci  un 

âuatriéme  ioooooi><^ui  en  fournit  encore  un  cuiquicmc  100000007,  qui 
onnc  enfin  le  huitième  1000000009*  Ceft  pourquoi  je  prcns  dans  la  pe- 
tite Taille  tes  lozarithmes  des  divers  divifeurs  8  >        .  içao-j^ 
o  1000  10000  100000 

tooo'oi  100000007  toooooono»   e      •  •    1  1      r         i       a/  aî  ^ 
•    1  •  Et  I  aiouee  a  leur  lorame  le  cara^rifti-  % 

JOODOOO    looooooco    looocooooo         '  ' 

que  8  des  logarithmes  quiapparticnncnr  ntix  nombres  où  il  v  a  9  chiffres. 
Et  la fommc entière  890555^71990  clUc lopanthmc  du  nombre propofé 
•04 1 8  'î 5  97.  Et  on  crouverou  de  h  mcmc  lortc  que  le  logarithme  4ii  nom-^ 
brc  50418^  5  X9eft  94811^8015.  Ecainfidei  annes. 

^  Si  cette  Table  étoit  augmentée  par  toiK  de  plufieafschiffrcs^pcolocigée 

jufqucs  aux  parties  où  le  dénominateur  éft  de  1 5  ou  10  chiffres  ;  on  rrouvc- 
<oi  t  par  ion  rao^rcn  une  multitude  inctojablc  de  ]ogarithme$,&  les  nombres 
qui  leur  lêroienr  propres.  Les  âeax  demiets  proolèaies  ne  font  pas  ordi- 
paiiement  d'ufage ,  quoi  qu'ils  foictit  curieux.  Ils  peuvent  pourtant  beau- 
coup abbrégerdiveries  opérations  loncucs  &  d'fficiles.  On  voir  afTcz  que 
les  défoonftrotioQs  de  tooc  ce^u'oaa  w  ici  flic  les  logautluuescli  afguyi 

80418^5^7 

^  800  . 

^  j  ■  ^0^0^  »  0503o895>865,> 

itfetoQo  00011^^0^17^ 

^  000008.8S01. 

V.V.JiiU^B,    oooooMoi8é4 

\  "TZ — "T?  *9ip<PP<f>Z  -~   ooooooo8û8to 

 »<t>^iS4&c        5  ~^Zf       j^^^*^"^  00000000*04« 

 63808  &c,  lopooooooj,  eooooooooiiîo 

 ié49&9^7   lÎL^'^  1000000000 

 ^gx9&C  80418^5895  &c  iÇooooooo  8qooocoo?ooo 

-7^^  &c  ^^^Mn'P^  8o4i86j^7  8^ojj^j7*j8, 

:  '/.Ip&c^      ^  Zi^^ 

 7X  &C  8041865^^5  &9 
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DÉS  USAGES  DE  LA  TABLE. 
fûr  ce  principe ,  que  ce  qu'on  fait  pai  addition  &  par  ibuflraâion  daxis 
les  logarithmes,  (ê  fait  par  nmidplicacion  &  pardiirifion  dam  les  nom- 

VIII  PROBLEME. 

10.  "nONr  troHvtr  f4r  Us  bgmithmcs  mt  qMtriîm  frv^mionel  à  tnit 

On  pcendra  la  femme  des  logaxkfames  des  movens ,  &  on  ôtera  de  la 
même  fominele  bg^thme  du  pccmia.  Etk  lefte/cia  Je  logarithme  da' 
quaméme*  * 

'  Pour  multiplier  ^54  par  27.  Il  cf^  viCthlc  que  Tunitc  d\  à  i'un  de  ces 
nombfes  comme  Taucre  cfk  au  pruduu  ou  cherche.  C'cil  pourquoi  (i 
on  pccnd  les  logaiidunes  des  moyens  (^5  4  &  17  >  qui  (bnc  a8 1  $  5  777  8c  ' 
14515^38,  &  qu'on  les  ajoute  en  une  fomme  4145941 5  î  le  logarithme 
de  l'unité  qui  cft  00000000  étant  retranché  de  h  femme ,  laifïcra pour  rc- 
fte  cette  même  fommC)  qui  fera  le  logarithme  du  produit  tyô^i.  On 
cnmveca  de  la  m^me  Ibice  que  le  produic  de  3  4P  par  5  a  eft  1 8 1 48. 

Z>«£antffmef,  Nombres,    r        Lo^Mithms»  Nomhm. 

JSmm  Pnduk  1765  g.    (.^«mmv  4x588187.  iVwAïur  18148. 

SicoMp  BsEBKria. 

Pour  divilèr  17658  par  17.  Ileft  vifible  que  le  divifeur  17  eft  irunit^ 

comme  le  nombre  à  divifcr  17(558  eftà  l'expofant.  C  cft  pourquoi  fi  on 
prcnrî  lafbmmedcs  logarirhmcs  desmoyens  i  &  1765  Sjqui  font  00000000 
&  ^i^6^/Li^  ,  &  qu'on  6te  cniuitcc  de  la  même  fomme  414^941  j  le  lo- 
gsrithnie  du  premier  17 ,  quieft  lif^i^Cits  le  relie  18155777  fe- 
ra le  logaritmne  de  reapolànt  654  que  l'ou  chetdie.  ' 

^         LogArithmeSt  Nomhret.     r         Logarithmes.  Nomkres. 

\  •  H-4t4<Î574t5  /îwAwr  1765S  \  H-4i4^5>4i5  .  Ihtdmt  17^58 
y       —  '43  ^  J>kûfiMt  tj  —  iSi  53777      Dknfiitr  ^54 

CitirjKrH- 18x5 5777.    MxfêféHit  6j4*    (i?«j0vH>  145116)8.     ExffMm  ly. 

y»        Logarithmes.            Nombres.     >-         Logarithmes.  Nombres. 

y      -+41588x87     Prw6M>               \       ^4i58&i87  Pr^^/V  18148 

■)      —1716001)     "  JHvifnirft  .  j      ^)54Î8i54  I>ivifiitr  $49 

fofam  }  4p.    C^A  -+  1 7 ! 


C^r/r -f  )  H^'^^S 4*    £xfofam  j  4p.    C^A  -+  1 7 t6ooj|.      Bicffim  5 1* 
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Pour  trouver  un  quatrième  nombre  proportioncl  aux  crois  15  ,  i^. 
On  ajourera  en  une  lommcles  deux  lo^jarithmcs  des  moyens  i  j  16.  qui 
font  I  tyôotfif  de  141497J4,  &dc  la  (bmroe  zk^iqû^-;  on  otcra  Je  io- 

J^arichme du  premier^,  ^ui  cft 077815 13.  £r fcfdb  18119154  fêta  tov 
ogaikhine  âa  quatriinM  prc^jorciooei  5  <|ue  l'on  cherche. 

Il  y  en  aqui  le  trouvent  d'une  aurrc  in.micic  î!<  prennent  le  loj^irirhmc 
Tcnoooooodc  1 00000000, &:  ils  cnrcrranchct.c  cclay  du  premier  terme  6, 
£c  lis  ajoutent  enfuitte  au  refte  les  deux  logarithmes  des  moyens  j&  effarant 
lepftttiier  chîfte  1  d»m  U  femme,  ils  trouvent  aajafie  lelogaridune  du 
l^atrîéme  terme.  Lo£(«]u'oR  retranche  un  logarithme  de  celuy  dont  le  ca« 
ratflcriOjquecft  10,  &où  il  n'y  a  que  des  séco  1 1$  lefle  s'appelle  fw^AK 
tnrxtf  du  logatichme  cctranch^* 

/*  NèmhrVi.  '  ' 

DtviftHr  ^  i"  t€rtn§>. 

-,  - 

Expo/km 

1**  rermt  15 
3^  ttrmi  xS 


ItÊgérifhms. 

•+  1 17^0913 

141497^4 
Z5910647 

1811^134 


-+  100000000 
—  07781513 


H*  117^09? 5 


ATRIE7.1E  EXEMPLE. 

Pour  trouver  un  quatrième  proporcionci  aux  trois  nombres  425  ,  jij^^ 
1895      On  prendra  U  ibmmc  des  iogamàotes  des  moyens  }Xj  & 

**952fi&oiieBâtenklogstithnedttptemiêr  tenne4i5.  Et  le  leAe 

fera  le  logarithme  du  quatncmc  proportioDel  k}6$o^ .  Mais  il  jr  a  d  au^ 

très  ufages  plus  importans  des  logarirhmcs  que  ceux-ci.  Et  mcmc  lorfqu'on 
a  quelque  tacUité  pour  lesopérauun^  des  nombres ,  on  pcui:  cjuc'tiucsfoii 
finir  une  opéiarioii  dans  le  temps  (^u  on  emploie  a  chercher  ics  io^orith- 
ines.  Chacun  en  cet  rencontres  peut  dioi& la  voie  ifCil  tiowe  la  plos 
courte,  lenedisoeniddurccoaiadcs  logttiiltaim«nGéoBieti^ 


1*  SIS 
9'  '99S*} 


4»î 


•+4*77^701 

"+  ^997815»^ 
—  1^131493 


N^mbrtt, 


4*  *i  ^SOj  •      ^(fi^  H-  4tS  745  8oi 


Lofttrîrf.'met. 
4988513^? 
49  5^5 '47 


Sgmmc  — J-  99ii>8i8 } 
41998994 
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DES  USAGES  DE  LA  TABLE.  549 
coin  encrai  de  marquer  en  ce  iicu  un  Tcui  de  leurs  ulagçs»  <}ui  eu  vauc 
bc&ucoup  d'aucrcs. 

PROBLEME  IX. 

II.  T)0«r  trouver  entre  deux  nomhres  f/ar  Us  loguritlmet  tel$  &  M0t  ét 

X  moyens  proportioncls  cjuon  voudra. 
On  ôccra  le  loj;nritIimc  du  moindre  des  deux  nombres  de  ccluy  Ju  plus 
grand ,  que  je  prcns  pour  le  premier»  Et  on  afoûtera  au  moindre  logari- 
thme une  moitié  du  reftc ,  fi  Ton  ne  fuppofe  qu'un  moyen  proportio- 
ncl  entre  les  deux  nombres.  Et  on  n'ajoutera  qu'un  tiers  du  refte  au 
moindre  logaridune  ,  fi  rr>r.  fuppofe  deux  moyens;  ^^'on  rtjoûrcra  feu'c- 
mcnt  un  quart,  ou  un  cmcjuiemc,  ou  \m  nxiémc  >  ou  lai  ttrptJtme  de  ce 
mêmereftc ,  &:c  ■,  félon  qu  on  voudra  luppoicr  trois,  ou  quatre*  j&u  cînqt  , 
<ni  fix  moyens ,  3cc.  Et  la  (brome  qu'on  découvrira  ftfa  toûfotirs  Jélbgarî."  ' 
thmc  du  moindre  des  moyens  qu'on  demande.  Et  le  logarirhrr.c  rcccvnnr 
auffî  !,">.  p  irrie  ajoutée  au  moindre  loT;.irirIimc  donnera  le  logauriimc  du 
inoyen  qui  iùic  déplus  prés  ccluy  qu  on  a  trouvé.  El  on  trouvera  de  \x 
mcmc       tel  autre  qu  on  voudra.  Les  éxcroples  éclaircizonc  tx.  fixeront 
CCS  régies,  qui  fe  peuvent  même  appliquer  à  étendre  ks  termes  de  U 
progreiTîon  au  delà  des  termes  propoR/.  M.iis  il  huit  rctr.iiuîicr  la  petite 
partie  du  rcfte,dn  moindre  !oç;.trithme,&:  la  rcLr.iiK-lxi-  .mil:  des  relies  qu'on 
trouvera  eniuitcc,  lorlqu  on  voudra  palier  au  delà  du  inoiudredcs  deux 
tonnes  ^'on  donne* 

PuBMtBR  BZBUPtB. 

Pour  rioiuicr  \x  racine  quarrée  de  %04^\%C^'  Il  eft  viûbic  que  cette  rar- 
cinc  inconnue  eii  moyenne  proportionelle  entre  Tiinîté  &  le  nombre  qilfon 
propofe.  Si  donc  on  prend  tes  deux  logamhxnes  de  runité  &  du  nombre 
^0418^^5  ,  qui  font  00000000  &  <>5)05  5  jtf^  »  &  qu'on  otc  le  premier  du 
fécond»  U  moitié  du  icfte  690$)       donnera  le  logarithme  345 1^784 

ée  k racine  approché  i8|  5^^rclbtk  U  ^iwftioii.  £| on  noweta  U 

même  forte  que  la  racine  quatiée  de  cfiàj>ai  prçs  4398|,: 

JliFombres,  L»£4rhbmet* 


1 


0000000 


f  Nêmirei.     Lpgârkhmu,.      Ç  Nombres.  . 

]  »°4.V^;  S)90jn*t        J      ■  S 

"i  ypoo  i jooooooo       S         j^ioo»  C 

Produit  «o4i«<f5      €90$3$6S  3d  iB  PyMÉit  19549875  708^6^ 

«  f  ^  > 

Sbcond  ixnuftM^ 

J^out  txoUYcrU  racine  cubi^ede  959ji|7|9.  Comme  clic  cftlapro- 

Zzz  iij 
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flgide  des  écm  moyennes  propoxtioiiellet  «otie  i  &  le  nombre  propofô^ 
B  ou  pfcndies  deux  logar  it  hmes  de  l'unité  &  du  nombre  958^137)9,  qot 
font  00000000  &  897234S I  ,  &:  qu'on  ôte  le  premier  du  fécond-,  Icticrs 
du  teibe  897x3481  donnera  le  logarithme  199078x7  delà  jufte  racine  cu- 
bique 979  que  I  on  cherche.  Et  on  trouvera  de  la  mcmc  iorce  que  ia  raci- 


ne cubique  de  i^H^^7^i  eftprcfquc  578^ 


IJ7J9 


00000 


xooooo  ^50000000 


'^1457  0000 
roooo 


40000000 


SûrHémi^'^T^^  45507817^18      $4fw»w  j*^  578-.  17^111^^ 

T&OISXBMI  BXBMFLK. 

Pour  tirer  une  racine  <f  du  nombre  19J3  ri5.  Commr  crrtc  racine  cfl 
ie  premier  de  8  termes  moyens  proportioncls  entre  Tunité  ôc  le  nombre 
piopofè.  On  prendra  le  loearich  me  du  nombre  x  95  5 1 25  iqui  eft  1^)0730 1 . 
nrlBii  dtvifera  pw^  ce  même  logarithme.  Ec  f  espwuic  0^989700  faa  le 
logarithme  de  la  racine  9'^  <^ai  ëft  odUe  (pi'on  cherche.  Ct  on  aoimsBOîL 
de  la  même  forte  que  la  racine  5^^  dry/^eft  pcoÊ^  4» 

1  100  t  'iùofàoâoa. 


lOMOÔOO 

1 


Logéirhhmet. 
*99078x7  30  5 


\  Produit  içf^^ix^  ^1907301  30  9B 
(.  S4  Mapf     5    otfjp  8^700  30.  xfi 

Pmit  trouver  un  mojpen  proporcioiie[.eQtc«\454  &  4o8<î.  Je  prcns 
leurs  logarithmes  5705  59  &  5^112984.  Et  pour^ûiivre  les  régies  [;é- 
néralcs  je  prcns  leur  diffcrencç  09541415.  Et  la  moiti>-de.cettc  diffé- 
rence étant  ajoutée  ao  moindre  ou  retranchée  du  plus  grand  logaritl^mc, 
on  trouvera  Icloganthmc  3  r  34177 1  du  moyen  proportibntl  l^Gi.  àN» 
ÏQtx  cherche.  Mai»  dans  kc  cas  fcmbiabU»à  €dHy''ci,  on  aiin(plûtÀ(félî>* 

C  Nomhrts.      Lêgâritkms.  t. 

454  —1^570559 

Re(le  -4-095414x5  30  iB 


Manière  plus  courte. 
"Nombres.  Logarithmes, 


Sd  imitié       0477 1  i  j  1  30^  iB 
?Hhi£570559    '  " 


12984 
^z^8354| 
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ht  la  queftion ,  en  prenant  ûmplement  la  moitié  de  la  fommc  des  logattch- 
aws  des  nombres  propoies.  Car  cette  moidé  fera  le  logamchnc  da  mOTca 

CtNQ£tlMl  BIIMPII. 

Pour  rrouver  deux  moyens  propoccionds entre  777 &  2^144'  Je  prens 
leurs  logarithmes  189075^5  &  44190500.  Tôtc  cnfuittc  le  moindre  du 

S lus  grand  ,  &  prenant  le  tiers  du  rcftc  05i8i7}7  >  jc  l'ajoute  au  moin- 
rc  logarithme  i85>o75tf3.  Et  la  fommc  40(^^8475  cft  le  logarithme 
du  moindre  des  deux  moyens  11  ^^4.  Et  ajoutant  encore  i  cette  fommc 
le  même  tiers  G\-](io<)\x  ;  la  nouvelle  fbmme  4î4î95??7  cft  !c  log  rith- 
n>c  de  l'autre  moyen  i-r49(^.  On  trouvera  de  !.i  mèii^c  lorrc  que  les  deus 
Cjo^^ciupropoitioncls  entre  13  814  6:4665  6  lont  107^6  ^1104. 


L^éirithmes. 
i**  i6a44  ^-+44190300 

01 7609 I X 

f  589075^3 


777^ 


I: 


SlXflME    BStMfl  t. 


Nombres. 

4' 


LogArith/nef. 
6851075 
406357 


C-+46685to75 

^—4'   

Jtefie  osa8i73» 

SéHtùrt.^  0176091» 


Pour  trouver  fcpr  moycnî  proportioncls  entre  15  6  &  6561.  Te  prens 
leurs  logarithmes  14082400  6t.  3816^700»  &  joie  le  moindre  du  plu^' 
gpmd  .«e  lailTe  on  refte  140S7S00  >  éôm  im  S*  cft  tm  peu  plus  que 
01760911.  5'ajoûte  donc  ce  8^  au  moindre  logarithme  14081400'  £c 
la  fommc  1 5  843  3 1 1  cft  k  logaf  ithme  de  3  84  qui  eft  îc  moindre  &  le  fcpttc- 
mc<les  moy^s  qae  je  cherche ,  ou  le  huiti^e  des  neuf  termes  de  cout^la 
propr^bn.  J*a|oûte  après  oda  le  tckm^  8^  017^0911  &  i  pour  le 
plus  au logttitmne  15843311 ,  &  la  fomme  27604x15  cft  le  logarithme 
du  7^  terme  571J  de  la  progrcffion  ,  ou  ic  des  movens  que  jc  cherche.  Et 
cette  fommc-  recevant  le  8*  du  rcftc  à  fon  tour  ooiuiera  le  logarithme 
a9365i3^  du  j*^  ^64  des  moyens.  Et  continuant  de  la  même  (orte ,  on 
«oufO»  ictanttcs  logacitlunes  des  quatre  antres  moyens  la^tfi  I944»' 
4J74' 

Et  on  trouvera  de  la  mime  forte  que  les  fept  moyens  proportioneîs  en- 
&e  53 1441  &  10736 font  354194,  1361961  157464,  104976,  69984, 
466  56,  3 1 1 04.  On  peut  négliger  quelques  mûtes  dans  les  logarithmes» 
i  eawê  <ks  petites  parties  proportionelles  qu'on  ajoute ,  &  qui  ne  font 
pa^  toujours  juftes  j  &  des  petits  relies  qui  approchent  quelquesfois  de 
#iuucé,  iSc  qui  en  foàncQC  ^ocIques^HOcs  ^aoc  |cis^iuûcop|  ioifk 


^51  ET  DES  USAGES  DE  LA  TABLE. 

On  pourroit  étendre  les  tenues  de  h  proerdlfion  m  delà  da|wcniier  ^'éâ 
dernier  cennc.  Mais  pour  l'étendre  au  ddfà  du  decnieroo  du  plus  petit  i  il 
fiudroic  ôtcr  fuccdlivemciic  la  8*^  partie  du  refte,premicTemcnc  du  petit  lo» 
garîthme,  &  enfuitre  du  rcftc  qu'on  trouvcroit,&  aptes  cela  encore  du  nou- 
veau rcttc.  EtamU  dc  fuictc.  Par  exemple  ,  pour  1  étendre  ici  au  deli  du 
f  *  ternie*  on  httn  kpaitie  o  1 7^09 1  j  du  nnoindrc logarithme  43 1  ($7 1  <  o* 
Et  le  refte  4 1  ^06 557  fera  le  logarithme  d'an  t  ternie  i  ^  8 1 4.  Et  £  on  été 
encore  le  petit  reftc  oi7<Jo9i}  du  nouveau  loglrithmc  i  le  refte  59^4541^ 
Icra  le  logarithme  d'un  z  terme  91 1  ^.  Et  on  trouvera  enfuittc  le  logarî- 
thmé  57884511  d'un  12^  terme  ^144,  &  le  logarithme  ji^6ix}6oo  d*ail 

15^  409<?>  &unautrc  343<>z<>37  d'un  14*^  1730* . 
*  î 


^  Nombres. 
I"  6^61, 


Logarithmes. 
81^9700 
4081400 
Jiejîc  1 408.7 }  00 


5"+  3iJitf9700 
l — 14c 


C  Nombres. 
i"  5JI441 


6'  8^4 


.  »iC^  14CS 1400 

17^04115 

01 7609 I I 


Logarithmes. 
57M45  59 

Rtjle  14087300 
SdS^fonieÇ  0176091& 


S 


4'  «944 


4i74 


-+017^091 3 

3 1  ii<îo5o 

— f  01-^6091 1 

M*  017*^0913 

34<^47875 
Hh  01 7609 1  a 

""'y^4o8^87 
Sbptiemi 


S*  51104 

6^  ^9984 
5*=  J04^7d 

4*  «574^4 

3° 
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C  449i>sM 

4^68907$ 
0176091 3f 

48449987 

-+  017^091^ 

50110900 

-f  QI7gOj>I  jjf 

^W-  or7<?09r^ 
î54PiJ.6j8 


Si  11340  iivces  jprofitent  toijjours  en  farte  qu'au  bout  de  dix  années  I«» 
MlCal&-lOdslcB  divers  anéiagesfanbnt  uncrommcdc  10000  livres  i  01* 
Mflunde  aucLeft  Jcdeaier  pataadu'profit}.  Mv  téSAàiit  bd^âiM-» 
faut  confidércr  que  le  capital  des  1 1 340  livres  &  les  divers poobs  des  dtsC 
^ées  confircurivcs  ajouter  toûjours  au  mime  capital  font  une  progrcflion 
de  OQxe  termes,  oh  l«2s^ttôme&  12340  &  xoooo  doivent  avoir  cntreux 
aeuF termes  faioyens.  Gaele  capicid  des  1M40  iivra«ft  au  htee  capital* 
avec  lea  arrén^es  de.'l«  première  année ,  comme  oetw&Hiliievft  encore  au 
çapitalavec  les  arrérages  delà  féconde  année,  &  comme  celle-ci  efti(brf 
loui  au  (spiutavqp     aoén^dc  U^woéàni  jttoéc.  £(  juafi  du  rdie 

jofqilCS 
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DES  USAGES  DE  LA  TABLE.  «51 
jufques  à  la  I  o*  ,  où  le  capitaf  9c  tous  les  arrérages  doivent  tendre  la  ém- 
me  acs  zoooo.  livres.  C'cft  pourquoi  on  prendra  les  deux  logatidunes 

des  extrêmes  1 1 540  8c  10000  ,  qui  font  4091  315^  &  43010500,  & 
leur  différence  010^71 48.  Et  la  lo*^  partie  de  cette  différence  ,  qui  fera 
00Z09715  étant  ajoûcée  au  petit  logarithme  4091 3152,  la  fbmme 

ftra  le  logarithme  d'un  nombre  1195       >  1"^  comprend  le  capital  &  les 

arrérages  <ic  la  première  aniice.  On  cliri  donc  -.  fi  le  capital  11540  cîon- 
nc  I  29  <o — î ,  combien  donneront  1000  ?  i-t  l'..r  les  loearithmcs  ,  on 

'  ICO 

dira  que  le  moindre  ^opi  j  1 52  cfl  au  plus  grand  41 112867  aiithmcu- 
quement,  comme  kl^atithme  50000000  de  s  000  eft  à  un  quatrième 
}0>097i5.  Et  ce  quaniénelè  trotiyeta  plu«  &citeinent  en  ajoutant  la 
petite  partie  002097x5  au  logarithme  30000000.  Et  ion  nombse 

1 049^  tendta  le  capital  avec  Ibn  intérêt  de  1 000  livres  pour  un  an.  m 


loood            5"+  41010500  ^,   ,       ^      .  -  _ 

-3—2 — zrr  Q  riooo.  s  jooooooo 

A<//r  01097148  V  <  , 

'            '  f  .  \  ^— L  0010CJ7 1  5 


Sm  10*  ^*iti*  ^     0020  «•-'  15  ^ 


riooo.  * 
/  47 


Huit it MB  exemple. 


Si  les  biens  d'un  pupille  ,  qui  montent  à  1 1300  livres,  cloivcnt  tou- 
jours profiter  en  telle  forte  que  le  capital  &:  tous  les  divers  arrérages 
roadent  toujours  à  raifon  de  6  pour  1 00  pat  an  i  on  demande  ce  qui  luy 
lèra  dû  au  bout  de  7  ans  5  mois  9  jours  ?  On  dteta  le  logarithme 
10000000  de  too'du  lo^iclime  20153059*  de  lotf.  Et  le  tefte 

001 5  3  o  5  9  lên  le  logatitlime  du  capporc  ,  qui  dénomme  chaque  ca- 
pital avec  ce  qu'il  rend  pat  an.  Etfa  1 partie  de  ce  reftc  donnera  le  lo- 
garithme 000a  t  oS  8  d!ttne  fcaâÎQn  ou  de  la  tat&n  qui  dénomme  chaque 

capital  avec  ce  qu'il  tend  pat  moit.  Et  iî  on  divife  cette  partie  jo^t 

l^expofànt  00000^9}  iêta  i  peu  prés  le  logarithme  d'une  fraaion  qui 
dénommclc  capital  avec  ce  qu'il  rend  par  jour.  Et  fi  on  prend  7  fois  le 
premier  de  ces  trois  logarithmes  à  caul'c  desannées»  &  5  fois  le  fécond 
a  caufe  des  5  mois ,  &:  9  fois  le  troifième  à  caufe  des  9  joursf  lafommer 
des  trois  produits  donnera  le  logarithme  01 S8JO90  d'une  raifon  qui  dé- 
nomme tout  ce  qui  fera  Abl  h  fin  des  7  ans  5  mois  &:  9  jours.  Ainh  il 
^ne  faudra  plus  que  multiplier  cette  raifon  par  le  capital;  ou  qu'ajouter 
icurs  logarithmes.  Cai  leur  fomroc  4^781141  fera  le  log^ithmc  dia 

AAaa 


554  USAGESDE  LA  TABLE, 

produit  1 897^^^  qui  comprend  le  capital  ôc  tous  les  divers  arréragé  qui. 
(ont  dûs  au  pupille  à  U  En  du  tccme  picfix. 

Et  6,  oB  jrouloic  fiippofi»  ^4*1111  homme  «  qui  doic  payer  feulement  au 
bouc  de  7  ans  5  010119  jouis  U  même  fomme  de  1^300  livtcs,  oStc  i 
payer  argent  contant ,  fa  on  veut  bien  luy  rabattre  à  raifon  detf  pour 
100  par  an.  On  rcfoûdra  cette  qucftion  comme  la  précédente,  en  rc- 
tranckant  néanmoins fuda  finie  logarithme  01883000  du  logarithiTic 
^0899051  du  capiul.  Et  le  oftc  390159^1  £cn  U  logar^hmc  de 
7971^^  Unes»  ^ilfiiidroïc  payer  argent  ooncanc. 


Nombres.  Lêgârkkmiif 

Ç  iq6  Ç-+  20153059 
\  100  (^—10000000 
PtHT  un  Ml  001^3059 


/Pênrmtmu  00011088 
^mrmtjmr  00000^9)  Câfkàl  ia|oo 

^'  10 

fA^cmem  argent  çomam  7J7*j^ 


Nêmknt:  Lêgsrithmt, 

Pour  7  ^w/ror77i4i3 
Pour  5  mois^  00105440 
PêHr  9  jonrs ^0000 6237 

Ço 1883099 
^40899051 


4^78x141  Smmf 
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T  A      L  E 

DES.   MATIERES  PRINCIPALES 

costek'jzs  dans  ce  premier  VOLVME. 


DANS  L£  I  LIVRf. 

T\E  U  méthûde  ginérsli  des 
Mathémstitiiffs  ét  àti 

Géomètres.  P^gci. 

jHverfes  fortes  ie  iifmtiomgé^  * 
nérMes  qui  font  flus  en  ttfa^ef 
foit  d/ins  les  AînthématiojHes, 
foit  en  Géométrie,  p.  i  ,  ^'c. 

Z>e  U  fctence  gêner aIc  des  nom- 
bres. 18, 

DANS  LE  II  LIVRE. 


lr\Vne  msniére  facile  de 
^  ter  0»  dUenre  Us  nombres* 

'De  V  Addition  des  nombres,  21. 
J>e  leur  Soufirs6iion.  i} . 

De  leur  MnltifUeMio»,  %6, 
J>e  leur  Divijton.  3  i. 

Z>u  changement  des  fhts  gran-' 
des  ejpêces  en  des  moindres, 
eu  des  moindres  en  de  plus 
grandes.  4*' 

Dejimtions  de  diverfes  mefures 
des  temps  »  des^oidS  idesmon* 
sêojes^  desgrmm  »  des  Hfneurs* 

i)es  cicles  Solaire»  Lunaire,  & 
de  l*Jndiiiiom  Mmmne^  des 


Calendes  i  des  Nones,  des  Id es  y 
des  Epaêles ,  de  la  fèricd  (]u  - 
iienne  >  des  Efjs^es  > 

ibid. 

Z)e  U  manière  de  conter  des  an- 
ciens Romains,  (f  des  Grco. 

"il- 

DANS  LE  III  LIVRE. 

T\B  U  Jciencc  génirâk  des 

.  Gmndenrs* 
De  V Addition»  de  la  Soufirts^ 
0ion  dts  Ortfndenrs  UttérS' 

les.  6o, 
De  leur  Multiplication.      (>  5  • 

De  leur  Divipon.  74. 
Dii'frfes  définitions  des  Gran-' 
deurs  comfojées,  7^. 

DANS  LE  iV  LIVRE. 

E  la  compojition  réfilu» 
tion  des  Fuiffances*  81.' 
De  VExtrésBimdes  meinesfnsr- 
fies  y  enbifnes  • .  &  mtres  des 
mnÂres*  >  9ec, 

Des  marnes  opérations  four  les 
GréMsdenrs  UttérMes  &  eom^^ 
fUxes.  105, 

,  AAaa  ij 
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TABIE  DES 

DANS  LE  y  lIVRE. 

T)S  compofitUm  géitéraff 
des  GrAndeurs ,  ^  de  tou- 
tes fortes  de  comhirt/tifons  (jr 
de  permutations.     iiyt  &c. 

Des  Ann^TAmmes.  116. 

Des  combinmjoiii  des  vingt- 
fM$n  lettres  >  dr  de  leurs 
fermutMfOfts,       1  f6 ,  9cc» 

DANS  LE  VI  LIVRE. 

Y^BU  Divifit»  générale  des 
Grandeurs.  140. 

Pe  U  m/fnMre  d t  trouver  tous 
les  nombres  jimpies  ou  pre~ 
miers  qui  font  dtvtfeurs  d'un 
rtombrt.  ijo. 

fetar  trmver  tws  les  divmurs 
irmrmiAn.  151 

Hts  mêmes  opérations  far  Us 
grandeurs  littérales.  1J5 

J)e  l'Investfiê»  des  membres  far' 
f^irs. 

Pour  trouver  l/t  mefure  commu- 
ne la  plus  grande  de  deux  ou  de 
flujieurs  granJUurs,  1^6. 

Sec, 

J>e  'diverfes  révoluthm  four  les 
nombres  pain  >  smfsits»  &  di- 
viftbies  par  % ,  par  5 ,  par  7 , 
far  II, (^g,  liz,&Lc, 

DANS  LE  VII  LIVRE. 

T^Ç^  rapports  (j  du  propor" 
tiens*  167. 


MATIERES. 
De  la  proportion  sritbmétspui, 

171 ,  &C. 

Pe  U  frogrejfien  Arithmétique^ 

De  la  vrf>pcrt!f>n  Géométrique  y 
ér  d'une  définition  nouvelle 
é"  curieufe  ,  ^  tres-^hiéfxle 
quou  €n  donne  >  CT  de  àiver- 
fes  propriété^  que  l*ony  eon^ 
fiiére,  i^^é'iSi>&c. 

De  lu  frofertie»  réciproque.  17 1 

DANi)  LE  VIII  LIVRIi. 
T\  £  la  eemfùjition  des  rapports. 

Des  expofam  des raf forts»  foy. 

&c. 

Des  frogrejjions  -Oùmétrifues, 

111  >  &C. 

DANS  LE  IX  LIVRE. 

T\Bs  truffions  en  Grandeurs 

rempuès. 

PûMr  réduire  les  fruiVons  auX 
w emc)  d c n 0 m i n a  rions.   î  f  t . 

four  nduirc  les  jr^cïtons  ^ux 
moindres ,  dénominations  qui 

leur  peuvent  être  communes. 

De  tAddiiien  éUs  fimfhens* 

De  leur  Soufttaéfion.  idi. 
De  leur  Multiplicatien.  2^4. 
De  leur  Divifion.  z  6  8 , 

Pour  trouver  ie  rapport  qui  efi 
emre  deux  fra&ions  j  on  entre 
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deux  rMffùrts»  zyo, 
X>e$  timndm  mmhres  qui  feu" 
Vint  4VO0ir  eensmes  slffttt* 

tes.  lyi. 

De  la  manière  la  plus  abbrégée 
de  trouver  le  plus  gr.^nd  di^ 
vifeur  commun  de  deux  ^r^n- 
deurs  compUx  es.  tj  5 . 

De  fextraSiio»  des  nuines  quar- 
féest  eubifuest  w  antres  des 
froBiens  tmmériques  •»  Ue* 
térales.  z8i, 

J)e  l'sfproximati$n  des  racines 
incommenfurables,  i8(j. 

2)es  f}  allions  décimales ,  &  des 
dtverfes  opérations  que  Von 
fait  fur  elles,        2  8  S ,  Ôcc. 

DANS  L£  X  LlYKjB. 

"VS^s  Grsmlem  iieeofmiettifte- 
^  r/thles,  49  y. 

De  leurs  exfofm» 
De  leurs  tommtmes  détêomina- 

tion<.  ^99' 
De  leur  cpmparaifon. 
Deleur  addition  cr  Soujlra^lton: 

300. 

.  De  leur  MultifUeuHo»,  |o  z . 
Des  MuUiomes  &  de  ieurmul- 

tiplication.  J^J* 
De  Ue  dfvfjîon  des  Grandeurs  tn- 
Commenfurables.    304  ,  &c. 
De  r extra  ion  des  ractnes  quar- 
rées  des  binômes ,  0»  un  mem- 
bre ejl  commenfurable.  511. 
fettr  réfû&dre  me  hiueme  >  hrs 
que  fa  ratine  efi  un  Hume* 

J)e^ef(trM0i9iedes  nuines  ^usr^ 


MATIERES. 
rées  des  multinemes  ^  ek  me 
membre  efi  cûmmen/ttrnhle  % 
les  Mitres  feus  lefyne 

"De  l*extra5fion  des  racistes  cubi- 
ques des  multinomcs  de  même 
nature,  315  ,  ôCc. 

De  V extraction  des  racines  eu- 
Jfiques  des  h/nomes  ér  des 
multinomes,  on  les  memlres 
font  engagez,  fous  le  figne  *'C. 

DANS  LE  XI  LIVRE. 

ruffrr  en  'rcvcr.tl  de^  pro^ 
portions  (jr  des  pro^rejjtons» 

33*. 

De  la  ÂegLe  d  or  ou  de  trois. 

335- 

De  U  forméstio»  des  Takles 
d'Intérêts,  345. 

D  es  Logarithmes,  5  4 7 • 

De  U  Règle  de  cowefttgtùe  fm^ 
pie.  *  350. 

De  la  Règle  de  trois  eompofée. 

313- 

De  la  Rigle  de  compagtùe  com» 

pofe'ç.  355. 
Des  Meglesd^Jlliage.  5  56  >  &c. 
De  la  Réfolution  d*Arehimédes 
touchant  le  mélmsge  dnms  Le 

couronne  d* or.  ^j"?. 
Des  Règles  d^ Alliage  ou  tout 

doit  être  entier     fans  fra- 

ciion. 

De  lu  Règle  des  f^f^jfes  pojitiotts. 

Des  proportions  ey  des  frogref- 
fient  harmoniques.  370, 
A  Afta  ifi 


TABLE  DES 

De     fro^ortton  contr  harmoni- 
que. 37^' 

DANS  LE  XII  LIVRE. 

Y\B  eensines  propriété^  des 
^  nmi9brcs^u$fervt»te»Géê- 
mttrie, 

DuTcifé.  '  • 
De  U  mMpUeatk»  du  toifé, 

376,  ÔCc. 

J^e  la  multiplication  rjr  de  U 
divifion  dMt^U.totjé,  38ét 


MATIERES. 
Autre  méthode  plus  êxaûe 

les  mêmes  divifim»  3  ^i. 
Des  tSMsbres  polygones.  39S. 
De  l^ Arithmétique  des  infinis. 

405  i&C 

Des  ptsrrez  ma^fm.  417) 

POUR  L£  LIVRE  AJOUTE' 
de  ta.  Table  des  Logarithmes. 

De  U  formation  de  la  Tdk 
de  [es  divers  ujages.  425, 


^elfues  f Mettes  À  tmsget, 

PAgC(î ,  ligne  I4  ,  ajoûccz  :  Thearcmc  cfl;  une  piogicflion  ^uon  s'en- 
gage à  prouver*      Page  ^6 ,  I.  15,  écrives  au  couchef  du  Soldtoft 
il  y  a  au  lever.  Et  ligne  1 4  >  écrivez  au  Icvetda  Soleil  oii  il  y  a  au  cdu> 

cher.       Pjgc5  6\  Se  (j  (î  par  mut  où  il  yai45  t  rivez  72J 

&  6561.  '  Page  8 S  1.  iz,  ajoûccz  loZb'^dd  ^  1 1 6i'  f^W.  Chacun 
pourra  corriger  les  autres  fautes  ou  tranfjpoflcions  qu'il  rencontrera,  & 
^uVmi  a*a  pas  eii  le  temps  de  bieo  recheicber. 

« 

l'tXTRAXT   DU.  VUBMIllt    OUVrAgI   &E    L*AuTCUR  fVTimi^ 

Blemens  des  Mdthématiû^ues  ,  ^  imprimé  tn  4^  en  1 67J 
Andkc'  Phala&I)  ,  comme  Monfieur  Galojs  l'injir* 
éUm  le  JêumU  des  Sfésvmts  dstzy  AUy  i  7 

CEs  Elémens  font  divifez  en  deux  parties.  La  premicre 
explique  la  fupputation  des  chiffres  &  des  nombres 

qu'on  appelle  autrement  Arithmétique,  avcî:  celle  Jes  elpc- 
ccs  ou  de:,  lettres  ,  qui  cil.  cdle  qu'on  appelle  Algèbre.  La 
féconde  explique  en  quatre  livres ,  &  traite  plus  à  f-ond  qu'on 
n'a  fait  encore  jufqu'ici  TAïuIvCe  ,  ou  l'art  de  rcfoudrclcs 
queftioAs,     de  dccouvf  ii      vwfitez  g^iwiaici  des  Madi^ 
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«latkiucs ,  c^en^à«dirc>  celles  qui  regardent  les  grandeurs  pri- 
ses gcacralcii  ent ,  fans  fuppolcr  néanmoins  d'iiutres  çt^inaif. 
jances  que  celles  qa  on  accorde ,  niais  en  fc  fcrvant  des  feu* 
les  opérations  qui  font  dcmontrccs  dans  la  première  partie. 

Après  avoir  établi  dans  ces  aimtrc  derniers  Livres  les  fon- 
demcns  de  l' Analyfc ,  &:  avoir  donné  quelque  idée  de  la  mé- 
thode de  Diopli.\iue  &  de  celle  de  Viéte,  l'Auteur  s'arrcrc 
particulièrement  à  expliquer  celle  de  Monfieur  Dercarce<; , 
parcçcj^u'il  la  trouve  la  plus  générale  >  la  plus  féconde ,  cv  la 
plus  facile  de  toutes.  Il  en  exporemêoie  &  démontre  claire^ 
ment  les  principes  >  ce  que  Defcarces  n'avoit  pas  £iit  i  &  après 
jen  avoir  déduit  par  ordre  toutes  les  découvertes  quelle  ren- 
ferme ,  il  y  en  ajoûte  d'autres  nouvelles  qu'il  cn  ii  ccicorcplus 
utiles.  Car  comme  on  peut  voir  dans  Iç  dernier  Livre»  àles 
Juy  fourniflenc  des  régies  qui  font  beaucoup  plus  courtes  que 
celles  de  Dcfcarres  ,  &  l'on  peut  même  en  déduire  analyti- 
quen.ent  certaines connoiflances  tres-univerfellcs,  que  ce  Phi- 
loiophc  il  A  pas  cru  que  l'on  pût  découvrir  fans  le  fecours 
des  lignes  Paraboliques  ,  ou  des  autres  qui  appartiennent  à 
ja  Géométrie  compofte,  coiumc  l'hiperboliquc ,  ^c, 

EXTRjilT  DV  PRrrrtEGE  DV  ROT 

Four  la  Elcmcn)  du  JïïAthcmati^ues» 

A  R.  grâce  &  Privilège  du  Roy ,  donné  1  (âitit  Germain  en  Layc  le 
17^  Septembre  i6-jx  ,  Si^nc  M  a  L  e  b  r  a  n  r  h  e.  Il  cû  j^rmis  à 
André''  Pralard,  Libraire  &  Imprimeur ,  de  vciuirc  Se  dé- 
biter Us  Elemem  de  Mathématiques  ,  &c.  Et  ce  pendant  le  temps 
êc  efjpioe  de  quinze  années ,  à  compter  du  jour  qu'ils  (èiont  ache- 
vés d*iniprimer  pour  la  première  fois*  £c  défenfes  Cot\t  flûtes  à  tous  Im- 
primeurs ^  Libraires  &  autres  ,  d'imprimer  les  furdits  Elcmcns  fans  ic 
jconfentcmenc  dudit  Expofant ,  à  peine  de  trois  mille  livres  d'amende ,  de 
conÊfcation  des  exemplaires,  U  de  tous  dépens  ,  dommages  Se  inicrétSy 
comme  il  eft  plus  au  long  porté  par  ledit  Privilège. 

fiegt^rè  fur  le  Livre  de  la  Communauté  des  Imprimeurs  &  Libraires  de  cette 
ville  dg  f^arts  le  11'^  Oiiobre  i6j$.  Si^né  Thierry,  Sj/ndic. 

yUbcv^  d*impriffl.cr  pour  h'prjetniéte  £bis«  le  10*  Novembre  167^4 
Les  ExcmfUires  ûpt  été/oHms*        ^  . 


MXTJiAlT  DV  PRiyiLECE  DV  ROT 
Pmt  tes  tÊptivesifx  Mlimtm  des  MMhémsttfues. 

PAa  Lcrrrcs  Patenter  données  à  P  uis  le  vtnQ;t-uniéme  jour  de  Février 
l'an  cic  Giacc  i6ii6  ,  fiances  par  le  Koy  en  ion  Confcil,  Segomzaç, 
&  fcellées  du  pznS  fceau  de  cite  jaune.  Sâ  Maieftc  a  peniits  an  Siotft 
Jean  Prestet  Prêtre  de  Bùtc  imprimer  par  tel  Imprimeur  ou^ibxaiie 
^u'il  voudra  un  o''ivraj!;c  cju'il  a  compoTé  ,  &c  cjui  a  pour  titrc  N'ouveaur 
Elemens  des  MathémHti^ues ,  en  ccis  volumes  ,  marges  ,  caraâcrcs ,  & 
autant  de  fois  que  bon  luy  (cmblera,  pendant  rcfpacedefix  années  con- 
ftcutivcs ,  à  commencer  du  jour  qu'il  (êra  achevé  d'imprimer  potv  la 

fircmicre  fois.  Défcnfcs  i  tous  Libraires,  Imprimeurs,  &  autres,  de 
'imprimer  ,  faire  imprimer  ,  vendre  ,  ni  débiter  durant  ledit  temps  fous 
quelque  prétexte  que  ce Yoit ,  mcrac  d'imprcflion  étrangère,  ou  autre- 
ment, en  aucun  lieu  de  Tobeiilàncede  Sa  Majefté  >  lîmi  le  confentemcnt 
del'Expofant  ou  de  ceux  qui  auionc  droit  de  luy  i  à  peine  de  trois  raille 
livres  (famcnde  contre  chacun  des  conrrcvcnans ,  de  confintion  des 
exemplaires,  6l  de  tous  dépens  ,  dommages  S>c  intérêts  »  coo))^.  il  cil  plus 
au  long  porté  par  Icfdites  ixtttcs.  ; 

Regifiri  ftr  le  Livre  de  U  ConmnnâHtè  det  ta^tmnars  &^LÎhmim  le  ^ 
Sepumkn  i6^^.  Signé  Coigmaho^  SynOe, 

Achevé- d'imprimer  pour  la  première  fois  le  20^  Septembre  tftçi, 

X*€s  txmflmrtt  «m  été  finmh, 

£t  ledit  Sieur  Preftct  a  cédé  fim  droit  de  Privilège  d-deltùs  à  André 
Pralard  Marchand  libraire  »  pour  en  Jottir  confbstnteicDt  au  ctaiié  £uc 
cntt^cux. 
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DISCOURS 

QUE  L'AUTEUR  PRONONÇA 

A  LA  PREMIERE  OUVERTURE  DES  M ATHEM ATlQJJES  ; 

£T   AU  SUJET  DE  LEUR,  NOUVEL  E  T  A  8  L  I  S$  E  M  E  N  T  J 

DANS  I/UNIVERSITE'  D'ANGERS,  EN  itiu 

il  y  a  long-temps  que  des  perfonnes  cflimces  parmi  les 
Sçavans  ont  lbuha;tc  avec  beaucoup  d'ardeur  de  voir  fleurir 
l'ctude  des  Mathcmatiqucs  dans  voirc  lUuftrc  Ville.  Ils 
(buffrolent  avec  peine  ,  commé  Ramus  rinfinuë  claire- 
ment  >  que  raDcienne  Uiùverfîté  d'Aneçrs  ne  les  eut  point 
encore  receues  dans  (bn  loin  i  &  qu  une  Acad<biie ,  qui 
paflc  avec  jufticc  pour  une  des  plus  fçavantes  Maîtrcfîcs 
de  la  France  s  n'eût  pas  âicore'  fermé  le  deâein  de  les  Cul> 
tiver. 

Mais  aujourd'hui  que  la  Providence  a  infpiré  au  cœur  du 
Grand  Loiiis,  comme  autresfois  à  celuy  du  Sage  Salomon,  le 
défir  de  protéger  &  de  favorifcr  les  Sciences,  d'en  ioutcnir 
fie  même  d'en  relever  de  beaucoup  l'cclatjil  cft  jurtc  que 
cette  grande  Ville  ,  toujours  féconde  en  beaux  ciprits  , 
toûjours  appliquée^  8c  fidelle  à  ùmre  les  nobles  inclinations 
de  des  Souverains  >  fe  propofe  enfin  d'imiter  un  iirbel  éxcaw 
pie. 

£t  véritablement  >  û  Sa  Majefté  n*a  rien  de  plus  cher  que 


r 
I 
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DISCOURS  POUR  UNE  OUVERTURE  | 
<f'af?ermir  puilTammenc  Li  p.iix      la  iurctc  ,  U  grandeur  & 
la  réputation  tic  i  iiinpire  trançois  j  les  capitales  fie  fes  Pro- 
▼inces  &  les  principales  Villes  de  £on  obeïilaiice  peavan- 
elles  mieux  iîenaler  leur  zélé  i  Peuvent^es  mieux  rcpoadie  | 
aux  juîîes  déùrs  de  fon  ame  Rovale ,  qu*eti  hiùm  fleurir  des  1 
Sciences ,  c]ui  om  toujours  été  l  ornement  &  lappui  des  pins  | 
grands  Empires  >  &  qui  donnent  à  la  France  tous  fon  au- 
gure Règne  de  ù.  giand»  avantages  fur  tous  1^  aucrcïs  Pea^ 
pics? 

AufTi  fij-ait-on  jLifques  à  quel  point  ce  trcs-puiflant  Prince 
honore     chérit  les  Mathématiques.  Le  fupcrbe  Palais  qu'il 
leur  a  fait  bâtir  en  peut  être  luy  icui  dans  les  liécles  à  venir 
un  nkinuincnt  trop  liiiiitrc  ài  trop  ferme ,  pour  en  pouvoir 
douter.  Et  on  verra  (ans  peine  combi^  le  jugement  ticb 
avantageux  >  au  il  a  toûjours  bk  de  cps  hantçs  Sciences»  d| 
plein  &  lumière  &  de  difcernement,  fi  l'on  conikléfe  que 
mille  expériences ,  jointes  à  cette  prudence  &  à  cette  pcné- 
cracion  naturelle  de  fon  vaile  génie»  luy  ont  pleinement  ^it  i 
connoître  quelle  en  eft  rimportancc  dans  la  profefnon  des 
armes,  qui  niir  gloire  dc  les  confulter,  de  recevoir  leurs  or- 
dres, &  dc  leur  obeïr ,  lorfqu'il  s'agit  de  régler  &  d'aiiurcr 
la  marche ôc les  campemens  de  les  troupes,  la  dcfen(c  ôdat- 
ta<^iic  des  places,  &:  Tordre  des  batailles.  Que  ce  ncft  aufii 
quà  leur  faveur  qu  on  peut  tracer  aux  vaiflcaux  des  routes 
«afi^rées»  Ôc  guider  leur  cin^lage>  Jufques  fur  les  flots  Wèth^ 
ibns  d'une  mer/oii  les  yeux  ne  découvrent  que  des  cmpi» 
gnes  &  des  montagnesd*une  eau  toûioiirs  changeante  UVmh 
menfe  étendue  des  Cieux.  Qu*on  eii;  même  obligé  de  recou- 
rir à  elles  en  une  infinité  de  rencontres  dans  la  profeffion  dn 
barreau ,  dans  le  maniement  des  affaires ,  &  dans  Tadminiftia- 
tion  de  la  Juftice  &i  des  grandes  Charges  j  régalité  ?v  les  pro- 
portions ne  pouvant  être  au  ju(l:e  conlervées  parmi  les  Peu- 
ples &  les  Citoyens,  fi  la  balance  &  la  régie  de  la  Géométrie 
&  de  la  Science  des  nombres  ne  pcfe  ou  ne  mefure ,  &  necom- 
penfe  cxaâemcnt  toutes  chofcs.  Qu'il  n'y  a  preique  rien  de 
plus  aéceflàire  pour  entretenir  &  pour  augmenter  le  corn- 
mercei  pour  embellir  les  Villes  6c  pour  les  enrichir  j  pour 
kventer  &  pour  Vonièirer,  ou  pour  polir  les  arts;  £c  pour 
tant  d'autres  e£R;ts  que  je  palTe  fous  filence.  ' 
Ceft  donc  avec  beaucoup  dç  %eflè  6c  de  mapirhé  ^ 
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DES  MATHEMATIQUES. 
Meflieurs  lesMagîftrats  d*uiie  fi  nobleVilIcont  ainq»mréca- 
bliifement  des  Mathcmatigoes.  Ils  n  ont  pu  roofirir  de  les  voir 
négligées  plus  long-temps  dans  leur  &mèafeUDiver(ké;&  tous 
ks  membres  de  ce  Corps  floriflànt  trouvant  un  û  beau  jour 
pour  fe  procurer  à  eux-mêmes  un  tel  avantage,  ont  foufcric 
avec  aucaiic  de  joyc  que  de  rcconnoiflanceà  ce  c^ui  s'ètoit  con- 
clu en  leur  faveur.  Et  aulTi-tot  on  a  rc-folii  d  une  commune 
voix  de  ne  pins  difterer  l'exécution  d'un  dclTèin,  qui  paroilT- 
Toit  eomme  infpiré  du  Ciel.  L'amour  du  bien  public,  &:  l'ar- 
deur que  de  ii  dignes  Magillrats  refpirent  fans  cefle  pour  la 
gloire  de  Sa  Majesté',  ont  achevé  de  lés  confirmer  dam 
une  rc^ktioii,  qui  pourroit  bien  un  jour  mériter  fbs  loôaiw 
ges  U  même  (es  faveurs ,  étant  toute  conforme  >  &  poa<« 
vaut  même  contribuera  fes  glorieux  defièinsp 

Aiiïfi  >  Messieurs»  je  ne  doute  point  que  vous  n*9fçtoia»> 
Viez  tous ,  &  que  tous  les  bons  François  n'approuvent  avec 
vous  le  fucccT:  tres-heurcux  de  leur  fiige  conduire.  Je  ne  dou- 
te point  que  la  poftéritc  ne  chcnile  tcndren:enc  leur  mcmoi- 
rc  &  leur  nom  >  &  qu'elle  ne  s'cllime  redevable  à  leurs  foins,      Cet  éta- 
lors  qu'elle  recueillera  les  fruits  d'un  établiflfemcntjqui  va  lî-  r^lf^^^H*?"' 
gnalcr  à  jamais  leur  Magiftrature.  Et  j'ofe  bien  promettre  io  n  '&:  ious 
(|ue  ceux ,  qui  viendront  remplir  cette  place  après  moy ,  ne   ^  1- 
pourront  s'empêclier  d'y  renouveller  UHivent  des  loùanges  fieurciut-** 
uni  (ont  fi  juHes  6Cfi  légitimes  i  mais  qulslà  modeilie ,  qui  Seà  1m- 
n  bien àu3C«per(ônnes  de  leur  mérite»  me  hit  figne  de  taire» 
&  ne  me  permet  de  publier  aujocu'd'bai  que  par  Ub  re^i^ 
âueux  filence. 

Que  s'il  y  a  quelque  chofe.  Messieurs  ,  qui  doive  dimi- 
nuer cette  fatisfaâ:ion  fi  générale  que  vous  en  recevez  tous, 
&:  que  je  lis  dans  vos  veux  Se  fur  vos  vifages;  c'cftle  choix 
trop  dilproportionnc  qu'on  a  fait  de  ma  perfonne,  pour  ve-" 
nir  le  premier  remplir  une  chaire  &  me  cnaigerd'un  cmploy, 
€fn  demanderoit  une  fiiffîfance»  une  escpérience»  &  des  qua^ 
licez  que  je  ne  puis  avoir.  £t  quelles  penfées»  Me^sibuhs» 
eftimez^ous  que  j'ayc  ?  Dans  quels  fenâmcns  cïoves-vous 
«jue  j'entre ,  lorfque  je  me  voi  admis  avec  tant  d  honneur 
dans  la  dodc  Univerfité  d'Angers  ?  Je  fens  bien ,  il  eft  vrai, 
que  jt  m'cxpoTc  trop ,  8c  que  je  forme  nn  projet  qui  furpa(ïc 
mes  forces.  Mais  la  rcconuoilTancc  anime  ôc  encourage  ma 
froideur  ordinaire.'  Et  fi  je  n'ai  pas  le  bonheur  de  répondre 
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•5(f4      DISCOURS  POUR  UNE  OUVERTURE 
à  l'opînion  trop  avant^eufe  que  tant  de  perfoxuies  illuftref 
&  puiflànces  dans  la  viiïc  &  dans  la  Province  ont  concenë  de 
moyi  il  fera  tout  au  moins  diHîcile  d*é^er  la  fbite  inditia-r 
que  j'ai  à  féconder  leu  r  zcle.  Et  ann  que  Ton  croye  >  que 


Il  (m  q 


c'cft  plutôt  une  pleine  eftuGon  t1c  mon  cœur  que  ma  bou- 
che, qui  s'exprime  5c  qui  parle  i  jc  veux  bien  ,  dans  la  dii- 
"       "     '  -    '      Uiis  d'-— '  ^  


pofition  llnccrc  oîi  je  fuis  d'employer  avec  jove  num  temps» 
mes  foins,  mon  mes  vp-ilçspoui  i  utiiicc  uubiiuuc, 

(^uc  Ton  n'en  Juge  que  par  tes  effets.  £a  quoi  j'oie  efocrer 

3ue  la  bonté  iouveraine  de  Dieu  fayorifera  mon  obéïflancç 
cCon  (ècours  k,  die  Ces  lumières, 

*  Je  ne  fiiis  point  en  peine  )  Mes  s i  euk  s  ,  de  juAlHer  en  vô^ 

tfe  préfcncc  ce  que  j'ai  avancé  en  faveur  des  Mathématiques. 
Et  ic  n'ai  pas  befom  d'emplo^'cr  pour  cela  les  artifices  &:  le 
fard  d'une  éloquence  pompeuie,  dans  le  deflcindc  furprcn- 
drc  vos  efprits.  La  profcllion  d'un  Mathématicien  n  cil  point 
d'uler  des  figures  de  |a  Rhétorique,  La  méthode  éxaâe  ^ 


parûrc  que  celle  de  la  lumière  6:  de  l'évidence»  qui 

raccompagnent  &:  qui  l'environnent ,  6c  qui  fuftîfent  pour 
la  rendre  aimable.  C'eft  fa  beauté  toute  feule  qui  doit  fuf- 
pendre  vos  efprits.  De  mon  côté  ,  je  dois  m'effbrcer  feule- 
ment de  vous  donner  une  idée  de  ces  Sciences  qui  foit  iufte, 
&  vous  marquer  en  général  quelques-uns  des  principaux  (e- 
cours  qu'on  en  peut  tirer,  non  feulement  dans  le  commerce 
&  la  ibciétié  de  la  vie  civile  j  ntais  ce  qui  eft  bien  d'une  autre 
importance»  pour  former  Teljprit  même»  Ôcpour  perfeâion-- 
ncr  la  raifon. 

On  reconnoît  déjà  dans  les  hiftoircs  &:  par  mille  monumcns 
de  rAntiquitc  ,  en  quelle  eilime  elles  furent  toujours  chez 
tous  les  divers  Peuples,  6i  fur  tout  chez  ceux  qui  eurent  un 
peu  depoUtcffe  &  quelque  inclination  pour  les  belles  lettres. 
Le  nom  fèul  qu'elles  portent  »  &  qui  fignifie  expreflement 
en  grec  Sciences  »  d$&rine  >  ou  difciptine ,  pourroit  fournir  un 
tStre  affez  authentique  de  leur  noolefTe  ancienne  &  de  leur 
prix.  Les  Sçavan^  de  la  Grèce  jugèrent  autrcsFois  ,  &  avec 
raiion  ,  que  nulle  autre  ne  méritoit  comme  elles  le  beau  pri- 
vilège de  ce  nom  qu'ils  leur  accordèrent ,  non  feulement  à 
çmiz  dçia  vailc  étendue  vies  j>arcies  &  des  fujecs  qu'elles  eQi-< 
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DES  MATHEMATIQJJïî».  5*; 

bi  afTcnt,  mais  beaucoup  plus  à  caule  de  la  clarté  Si  delà  ccr- 

ticLidc  ircbranlable  de  leurs  connoinances ,  Se  de  Tordre  na- 
turel qu'elles  fuivent  dans  leurs  railonncmcns  ;  &^ fur  tout 
pour  lej>  d  Uinguer  de  tant  J  autres  ,  ou'unc  variété  furprc- 
nante  d  opinions  de  {èntimjens  leur  laifbit  regarder  comme 
xronfuiès  &  comme  incercaincs  :  ou  bien  >  Ci  Von  en  veut  croi- 
re  Ariflote  9  parce  qu'ils  étolent  pcrfuadez  c]ue  ramiquît^ 
n'en  avoit  prefque  point  connu  ni  cultivé  d'autres. 

Jolephe  en  porte  l'ori'nnc  dans  les  temps  les  plus  reculez; 
&  pour  favorifer  rcltimc  qu'on  en  failoit  de  Ion  temps,  il 
ne  craint  point  d'afliirer  qu'une  des  raifons  principales  ,  qui 
cngageoit  Dieu  iiicnjc  a  proloiîgci  il  loin  la  vie  des  Patiiar-- 
ches  avant  le  dékige ,  étoit  afin  qu'ils  euifcnt  le  loiHr  de  cul^ 
tiver  &  de  perfe^ionner  ces  Sciences.  II  ajoute  que  depuis 
le  déluge  elles  furent  f  ^igneufemient  conlervécî»  parmi  les 
Chaldéens  3.  &  qu'Abraham  qui  en  étoit  originaire)  allâtes 
cniejgner  aux  égyptiens ,  d'où  i^Ues  paiTcrent  enfuite  ches 
les  Grecs. 

Mais  fans  nous  arrêter  à  toutes  ces  pcnfces ,  quelque  avan- 
tageufes  qu'elles  iuicnt ,  nous  trouvons  en  remontant  jufques 
à.  leur  véritable  origine ,  qiie  Dieu  même  en  eft  le  Principe, 
&  qu'il  eft  le  premier  Proie£[èur  qui  les  a  enfei^nées  &  dé- 
montrées fenfiblcment  à  Thommep  II  a  confulte  avarit  tous 
les  fiécics  les  idées  qu'il  a  des  nombres,  des  figures  ,  &  des 
mouvcmens  ;  5v  lors  qu'il  a  c;rnvc  Ton  image  fur  l'homri'.c ,  il 
a  vcrfc  dans  Ion  ame  un  rayon  de  cette  éclatante  liuîucre. 
La  raifon  reccut  dans  fon  fein  les  femcnces  fécondes  des  Ma- 
thématiques, iiiic  Loiiniiença  à  découvrir  avec  admiration 
les  idées  des  nombres  &  de  la  Géométrie  i  ces  idées  pures  & 
intelligibles ,  qui  ne  peuvent  ibufFrir  aucun  mélange  terreftre 
&:  matériel  ,  qui  ne  font  point  fujettes  au  changement  ,  & 
qui,  félon  la  fagc  penfée  des  Platoniciens ,  font  dans  Dieu  de 
toute  éternité  ,  6c  incrées  comme  luy-mcmc  j  ces  id^^'cs  par 
où  comnic  par  une  échelle  fans  fin  l'efprit  élève  fcs  pcnlccs 
du  temp5  à  réternité,  du  point  à  l'infini,  du  rien  au  tout ,  à. 
de  foi-même  jufques  à  fon  Auteur. 

Pour  mettre  cette  vérité  dans  (on  jour>  il  faut  fcavoirque 
la  grandeur  cft  l'objet  des  Mathématiques']  &  que  leur  fin  eft 
la  comparaifon  des  grandeurs.  Je  n'entens  pas  lèulemcnt  par 
grandeur  les  d^verf^i  dimeniîoD^  des  efires  matériels ,  ma|9 
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féè  DISCOURS  POUR  UNE  OUVERTURE 
gcnéralenient  tout  ce  4U1  cil  capable  du  plus  &  du  moins 
comme  les  nombres,  le  temps ,  la  vîtefle,  les  qualité/,  mcîr.c 
lenilbles,  les  proprictcz  «icî  corps,  &  cciic  des  elprics,  les 
dcgrez  de  perfefbion,  &eii  un  mot  toutes  les  chofesqui  peu- 
reac  avoir  «quelque  rapport  fini ,  ou  recevoir  quelque  augnocBK 
tation  ou  diminution. 

Or  on  ne  peut  réfléchir  avec  attention  furies  cofifioUEu^ 
ceséxaéles  des  diverfcs  grandeurs,  fans  être  intcrieuremrnc 
convaincu  qu'elles  font  ordonnées  à  de  tres-grands  defleinsjf 
puis  qu'il  n'v  a  point  de  fcience  naturelle  fi  claire  &  fi  cxa-» 
t\c  ,  ni  par  coniéquentfi  parfaite  que  la  fcience  des  nombres- 
ôc  la  Géométrie.  Car  celuy  qui  eft  le  Pcre  &  la  fourcc  uni-^ 
verfêlledes  fcienccs  &  des  ktmiéres,  faittoûjours  concourir' 
ce  qui  eft  le  plus  parfait  à  de  plus  excellentes'  fins.  Je  fçai- 
que  tous  ces  grands  deiTeins  ne  font  pas  manifeiles ,  Se  quiin 
efprir  étroit  comme  le  mien  ne  peut  fans  être  téméraire  les- 
aller  fonder  avec  trop  de  curioiité.  Ceux  néanmoins  qui  fe 
prcfentent  à  moy,  où  j'entre- voi  quelque  jour,  luffiroient  à 
marquer  ,  quand  ils  fcroicnc  les  feuls,  que  des  Sciences  fino-- 
hlcb  il  pa  liai  tes  lonc  un  des  dons  les  plus  inefUmables  que 
rhomme  ait  receu:  dans  (a  Créationi  trop'  heureux»  's'il  eû& 
fçeu  s*en  fièrvîr  tàon  Tiuftitution  de  1*  Auteur  de  (on  Eftre. 

Car  premièrement  *  comme  rien  n'eft  plus  redoutable  oit 
ae  nous  touche  plus  profondément  que  r£cernité  j  il  hat 
avouer  que  rien  auUî  n'en  peut  mieux  découvrir  la  force  que 
les  idées  des  nombres  &  des  progrc fiions.  Qu'on  en  choiiiirc 
une  des  plus  faciles  8c  des  plus  légères,  celle  par  exemple  où 
1  &  10  iont  les  deux  premiers  tci  inc6.  Le  dixième  monte  dé- 
jà fi  haut ,  quoi  qu'il  n*ait  que  dix  chiffires ,  qa  il  comprend 
plus  de  40  fois  le  nombre  entier  des  lieues  quarrées  qui  cou^ 
vrent  la  furfacc  du  globe  terreftfc;  le  vintiéme  plus  de  loo- 
fois  tous  les  pieds  quarrez>  &  le  quarantième  plus  de  fixmii-- 
lions  &:  fix  cent  mille  fois  tous  les  petits  grams  qui  rempîi- 
roient  fa  folidité,  en  luppoiant  que  chacun  n*cût  pour  dia-r 
métrc  que  la  millième  partie  d'une  ligne.  Que  fc roi t-ce donc, 
fi  nous  allions  jufqu  au  cinquantième  i  II  iUrpaiicroitfansdou- 
te  de  beaucoup  le  nombre  des  grains  que  la  fphére  tres-vailc 
du  Ciel  ou  roule  te  Soleil  pourroit  contenir  »  fi  on  s*arréte' 
aux  fupputations  d'Archimèdcs  ou  des  vieux  Aftronomes^ 
Mais  que  feroit-«e>  fi  om  vouloir  étendr«  les  termes  juiques^ 
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^  (oixanciéme  ou  au  quatrc-vinticme  i  Que  {èroit--ce  fi  on 

vouloir  encore paflcrjalques  au  centième  ?  Oiii  certes,  quand 
le  monde  dureroïc  autant  de  millions  de  IrcIcs  ,  qu'il  peut 
s' écouler  de  minutes  dans  un  nombre  d'anncei  égal  à  ce- 
Jujr  des  labiés  qui  rcmplu  oient  le  Ciel  du  Soleil  i  cependant 
foute  cette  durée  fi  longue  &  fi  çrodigicufe  paroîcroit  enco- 
re plus  légéie  à  l*ëgara  du  centième  terme  >  quoi  que  cent 
chiffires  fuHirent  pour  Véçiire ,  qu*un  feu!  des  petits  grains  à 
i  égard  de  la  maÈc  entière  du  globe  terreftr^ 

Je  voi  bien  que  l'imagination  toute  épouvantée  s'arrête  5c 
le  confond  déja^  mais  que  la  railon  avance  plus  loin,  &  que 
d'un  pas  hardi  elle  parcoure  le  millième  terme,  le  cent  mil- 
lième &  le  cent  millionième.  Qucdjs-je  ?  c'eil:  trop  peu.  Que 
fijîvanc  la  forte  penicede  Monlieiu:  de  Brélxxuf,  elle  étende 
lès  chifires  jufques  aux  deux  pôles  de  la  Terre,  qu'elle  les 
étende  jufques  aux  deux  pôles  du  premier  des  Cieux  >  jufques 
à.  ceux  du  iècond  >  &  même  du  troifiéme,  QajeUe  trayerfe 
l'Empiréc,  &  qu'elle  poufle  encore  auiîî  loDg-temps  &  auffi 
loin  qu'elle  voudra  la  fiiiteimmenfe  de  in  progrefîion.  Qii'eîlc 
en  forme  alors  une  nouvelle,  où  le  premier  terme  Icrai  uni- 
té tonte  feule,  &  le  fécond  le  dernier  de  tous  ceux  qu'elle  au- 
ra parcouru.  Qu'elle  fuppuie  autant  de  icnncscn  celle-ci  que 
^^ns  la  première;.  Qu'elle  réïtétc  ou  qu'elle  fuppofe  de  la 
*  même  forte  tant  de  nouvelles  progrefllons  qu'elle  pourra  con> 
jceroir  de  nombres  >  julques  a  ce  qu'elle  loit  forcée  de  fiu:- 
ixMubcr  y  £c  qu  elle  xeconnoifiè  enfin  après  tant  d'efi^rts  que 
tous  les  ficelés  exprimez  par  le  nombre  tout-à-fiit  effroya- 
ble auquel  elle  s'arrête,  &  qui  touche,  ce  femble,  à  l'intîni, 
diiparoiifcnt  ôc  s'anéantiilènt  à  la  viic  de  rEtemicé.  Elle  les 
ablbrbc  &  les  engloutit  tous,  comme  fi ce n'ctojt qii'une  feu- 
le année  y  un  mois,  un  jour,  une  heure,  une  minute ,  ou  cet 
inHant  qui  prévient  ma j>eniee«  qtds'édipre  &  iêperdauffi- 
tôt  qu'il  paroSt»  qui  pafle  ùms  retour  lors  que  je  le  croi  pré- 
fcaCf  &  enfin  qui  s'échappe  &  qui  fuit  d!une  âiice  éternelle. 

II  y  a  aufiî  deux  choies  qu'il  efl  fort  important  de  bien 
faire  fentir  à  l'cfprit  de  l'homme ,  &  qui  paroiilent  avec  éclat 
dam  les  Mathématiques.  La  première  eftfa  grandeur  quil'é- 
Icve  au  dellus  des  plus  nobles  Créatures ,  &  qui  le  rend  fem- 
biablc  aux  Anges  ^  une  image  de  Dieu  même  i  &  la  féconde 
cft  fa  pecicefie ,  qui  le  force  i  fuccombcr ,  quelque  vigueur 
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qu'il  ayc>  à  la  contemplation  du  moindre  des  atomes.  N'cift- 
ce  pas  un  prodige  qu'il  puifle  pcnccrer  ce  î;rand  nombre  de 
vériccz  toutes  intelligibles  àc  toutes  fpiriLiicîîcs ,  qu'il  Icspuif- 
fe  lier  les  unes  avec  Tes  autres,  &  me:i:e  les  pouflcr  &i  les  ilii- 
vre,  fims  danger  de  ic  perdre,  jufques  dans  l'infini,  d'une 
vîië  fi  perçante  fi  étendue  que  rien  ne  puifTe  l'arrêter,  & 
avec  une  cvidcncc  il  parfaite  c^u'il  ne  icitc  aucun  lujct  de 
doute. 

N'eft-<e  pas-'là  une  preuve  invincible  que  liâtre  anie  'eft 
fpirifuelle  &  dillinguéc  des  corps  }  Le  bouleverfemenc  de» 
petits  corpufcules.  Sc  leurs  divers  arrangemens,  feroîent-ib 
capables  ae  comprcudire  ,  comme  Tom  vainement  prétend» 
certains  philosophes ,  toutes  ces  véritcz  générales ,  c,ni  ne 
conviennent  pas  feulement  à  quelques  crpcccs  de  nombres, 
de  lipic  ,  de  figures,  6c  de  grandeurs  ;  mais  encore  à  tous  le^ 
no'ubic^,  a  touces  les  lignes,  à  toutes  les  tigures,  &  â  routes  ■ 
les  diverfes  «grandeurs  ?  Une  chofe  aulii  petite  6i  aulFi  étroi- 
te qu  cit  le  cerveau  d'un  homme  pourroit-elle  imprimer  fur 
£bi-même  des  images  aflez  vaAes  «  poar  répondre  a  ces  objets 
immenic»  &  fans  nombres  $  &  aiux  véritez  infinies  &  infin2^ 
ment  étendues  chacune  dans  fon  ^enre  >  qu'on  peut  contem- 
pler dans  les  Mathématiques  ?  D  un  concourf  fbnuit  de  di-». 
vers  atomes  pourroit-il  jamais  réfultcr  une  connoiflSnce  fi 
parfaitement  unifirmc  8c  réglée  dans  tous  les  difFérens  cer- ' 
veaux  ,  chez  tous  Ici.  divers  Peuples  du  m.  mi  de ,  dans  tons  les 
temps ,  2c  dans  tous  les  lieux  ?  Les  Mathématiques  fournilTent 
donc  un  lujet  aux  hommes  d'admirer  l'excellence  naturelle 
de  leur  ame  ,  &  de  reconnoître  invinciblement  qu'elle  ne 
peut  être  que  Spirituelle»  &  par  conféquenc  immortelle.  Ce 
qui  renverfè  lapenfée  ridicule  &  la  (btte  opinion  cîe  Lociéce 
éc  de  la  plufparc  des  Epicuriens. 

Mais  que  cela  ne  renfle  point  d'orgueil ,  puis  qu'elle  efl: 
contrainte  &  forcée  de  rcflentir  prcfqu'en  même  temps  la, 
jjetitefle  5c  les  bornes  étroites  dont  elle  eft  reflerrcc,  Qur  il 
il  l'on  comprend  dans  les  Mathématiques  des  véritez  qui  per- 
cent jufqu  es  dans  l'intini,  &  Il  l'on  peut  même  en  comprcn-' 
dre  lliecclîivcmcnt  une  infinité  j  il  faut  pourtant  avouer  que 
toutes  ces  véritez  font  trcs-peu  de  choies  en  comparailon 
d*une  infinité  d'autres  qu  on  ne  peut  jamais  pénétrer.  Pour 
biendévçl<^per  ce  qu'on  poorroit  prendre  içi  pour  un-para- 
doxe» 
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doxc ,  il  faut  reiiurqucr  que  la  compolition  des  vcritez  le 
confidérc  Tdon  certains  <i^rez>  qui  moment  &  qui  s'éléveoe 
jaiques  iVinûnUSL  qu'on  cil  à  peine  arrivé  jufqu*aa  troifiême 
de  tous  ces  difFérens  degrez  ,  que  Felprît  fe  trouve  engagé 
dans  un  labirinthe  inexplicable  de  difhcultez.  Il  voit)  il  fent 
alors  de  toutes  parts  des  barrières  impénétrables  qnî  le  re- 
tiennent ,  Se  qui  arrêtent  toute  la  vigueur  6c  toute  i'jmpétuo- 
fité  de  ics  violens  cfturts.  Iduc  ufjue  verfies  ,  illic  confrin- 
ges  tumertns  jiucitts  tuos.  Alors  il  cic  coiurajiit,  quand  il  ne  le 
TOudroit  pas ,  dereconnoître  que  tout  ce  qu'il  {Igaited  comme 
liD  lien  à  ré«ird  de  ce  qu*il  ignore  >  &  que  tout  ce  qu'il  com- 
prend par  retendue  de  Ces  penfces  eft  moins  qu'un  point  par 
rapport  aux  véritez  plus  qu'iniinîment  infinies  >  dont  il  ne 
peut  percer  les  obfcuritcz.  Il  voir  alors  chircmcnt  quc  fon 
intelligence  tient  un  ranç  beaucoup  moindre  dans  l'ordre  des 
chofcs" intelligibles  que  ion  corps  dans  la  vallc  étendue  de  la 
nature  corporelle  î  &  que  il  ie  corps  ell  comme  un  atome  en- 
glouti dans  les  grands  £c  profonds  abîmes  de  ce  monde  fcnfî- 
blcj  râme  eft'  encore  infiniment  plus  petite  dans  le  monde 
intelligible.  ^ 

Les  nommes  donc  cxefçaût  leur  erprît,  &  le  fatiguant mê-^ 
Inedir  ces  fortes  de  Sciences ,  luy  font  fentir  fa foibfeflc  &i£es 
councs  limites.  D'où  il  peut  tirer  un  excellent  av:^ntage  j  qui 
cil  d'apprendre  que  s'il  doit  marcher  poiémcnt  dans  les  re- 
cherches naturelles,  oii  fa  raifon  voit  plus  d'ouverture  &dc 
jour  j  il  doit  être  incomparablement  plus  retenu  >  pour  évi-* 
ter  Terreur ,  en  voulant  me&rer  les  hautes  yéritez  oc  la  keti^ 
gion'à  la  régie  tres'-courte  de  la  raiion  humaine.  Car  enfin  fi 
toute  la  vigueur  de  l'eforit  des  hommes  efl:  fi-tôt  forcée.^ 
fuccomberà  des  difHcultez  naturelles  paicompofées  en  elles-- 
mêmes >  comment  ofc roi t- il  prétendre  de  ne  point  fuccom- 
ber  à  la  difficulté  qu'il  y  a  de  comprci  dre  les  véritez  divines, 
que  nous  fommes  obligez  de  croire  ,  ouoi  que  leur  fublime 
élévation  nous  les  rende  incomprchcnfibles  ?  11  eft  bon  de  ré- 
primer ainfi  par  des  fecours  même  naturels  la  préfomption 
téinéiairede  Pelprit  humain,  &  de  luy  ôter  la  ^rdieflè  d*op- 
foCer  tes  fi^ibles  lamiéres  à  une  autdrité  toute  furnatareilc 
^«llvine. 

Que  voit-on  même  dans  Tordre  namrei  déplus  capable  d'é- 
lever nos  cfprits  >  6i  de  ieUJ*  donner  unç.estf  cUentc  idée  de  ki 
J  Féirtk,  "  CCcc 
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Grandeur  de  Dieu  &  de  rimmeniîtédeibn  glorieux  Pouvoir, 
Que  la  cotnparaifon  jgéoérale  8c  (ucceflive  des  grandeurs  I 
Quelque  part  qu'on  (e  tourne ,  tpuc  ce  que  nos  yeux  décou-r 

vrcnt  de  ce  monde,  tout  ce  (]uc  nôtre  im.i 'finition  s'en  peut 
figurer,  8t  tout  ce  que  notre  clprjt  en  peut  nicine  compren- 
dre, n'cft  qu'un  trait  léger  imperceptible  dans  l'ample  Icia 
de  la  Toute-puiflance.  Nous  avons  beau  cnfier  nos  conce- 
ptions ,  &  groflîr  nos  idées  »  nous  avons  bçau  épuifer  nos  ef- 
prits  >  notis  xi*en£utons  ^ue  des  atomes ,  au  prix  de  ce  que  fa 
récondité  immortelle  &  inépuifable  auroit  pu  produire.  Nos 
pcnfçcs  ont  beau  prendre  Tefifori  elles  ont  beau  s'élancer  d'un 
vol  éternel  Se  rapidej  elles  ne  prendront  jamais  les  juAes  di- 
mendonsde  la  longueur ,  de  la  largeur,  de  la  hauteur  &  de  la 
profondeur  de  h  T outc-puilT!\nce,  &:  jamais  elles  ne  pourront 
fe  dégager  ni  ibrtir  du  centre  de  cette  fphcrcimmenic  ôc^lov 
>  rieulc ,  dont  la  circonférence  ac  peut  être  nuiic  p^irt. 

Mais  que  l'clpric  abbaiilè  les  ycujç  fiir  un  autre  prodige 
son  moins  étonnant  qut  les  Madiéuuittques  luy  préiêntent, 
Qg],*il  confidére  attentivement  les  objets  les  plus  délicats^  * 
QuW  deces  animaux  invifibles ,  dont  lesmicroicopes  décou« 
vrent  des  millions ,  luy  offre  d.\ns  Ton  extrême  pctiteflc  des 
parties  incomparablement  plus  petites}  unccrur  Se  fes  valvu- 
tes,  des  artères  S>L  des  veines  inférées  dans  ce  cccur ,  des  ra- 
meaux inférez  dans  ces  veines,  &.  d'autres  dans  ceux-ci,  qui 
^ïient  à  leur  tour  féparcz.     iubdivilez.  eu  d  autres  plus  pc- 
titsyjdu  fane  dans  çes  rameaux»  des  humeurs  dans  ce  lâng, 
des  gouttes  dans  ces  humeurs,  des  vapeurs  dans  ces  gouttes» 
0c  des  e(prits  fumans  dans  ces  vapeurs.  Que  diviiàni:  encore 
ces  dernières  chofes»  il  épuife  fes^£»rces  &  fés  conceptions  j 
&  que  le  dernier  objet ,  où  il  peut  arriver,  foit  maintenant 
celuy  de  nôtre  dilcours.  Il  penfcra  peut-être  que  c'eft-là 
l'extrême  pctitelTe.  Mais  la  Géométrie  luy  ouvre  là-dedans 
des  abîmes  nouveaux  i  elle  luy  démontre  avec  une  évidence 
entière  que  cette  panic ,  qui  échappe  fcs  prifes,  eft  encore  el- 
le<rmèmç  divilîblc  jufqu'àVinfîni ,  quoi  que  l'im^inations'en 
cfirajfc:  ^  par  une  confcquencc  auffî  légitime  qu'elle  eft  né* 
ceflaire)elle  y  trace  les  dimen  dons  &  les  proportions  d'un  mon- 
de raccourci  auffi  beau  ,  aufli  admirable,  Se  aufli  parfliit  dans 
fon  extrême  petitefle  que  ccluy-ci  dans  fa  furprcnante  gran- 
deur. £t  elle  ço  i$tfï4ce  cpf ore  de  h  w^inQ  iortc  d'autres  dans 
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celui-ci,  dans  lefaucls  elle  entraceauffioe  noUTCttctt  &  en- 
core d'autres  feniDlabies  dans  ceux-ci  5  prouvant  fans  fin  8c 
fans  repos  que  la  Touce-puiilànce  eft  également  inépuiiàble 

dans  chacun. 

Et  comme  fi  cela  ne  furidoit  pas  j  la  Gcomctrie  pouflc  en- 
core fcs  preuves  plus  loin.  Elle  va  fonder  avec  une  alTùrancc 
parfaite  ce  profond  abStne  tout  impénétrable  qu'il  cil,  rc- 
comioSt  tres^clairement  qu'encre  toutes  les  «Uverfes  longueurs» 
Dieu  n'en  voit  pas  luy'même  une  (eule  9  qui  puifle  mefuref 
au  jufle  &  fans  rcile  deux  longueurs  incommcnliirabies  9  la 
côté  du  quarré  par  .exemple  &  fa  diagonale.  Elle  apperçoic 
avec  une  pareille  clarté  un  paradoxe  encore  plus  étonnant  ; 
deux  lignes  droites  rcûniescnim  point  entre  deux  parallèles, 
fur  qui  elles  fc  maivcnc.  Car  quoi  qu'elles  s'approchent  toû- 
jours  de  plus  en  i^ius ,  6c  par  le  mouvement  nicinc  le  plus  in- 
icnilble  i  jamais  néanmoins  elles  ncpeuvem  con^tîr  enfèm^ 
ble,  quelque  rapidité  &  quelque  durée  que  puiâè  avoir  kur 
mouvement. 

£t  qu'on  n'en  conclue  point  par  une  erreur  gro/Tiérequel* 

que  impiii(T-incc  en  Dieu  ,  pirilque  cela  même  publ'e  très- 
hautement  la  force  Se  retendue  de  Ion  Souvcr.un  Pouvoir* 
Toutes  chofes  tiennent  également  du  tout  &  du  rien  î  qui 
peut  unir  ces  detix  extrêmes  ?  Elles  font  toutes  tirées  du  néant, 
&  portées  jufques  à  l'infini  i  qui  peut  fuivre  ces  étonnantes 
démarches  i  L'Auteur  de  ces  merveilles  les  comprend»  nul 
autre  ne  les  peut  comprendre, 

Ccn'eft  pas  que  la  raifon',  toute  courte  qu'elle efl,  ncpé- 
nctre  &  n'embralTe  aulTi  riniini>  cbmme  nous  l'avons  dit.  El- 
le porte,  malgré  fa  foiblclTc  3c  fon  impiiiffance,  un  cerrairf 
caraflére  de  grandeur,  qui  relient  la  nobieiic  de  Ion  origme. 
Et  dans  le  même  temps  qu'un  point  infcnfîhie  l'arrête,  qu'elle 
s'y  brifc  comme  conti  c  un  ceucil,  &:  qu  clic  y  tait  naufragci 
elle  ne  laifle  pas'de  percer  les  nues  la  haticear  des  Clcux» 
&  d'envlÊ^r  d'un  regard  fixe  &  jûnpleune  ibnlcfan^  non-»' 
brede  véritez,  dont  chacune  en  renferme  encoi^  une  infini- 
té d'autres.  De  forte  qu'pn  peut  dire  fans  crainte  »  qu'elle  n'A 
rîen  confervé  du  trifle  dcbns  de  fa  belle  fortune ,  qui  luv  dé- 
montre avec  tant  de  force  èc  de  clarté  que  fa  fubftancc  eft 
Ipiritucllc ,  qu'elle  eft  immortelle ,  ou  nui  luy  découvre 
oans  un  fi  grana  jour  i  excellence  ôcla  baiieilede  fon  origine» 

ÇCcc  ij 
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A  qui  luy  donne  une  idée  fi  vive  &  ûhautede  la  Giandeur  8c 

du  Pouvoir  de  fon  Créateur. , 

Ncft-ce  donc  pas ,  Messieurs  ,  un  des  caradéres  fenfi-r 
blcs  de  la  Souveraine  Sagcfle  ,  que  nôtre  efprit  sVKîme ,  & 
Qu'il  fc  perde  agrcablcmenc  dans  l'océan  l'ansrive  &  tond 
ae  tant  de  hautes  vcrkez ,  qui  font  1  objet  des  Mathématiques  i 
£t  ne  iemblfi-t-il  pas  qu'elle  ait  pris  plaiHr  à  les  dànontrer 
çnunelnfinité  deJiverles  manières  i  Pourquoi  cette  glorieu-^ 
Ce  Maîcreflèa^t-elle  placé  Thomme  comme  un  ieunc  difciple 
dans  le  centre  du  monde  ?  Pourqupi  iuy  a-t-elle  fourni  oe^ 
criftaux  admirables,  je  vcl!>:  dire  les  yeux  j  fi  ce  n'ert:  pour 
confidcrcr  les  traits  infinis  que  fes  doigts  divins  ont  trace  fur 
c  haquc  Créature  5  fi  cç  D  cit  pour  contempler  les  figures  très- 
parfaites  que  ia  main  (cavantc  a  décrites  iur  la  furface  de  tou- 
te la  nature  i  fi  ce  n'eu  pour  fpcculer  les  divers  phénomènes 
9l  les  objets  diarmans  dont  elle  a  rempli  TUniversi  fi  ce  n*eft 
pour  lire  legrand  Livre,  &:  pour  développer  les  myftéres  ic- 
crets  de  la  Géométrie  5  fi  ce  n'eft  pour  admirer  par  tout  les 
pirodieieux  effets  d'une  méchanique  intelligente  &  toute  ini- 
mitable 6c  incompréhcnfiblc  j  3c  11  ce  n'cfl:  enfin  pour  publier 
par  toiit  &c  en  tout  les  louanges  de  la  même  Sage  lie,  qui  fait  rc- 
jallir  fur  tous  fes  ouvrages  tant  de  beaux  ravons  de  fa  gloire. 

Belle  &  agréable  occupation,  oij.rhomn;e  étudie  des  Scien- 
ces f  dont  uti  Dieu  ne  dédaigne  pasd'obièrver  les  régies.  Car 
'  l'Ecriture  &  la  raifbn  nous  enfeignent  également  qu*ii  a  &it  - 
&  qu'il  fait  toutes  chofes  avec  nombre,  avec  poids  »  &:  avec 
mclure.  Platon  même  reconnoît  cctçe  vérité,  lors  qu'il  die 
élégamment  que  Dieu  éxerce^fans  interruption  l'office  d'un 
Géomètre  rouverainemcnt  parfait,  ^tot  yv/iyarfUi  cl6a  ^Vv^ç-ct. 
Et  en  effet  la  Géométrie  fouvcraine  ci\  la  fage  Intelligence, 
qui  a  formé  comme  en  le  joiunt  le  globe  de  ia  terre  &  les  orbes 
çéleftes  avec  ce  qu'ils  contiennent»  &  qui  par  un  m&nc  jeudo 
iks  doigts  tout-puifiàns  les  conlerve&les  gouverne  tous.  Elleâ 
comme  pris  en  main  le  compas,pour  y  tracer  tous  les  divers  cer- 
cles que  les  étoiles  décrivent  chaque'jour.  £1  le  a  imprimé  à  tous  • 
les  altres  ces  mouvcmens  perpétuels ,  fi  regul  icrs  dans  leurs  vi-  "■  -» 
cilfitudes,  que  les  faifons,  les  années  &  les  temps  n'ont  point 
l,c*n'frf.  de ''plus  juîlc  mcfurej  &  fi  conflans  dans  leurs  altérations,    v  r 

3UC  fi  l'on  y  obierve  quelque  uiicnfible  irrégularité  au  bouc    "  '  ' 
.  c  plufioiTS  fiéclcs  5  c'çft  Iculemcnt  afin  que  l'on  fçache  quç, 
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rien  nVA  immuable  &fixe ,  queceluy  feul  qui  fans  agitation» 
&  ians  troubler  fbn  parfait  repos»  agite»  altère 8c change  coû- 
tes diofc^. 

Je  ne  ni'ctonnc  pas  que  les  Aftronomcs  ne  foiént  point  re- 
butez de  leurs  fortes  ccudes,  qu'ils  drcllcnc  leurs  inflrnrîicns 
avec  tant  de  foins  &  de  pr<icautions,  qu'une  lunette  les  tienne 
fuipendus  pendant  les  nuits  entières ,  qu'ils  faflcnt  mille  péni- 
bles obfervations ,  &  mille  fupputations  cnnuycufcs.  C  eift  que 
la  vue  de  ces  éclatantes  merveilles  les  enlève  &  les  charme 
agr^îablement.  Ils  brûlent  toujours  d'une  nouvelle  ardeur  de 
connoîtrc  au  juftc  les  règles  d'une  Géométrie  fi  fublime ,  Ci 
parfaite,  &  fi  magnifique,  &  ils  ne  peuvent  fe  lalTer  d'en  ôtrc 
toujours  les  admirateurs»  ni  d'en  aimer  &d'en  glorifier  en 
mêine  temps  l'Auteur. 

Mais  (ans  nous  élever  jufques  auxCieuX,  combien  de  pro- 
diges dans  l'au-}  lur  la  terre  &  parmi  les  eaux ,  ou  U  Cjcuujc- 
me  Divine  déployé  fes  richeflès  avec  une  profufion  d'autant 
plus  aimable  »  qu ils  font  plus  communs  8c  plus  ordinaires?  • 
ÎJuelque  part  qu'on  jette  les  yeux  ,  on  les  voit  qui  fe  vien- 
nent préfenter  en  foule.  On  dtroit  que  chacun  veut  dérober 
!uy  feul  tonte  l'artention  &  tous  les  regards.  Tous  le  difpn- 
tcnt  a  l'envi  le  prix  de  la  beauté  ou  de  la  perfection  ,  èc  le 
moindre  paroît  à  des  yeux  clair-yoyans  &:  fages  con  .nie  renfer- 
mer en  foi  dequoi  exercer  tous  les  efprits  curieux  pendant- 
plbfieurs  ficelés.  Comme  chacun  çft  l'ouvrage  de  Dieu ,  nul 
n'eft  indigne  de  fes  maiii^.  îjes  lumières  de  u  Sagefiè  n'écla* 
rent  pas  moins  dans  les  plus  petits  que  dans  les  plus  grands» 
l'art  n'en  approcha  jamais  que  de  loin  i  £c  laplusaadroitc  mc- 
chanique  des  hommes  ne  fut  jamais  qu'une  ignorance  imbécillc 
auprès  d'elle  :  puifquc  félon  roracledc  la  vcritémême ,  on  dé- 
couvre tant  de  dclieatelic,  de  grâces ,  d'art,  ài  d'cnibeil  iTe- 
ment,  dans  les  proportions  6c  dans  ici  figures,  dans  la  difpo- 
fition  ôc  dans  1  arrangement  des  parties  d'une  fimple  fleur» 
qu'elle  efface  tout  ce  que  le  luxe»  le  fafte»  U  la  pompe  ont 
jamais  inventé  déplus  grand. 

Mais  je  ne  prens  pas  garde  que  la  douceur  toute  pure  &: 
célede  d'une  vue  fi  charmante  m'engage  trop  avant  5  Scqu'auf- 
il  bien  l'éloquence  fimple  &  froide  d'un  Mathématicien  ne 
trace  que  des  traits  ^rofîîers  &.  imparfaits  ,  c]ue  Ion  pinceau 
p'çitpas  allez  ân>  qu'elle  ne  fçait  pas  le  manier  avec  autant 
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de  dclicateflè  &  de  ibrce  qu'il  (croie  nô^cH^ure, 
coures  fes  plus  vives  couleucs  font  trop  foiblcs  &  trop  bo- 
giiiflantcs  pour  vouloir  animer  le  portrait  de  la  nature,  & 
la  rcprcfcntcr  a'i  vif  &:  dans  fon  t'clat.  D'ailletirs  il  n  ell  pas 
ncceflairc,  ioricju  on  veut  foniier  iimplcment  uncjufle  iJcc 
des  Mathématiques  j  de  peindre  la  nature  dans  fa  haute  k 
pleine  Majefté,  ce  qui  lurpaflcroit  fans  dourc  les  forces  de 
la  nature  .Angélique  iiicaic.  Mais  il  luffit  d  ca  cbauchcr  un 
ctsKon  Ic^cr S:  de  fe  borner  même  â  ceraincspanies,doflc 
la  ngure,  k  meiîire»  &  les  mouvemens  pourroient  occi^ 
les  plus  fcavans  hommes  pendant  pldieurs  iiécles. 

Car  de' même  oue  TAftionodiie  eft  toute  appliquée  à  cqa- 
templer  &  à.  memrer  les  mouvemens  célcfles»  &l2GiioittK 
nique  à  les  projetter  j  la  Cofmographie  ne  fait  autre  chofir 
que  parcourir  les  terres ,  êc  d  en  marquer  uva^^  îcs  climats,  & 
toutes  les  longit^.ide';  ?c  les  latitudes  de  fcs  d  tfcr entes  parties, 
l'Hydrographie  les  mers ,  6l  d'y  pointer  fcs  routes  :  l'Hydro- 
graphie, dis-je>  cet  art  miracaleux,  qui  à  la  faveur  d'une  ai- 
guille aimantée  &  de  certaines  rcgies  de  Gcomctric,  vacou- 
r^^eufoient  traverfer  l'océan  tout  entier,  percer  jufouc» 
dans  ces  nouveaux  mondes»  qu'Alexandre  &  les  graub  Ci- 
fârs  n'ont  jamais  pû  connoîcrei  pour  y  chercher  k  pour  en 
tirer  tant  de  diâcientes  richeflcs  j  cet  art  que  la  Divine Pro- 
.  vidence  a  même,  confâcré,  lors  qu'elle  a  voulu  s'en  ferrir  2 
vérifier  h  prcdidion  de  nôtre  adorable  Sauveur,  quipafdîf- 
foit  la  plus  difficiles  croire  ,  &:  que  l'on  commence cntin à 
bien  comprendre:  Que  1  iivangiie  dévoie  être  prcchcàwutc 
Créature  &:  dans  toutl' Uni  vers, 

La  Trigonométrie  s'exerce  à  mcfurcr  les  longueurs,  les 
hauteurs,  &  toutes  les  furfaces^  la Stércomctrie les  erpaces& 
la  fdidité  des  corps;  &  la  Statique  à  fixer  le  ceotieiklaïf 
gravité. 

L*Optique,  la Dioptrique,  laCatroptique, kPcrfpedive. 
&  même  la  Peinture  font  tontes  fondées  lut  la  conooiflànce 
de  l'œil,  jic  fur  les  merveilles  qui  s*y  pa(%nt3C*cft-à-direfur 

Li  traiifmi/ïîon  &  la'  refradion  des  rayons  au  travers  de  fcs 
humeurs,  8c  fur  la  manière  prompte  5:  m i racu î eii fc ,  qui 
changea  tous  momcns  le  fond  de  la  rétine  en  uiie  riche  tapifle- 
rie  ou  une  fine  mignaturc  délicatement  travaillée,  &  chargée 
des  images  d  un  million  d'objets  qui  s'y  dépeignent  tour  \ 
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tour,  &  tous  en  un  inlhnt,  &:  c]uc  l'amc  y  voit  divinement 
bien  rcprcfcnccz.  La  Dioptrique  apprend  encore  à  rompre  les 
rayons  en  divcrfcs  manières ,  lors  qu'ils  doivent  pailbr  au  tra^ 
▼ers  des  corps  tranfparcnsi  &  la Catroptique  aies  réfléchir, 
lors  qu  ils  cnoquenc  les  corps  5  ce  qui  icn  à  groilîr,  à  dimi- 
Duer,  à  diverfihcr ,  &  à  multiplier  avec  beaucoup  d'art  l'ap- 
parence des  objets  dans  les  lunettes  &  dans  les  miroirs,  &  à 
produire  ces  effets  furprenans  des  miroirs  ardcns.  Et  on  cn- 
leigne  auifi  dans  la  Pcripçdive  à  projctter  avec  addrell'e  les 
cloi^nemcns ,  les  enfonccmens  ,  la  lumière ,  &.  les  ombres 
des  divers  objets  i  à  quoi  la  Peinture  n'ajoute  autre  chofe  que 
le  coloris,  fis  craies  &  (es  linéamens  n'étant  que  ceux  mêmes 
qu  on  a  foin  de  bien  projecccr  dans  la  Per^eccive. 

L' Acouftique  >  s'il  m'eft  permis  d'expoier  ce  terme,  enco-' 
rc  naiilànte  &  dans  fon  berceau  croîtroit  en  peu  de  temps,  9C 
ierok  retentir  fâ  voix  &  (es  échos  à  des  dilîanccs  incroya- 
bles, ouavec  une  multiplicité  toute  extraordinaire  >  fi  oncon- 
noilToit  un  peu  mieux  les  tours,  les  détours,  le<  retours,  les 
anfraduolltez  &:  les  finuofitez,  qui  doivent  étendre  ou  tem- 
pérer les  Tons  ,  &i  qui  les  modifient  ou  qui  les  réHcchiiTcnc 
comme  autant  d*échos  5  6c  la  (tiverfité  prefqu'infînie  des  vi- 
brations, qtii  doivent  élever  le  marteau  &  frapper  le  tam- 
bour en  autant  de  manières  qu  il  y  a  de  chocs  (enfibles  dans 
les  corps.  Et  que  dirai^jc  des  mouvemens  qu'excite  la  Mud- 
que,  &:  qui  enlèvent  l'ame  ?  La  douceur  de  Ces  accords  n'eft* 
elle  pas  ime  fuite  des  nombres ,  de  la  melure,  &  des  propor- 
tions ,  que  les  fons  doivent  garder  entr'eux. 

Les  proportions  du  corps  règlent  celles  que  les  fçavans 
Architeâes  choififlènti  leurs  plus  riches  embelliflcmens  font 
cmjprumez  delà  nature;  6cle  ruftique  &  le  grotefque  même, 
ou  ils  employent  jufques  dans  les  maifons  des  Princes ,  tire  de 
l  aeréement  de  cequ  elle  a  de  plus  inculte  &  de  plus  négligé, 

L'Hidrographie  ne  conftruit  le  corps  de  Tes  vaillcaux ,  quoi 
que  d'une  manière  informe  &  grofliércj  que  lur  Je  modèle 
des  oiieaux  ôc  des  poilîons.  La  quille  en  elî  comme  la  grofle 
arrête  >  à  qui  toutes  les  côtes  rangées  félon  leur  ordre  tien- 
nent très  fortement  $  les  rames  tiennent  lieu  d*ailerons  ou  de 
nageoires}  les  mouvemens  du  timon  (ont  comme  autapt  de  bat- 
temens  de  queue  5  la  proiic  cfk  le  bec  qui  fend  l'aijr  9l  les  va- 
gues  Qclcs  voîl^  ibm  çommç  des  ailçs  tyçs^lé^éres»  quiibm 
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^  oitigcr  CCS  groflcs  &  iour(ie&  malles  malgré  leur  charge  U 
icLix  pclanrcnr. 

Et  que  dirai-je  de  t.iiit  d'autres  parties  i  Que  d  rai- je  des 
Ans  &  des  Mëchaniqucs }  Avec  qu'elle  lumière  n'explique- 
roit-on  pas  tout  ce  qu  on  y  trouve  de  rare  &  de  curieux?  6c 
decômbicn  d'iavchtions  excellentes  &  nouvelles  n*aaroît-on 
pas  moyen  de  les  enrichir,  fi  on  fçavoit  ctudicr  comme  il  faut 
la  nature  ,  ôc  qu'on  prît  plus  de  foin  de  rimiter  ?  Je  la  (Te  à 
d'autres  à  nous  en  bien  développer  les  plus  bc»iux  mvftéres. 
Je  leur  laille  iriCiiic  à  nous  expliquer  ce  qui  nous  touche  de 
plus  prés,  ce  nous  que  nous  portons  nous-méme:  quelle  eft 
la  ftruclure  &  la  conipofition  du  corps  j  quels  font  tous  les 
liens,  les  organes,  8c  les  refTorcs  cacnez  qui  joûent  en  luy, 
&  qui  nous  &nt  agir  8c  tourner  en  tous  Cens  avec  uilft  facili- 
té prelque  aufli  prompte  que  le  mouvement  de  nôtre  volon-» 
té  i  quelle  cû  l'union  des  parties  fimilaires  &  diflimilaircs» 
quelles  font  les  jointures  &  Icv  cmboittemens  des  os  ^  Tinfcr- 
tion  des  mufclcs  6c  des  tendons,  l'origine  des  moëllcs  &:  det 
nerfs,  la  tillure  &  rentrelaflemcnt  des  fibres  ,  la  conforma- 
tion des  chairi,  le  mouvement  des  iiLaiicurs,  du  fane,  &  des 
cfprîts  i  comment  les  valvules  par  une  circuîatioA  umblaUe 
à  celle  des  eaux  &  des  Hcsaves  tranfmettent  le  fang  éa  cœur 
dans  les  artères  ,  des  artères  dans  les  veines,  &  de  nouveau 
des  veines  dans  le  cœur  j  ouelle  eft  par  tout  la  diftrîbution  des 
cfprîts;  &  comment  tant  ac  parties diflcmblables,  inconftan- 
tcs,  &  fragiles  agiflent  de  concert,  &  confèrvcnt  parmi  tanc 
d'agitations  &  dcmouvemcns  oppolez  &  contraires  une  har- 
nioiiie  trcs-julîc  tres-uniforme  pendant  des  quatre-vint  &c 
des  cent  années. 

Je  laîilè  encore  sHix  Phyficiens  à  nous  mdruire  de  1»  fer-^ 
mcntation  des  fcmenccs  &  des  graines ,  de  laccroiflemem  in- 
fenfible  des  plantes  &  des  arbres,  de  la  formation  des  feu  il-» 
les ,  des  boutons  ,  des  Heurs  &:  des  fruits ,  de  la  produdion 
des  nu'tanx  ,  des  minéraux  6c  des  météores,  &de  tant  d'autres 
chofcs  dont  la  Géométrie  découppc,  caille,  &  forme  les  fi- 
gures, <ifc  ou  elle  fcjoiie  avec  tant  d'a<^réemenc,  qu'on  diroit 
qu'elle  met  fcs  délices  à  demeurer  avec  nous ,  pour  nous  ou- 
vrir fans  çeflTe  ces  thréfors  de  SageOe,  qu'elle  çache  aux  cC< 
prits  de  cb^îr  8c  dé.  Ctngt  Utiem  m  prit  tmnfum  >  ér  MUàs 
mtM  tjpt  eum  fius  kùmwMm* 
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Encore  donc  que  l'opinion  ne  foie  pas  toûjours  nnc  jufte 
difpenratrice  des  loiianges  ;  il  faut  pourtant  reconnoîtrc  que 
les  éloges  donc  elle  a  relevé  de  tout  temps  les  Mathémati- 
ques ,  ne  font  point  un  effet  de  la  flatterie.  Et  les  Patriarches 
même ,  qui  n'avoient  que  du  dégoût  &  du  mépris  pour  les 
amufemens  inutiles  femoiem  pour  dUcs  une  extrême  pal!îon« 
6c  s'étudioienc  à  fuivre  à  tous  momens  les  veftiges  &  les  pas 
de  la  Sageflfe  >  qui  nous  invice  &  qui  nous  engage  en  tant  de 
manières  à  les  contempler. 

Combien  de  fois  les  charmes  puiffans  de  l'Aftronomie  ont- 
ils  addouci  l'amertume  de  tous  leurs  ennuis  î  Combien  a-t-el- 
Je  ocaipé  de  précieux  momens  de  leur  belle  vie  ?  Et  quels 
traniporcs  d  aiuuur  &  d'admiration  n'a-t-eile  point  excite 
dans  leur  ame  cdiefte  envers  TAuceur  de  tous  les  prodiges 
qa*eUe  exporoît  ùaas  ceflèà  leuis  yeux  ?  Leur  cœur  (ans  dou- 
te étoic  hors  de  luy-même»  &  s'écrioicdans  fes  exflafesSc  fès 
javiflemens  ,  comme  l'a  fait  fi  fouvent  depuis  un  grand  Roi 
&  un  ï^rand  Prophète  qui  eft  de fcendu  d'eux  >  qui  a  enco- 
re eu  plus  de  partâ  Telpric  divin  qui  les  rcmplilloit ,  qu  a  leur 
îlludre  fang  :  que  les  Cieux  &  les  aftres  dans  leurs  mouve- 
mens  &:  leurs  révolutions  annoncent  &  publient  hauceincnc 
dans  tout  l*Univers  la  gloire  de  leur  Créateur  >  &  que  tous 
ces  grands  ouvrages  de  iès  mains  vont  infinhneat  audelà  de 
tout  ce  qui  s'en  peut  ou  dire  ou  penfer. 

N«us  voyons  même  dans  Jofep  he  que  1  '  A  ftronom'i  e  fut  toû- 
jours l'une  des  plus  innocentes  études  &:  des  plus  folidcs  des 
anciens  Habitans  du  vieux  monde.  Us  avoienc  appris  que  les 
hommes  dévoient  périr  fuccellîvement  par  un  déluge  d'eau 
&  par  un  déluge  de  fcu>  incertains  pourtant  qui  des  deux 
viendroit  le  premier  ravager  la  terre.  Et  cependant  l'amour 
de  la  gloire,  qui  asitoic  ces  hommes  alors  éuncux  &  d'eue 
puifTance  fermidaine»  8c  la  crautte  que  leur  mémoire  ne  f6nc 
enfevelie  avec  leur  nom  dans  la  nuit  éternelle  d'un  filencc 
afiTreux  &  d'un  entier  oubli  >  eurent  bien  fnoîns  de  force  fur 
leurs  efprits  alticrs,  que  le  dcfir  de  fanver  du  niMfran;e  ou  de 
l'cmbralcmcnc  général  le  riche  thrélor  de  i'AilroiK)mie,  Ô£ 
ce  qu'on  içavoit  des  Mathcmatiques,  On  en  grava  donc 
en  abbréeé  les  principales  découvertes  iur  deux  grandes  ôC  ^ 
fiartes  coSaames  t  Tune  de  brique  coutil  i'afttvicé  -dévorante  ' 
des  flammes ,  êc  Tautrc  de  pierre  wamhûsûAité  pénécnm 
J  fmk,   '  "  DDdd 
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des  ciLiv.  Fc  celle-ci  fubliltoïc  encore  en  Syrie  tous  i'iiajpirc 

de  1  itc  6c  »ic  Vclpalîcn. 

,  Les  Mages  qui  s  appliquèrent  à  Goonotcre  k  compofitioa 
^  monde  6c  les  révolutions  célefles«  écoîent  (logMliéremem 
cftimez  parmi  lès  Chaldéens  >  parmi  les  Âfly riens ,  5c  panai 
les  Mèdes.  Les  Perfes  &  les  Orientaux  leur  dcferoienc  (6^ 
venc  rhonneur  de  la  Royauté.  Ils  étoienc  prefqueles  (buis qui 
iùScm  élevez  à  la  dignité  de  Sacrificateurs  3  &  il  y  en  avoit  peu 
qu'on  jugcjr  plus  capables  qu'eux  d'ccre  appeliez  aux  charges 

au  gouvernement.  Et  le  temps,  bien  loin  d'altérer  ou  d'af- 
f  )iblir  1.1  réputation  de  ces  Mages,  fcinbloitne  fervir  au  con- 
traire qu'à  ratfer!r,ir  Ôcà  rauG;incnter.  Ceux  que  l'éroilc  con- 
dui tic  aux  pieds  du  Sauvcui  en  ioni  une  picuvc:  i-c  irouWe 
que  leur  arrivée  cauià  dsns  la  Palefline  eft  un  effet  vifibie  de 
la.  forte  impieflion  que  leurs  connoifiàsces  dans  T  A  (bonomie 
fài^bic  encore  en  ce  temps*là{îir  lePpric  îles  Peuples,  &  des 
Rois»  &  des  plus  grande  DotleuTsdeU  terre»  ^(  laSagefic  vir 
ilble  &  incarnée  d'un  Dieu  n'en  trouva  point  parmi  cous  les 
Gentils,  qui  méritât  mieux  de  luy  rendre  hommage  fur  terr^ 
que  ceux  qui  liibienr  avec  tant  de  loin  dans  les  Cieuxles  ca- 
ractères briiians  &:  incâ:a^ai>k5  dç  iaPuilIànce  inâniç  &  de 
Ibn éternelle  Grandeur. 

On  ne  féparoit  pouK  en  F.gvpte  les  Mathcmatiqticî  tie  la 
Sacrificacurc.  Elles  écoicnt  un  des  prjucipaux  orncmcns  des 
Pr^res,  comme  un  hkrogliphe  myftérieux  qui  ksrcndoit 
vénérables  aux  Princes,  ju(ques*làque  Pharaon  Toulamélffirer 
Jofephe  au  comble  de  la  gloire  ne  pot  luy  trouver  un  parti  ^us 
iUvitre  qu'Afénez  fille  du  grand  Prêtre  d*Héliopolis.  Les 
beaux  Privilèges ,  les  riches  héritages  9  tous  les  honneuri 
que  ce  Prince  Ôc  fes  Succeflèurs  leur  accoidérent  généreufis-r 
ment  ,  prefqu'autant  &:  peut-être  plus  pour  favorifer  leurs 
belles  études ,  que  pu-  relpccl:  pour  la  Religion,  cxcit^ent 
une  fi  noble  émulation  parmi  les  efprics,  que  l'Egyptca  toû- 
jours  pailc  dons  T  Antiquité  pour  la  MaîtrciEe  des  Mathé- 
matiques. Moyfe  y  fut  loigncufcmcnt  inflruit  de  ce  qu'elles 
avoieafi  de  plus  curieux,  &  il  y  acquit  une  bonne  partie  de  la 
cûDDoiilàQce éxade  des. œmps ,  qu^oilB  lumiéreDtvineperfb-' 
âioana  enfiiitne  le  cooikcra  pour  jamais  dans  ifi»  livres  Sùmx, 
Les  Sages  de  la  Grèce  Vttiféreiit  <ta]is  l'Egypte  ksibufoes  dcf 
liimiéres»  que  Icors  Difeiples  onf;  répandu  depuis  dans  tçn^ 
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TUnivers.  C'ell  l'Egypte  qui  a  vù  naître  &  ferme  dans  ion 
fein  les  PriiKCs  des  Aièronomes  Ôc  des  Cofmographes ,  &^ces 
cxccllcns  Maîcrci  de  ia  it^ence  des  nombres  &  de  T  Anaiylc, 
ie  .veux  dire  los  ^colomées  ftle^DiophanteSy  qui  poorroiem 
•  ben  ililpateriiu  prix  avec  Afchiméde.  Et  la  icavanteHipatie 
fit  voir  de  Con  temps ,  eomnie  kPrincciTe  £li<abedi  en  ce  ûé- 
clc ,  que  les  filles  mêmes  {e  peuvent  élever  aux  comxMi&iieet 
les  plus  hadtcs  Se  les  plus  difficiles. 

Ce  fut  par  le  lecours  des  Sçavans  de  TEgvpte  que  Jules 
Ccfar  ibusion  troifiêroe  Corvfulac  &:  en  qualité  de  Souverain 
Pontife,  régla  Tannée  qu'on  noniine  Julienne}  &  qu'Augi^te 
corrigea  Terreur  que  Tignorance  ou  la  négligence,  des  Sa- 
crificateofs  y  avoic  gUflëe  depuis  la  mort  de  Jules.  £t  Jules 
eflimoit  ce  beau  règlement  fivs  ^ûmax  à  ût  tnémèire  que 
les  honneurs  de  tous  £c»  i^ioilipltesi,  Il  commandapouf  ce  lu- 
jet  que  Tun  des  mois  portât  fon  nom  j  &  il  fut  enmitc  ordon- 
né p  ir  rirrcfl  du  St'nrtr  que  le  mois  fuivant  portcroit  le  nom 
d'Auguile.  L'Es^lifc  nic:iie  choififlbit  TEp;vptc  autrestois  pour 
régler  le  temps  àc  la  1  alque.  Les  Saints  Pcrcb  àcNicce,recon- 
noiiiau<i;  que  les  Ailrouomes  d' Alexandrie  av oient  toujours 
tenu  le  premier  rsutt  sonrêcésenc  que  le  Patriardie  de  cette 
grande  Ville  aurott  Sxf  feidlepnviK  ge  d*eii  indimier  le  jour 
au  Pontife  Romain-^  qui  devait  dannel^  aufli^èc  w<tt'dres  à 
tOofi  hs$V€mùi9rê  Siégeas  de  faire  obfervcr  ce iâuinE  temps  dfu- 
Uc  manière  uniforme,  On  eft  redevable  au  travail  des  Aftjfo» 
nomes  de  la  dctcnDinarion  éxaâe  des  fèces.  Et  chacun  fçaio 
^e  Gré'3;oireXIII  fut  obligé  d'affemblcr  comme  un  fameux} 
Çonc  I  le  des  premiers  Mathématiciens  de  l' Europe  y  lots  ff±on 
voulut  H^j  à  CoB  point  le  cofnrtiem:einent  de  l^a9iné<:<»  m\  s  coi 
4H>^-^c?>nM^di?c  joufs«  &  empêcher ^^'^jrâtA«i:i4M^.rufl^ 
putation$  plt»  foaâef»  qtfiljMt  afen  léoardt  d^  la  iîiiifrM 
Sécles. 

.  Les  MatfuBioatjqttes.  étant;  donc  confacrées  en  tant  de  di-* 

verfes  nrmiéreS'>  ,poiirrois-je  confentir  qu'on  ne  les  con^é^ 
îat  que  ccaiirae  des  Sciences,  puj  ctncnt  prcjfancs  Non  »  loi» 
d'ici  ces  couLsoss  mortes  ÔC  détiguréesj  dont  certains  Ora- 
teurs. prci}a5dcnt  rchauffcr  leur  êckt.  Qu.  un  Rajuiu  ne  vie»^ 
ne:tlotm:  ncnas  duoe  qu'eiies^  furent  autraSo&ftilrébéijciSi  d'A#i 
fnlIoB»  .anllaicwiça  dfailharecisiwuiocde  k  lâfte-dânlécl 
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Géométrie  coinmunc  ne  peut  éxccutcr.  Qu  on  ne,  nous  diCa 
point  c|uc  1  AiiLiquitc,  non  contcntç  de  rendre  des  honneurs 
ordinaires  ^ux  Princes  curieux  de  l'Allronoinic ,  leur  voulut 
rendre  des  honneurs  divins;  &  qa*aEnd-en  édemifer  la  mcmpi- 
rcfMurdes  monitmeus  que  le  temjw»  qui  dévore  tout,  ne  |iû< 
jamais  détruire,  elle sVivifa  d'élever  Içursnoms  au  deffus  des 
nues ,  &  les  alla  erayer  fur  le$  copdellatîops  céleilcs.  Ua 
Virgile  idolâtre  d  Auguftcpourroît  flattef  ptir  dcfi  vains  élo- 
ges rambicion  déréglée  de  ce  Prince.  11  pourroit  dire  à  ce  Maî- 
tre du  Monde  encore  tour  dçf  ^  tout  gloriçux  d'^^oir  a^bjB^ 
VC  la çorrcttion  des  années  i 

j^'//  im  ^mrtager  L'Empire  svee  Us  Dieux, 
fis  mois  mUmia  s  kmttpmr  imt  Us  demf  i 

*     ^Mnt  su  brill0M$  df  fr  gloire  ftsiffMnfe  » 
*  U  btlioM.  ■         £/  ^ue  le  ffgue  *  heureux  de  l'aimshle  é^uit^  ■ 

p  ,  ,  ,  fummx  ^H*finMitiirél>miÊ^  . 

Concilia  .... 

^nnf  mvHm  t4rdh  fîdxf  te  menfihttt  ddeUs g 
QuÀ  iocui  Erigonen  mter  chtUftiiu  ft^mnus^ 

■  Quand  inonfujetferdit  aoffilèc  en  lay-ménieqiieisiahel^ 

prit  c!l  naturollement  ftérilC)  je  n*àuroi^  pas  befoin  de  faire 
une  vaine  parade  de  ces  ornemens  fuperftideinc  j  puis  qu'ils 
font  fi  peu  dignes  &  de  mon  caraâére  &  de  ma  profeflîon ,  & 
^'unepouchc  éloignée  du  menfongc  &:  tonte  confacrce  pour 
Hi  vérité)  doit  toû jours  avoir  honte  de  les  einployer.  11  n'elt 
pas  même  néceflaire  de  remonter  dans  les  fiecles  paflez ,  ni 
de  parcourir  la  Grèce  &  l'ancienne  E^pte ,  ou  les  divers  Eni- 
pires  d'Orient ,  ni  Rome  mâmeglonèufe  ée oiomphante.  La 
texA  (léde  ou  nous  fommes*,  larancè  (bde»  &  notre  AugUi» 
Aè  Prinee  fôumiflènt  des^omemens  trop  pompeux  &  trop  n^' 
iurels,  pour  en  vouloir  emprunter  auleurs.  £t  j'avoue  que 
ne  pouvant  les  déployer  ni  les  cxporcr  tous  dans  une  fimplo 
harangue,  quelque  loin  que  je prifle de  lerrcr  mon  dilcours  > 
la  multitude  in'cnibarrafleroit  8c  me  tiendroît  en  lalpensdans 
le  choix  que  j  en  voudrois  faire.  Car  les  plus  S^avans  de 

ir£i2i)0|>e  açcordent  à  la  Fiance  d'une  commune  voix  ^'hoi^ 
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DES    MATHEMATIQUES.  <f«t 
jieur  d'avoir  rctabii  &.  porté  à  un  plus  hautpuuu  tUiis  ce 
£^le  la  fplendeur  des  Mathématiques  >  &  ils  confeficnt  mgé- 
smëment ,  malgré  leur  fiére  &  (ùpedse  jaloofie  »  qu'elle  fimr- 
niroic  auK  Anciens  bien  d'autres  kimicres  >  s'ils  rev^enoicnt 
aujourd'hui  (lir  terre.  C'eft  elle ,  &  elle  feule  à  qui  il  appar-« 
tient  d'avoir  tiré  de  la  pouflîcre  &  réparé  la  plu^  belle  de 
toutes  les  parties  fur  qui  elles  s'étendent ,  c'eft-à-dire  l' Ana- 
lyfcqui  en  cft  Tamc  &ic  thrcfor ,  &  qui  a  fourni  à  TAntiqui- 
jcé  ce  qu'elle  a  eti  de  plus  élevé  >  quoi  que  par  une  uigrautu- 
de  a0çz  incxcufablc  elle  ait  elfayc  de  la  cacher  &  de  la  fup-' 
primer»  de  peur  que  les  hommes  venant  à  découvrir  Tart  in- 
génieiuc  &  lècrèt  qui  l'avoit  conduite  !  des  coonoiilànlkes  û 
extraordinaires ,  ncconceuflcnt  une  opinion  moins  avantagca- 
£c  de  la  fuffilance  S:  de  la  fublimité  de  fcs  plus  beaux  cfprits. 

On  ne  vit  jamais  les  Mathématiaues  briller  en  Egypte, 
dans  la  Gréce>  &.  à  Koniemcnie  fous  les  premiers  Céfars ,  avec 
tant  de  luftre,  qu'elles  font  en  France  auiourd  liui  iouslapro- 
tcdion  Royale  poiilajite  de  fa  Majeué  Trcs-Chrêticnnc, 
I^'Aftconomie  md  déjà  dans  Fïuris  Tes  oracles  à  toutes  lesna^ 
rions  de  TEuiope  6c  du  monde  entier }  te  nous  trouvons  parmi 
ces  hommes  excdlens  &  choiiis,  qui  font  raflemblcr  par  ks  ôr- 
drcs  de  ce  Prince  magnifique ,  les  Ftolomées  d'Egypte ,  les  Ar- 
çhiraédes  &  les  Apollonius  de  la  fçavante  Grécc,&  IcsVitruves 
de  Rome  la  fupcrbc ,  &c  quelque  chofe  encore  déplus  grand. 

Et  ce  qui  peut  encore  faire  naître  à  ceux  qui  eut  l'inclina- 
tion françoife ,  i  humeur  guerrière  >  un  généreux  défir  d'e^ 
xercer  leur  efprit  fur  des  Sciences»  qui  ont  encore  plus  deibi- 
itdité  que  d'éclat  »  au  lieu  d*énerver  6c  d'abbatre  fcs  forccf 
par  le  repos  languifTant  d'une  lâche  &  moUe  oifiveté  j  c'eft 
Re  voir  que  Monfeigneur  le  Dauphin  leur  ait  fi  fouvent  ac- 
cordé avec  un  doux  plaifir'de  tres-'précieux  momens ,  &  qu'il 
ait  puiflamment  excité  la  NoblelleFrant-oifc  par  fon  glorieux 
éxempic  à  fc  former  aux  grandes  aclious  de  la  guerre  fouç 
l'agréable  féveritédeicur  difciplinci  ce  qui  fait  que  rien prcC» 
que  aujourd'hui  n'cft  plus  à  h  mode  parmi  Ifs  jeupes  Pnncc» 
jk  les  jeunes  Seigneurs. 
Tous  ceux  qui  aiment  véritablement  les  Sciences ,  necroycnt 

Èus  fe  pouvoir  difpehfer  de  cultiver  celles-ci,  &  ils  ont  tout 
jet  d'en  être  fatisfaits  ,  &:  de  ne  point  regretter  un  temps 
jau'ils  Içm-f^ffktft ,  ^  qui  l«ir  c»  épargne  dix  fois  plus  ca 
^  •       '  PPdd  iij 
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ilikc  dans  leurs  autres  études:  puifquc  rien  ne  contribue  tant 
&  en  il  peu  de  tem{u>  à  foioier  i'eiprit»  .ou  à  cdaircir  &l  à 
fortifier  la  rai fon.  ' 

Je  fçai  que  la  Logique  fournit  d'excellentes  réî^lcs  pour 
bien  diriger  nos  pcnlée:>  vie  toutes  les  démarches  tfu  raifon* 
noincnt.  Mais  je  fçai  auiïï  qu'on  n  apprend  jan^s  bien  ces  ré^ 
glcs,  fi  Ton  na  foin  d'en  nîxt  tres-louvent  une  jofte  2ff^^ 
cation  fur  divers  iîijecs.  Une  perfcmne  par&icemem  inftruiie 
<le  toutes  les  régies  de  la  Peinture,  ne  pourra  jamais  Saàxc  od  ^ 
tableau  de  prix»  qu'elle  ne  les  ait  mifes  trcs-(ouvenc  cnpra-> 
tique.  Un  ouvrier  qui  veut  être  habile»  doit  beaucoup  tr»^ 
vaillèr  ,  il  ne  fufÏÏt  pas  qu'il  étudie  beaucoup! 

Mais  on  doit  bien  prendre  garde  que  toute  forte  de  fujets 
ne  lont  pas  également  propres  à  exercer  l'elprit,  &  que  tous 
ne  peuvent  pas  également  contribuer  à  la  perfedion  natu-- 
relie  dont  il  eil  capable.  C'ell  poiurquoi  il  importe  beaucoup 
de  choiilr  ceux  où  les  idées  font  les  plus  clairc$  >  les  véritez  Id 
plus  certatti»>  &  les  connoiâànces  les  plus  éxxBim  9l  ItRfk» 
eonfennes  à  nôtre  ratfim.  Or  oit  neverracesdimf  avantages 
lail^blez  que  dans  ks  Mathématiques  5  &  c'eft  ponr  eekl 
&ns  dputq  que  Ilatcn  avoit  écrit  fur  la  porte  de  m  Acaclé-»> 
mie-;  ûyittfurfn'ni      ««rira,  quenul  ne  vienne  ici  qui  ne  (bit 
Géomètre.  C'eft  aufïï  ce  qui  rendoit  l'étude  de  laGéométrié 
aifez  commun  parmi  les  Anciens,  comme  Quintilien  le  re->- 
marquc.  Ils  avoient  reconnu,  ce  qui  parok  mieux  que  janiais' 
au  fiéclc  où  nous  lomir.cs ,  que  rcfprit  en  reçoit  de  tres-beP 
les  ouvertures.  Car  peu  à  peu  les  vcritez  iùrprenantes  que 
l'on  y  ' découvre  luy  paroificnt  agréables.  Elles  te  développent 
&  réœndem  inienfiblement»  &luy  infpïventnner  ardeur  in^ 
eroyaUe  pour  les  connoiflànces  <i|ui  furpaiScnt:  tes  fena/Ev 
par  la  même  elles  le  dilpofcnt  d'uneimaniéfe  excellente  à  étu-* 
dier  la  Morale  ^  la  UleligioD  avec  un  cœur  docile  &  dégagé 
des  illufîons  d*une  raifon  aveugle  &  téméraire,  qui  court  Pit; 
quc>  quand  rien  ne  la  corrige  ,      qu'elle  fuit  follfement  fcs 
caprices,  de  çreuier  d'aâxeux  piccipices,  &  de  s-'y  ploo^ 
fans  reiTource. 

L'eiprit  humain  tient  un  tel  rang  parmi  les  Créatures, 
Jtt'iinc  de  Çc$  meilleures  occupations  cil  de  t  ravaillcr  à  la  pcr- 
^^len-  èc  fon  £llre  propre ,  en  apprenant  à  régler  fcs  pcn- 
i6(»lc  &nj/bn  i  fia  i)cft  bien-jJ^  d'y  eiDpè^er  MxmoiBS  ' 
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une  partie  du  tcirps  &  de^  foins  qu'on  perd  trcs- inutilement 
dans  mille  recherches  fupcrHucs.  Car  coniaïc  on  ne  devient 
jamais  véritablement  heureux  fans  la  droiture  qui  régie  ic 
cœur,  ni  malheureux  (ans  U  corruption  qui  le  dérègle;  ja- 
mais aulFi  le  CŒur  n'effc  jufte  ou  corrompu  que  l'clprit  ne  ibit 
cclairé  de  quelque  lumière  ou  obfçurci  de  quelques  tcntbrcs» 
.&  qu'aioii  il  ne  faiXb  un  bon' ou  un  mauvais  ulage  de  la  rai- 
fon  qui  dévoie  le  conduire.  On  ire  dira  peut-étre  que  les  lu- 
mières de  la  foy  Tuffifent  >  6c  qu'elles  montrent  tout  ce  qu'il 
£iut  indifpeniÀDiemenc  6u  içavoir  ou  lâire  pour  jouir  do  {bu- 
veratn  bonheur.  Mais  un  plus  grand  bien  n'en  détruit  pas  un 
moindre.  La  grâce  ne  renverle  pas  les  biens  de  la  nature,  ni 
la  foy  ceux  de  la  raifon  j  mais  elle  les  corrige  &:  les  rend  plus 
parfaits.  Quoi  que  la  foi  l'emporte  infiniment  iur  les  Sciences 
naturelles  i  on  n'cft  pa*.  en  droit  pour  cela  de  les  méprifer: 
&  il  eft  juile qu'elles  ayent  leur  ulage,  &i  même  qu'elles  nou5 
fervent  comme  autant  des  devrez  à  nous  élever  aux  comioil- 
fanœs  céleiles  &  furnatuielks.  C'eft  làrfans  doute  une  des 
fins  principales  à  laquelle  Dieu  les  a  ^gement  ordonnées.  Et . 
on  ne  pourrait  pas  fans  injuftice  &  âns  luy  faire  injure  re- 
iecter  &  blâmer  oequi  vient  de  luy,  èc  ce  qu'il  approuve  dans 
lès  Livsesfacrez,  ou  nous  liions  ce  que  la  ràifon.diâe:  qu'il 
eft  le  Seigneur  &  le  Dieu  des  Sciences,  &  le  fouverain  Maî- 
tre qui  les  en  feigne  aux  hommes.  J>em  SùtiêtiAntm  Dem/ims 
ffi.'       dûcci  homtnfm  fàentiam. 

Auifi  n*eft-cc  pas  fans  fujet  qu'il  a  gravé  dans  l'efprit  & 
dans  le  cceur  des  hommes  l'ardeur  inlatiablc  qu'ils  ont  tous 
de  voir  la  vérité,  &  l'amour  invincible  qu'ils  fcment  tous 
pour  elle  i  cet  amour  Ci  fort  &  fi  puiilànt  Que  ceux  cpi  la  re- 
jettent &  qui  la  combattent  font  forcez  ae  la  déguiièr  fous 
Fapparence  vrai-*(cmblable  de^a  ÊtuiTeté  3  comme  ceux  au 
contraire  qui  foùtiennent  Teneur  ou  la  fauifeté  font  con> 
craints  de  la  revêtir  d'une  apparence  trompeufe  de  la  vérité: 
parce  qu'on  ne  peut  engager  des  cfprits  raifônnables  à  em- 
hrafTer  I.i  fauffctéjOu  à  rcjetter  la  vérité,  en  leur  répréfcntant 
Tune  &.  l'autre  fans  dcrniilémcnt  &  fans  artifice.  Encore  qu'on 
ibit  bien  ai^e  quelques tois  de  tromper  les  autres,  on  aime 
néanmoins  toù jours  à  n'être  point  trompé. 
-  Cependant  le  feul  amour  de  la  vérité  ne  fuiflSt  pas  pour  la 
«découvrir.  Il  ^ut  avoir  en  la  cherchant  une  grande  juAclIè 
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&  beaucoup  de  netteté  d'clj^rit,  atin  de  n'admettre  qucdcj 
idées  claires.  11  faut  une  railon  ferme  &.  afllir ce ,  ahn  cie  com- 
parer ces  mêmes  idccs  entrcilcs^  à:  de  bien  dillingucrcn  les 
co  rparant  la  lumière  pure  de  la  vérité,  qui  éclaire  toujours, 
de  ccuc  lueur  faufle  &  trompeufc  de  kiriai-iciiiblancC)  qui 
faic  que  nous  éblouir. 

Examinez  >  je  vous  prie,  k  fin  qu*on  fc  p  ropofe ,  quandon 
entreprend  l*ctiide  des  Sciences  humaines.  £ft-ce  de  fçavoir 
Hmplemcnt  ce  qu*ont  dit  ou  penfé  les  fcavans  de  1* Antiquité} 
Mais  qu'elle  vie  fuffiroit  à  lire  une  fois  feule  les  volumes 
prefque  infinis  qu'ils  nous  ont  lailTé?  Une  Icduren'en  fir- 
clle  pas  oublier  une  autre  î  &  combien  de  travail  &:  de  veil- 
les pour  retenir  par  mémoire  une  partie  tout-à-fait  icgcrcdc 
ce  qu'ils  ont  écrit  ?  Non,  non,  ccii'cft  pas  tant  pour  cultiver 
fa  mémoire  que  pour  former  fon  jugement  qu'on  doit  sap- 
pliquer  à  t'écude.  Or  nulle  des  Sciences  ne  produit  plûcât  ca  j 
dSec  que  les  Mathématiques.  Car  comme  les  éxerciç^  du 
corps  les  plus  juftcs 6c  les  mieux  réglez  font  qu'il  devient  plus  | 
fort  &jpius  robufte,  &  qu'il  agit  avec  plus  oadrcflè,  plus  de  j 
fbupletfc  Si  d'agilité  j  de  même  le  dénouement  &  les  efforts  1 
redoublez  de  l'ciprit ,  fon  agitation  6c  les  diffcrens  tours  qu'il  ' 
prend,  afin  d'atteindre,  d'cmbralfer,  &  de  reunir  ce  grand  : 
nombre  de  véritez  qui  font  l'objet  des  Mathématiques,  & 
afin  de  les  rappeller  àun  petit  nombre  de  principes  fimplesS: 
naturels ,  raccoiitumcnt  à  confidéi  er  les  objets  d'iuic  viic  lixe,  : 
À  les  pénétrer  avec  plus  de  vivacité  &  d'adivitc ,  à  les  é»-  j 
«    miner  avec  plus  d'ordre  &  de  juilelle»  &à  en  ji^cr  par  oon- 
féquent  avec  plus  de  lumière,  de  précîfion>  &  daaftirade. 

lieft  vrai  que  ceux  qui  marchent  avec  ces  précaudoDS  De  ' 
courent  pas  fi  vite.  Ils  ne  rendent  pas  Ci  promptcmcnt  raifoo 
de  chaque  chofe.  Ils  n'imiteilf  point  cenains  Sophiftes  tcm'- 
raires,  dont  parle  Ciccron,  qui  afFeéloient  de  rcjpondreiur 
le  champ  à  tonte  iortc  de  queftions  dans  des  conférences  pu- 
bliques. Ils  n  imitent  point  auHi  les  Pyrrhoniens  qui  rcvo- 
quoient  toutes  chofcs  en  doute,  &  ne  s'appliquoicnt  qu'à 
chercher  des  fophifmcspour  foûtcnir  ou  pour  «ituqueriaiSl» 
xemment  lcsm£mesopinions9  GmsCcCoacïcr^mûtdtmk 
chercher  aucune  vérité.  Les  premiers  &  labOoienteotniBer 
au  mouvement  d'une  vaniié  ridicule  &  pi^cipitée,  puis  qui' 
.ci-bas  on  ne  peut  coonoîcre  que  £bm  peu  de  cbofes ,  &  qu'eux 

préwiwici»  ^ 
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{>réteQdoient  au  contraire  rendre  raiibn  de  txnites.  Mais  les 
autres  Ce  laiflbient  corrompre  par  l'impreHion  d'une  défian* 
ce  injude  &  dcraiibnnable.  Car  quoi  qu'on  fçaclie  peu  de 

choies ,  il  n'cft  pas  vrai  qu'on  n'en  fçache  aucune.  Si  rien 
n'cft  certain  dans  le  moncte  j  cette  propofition  même  ,  il  n'y 
a  rien  de  certain  dans  le  monde,  eft  une  propofition  qui  n'clt 
pas  certaine.  C'eft  la  détruire  que  de  la  vouloir  établir. 

Les  Machcmaciciens  &  les  Gcomécres  croyent  devoir  éea-  . 
lement  éviter  ces  deux  extrémitcz  vitieufês.  Ils  ne  (è  laifloit 
point  furprendire  par  une  crainte  mal  fondée  que  toutes  nos 
connoiiTances  ne  ioient  fuTpeébes  d'illuûon,  ni  par  une  con- 
fiance téméraire  que  rien  ne  peut  leur  être  caché.  Mais  ils  fe 
conduifcnt  toujours,  quand  ils  fuivcnt  leurs  régies,  comme 
étant  bien  pcrfuadez  que  l'art  de  pcnfer  fagement  &  judicieu- 
fcmcnt  vaut  mieux  que  l'art  de  difcourir  lur  tout  fans  difcer- 
nement  &  fans  jugement.  Les  difficultez  même  ou'on  ne  peut 
pénétrer ,  Bç  les  limites  qui  bornent  nos  rechercnes  t  arrêtent 
refque  fans  qu'on  y  pemê  cette  hardieile  Inconcevable  denc> 
emeurer  jamais  court  fur  quoi  qu'on  propofe,  d'éluder  pae 
des  diftindions  frivoles  &  par  des  jeux  de  mots  les  raifonnc- 
mcnsles  plus  convainquans ,  &  de  décider  d'un  air  impérieux 
.&  fier,  &  comme  un  Auteur  grave,  des  chofes  entièrement 
cachées ,  &  que  tous  les  hommes  cnfcmble  ne  peuvent  quel- 
quesfois  connoître  en  aucune  forte. 

Je  prévoi  bien  que  d*exGelleDs  e(prits»  mais  un  dqi  ttùf 
timides,  £c  qui  n'ont  pas  encore  aiTez  iondé  juix^u'oa  iroient 
leurs  forces  ,  me  propoferont  l'objedion  ordinaire  :  Qu'à  la. 
vérité  les  Mathématiques  font  des  Sciences  rares  &  curicufcs 
&  tres-néceffaires  j  mais  que  la  difficulté  de  les  apprendre  fait 
perdre  entièrement  l'envie  de  s'y  appliquer.  Je  répons  à  cela 
que  les  perfonncs  raifonnables  doivent  pas  légèrement  fc 
lailFçr  entraîner  au  torrent  de  l'opinion  commune  que  le  mon- 
de en  a  -conceu  feulement  (ur  des  bruits  vagues  &  fins  éxa- 
mcn;  puis  qu'il  n'y  a  point  de  Science  qui  convienne  mieux  à 
la  r^(on ,  ni  qui  fe  préfente  plus  naturellement  8:  plus  dai-. 
femènt  k  l'efprit  des  hommes.  Ce  que  je  dis  n'eft  point  une 
figure,  &  je  ne  l'avance  point  par  le«mouvement  d'une  fecret- 
te  inclination  ou  d'une  complaifance  aveugle.  Si  l'on  ne  m'en 
croit  pas,  on  pourra  bienen  croire  un  Auteur  éclairé  &  qui 
n'cfk  point  fulpçd ,  op  pouirîi  biçû  s'çiis  ^apporter  au  tcmoi- 


58tf  DISCOURS  POUR  UNE  OUVERTURE 
gnag;nc  de  l'Oratear  RonMin.  £)uis  ignorât,  dit-il ,// f?.»  a^h, 
fhematui  vocxmuf  y  qu(*nia  jn  oHcuritatc  rerum ,  &  quant  re an- 
dit  À  m  art€  ,  &  mnlnpUn^  fuhtiiiq:i<;  verfentt$r^.  Quo  tamen  m 
génère  ità  mttitt  ^erfeêi  hommes  ex t itère,  ut  nemofere jlitdu!j[( n 
SciemU  vehementtiés  vUeatur  ,  fuin  qtioÀ  vdmem  eonfccutm  ju, 
Qu^  ne  fçaic ,  diic  ce  grand  homme  >  qoe  ceux  quon  nomoK 
Mathématiciens ,  s'appliquent  à  des  objets  qui  paroilTentab* 
ftiaits»  &  que  leurs  Sciences  fonttres-raftes,  tres-fublimo, 
&  cres^rofonde;»  ?  £t  cependant  on  a  vu  un  fi  grand  nombre 
de  pcrtoones  s'y  perfcclionner,  que  nul  prefquc  fie  s'y  eftoo 
peu  fortement  appliqué ,  fans  y  rciiiGr  atii&  ayaocageuionea^ 
qu'il  le  pouvoit  prétendre. 

Et  ce  qui  confirme  fa  pcnlcc  ,  c*cft  qu'il  n'y  a  prcfque  point 
di  de  Peuples  des  plus  b;irbarcs  mêmes  &:  des  plus  reculez, 
qui  n'cnayent  eu  quelque  teinture,  iic  qui  u'ayaic  ciiâic4clc$ 
cultiver.  Les  Romains  &  les  Grecs  ne  font  pas  ks  reuls4)iii 
les  ont  embraiTées.  Car  (ans  parler  des  Perfes ,  de$  A%ien» 
des  Chald^ens  >  êc  des  anciens  Peuples  d'Orient  >  onToitarf 
Cftins  ouvrages  afTez  raifonnables  que  les  Arabes  mêmeenont 
compoTé  dans  ces  derniers  (iécles,  £t  les  Chinois  en  font 
encore  aujourd'hui  tant  de  cas ,  que  les  premières  Charges  ne 
font  le  plus  fourent  ai:çordto  (ju'à  cçux  qu'elles  çn  ooti^ 
da  dignes. 

Mais  quoi  ?  ne  ft^ait-on  pas  qu'elles  ont  fourni  pirtoiu^ 
de  tout  tcai}^s  un  million  d  inventions  excellentes  pourdimit 
nucr  le  travail  des  hommes ,  &  pour  rendre  ainli  leur  ?ic 
moins  pénible  8c  plus  commode.  Jamais  fans  leurfecouiscoo- 
te  l'adardlè  des  ouvriers  n'auroit  diefl'é  ni  comfoRtmài 
difiërentes  machines ,  par  lefi|uellesavec  peu  defbroesQD^ 
Vc  ou  on  abbatiTe»  on  fufpend  en  équilibre»  on  Éût  tour- 
noyer des  corps  lourds  &  d^tme  grofeur  énorme; 

J'abufcrois,  Me  ^  si  fur  s,  de  cette  attention  oMi'^MnreSc 
fi  favorable  donc  vous  m'honorez,  fi  je  youlois  rapporLcr  ca 
détail  les  d  vers  ufagcs  qu'on  a  toujours  fait  de  c  es  5l  cnces 
dans  les  art^  mcchaniqucs ,  oh  il  faut  obfcrver  quc;l4iic  cxa- 
â:itude  &  le  conduire  avec  ordre  &:  par  régies  i  puis 
certain  qu'on  ne  peut  bien  comparer,  meiurcr,  oupropof- 
tionner  les  lof^neunu  les  rurlacesac  laCol^itédes  cori^>oa 
les  quantités  de  toute  ibrte  d*objets ,  ni  décrire  ou  projettcf 
^noîaëées  figorcs  qui  fom  tant  foit  peu  r  c^lérai  j^qiliaWt 
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fervent  quelque  uniformité  »  ùm  £iiic  ufage  de  quelqu'une 
écs  vcritez  que  ces  Sciences  renfennent. 

Il  èft  vrai  qu'ordinairement  les  oavrieis  ne  ibntni  Géomé* 

trcs)  ni  Mathématiciens,  Se  qu'ils  connoifTent  pourtant  quel- 
ques-unes de  CCS  mêmes  vcricez.  Mais  ils  ne  les  connoifTcnt 

Îiue  méchaniquement ,  c'eft-à-dire  fans  en  pénétrer  les  rai- 
ons,  ni  les  liaiions&:  les  conféqucnccs.  Il  importe  peu  que 
leur  connoiflance  (bit  une  connoiilancc  de  lumière,  il  fuftit 
qu'elle  le  Ibit  d©  fentiment  ou  d'expérience  pour  les  régler 
Jans  la  pratique.  Mais  pour  ceux  qui  inventent  les  régies ,  Se 
€fâ  les  rapportent  à 'leurs  vériubles  principes  1  il  nut  que 
leur  connoiflance  (bit  pleine  de  lumière,  &  principalement 
s'ils  les  veulent  porter  au  dernier  degré  de  perfe(fbion ,  àc  les 
réduire  à  toute  la  juileiTe  U  à  toute  la  implicite  néceiTaire 
^ns  la  pratique. 

L'induftric  Je  tous  les  ouvriers  poiirroit-ellebien  valoir  le 

fénied'un  feul  A  rchimcdes  ?  Qu^il  faifoit  beau  voir  ce  grand 
ommc,  lors  qu'il  rcgioit  par  Ion  elprit  les  défcnfes  de  fa 
.Ville,     qu'il  rcfiftoic  par  la  force  invincible  defes  inven- 
tions à  toute  k  puiiiànce  des  Romains.  Lors  que  Marcel  Gé- 
néral de  rarmée  Romaine  £uibic  avancer  Ces  troupes  jufques 
9xaL  pieds  des  murs  de  Syraculè»  ooles  voyoit  aufli-tôt  acca^ 
i>lées  par  les  roches  entières  qn  Archimcdes  faifoit  pleuvoir 
fur  eux  3  &  à  peine  la  grandeur  du  péril  les  avoit»elie  éotrcér 
malgré  tout  lair  c^rnnd  cœur,  à  précipiter  leur  retraite,  qu'un 
nombre  infini  de  pierres  voîoicnt  après  eux,  8c  les  pourfui- 
voient  juiquesà  l'entrée  de  leurs  vaiileaux.  Ceux  qui  oloient 
venir  à  l'attaque  par  mer  n'étoient  pas  mieux  receus.  Car  di- 
vcrfcs  machines  poutices  par  de  puiflans  efforts,  6i  armée* 
.de  grands  crocs  heurtoient  &  enfonçoient  plufieurs  de  leurs 
yaiSèaux.  £c  ceux  Qui  étoîent  à  couvert  des  coups  de  ces  fii* 
nettes  machines»  ne  Fétoient  pas  de  la  fureur  des  Kux,qui  rern^ 
pliflbient  rairde  leurs  tourbillons ,  Se  qui  fondant  fur  eux  de 
toutes  parts  les  embrafoient  &  réduifoient  en  cendres  prei^ 
que  dans  un  moment.  De  forte  quercfpric  d'un  fèul  homme 
faifoit  une  réfiflancc  incomparamement  plas  forte  qu'une  ar- 
mée toute  entière  ne  l'auroit  pû  faire.  Et  cependant  tous  Ic* 
puillans  refforts  de  fes  redoutables  machines,  6clp rares  ou- 
vrac;es  qu'il  avoit  fait  en  divcrfes  rencontres,  n  croient  qu'un 
jeu  pour  luy  ^  qu'uni?  légère  Dro4uCtio^  4^  fcs  connoiiiaace$£ 
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ht  il  eut  bien  fait  voir  de  plus  grands  prodiges ,  s'il  eût  pil 

trouver  un  point  fixe  hors  du  monde.  ' 

Et  certes  s'il  y  a  fujct  d'admirer  &  d'eftimer  les  MaLliciiia- 
tiques  >  lors  qu'on  vient  à  découvrir  la  vaile  étendue  de  letirs 
cofiDoiflàfices  »  le  bel  ordre  &  renchalnement  naturel  des  vé-*- 
ritcz  qu'elles  expofcnt  à  nos  yeux»  &  tout  ce  <^u  elles  com- 
muniquent à  tous  les  beaux  Arcs  $c  aux  Méchaïuques  de  for- 
ce &  de  lumicrc  ;  elles  ne  méritent  pas  moins  d'cflimc  &  | 
d'admiration,  qiund  on  vient  i  confidcrcr  la  facilite ,  la  fim- 
plicité,  &  le  petit  nombre  des  principes  qui  leur  fervent  de 
tafc  &  de  fondement ,  &  qui  leur  fourniflent  avec  une  fécon- 
dité merveiUeufe  tant  de  bH^Ucs  &c  de  riches  produdions.  Les  • 
principes  en  (ont  faciles ,  ils  ne  ibnc  tous  que  des  axiomes  ou 
des  notions  communes.  Ils  font  (Impies  &en  petit  nombre  y 
l'applicarion  au  plus  d'une  vintaine  adroitement  ménagez  (of*  . 
fit  pour  expliquer  le  corps  prcfquc  entier  des  Mathcnririqnes-. 

Il  n'y  a  donc  rien  qui  doive  arrêter  ceux  qui  le  portent 
avec  ardeur  à  l'écudc  des  belles  lettres  &  des  hautes  Scien- 
ces ,  de  donner  à  celles-ci  une  partie  de  leur  application. 
Mille  expériences  ont  ^itconnoîtrequeleserandsefpritsqut 
les<ulcivent*iè  (urpalfenc  eux-mêmes  j  que  ks  médiocres  d&« 
Tiennent  grands  &  élevez  ;  &  que  ceux  même  qui  iomlesplus 
rcâèrres  &  du  dernier  oidre»  ne  lai(Ienc  pai  néanmoins  (Tac- 
quérir  une  ouverture  &:  une  fuffifancc  rai^o^^n3blç,  Si  l'on 
veur  prendre  une  réfolution  conlbntc  &:courageuie,  on  re- 
connoîtra  facilement  par  foi-même  la  vérité  de  mes  paroles. 
J'aurai  foin  de  mon  côté  de  choiiir  un  ordre  naturel  &  facile* 
puis  que  rien  n'importe  plus  >  6c  que  tout  en  dépend  j  &  je  pro- 
curerai Celon  conte  l'étenduë  de  mes  forces  la  fadsfàdion  èc 
l'utilité  de  tous  ceux  qu i  me  feront  Tlionneur  de  m'entendre.. 

Il  ne  me  refte  plus  ici ,  Messieors^  qu'à  demander  au  . 
'Ciel  que  ce  nouvel  établifTctncnt ,  commencé  fous  fcs  doux 
aufpices,  puiflc  toujours  vous  plaire  i  qu'il  puilTe  être  avanta- 
geux au  bien  public  de  la  Ville»  de  la  Province,  ècdc  l'Etat,  ôc 
au  fervice  de  nôtre  invincible  &  piuilant  Monarque,*  &  fur 
tout  que  nous  puiflîons  toujours  en  tirer  de  nouveaux  iujecs 
de  rendre  à  la  Granieur  immondle&  à  la  Majcflé  Souverain  j 
ne  DE  NOTRE  DIEU  &  DE  NOTRE  SAUVEUfil  l 
toute  fone  d*faoiiiiqir  Se  degloifc 
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